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qui elles ош été démantrées dans fon Jar- 
din Royal. VOTRE MAJESTE’ „ tot- 
jours attentive au bien de fes. fitjets , d 
fur co qui peur. contribuer à la perfetlion 
des Sciences û des Arts , na pas feles 
mont ordonné par une Déclaration parti- 
culiere , que les Anatomies уш puw- 
bliquement Elle а тюш encore que les 
Opérations de Chirurgie y fufent demon- 
гёз à portes ouvertes & gratuitement , 
perfuadée qu'il ne fuffifoit pas au Clirar- 
quien de соппойте Phomme pour Щ guérir 
des maux dont il eft fi fowvent attaqué y 
63 qu'il lai éroitimpolfible d'y parüenir , 
s'il u'étoit. pleinement infiruit de toutes 
les Opérations qui fe pratiquent fur le 
corps humain. Si Anatomie doit fes plus 
grandes lamicres à cet établiffement » la 
Chirurgie n'efl pas moins redevable aux 
bontés de VOTRE MAJESTE’, qti lui 
a procuré lcs moyens de fe perfetliomer, 
L'asorité des premiers Anatomifles nous 
tenant cnchafnés , ne nous permettott pas 
de publier de nouvelles découvertes 5 & 
Tattachemont qu'on avoit pour lancicune 
mianiére de faire les Opérations nous em- 
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péchoit de chercher les moyens de les ren- 
dre plus hcurenfos € moins craelles ; mais 
qat les foins paternels de VOTRE. Ma- 
JESTE', nous fommes revenus de cette. 
aveugle prévention pour les Anciens. Je 
fis cloifi , SIRE , en 1672, pourdé. 
montrer les veritds Anatomiques з, €. les 
Opérations Clirargicales + j'ai. ché de 
men acquitter avec toute l'ardetr & le~ 
xaëlitude qui font die aux ordres de 
VOTRE MAJESTE’. Les diverfes Edi 
tions de l'Anatomie de l'homme, telle 
gue fe Vai demontrée au. Jardin Royal 

font voir qu'elle a été. favorablement rez 
ge du Public; mais comme onne peur 
Раз douter que le fecht n'en Dir dú au 
nom augufle de VOTRE MAJESTE , 
efor aufi que prifi Elle wa permis 
< mettre ce même nom à la tête de ce Cours 
d'Opérations demontrées dans le même 
їси, il ne fera pas moins bien теси de 
zons les Chirurgiens en genéral., sf qu'ils 
ny trouveront plus ces fers ardens: @ ces 
inflrtmens affreux dont les Anciens épou- 
фиш leurs malades, ofe même pré- 
fimer que F'impreffion de ce Livre devien- 
aiij 
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dra également utile & aux jeunes Eleves 
en Chirurgie , & à ceux qui la pratiquent 
fi dignement dans les Armées de VOTRE 
MAJESTE’. Trop heureux , que mon foi- 
ble talent mait procuré cette occafion de 
marquer cicore le zèle ardent & le pro- 
fond vefpet avec lequel je fuis , 


SIRE, 


pr VOTRE MAJESTE', 


Le très-humble,, très-obéiffanc 
& trés fidele Serviteur & Sujet , 
Dionis 


185 les Philofophes conviennent de 

importance de la Phyfique , qui pour 
mous inftruire de l'Hiftoire naturelle , ne fe 
contente pas de monter jufqu'aux Cieux, 
d'examiner ce qui fe paffe dans les airs, de 
defcendre dans le fond des mers & de fouil- 
ler dans les entrailles dc la. terre : mais qui 
Pénérrant dans chaque Etre cn particulier, 
mous fait connoitre tout ce qui compofe & 
fait l'ornement de l'Univers, 

La Phifique ne pourroit pas dévelopcr 
les refforts qui font agir tous les corps que 
nous voyons fans le fecours de l'Anatomie 
Cft раг fon moyen que diffequant & fe- 
parant jufqu'aux moindres particules qui 
<ompofent un tout , elle découvre tous les 

Nature ; & un cours de Philo- 

oit imparfait , sil étoit privé des 

umicres que lui donnent les Démonftra- 
tions Anatomiques, 

„5 le Philolophe eft indifpenfablement 
obligé d'avoir recours à l'Anaromic 
découvrit l'interieur de chaque E 
Пс doit pas faire Іо Chirurgicn qui a pour 

a iv 
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objet le corps Bumain , l'ouvrage le plus 
parfait qui foit forti des mains du Créateur. 
Le premier contente D curiofité en aug- 
mentant (es connoillances par celle que 
l'Anatoniic lui donne , mais Pautre ayant 
à travailler: für l'homme , ne doit pas igno- 
rer un feuldes efforts qui le font mouvoir з 
sil veut étre bon Chirurgien 

Il fauc donc que la connoiffance du füjct 
précédé celle des opérations qu'il doit y 
faire : elt par cette raifon que chaque 
hyver au Jardin Royal onfégmmence par 
TAnitomie far le premier его qui fe 
prefente ‚ & qu'enfuite für un autre on fait 
toutes les Opérations de Chirurgie › & cet 
cette méme гайоп qui m'a engagé de don- 
ner au Public l'Anatomie del'homme avant 
ce Cours d'Opérations que je lui donne 
aujourdhui. 

Le Koi mieux informé qu'aucun de fon 
Royaume de tout ce qui peut contribuer 
au bien de {es Sujets, ordonna par une Dé- 
claration particuliere qu'il fit vérifier & en- 
regifiter en fa préfence dans le mois de 

les Démonflrations de 


тетеп, 
Chirurgie les moyens defe perfectionner 
dans en Art qu'il a toujours regardé com- 


me un des plus néceflaires dans un Etat. 
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J'appelle la Chirurgie un Art pour me 
renfermer dans fon étimologie qui eft dé- 
rivée de deux dictions grecques , de Keir 
Qui fignifie main , & d'Egen qui veut dire 
Operation , de maniere que Chirurgien & 
Opérateur manuel font mots fynonimes , 
qui font communs à rous ceux qui travail 
lene de la main. Quoique le Chirurgien 
par cette crimoloie femble être confon- 
du awer tous les autres artifans , cet d'el- 
le néanmoins qu'il tire toute fa gloire > 
puifqu'ellé le diftngue & le met au-deffus 
de tous les autres, Les Anciens qui ont 
donné la dénomination à tous lcs Arts з 
ont nommé Peintre celui qui fait les ta- 
bleaux; Sculpteur celui qui faie les figu- 
res, &c. Mais ils ont 18106. par excellenc 
le nom de Chirurgien à celui qui travail- 
Јаре fur le corps humain , avoit pour ob- 
јет le plus noble de tous les Etres. 

Ce feroit pourtant avec quelque juftice 
qu'on pourroit qualifier la Chirurgie de 
{cience , contre l'opinion de quelques uns 
qui la traitent d'Art fimplement mécani- 
que: Holt vrai qu'elle operc de la main s 
mais comme clle n'exccute que ce que l'en- 
téndement lui dide, elle ne mérite pas 
moins lenom de fcience, quc les Mathé 
matiques qui tacent fur le papier avec 14 
regle &le compas , les figures & les Dé: 
monftratiôns que l'efprit imagine з ces deux 
fciences ont également des inftrumens qui 
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eur font propres з & comme l'ufage de 
ceux - là n'appartient qu'au Mathémati 
cien , l'ufage du fealpel & de la lancette 
cft propre au Chirurgien : car la féparation 
de la Théorie. d'avec la Pratique, eft éga- 
lement impoffible dans Pune & l'autre de 
ces Sciences; & comme on eftimeroit igno- 
rant un Mathématicien qui ne pourroit 
pas former fes figures ni faire fes Démonf- 
trations, on doit croire celui-là incapable 
de foulager autrui, qui auroit befoin du 
fecours d'une main étrangere pour guerir 
des maux qu'il fe venteroit d'avoir décou- 
vert. On peut non- feulement mettre la 
Chirurgie au rang des Sciences › mais enco- 
rc on doit la regarder comme la plus no- 
ble , la plus certaine & la plus nécellaire de 
toutes ; puifque ce qui fait la nob leffe d'une 
Science, ceft la dignité de fon fajet. 

La Chirurgie a pour objet le même que 
Dieu a cu pour celui de fa toutc-puillance 
lur lequel il a bien voulu travailler de Ja 
main car pour former tous les autres , l'E- 
criture nous aprend qu'il a feulement par- 
lé, & ils ont été faits: & lorfque cette 
fcience commande quelque chofe à prati- 
quer. par la fuite des confequences qu'elle 
tire de fes principes , c'eft für ce méme corps 
qu'elle, opere. Eftil rien de plus glorieux 
pour le Chirurgien que de dire , que Dieu 

près avoir fait l'homme & avoir donné la 
forme & la figure à toutesles parties de fon. 
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corps. convenables aux adions aufquelles 
elles étoient deftinécs , il labandonne en- 
tre les mains du Chirurgien pour avoir foin 
de fà confervation, & le maintenie dans 
cette conformation de toutes les parties 
qu'il a reçûes du Créateur 2 Dien Га prati 
qué étant fur la terre з exerçant en toutes 
occafions cette Chirurgie parfaite en tou- 
res fes parties, qui en méme tems qu'elle 
connoit le mal у porte la main, & ler 
mede pour le guérir з & les Apôtres (ас 
cellèurs de fa charité auffi-bien que de fon 
pouvoir, ne dédaignoïent pas d'appliquer 
leurs mains fur lesinfirmités des malades, 
& par ces fecours charitables , ils conver 
tifioient une infinité de peuples , qui leur 
voyant faire des cures extraordinaires, fe 

s. qu'ils en- 


vons và le Roi faire 
Préparer en fa préfence & diftribuer chari- 
tablemenr À toys ceux qui lui en deman- 
doient , un Reméde qu'il avoit reçu du 
Prieur de Cabrieres ; ainide tous les tems 
la Chirurgie а été regardée, comme très- 
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digne d'être pratiqué par les plus Grands 
de Ја terre 

La certitude dela Chirurgie eft mani- 
feftement prouvée par les effets merveil- 
leux qu'elle produit: en abattant les cata- 
raëtes , elle rend la уйё aux malades fur 
Theure même, En vuidant la poitrine par 
le moyen de l'empyéme , elle fait parler les 
muets. Et faifant les reductions des luxa- 
tions de la jambe & du pied , clle fait 
marcher lesboiteux. Enfin rien n'eft plus 
für que ce qu'elle fait en ajoutant au 
corps ce qui lui manque ; en retranchant 
ce qu'il a de füperflu , & en le confervant 
dans cette perfection que lui a donnée 
PAuteur de la Nature : & quoique toutes 

tions nous paroillent des mira- 

; parce qu'elles guérilfènt: Phomme 

dans un moment, ce ne font néanmoins 

que les effets: ordinaires de la Chirurgie , 

dont la certitude ne peut être айа ad- 
mirée. 

Pour felaiffer convaincre. de la nécef- 
fitê abfolué de la Chirurgie , il n'y а qu'à 
faire reflexion: que toutes les autres Scie 
ccs & tous les autres Arts. ne font nécef- 
faires à l'homme que pour vivre commo- 
dément j; mais que la Chirurgie lui eft 
néceflirc poue vivre abfolumene ; puil 
que dès le moment de fa maiffance il im- 
plore fon fecours pour lui faire une liga- 
ture à l'ombilic ; ou pour lui couper fous 
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Ja langue le fict que fouvent il apporte 
en nailant , fans quoiil périroit aulli-tór 
quil a уй le jour. On peut ajouter. que 
fins cette Science la terre feroit prefque 
toute depeuplée, parce qu'il eft peu de 
perfonnes à qui dans le cours de fa vie , 
on n'ait pas fait quelque opération qui 
Pait empêché de mourir. Si on ne panfe 
pas un coup d'épée ou de moufquer au 
travers du corps , fi on ne trópane pas 
quand on a le crâne fraduré , fi on ne 
fait pas l'Opération de la Bubonoccle dans 
un étranglementdu boyau, on meurt in- 
failliblement , & par confequent il faut 
convenir de la néceffité de la Chirurg! 
qui enleve tous les jours. plufieurs perfon= 
nes du tombeau qui y defcendroient fans 
elle. Combien dans les Armées a-t-elle 
gueri de bleflós? Combien de grands Ca- 
pitaines feroient péris par des playes épou- 
ventables fi elle ne les avoit pas fecou- 
Armées › ceft dans 
pes que la Chirurgie triomphe , 
c'eftlà que tout reconnoit fon empire ёс 
fà néceflité , c'eftlà que les effets & non 
Pas les paroles font fon éloge. On entend 
les uns qui faifant le ech de leurs blef- 
furcs , publient lui étre redevables de la 
Yic : on voit les autres qui par la con- 
fiance qu'ils ont dans la Chirurgie , схро- 
fènt encore leur vic avec plus de gené- 
rofité pour le fervice du Prince  perfüa- 
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dés avec juftice qu'ils trouveront chezelle 
tous les fecours qu'ils attendent, , 

Ce font les Opérations qui en produi- 
fant des effets (i fürprenans , rendent la 
Chirurgie fi recommandable ; delt pour- 
quoi celui qui s'engage dans cette pro- 
feilion , ne doit rien négliger pour sen 
influire & sy perfedionner. Paris lui en 
fournit les moyens mieux qu'aucune Ville 
de l'Europe ; iy fait des démonttrations 
publiques en trois endroits. differens , au 
Jardin Royal, À l'Ecole de Medecine, & 
à Saint Côme, qui toutes étant. faite 
des Maîtres Chirurgiens Jurés de Paris 
sy démontrent avec la derniere cxadi- 
tud 

J'ai fuit pendant huit années celles du 
Jardin Royal , où le concours des Etudians 
oit fi grand, que la plus grande flle del- 
tinée Aces Démonftrations n'en pouvoit 
pas tenir la moitié , eeft ce qui nous obli- 
gen de faire des billets cacherés que nous 
diftribuions aux Gargons Chirurgiens qui 
fervoient les Maîtres, qui uls y pouvoient 
entrer А cela pour éviter la confufion par 
lexclufion de ceux qui étoient en bouti- 
que chez les Barbiers , & de ceux que la 
feule curiorité pouvoit y attirer. З 

те Cours d'Opcrationsque. 

demontrées tant de fois au Jardin Royal, 
que je rends publie aujourdhui dans l'E 
ретапсс qu'il. ne fera pas feulemeor urit 
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ceux qui раг l'éloignement des lieux, ou 
par leurs (ош dans les Provinces n'ont 
pas рй y affiiter , mais encore àceux de Paris 
qui ayant quelqu'une de ces Opérations à 
faire en lc liant y trouveront ce qui fe fera 
échapé de leur memoire, 

Si ce Cours. d'Opérations cft recu. favo 
rablement des Etudians , & fi les connoif 
urs le jugent digne de leur approbation, 
celt à la Chirurgie de Saint Côme que 
tout le merite en cft dû. Je n'ai, fait que 
reperer les inftruétions que j'ai puifées dans 
cette Ecole célebre en me faifant paler 
. Les quatre Prevóts qui font char: 
dé faire faire à l'Afpirant toutes les 
ions {йг le fujet pendant la maine 
Anatomique , ne laiffant paler aucune cir 
conflance cflentielle ; sil sen acquite bien 
ils lui font rendre raifon pourquoi il les 
fuit ainfi, & sil manque en quelque chofe , 
ils le redreflent & lui apprenent х de forte 
que celui qui a fait le chef-d'œuvre à Paris; 
fe peut dire fans conteflation Chirurpien 
de la bonne roche, 
. Felix le pere dansle deffein de met- 
ДЕ un jour fon fils à fa place ; voulue quil 
ût Maitre + il lui fit faire le chef-d'œuvre 
avec toute la féverité qu'il demande. Mon- 
fieur Maréchal qui remplit la même Char, 
ge de premier Chirurgien du Roi, a voulu. 
que fon fils fuivit cet exemple ; ilen a fait 
tous les actes avec fa même exaditude que 
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font tous les autres. Pour moi qui ai deux 
fils qui ont. volu. єшЬгайег сеце profef. 
fion; dontuna été Chirurgien ordinaire 
de Madame la Ducheffe de Bourgogne, & 
Tautre Chirargien Major de l'Armée du 
Roi en Efpagne Je les ai mis for Jes bancs , 
аш tót qu'ils fe. font dererminés à être 
Chirorgiens , ils onc faits les vingt-cinq 
aes du chef-d'œuvre avec la derniere ri~ 
gueur, & dans cete. Compagnie ils ont 
puife les lumieres qu'on ne rouye point 
ailleurs. Dieu veuille, que lcs aggrégations, 
Jes aflociations les legers examens qui y 
en ont incorporé Helene qui ne fe fen- 
toient pas allez forts pour y entrer par la 
voye du chefd'œuvre , ne diminuent rien 
de fon ancienne fplendeur ; ne la falfent 
point relâcher de la regulariré dans {es 
ades, en prodiguant la qualité de Maitre 
\ des fujets indignes de la porter », & qu'en- 
fin on continue de dire comme autrefois, 
que l'Ecole de Chirurgie de Paris eft la pre- 
miere du monde, 

Ces Opérations ayant été. demontrées 
dans unc des fallesdu Jardin Royal, où on 
avoir fait une efpece d'amphitedtre en at- 
tendant que le Roi en eur fait faire un abr 
tre plus fuperbe: & digne de fa grandeur» 
commeil a été ехссшё par la fuite з j'ai 
fait graver la maifon du Jardin Royal que 

ai mife à la tête de ce Livre , & en méme: 
tems le dedans de Amphitcátre. de Saint 

Côme 
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Côme que vous voyez au commencement 
delaprémiese-Demontliation dans lequel 
ous les fpectateurs. fonc абеты: Jai 
pris ce- modele comme. le plus magnifique 
Че ceux quinone À Paris, & tel quil doi 
être рош fare très commodement des Dé. 
monflations publiques. | 06 
J'ai divilé ce cours d'Oper 
mon Anatomie en dix journées. [a orci 
re trate: en géneralides. Operation: & des 
fütures ; la feconde , des ава itior i 
fe pratiquent far lc: basventie ; la той 
me; de celles: qui fe- ont fir la veffic L 
ege, & la matrice + la quatiiéme , de cel. 


que demandent les 
lanus: SA 


xvij 


ations comme. 
ions & des 


la troifié- 


c ; le fcrotum & 
eii e E » de celles de la poitri- 
ле & du coli la fixiémg de cells qui L font 
RU three aux yeux : la feptiéme , de cel. 
©з qui fe raportent à toutes. les partic 

Эйе хаја huitième de celles E 
их extrémités füpcricures la | 
de celles qui fe font for les exe 
ferieures ; enfin, : 
de celles” qu'on 
les parties du 


топ fait 
ncuviéme y 
à émités in- 
а dixiéme & la dernicre 
peut pratiqu 
; coms. Jai 
Les parties du с J'ai cru cet ordre 
pains emb allant pour les Etudians que 
Sech 1 udians; que 
Je S avois mis confufement comme nous 
"oyons dans les Auteurs. 
al misà la tête 


fur toutes. 


dee ое de chaque Operation 

Su € qui reprefente l'appareil tel 

quee Chirurgien le doit préparer avant 

cle Chirurg doit préparer avar 

que de faire fon operation : à celles qui fone 
ё 
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legcres ,& qui ne demandent point d'appa- 
гей, je n'y cn ai point mis ; & à celleson it 
s'en faut pas un confiderable , j'en ai fait 
graver plufieurs fur une même planche, 
le nombre des figureseft de plus de fixan 
te, ce qui fait voir que je ne lesai рав@раг- 
gnées, que J'y en ai mis antane que j'ai jugé 
qu'il en étoie nécellaire pour l'ipftrution , 
& pour la perfection de cer Ouvrage. 7 
Hy а des lettres alphabetiques ё рег: 
fes dans le cours de. chaque: Operation , 
qui ont raport avec celles qui (ont gravées 
dans la planche у deforte que celui qui 
voudra s'inftruire de la maniere de la faire ; 
trouvera ma 
ment dont il doit fe f 
par ordre, il finira par l'inflrument ou le 
derniere lettre. qui 


qué par A. le premier inflru- 


vir, & continuant 


bandage marqué par la 
fera gravé dans la planche 

Ceux qui voudront voir un plùs grand 
sombre d'inftrumens, je les renvoye au Li- 
vre qui a pour titre ; lArfenal de Chirurgie 
de Salter, fameux Chirurgien d'Ulmes з 
été imprimé cn latin à Fran- 


ect Ouvrage à 
c depuis 


forty il y f аа 
peu ila été mis en françois , & imprimé à 
Lyon; ce Livre reffemble allez Aun Arfenal 
où l'on voit quantité d'Armes antiques , ca- 
pables feulement de contenter la curiofité , 
mais qui ne font d'aucun ufage à prefent. 
Jai évité ann que jai pû les noms 
rudes & barbares que les Grecs ent donnés 
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ox Maladies, & aux Opera xix 


i ations qu'elles 
Jai tâché de parler francois 
reguierene; jai arler françois , 
& d'en donc fous les noms les plus ufr 
tés dans notre langue, ^ 
j. S Commence néanmoins par expliquer. 
cur &imologie » afin que le jeune Chirur- 
Fien fache d'où font dérivés des тон f 
ас d reteni j ii 1 
Йез À retenir јо continue par la d 
f lon, les diferences , les caufes & les. 
ignes de chaque maladie ; je preferis | 
remede: 7 Goen 
emedes. convenables. pour en "obtenir. Le 
guration, Et fila maladie ne cede point à 
guration, Et fi la maladie point à 
i s remedes, & qu'il en faille venir à l'Opc- 
ration , је marque ce gut faut faire d 
ап ri ё 
Sint daag, & aprés: [Operation ,/ де 
mene neil faut fe conduire dansle panle 
nent ; de forte qu'il moi G 
il ne gent pas 4 moi 
ment; de i в À moi 
On n'obtient pas la fin qu'on f- propofe 
qui e(t la parfaite guerilon ui: 
Je fais plu, urs remarques , & je 
te fouvent des faits biftoriqu 
encourager le Chi à 
8 hirurg entre] 
les Os, Shirorgien à entreprendre 
an, Opérations. Depuis plus de cinquante 
RS d eje Pratique la Chirutgie à la Ville 
m ETS bi ^ 
depen Cour » jai tant trouvé. d'occafíons 
Xércer, que tout ce que j 
ele ue ўауапсе e 
fondé fur ma propre experiance. СЫ jE 
def орге experience; се рош 
jen peut m'en croire , & d'autant plus 


que jene cite ri è 
x ien ош très peu de chofe 
fur la bonne foi d'autrui, ? D 


Les portraits que 
qui ont monté fır 


ге de 


por- 
5 qui doivent 


je fais de pluficurs gens 
а Селе pour jouer de 
€ ij 
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rôles differens dans la Medecine & dans la 
Chirurgie font tirés'au naturel ‚ on peut. у 
ajouter toure a foi. poflible , puifque. j'en 
au les ori yi & que dans les ME 
toires que Ten fe, je parle avec ma fince- 
xité- ordinaire. Jc ne, les raporte que dans 
Іа уде de rendre érvice au Public , afin 
qu'il évite de forlivrer entre les mains d 
ces fortes de gens qui promettent: infini- 
ment plus qu'ils ne peuvent tenir, & de 
ceux qui n'ayant qu'un remede , le donnent 
têre Бае à tous ceux. qui fe prefentent, 
Sil y à quelqu'un qui sen trouve of nlé, 
ou par lui-même ой par fes amis je lui d 
clare que mon deffein welt point d'infalter 
peifonne far f vie » fes mocuts & fa probités 
qne. Je attaque: que ceux’ qui RUE 
inpünément la qualité de Meier? où de 
Chirurgien , parce qu'ils auront quelque le- 
gere teinture. de l'une ou de l'autre de ces 
deux Sciences; Je ne blâme point ceux qui 
cháritablement.| diftribuent дез remedes 
aux pauvres qui leur en demandent је Сай 


i quien don- 
qu'il y a quantité de perfonr 
. er les mal 


je ай aufi 


nent dans l'intention de foula 
de & fans: aucun y i 
qu'on peut être fort charitables 2016 pour 
le prochain, & en meme tems ignorant 
n; & dangereux Chirurgen 5. 
abus , ou рЇй- 
п, pour re aux abus y ou plå 
tôt pour éviter: les incom: qui acri- 
1 × e de deux 

vent quelquefois dans l'exercice de 


PREFACE. хх] 
profeffions fi nécetliires à la confervation 
Че а vie des hommes , il femble qu'on ne 
peut rien ajouter de mieux à 14 difcipliné 
qui s'oblerve aujourdhui, que les anciens 
Kcglemens des Écoles de Medecine & de 
Chirurgie de Paris s'en effet on ne voit den 
qui ne foit fagement établi pour porter les 
Elevesà la perfection de leur Art, par ra= 
port à la faine Doctrine qu'on y apprend. 
Les nouvelles inflitutions qui y ont été fai: 
tes , en doivent encore beaucoup augmen- 
ter la réputation & l'eftime chez les Etran 
gers. М. Fagon non content des foins qu'il 
prend à avancer la Botanique , la Chute 
& la Chirurgie, par le choix qu'il fair, où 
qu'il approuve des Profetleurs les plus с 
pables dans ces trois parties de la Med 
ne, & par lcs fecours qu'elles reçoivent de 
fon grand crédit auprès du Prince, à pour- 
yû depuis peu d'années le Jardin Royal d'un. 
Cabinet des plus rares de l'Europe , en 
tout ce qui regarde les chofes naturelles у 
afin que dans le tems des Exercices de ce 
licu les Phificiens de tour le Royaur 
& des autres Pays les plus loi 
fènt venir sinftruire de la nature 
Propriexés de tous les mistes qu'on 
Jof à leurs yeux, & dont on leu 
Philloire Ia plus certaine , pendant o 
d'un autre côté quelques-uns des plus 
tres de notre. Compagnie , ont fondé des 
Leçons publiques, où nos jeunes Maltres 
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donnent tour à tour des preuves de leur 
capacité dans les démonftrations & les cx- 
plications qu'on les engage de faire de РА- 
natomie , des Operations, de l'ufage méca- 
nique des os & de leur maladie, en mê- 
me-tems que M. le premier Chirurgien 
mus anime tous par le zéle qu'il témoi- 
gos tant À maintenir nos droits , qu'à pla- 
cer dans des poftes avantageux qu'il a à 
fa nomination les perfonnes en qui il re- 
marque un vrai merite, & par Jes nples 
finguliers qu'il nous donne fi frequemment 
de la plus ingenicufe & de la plus heureufe 
pratique, 


АУТ 29 
DE L'AUTEUR 


REMARQUES. 


L n'eft pas neceffaire de relever ici par un long 

éloge le Cours n'OpticATIONS DL CHIRUKGIE, 
dont on donne une nouvelle Edition. Il fuffit de di- 
те que ceft l'ouvrage d'un des plus grands Maine 
de l'Art, & un ouvrage digne de la reputation de 
fon Auteurs que сей un de ces Livres excellens 
aufquelsle Public a toujours rendu juftice , & dont. 
Je merite atrouvé autant de fuffrages dans les Pays 
étrangers que dans Ie licu de leur naiffance. 

Је me contenterai donc d'expofer en peu de 
mots ce que je me fuis propos en compofant les 
Remarques dont j'ai augmenté la troiliéme édition 
& cette quatrième. 

Mon but a été 1.d'éclaircir certains endroits que 
les Etudians n'auroient peut-être pas bien entendu. 
2. De décrire plus au long quelquesopérations done 
j'ai cr qu'un détail plus exact feroit plaifir.3 Enfin 
d'ajouter les découvertes qu'on a faites dans la Chi- 
furgie depuis. que l'Auteur а donné. fon (Livre au 
Public. 

Si jem'étois borné à expliquenles endroits du 
texte ой il fe rencontre quelque difficulté, le nom- 
bre dé mes, Remarques auroit été fort petit, сас 
TAoteur s'explique prefque toujours avec une clar- 
té qui ne laiffe rien à délirer. Mais comme fon Li- 
уте n'eft aurre chofe que le recueil de dix Demonf. 
rations qu'il a faitesau Jardin du Roi , & qu'ap- 

iv 


sov AVIS. 
poremment les bornes. du tems l'ont. empêché de 
Jes érendre avant qu'il atroit été à foubaiter ; 
ій rendre feiyice aux jeunes Chirurgiens en leur 
expofant avec plus “d'étendue quelques opérations 
importantes. C'eft.là matiere de plulieurs de mes 
Remarques «longues à la verité mais que je n'an- 
rois рй abreger fans en retrancher beaucoup de 
chole; fort utiles , & que les Etndians n'auroiene 
trouvé. qu'avec beaucoup de peine.& de tems dans 
оп grand nombre d'Auteurs dont Ja plüparr leur 
font inconnus, Ain j'efpere qu'on ne me faura 
gos mauvais gré de leur: longueurs 

Je me flate qu'on recevra encore mieux celles ой 
ўе raporte les découvertes qu'on a. faites depui 
mort de Auteurs Les Arts fe perféétionnent tou 
les jours, & la Chirurgie eft un de ceux. dont les 
progrès font nétuellement plus fenibles Aucun fié- 
cle n'a écé plus fecondrenPraticiens fludieux. & 
habiles, Depuis le temsque M. Dionis a donné fon 
E ‚ оп a trouvé Hafen manieres 
d'operer plus ümples ; plu: fres & moins:cruelles 
que celles qui croient alors en ufage y on a inventé. 
plufeurs inftrunens у & Pon a fait des obfervations 
qui ont d de quelques erreurs qu'un refpet 
trop aveugle gion les Anciens & que la pratique or- 
dinaire avoit scereditéese АМП ceux qui depuis no- 
tre Auteur ont-uraité des Opérations з ont-ils re- 
E 
de M. Dionis comme an < incon 
vrai que 
ge 


efexion: auíoir pû faire re 


Сїй 

app raitemens qui convien- 

nent chaqu ration s. ce qi trouve 
` moins ayer. aucun 


puis 


AVIS 
découvertes ; il faudroit en reconnoiffant Ta 1 
de cet Cüvrage , convenir qu'il y manqueroit L 
des chofes importantes. MESE 
Pour remedier à се défaut, qui 
gloire de l'Auteur „fait honneur à 
à la fagacité des Praticiens de пох jou 
un nombre confiderible de remarque: quì sci 
ment les nouvelles découvertes, & qui 
par confequent de füplement 
Cet avec confiance que je Honne: au Publi 
cette Addition , parce que je ne l'ai poin ti 
mon propre fond ; mois de la lecture dc: veer 
Auteurs , des leçons & de la convention A 
Maîtres de nos jours... 


ГЕЯ 


опе que Cult à 
dépens que ай enrichi ce Livre d une infi- 
nité d'obferv utiles & curieufes , & que c'e 
par leurs travaux que je me fui: trouvé en crar de 
donner une Edition de ce Cours d'Operations 
bésucoup plus complette que les precedentes. 

Cette quatrième Edition а plufieurs 
für la troificie. Py ai ajouté plufieur 
Remarques que j'ai jointes aw 


vantages 
nouvelles 
anciennes, & Tat 
ois les ones & les autres au bas des paies auíquel- 


ler elles ont raport , an lieu que dans la troiliéme 
Édition , elles à b: 
vrage, ce qui étoit incommode l'ai fait 
quatre planches des inftrumens dont je рае Сот 
ше ia premiere des planches que. l'Avrcur a don- 
née, n'étoit pas allez dillincte , j'ai cr devoir lui 
Фа fübftituer une où les inftrumens fullent gravés 


ne fetrouvoient. qu'à la fin de l'Ou- 


Dr plus de foins jy ai ош les pincertes à 
Dneaux indiquées dans pne de mes Rem 
parla lettre 67. 


persan 
Noms des Auteurs cités dans les Remarques. 


тыйт». Lecat, 
Antoine Maître-Jean. La Motte. 
Arnaud. Lits 
Arnaud de Rent, Lafnie 
Айс. Morand, 
Hachette. Marchetis. 
Deet Manne, 
Berengarius, Réi 
Hefe, Meckren, 
Boudou. Munnick. 
Senat, Muys. 
Caumont. Mery. 
Chefelden. Mang 
Color Mezeray 
Cortelius Johan-Taprifla. Mercure de France. 
Conner chum litteraram,& e.Michel. 
D миск. 
Dobis Peyer, d 
Duverney. Paré ( Ambroife. J 
Det, Petit 
Ephemerides d'Allemagne: Perche. 
Balken, 
albaqua pendente, Randorhé. 
Rouhault, 
Rau. | 
Куй. 
Saviart. 


"Thibault. 

Habicor Тайасог. 
Hiloire de Acad des S. Tulpius. 
Joubert. Vacher, 
enen. Verduin. 
Journal des Sçavans. Virgili. 

cesse үс. 
Ta Peyronnie. Verdoes 
Ledra wertenibergius. 
тан; winflovv. 
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PREMIERE DEMONSTRATION, 


И ment га 
fre du Prince & à Zoe 
ет aujourdhuj 
хоуелзоп Cours Оре 
icheverons dans l 


nt abfolumenr néce(lair 
àla Chimrgie & qui veulent mériter 
Chirarien à trefois fi eltimé, gne le pto 
grands Prin éme ne. ddaignoicnt pas 
poner» en. fe fifent appeller da 
tie de Chi d 
er par l'érymologie d 
d'Herc Ln , d'Éicula 
tés ponr lenis 


2 Des Gem kor DE Cumunars | 
En effet cette Profeffion s'occupant toute à fa. 
confervation & ай rétabliffement de. Ia fanté de 
Phomme,le chef d'œuvre le plus accompli de l'U- 
nivers - ne doit on pas convenir qu'elle eft autant 
a0-deffus des autres emplois, que fon objet eft pré- 
ferable au refte des ètres & fa fin aux plus grands 
defeîns qu'on fe pui propofer ? Pour рей aufü 
que l'on r Réchiffe fur les puiffans fecours qu'on 
tire tous les jours de ce grand Are qui n'agit que 
für des principes fürs & manifeftes › on fera bien- 
tûr convaincu que rien n'eft plas utile dans un 

csse Erat que de bons Chirorpiens 
оча! par de bons Chirargiens je n'entens pas parler 
Ji. de ceux qui prétendent à cette qualité; parce qu'on 

S leur aura appris à fair: un emplâtre & une faign 


ni de ceux qui connoilfant leur foibleffe n'ont of 


о erà fübir la rigueur du chef-d'œuvre 5 
mais j'entens parler de ceux qui aprés une loia- 
ble éducation, onc été infiruits des préceptes de 


Ja Chirurgie par de bons Maîtres, qui ont enfüite 
pratiqué ETE dann des Villes & dans les 
Armées felon les lumières & la faine méthode 
ont puifées dans l'Ecole de 5. Côme;qui eft 

» le lieu où fe forment les plus habiles 


e chez. les riches: А 
La Chirurgie a été définie diverfement par dif- 
les uns Pont honorée du titre de 

t un 


Définition 
là. Chi- ferens Auteurs з 


aie. — feience, les autres ont prétenda. qu'elle ét 
à m ment mécani jne,& d'autres one foutenu 
qu'elle doit feience & art toutenfemble » & que 

ccs deux crofes n'en pouvoient être féparées fans 

1а rendre imparfüite;pour moi qui fais du nombre 

deces derniers; je dis que la Chirurgie dans toute 


Pamiers DEMONSTRATION. B 
fon érenduë eft une babitude de l'entendement. 
formée par l'étude & par des réflexions for exp. 
rience, pour connoître les maladies du corps ku 
main & en méme tems une dexterité acquife par 
un изде fréquent & bien ordonné, pour appli- 
quer avec les mains aidées des inftrumens les re- 
medes aux maladies qui en ont befoin. 

Tous les anciens ont auffi divifé la Chirurgie en у 
deux parties; fçavoinen Théorique & en Pratiques de а Ch 
ils difent que la premiere eft une fcience qui enfei-rurgis 
gne la maniere d'operer pour la guérifon des mala- 
ent que la feconde foit un art qui 
guérir effectivement par l'operation de la main 
adroiteme Il y a des Medecins qui ont 
fuivi la méme divifion qu'ils ont exprimée en des 
termes differens » partageant toute la Chirurgie en 
Chirurgie médicale & raifonnée , & en Chirurgie 
manuelle & operative. C'eft en confequence de 
cette difinétion qu'ils établiffent deux fortes de 
Chirurgie, qui penvent étre poffedées féparément 
par differentes perfonries y prétendanr que la pre 
miere eft le partage des Medecins, & que la fe- 
conde appartient aux Cbirurgiens. 

Maisil faut demeurer d'acord qu'un Chirurgien 
qui. n'auroit que cette Chirurgie pratique, mas 
muelle & operative pour fon partage, 'eroit un Ch 
murgien qui. coureroit fouvent rifque de tner ou 
d'eftropier fes malades, quand il n'auroit pas de 
Medecin pour le conduire;& même en la prefence 
du Medecin ne feroit-il pas encore en danger de 

ire des fautes,Û fa tête n'étoit la conduétrice de 
fa main? En effet pour marcher lürement il frut 
аудіг des yeux clairs voyans & des jambes fouples 
& agiles l'un fans l'autreeft infüffifant, Un aven- 

E'e;per exemple qui aura de bonnes jambes;& qui 

fera mené par un conducteur éclairé & fidéle , ne 

och pas de trembler en marchant , parce que 

Ja lumiere fera féparée de Ja. poiffagce qui ly fait 

marcheride méme quelque experience on un Chin 
дь 


Dss Orerarions рв Corse, м 
zurgien рше avoir , sil n'a pas la соппо псе nous commençons toutes les années pos inflruc. 
gui le doit regler dans fon ouvrage yil travaillera tions par les démonftrations Anatomiqnes, afin de 
en aveugle ;. & s'il n'eft pas bon Théoricien , il difpofer nos Auditeurs ает avec frait aux Оре. 
ne fera jamais Praticien babile. rations de Chirurgie qu'on démontre dansla fii, 
11 faut donc que le Chirurgien poffede Pane бс. On doit entendre par opération de Chirurg; 
d, l'autre de ces denx parties de la Chirurgie-La pre- ne prudente & méthodique application de la 
Trete de miere s'acquiert par la connoilfance dcs Mala lit ir le corps de l'homme pour lui conferver. 
inivent à Phomme , & la feconde par l'babi- ou lui rendre la Bed, 
tude que l'on contracte à bien exécuter toutes les Toutes les opérations de Ta Chirurgie fe redui: Онаси. 
opérations qu'elles peuvent demander. pour. être fent fous quatre efpeces , dont la premere rejoint sS d'or 
guéries. Celle-là a été renfermée par le fameux ce qni a été paré, & fc nomme Synthife ; 1а fo. rations 
Guidon dans fix Traités, dont le premier parle conde divife les parties dontl'union eft contraire 
des tumeurs , Ie fecond des playes , le troilié e la fanté, & celle А s'apelle Diérèfe ; la troifiéme 
desnlceresyle quatriéme des fraétures, le cinquié- qu'on a comprife par Je mor d Dad, 6te ce qui 
me des lurations , & le fiviéme des maladies qui cft étranger; & la quatriéme qu'on appelle Pro- 
е font point comp ics dans les cing Traités pré- chèfe, ajoute ce qui y manque. 
cedens, comme la teigne › la gourfeyla verole, la La буп ле opération qui réunir&re- Ce qu 
pelle & beaucoup d'autres , опеке тепсе , paries de notre coprdisiftert ol. quc 
auliBicn que de celles que je viens de raporter , qu deblicées contre le cours ordinaire de Ja пак. M 
appelle la Théorie Chirurgicales fü ;El'e eff Чг deus fortes, on commune оп par 
laquelle co t être fondée la feconde partie qu'on иоле, а premiere bart toutes Tes Opéra ions ` 
nomme la Pratique. T Eet celle-là qu'on raporte l'aplication des arrel 
Je fupof done que tous ceux qui font ici pré- les , des сотре, des bandages, la bonne (itus. 
(cns , ont déjà ces premieres connoi(fances de la Sion dela partie malade, & géneralement tous les 
Chirurgie s & je me bome dans ce Cours ne їй тотеп & toutes les maniere: 
vous entretenir que de ce que chacun entend par tribuer À retal 
les Operations Chirurgicales que je prétens vous Cn (on ena feconde s exerce tant for les parties 
démontrer toutes, & qui rempliront abondam. molles, que für les parties dares;celles d 
ment tout le tems qu'on a coutume de donner à molles fe foit en deux manieres 5 fcavoir , fons dés 
ces Lecons publiques, d ` Hien, & alors elle s'apelle rax]r  creft-3cdire аг. 
Pour tere Топ le monde (ай l'obligation indifpenf Emer з ou bien avec divifion & on la nomme 
bon. Chi- dans laquelle eft le Gbirurgien d’être informé de TAPA оц füture.Celle des parties dures a auffi deux 
Tien, il l'Anacomie avant que d'entreprendre de connoître efpéces , puifgu'elle s'aplique à raffembler les c 
Fur et les maux aufquels nous fommes affujettis & de fe TUS P remplacer les os luxés ou Ae 
aromi- fazarder de faire aucune opération. La connoif- Ca) Cete opération a la prééminence für Ia m 
fance de la ftruéture de nos corps eft la bafe & le 


NSTRATION. D 


qui peuvent cons 
lir on à rafermir les parties chacune 


plus ferme appui de la Chirurgie, auffi lui a Соп (8) Quelques-uns aimer mieux diviferla foret 


1 ences qui ТАРЕ de сойли e en Гун de E 
donnéle premier rans entte toutes les feience Ja ed conim сп de con 


Че atures qui nt de dct efpeces s Kater, 


forment un habile Ciiurgien: C'e poranot 
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Définition tres , parce qu'outre qu'elle eft la plusnécefíaite » 
d la. Dié elle ufe encore des moyens les plus fimples pour 
rede vefürnerau corps humain cette intégrité des par~ 
ties qu'il a reçû de l'Aureur de la nature: 

La Diérè e eft une opération qui divife &fépare 
les parties dont l'union &la continuité e(t un obt 
tacle à la guérilon , ou qui font jointes & coll 
enfemble contre l'ordre naturel: Секе opération 
fe pratique en quatre manieres ; fgavoir , en enta- 

quantyen arrachant & en brûlant: ces 
quatre efpeces de divifions conviennent égal 
dux parties molles & aux parties. dures, & cela 
execute en tant de differentes circon(tance que 
Ja fübdivifion que je vous en ferois,vous feroit plus 
ennuyeufe qu'otile з puilque j'efpere vous les faire 
voir routes dans le cours de ces оре 
we. L'Exérife eft une operation gui re 
€ hors du corps les chofes qui lat font füperftucs où 
wuifibles & étrapgeres. Cette opération fe fait en. 


deux manieres , ou par extra&tion,comme оине 
l'on eft obligé de tirer des chofes engendrées natu- 
xcllemént dans le corps » & qui, pourrant lui font 
Comme їй enfant mort ; ou 


deyenuós Étrangeres» 


s fraftures Ta fituation de la partie malade,le ban- 
Sane, l'agglutinarion & la future font Jes moyens que 
UE employe quelquefois (parement & quel- 
fois ehfemble. La fynth*(e de contiguité a pour ob- 
déplacement des parties у comme les heries, les 
a chute de Ja matrices celle du vagin & de 
emicre rétinit ce qui a été divifésia feconde 
a iruation naturelle ce qui а été déplacé. 
(5) On peut diviler la diérefe en commune & en par- 
ailes Ce diérèfe commune renferme routes les OR 
ions o) l'on ne divife les parties que pour parveni 
nclque fin. Telle eft l'incifion que l'on fait pour tir 
serres hors a velfieselle eft auff celle que l'on fait 
oitrine pour évacuer les fluides épanchés fur le 
phragme, Вес, La diérèfe particuliere а pou 
paration des parties dont l'unior 
s Var cxemple ; à l'imperfot 
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de Purine retenuë ; où par détraétion , quand on. 
бе du corps les chofes contre nature qui ont été 
introduites dn déhors; on en vient à boue foit en 
faifant playe › foit fans faire playe , comme lorf- 
que les matieres fe font fourées dans des cavités 
qui one des iffüés afez larges » telles que celles du 
nez des oreilles, See, Enfin pour bien exécuter 
се que 'Exérife demande ; il fant examiner, 1°. 
quelle eft la partie dont ол veut tirer. quelque 
chofe: 20. quels font les corps étrangers que l'on 
veut faire ortir , & 39, quels font Jes inftrumens 
qu'on y peut employer: 

La Prothife eft la quatriéme genre d'opération de Jy pio: 
de Chirurgie par lequel on ajoüte au corps quel- defe. 
que infirumenr qui fupléeà des parties qui lui 
manquent; ces défauts viennent ou naturellement 
comme quand quelque partie manque un enfant 
dis fa premiere formation ; Où par accident,com- 
me quihid op a perdu à l'armée un œil , un bras , 
où une jambeidans ce cas 1À l'on a recours à quel- 
que organe qui repare la partie! dont on eft mal- 
heureufement privé. On tire quatre vtilirés diffe- Utilité ile 
rentes de la Prothife , la premiere regarde la né Ja Prorhe- 
ceffité de quelque action › comme d'ajouter une ** 
jambe de bois pour marcher ; Ja feconde ell pour 
rendre à quelque partie fon ufage ou pour en fa- 
ciliter laétionscomme quand on applique à la vou 
хо deieren de Ja bouche de ceux qui ont lepa- 

Jais rongé ou percé une perite platine d’argei où 
de plomb,fans quoiils ne pourroient parler que du 

nez, & n'avaleroient qu'avec pi la troifiéme 

Tent l'eruement , comtbe quand on enchaffe dans 
orbite un cei] de verre rein & figuré de même 
que le nature] ; & la quatrieme pour redreffer la 
mauvaift conformation de quelque partie; сей 

dans се deffcin qu'on fait porter un corfelet de fer 

à de jeunes enfans dont l'épine & les côtés fe dé- 
jettent & prennent une courbure vicicufe. 

Sous ccs quatre efjcces d'opération font com- Oder 

А+ 


Définition 
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Um prifes toutes celles que j'ai à vous faire voir, mais 
Жи. mrerles l'on ne convient pas far l'ordre que Гоп doit tenir 
Gpaatious, Pour les démontrer ; les uns dont Thévenin eft du. 

nombre veulent que l'on commence par celles qui 

appartiennent à Га Synchèfe;que l'on continue par 
celles qui regardent la Diéréfe „, enfuite que lon 
vienne à celles qui dépendent de l'Exérèfe, & que. 

Гор finitfe par celles que la Prochèfe ordonne de 

faire ; les autres, parmi lefquels eft Fabricius ФА» 

«uapendente , font précederà routes les autres 

opérations celles qui fe pratiquent fùr la tête; ils. 

pollent après à celles dela poitrine,& defcendent 

à celles du ventre pour finir par celles des extrém 

ts; & d'antres enfin prétendent que pour garder 

le fujet allez de tems, il faut (aire l'ordre Anato 
mique le plus ufité. , & pour cet effet commencer 
par le bas ventre, afin de le vaider incontinent 
après que l'on aura achevé les opérations qui 
fonti certe région, d'où l'on montera à [a poitri- 
ne, & de-I à la réteyrefervant les extrémités pour 

Jc fera auffi cer ordre que nous tien 
drons comme étant & le plus commode pour la. 
conférvation de notre Diet &le plus fuivi dans 
lcs démonfirations publiques. 

De toutes ces opérations il y en а de douces & 
qui font quelquefois fort aiféesà faire, comme 
la faignée s d'autres qui ont beaucoup de ісце 
tés & de danger , comme l'opération du bubono- 
celle ; & d'autres, qui ne fe peuvent faire qu'a- 
vec de très-grandes douleurs , & qui font horreur. 
aux fpettateurs , comme Parputation d'un Ьгаз › 
оц d'une jambe. 

De plusyil y а des opérations dont les unes font 

sfolument néceffaires à la vie „еп forte que l'on 
ne peut fe difpenfer de les faire fans expofer le ma- 

Jade à perir y tel eft letrépan ou l'empiéme $ & 

d'autres qui ne font néceffaires que pour la com- 

modité de la vie; comme quand on tàche de fer- 
ule lacrimale , оп d'abatre une cata- 
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račte. Enfin de ce grand nombre d'opérations que 
vous voyez décrites dans les Auteurs, ily епа 
plufieurs que l'ona rejetté velles croient 
trop cruelles ou tout À fait inutiles › Comme ces 
grandes incifions À Ja tête , & ces cauterifations 
du foye ; de la rate & des jointures. 

Ce n eft pas feulement für le nombre des opéra- Ea Chirur- 
tions que nous ne nous accorderons pas avec nos Bic fe pra 
Anciens › nous nous écarterons encore davantage "® 


d'eux par la maniere dont nous apprendrons À fai- jamais. 


xc plufieurs de celles qu'ils nous ont enfeignées. 
11 lesont raportées comme on les pratiquoit dans 
leur tems , où l'on connoiffoit tris. pea l'ocono- 
mie animale; mais aujourdhui que la Chirurgie 
acquis par les foins & par le genie d'une infinit 
d'habiles gens, plus de lümiere & de politeffe. 
qu'elle n'en a jamais eu, l'on a féparé ce qu'elle 
Avoitde rude & de barbare , l'on en a retranché 
ces fers ardens & ces inftrumens affreux que les 
malades ni méme les affiffans ne ponvoicnt voie 
fans trembler : & par une méthode plus douce & 
plus humaine l'on guérit encore plus furement les 
malades que l'on. ne faifoit autrefois avec ces 
grands préparatifs capables d'épouventer Ies plus 
intrépides. 

Pour bien ‘opérer, il faut le faire avec prompti- Circonf 
tade & aflirance du faccis avec agrémentdu córé tantes не 
qo malade & avec dexterité če fareté dela part de DT 
l'ouvrier. La prompritude s'entend de Та diligen: opérer, 
©е qu'on apporte dans l'opération ou dans 1a gu 
filon, la foreté fe connoit quand on fait employer 
is moyens que Part preferit pour guerir parfaite- 
ment le mal & empêcher ou qu'il ne revienne, ou 
que fa guerifon ne foit la caufe d'un autre plus 
grand. L'agrément confifie À ne point faire de la 
douleur que letnoins qu'on peut, à ne point tiom. 
perle malade, c'eft-à~dii me rien faire que de 
fin confentement › & à ne point Jee ces char- 
tatane jai promettent toujours de ren 
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де tems la fanté,parce qu'il faut qu'un Chirurgien. 
fe diftingue de ces fortes d'ignorans;& que l'effet 
foive toujours les promeffes. Enfin la dexterité ou 
Padre(le de lOperateur doit paroître non-feules 
menr dansla délicaceffe & l'exa&tiude de fon tra~ 
vailmais encore dans les mûres réflexions qu'il eft 
obligé de faire fur Gx ou fept circonftances que. 
Fon exprime communement par ce vers latin» 
ici qd à quibu anis eur» quemede quando 

Celt à-dire, qui, qu'eft-ce , on, quels mo~ 
yens , pourquoi, comment, & quand ? 

Qui, regarde le malade, avoir fi det une pera 
fonne foible ou robufte + Qw'efl-ce , а raport à la 
nature du mal , fi c'eft un éclat de grenade , une 
bale ou un morceau de bois ou de fer qu'on doit 
tirer O^, s'entend de l'endroit du corps où il faut 
opérer» & du lieu où l'on laiffera le malade dans 
fon lit où dans une chaife s Quels moyens ce font 
les ipftromens , les machines & les medicamens 
propres à l'opé cà traiter le mal; Pourquoi, 
c'eft la fin qu'on fe propofe. en prenant les meil- 
Jeures voyes, pour guérir le malades Comment Gi 
ifie la maniere d'agir , еей ce que l'Art en- 
{рле s & Quand , dénote l'occafion pour bien 
prendre fon tems, & ce tems eft de deux fortes 
Tun que l'on appelle tems de néceffiré,qui ne veut 
pas que l'on differe ; comme loríqu'il eft queftion 
d'arrêter une hémorragie,& l'autre que l'on nom- 
me tems d'éfeétion, qui permet de choifir un jour 
où une (айп commode lorfqu'il n'y a point de 
rtl preffante › comme dans la Lithotomi 

Il ne бобе pas au Chirurgten d'avoir fait fes rén 
flexions fùr ce qu'on vient de dire pour bien ac- 
complir ce que fon Art demande; il faut encore 
qu'il jette les yeux , 1°. für lui-même , 2°. für le 
malade, 3°. für les а Вап , & 4°. fur les chofes 
externes, 


Qualités La perfonne du Chirurgie doit être avantagée 


ancl- de trois fortes de qualités, dont Jes premieres font 
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9025 à une nagure bien élevée , les fecondes à une les du CI 


xaifon cultivée, & les rroifiémes à un grand ab 
parla nature on. comprend les dons du corps , 
Jes bonnes mæurs,& une difpottion naturelle qui 
nous fait préferer la Chirurgie à toutes les autres 
Frofeflions : par la raifon on veut qu'il ait un ef- 
prit. docile & capable de polleder une fcience 
d'une auli grande étenducs& par l'ufage, on pré- 
tend qu'il ait beaucoup d'expérience acquife par 
un long exercice. IL faut auf qu'un Chirurgien 
foit ambidextre , eft-à-dire, qu'il ри travail 
Jer également des deux mains y ayant des opéra- 
Ge и néceflirement faire de la main 
gauche. Mais il doit farrour être fon propre juge, 
& fe rendre à foi-méme la juftice qu'il mérite ` 
'efü-à-dire que quand il ne fe fent pas айел fort ni 
И exercé pour une opération difficile , il la doit 
‘iller faire à un autre plûtêr que de l'entrepren- 
dre témetüirement. (4) 

Trois difpofitions d'efprit font аш requifesdans 
un malade sila envie de OF; 


Ce з en méme rems que le malade faic choix d'un 


Chirurgien › il doit croire qu'il n’y en a point де 
ylushabile;& dans cette per'uafion n'écoutanr plus 
tous ceux qui Jui propoferont des fecret i 
res où des remedes particuliers dai 

entierement à lui, comme sil étoit für que fa fan- 
té fût entre les mains de сеге perfonne qui tra~ 
vaille à la lui rendre. La patience eft une fuite de 


s imaginai- 
bandonnera 


B pourroit ajouter ici qu'un jeune Chirurgien у 
Qui n'a pas encore beaucoup pratiqué, a d'ailleurs 
Doha Auteur demande, doit avant 
aque opération confiderable » penfer plificurs fois » 
asd eri аачы Мел; A la sche tanen 
turelle que contre nature des differentes parties far lel- 
quelles doit opérer, vo Aux аттап ТЇ 

mer en opérant. Ces réflexions le шсш 

Sir plus fürcmenr, 


grande confiance de la patience & de l'obáilfan- malai 


ec quil 
faut trou- o 
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fa confiance,caril faut que le malade fouffre fans 
murmurer tour ce que le Chirurgien lui veut faire, 
ne dourant nullement que tout Le traitement qu'il 
en reçoit ne l'aproche de plus en plus de fa gue~ 
sifon , & que sil Jui fait dela douleur, celt ou. 
qu'elle eft inévitable, où qu'elle donne occafion à 
quelques efforts utiles ; rien au refte n'étant plus 
dangereux pour un malade que de s'impatienter 
& de diffiper ce qu'il a de vigueur & d'efprit, à 
fe toormenter envain, Lol) ance eft encore un 
effer de fa confiance, car il faut que le malade 
fuive aveuglement tout ce que le Chirurgien lui 
prefcrit , fçachant qu'il n'y a le moyen plus 
fûr pour reconvrer fa fanté 

Les affiftans doiventauffi avoir trois verus prin- 
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nie de tont ce qui eft néceffaire pendant la cure > 
fe boire & le manger doivent être proportionnés à 
Так du malade. Les trop frequentes viütes qu'il 
faut empécher , la joye que l'on doit procurer, [а 
ийе qu'il faut bannir comme pernicieufe les 
infirumens même & les médicamens qu'on fen 
Préparer füivant les facultés du malade & une 
infinité d'autres circonftances dont le dé 
trop long. 
‚ De tons ces préceptes généraux, il nous fau 
tirer des inftrüétions qui nous conduifenr ins 
faire chaque opération en particulier; & qui ren 
ferment ce qu'il faut obfes ant l'opération 
durant l'opération &aprslopération,  — 7 
Avant que de fe mettre en (iat d'opérer il fau 


ail feroit 


о Ce qu'it 
poffibilitéde l'o- faur fire 
а conftitution, aux avant T'o- 


ver. dans Cipales, qui font la fageffe, 


convenir de Pimportance& de. 
Jes afi. tion: s'ils n'étoient pas fages & prodensils infpi- 


Pération , ce qui fe connoir à 


tans. — reroient fouvent au malade des chofes qui pré judi 


cieroient à fa fanté , & condefcendanr à fes défirs 
ils lui accorderoient tout ce qu'il demanderoitsils 
fuitont néanmoins toutes les manieres rudes & 
brufques  & feront complaifans еп tout ce qui ne 
le pourra pas bleffer. Si Роп ne leur füpofoit pas 
de la Ае Роп ne porroit compter for tout ce 
qu'on leur ordonneroit , & au lieu d'avancer la 
querifon , ils Ia retarderoient ou l'empécheroient. 
‘en changeant ou n'executant pas les chofes réglées 
Gc commandéestenfin s'ils n'toient point difcrets, 
ils iroient inconfiderement raporter au malade 
rout cequ'ilsauroient entendu dire de fa maladie, 
car nn raport imprudent peut mettre оп malade 
dans un péril éminent de fa vie , comme il eft ar- 

ivé plulieurs fois, Cette même vertu les engage 
encore û tenir le fecret für certaines imperfeétions 


qu'il: deconvrent on qu'on leur déclare. 


tention "Le chofer externesaufquellesil fauc av 
pour la commodité du malade & la guerifon de fa 
maladie, comprennent la maifon où la chambre 


qui doit eite «a bon air , cloiguée du bruit &gar 


fon&tions & aux li 
forces d malade , & aux 


'onflances du tems 
dulicu, &e: Er асс TERE 


lations ayant été рибе 
fuut préparer rout cé qu'on Juge ёсе A 
l'exécution ce qui confite en ce que Pon p helle 
{РН у c'e la coutume d'envoyer chez Luim 
lade, quelque tems " 
tive , des ferviteurs p 

vent par la q 

les 


ire. Te voudrois que les С 

talent devant lui 

ent opérer, ef 
re voifine de celle du malade > Afin de lui épar- 

Ener la våë de tels préparatifs qui ne font ich 

Pirer de l'horreur pour ceux qui ME 
Cequ'ondoit obtesverduz am re 


Ficulieremen: се que l'on soi; 


5 font. 
ration eft par- Y 


ЖОЛУ, 


aifons de la partie offenfée, aux Pération. 


Ce qu'il 


faut obfer 
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ou la maniere de la faire, qui confie à mettre en. ment felon que mature du GA » pnis u 
pratique dans le cas qui s'offre a&tuellementtou- emplitte s une compri &¢ un Bandage caen 
tes les regles que l'Art enfeigne dans, des cas pa- blez il reftera au Chirorgienà juger de la Gtuarion 
reils, s'acquittent de tous fes devoirs ауес dou- iil doit donne la partie аорта 
ceur, avec айгейе , avec propreté & avec dé gie malade Гоше moins de douleur, où là par- 
effe. Je veux donc que le Chirurgien foit affable tic eft le moins орге ќо & où le pusa plus de 
À fon malade » qu'il l'encourage & le rafüre,qu'il Pante au dehors ; & en dernier lieu il e(t à propos 
compatilfe à fa peine, qu'illui promettede ne lui qu'il infiruife la garde & les а авз de ce qui cft 
eau que le moins de douleur qu'il fera роты. de leur devoir, 
II faut qu'un Chinwgien foit naturellement adroit 
pour bién opérer’, & qu'il ait fortifié certe adreffe 


u'il recommande le repos du ma- 

lade, & qu'il Poblige de fe tranquilifer par Ре 

perance d'une: prompte & parfaite guérifon , & 

Я and exercice dans fa Profetfion,où il au~ qu'enfin en le quittant il l'affare que l'opération. 

P GES on objet choilir les iarumens qu'il vient de lai faire étoit l'unique moyen de le 

Jes plus commodes en inventer de nouveaux dans rétablir en fané. Rv NL m 
des cas particuliers» & à s'en fervir d'une maniere JL ne (и pas de vous avoir indiqué la conduite Manvaifes 
qui apporte autant de foulagement au malade qu'= qu'un Chirorgien doit te 

е donne de arisfaion oux (ребез. La pro- que je vous faffe r 
preré donne par avance une bonne idée du Chirur- 


геп opérantil faut en má ^s e 
rquer pluficurs abus ou eviter, 
quantes qu'il doit abfolument éviter. 


gien,& elle n'e(t pas une des moindres circonftan- Il y à des Сып; 


iens qui ne font pas (itór entrés 
Nie ee s la chambre du m: 


commandable, mais il ne faut pas qu'elle foit ou- 
иёсус'ей-й di е qu'au lieu d'aller а fait prompte- 
ment on manic,on tourne la postie en cent façons, 
sferve ferupuleufement diverfes circon 


ces da ération : la delicaref & 


& on en ol: ioi 1 
ances peu effentiellessj'entens par delicateffe cet- forces,ce qui jette l’effroi dans l 

D, certe dexteritd & cette circonlpe&te & des parens + ce procedé ruftique 
lation de la main. dp Chirorgien qui fait ble auffi-bien que ces cérémoni 
ater ап malade que Гоп а extremement ména- quelque 


s leurs 
prit du patient 
eft condamna- 
mal placées que 
autres obfervent entr'eux à qui fera l'opé- 
pé fa (спб & à ceux qui éroient préfens,qu'il ration, fe préfentant les uns aux autres des cifeaux 
ойс impolfible de mieux faire une op ‘ration. ou on biftouri devant le malade qui раг-1А fe voit 


equum Quoique l'operarion foit achevée, Je Chirur. miferablement expofé à tomber fous le couteau du 


gien n'en eft pourtant pas encore quitte s'il ne re- plus mal-babile.S'ils font pluficurs en droit d'opé-. 
iO DAR DU MUN HE fer 3 €'eft au malade à choifir celui qui fera plus А 

du e rine pal et Ia репе d Jan qu'il doit ar fon gré-Et lorfque le Chirurgien ordinaire à qui il 
rêter inceffammenr par les moye в quefon Art lui appartient de mettre Та main à Гои 
eafeigne › & que je vous epliquerai en vous dé- obligé d'en faire la propofition 
montrant chaque opération en parriculier. Il faut par fon rang où fon âge eft ay-deffas de lui, cette 
түшө рег їз payes y mettre ипе tente ou des fcine fe doit pater hors d 


ic la préfence du malade 
Denn fecs ou chargés de quelque médica. чо eft alèz ais de fon mal, fars être encore fa. 


gération. 


re,croir être 
quelqu'autre, qui 
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tigué par ces complimens hors de faifon, 
ET Je n'approuve point non plus que pendant une 
Jes PM opération tous les Chirurgiens préfens aillent fon- 
der ou mettre leurs doigts dans 1а playe s ce font 
autant de douleurs nouvelles qu'on fait effüyerau. 
malade , qui ne font que prolonger le tems de fon 
martyre;c'eft à celui qui opére à examiner ce qu'il 
ya à faire & il ne doit tovr au plus y admettre avec 
Jui qu'un des Chirurgiens confoltans qui font Ià 
pour l'affifter de fes avis. Il eft des Chirurgiens qui. 
s'offenfent des cris d'un malade , qui le grondent 
& s'emportent contre lui , comme s'il deele être 
iofenfible aux maux qu'ils lui font endurerices fa 
ons d'agir font trop cruelles , il faut qu'un Chic 
rurgien айс de l'humanité , qu'il exhorte fes mala- 
des à la patience , qu'il compatiffe à la douleur 
qu'ils fouffrent , & s'il ne peur pas fe difpenfar de 
leur en faire,du moins gu'il leur la liberté de 
crier & de gémir: Те voudrois аш qu'il па ас 
À une opération que les perfonnes qui y font né 
effüires , car ce grand nombre de curieux ou de 
fpe&areurs inutiles ne fait qu'embaraffer. 
те Clin. Une opération n'eft pas plárór finie que le mala. 
Le Ch de & les parens interrogent le Chirurgen for ce 
fre cir- qu'il en pene, c'eft pour lors que fa prudence pa- 
confpet roit en ne difine rien au malade qui Le puiffe cha- 
für fés pro- griner , & ne déguifant point Ia verité aux amis & 
melis. aux proches. Qu'i femble donc pas à ceux 
qui par des craintes mal fondées metrentlcurs mä- 
lades far le bord du tombeau,en forte qu'à les en 
rendre parler il eft toujours prêt d'y defcendre.Je 
fioi que quelques uns en ufent infi par un trait de 
Politique en ce que (i le malade meurt,l’on déclas 
xera que le Chirurgien l'avoit prédit s & fi au-cone 
traireil guérit, Pon publiera, difent-ils , qu'il lai 
a fauvéla vie. I ne faut pas cependant prendre uno 
route toute oppofée, еп promettant des guérifons. 
infaillibles; je n'ignore pas non plus que ceux qui 


Ja fuient, précendent par ce moyen s'attirer plns 
de. 
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de pratique;croyant qu? M 


1 eft plus naturel à un mas 
la de metre entre les mains de celi qui Lallu. 
re dele guérir qu'entre celles d'un Chirurgien donc. 
abord rie, le difcours compofé & le pronoftic 
certain Ar Berg femblegt être les avant ou 
тешу de la mort. Ces deux extrémité, font autant 
d'écueils que le Chirurgien doit éviter , parce que 
le monde eft prévenu de route: cer rures) б 
ne juge de la fincerité & de Íh } 
teurs, que p 

carceprite 
l'éfperance $ 


т ileté dı 3 
ir l'éveriemenc des cures qu'il onc 
il fon quls tiennent un milieu care 
x 1A crainte, faifant néanmoins plü- 
«бе entrevoir de l'efpérance que de la cai Pare 
се ae nc pe Peut produire que de i boss 
lets, & la feconde eft capable de caufer de: 
troub] degree. Р Ie eger get 


Je vous ai dit qu'avant que d'entrep 


pO prendre a 


ion , il falloit préparer f І 

rer fon appareil + 
агаррагей routes les chofes , fans pi avant lo; 
пе peue s'exécuter , & que l'on 
Mix principales , qui font les inftrumens « 
tgs s les plümaceoux e 


on entend 
Y'opérati 

opération n 
; lester 
emplâtres , les compre 
fos & les bandages, Je dis Je : 
upiverfelles , par SE 


de i es & les plus 

u » arce qu il y a une infinité de chofes 

'omme des lacs, des attelle 5› des bancs, de 

res E d'autres machines qui conviennent À de 
tions particulieres,dont e ne vous parle Ў 

А prefents me properans KS AE 


ir Те toutce qui regarde les opéra- 


je commence par Les, Porque 
les bandages au dernie тепсе par 
з en cela l'ordre dans leq 1 le Chirar- les inl 


ye tous ces moyens en opera; mus 
pérant з jai ju. 

à thode plus infttu&ive qu apen 

J'ai cru auffi devoir faire 

hals chacun 


П. Fıcunr. DES INSTRUMENS DE CHIRURGIE. 
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«рат роле de fe paller d'inftrumens dans 


L en о 
lia pratique Chirurpicale: les Anciens en a 
палбтіѕ û Ја pofterité plufieurs defleins que E 
voyons dans leors livres; mais on peat dire à la 
i Chirorgiens modernes que les іва 
mes dont non fe fert aujourdhui » font plas coms, 
moins grolliers , on ne det pas contenté 
d'en retrancher quelques anciens qu'on a trouvé 


oli & perfec- 
inutiles où trop rudes, où a encore poli & perfe: 


PREMIERE DEMONSTRATION, 19 
rionné ceux dont on a confervé Pufage , & on сй 
a inventé plufieurs autres. 

Nous regardons l'infirument comme une саш 
feconde , qui fair on aide à faire quelque chofe ; 
étant dirigé par une main indoftricufe de forte que 
Ја main & l'inftrument , font deux caufes 

lefquelles une opération ne por 
être exécutée; mais avec cette differ ice que la 
main eft la principale, puifque ceft celle qui pro- 
duit & qui regle le mouvement de Pinftrumentyau 
lieu que l'autre n'eft qu'une caufe fübordonnée 

Des inflrumens les uns font communs aux С 
zurgiens & à pluficurs autres artifans , comme des 
Cifeaux , des Aiguilles, des Rafoirs ou des Con- 
eaux s les autres font particuliers à Ia Chirurgie , 
comme une Lancette entre ceux qui ар 
ment proprement au Chirurgien il y en a que l'on 
appelle généraux, parce qu'ils fervent à. diverfes 
Maladies à diverfes parties du corps, comme un. 
Biltoori 5 d’autres que l'on. nomme propres ` 

s пе font employés que pour. cerai; 

dans telles ou telles parties , comme 
trépan pour les fractures du crane. 

Lara xperier t nous appren- 

; la premiere 

able à linten- 

propofons , & la feconde nous 

ant adroits nons donne de la hardief'e à Je 

ег» n'y ayant rien qui affüre & qui encours 

plus un Opérateur dans Pufsge des machines qu 
Jes heureufes épreuves qu'il en a faites. 

Por les différentes machines qui peuvent ёле 
employées dans une opérfrionil ; en a qui (ont né. 
celfiires pour l'exécurer , & d'autres. qui eent. 
buent feulement à la mieux accomplir : le nombre 
des premieres qui fervent à réünir les parties divi- 
fées féparer les continus, à tirerles corps éran- 
8184 donner divers arrangemens , &c. eftin- 


Cifeaux. 


Cifcaux 
infos: 


А Drs ONRATIONS DE CHIRURGIE > 
mombrable ; & fouventles fecours que nousen ti- 
sons , ne nous feroient jamais donnés par les mé- 
dicamens, ni partout autre moyen : car comment 
ғу prendroit-on pour faire fortir fans une fonde 
les urines de la veflie , quand elle aura perdu fon 
гео? & comment abbatre une cataracte fans 
une aiguille ? Les fecondes , telles que font les lirs, 
les coullins ou les bancs , qui facilitent les opéra- 
tions font auff en très-grande quantité , & elles 
те doivent pas être négligées , puifque leurs ufa- 
ges concourent à la perfeétion de l'œuvre, 

‘Après vous avoir parlé du général des inftrumens, 
il faut les examiner en détail:ceux que vous voyez 
gravés fur ces planches conviennent prefqu'à rou- 
tées les opérations, c'eft pourquoi vous les devez 

connoître préferablement aux autres;c'eft af par 
A. ceux-là que je commence cette Démonftration- 

Les Cifeaux font les inftrumens les plus com- 
muns du Chirurgien s cette premiere paire А. que 
je vous repréfente eft plus forte que les autres , 
c'eft celle dont on fe fert. pour couper les ban: 
les compreffes , les emplâtres, & pour faire 
ouvrages les plus grofiers, auffi eft-elle propor- 
tionnóe à de tels fervicess 

ire B. eft plus finejles lamet en font 

as longues,on les appelle Cifeoux 

À incifions: le Chirurgien en doit avoir une qui пе 

fer à les faire 5 il y a un petit bouton au boor 

de celle des lames qui doit être introduite dans la 

plate s се bouton empêchant que la plaïe n'en foit 

piquée, fait éviter de caufer de l'ircicarion & de la 

douleur à la partie. L'acier de cette paire doit être 

fin & bien tranchant, Абр qu'elle coupe ner & 
proprement pou r faire moins fouffrir le malade. 

c Certe woifiéme paire C. eftappellée Cifeaux cour- 

Ciftat bes , les deux lam es en font courbées pour pouvoir 
couibese  fairedesincifions en des lieux où des droits ne pou- 

roient fervir s il y a audi un bouton à la pointe de 


PREMIERE DEMONSTRATION, E 
Ja lame externe qui eft toujours celle qui fe met 
danslaplaie qu'on veur dilater. (a) Il fauc re- 
marquer que les Chirurgiens ne doivent. pas tenir 
les cifeaux de méme que les femmes & les tailleurs 
qui fourrent le pouce dans un des anneaux & le 
doigt indice dans l'autre ; mais il aura le doigtan-- 
nulaire dans le fecond anneau au lieu de l'indice , 
ce qui lui donnera plus d'adre(fe & de force , 
ce que de cette maniere les doigts indice & du 
milieu appuyeront fur les branches des cifeaux & 
les conduiront, 

Le ivafoir D, eft des plus anciens inftramens de 
la Chirurgie. On s'en fervoic autrefois dans plu- 
бешт Ороп pour incifer & trancher, mais 
n'étant ferme fur fon manche , & y ayant d'autres 
outils plus commodes , l'on ne s Ў ба Fe d à 
Tes que pour ra(er les endroits ой ilya des che- 
veux is: таа MOSS 

Quoique 1 


Scalpel E. ferve particulierement 
danses die Eee 
re utile dans beaucoup d'opérations, comme dans 
'amputation où il faut couper la chair & les mem. 
branes qui font entre les deux os d'un bras on d'u. 
ne jambe avant que de les fcier. Cer in(trument 
tranche des deux córés,&il y a un manche ou d'é- 
beine ou d'yvoire qui étant mince. & plar par fon 
extrémité fert à. féparer les parties membraneufes 


& fibreufes dans les préparations Anatomiques. — Anecd 
Cet autre Scalpel F.a un dos, c'eft-3. dire qu'il fl, 


ne tranche que d'un côté ; ceft un couteau d. 

; oureau dont 
Ja lame eft courbe $ il eft fore commode pour dé 

а Le bouton que l'Auteur croit effent 

fears eft regardé ай-соттдїге comme iile Le СЕ 
comme embaraffant › par tous les Praticiens à qui vae 
fervent aujourdhui que de cileaux À pointe monfe Ces 
«сах onr ce double àvantazesqu'ils ne peuvent poine 
piquer les parties dans lefquelles on les introduit, 8e 
qu'ils laifíent au Chicurgien Ја liberté de placer EG. 
кетт fes doigts dans les annes 


6. 
L'Airigne, 
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charner un corps lorfgu'on veut l'embaumer où 
faire une fquelette. 

L'airigne G. eft encore un inftrument néceffaire 
pour difféquer,on l'a nommé ainfi , parce qu'à fon 
extrémité il y avoit deux pointes courbes en façon 
de pattes d'araignées s mais ayant reconnu l'in- 
commodité de ces deux pointes, l'on m'y en fait 
plus qu'une qui fert à. faire tenir par quelque fe 
viteur un vaiffean ou un ligament que l'on veut 
anaromifer ; & loríqu'on en a befoin dans quelque 
opération, comme dans la bubonocelle, on en 
prend dont la pointe eft поце ou applatie , de 
crainte qu'en piquant quelques parties fenfibles , 
elle n'excite de la douleur & de la convulfion, 

etre Н. eft de tous les inftrumens le plus 
u Chirurgien , d'autant que fans celui- 
Ih il ne peut faire l'opération la plus commune de 
1а Chirurgie, je veux dire la faignée , & comme il 
s'en fert à toute heure il eft obligé d'en avoir plu 
fieurs ; les uns. veulent. qu'elles foient fort poin- 
tuës, les autres qu'elles ayent peu de largeursceux= 
D prétendent mieux conduire la pointe de leurs 
lancettes dans la veine, & en les clevant plus où 
moins faire l'ouverture telles qu'ils la jugentà pro- 
Poss & ceux ci difenr qu'avec une lancette large 
ils font d'abord l'ouverture aflez grande, fans être 
obligé de foulever leur inftrument en le retirant du 
vaifíeau , & qu'ainfi ils exemptenc de la douleur 
ui n'eft pas tant caufée par la ponction que p 
certe élevation. Celles dont je me fers tiennent un 
milieu entre les pointués & les larges, & n'obligen 
qu'à faire une petite élevation ; aufi la douleur 
qu'elles fon: eft-elle tris-lepere , on les appelle 
lancertes À pointes de grains d'orge. La chalfe ей. 
ordinairement faite d'écaille de toruë, elle doit 
féparée en deux , pour la mieux net- 
toyer : ceft un abus que de les avoir garnies d'ar- 
gent , parce qu'alors étant trop lourdes, le Ch 
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тиреп пе peut les conduire avec [a délicatelfe 
que demande la faignée ; ай refte elles doivent 
être très-plares & trés-polies, afin de faire à la 
veine pour l'ouvrir la fente la plus menuë qu'il eft 
Poffible & la plus aifée à refermer. І 

Cette autre Lancette 1, eft bien plus grande LaneetreÀ 
que la précedente , elle eft deftinée pour des оп. VE 
vertures longues & profondes que l'on ne pourroit 
faire avec une lancette à faigner; la pointe n'en 
doit pas être trop fine , & le tranchant trop délié , 
de peur qu'elle ne s'émouflé quand on vient à 
couper des chairs ou des peaux un peu dures. Оп 
faifoit autrefois les lancertes pointuës à leurs ex 
trémicós. & larges dans leur ventre, elles reffem- 
blent à une feiiille d'olivier : mais à prefent on les 
fait égales depuis leur ventre. jufqu'à la chaffe ; on 
les tient plus fermes fous certe forme , & elles ne 
Vacillent point dans le tems qu'on s'en fert. 

Ce petit intrument K. eft appellé une fonde. Une fonde 
Elle eft ronde & égale par tour, excepté un bout 
où elle a une perite tête qui l'empêche de piquer 
laplaye que l'on veut fonder.ll y en a de differen- 
tes rant en groffeur qu'en longueur. C'eft par le 
moyen de la fonde que nous. connoiffons: le che. 
min & la profondeur d'une playe , c'eftla fonde 
Qui nous affüre de Pexiftence des corps étrangers 
fi le coup a pénetré , ou files os font découverts 
enfin eeft la fonde qui nous. donne les premieres 
lumieres dont nous avons: befoin pour parvenir à 
la guérifon d'une playe. 

Cette autre) marquée L. eft appellée une fonde 
plate , elle eft d'un grand fecours en des endroits 
où la fonde ronde ne pent aller , car elle nons fait 
connoître quand il y а des féi(füres ou félures aux 
95 ; où quand le pericrane eft féparé , иб elle 
melt pas moins utile que la premi м. 

Сеге ttoiliéme M. eft une fonde creufe en gou- qe 
Чеге, ayant prefque dans toute fa longueur une cron 


Ва 


L 
Une fonde 
plaue. 
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cavité en forme de canelure pour conduire la 
pointe des inftramens qui font des incifions 5 elle 
«ft pour cet cffet plus groffe & plus forte que les 
deux autres ; 8с ces deux petites anfes qui font à 
fon extrémité la font tenir ferme de la main gau- 
che au Chirurgie dans le tems qu'il s'en fert 
Ces fondes font ordinairement de fer , mais 
mieux qu'elles foient d'argent. 
Le Biftoury N. eft un inftrament. fort en ufa 
Un Biftou-il y en a de pluficurs fortes , celui-ci eft un tran- 
e chant de tont un côté, mais de l'autrequ'on appèl- 
le fon dosil ne tranche que jufqu à fon milieu , il 
eur fe déployer en avant & en arriere comme une 
Teese Ыыы ШК tie que 
quefeissileft comméde pour plulieurs efpéces d'in: 
citions , particulierement pour celles que l'on fait 
À la tte. On fait айга que dans L'ufage de ces 
inftrumens on doit tenir immédiatement avec les 
doigts les lames qui circulent fur leurs manches з 


lefqucls fervent comme de contrepoids à la main 
pendant qu'elle opere , & d'étuits aux lames dans 

un autre tems. 1 
о. Le Biftoury О. appellé droit, parce qu'il ne fe 
Un Hour peut pas ployer en arriere comme l'aon, & que 
у droit. Ja lame y demeure en droite ligne avec le manche 
comme dans un couteau , il ne tranche auli que 


d'un côté , étant applati de l'autre у on met quel 


З on eft oblieé de 1a fai- 
: cer inftroment eft for 
d'Armée qui font des i 
eft un Bit y cou f 
ant d e et en 
Jehorssil y en а de petits de moye 
; ces derniers font nommés cou 
bne deflin s prindes 


Peine DEMONSTRATION. m 
Jes droits ne peuvent pas fervir » comme quand on. 
veut dans l'opération. du bubonocelle. dilater les 
anneaux du mufcle oblique defcendant , en ce cas 
on conduit la pointe du biftoury dans la canelare 
de la fonde creufe , ce qui, exempte de mettre un. 
bouton à l'extrémité de la lame. 

La Spatule. Q. eft un inftrument néceffaire. au ON 
Chirurgien pour faire un emplâtre & pour étendre "РЧ 
Jes onguents for les plumaceaox , elle doit être 
forte , plus large par un bout que par l'autre, pla. 
te d'un côté & à demi ronde à l'opofite ; les Chi- 
rürgiens un peu curieux en ont toujours une d'ar- 
gent plácót que de fer qui n'eft jamais fi propre & 
qui falit davanrage les mains. 

Cet infirument I^. eft appellé feiiille de mirthe 
à canfe de fa reffemblance ; d'autres l'ont nommé 
demi fpatule , parce qu'il a prefque la figure d'une. 
fpitule qui routefuis elt pointuë, moins étroite & 
plus groffe, Il fert À nettoyer le dehors d'une playe, 
il y a une facon de cure oreille à. (on extrémité 
avec quoi l'on peut tirer les corps étrangers entr 
dans les oreilles, ou les petites pierres arrêtées 
dans l'uretre, 

Cette autre. feuille de mirthe S. eft beaucoup |, S. 
Plus mince que Ja précedente; érant à demi cran р. At" 
chante , elle eft crochuë à fon. extrémité en forme биле. 
de déchaufioir. Outre l'ufage qu’elle а de com- 
mun avec Ja premiere , elle fert encore dans les 
ditfcétions оз fque l'on veut réparer des membra- 
hes ou des flamens. Te l'ai toujours employée 
heuteufement dans l'opération du bubonocelle , 

Où jela prófererois aux inftrumens ttanchans , de. 
crainte de. bleffer l'intefin. 

L'dlevatoire Т. eft un infirument qui prend fon — 
nom de fon шйре; vous en verrez plufieurs figures. Urn de 


R. 
Une felii 
de mirthe. 


dans la füite de ces opérations , mais celui-ci. eil coi 
courbe par ces det extrémités dont l'une eft quar- 
de & l'autre ronde , pour fourrer celle-là dans des 
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ouvertures longues & larges , & celle-ci dans des 
trous ronds , elles font toutes deux denrelées aux 
dedans pour ne pas glilfer fous l'os que Роп veut 
élever , il fert quelquefois à faire l'extra&tion des 
corps étrangers, comme des. bales où des éclats 
de grenades ; mais il eft principalement utile à éle- 
ver une piéce d'os enfoncée für la duremere, 

V. Ilya des pincetres de plufeurs façons qui рге 

tts“ rent leurs noms des parties aufquelles elles refi 
blent , comme des becsde cane › de corbeau , où 
de grue;ellesont chacune leur ufagedifferent com: 
me vous le verrez: je ne vous prefente ici qu'une 
paire de pincettes V. qui eft la plus commune de 
toutes  & que les Chirurgiens doivent porter für 
eux dans an (шу par tout où ils vont: ЇЇ convient 
mieux de les avoir d'argent que d'acier, parce que 
ce dernier métal eft plus füjer à [a roüille, L'extr 
mité füperieure de cette paire ег ôter quelque 
«ийе, ou à arracher des poils : elle a un reffort 
qui la tient toujours ouverte › & les branches in- 
férieures étant plus longues que les füpericures,el- 
les font très-commodes pour lever les plumaceaux 

X.  dedeffüs une play, ou pour les y remettre. Са) 


[оси L'aiguille X. eft fort en ufage chez les Chirur- 


ns ; ils s’en fervent en cant de differentes occa- 
ions qu'ils font obligés d'en avoir de toutes les 
fortes, je vous en parlerai amplement en vous 
montrant les fürures;celle-ci eft une aiguille droite 
fort pointué , dont les deux. côtés vont un peu en 

ls font cranchans jufques vers le m 

lieu , le refte eft rond , & fa téte eft percée d'un 

nd tron pour paf le cordonnet. Elle fert à re- 
coudre un corps dans les p'éparations d'Anato- 
mies publiques où dans les embaumemens. 


feaux.Ces anneaux empêchent qu'elles ne paiffent écha- 
Peng leur ont fait douncr leuozndepincettesaaoncaux.. 


PRENTERE DEMONSTRATION. E 
Celle-ci eft une aiguille courbe Y. groffe Sifor. .— Y. 


te, clle doit êxre d'un bon acier, car fouvent elle, Ure АР 


ploye ou fe caffe , fur tour quand on s'en fert pour f 
coudre la peau d'un corps mort , laquelle eft beau- 
coup plus dificileà percer que celle d'un homme 
Viyant. Elle a le méme ufage que la droite, & de 
plùs elle eft abfolument néceffaire dans la Gaftro- 
raphie, (a) z. 

La Scie Z. eft un inftrument commun au Chi- 
rurgien & à pluficurs artifans ; mais celle du Chi 
Türgien étant toujours faire par de vrès-bons Cou 
reliers l'emporte fur les autres. par fa propreté & 
fa politeffe , & par la féparation prompte & nette 
qu'elle faic des parties aufquelles on l'aplique ; 
elle doit être perire & legere айп qu'on la райе 
manier avec plus de liberté , & elle a un manche 
Pour être renuë plus fetme s il faut que la lame en 
foit exquife & les dents bien aiguifées pour fcier 
avec plns de douceur, & divifer dans le moins 
de tems qu'il eft pofüüble les es d'un brasou d'une 
jambe quand on en fait Pampuration on ne 
peut auf Ге paffer de feie quand il s'agit d'ouvrir 
un crane ou pour embaumer la tête ou pour faire 
Та démonftration du cerveau. 

Le petit nombre d'inftrumens que vous venez 
de voir n'eft proprement que ceux que l'on ap- 
pelle généraux , il y en a quantité d’autres parti- 
culiers que je n'ai pas reprefentés dans ces tables , 
parce que je vous les ferai voir chacun dans l'opé- 
ation où ils conviennent. 


(e) Les aiguilles qui fervent À cette. future , doivent 
бис extémement polies Be tranchantes fur Les côtés. 
Jufqu*à lcur partic la plus large i tres aigu 
pointes & arrondies par le talon, Elles doive 
leur tête deux rainures az profondes pour y lo 
fil. deforre quelles paflent aifément & fans bleer Les 
parties. Ces rainures doivent бет é du tranchant 
& avoir une ouverture ой Гоп puifié palles Ic nl. 


Une Scie. 
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Ш. pe, DES TENTES ET CANULES, 


спие ne doivent pas être 
Toca eee ne toners 
appareil, il eft tant d'opérations qui en deman- 
dent qu'il fanc qu'un Chirurg 
tout ce qui les regarde 


Je trouve cinq fortes de mati i 
former des tentes 5; c'elt au Chirurgien à choilit 


Dagmar DEMONSTRATION, 19 
celle qui. convient le mieux А l'intention qu'il fe 
propofe > car elles fe font de charpie , de linge, 
d'éponge préparée, d'argent & de plomb. 

Les tentes de charpie font les plus mollettes & 
Les plus douces,elles fatiguent moins une playe que 
les autres; on s'en fert pour tenir un médicament 
au fond de la playe , elles s'inibibehr du pus liqui 
de de la fanie corrofive . & par ce moyen elles em- 
pêchent que cet excrément пе nuife à la partie. 

Celles que l'on fait de lin e font ordinairement 
les plus groffes de toutes , elles font longues & du 
тез, ayantà la maniere des cl р 
plus large que le refte» afin qu'elles ne puiffent 
pas entrer dans la capacité de la poitrine & du 
ventre, qui font les endroits où l'on s'en fere le 
plus fouvenr. 

On appelle éponge préparée celle que Роп fait 
boüillir dans une liqueur où il entre de Ja сие, 
après quoi on la lie encore route chaude avec de 
menue ficelle pour lui donner une forme de ren- 
te; Quand on veut dilater опе playe l'on met une 
де ces rentes apris en avoir ôté la ficelle, qui ve- 
nantà fe remplir des humidités de l'ulcere s'en. 
fie tellement; que Гол a de la peine à la retire 
il eft bon de s'en fervir quelquefoi i 


continuel en feroit dangereux , parce qu'en le 
gonflant, elles pourroient par leur compreffion 
rendre calleufes ou (quicreufes les 
touchent. 

Les tentes qui font di 
parce que femblables à 
fclon toute leur longueur ; l'on en fait d. 
manieres, telles que vous les voyez ici reptefen- 
tées, je vous les expliq dans un moment + 
elles fervent à conduire dehors les. ma 
tenues dans les grandes cavités, & 


percées 
e plufieurs 


es ont cela de 
delinge qui 
bouche, on pent panfer Ie malade fans les ôter 
de la playe, 


зә Dis Orrrations DE Силти, 
On «en fait аш de plomb qui ont la méme fi- 
gure, & le même ulage que celles d'argent ; il y a 
des gens qui préferent le plomb À tour autre mé- 
tal, difant qu'il eft ami de l’homme , puifqu'on а 
và des bales de plomb refter pendant toute la vie 
dans le corps de diverfes perfonnes fans les in- 
commoder; mais fi ces bales ont pû demeurer 
fi long-tems (ans nuire, c'eft que leur figure 
juftoit aux endroits où elles. étoient cantonnées , 
& qu'elles fe trouvoient hors de Габор des fibres 
mouvantes & de la route des liqueurs, je crois 
qu'une tente d'argent blefferoit encore moins par- 
се qu'elle fe maintiendroir mieux dans fa forme , 
étant d'une fübftance plus dure & dont on, doit 
moins craindre qu'il (e détache des corpufcules 
métalliques par la corrofion des fucs. Ce qu'il y a 
de commode au plomb, ceft qu'un. Chirurgien 
peut fabriquer lui-même de ces rentes quand il 
nya point d’orfévre pour en. préparer d'argent » 
où quand les malades font fi pauvres qu'ils ne 
peuvent pas en faire la dépenfe. ^ 
Entre routes les tentes qu'on. ne peut guéres 
mieux fe figurer que comme des clouds à tête ron- 
de „ily en a de courbes & de longues , de menuës 
& de groffès , de plates & de rondes , il faut que 
les unes & les autres foient. toujours proportions 
nées \ la figure, à la grandeur & à fa. profondeur 
dela playe „ Ce ce qui fait qu'on пе peut rien 
déterminer en particulier de leur force, parce 
quelle dépend du. Ghirurgien qui doit [a f 
quadrer avec la fin pour laquelle il s'en fert. 
L'on rire quatre otilités des rentes , la premie 


сей de porrer les médicamens & de les tenir ap- 
pliqué au plus profond. des playes, la. feconde, 
Celt d'abforber la fanie qui y croupiroit & qui fe 


filtre aitémenr dans les pores des tentes, la trois 
fiéme , се de tenir une playe ouverte pour em- 
pécher que „ез lévres пе reprennent- ayant. que le 
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fond foit rempli, & la quatriéme , c'eft de con- 
duire dehors les matieres qui doivent fortir ; d'où 
vient qu'on la mer toujours au plus bas lieu de Ia. 
plage. 

Quoique ces avantages des tentes foient confi- 
dérables il y a néanmoins des Chirurgiens qi 
condamnent l'ufage ; ils difent premierement qu'il 
faut éviter aux playes & aux ulceres tout ce qui 
fait de la douleur, de crainte qu'il ne s'enfuive fla- 
xion & inflammation;or felon сих Ia tente foit de 
Ja douleur , donc on ne doit point s'en fervir. ils 
ajoutent en fecond lieu , qu'elles meurtriffent & 
fioiffent par leur dureté les chairs qui font délica- 
tes étant dépoilillées de la peau $ troiliémement „ 
ils alléguent que les tentes bouchant une playc y 
retiennent la fanie qui la ronge & la rend cavi 
neufe ; & en quatrióme lieu ils prétendent que 
Tout ce qui empêche la rétinion d une playe efbà 
fuir s or les tentes mifes dans une playe font qu'el- 
le ne peut pas fe rétipir ; il faut donc , concluent- 
ils, retrancher l'age des rentes. 

Mais il eft facile de repondre à. ces quatre raï- 
fons з quant à [a premiere on convient que fur tou- 
tes chofes on doit exempter de douleur fon mala. 
de autant qu'il eft portible , mais pour cela il n'y a 
ici qu'à faire les tentes petites , égales , & fi unies 
qu'elles ne bleffent point ; pour la feconde , je ne 
comprens pas comment des tentes peuvent. faire 
de la contufion à une playe,car elles doivent être (t 
molles qu'elles cedent aifément au relfore naturel 
des parties : contre la troifiéme je fuis. perfüadé 
qu'une tente s'abreuvant de la anie empêche que 
la playe en foit ulcerée & cavée , & sil y en avoit 
tant que la tente ou les plumaceaux пе puffent pas. 
1 abforber toute, il faudroit рар (ег plus fouvent, où 
faire la rente de maniere que le fuperflu de cette 
férofité virulente pût s'échaper de la playe. Pour 


répondre à la quatriéme railon , je dis que fi l'on 
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s'obftinoit à laiffer trop long-tems des rentes daris 
une playe , on v'oppoferoit а la réüinion з mais on 
les тес dans les commencemens pour faire fortir 
les corps der le fang grumelé ou extravafé + 
enfùite quand elle elt mondifiée & que les ct 

t belles & vermeilles , on en бте les tentes pour 
permettre de venir à cicatrice : ainfila rcfolu- 
tion de cette queftion ne dépend que de fi avoir 
le tems où il faut les employer & celui où il faut 
A: les bannir. 

рее Te 

pie. 


Examinons à prefent les tentes. que vous voyez 
ici gravées, la premiere А, eft trés-petite , on la 
fair de charpie tortillée , de maniere qu'elle a une 
tête faite de la méme maniere que le refte , on еп 
ferc dans l'ouverture des petits abfcés en l'accom- 
Pagpant d'un peu de mondicatif pour nettoyer les 
chairs alterées par le féjour que le pus a fait. 
m. — "Cette feconde B eft plus: groffe & plus longue 
Moyenne que la. premiere, elle eft faite aufi de charpie, 
"eme, de avec une tête qui l'empêche d'enfoncer plos avant 
Cha. que Pon ne vent ; elle eft molle pour пе pas blef- 
fer , & néanmoins elle a affez de refiftance pour fe 
faire paffage & pour tenir la playe ouverte on la 
trempe dans quelque liqueur , ой bien on la cou- 
уге de quelque onguent, elle convient à beau- 
coup. de playes principalement. quand elles font 
fraiches. 
La troificme C. eft femblablement de charpie , 
tuile ren elle а beaucoup plus de volume que les prócede 
te Че char tes  & elle eft d'une méme prolleor dans toute fa 
pie. longueur: l’adreffe du Chirurgien paroît à bien 
faire ces fortes de tentes, car tons n'y та ent 
pas également elles fervent à plulieurs playes , & 
particulierement à celles de l'anus après que l'on 
Ya fait l'opération de la fifoles ` 
D. Сеге quatriéine D. eft une tente de linge faite 
"rente de de plufieurs petits morceaux de toile roulés les uns 
fur les autres ; la pointe en eft émouflée & SC 
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pour ne point offenter les parties qu'elle doit tou. 
cher, & quoiqu'elle ait une tête groffe faire de 
même linge , ony mer encore un fil az long, 
pour pouvoir le retirer en cas quelle tombát dans 
quelque capacité , car on s'en fert à la gaftrora- 
phie , & on l'applique à la partie Inferieure de la 

Playe pour y conferver un бой 

Certe grande canule E argent aufi-bien E 

que les quatres füivantes , elle a deux petits an- _ Gran 
neaux aux deux côtés de la tête раг lelquels оп 
paffe un petit ruban , afin de la tenir fujette dans 
Ta playe , & quoiqu'elle foit percée d'un bout à 
l'autre, elle а encore deux petits trous proche fon 
exremité interieure, pour. laiffar échape 
ou l'urine quand les membrane 
pellicules , ou d 


le pus 
de la vefüie , des 
imeaux de fang touchante le 
bout de сеге extrémité e bouchenr ; c'eft princ 
Palement après la lithotomie , ou Ia ponétion du 
perinée que l'on fe fere de cette canule 

En voici une autre E. que l'on appelle canulle à 
Platine , parce qu'à D ère ellea une perite plaque. | 
ronde percée de deux petits trous qui (ont traver- PAC: 
{fés par un ruban; on s'en fert À l'empième ou bien 
à la paracenthèfe préferablement 3 celle quia des 

nneaux , le pus & les eaux étant. mieux rerenucs. 

par une platine qui s'aplique ex 
Ta peau autour de louverture 
playe qu'on а faire 

celle-ci G.eft ane conule platte garnie d'une pla- 
tine de méme que la préced 
те qu'en ce 


temene contre 
exterieure de la 


nt, ont elle ne diffe- 
que fon corps eft olivaire comme un. 


1ге applati par les côtés, au licu que le corps 


de celle-là eft tout rond comme un cilindre ordi 
naire 5 il faut qu'elle foit ainfi quand on топле 
des jets qui ont les côtes tellement ferrées qua 
Гор пе peut pas faite entrellesune ouverture af. 
fez grande qui. puiffé recevoir unc 


La canule H. eft соне, 1 1 


ele auffi un 


Canule. 


1 
Petite Ca 
mie, 


D 
Shton, 


П 
Aiguille 
à Séton: 
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pour le méme ufage qu'aux autres;le corps de cet- 
te canule eft courbe pour s’accomméder à la figu- 
те des playes ой les droites ne conviennent pas: 

La derniere I. eft une très-petite canule qui a 
deux anneaux à fa tête , & dont le bout qui doit. 
entrer dansla playe eft percé lateralement de deux 
trous l'un au deffüs de l'autre pour le paífage de 
Pair qui entre par Ia bouche après l'opération de 
la broncotomie , à quoi elle ей particulierement 
deflinfe. 

Si je mers ici les tons au rang de ege, Ce 
qu'on fe fere des uns & des autres pour la même 
intention, & que l'effet de ceux-là a un très-grand 
raport avec celui des tentes, Ё 

On appelle féron ип petit cordon qui traverfe 
une playe depuis fon entrée jufqu'à fa fortie; ce 
cordon K. étoit autrefois fait de crin de cheval s 
mais ayant reconnu qu'il соорой & incommodoit 
une playe у on en а quitté l’ufage : les uns fe fer- 
vent de ces méches dé cotton qu'on met 
lampes , & les autres de plulieurs fils de chanvre 
unis enfemble ; pour moi је ne trouve rien de 
meilleur qu'ane perite bande de toile » parce que 
le linge convient aux playe Е 

Pour palfèr JEN стаза la playe, il 
faut avoir un petit inftroment L. que l'on appelle 
aiguille à féton ; elle eft ronde , & a la pointe fai- 
te en tête d'ail pour ne pas piquet la playe en paf- 
fane з elle eft percée d'un grand trou vers fa tê 
par où l'on enfile le (&ton  & il faut. qu'elle foit 
fort longue pour aller de l'entrée à la fortie d'une. 
playe qui perce la соі de part en part. 


Commen Le féton elt d'un grand fecours pour: porter. 
å! fant fe le médicament tout le long de la playe s il doit 


Son. 


être fort long, parce qu'à chaque penfement il 
faut retirer la premiere parie qu'on a pallée , 
& en faire füivre une feconde que l'on aura cou. 
verte d'onguent autant qu'il eft. néceffaire pour 
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occuper toute la longueur de la playe ; on coupe 
enfuite ce qui en eft forti & qui a amené. avec foi 
la matiére & le pos: quand тош le Séton eft ul дс 
que l'on a befoin de s'en fe vir encore . il ne бис 
раз en paffer un nouveau avec l'ai uille , mais on, 
J'attachera au bout de celui qui finit : on obfervera. 
de faire entrer le бов par le córé fuperieur de la 
plaie&de le faire fortir par celui qui en eft l'égoüt. 

Quelques uns objecteront que le féton. elt un Utilité du 
corps étranger qu'on entretient dans la playe , & Sécon. 
qu'ainfi la pratique en doit être defendu? : mais 
comme il а toutes les urilités des tentes; fçavoi 
d'empêcher que les entrées & les iffües des playes 
пе fe ferment avant le milieu ; de porter les reme 
des dans toute leur profondeur , de conduire ай. 
ment au dehors Jes matieres nuiGbles , &c. il y 
toujours des cas où l’on ne peur s'en difpenfer. 
La playe crant mondifiée , оп óte le féron & alors 
elle fe uerit parfaitement bien. ( а) 

L'on ne peut pas prefcrire pofitivement le tems. 
qu" doit refter dans les playes ,. ceft au Chirur- 
gien à en décider fu at où il les trouve: les 
unes tardent plus à fe dérerger ou fe purger que les 
autres & il ne faut pas le retirer б tôt d'une playe 
d'arquebufade que d'une ploye qui auroit été faite 
par un coup d'épée , mais il faut prendre garde de 
ne pas. y laiffer trop long tems , car la playe de- 

endroit calleufe & fiftaleul 

j'appelle ici Goen c'eft le cotton ou la Се qu'il 

bandelette que l'on introduit dans Ја playe, & que faut enten- 
Yon y lsiffe quelques jours; je ne prétends pas par tte Par Sé 
ler préfentemene de l'opération du féron que l'on ^" 
fait à Ja nueque du col , & que je vous enfei nera 
dans fon lieu 


(a) Il fàut avoit foin de mettre enfuite une com pref 
feun peu épaifíe , ou de la charpie brute fur toure k 
longueur de l'endroit fous lequel le fécon a pallé. En 


raprochant par ce moyen les. p. 


atois du finus» on pro- 
cure une prompte réunion. 


Сз 


NN 
Wi 


de celles que je vien: 
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DES PLUMACEAUX, 


WS 


AWAN 
Ù I 
N 


s unc opération la playe demande 
une tente ou canule, on ÿ en met une 
de vous faire voir, mais dans 


les playes où il men faut point ; on fe fertalors de 


t 


ER 
D'où vient 
le тос de 
pluma- 


;ourdonnets qui font des rampons de charpie dont 


on remplit les cavités , & de plumaceauxdont оп 
es couvre 


Le mot de plumaceau prend fon origine de се 


ent de plumes coufues en- 
que les Anciens fe fervoienr de plumes coufues ei 
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tre deux linges , qui non-feulement s'imbiboienr. 

des matieres, mais qui étoient encore trés-propres 

à défendre la partie contre le froid quieft toujours 

ennemi des playes & des ulceres , parce qu'en y 
referrant les fibres qui font trés-délicates il cor- 

rompt leur arrangement & arrête le mouvement 

par lequel les liqueurs purülentes tendoient à 

fe féparer. 

Nous remarquons que dans. les premiers tems. 
onfe fervoit d'une. ерісе de champignons pour 
panfer les playes , en d'autres tems de méches & 
S'étoupes, & en d'autres de cotton & d'éponges : 
mais aujourdhui que le linge eft plus commun 
опа сеї d'employer ces autres. fortes de Dt 
tances ; & nous ne nous fervons plus quede la 
charpie qui certainement eft préferable à tour ce 
que les Anciens avoient inventé dans ces occa- 
fons. 

Га charpie eft faite de linge éfll ; pour cela cequecent 

Гоп déchire de la toile en plufieurs petits mor- que char 
ceaux dont on rire les fils les uns apres les autres , Pic. 
il fut que la toile ne foit ni groffe ni fine, ni 
neuve ni trop ufée ; il faut donc qu'elle tienne le 
milieu entre ces quatre qualités , & fartout qu'el- 
le foit nette & blanche de leffive. 

De cette charpie on fait des plumaceaux & des 
bourdonners qui ont retenu le nom des Anciens 
quoiqu'on en ait changé la matiere, On leur don- 
ne une figure proportionnée à celle de la playe 
pour les y appliquer où fecs оп couverts d'on- 
guent, ou trempés dans quelque liqueur füivanc 
l'intention pour laquelle on les met. 

Les bourdonnets & les plumaceaux. ont cinq Ufires des 
ufages importans. Par le premier ils nous fervent Bourdon. 
à arrêter Je fang qui coule abondamment d'une ets des 
playe, & ceft pour cette raifon qı ns le pre. A: 
mier apparcil оп ne mer ordinairement dons la 

с; 


Charpie On prépare one 
songeante les méches de Cilicie confüment & mangent les 
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playe que de la charpie féche : Са) fecondement. 
‘on tient par leur moyen une playedilotée quand il 
s'agit de aire fortir quelque corps étranger ou une 
efquille. En troifiéme lieu ils infinuent les médica- 
mens dans toutes les parties d'une playe. Quatric- 
mement ils pompent les matieres virulentes & les 
ant és acres qui s'écoulent dela playe, empê 
chant ainf qu'elles ne la corrompent. Enfin en. 
d rier lien, ils garunriffen la playe des impref- 
fions d'un air froid on chargé de particules nui 
bles s ce font particulierementles plamaceaux plats 
олг on la couvre qui ont ce dernier баде. 
pice de charpie qui comme 


chairs bavenies qui furviennent aux playes & aux 
ulceres. | our cer effet on lav fume. des 
morceaux de toile avec du (оце de nitre & 
d'autres chofes femblables » enfüite de quoi on les 
réduit en charpie. On fe feit encore d'une char- 
pie raclée que l'on fait 
wn couteau ; cette charpie eft très fine & fa prin 
cipale utilité eft de delfécher une playe pour la 
dipofer À Ja cicariferplütóte | 
On fait des plamaceaux en maniere de tam- 
pons que l'on appelle bourdonnets , & il уеп а 
d'autres qui font plats retenant le nom de pluma- 
ceaux, les premiers rempliffent la playes &les 
feconds Ia couvrent ; ceux-là ont pour l'ordinaire 
la figure d'une olive , & de. ceux-ci il y en a d 
ronds ; & d’autres en ovale, comme ceux q 
font róprefentés par certe planche que je vais vous. 
expliquer. 
б. С. Ces trois premiers bourdonnets A , B , C ; que 
12 vous voyez , dont Pun eft perit, l'autre moyen » 
éc laure plus gros, font faits de charpie tortil- 


harpie doit ётсе brute & fans préparation: 
de petits morceaux de tolle uf 
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Xe de façon qu'ils reffemblent à des noyaux doli- 
ves, On les fait plus durs quand on en veut dil. 

verl'entrée. d'une playe, mais quand on n'a де 

fein que de porter les médicamens ou d'abforder 
le pus, on les Dir mollets , pour ne point expo- 
fer rémerairement la partie au froiffement & à la 
«ontufion. Si la playe n'étoit pas grande on fe 
ferviroit de ces petits , & lorfqu'elle eft ample & 
profonde on y en mer de plus gros , il feroit tou- 
tefois plus à propos de Ja remplir d'un plus grand 
nombre qui fuffént menus , parce qu'ils s'y arran- 


int la méme figure que L 


mais ils font plus gros › ils font PI 


Jis dans leur milieu parun fil, long de quatre 
ou cinq pouces; ce font des bourdonnets que 
Pon met premiérement dans le fond d'une playe 
ой dans un grand abfeès , on ne lie que les deux 
ou trois premiers, les autres n'ayant. pas befoin 
d'être liés, parce qu'entrant les derniers ils for- 
tent toujours d'abord que l'on commence à reti 
rer les précedens qu'ils couvrent: ce fil aide ainfi 
À dégager les plumaceaux , & il fait connoitre 
quand il n'y en a plus dans la playe , và que ceux 
aufquels il eft arraché par le boutfont les derniers 
à mettre déhors. 

pon F. tient à un double fil vers la 
tête, parce qu'étant fait ийе А la capacité de Ja 
glaye» il arrive fouvent qu il fe ruméfie allez pour 
qu'elle le preffe de telle forte qu'il faut que. le fil 
foit fort pour le rérirer , on s'en fert princ pale- 
ment après l'opération du bubonoccle pour bou- 
cher Pouverture que l'on a faire aux anneaux des 
mufcles de l'abdomen en intention d'empêcher 
que l'épiploon & fes inteftins ne fortent point de 
la capacité du ventre où on les a remis. 


D. E. deux 
eaux liés. 


F. Gres 
Tampon. 


G.H. Phu 


Ces deux plumaceaux plats H. font de figu- macnus 


sexonde , Pun eft petit & Pautre dt plus grand 
C4 


plats. 


Pluma- 
veux o 
Lie, 


Drs OrrnArions DE CHIRURGIE у` 
felon les endroits ой l'on doit les appliquer 5 on 
ne leur donne pas beaucoup d'épailfeur; mais il 
faut de l'exercice & de l'adre(fe pour les faire pro- 
prement- 

Les deux derniers 1. К. font des grands plumas 
ceaux plats figurés en ovale s. on s'en fert crès-fr 
quemment , on en mer plufieurs à côté les uns des 

tres aux 3 & quand оп Chirur- 
gien fait fon en doit préparer un plus 
grand nombre qu'il ne femble en avoir befoin s 
car fonvent: il eft obligé d'en mettre plutieurs les 
uns fur le incipalémene lorfqu'il veut 
arréter une hé opiniatre qui demande ш 
compreffion confiderable des arteres & des 


nes pir où forc le far 

maire plus aifemenr parces moyens qui 

fent les ligatures 

aux узїйўлих › & qui reriennent les poudres & les 
tems apliqué 


eaux ftypriques pl 
ouvertures. Ceci füffira pour vous donner 
des bourdonnets & des plumaceaux: Venons à 
prefent aux emplâtres. 


Premere DEMONSTRATION: 


у. Fic. DES EMPL ASTRES, 


s compof 
queles c 
étendre fur un linge ou fur 


tes les patr 
da mot Grec £ 

former für quelque chofe, parce q 
que für la peau qui leur fert. comme d 


3 Drs OPERATIONS DR CHIRURGIE 5 

connoiffance des emplâtres dépend de celle de 

leor matiere, de leur figure, & de leurs afa 
matieredes Par la matiere on entend deux chofes, où l'éto-- 
emplâtres, fe dont on les fait , ou la compolition dont on la 
couvre.Aux parties délicates ou douloureufescom- 
me les levres, les yeux › on fe fert de taffetas 8с 
delinge fin: aux robuftes comme les bras & les 
jambes , l'on prend de gros linge , ou de la futai- 
ne > & quelquefois du cuir. Quantà la compofi- 
tion il eft erès-difficile de la fpécifier , саг on fait 
des emplátres de tout ce qui fe trouve für la terres 
la cire, la poix , les huiles &les grailles , en font 
Jes maticres les plus communes , on y ajoute de la 
litharge у de la cérufe , des gommes, des Iii > 
& unc infinité de fortes de poudres , fuivant la 
nature de l'emplitre que l'on veut faire & les pro- 
priccés que l'on y requiert en égard aux cas раг- 
ticuliers où on les employe. De toutes ces diffé. 
rentes dre les unes font la bafe de l'emplátre. 
& lui donnent du corps, & les. autres y font m 
fes pour y diftribuer & communiquer leurs vertus 
qui paffenc julques dans la partie à laquelle on 
plique : le mélange & la cuiffon de tous ces divers 
ngrédiens forment en tour. emplaftique qui s'at- 
tache facilement, & qu'on peut garder long-tems 
єп rouleaux ou magdaleons , fans qu'il diminue 
de @ bonté. Ge genre de remede à qui l'on don- 
ne nne confftence médiocrement dure a été ima- 
giné parles Anciens pour fomenter , ramolir , ou 
fortifier les parties par des médicamens. capables 
d'y refter pendant plufieurs heures , & même pl 
бейге jours fans fe fondre. Quand on veut emplo- 
yer la matiere on l'approche du feu pour la pétrie 
& l'éténdre für quelque étofe mollete. 

La figure des enrplátres varie en tant de façons 


Figure des 


emplâtres. 1 D 
qu'on ne peut pas les marquer toutes ; on les ré- 


duit feulement à deux efpeces generales qui font. 
la figure droite & la figure courbe:fous la premiere 
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font compris les emplátres qui. font bornés par 
des lignes droites comme les longitudinaux & les 
quarrés ; & fous la feconde font renfermés ceux 
qui ont unecirconference courbe comme les ronds, 
Jes ovales & ceux qui font fait еп croiffanss ils 
font encore divifés en petits, en moyens & en 
Brands accommodés à la figure & à la eroffeur de 
la partie où Pon doit les impofer. De plus il y en 
а d'univerfels qui conviennent à toutes les parties 
du corps , comme les ronds , & les quarrés . & de 
particuliers qui ne peuvent fervir chacun qu'en un. 
feul endroit du corps comme celui du périnée pour 
Ja lirhoromie ; & celui fait en croix de Malthe 
pour les amputations. 

Les emplatres font песе 1 general. pour ufages des 
contenir les autres remedes mis dans une playe ou Emplåtres. 
répandus à fa furface ; & en particulier pour im- 
primer la vertu des médicamens donc ils font com- 
pofés ; à ce dernier égard , les uns defféchent & 
€icatrifent une playe comme le Diapalme ; les au- 
tres cuifent & digerent la matiere du pus comme 
le Diachilon ; d'autres vuident & nettoyent com- 
me le Divin ; d'autres amoliffent & diffipent com- 
mele Diabotanum , & ainfi du refte. 

De ces douze emplâtres р für cette plan- 

e & qui pour 
une plus grande propreté doivent tous avoir à tou- 
te leurcirconference un bord de la longueur d'une 
où de deux li foit point couvert de la 
compoition A. 

Le premier A, eft rond , c'eft le plos commun Un Empl 
& celui dont on fe ferc le plus fouvent. ER À 

Le fecond B. eft quarré; on en fait de grands Un Empli 
& de petits. tre quar 

Le troifiéme C. eft ovale ; ceft-d-dire, plus, С. 


long que large fous une figure courbe , on s'en fert Diir 


à contes les plages qui ont plus de longueur que de 
largeur , & on le fend par quelques coups de ci- 
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faux pour l'appliquer plus commodement quand 
on le pole für des plumaceaux. 
Vnk Le quatriéme D. eft longitudinal , on lui don- 
n Empli. 
e longi. пе cette figure quand on veut entourer un bras 
tudinal,” Ou une jambe dans une fracture ; on en fait d'an- 
tres plus petits & figurés de même pour mettre 
autour d'un doigt, 
Ui ga, , La cinquiéme E. eft taillé en croiffant ou еп 
plâtre en demni-lune , il convient à la бше de l'anus , Iert, 
croiflanc, qu'elle eft à côté ; on en aille de méme de rês 
petits qui fervent aux paupierese 
F. Le fixiéme F. eft l'emplatre triangulaire fig 
айаш dela forte pour s'ajufer au plis de l'aine le 
запо.  bubonocele. On en fait auffi à. trois: angles pour 
= 1а fiftule lacrymale » mais ils font beaucoup plus 
petits que celui-ci 
G. Le feptiéme G. eft taillé en croix de Malthe il 


Pur -eft tris- comode: pour appliquer fur le moignon, 


Croix de 
Malthe, Coupé ; оп donne une pareille figure au petit em- 


plårre dont onfe fert après l'amputation d'un 
doigt 
н. Le huitiéme Н. eft l'emplátre £eneftré ainfi ap- 
pellé. parce qu'il eft percé dans fon milieu, il eft 
d'ufsge aux fractures avec plage , cette ouverture 
fuit qu'on peut panier la playe fans être obligé de 
Jever l'emplatre de deffus les endroits d'alentour ; 


Е 


с'ей-й-ййге à l'extrémité qui refte d'un membre. 


trefenellié 


il convient aufi à !; once, 
D с neuvióme 1. eft nommé ttopezial , il eft cou- 
Un Em 
рене к 
Tozial. 


pé dans ces deux extrémités , de maniere qu'il 
peut s'appliquer comimodement far des membre 
Stär, 

K Le dixiéme К. 
Un Empä- en a la fig 
Hr enê emplâtre Jorfque l'on vent. 
EH GE épaul 

L'onziéme L. fe nomm 
parce qu'ila la fig; 


L 
Un Empl 
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pour s'en fervir ап perinée après l'opération de la 
lithotomie. 

Le douziéme M. ale nom de T. parce qu'il 
Jui reffimble 5 on l'applique fur. des incifions qui 
ontune telle figure: il ya de plufieurs autres for- 
tes d'emplatres que je ne raporte pas ici, parce 
qu'il dépend fouvent du gente du Chirorgien de 
Jeur donner une figure conforme à la partic ou à 
Ta maladie qui les demandent. 


VI. Fi, DES COMPRESSES, 


M. 
Un Empli 
tre en 
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Es Compreffes font des morceaux de linge 
ployés en plufieurs doubles dont on couvre ou 
оп environne quelque parties on les employe fé- 
ches ou trempées en quelque liqueur,felon Pinten- 
den qu'on fe propofe de remplir dans leur ufage. 

Pourquoi Ce nom de Compreffes leur a été donné parce 
pelle tonk qu'elles font de Ia compreffion à l'endroit où on 
Pies. les applique » & afin qu il foit par rout également 

prellê comme il doit l'étre; il faut qu'elles n'ayent 
ni coutures ni ourlets, circonftance que le Chi- 
rurgien doit obferver dans tous les linges qu'il 
employe aux penfemens des Без, 

Vous aurez. une entiere connoiffance des com- 
prelfes , quand je vous aurai appris dequoi, com 
ment, & pourquoi on les fait. 

De quoi La matiere des Compreffes eft roujours de linge 
elles font qui doit être uni , mollet, propre & blanc de lel 
faites. Ge, elles doivent avoir une épaiffeur confiderable 

quand il eft queftion de comprimer beaucoup , où 
de munir la partie malade contre un rude froid = 
il ne faut point les faire de linge neuf, car стей 
une regle générale que les linges qu'un Chirur-. 
gien employe doivent toujours être à demi ufés , 
afin qu'ils obüiffent davantage & qu'ils foient plus 
doüillets. 

Comment Nous ne pouvons vous preferire ici que fort 

is fait: généralement la figure & la grandeur des com- 
prefes, parce qu'on les doit proportionner à la for- 
me dela partie , àla commodité du malade, & 
à mille circonftances de la maladie; nous dirons 
feulement qu'il faut toujours qu'elles débordent 
d'un ou deux doigts de tous côtés , les етріа- 
tres fur le(quels on les met. Цу en a de quarrées ; 
de triangulaires , de longitudinales , de tranfver- 
fales, de circulaires & de plufieurs autres figures » 
dans tontes lefquelles on n'obferve pas tant de ré- 
gularité que dans celles des empláres. J'en ai fait. 
graver les principales dans cette Planche › que je 
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vous expliquerai après que je vous aurai dit deux 
mots for leurs ufages. 

Les compreffes fervent à cing chofes. Premié- Pourquoi 
rement elles affürent. & affermilfent le bandage, 9^ 1s lait 
Deuxiémement elles confervent la. chaleur de la 
partie qu'elles défendent du froid. Troifiémemenr 
elles fervent de moyen. pour tenir für le mal la Н- 
queur dont on les a imbibées.Quatriómement elles 
xempliffent les inégalités d'un bras & d'une jambe, 

&font par-là qu'on les bandeplüscornmodément 
Cinquiémement elles empêchent que les lacs ne 
mmeurtri(fent & n'écorchent une partie en y faifan 
extenfions , parce qu'alors on a foin de l'envi- 
ronner dune Compreffe circulaire. A 

La premiere A» de toutes ces compreffes eft Ia Comte 
quarrée, c'eft celle dont on fe fert le plas fouvent , quane. 
Parce qu'elle convient à quantité de maladies, & 
qu'elle fe peur appliquer für beaucoup d'endroits. 

Qo les fait plos on moins grandes felon les o 
fions. 


Cette feconde B.” eft appellée fplénique par les В. 
tte feconde B.” eft appellée fpléniqu PEIS compiere 
elle a la figure d'une rate. Elle reçoit encore dil- "Tir: 


ferens noms felon Les diverfes manieres de l'appli. 
quer : étant mife en long elle fe nomme compreffe 
longue , quand elle eft pofée de travers , elle s 
pelle tranfverfale : & lorfqu'on l'appliqua де bi: 
Celt une compreffe oblique, 

Latroifiéme C.eft appellée longitudinale quand 
ора mer le long d'un bras ou d'une jambe, & Comprefte 
elle aura le nom de circulaire G Pon s'en fert pour je d! 
Entourer ces parties: elle eft beaucoup plus étroite ` ` 
que longue , on ne Ia pofe d'ordinaire füivant la 
longueur de la partie que fous un atelles & quand. 
elle eft mife circolairement , eft pour rendre un 
membre égal, ou pour empêcher que les lacs 
dont on le garrotte par dels ne faffent de la 
douleur. 


Anciens , à caufe qu'étant plus longue que larg, 
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D. _ La quorriéme D. eft une comprefle circulaire 
Compreffe {ы dni qu 
circulaire. AST 


Pau milieu par mn de ics chefs s cequi 
donne des facilités pour l'ajufter a inégalités 
d'une partic, & pour l'appliquer far les fractures 
чы Сок D CE EA 
Гор ne igauroit s'en paffer < 

Е 1 XR e E. eft une compreffe que fa figu- 

Compref-re à f 

fe triatge- 


it nommer. triangulnire з elle convient aux 
, & on la fait toujours trés-Cpaile , parce 
qu'elle dois comprimer forcement pour empêcher 
que Pépiploon ou Jes inreftins пе s'echapent. par 
les anneau dilarés des mufeles de l'abdomen. 
Geste fisičme E eft coupée en croix de Malthe, 
effe afin qu'elle рое embraffor plus exactement un 
Wale: ie qu'on s'en fere; on doit faire un point 
À ches anao de UN ENDE] TOn 
de toile qui font fon épaiffeur ne fe dérangent en 
Таро. 2 2 
c. Laftriéme C. eft une compref féneftée ayant 
Compe one ouverture dan; fon milieu pour laifferla liber- 
Кепе, Là Pair d'entrer & de опг par la tranchée artere 
BY pr ns de bronce EE 
core d'un grand fecours Aures avec Маус. 
tla trapeziale figurée comme 
н. Галіне He eft la vro péziale fig imm. 
Comprefft решр!иге de ce nom , c'eli-i-dire , qu'elle eft 
"чаас, fenduë par ces deux. extrémités роце vappliquer 
plus jufte à des membres de басе inégale , far 
icfquels on 1а pofe touje culairemene, 
š La neuviéme J. elt à compreffé quar- 
fée fendué depuis fes deux angles inférieurs juf- 
Pule l'épaule qu'elle c rar? dans les luxations 
de Phumerus avec l'omopolare: à 
к. Cette dixiême К. eft une compreffe appell/elo- 
Compre 


zangê, parce que fes côtés ou pans qui. font au 
lozange. 


nombre de tix font entr'eus des angles obliques» 
dont ceux qui font oppofós l'un à l'autre font 
dom ceux qui font opp m 
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égaux auffi-bien que les córés 


: On donne fouvent 
certe figure à une compreife pliée q 


о que de la faire 
ronde , parce. qu'elle a 1 


méme wage que la cir- 
culaire, & parce qu'il eft plus 


ай & plus prompt 
de couper air en droite lig 


© les quatre ongles. 
d'une compreffe quarrée, qui eft la 
ne, que de Ja tailler exactement en ro 
L'onzióme L, eft compofée dv i 
étroites & longues, dont les dens « 
croifént en forme de croix de $. And 
qué vous voyez. tués verticales 
pa leurs angles aigus оп les app 
баз cet arrangement da 


commu 
compreffes c. 


me des craverfe 
que avec fuecès 
апсугїйпе & dans les 
Varices, parce qu'y ayant trois comprelfe 
milieu, cela comprime très-bien l'endi 
P vaiffvau eft oûvert ou dilaté, 
La doutiéme M. eft une compreffe ronde if c Mea 
y en a de parfaitement rondes comme des bonles СОМ 
& d'autres qui ne le font que d'un côté , comme 
des demi globes j Jes unes & les autres fe mettent 
fous Гай Ше ауар que de faire le bandage après 
la réduétion de Phumerus luxés on en mer au 
ine dans la main à ceux qui ont eu des os du bras 
9udifloqués ou fracturcs 


Enfin ces demieres. fone de petites compreff 
doritles unes N. N. font qu 

les filignées du bras & 
font lopgucttes s on + 
ailean pour 


dans 
roit où 


pret 


pré & épaiffes pour Соп 
du pied. Les deux О. О. ft 
cn fert aux ligatures des 

oiler le. fil par дейаз ; & les deux 

Р (ont roulées & t 
employées dins les 
dans celle du tendon. 


petites ; pour стс 
fatures, & particuliorem 
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УШ, Fic. DES BANDAGES. 


Die A Pris avoit gami une playe de tentes & de 
Че banda 


4 lumaceaux, & l'avoir couverte d'un cmplà 


tre & d'une. compreffe , on finit par le bandag 
qui n'eft autre chofe qu'une circonvolution deban- 
des faites avec adreffe autour de quelque partie du. 
corps , pour lui conferver ou loi rendre la fanté. 
© que — Avant que de pouvoir faire un Багдаде. il faut 
| 3S avoit ce que eft qu'une bande. Оба; pe L: ban- 
de un lien long & large dont on шут: & on en 
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velope les parties qui en ont befoin 
tabliffement. Remarquez donc que Kt différence 
qu'il y a entre bande & le bande , c'elt q 
bande eft l'inftrument , & le 
&l'appofition de la bande. 
Les bandes different entre clle 
Sons , fcavoir y par leurs matieres , 
cuir & de linge s 
Venable aux diverfes parties qu'il faut banc 
leur grandeur , vû que les unes font Jon 
larges , les autres courtes & étroites; & par leur 
› plus ой moins artifcielle , puifqu'on en 
doit railler plufieurs exprès pour divers cas partie 
culiers, & qu'on en trouve d'autres routes faites , 
comme une ferviere , une ceinture , &c. pour de 
befoins ordinaires. 
On confidere А une bande fon corps qui еп eft 
Ja partie la. plus ample & la plus forte , & les ex- 
* fe prennent felon fa largeur; où felon 
fa longueur; eeft се qu'on nomme chefs, амі 
il y en a toujours quatre еше bande, quelqu 
petite qu'elle Dir, parce qu'elle пе pent mang 
x bornes à fa longucar , & autant à 


La plüpart des bandes reprefentenr des рага. 


logrames rectangles ou quarrés longs; mais on 
fait que is à leurs bouts & méme dans leur 
milicu plufieus incifions, comme vous pouve 
P'appercevoir für cette planche. 

On veut qu'une bande ait quatre conditions 
pour être parfaite ; la premiere que la matiere 
foit bonne , c dire que fi Сей du linge, il nc 
foit ni trop vieux n fin qu'elles gien 
douces où molles la Een 

es folent. net pour орї 

ucuné тац a uroifièmé , qu'el 

foient d'üne toile unie & pl а onvrée, 5С 

qu'elles fojent coupées de droit fil ; d'autant que 
Da 
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се qui Гей de biais fe relâche & fe déchire s & la. 
quatricme , qu'elles foient égales fans ourlets & 
fans nœuds, comme les compre(fes , de crainte 
de blefiér : ajoutez qu'elles ne doivent point avoir 
de Шото, f on vent que le bandage foit accom- 
ү}. Au refte on prendra de femblables précautions 
pour foire des bandes de cuir où d'étofe. 

Les bandages font ou communs ou propres, l 
communs peuvent être appliqués en pluficurs par- 
ties pour différens maux ; comme les bandages 
fimples, tant égaux qu'inégaux, & les 
ne conviennent qu'en certains endroits, & 
ou tiles maladies : & le nombre de ces dernieres 
fortes eft auf grand. qu'on compte de différentes 
parties au corps. Je ne prétens pas vousilesiex= 
pliquer ici toutes, Ja difeuffion en eft d’une ff 

ande étendue qu'elle demandewn cours parti- 

der: jene vous; parlerai auff des bandages, 
qu'autant qu'il eft néceffaire pour vous faire come 
prendre les opérations que j'ai à vous démontrer. 

Le bandage eft ou fimple ou compofé , on aps 
pelle fimple , celui qui n'a qu'une forte de cone 
tours , & qui fe fait avec une feule bande , à la. 
quelle on n'a rien découpé ni ajouté. Се bandage 
gi de deux fortes , égal, ou inégal ; le fimple 
égal eft circulaire, il embralfe la partie en rond 
comme un cerceau ; la bande en eft uniment ter- 
minée fans imparité de circuits 2 le (imple inégal fe 
divife en quatre efpeces , on l'appelle doloire y 
loque le: circonvolutions ne font que biai(er on 
pen еп fe couvrant les unes les autres ; il fe пот. 
me moule lorfqu'elles s'inclinenr & gauchiffent 
davantage; il a le nom de rampant quand elles s. 
loignent tellement les unes des autres qu'elles lif. 
fent entre elles des efpaces découverts, & il eft 
ci renverié , loríque l'inégalité de la partie 
lige de faire des replis & des renverfèmens en 
metian la bande fans дей deffous , le bandoge 
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tompoféeft celui qui fe fait de plufieurs bandes 
jointes enfemble, ou d'une feule coupée en plu- 
ficurs chefs, d 

Tous les bandages ne font pas commencés & fi- 
pis de la méme maniere ; les uns fe commencent 
Par une des exuêmitéş de la bande comme ceux 
des fra&ures s les autres à quelque diftance d'un 
de fes bouts comme ceux des faignées » où méme 
par le milicu de la bande , loríqu'elle eft roulée À 
deux chefs comme la capeline. 

On роб fouvent le premier chef de la bande 
für la partie malade , quelquefois für Ја voifine , 
d'autrefois für une partie éloignée & oppofée , & 
toujours füivant 1 intention pour laquelle on fait 
le bandage i mais il ne faut jamais le finir für l'en- 
droit de la playe, parce que l'épingle dont on doit 
attacher le dernier chef ne manqueroit pas d'y 
faire de Ja douleur, 

Les badges fervent aux remedes , ou tiennent 
eux-mêmes lieu de semedes, Le nombre de ces 
derniers eft fort grand; car tous les bandage 
qu'on fait aux fractures & aux luxations le 
Ver prefque feuls : les différens vi 
connoic aux bandages font qu'on les nomme dif 
firemments on appelle incarnatifs ceux qui ap 
prochent les levres d'une playe Pune de l'autre з 
cxpulfif ceux qui conduifent au dehors les ma- 
tieres purulentes des abfeès & des ulceres ; ces ma. 
ladies fe guériffent allez ordinairement par. ces 
derniers moyens : quant aux premiers qui ne. font 
que fervir aux remedes , on les appelle rétentifs , 
3ls font. trés-communs en comparaifon des autr 
bandages , ils ne contribuent encore à la guciifon 
qu'en retenant les médicamens für la partie mala 
de; il y en a ріцбеш de ceux-ci qui ne convien- 
nent encore quà certaines parties , comme à la 
gorge ou au ventre, lefquelles ne peuvent pas fü- 
porter d'autres bandages. 

D; 


Applica 
Bandages, 


Leurs ufa 
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` La matiere du bandage ayant toutes les condi- 
tions marquées ci-deffus , le refte dépend du Chi- 
rurgien qui connoiffant les differences des banc 

ges, & les cas où ils doivent être appliqués , n'a 
plus qu'à pofer proprement les bandes & à les le- 
Ver avec adrelfe. 

On bandera élégamment une partie fi. l'on ob- 

ferve les circonftances füivantes: il faut que le 
' Chirurgien mette le malade dans une firuation 
commode, qu'il falfe tenir la partie qu'il doit ban- 
der , par un ou par plufeurs de fes ferviteurs ; que 
la bande сар roulée ferme & fes circuits égale- 
ment & entierement couverts les uns par les autre 
comme des anneaux concentriques ; il a prenne. 
d'une main & tenant le chef de l'autre y il Ja pofe 
fans héfiter , ni donner foupcon qu'il ne Kait par 
quel endroit commencer : dès ce moment pour ne. 
Point faire languir fon malade; il doit avec autant 
de diligence que d'exa&itude entourer de la ban- 
dela partie affectée; Са) l'agrément & la pro 
рте y font néceffüires , afin que le malade , les 
аап» , & l'Opérareur méme foient contens de 
l'ouvrage : le bandage fait , il examinera fi les cir- 
convolutions font également conduites & , 
s'il n'eft ni trop lâche , ni xop ferré , & s'il qua- 
dre à la forme & au volume de la partie: enfuite 
illa mettra für des coutlins de maniere qu'elle ne 
риш point vaciller , ni fouffrir de douleur, ob- 
Servant pour regle générale que le bras foit fitué 
un peu ployé , & la jambe rout-à fait érenduë. 

Sila dexterité du Chirurgien fe fait voir , Jet 
qu'il fait poter les bandes avec jafteffe & dlégan- 
се, elle ne parolt pas moins, quand il eft obligé 
d ces mêmes bandes & qu'il s'en acquite 
Lune maniere ailée , fans confufion & fans emba- 
Св) Pow bien appliquer certe bande , il faut Ja te- 
que cc qui clt néceffaite pour entourcr Ja partie. 
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ras. Pour débander la partie „il faut qu'il fa тепе Се 


dans Ја méme fituation qu'elle étoit quand il I 


bandée , qu'il la falfe tenir ferme par des айап», [л pa 


& qu'alors défaifónt l'apareil , & levant les bandes 
doucement & promptement , il le déroule. tantór. 
d'une main & tantôr de l'autre fans les айг écha 

per de fes mains , & obfervant fur tour de ne point 
exciter de douleur : fi les bandes font collées les 
unes aux autres , ou bien à. la partie , il doit pour 
les dégager plus facilement , les humcéter de quel- 
que liqueur qu'on diverfifiera fuivant l'état de la 
maladie , fe fervant d'huile par exemple quand la 
partie eft douloureufe, du vin. quand il y a de la 
froideur & de la débilité, d'oxicrat lorfqu'il y а 
de linflammation. 


Examinons À prefent quelques bandages qui Вапа 


font reprefentés dans la Planche feptiéme , je n'y 


ai fait graver que ceux dont on (е fert tous les !° 


jours B un Chi rgien doit fcavoir indifpen- 
ement. 


di 


fait avec une ferviete pliée en deux pour être pofé 
für la tête ; & des quatre angles qui pendent à cô 
tédu уйде, il y en а deux qu'on noue fous le 
menton , & les deux autres für la nuque du col , 
ce bandage le plus ufité de tous convient à toutes 


les playes de la tête. 
Le fecond B. eft le bandeau ; il eft de deux 
fortes, Рап fimple qui fe fait avec une bande tour. 


née circul ment autour de la тёге , & I autre fi 
Süde qu'on compofe de plulieurs morceaux ou de 
pluficurs redoublemens de toile coufus enfemble ; 
ayant quatre rubans aux quatre angles pour le 
nouer derriere la tête , ce bandage eft particulier 
pour le front. 


Le troifiéme C. eft le fcapulaire , ainfi nommé ү 


Scipu- 
parce qu'il appuye fur les épaules : il eft fait d'une Jc, 
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piéce de voile de deux ou trois pieds de long fur 
fcpt ou buit doigts de large ; on l'a fendu par le 
milieu fuivant fa largeur pour у рай la tête, 
il fert à foutenir, tous les bandages qu'on fait à 
Ja poitrine & au ventre. L'un des C. le fiit voir 
hors du fujet, & l'autre le montre appliqué fur 
le fujer. 

$ D: Le quatriéme D. eft la ferviette з on en prend 

wies, une qui foit affez longue pour faire le tour du 
corps, on la ploye de fon long en trois où quatre, 
& onen bande toutes les playes de la poitrine 
du bas ventre s on y arrache par devant & par 
тісте les extrémités du fcapulaire qui empêche 
qu'elle ne tombe. 

y.E.F.G. ^ Lecinquiéme E. F.G, eft une bande à faigner , 

л SE à elle eft. longue d'un aulne ou environ , & 

W^ Ge deux doigts , B. vous la fait voie avant que du 
s'en fervirs F. vous, montre un bras qui en a été 
bandé apris Ia faignée , & С. vous apprend com¬ 
ment fe fait le bandage de la faignée du pied , le 
quel on appelle l'étrigr. Je vous parlerai plusam. 


plement de ces deux bandages en faifant les fai 


gnées où ils conviennent. 
GEM e fixiéme H. I. eft un bandage pour le bras oi 
E  LefiiómeH, L eft unt pour le bras ou 
te rame 


pour la jambe appellé rampant , il fe fait avec une 
bande roulée à un chef de deux on trois doigts 
delarge, &longue de deux aulnes où environ. 
Quand on le fait au bras on commence par un c 
culaire ou deux autour du poignet , & on le con 
tinue jufqu'à l'épaule en lailfant des efpaces entre 
chaques circonvolutions , & lorfqu'on le pratique 
Al jambe on commence par un ettier , ра ас 
Je premier chef par deffous la plante du pied & 
montane en rampant jufqu'au baut de la coiffe + 
ce bandage eft (implement contentif , parce qu'il 
pe fait que contenir les remedes für la partie. Н. 
еп elt un appliqué far le bras, & I, montre la 
bande dont on fe fert pour le faire. 


Premiere Deenen Leen 
e feptiéme L. eft le plus fimple de tous s il Ж от. 
fait avec une bandelette courte & qui n'a que ce Вапбабе 
qu'il faut de longueur pour en faire un ou deux Ре 
tours circulaires fans monter ni defcendre. 

Le huitiéme M. eftencoreun (imple contentif, 8. M. 
mais pour le faire il faut un morceau de toile plas Autre Ban- 
large que pour le précedent: on y mer quelquefois 186 fim- 
de perits cordons, ou bien on le cond fur la partie. 

Le nenviéme N. eft un bandage convenable 9. N. 

pour une jambe qu'on a deffein de bander avec Band 
fermeté , il fe fait avec une bande pareille à celle ауес de 
du rampant оп jette le premier chef fous la plan. fS" 
хе ди pied , & en le remontant on le croife de ma~ 
niere qu'on fait. für le tarfe comme une croix de 
faint André, après quoi on pourfuit les circonvo- 
lotions jufqu'au jarret : & jl fant. remarquer qu'à. 
L'endroit où commence le grasde la jambe on doit 
faire des renver(és & les continuer jufqu'à ce qu'on 
ait acteint le plus épais де ce méme membre s car. 
autrement le bandage feroir des goders  & ne fer- 
reroit pas également la jambe comme elle a befoin. 
de l'être. 

Le dixiéme О. ft une bande roul 
chefs égaux on applique ordinairement par le 
milieu, tenant les deux chefs chacun dans une, 
main. On faie cette bande plus ou moins large 


à deux 


ou longue foivantla difference des parties ou des 
maladies. Elle ferc À faire la capeline & le 
qui font des bandages dont on. ufe trós-fouyente 
L'onziéme P. eft une perite bande large dedeux 
doigts & ай? longue pour faire deux tours бог. 
Ja partie selle eft fendué proche l'un de fes bouts, me^ na 
pour y patfer l’autre chef ; ce bandage eft appellé fants 
incarratif ou geifen: parce qu'il réunit les lévres. 
d'une playe faite en long , afin d'égargner раг се 
moyen une future, On le commence par le milieu 
de la bande für la partie орробке de la playe s рак 
exemple , fi on veut s'en fervir au front où il cond 
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Vient particulierement, on рота le milieu de JTURE 
ta bande fur l'occipur , & coulant de part & d'au УШ. Fic. LES SUTURES, 
tre les deux chefs au-dellas des deux oreilles on 
en раста l'un par [а fente del autre au droit de. 
Ja playe 5 puis les tirant rous deux , on fera join- 
dre fi exactement le sbords de la playe Pun à Pau- 
tre, qu'ils fe puiffent reprendre fans aucune dif- 
formité. 
виде a Le douziéme О. eft un bandage à quatre chefs. 
quatre JL fe fait avec une bande de toile dont les deux 
chefs. extremités ou chefs pris fuivant la longueur , font 
fendos chacun en deux : lorfqu'ils font fendus en. 
trois, c eft un bandage à fix chefs , & quand ils le 
font chacun en quatre il eft à buit chefs + ce ban- 
dage s'accommode à plufieurs parties. Nous le 
mettons principalement au rang des incarnatifs ou. 
wniffans , và qu'on s'en fert pour raprocher les 1 
угез d'une playe faire en travers. Avec ces deux 
derniers bandages on beaucoup de fütures 
dont le Chirurgien doit exemter fes malades au- 
tant qu'il eft poble, parce qu'ils aimeront ton- 
jours mieux pour guérir être foumis au fentimei 
obtus d'un. bandage , que d'effüyer. les douleurs 
aiguës des fütures. 
эз. R Le dernier R. eft un bandge figuré reprefen- 
Bandage tant un T. on l'applle figuré parce qu il eft fait de 
e deux bandes couíües enfemble ; il y en a de fim- 
ple comme celui-ci, & d’autres qui font fendus 
doubles , dont on fe fert en differentes occ: 
Ce bandage convient à plufieurs parties; il eft em- А (ийге eft une opération de Chirurgie qui Définition 
ployé für tour après l'opération dela lithotomie - par le moyen d'une aiguille enfilée , aide à re. la 510 
& de la fifi anus. joindre & à remettre dans une parfaire continuit 
Si j'entrejrenois de defce e détail des les parties de notre corps violemment divifées , & 
bandages, je vous demanderois bien plus de tems encore fanglantes. 
il ne nous eft permis d'en paffer à nos affem-- е mot de future fe prend en deux façons, ош 
zer que je vous ai appris fufira pour vous | pour l'union des os du crane joints enfemble en 
еп donner autant de connoiflance que vous те de dents de fcie qui s'engegent les unes 
Nez avoir pour le prefent з venons aux futur entre les autres , ou pour une couture qu'on faic 
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х playes qui en ont befoin , & c'eft dans ce der: agraphes crochues & pointues par les deux bouts 
nier fens que nous l'entendons , quand nous di- & on en fouroit une: dans’ la partie füpérieure 
fons que la future eft le meilleur moyen qu'on dela play > & l'autre dans l'inféricure pour ra: 
doive employer pour réunir les Haye: nouvelle- procher les lévres. Vous jugez bien par le recit 


ment faites , lorique le bandage Favorifé de la f Spe је fais de ces deux Enge , de quelle crüau 
tustion la plus avantageufe n en peur venir à bouts elles croient , & en méme tems de leur inuri- 
parce que les угез de la EE lité , puifque dans le cas où elles femblent le plus. 
les unes contre les autres par le fecours des point: péceflires , comme dans des playes profondes où 
d aiguille, les extrémités des principales fibres qui mër des parties charnues coupées tient 
ont été coupées &. déchirées fe trouveront encore les bords fort écartés , & dans les playe s Чез ren- 
appliquées les unes aux autres; comme elles croient dnas elles expoferoient. à des convullions terri- 
avane que dêre rompu & fpe. bles &à des froiffemens qu'on évite en diminuant 
Ses divi- Le Anciens ont inventé pluficurs futur Klon quil eft pofble par des comprefion: mo- 
lion. оп réduits. fous trois efpeces , les incah derées Ја dilaration de ces playes , & en attendant 
Пее аа & les conforte ue es fibres fe relâche & fe prolonger y 
Suprefion L'incaroative cft ainfi appellée, parce que rejoi- e reprendre. Je ne vous en parlerai donc pas da- 
Че quel gnant les bords d une playe, &les tenant unis en. Dog: је vous expliquerai dans un monzenr les 
Sici iu femble par le moyen des fils dont on les a traverfés & la Ез. qui font l'enrrecoupée , l'entortillée 
Sens ^" avec une aiguille, elle fait qu'ils fe collent , fe T On 7 
TU reprennent & s'incarnent comme ils toiepr ард erede fune c ome reip ive une efe 
така, On la fubdivife еп cinq l'enrrécouple ` Medos arce on ES DIM 
lentonillée, l'enchevillée , ou emplumée , la fu RARE Cabs (es grandes playes où 1-y або кошу 
ture avec agraphes, & la (гиге féches De ces cinq p. bre ud 
fatures nous en füprimons deux comme trop ema ET mes mere res 
les & cour-à fair inutiles, qui font l'enchevillée où SES лиа, parce que la cheville pretnt le bords dz 
Lemplumée , & la forore avec zgraphes. La рге. 1а playe dans toute fon étendu & dans tous fes points , 
miere fe nommoit enchevillce , lorfqu'on fe fervoic. Parties dioec ge sy di ane à l'efiort m 
е Petites chevilles , & emplumée quad on pre écarter l'une de l'autre, Ils font encore cen iuro 
noit des tuyaux de plumes:on enfiloit deux ou trois aux playes du bas ventre. Les moyens dont on fe [ert 
ignilles d'ùn double fil qu'on pafioit au traversde: роце а Faire, font l'épuilles le fien & les chevilles, Les 
bords. d une playe faifant m wen à un doigt de iles doivent Cre groffes & сой à proportion 
dillance l'un de Lautre, & dans les anfos de ccs e pite gur de a paye. Le lien doit tre c Vins 
fils on metroit une cheville ou une plume  & on de l'autre s deforre qu'il forment une efr ecc de riti 
єп lioit une autre avec les bouts du méme fl , afin D en айй grande quantité pour, foutenir l'effort des 
gue ces plumes tinffent les bords de la playe réu- lévres de la playe , qui tendent à s'écarter l'une de Pans 


nis: Са) & pour faire la feconde on. avoit de BE recep au конот, qui étant rond coupe 


Jes parties. Les chevilles doivent être égales еп епш, 
(4) Га plüpart des Praticiens d'aujourdhui ne s'ac- ûla pliye, вто comme un 


à Й 1 de plume, & faites 
cordent pas für cet article avec notre Auteur. Is regate Tee ciré ou de toile отит 


кайып 


decere 
prellion, 
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tures de vaiffeaux confidérabless & pour cer effet; 
оп en avoit imaginé de diverfes façons, du mon 
bre defquelles étoient celles du Cordonnier, du. 
Couturier , du Pelletier , &c. toutes plus inutiles 
Jes unes que les autres ; car pour peu qu'on falfe 
de réflésion. fur cette future, оп ne pourra pas 
s'empêcher de la condamner: & certainement fi- 
pofé qu'on cût сош la peau fi exaétement que le 
fang n'en pût fortir , ne s'échaperoit-il pas par le 
vailleau ouvert , d’où il s'écouleroit dans tous les 
interftices des mufcles , ce qui enferoit la partie » 
la pourriroit & la gangreneroit? Ainfi c'eft avec 
jufe raifon que nous retranchons certe fature, & 
d'autant plus qu'il eft d'autres moyens & plus йиз 
& moins pénibles pour arrêter le fang. On a néan. 
moins confervé l'ufage de celle du Pelletier poue 
la fature des playes des inteflins. Te vous la mon~ 
trerai demain en füifant La gaftroraphie: 

On appelloit confervative cette efpece de fa~ 
ture ancienne » par laquelle on empéchoir que 


dans les grandes playes où il y avoit déperdition. 


de fübftance les bords ne s'dloignaffent trop l'un. 
de l'autre 5 mais comme un bandage у. füffit , ce 
fcroit en vain qu'on pafferoit de d travers 
une playe où ilsmeferoienr qu'embarraffer dans fes 
panfemens. & irriter fans ceffe par le tiraillement 
qu'en feroient le mouvement & le effort naturel 
des parties , iufqu'à ce qu'elles Der coupées , 
ой ces fils кориз de pourquoi je la bannis 
avec la reftrin&tiv 

Ce n'elt point de ma propre autorité qne je re- 
tranche ces futures , je ne fuis pas le feul qui leur 

fait leur procès à le peu d'avantage qu'on en a 
tirê, & les maux qu'elles ont caufés , les ont fait 
condamner pour toujours. Depuis plus de trente 
ans que је fois la Chirurgie ; je ne les ai jamais 
pratiquées ni vů pratiquer par aucun autre, & de 
plus de quatre cens Chirurgiens que nous fommes 
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affemblés, je ne crois pas qu'il y en ait un 
feul quiles ait vû mettre en t 


Le feul avantage. qu'on tire des futures c'eft 1a Utilité des 


réünion 5 deux chofes concourent à la procurer , 
le Chirurgien & la nature. De la part du Chimre 
gien deux circonflances. doivent abfolument être 
Obfervées , la premiere d'approcher les lévres de 
la playe l'une de l'autre , &la feconde de les main- 
tenir dans cette fituations & du соге de la nature , 
il faut qu'elle fe ferve de fon baume comme d'un. 
iment le plus propre À coller & à. réünir ces lé- 
vres l'une avec Vautre. Ne vous étonnez pas б 
je mets le Chirurgien avant la nature , elle tra 

illcroit infru&ueufement fur une playe s'il n'en. 
mettoit par fon induftrie les parties en état de fe 
réparer par les fucs que cette fage ceconome leur 


faic 


tuyaux perpétuellement ттауег@ par des liqueurs 
qui tendent à fe répandre de toutes parts Be qui. 
font inceffamment pouflées pour circuler d'ime 
Partie dans une autre, De forte qu'auffi-tót que le 
Chirurgien a approché les lévres d'une playe par le 
moyen des furures & d'un bandage, & qu'il les 
aaffhjetties dans cetre difpofition , ces humeurs 
qui cherchent А paffer & à. repaffer d'une Wee 
dons l'autre trouvant les conduits rompus, s'extra- 

fent, & leurs parties les plus gluantes & les plus 
balfamiques s'a dans les intervales qui ref- 
tent toujours dans une playela plus exactement 
refermée , s'y бра опе & s'y endurciffent par la 
chaleur du licu , & s'accrochant anx deux parois 
dela ploye, elles les tiennent unies de telle r 
niere que les extrémités des filamens & des vai. 
{eaux capillaires ramollies & repaitries recompo-- 
fent en peu de tems un tout continu & de même 
tiffa qu'avant leur défünion. 


fournit pour cela. Afin de concevoir comment fe Commenr 
cette réünion , il faut (cavoir que toutes lesla. ráinion 
pires de notre corps пе font compotes que de accom- 
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eft aux playes tranfverfes qu'on ne peut pat 

fe difpenfer de faire une future , & particuliere: 
ment à celles que le bandage ne petit pas réunir, (4) 
car loríque les bandages , tels que font les unilfans 
& les incarnatifs, peuvent joindre immédiatement 
Pon à Pautre Ies lévres d'une playe il faut épar- 
пег au malade les épreuves de routes les autres 
voyes. Les playes déchirées où des morceaux de 


chair pendent , & celles d'un nez où des oreilles 


à demi coupées , demandent auf d’être coufües 5 
mais c'eft un abus que de vouloir faire la future à 
des parties, telles que le nez & l'oreille, lorfqu'el- 
les font entierement féparées de leur tou, quoi- 
qu'il y ait des Auteurs qui l'ayent confeillée ; & 
Celt une folie de croire qu'on рий refaire um 
nez emporté - en appliquant premierement en fa 
place un morceau de chairde la сий oudu bras, 
figuré comme des narines , ain que quelques-uns 
difent l'avoir tenté avec fuccès. 


Cas ой, Quoique les fürores foient des moyens infail- 


les futures libles pour joindre une playe, & en procurer la. 
font inuti-réunion , il y a néanmoins des occafions où il 
les ou nui- nous eft défendu de nous en fervir En voilà. fix 


file oy (opt aufquelles elles ne fe doivent point. pra- 


aiquer : 1°. aux playes fonpçonnées dêrre ven 
menfes - parce qu'il eft à propos de donner ifi 
au venin, & de faire pénétrer les remedes dans 
l'intérieur des parties où il s'eft infinué 2%. aux 
parties de la poitrine, à саш de fon mouvement. 
continuel 3 (/) 3°. à celles qui font accompagnées 
de 
(а) 1 cft inutile аш de Caire la future aux playes des 
parties dont la fituation feule füffit pour maintenir les 
dage & la fituarion de la. pattie font deux moyens pré 
ferables à la future » lorfqu'ils (uflifen 
(0 Les principaux. mufcles qui recouvrent la. poi 
trine ne fecvent point à la refjiration , & n'ont dans le. 
semsdeccceattion qu'un mouvement qui leur eft cours 


PRENTERE DEMONSTRATION, er 
de grandes inflammatións, parce que Les points 
aiguilles les augmenteroient encore ; 4. aux 
playes contuíes, vû que les chairs n'y auroient 

Pas айез de fermeré pour foutenir le fil, CH 
celles où de grands vailfeaux font ouverts , car il 
agit deles fermer par la ligature ou par des a(trin- 
gens; 6°. aux playes où les os font découverts à 
саш de l'exfoliation qu'il en fur atrendres (4) 
7°: aux. playes où il y a une déperdition notable 
de fübfiznce, parce qu'il en doit fortir du pus 
pour la régénération de la chair, 

Lorfqu'une playe n'eft point de la qualité de celles 
que je viens de vous marquer, & qu'un Chirur- 
fien eft convenu de la néceffiré d'y faire une fu 
ture zil doit avant que d'en venir À cette opération 


Tpuniqué à tous en même tems par l'élevation des côtes 
Aqui пе peut gueres caufer de tiraillemene aux тойт 
Te ture Ене donc quele mouvemen caa 
de poi nm he poine qu'on ne falê a Пле 
азу Pre de egte pani qul ne one point nn 
fait rous les Jours avee Me he n te 


ventre , qui a comme la poitrine un molem 
E poitrine un mouvement con- 


de 


(a). Ceci dema 
découverts & al 
s'ils font feulem 
inftrument tran 


ide une explication » car fi les os font 
lierés » Ja future n'y convient pas ; mais 
peut découverts, où méme divifés par un 


Ser option o te тусы анк ое 
Suus pas Cep ed en Pin à 
Hombre арта оао anatona ER 
malmenar en etas ere qe бул, 6 

Se on nee po pe 
шан Tn 
Por ares eir cim ve 
Parla voye rl tuom qu woon ele 
Peut дает en пе дой (шуге que loctn'on ne 


E 


Appareil 
pour les fac 
tures 


[» 
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avoir , outre l'appareil ordinaire d'une playes trois 
néceffaires pour la faire, une aiguille A» 
& une canule С. on choilit une aiguille 
proportionnée à la nature de la playe, caril en 
faut pour cela de plufieurs figures & de diverfes 
grandeurs; Шу en a de droites, & d'autres qui 
font plus ou moins courbes s mais les courbes font 
préférables , parce qu'il n'y a point. d'endroit au 
corps où Pon ne puilfe s'en. fervir plus commodé- 
ment que des droites s l'acier en fera doux, tou= 
tefois un peu ferme afin qu'il ne ploye point 5 elles 
doivent être polies, pointues & fans roüille , afin. 
qu'elles percent plus promprement,, & qu'en. pal 
fant dans une playe elle né raclent point: la tête 
de cet inftrument doit être fendu pour y paffer le 
fil ou le cordonnet, & creuffe par fes côtés. en 
façon de petite gouriere » afin quele fil fe plaçant 
dansles crenelures , n'arrête pas l'aiguille en I^ 
pêchanede paffer aifément à raifon de la grollen 


синг du Qu'il forme à cotre tête. Ce fi doit être uni, rond » 
Qualité du daal, moller, & d'une groffeur convenable ай 


que l'aiguille; on préferele fil d'Epinay ou. de 
Florence à Ia foye, parce qu'elle coupe les chairs „ 
encore plûtór quand elle eft teinte, toutes ces 
réintures étant cauftiques & rongeantes. On met 
Je fil fimple ou double füivant l'effort auquel il 
faut qu'il ráfifte , & on n'oublie pas de le cirer» 
afin qu'il ne (e pourrilfe pas, & qu'il tienne mieux. 
La canule doit être d'argent, plürór. courbe que 
droite, pour s'en fervir еп, toutes les parties du 
corps s elle fera fen&trée pour donner paffoge à l'ai- 
guille , & fendue par fon bout pour. lier forir 
1б. il y en a qui prétendent que les doigts du 
Chirorgien valent mieux qu'une canule pour tenir 
Te bord d'une playe pendant qu'on la coupe ; & 
де fair il eft des occafions où l'on peut s'en. paf- 
for, mais non pas en toutes. C. vous reprefente 
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comment elle doit être fabriquée. () 
En faifant une future il y a fix ou fept préceptes 


généraux à. obferver , dont le premiereft de bien R 


nettoyer la playe de tous les gramcaux de fang , f 
& des autres corps étrangers з le fecond d'en faire 
joindre les lévres. par un ferviteur. qui les tienne 
ainfi durant l'opération ; le troiiéme de ne point 
trop prendre de la peau en longueur en le per- 
çant obliquement; le quatriéme de пе pénétrer 
Ta chair en profondeur qu'autanc qu'il faut pour. 
ne pas laiffer au fond de la playe une сасе où 
des humeurs pourroient er & fe corrom- 
pre ; le cinquiéme de rarer les points les uns des 
autres par des intervales médiocres; le fixiéme , 
ceft d'éviter la piquure des nerfs дез membranes 
& des tendons; & le fepticme conlifte à mettre 
quelquefois une rente au. plus bas lieu de la playe 
your lui faire un. égoût. Inftruit donc de ces regle 
Sie On poura metre la main à l'œuvre ; 

ais comme Pentre coupée , l'entortillée, & la 
бше fiche а оаа Ze 
vous démontrer ces trois fortes de futures Pune 
après l’autre. 

L'entre-coupée on entrepointée s'appelle аїаб, 
parce qu'à chaque point d’aiguille on coupe le 
fil aprés y avoir fait un nœud: elle fe pratique en 
deux manieres, où avec un fil fimple, ou avec un. 
fil double. Pour Ia faire en la premiere, on prend 


de la main droite l'aiguille enlilde , & la canule de 
la gauche ; il y en a qui veulent qu'on en trempe la 
pointe dans de l'huile, afin qu'elle faffe moins de 
douleur en entrant, & alors appuyant de la canule 


(а) On ne fe fert plus de cege canule dans aucun cas » 
[ше elle ей inutile, Bulle peut wenn A 
a playe. Le pouce & le dam indice placés à 

Où дой forte Ja pointe de l'guilley font le 

fet que cer inllrument » ё: n'en ont point les. 


MEN 


6$ Drs OriRATIONS DE CHIRURGIE y 
la Ve De de la playe, on enfonce Гаї- 


guille de dehors en dedans, & quand elle eft à 


de Ја fenêtre dela canule, on la tire 


ronr-à-faits puis f ёте chofe à la évrein- 
foricere, on pate le méme fil de dedans en dehors s. 
fi la Hate de pluficurs points, on y en fait. 
aui qu'il en cit beloin , & enfuite on nouë cha- 
que pointd'aiguille féparemenr , fe gardant de faire 
nude ps ди do Be GEN 
crieure; il Faut faire le nœud du Chirurgien qui 
lepaffer deux fois le fil par la méme ane, 
parce qu'il rient plus ferme que le nœud fimple. 
Il y en а qui mettent de trür-petites Comp 
de linge D. D. fous chaque nœud: L'autre efpece 
d'entréconpée fe fait avec un fl double en 
Yaiguille s il fait une anfe par fon bout, & quan 
on l'a palè par la playe comme le précédent , 
l'anfe qui eft la partie inférienre de сексе p 
fe releve vers. Та füpéricure, & on paffe un des 
fils pur cette anfe s après quoi Payant nolé d'un 
uble noeud on le coupe avec les cifeaux В, Cette. 
iure ne differe pas de Pautre feulement par le fil 
ple où double , mais encore parce. qu'il faot la 
commencer. par Ja уге inférieure de la plage qui 
cft l'endroit où le fil doit faire fon anfe , & elle a 
сет avantage far Pautre, qu'elle convient mieux 
aux playes profondes parce qu'elle eft plus forte 
& qu'elle ferre plus exsétements (a) 

Уу le doi m ice de la 
faire time f pointe ЧӨЙ е ya peres cou NA iae 
Jes doux Me de fa aye: аис que Foie pale 

Тан fond; & que La pointe foie de EE 
ny Và une difance бра, Оп ite Тар 
ille par fa pointe з 8: l'on fait les autres points de fuc 
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Pour bien faire les futures le Chirurgien doit Сїгеөпїг 


avoir une pelore F, lardée d'aiguilles de toutes les 
fortes, de droites, de courbes, de grandes , de y 
petites , de rondes, de plates, de triangulaires , 
enfilées de pluficurs efpeces de fil, afin qu'il voye 
devant lui toure prête celle qui conviendra à 1a 
Blaye qu'il doit coudre ; autrement il feroir fou- 
vent obligé ou de fe fervir d'une aiguille qui no 
feroit pas propre, ou d'attendre qu'on lui en eût 
apporté une WS? "il auroit envoyé chercher. 
Après avoir fait la future ily a encore des cir- 
conftances eflentielles à obferver, dont la princi 
pale eft. de faire enforte qu'ayant joint enfemb 
le plus јоде quil Ach poifible les uer d'une 
playe , elles puilfene demeurer en cet éar, PIu- 
fieurs confeillent de тецге fur la playe une роце 
dr 


qu'ils appellent confervatrice. des futures elle 
eft campofée avcc des remedes gluans & collans, 
tels que le maftic , la mirthe y le bol & l'aloës , 


ilyena dans certe fiole G. D'autres prétendent 
que le meilleur remede eft le fuc nourrifficr qui 
portéà la partie en faic la réunion; l'on employe 
communément le baume d'Arceus , qui cft dans 
ce petit por А. dont on. enduit ce petit plumaccau 
Т. дол mer fur la бише, & qu'on recouvre de 
cet autre plumaceau К. qui eft alfez grand pour 
s'étendre jufques für les nœuds, afin que Templar 


tures fans conper les fils. Ces points doivent ere à égale 
dillance es uns des autres  & en nombre proportionné 
tenduë de la playe, Lorfqu'on les Pait il fauc tenir k 
fil fore lache defore qu'il forme des antes alke 
On coupe ces anfes par le n 
de mantere que le nœud ne fe trouve pas lor la divifion. 
Оп applique fir la playe un petit plu e d 
baume d'Arcens y à au lieu de l'emplirre que Auteur 
propofe , on fe fere d'une petite comprefie fur. laquelle 
on en met une ou deux aut andes fowteunues de 
dirige de maniere qu'ils 


Moyen l 


zo DzsOrsnaTIONS DE Ci ve, 
we nc samachant pas à ces noeuds on ne Dis 
point de douleur en relevant l'apareil : on. рој 
саййге l'emplatre L. qui doit étre fait de médica- 
mens applurinati(s & aftringens y tel qu'eft celui 
des hernies , puis la compreffé М. tremp 
quelque liqueur, qui forifie & qui 26006 à la 
pourriture. Pour le bandage il faut le conformer 
à la figure de Ja partie Шей ёе, ceft pourquoi on 
ne peur pas le fpécifier en. particulier з mais il faut 
qu'il foit fait 
de la playe jointes étroitement. enfembles 

L'encortilléz on enfilée a reçû ce nom de ce que 
Taillant: les aiguilles dans Ia playe , on traine le fil 
tont autour de ces aiguilles, de la méme mar 


font autour des ai 


© maniere qu'il retienne les lévres 


que les кайг es enfilées 
qu'ils gardene fur leurs manches 

Сото fature s execute aui en deux façons , car 
ou les aiguilles fone paffées à travers la playe con 
me celle qu'on a marquée par №. ou bien comme 
celle qui vous eft indiquée par O. elles font берсез 
А fes côtés. Elles fe font l'une & l'autre ordinair 
ment avec deux aiguilles ; à la premiere on prend 
deux aiguilles droites bien pointuës que Гоп paffe 
l'une après l'autre avec l'aide de la canule au tra- 
vers де la playe: on commence par les enfoncer 
de dehors en dedans, & on les fait fortit enfuite 


de dedans en dehors s & fe trouvant. diff: 


maniere que leurs quatre extrémités faffent un 
quarré égal, on prend on fil qu'on tourne fous 


ces quare extrémités , & qu'on croife par deffüs 
la playe trois où quatre fois, enforte qu'il еп 
йе joindre exactement les lévres › puis on апё- 
tele fil, on coupe les pointes des aiguilles avec 

tenailles incifives, & on finit par deux peti- 
tes comprelfes , P. Р. que l'on met fous les aiguil- 
1es. La feconde efpece d'envortillée sief differen- 
te de la premiere qu'en ce que les aiguilles , au 
Ліси de traverfer la ploye, font pofées le long de fos 
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16те 5 comme vous le voyez par cette figure О. 
Те conviens que ces deux aiguilles font deux corps 
étrangers qui peuvent bleffer fans сее; mais fi 
Yon les fouffre bien au travers d'une playe, elles 
те feront pas plus de mal dans cette difpofition » 
puilqu'elles y doivent moins faire de douleur & 
qu'elles referment une playe fans qu'il у ait rien 
au dedans qui la райе fatiguer = ces futures font 
admirables pour les parties qu'on ne peut pas em- 
pêcher de fe mouvoir , comme Les lév 


La future che a été inf nommée, parce qu'il De fa futur: 
ne faut point verfer de fang pour la faire , elle n'a éche» če ds 


befoinnid'aiguille, ni de fil, ni de canule , & 
«е s'applique fans douleurs on Ја diftingue en 
deux efpeces comme les précédentes, parce qu'el- 
le fe fait tantótavec un feul morceau d'étofe , & 
xantóti] en faut deux. Pour faire la premiere , on 
prend un petit morceau de toile où de cuir figuré 
comme il vous eft marqué par Q, on la couvre de 
colle forte où de quelque médicament qui s'atta- 
che Ala peau, comme de la farine mêlée avec un 
blanc d'œuf, (a) on en applique la moitié für un 
des côtés de la playe , & lorfqu'elle tient à la peau, 
on tire la toile par fon autre moitié pour lapli- 
qiler far l’autre côté › où g'attachant айел forte- 
ment, ces deux lévres de la playe fe trouvent très- 
unies enfemble ; cette (агге eft fort facile à faire, 
mais elle ne convient. qu'aux playes fuperficielles. 
L'autre efpece de future (се veut un peu plus de 
façon ; on prend deux petits morceaux. de cuir R. 
R- coupés en triangle De un des côtés duquel il 


Diverfes 


pratiques 
рош cette 


у а trois dentelures , dont chacune a un petit. fi ; ише, 


Оп сопуге ces morceaux de quelque chofe qui les 

falfe tenirà la peau 5 l'on en pofel'un fur une des 

lévres dela playe , &cl'autre für l'autre côté. Les 

(a) L'emplátre d'André de la Croix, où quelqu'au- 

tre de cette ерісе, elt très-agelutinatif & préferable à 

la colle forte & à Ja farine mêlée avec le blanc d'œuf. 
B4 
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deux endroits où ils font collés font éloignés de 
Pextrêmité des bords de la playe d'environ un 
doigt: enfüite tirant ces bours de fil оп fait ap- 
procher les Wer de la playes & liane ces fils 
раг un double nœud on tient ces Vize jointes, 
deforte que la réunion s’en pew facilement ac- 
complir s quelques-uns, coufent ces dents les unes 
aux autres, ou bien ils y mettent des agraphes 
pour y рабт un cordonnet з & d'autres ne fe fer- 
Vent que de deux petits morceaux de cuir marqués 
S. S. couverts du même remóde & раз des mêr 
anes fils ou rubans, mais cela ne change point Pef- 
ресе & ne va qu'à la méme fin, Cette future eft. 
merveilleufe pour tes playes du vifage, parce qu'é- 
vitant la difformité caufée par Jes points de lai- 
guille, elle fait qu'après la guérifon la. cicatrice 
ne paroit que trs» peu 
Je ne vous parle point des playes angulaires бе 
Bgurées, parce qu'il s'en peur faire de tant de 
différentes manieres, qu'il eft impoffible de vous 
montrer ici comment il les faut coudre toutes je 
vous dirai feulement qu'en. général оп commence 
toujours par des points de future entrecoupé 
dans les angles. quand il y en a, & dans le milieu 
de leurs ligues ou droites оп circulaires, quand 
elles font fins angles: on y fait autant de points. 
que leur longueur le requiert, obfervant de ne les 
faire ni trop ferrés , ni trop éloignés » mais À une 
diftance raifonnable les uns des autres felon que 
Та playe paroît expolée û fe rouvrir, ferrant d'or- 
dinaire le premier & avec plus de force l'endroit 
qui fait plas de violence à fe dilater, parce qu'en 
le contenant fermement rejoinr, tous les autres 
De quelle seltene comme d'eux-mêmes dans Ја fituation où 
Dez E On les a mis, Ў » 
Vu Quand one playeeft réunie il eft queftion d'en 
Ја séunion ôter la fature , & pour le faire avec prudence & 
de laye. avcc adet , il fautgue le Chirurgien fache deux 
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chofes , le tems de l'óter , & le moyen de le faire. 
JL connoit le de l'ócer quand il voit la playe 
parfaitement bien guérie , car alors il n'y a plus à 
cicatrifer que les petits points faits parl 
lefquels tenant roujours ces trous ouverts les emp 
chene de fe boucher ; le moyen de les ôter 
ferent fuivant la nature de la (гиге: autren 
fe leve une entreconpée , autrement une entortil- 
lée 5 & autrement une future féche. Si сей une 
entrecoupée, il faut paffer une petite fonde fous 
Ie fil , puis le couper avec la pointe des cifeaux fur 
Ja fonde proche da nœud, & enfuite en tirant par 
Je nœud appuyer du doigt fur la playe , afin qu' 
le ne рые pas fc rouvrir; fet une entorti 
on défait le fi 
tire avec dextérité prenant. 
bien garde de rien viole e de renou- 
veller la playe; & fic e 
faut que de Peau pour humecter ces morceaux de 
toile où de cnir artachés far 1а peau, qui étant 
mouillés s'en détachent facilement, 

Voilà, Meffieurs, tout ce que j'avois à vous 
démontrer aujourdhui fur le général des Opéra- 
tions, & fürlesfurores 5 demain nous commei 
cerons par les opérations qui fe pratiquent far le 
ventre inférieur pour fui топі: 


tions Anatomiques, où non s examiné d' 


bord les parties contenués dans cette région , c 
me crant les plus füjettesà fe corrompre, & c 
s préparations des facs 

le refte du 

are raifon de 

(ont plus ех 

cs dont le Chi- 

adre a cure. 


OPERATIONS 


CHIRURGIE. 


Des Opérations qui fe pratiquent 
fur le ventre inférieur. 


SECONDE DEMONSTRATION, 


ЧЕ "М ом ме get pas plátót né, Mef- 
[л curs, qu'il doit un tribut à la Chi- 
| zl типе. 1 faut qu'il fouffre d'abord une. 
SA] de fes opérations , fans quoi il feroit 
ger de périr un peu de tems après fa naiífan- 
ce. À peine voiril le jour, qu'il implore le fe- 
cours d'un Chirurgien qui lui falfe la li 
ture & l'incifion du cordon ombilical. Le be. 
foin que nons avons d'une telle opération en 
nent ги monde , prouve la nécellité de PArt qui 
nons enitigne À là. pratiquer, puifque fans elle, 
анбй-10 que nous commencerions А refpirer , nous 
dc rendre incontinent les derniers 


а ne nous dife pas que ce qui fe pratique 
рош lors à l'ombilic пећ point du domaine de 


Score DEMONSTRATION. 


De 
Ja Chirorgi que les Sages femmes. font De la ligat 


Ent cal. 
l'art. 
coucher, toutefois il eft vrai de dire gue les 
accouchemens ne dépendent pas moins de la Chi- 
Turie, que les maladies des yeux, des dents, 
de la pierre, les fractures. &les luxations , lef- 
quelles font pourtant o раг des perfonnes. 
qu'on défigne fous le nom d'Oculiftes , dArra- 
chgurs de dents , de Lithoromiftes › de Kenoueurs › 
pulíque tous ces differens Opérateurs n'ont. de 
füccós dans la cure de ces infirmités qu'entant. 
qu'ils fe conforment aux préceptes que leur pref- 
crit notre Profe(fion. 

La Genee Chirurgicale elt d'une fi grande 
étenduë, qu'on a été obligé dela féparer en di- 

emplois, aufquels plulicurs gens fuivane leur 

fe font uniquement attachés. En effer les 
parties de 1а Chirurgie font en б grand nombre 
qu'il eft très-difficile qu'un Chirurgien puilfe ex- 
celler également en toutes; mais il ne Ini eft pas 
permis de les ignorer, il ne doit point donner de 
bornes à fes lamieres , & get ce qui le ditur 
де ces fortes d'Opéraceurs particuliers. 

Les Chirurgiens qui ne font pas leur principal 
des accouchemens, ou qui méme font dans le 
defin de пе s'en pas mêler du tout , doivent fga- 
voir comment il fauc lier le cordon de l'ombilic » 
parce que s'ils &oiene. appellés au moment qu'une 
femme viendroit d'accoucher : ou qu'ils fe trou- 
valfent feuls avec elle, ils verroiene expirer l'en- 
fant entre leurs bras, s'ils ignoroient les moyens 
de faire la ligature X ce cordon. 

1l ne faut pas différer long-tems à. faire cette li- 
gature , par la raifon que je vais vous en dire : vous 
avez pû apprendre dans mon Anatomie que ce 

¢ l'enfant le long du 


Fi A. pr 
pre À lier 


ilic, 
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cordon par Ja veine ombilicale, & qu'il retour: 
noit de l'enfant à Ia mere par les arteres du méme 
nom, ce qui eft manifefte parle battement qu'on 
епс ces arteres tour le long de ce cordon, & qui 
zépond au mouvement du cœur de l'enfant ; auf 
vous Wës bien que. par le retardement de la lig: 
ture l'enfant pourroit perdre tout fon fang, parce 
que les artefes le portant fans сее vers le placenta 
d'où il fe peur. Échaper par les mêmes embouchu- 
тез, par où il repaffoit à la mere , & n'en revenant 
plus de nouveau par Ja veine ombilicale pour rem- 
Placer celui qui fe vuideroir, il ne faudroit {аз 
que cette iffa reftåt ouverte beaucoup de tems 
pour le faire mourir. 

Cette opération qu'on nomme embruoromie , de- 
rive de стоп , qui fignific enfant, & de nein „ 
qui veut dire couper , parce qu'elle confifte à faire 
Ja fection du nombril d'un enfant. qui ne vient que 
de naître: Сеге opération, dis-je, quoique d 
ples de la Chirargie, demande néan- 

l'application de celui qui la fait y par 

Welle cft accompagnée de circonflances; ef. 

fentielles qui font trés-délicares, puifqu'on a và 

mourir plufieurs enfans, faute de l'avoir bien 

faite. Voici la maniere de s'en acquiter parfaite- 
ment. 

Оп prend du fil qu'on ploye en cinq ou fx dou- 
bles , & de la longueur d'environ un pied ‚ оп fait 
un nœud à chaque bout de ces fils pour les tenir 

ro- enfemble , & empécher qu'ils ne s'entremélent en 
le faifantla ligature, De ce fil A. ainfapprété, on 
dk lie le cordon à deux travers de doigt près du nom- 

bril de l'enfant , & on fait un double nœud d'a- 

bord ; uis reroutnant le fl de l'autre côté , on y 

fait encore un femblable nœud: qu'on recorwmen- 


Cas в. Ce Une troifióme fois pour plus grande fûreté 5 


enfüite on coupe avec de bons cifcaux А. ce cor- 
don à un doigt au-delà de la ligature, euforte 


SECONDE DEMONSTRATION 
qil ne refte du cordon au ventre de I 
que la longueur de trois travers de doigt, 

Certe ligature doit être médiocrement ferrée „ 
car fi elle l'écoit trop , elle pourroit couper le cor 
don, principalement quand on la fait avec du 61 
fin, ceft pourquoi on prend ordinairement de 
gros fil il ne faut pas auffi qu'elle foit trop lâche „ 
de crainte que le fang ne s'échape , ce qui caufe- 
тойс là mort à l'enfant , avant qu'on fe für apperçu 
de сег écoulement, parce que l'enfant alors fe 
trouve emmailloré, & cela n'eft arrivé que trop. 
fouvenr. Оп obferve donc un milieu entre ces 
deux extrémités, & on a ligature 
faite & le cordon coupé, s'il ne fort point de fang , 
ce qui fera une preuve évidente que l'opération 
eft bien exécutées 

On trempe dans de l'huile un morceau de linge 
large de trois doigts , ou bien on le couvre de beure 
frais pour en. enveloper circulairement ce refte 
de cordon lié , puis le relevant en haut on le cou- 
che für une petite comprelfe done on aura garni 
le ventre de l'enfant ; оп en met une feconde fur 
Je nombril, & on bande le tout avec un linge lar- 
ge de quatre travers de doigt qui fait le cour du 
corps de l'enfant. 


Quelquefois ce cordon venant à fe deffécher, — Inconv 
fait que la Jigature n'eft plus affez ferrée, & qu'il niens à évi- 


en fort quelques gouttes de fang par les differentes + 
impulfions de celui de fes arteres qui fait toujours 
des efforts. pour reprendre fon ancienne route s еп 
ce cas il faut refferrer la ligatute , c'eft-pourquoi le 
Chirorgien nc doit pas la premiere fois couper les 
fils proche des nœuds , au-contraire il les laiffera. 
un peu long pour en faire encore quelques tours 
quand la nécellité le requierera. 
Lorfque le Chirorgien aus fait ce que nous ve- 
nons de marquer , il abandonnera le refte à la па- 


ture qui aura le foin de féparer ce cordon, cc 


Erreur per- 
тасш 


78 Drs ONERATIONS DE CHIRURGIE > 
qu'elle acheve en fep ou huit jours , & on doit. 
toujours le laiffer tomber de lui-même, fans tirer 
par trop d'impatience , de crainte qu'en l'arrachant 
trop tûr & avane que les arreres foient entiérement 
réunies & fermées, il n'y arrivåt une perte de fang 
I n'y a für cette opération que trop d'erreui 
vulg (quelles le Chirurgien ne doit point 
faire attention. Quelques femmes prétendent qu'a- 
vant que de faire la ligature de l'ombilic , il fauc 
repoutfer dans le ventre de l'enfant tour Je fang qui 
eft dans les vajffeaux de ce cordon : cette pratique 
feroit pernicieu(e y & on fe donnera bien de garde 
de I foivre, và que. ce fang refroidi, par l'air du 
dehors, deet ordinairement gramelé y. feroit ca~ 
pable de faire des obftruétions & de fe corrompre 
dans le corps. I y en a d'autres qui affürent qu'une 
femme aura encore. autant d'entans qu'il fe ren- 
contre de nœuds le long de ce cordon; & el! 
ontent que de ces noeuds ceux qui font roug 
marquent les garçons , & les blancs les filles ; mais 
comme ces nœuds ne font faits que par la dilat; 
Чоп des vaiffeaux qui fonc plus pleins de fang en 
un endroit qu'en un autre , c'eft un abus de croire. 
qu'ils marquent le nombre des enfans qu'une fem- 
me aura , puifqu'on en. voit autant au cordon du 
dernier enfant d'une femme qui accouchera à 
quarante cinq ans, qu'au cordon du premier cn- 
fant d'une autre qui fera accouchée à dix 
vingeans. D'autres encore veulent qu'on falfe la li 
gue tout proche du ventre de l'enfant quand 
Zelt une fille, & plus loin quand Сей un garçon » 
parce qu'elles s'imaginent que les parties de la gé- 
fération ont du. raport avec се cordon  & qu'el- 
les feront dans la foire proportionnées à la mefure 


qu'on lui. donne alors: Mais vous пе devez avoir 


aucun Слага à ces préventions qui. ne peuvent pal 
fer que pour des contes de bonnus-femme: 


SECONDE DEMONSTRATION. 9 


Uoiguela Gaftroraphie foit une des plus con-Gasrrona 
derables Operat ons , ce пећ cependant "His. 

qu'une future qui fe fait aux playes du ventre. Ce 

nom cft compofé de deux diétions grecques » fga- 

voir, de gager, qui fignifie ventre , & de гаре, pii ris 


ui veut dire couture ; & comme cette couture ne de ce mor 


fe pratique pas feulement À l'abdomen, mais 
core à l'éflomac , & aux inteflins , il eft A propos 
que le Chirurgien foit inftruit des playes qui aui- 
vent à ces parties 

Les plages du ventre font de deux fortes . car Ou 
elles font penetrantes, où bien elles ne bleffent 
que les parties contenantes. fans entrer dans la ca- 
pacité › &alors elles ne demandent pour être gué- 
xics que le traitement qu'on fait aux playes fim- 
ples de toutes les autres parties du corps. Са ) 

Des playes pénétrantes , les unes font fans léfion 
des parties contenues , & les autres. avec léfion 5 
celles qui ne bleffenr point les parties intemes , f 
ront encore panfées comme les playes imples , 
chant den procurer au plátót [a réunion s mais 
pour celles où les parties contenués ont reçu guel- 
qu'atteinre y il faut que le Chirurgien examine foi 

enr quelles de ces parties peuvent être of- 
5s car de telles playes ont toutes des fignes 
culiers qui nous indiquent le vifcere blefié , 

& l'endroit où le coup а porté. 

De toutes ces plages , les unes font avec iff 
де quelque partie fans léfion ; les autres font avéc 
ifüé & Wio tour enfemble, & tant aux unes 
qu'aux autres › ou сей l'épiploon qui fort, ou c elt 


(a) HS a neanmoins des playes non. penetrantes du 
bas:ventre qu'on. ne doit pas traiter comme des. playes 
fimples. "Telles fone celles qui font faites par les arme 
feu & par d'autres intirumens contondans › & celles qui 
топено juu la guaine des mufeles droits 8e i 
peuvent fe trouver compliquées de tous les accidens qui 
Биш Мена QS OE PREDA USD 


comment On connoit quand une playe eft pénétrant 


paye péné 


Sn. Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE; 
Pinteflin,, où tous les deux de compagnie: Баба 
à ces fortes de bleffüres où les parties font récem- 
ment forties les inteflins ne font pas encore enflés , 
ni l'piploon alceré ; au-contraire (i ces organes 
ont été long-tems expofés à l'air , pour lors les in- 
teftins étant boarfoutliés , ont befoin de remedes 
carminatifs & difcuffifs, pour les défenfer , & la. 
partie de l'épiploon qui fera роце au déhors , 
amr alierée, il y faudra faire la ligarure, pour 
{ч retrancher de la maniere que je vous montrerai 
dans un inftant 

Le bas-ventre peut recevoir une bleffare de tout 
ce qui eft capable d'en faire dans toute autre partie 
; du corps » mais en quelqu'endroit qu'il arrive playe 
lelt vonjours de 1a prudence de fe faire reprefen 
tér l'infirument. avec quoi le malade а été offenfé , 
& de l'ex comme l'on fit loríque le Roi 
Hewi Ul. fut Mellt, on trouva que le couteau 
donc le traitre l'avoit frapé , dech long d'un pied. 
& enfanglauré plus de quatre doigts , ce qui fit ju- 
get que les inteflins étoient percés , eû égard À la 
fituation de la playe, en quoi on fe confirma рас 
lcs accidens qui fürvinrent , & par la mort qui en 
eniuivit dix-huit heures après le coup recu. 


ч 
par la fonde (a) on par ce qui en fort, comme l'épi- 


ploon 


(a) Pour découvrir la pénetration d'une playe du bas- 
ventre par le moyen de la fonde,on doit mettee aura 
qu'il ell poble, le bleifé dans la feuation où il étoit 
Jorfqu'il а reu le coup. Cette méthode cependant n. 
Sid pas toujours, Le changement de direction des 
fibres qui ont été divifées » un corps étranger arrêté dans 
Та playe , lc gonflement qui arrive quelquefois autour. 
de la plave par la retention du fang, de la lymphe, ou de 
l'air; lié de quelques parties engagées dans le trajec 

1 playe, font autant d'obllacles qui peuvent empê- 

r la fonde de. pénetrer jufqu'au fond dc la plae, 
Aa velle la. fonde ne fait соппойге que la pénetration 
les Маус» fans découvrir fi Ics parties intcricures font 


SECONDE DEMONSTRATION. 8i 
ploon & l'inreftin: & parce que les playes qui pé- 
тетеп: peuvent bleffer routes le: parties contenues 
dans le bas-ventre , eft au Cbirurgien à diftin- 
guer par les (ignes qui paroilfent, quelles font cel- 
les qui font offenfées. Voici à peu près tous les fi» 
Emer généraux fürlefquels on nee peut guéres 
tromper, 

La fituation de la bleffore donne au Chirorgien 
la premiere notion de la partie qui peut être en- 
dommagée,puiique (çachant par l'Anatomie quel- 
les font celles qui font placées dans chaque région 
du ventre , il eft vrañemblable de croire que fi le 
coup a été терй dans! hypocondre droit, par exem- 
ple , ceft le foye qui tera bleffé 5 & fi Ia playe cit 


Llelfées ou non 5 & comme le plus ou le moins de pro- 
fondeur d'une playe n'en fait pas le danger , il me (em 
ble que la pratique de, fonder les playes du bus ventre 
elt allée inutile; Ce qui les rend danpéreufes, e'elt prin- 
cipalemenc la léfion des parties intérieures. Ones fymp- 
tOmes qui viennent de l'épanchemenc des liqueuts ou 
de la divifion des partics neveutes & membraneu(es y 
fonr les feuls moyens par lefquels on peut connoitre ft 
les parties intericures font endommagées. 

I faut encore remarquer ici au fujet dela penet 
tion des playes, qu'une playe peut parcitre penetrantes 
& пе l'être pas efeftivemene Par cxemplesune épée 
perce les tégumens extérieurs du ventre à un certain en- 
droit, fort par l'endroitoppoféil femble alors qu’ 

sfc le ventre, Cependant elle peut avoir. ah 

du péritoine (ans l'avoir percé » furto fi Je Hatt 
elt fort replet. Un homme а deux biéflures à peu pres 
femblables au ventre , l'une par devant » & l'autre par 
derriere: on peur croire qu'elles ont été faites du même 
00р, par confequent que l'intirument a percéle ven- 
tre de part en part.Elles pourroient néanmoins venir de 
deux coups differens , & n'être point penetrantes, Pour 
ne fe point tromper еп ce сазы! faut fcavoir diftinguer 
l'effet de l'entrée des inftrumens d'avec celui de leur 
de Lo inllrumens piquans tels que l'épée, font de 
plus grandes ouvertures en entrant qu'en fortant ; au 
contraire les inflrumens concordans;tels que les bales 
défufil, font de plus grandes ouverture en fortan 


qu'en entrant, X 


Par la fis 
tuation, 


Accidens 
propres an 
par is bief 
er 


БЯ Des OPERATIONS ве CHIRURGII 
À gauche, ce fera la ratte & ainfi des autres: 

Les excrétions font des marques certaines dela 
nature de la partic blellée , par exemple, fi ceft le 
foye il fortira de la playe une grande quantité de 
fing affcz vermeil ; fi ceft la ratte yil n'en (опйга 
pas tant, mais il fera plus noir & plus épais, parce 
qu'il eft moins attenué & qu'il fejourne davantage 
d dernier viícere ; fi стей l'eftomac , il s'en. 
écoulera des alimens s D ce font les inteftins gr 
les y il fe fera perte d’une fubftance blanchátre & 
chileufe; des gros boyaux percés, on verra éva- 
cuer les matiéres fécales comme l'urine de la 
elle qui aura éré ouverte. 

Les ployes des parties du ventre ont encore cha- 
cune leurs accidens propres qui nous les font dif. 
tinguer les unes des autres. On appelle accidens 
propres , ceux qui fonc particuliersà. chaque or- 
gane. Le foye bleffé fait fëntir une douleur poi 
gnante qui s'étend jufqu'au cartilage xiphoide:Les 
vcio ler urereres & la velfe ne font point attaqués 
enfemble & feparément qu'il n'y ait difficulté d'u- 
ле rendent. une urine 

quelquefois du fang rout pu 
отас percé caule le Hoquet ; le vomiffemen 
conrorfions au ventre , des fueurs avec refroi- 

(ment. des extrémités : & les playes des intef- 
tins, principalement des gr 


‚ font accompa- 


gnées de frequentes foibleffes , de douleurs on. 
mes , de (uffocations , de naufées, de fiévre con 
tinue , de foifinfüportable, & de grandes in- 
quiétudes s ce firent aufi tous ces fymptómes que 
Guillemeau nous raporte être fürvenus à la Haff 
тє d'Henri Ш. Roi de France & de Pologne. (4 


(^) Outre tous ces moyens de difcerner quelle eft la 

pare bleffée y il en eft pluficurs autres qui ne font p 

moins utiles. зо, Le fiége de la douleur indique à p 
ante, 20, Si l'on peut faire dire au 
ачоп toit loifqu'il a eçû lecoup» 


Ѕесохот DEMONSTRATION, 8; 
Quoiqwune playe du ventre ne foit pas des plu: 
grandes , il arrive toutefois trés fonvent que lin- 
teftin en fort ; un Chirurgien habile сопаоіс à la 
feule vc s'il eft blefi où non, quand méme ce (c 
oit dans un autre endroit que dans la portion qui 
ell fortic, Loríque l'inreftin e(t Весі аба, 
Celt une marque qu'il y a єй ouverture par ой les 
Ventofités fe font échapéess mais loríqu'il eft ten- 
dre & bourfonfé , ceft un figne évident qu'il n'a 
point reçu de playe, 
Pline e 8 fi l'inteftin fort (ouvent | Ponrquot 
feul fans être accompagné de l'épiploon , la raifon ‘fi! S 
en eft aifée à concevoir ; c'eft que l'épiploon pour tonos a. 
l'ordinaire ne défend point plus bas que le nom- vec Van? 


Signe ce 
tal d'unine. 
Min percé. 


оп en tire quelques. conjeétures у саг l'on fait que les "^" 


parties flotantes du bas ventre peuvent felon lcs diffe 
теше itudes du corps » changer de 
lace & en faire changer à quelqu'une de celles qu'on 
lle fixes. 1l n'eft pas méme mutile de fçavolr l'at- 

qui а porté le coups car un coup porté 

de hant en bas & en certain endroit » bleffera des par 
à u'il Dlefférdir s'il бой porté 

de bas cnhant v те endroit. se. Il eft bon d 
avoirs fi Leftomac n'éoit pas rempli d'alimenss К 
эу avoit longsrems que le blellé avoit uriné lorfqu'il 


tjes differentes d 


a regu le coups car la plenitude de l'etomac ou de la 
vefte augmeneun Геше volume › les ep lene dava 

aux Бех, & change un peu la tüation naturel 
Je des parties volfines. 40. Si la Мейше a été faite par 
une épées il баце eher sl elt poffible de l'avoir pour 
confronter la diferente Largeur qu'elle a dans fa lon 
Bucur aveg celle de Ja plajê On гоша conetur 
Parlà combien l'épée a pénerré 

тено Е A Majer de al соболу dA Ja 
douleur , de Ja difficult de refpirer » de la рене: * 
de la concentration du pouls, du frold des extrémités 
dcs nalis des vomilemenaa деа five, če, 
autres fympeðmes de cete (ресе, qu'ils font dée 
Jes fuites de l'infammation oude l'épanchement d 
quelques liqueurs dansla cavité que les effets de La 6 
fon des pa Tar confequent ; que les playcs du 
bas-ventre ne fone бапдетеш que. par 1 panchemeat 
on l'inflammation qui peuvent y futventr 

Ya 


Le prognof 
Voie e 


Comi 
ШАШ 
йш 
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ce qui fait qu'aux playes qui font au deffous 
de l'ombilic, certe toile graiffeufe ne paroit point 
au dehors , fi ce neft à des perfonnes dans qui il 
occupe une plus grande étendue, tombant à que 
ques uns jufques dans le Goran, 

Nous ne parlerons ici que de la cure des playcs 
des inteflins & de l'épiploon parce qu'il s'y а que 
celles-là qui ayent befoin de l'operation que je 
vais vous enfeigner. Mais avant qu'un. Chirurpien 
P'entreprenne , il doit en faire un prognoftic dòu- 
teus, caril en meurt beaucoup plus qu'il. nen ré 
chape z il faut aufi qu'il fçache que les inreftins 
tiles font plus difficilement gueris que les gros , 
хапе à caufe de la tenuité & de la délicarelle de 
Jcur Datz, qui eft moins charnue & par con- 
fé uen moins propre fe cicarrifer, qu'à caufe 
que ce qui pale chez eux étant plus liquide,écha- 
ре plus aifémenr par la playes 

Venons à préfent aux moyens de remettre l'in- 
teflin Toríqu'il eft forti , & qu'il n'eft point Heft 
nous travaillerons enfuite fur celui. qui eft percé, 
S quia befoin d'une fature pour être guéri: 

Un Chirorgien qui voir. un inteftin dehors , & 
qui; comme je vousai déjà dir connoità fon bour- 
fouflement eggraordinsire qu'il neft point ouvert, 
dois le fice entrer dans Je ventre au plûtôr après 
avoir reconnu qu'il ne fait que de fortirs car alors 
il fera plus aif de le remettre proprement, far- 
tout quand la playe de l'abdomen eft alfez grande, 
& il s'y prendra de la maniere qui fuit. On pofe le 
malade deforte que la playe foit au plus haur lie 
Si elle eft au dedans dunombrilil fe riendra debout 
оч ай. Si elle cft au-deffüs, on le couchera,& on 


lui mettra les (Пс &les сіс beaucoup plus 
hautes que le refte du corps 5 quand elle fe trouve 
dans la partie lombaire droite , on le couchera far 
Та gauche,& au contraire fila playe eft àla gauche, 
on le mettra fur la droite » afin que dans de telles 


Sen DEMONSTRATION. 8; 
gofture le refte des parties internes ne pouffe pas 


vers la playe ; puis avec les deux doigts indices, && Remarque 


топ pas avec des boug 
ques Anciens;il faut repouffer peu à peu l'inteftin. 
dansle ventre, obfervant de пе point rotirer le 
doigt qui eft au dedans , que celui qui eft au de- 
hors ne foit entré , de peur que fi la partie de P’ 

teftin qu'on a fait rentrer n'étoir toujours rerenuë 
par un doigt › clle ne refforricà l'inftant. Il faut 
commencerà faire rentrer le boyau par le bout 
forti le dernier, & finir par celui qui a paru le 
premier, afin que chacun puilfe être remis dans 
fa place ordinaire. Si le malade pouvoit continuer 
de poulfer & de rendre fon haleine pendant qu'on 
Jui repouffe les inteftins en dedans ils rentreroient 
plus commodement, parce que durant l'expiration 
le diaphragme fe retirant en haut » la capacité du 
bas ventre en feřoit plus grande, ЇЇ faut faire tenir f 
en méme tems avec les deux mains par un ferviteur ? 
les deux levres de Та playe pour empécher que I'in. 
tc(tin ne re(forte;& enfin agiter & fecouer le mal 

deyafin que les parties reprennent lenrlicu naturel. 

Mais sil y avoit long-tems que l'inteftin fût 
foni , & sil étoit tellement grofi & enfié qu'il 
fût impofible de lerenforcer en cet état dans l'ab- 
domen» il faudroit procurer ce remplacement en 
faifant de deux chofes l'une s fcavoir, de diffiper 
les ventofités › ou d'accroitre la playe. 

Pour diffiper les ventofités , dont la caufe eft 
toujours l'impreffion de l'air extérieur, qui refroi- 
diffant l'inte(lin fait obftru&tion dans fes v aiffeaux f 
& excite dans fes fibres charauës & tendineufes , 
des convulfions qui le bourfouflenr, on fomentera 
cet organe avec de l'eau & du vin tiedes,lorfqu'on 
n'aura pas la commodité ni le tems d'y faire des 
fomentations avec de gros vin dans lequel on au 
roit mis bouillir l'anis,Ie споја camomiles&c le, 
mélilot , y ajoutant un peu de СЛ соли. Si pat r 


E3 


s comme. vouloient quel. ** Pati 


Le malade 
ilite lo 


Cane du. 


Premier 


moyen d'y 


fiierat 
faite ic 
premier 


L 


S6 Drs ОртпАтїом DE CHIRURGIE ; 
malheur on étoit en pleine campagne où on ebe 
rien pour rechauffer & amolir Pinteftin , il fau- 
droit faire piffer Је bleffé , & de fon urine toute 
chaude fomenter cette partie pour en diffiper les 
vents. Quelques Auteurs ordonnent de mettre 
detis des animaux , comme de petits chiens cou- 
De vifs; ' Paré nous propofe de faire à l'intettin. 
ploficurs ponétions avec. cette aiguille C. il affare. 
en avoir và de bons effets ; mais il faur que Pa 
ui le foit ronde , afin qu'elle ne айе qu'éca 
les fibres de ce canal fans les couper, comme 6 
roit une aiguille qui feroit tranchante , plate, ou 
triangulaire. (a ) 

Si ce premier moyen tenté par toutes ces voy 

hiir pas affez pour faire rentrer le boyau , 

il en faudroit venir au fecond , qui feroit d'agran- 
dir la playe , (4) & pour le faire avec méthode „ 
où doit examiner quatre chofes , Qui font, 1°. le 
lica qu'il fauc amplifi randeur de l'ou- 


verture qu'il faut faire , 39. les inftrumens qu'on 
y employera & 4°. comment on s'y prendra pour. 
faire certe augmentation. 

Pour le premier point, il faut avoir égard à 


denx chofes ; la premiere , que les inrefüins ne 
yuillent pas forir librement par l'endroit qu'on 
dilaera 5 & la feconde , que la playe fe puiffe re- 
prendre & agylutiner facilement , fans qu'il y fur: 
vienne d'accident qui embaraffent „ & qu'on 


(a) Il cft inutile 8e forc dangereux de faire ces 
de ponétions кер les ouvertures qu” 
rone peut y faire ne (оре pas affez g 
ner fiie à l'air qui y feroie. renfe 
'occationner une inflammation. 


parce que les parties écranglées fe Sein & fe mr 
tue en peu de tems 


Senger DEMONSTRATION: 87 
teta en s’éloignant autant qu'il eft poftible , de la 
ligne blanche qui n'eft formée que de parties ten- 
dineufes & nerveufes. (а) 

Quand au fecond point qui concerne Pétenduë 
"ouverture, il faut la proportionner au volume 

de la portion d'inteftin fortie qu'on a deffein de 
foire rentrer, obfervant de r'aprandir la playe que 
précifement autant qu'il en faut pour lui donner 
рабое > & l'aider à fe remettre en fa place. (0) 


La troifiéme, сое au choix qu'on doit faire Latroiliéme 


des inflrumens qui font de deux fortes ,. fçavoir „ 
une fonde, D, & un bifleury .Е. La fonde doit 
être cannclée , longue, forte & d'argent pour la 
propreté. Le biftoury dont on fe fervira fera cour- 
be, tranchant d'un côté & applati de l'autre > 
ayant furtout un bouton А fa. pointe, de crainte 
de piquer l'inteftin, 


Enfinle quatriéme articleeft for le modur faciendi. La дракі 


Pour s'en acquirer on rangera doucement lintel- me. 
tin à l'endroit dela playe oppofée à celui où on 
veut la dilater & la fendre davantage. On la cou- 
yrira d'une compreffe trempée dans du vin chaud , 
& on la fera tenir fujer parun ferviteur ; puis il 
faudra prendre Ja fonde cannellée , l'introduire 
adreffe dans la playe , Ja tourner enfüite de 
côté & d'autre , prenant garde de ne pas engager 
V'inreftin entre le péritoine & la fonde.On tient 


(а) Comme la veine ombilicale conferve quelquefois 
fa cavité dans fes perfonnes avancées en Age, 8: qu'on 
а vA perir des jets à qui elle voit été coupée: on doit 
аш s'en éloigner le plus qu'il et polible » pour éviter 
une hemoragie qui role peuc ere mortelle, Fabricius 


Hildanusrapporte qu'un jeune homme mourut fur le Cent, y, 


ferv. 53. 


champ d'un coup d'épée qu'il ayoiereçu au bas- ventres Obi 
& qui avoit coupé cette veine. 
(b) Се precepte regarde principalement le peritoine, 
qui étant une partie membraneufe ne fe ré que par 
recolenient , 8e qui ayantété une fois ouvert donne 
prefque toujours occafion à une heride ventrale. 
F4 


La feconde, 


88 Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE , 
enfuite cette fonde de la main. gauche , pour fous 
lever en dehors par ce moyen l'endroic qui doit 
puis avec la main droite on tire un peu 
del'ineftin pour être affüré qu'il neft point en- 
818é; après quoi prenant le biltonry dé cette der- 
niere main , on en coule la pointe dans la canne- 
шге de Ia fonde , & on coupe à une où plufieurs 
fois également du péritoine , des mufcles & de la 
peau s & on obfervera que ce foit avec le corps da 
biftoury , je veux dire, ce qui s'entend du tran- 
chant de cer inftrament depuis le manche ju(qu'à 
quelque diltance de la pointe qui ne doit point 
trancher du roue, parce qu'il faut qu'elle demeure 
toujours dans la cannelure de In fonde pendant 
qu'on retire le biftoury en dehors en pouffant le 
tranchant contre се qu'il ya à couper. (а) 


(4) On fera plus commodement & plus. füreme 
certe dilatation avec Je billoury ic A. inven 
par M. Morand : cet inflrüment réunie en lui la. fonde 
de le byltoury. Ainfi unc (cule main (uffit pour s'en fer: 
vit,tandis qu'avec l'autre on range de côté les inteftins; 
avantage d'autant. plus confiderable , qu'on n'eft pas 
obligé d'avoir recours à une main étrangere donton 
eft toujours moins für que de la бепе › & que d'ail. 
Jeurs la multitude des Annere ne fait qu'embara(: 
fer l'Operateur, Deux piéces compofent cet infiruments 
une fixe & une mobile. La piéce fixe cft femblable А un 
manche de cifeaux » excepté qu'elle єй plus longue 
elle cit terminée: d'un côté par un anneau & de l'autre 
ar un filet ou une fonde boutonnée & ш peu recour- 
de, La piéce mobile eft plus courtes elle elt compofée 
d'une lame dont le tranchant eft. exterieur, & d'un 
tit manche au boue duquel en un anneau (emblable 
А celui de la piéce fixe. La partie antericure de Ja lame 
eft jointe à la piéce fixe par une petite charnicreà jonc- 
tion paffée, L'union de la piece mobile à l'immobile eit 
à deux pouces de dilance du bout du ftilet. On tient le 
biitoury рабіце pat les anneaux, comme on tient 
descitéan оп en porte. perpendiculairement le filet 
dans l'endroit que l'on veut dilater › on le fait Bliffer » 
sil eR робы» plûcûc für l'inteftin que fur l'épiploons 
Тойу et entré auff avant qu'il elt neceffaie » on 


Sscowpe DEMONSTRATION. 89 
La dilatation de la playe Фарс fuffifante , оп 
doit remettre l'inteftin de la maniere que e vons 2% ist 
ai moner ci devant. Voilà pour ce qui regarde Y ia 
Tinreftin quand il melt point Hellt examipons faites 
maintenant ce qu'il faut faire lorfqu'il y a playe. 
icine la partie mobile de l'immobile y afi de couper 
avec le дарсан à les porties qui fone létra 
L'éranglement eft quelquefois fi conliderable» qu'il 
el pas Folle, ауес quelque adrelle qu'on y prenne» 
Sen dr une fonde dans Г playe. Quelques-uns 
propófent de porter alors dans le ventre par un 
Ме de la playe un petit filer mouffe & à a faveur une 
Еа fur laquelle i veulent qu'on fale ladila 
tation aptas a voie Yent Тег Май commen Elfe ens 
мегаен тиет ёте od Гол ne peu; faire e 
trer le ile Ц faut done avoir recours à quelque autre 
moyens Le billoury D» inventé par м. Рейс & fáir à la 
lime, convient en ce cas. Il elt droit & fixe dans fon 
Sdt RMON Te lame et (ГА la erg 
pit conlenuent moule, mais аа coupant pour ЧН 
Fer les parties qui fone rendues & qui lui refllengelle a 
fon сутеп шо perit bouton » pour ne pas ique 
Jes partis On pore perpendiculaltement dans le Ven 
че ге Lilou} A TON Дн Ham veut dilatente dome 
ime les partic qui бопе ИЕ y КОНЕ lev feules 
Sui Гб A font ай es Rules qu'il coupes 
EN 
in gauche für es parties que Гоп veut ménagers 
force que l'oncle fait au, bord de la bride qui fo 
CG à on veur dilater La: play 


for cet ongle qui fert, pour айий dire lier aux 

ver, cli porte avec l'autre main 14 pc un bif 
оту demi courbe» done le dos regarde l'ongle à la 
faveur de cet ongle ainfi роб › on coupe la peau s on 
poutte énfuite le doigt un peu plus avant y & l'on incj- 


` eng de la peau 
fe de fuite les. parties qui font au deffous de la p 


qu'au péritoine inclulivement » fans ôter la pointe 
Quand on a debridé les parties qui faifoient l'étran- 
gleinenson réduit celles qui font fortes cn norant les 
dcux doigts indices fuccellivement & perpendiculaire 
enr dans le ventre ТЇ faut prendre garde de ne point: 
ngager Pinteftin & l'épliploon entre les moles & le 
Teritoine; ou dans la guaine du mufcle droitsprineipale- 
ment au deffous de l'or bilic, ой ce mufcle n'elt gueres 


Pratique 


Абија. 
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Quand on eft für. par les ignes que je vous at 
marqués , que l'inreftin e(t percé , fi la playe n'eft 
pas dans la portion qu'on voir dehors : il faut 
er encore davantage , afin detácher de fçavoir 
où elle eft; quand on Га découverte , on confid 
те fi elle eft petite ou grande, s'il n'y en aqu'üne, 
ou s'il y en a plutieurs. Lorfqu'elle eft tris-petite; 
comme feroit une playe faite par un poinçon ou 
par un gan f , il eft pas neceffaire de la coudre , 
a nature peutla guérir étant fécondée d'une diéte 
très exacte, mais б elle étoit grande, ayantété 
faite par un coup de couteau ou d'épée , ouqu'il 
y en cát deux ou trois, commeil arrive quelque- 
fois y il y faudroir faire la future du Pelletier. 
On appelle aint cette fucure parce que le 
icr, letiers ont accoutumé de coudre de ceste maniere 
les coupures qu'ils eronventaux peaux faites par les 
bouchers en les écorchane: on lui a donné auff 
le nom de couture à forjet , à саш que les points 
fe fürjettent l'un après l'autre. for les levres de la 


playe. On prend ordinairement de la foye Е. plate 


Ze cruë ; il faut qu'elle foit plate telle qu'eft celle 
que les femmes employent dans leurs tapifferies , 
afin que chaque point dem plus large , ils bou- 
chent mieux l'ouverture de la playe ; elle doit être 
«rue , c'eft-à-dire , noneinte , à caufe des diffe 
rentes drogues qui entrent dans les. teintores & 
qui pourroienc envenimer la playe en s'y détrem- 
pant; &on (тє d'une aiguille G. droite & 


adherent à la guaine, Car cela produiroit des accidens 
ее 
Quand unc playe du bas ventre а donné iffuë à l'épi 
in culte que l'étranglement de cette partie empê. 
de la faire rentrer ; riet pas. mecetlaite de faire 
gloss {е dilgaiona ffe de couper се qui et ort de 
"piploon., & de panfer la playe implement, füpofé 
qu'il n'y vienne. den: s ou dele affe 
ше, füivant la pra- 


Srcowbr DEMONSTRATION. | 9E 
ronde pour les saifons que je vous ai déjà dites. 
On fait quatre petits. doigtiers de linge H. Н. 


feviiteur s avoir le pouce & l'indice de l'une de 
fes mains, & les deux autres pour les deux fem» 
blables doigts de la main gauche du Chirurgien 5 
оп fe fert de ces doigtiers , afin que l'inteflin rete 
nu avec ces quatre doigts ne s'échape pas comme 
il feroit Giles doigts étoient nud. L'Operareur 
prend de fa main droite l'aiguille où la foye eft Aire, 
райёе ilen traverfe les deux lévres dela playe 
un endroit fupéricur, & il fait un peuau-deffus 
un fecond point de la même maniere y n'oublianc 
pas d'engager le bony de la foye fous ce fecond 
point , plûrôt que de noüer cette foye : il conti- 
nue tout autant de points que la longueur de Ја 
Hate en demande , & Шай une diftance entre 
chaque. point d'environ l'épaiffeur d'un den, fi- 
niffant parun point qu'il fait au-delà du bout de 
Јар ila commencé par un point plus 
Join que le commencement de cette méme play, 
айп qu'elle foi coutu fi exaftement qu'il n'y aic 
aucune petite embouchure par où il puilfe rien 
fortir ; & enfin il engage fous le dernier point ce 
qui refte de fa foye › pour n'être pas obligé de fai 
xc de nœud. e 

On recommande de laiffer fortie par Ја playe P 
du ventre , après avoir remis l'inteflin en fa place, 
un bout de la foye long d'un pied, pour avoir 
moyen de la retirer , lorfque la cicatrice étant £ 
te À la playedu Boyau elle en fera en méme rer 
fáparée  c'eft un fait de pratique qu'il ne faut p; 
omettre 5 & on а coutume , 14 биге étant finie , 
de couper la foye proche Paiguille , & de laiffer 

infi le bour à 1a fin de la биге. 

Mais je prétens qu'il eft beaucoup mieux de) 
Jaiffer an commencement , & voici corome je m'y hir 


la ус. 


Prens : dès mon premier point au lieu de palfèr aux aurres, 


Dofgtiers 
AS ode linge Н. 
H. H.dont deux fervent à mettre deux doigts d'un H, du. 


pes points 
quil. fuc. 


pour retirer 
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toute la longueur de la foye , j'en laiffe pendre viti 
bouclong d'un pied ou environ , & je n'en paffe 
qu'autant que je juge qu'il en fau pour coudre la 
Playe ; j'arrête les deux bouts en les engageanc 
fous les points les plus proches, comme je vons 
ai dit ; & je trouve que d'en ufer de cette façon, 
on en tire deux avantages , l'un que la couture 
s'en achevanr plûrér, le boyau eft moins de tems 
expofé aux injures de l'air , & plus promptement 
rétabli dans fon lieu з & l'autre qu'on épargne 
au malade la douleur que lui feroit cette longueur 
d'un pied de la foye, qui pafferoit autant де fois 
Par fa playe , qu'on lui feroit de points pour la 
coudre, Ca) 

Les Auteurs ordonnent de.mettre für la future 
un peu de poudre de maftic аба qu'elle fe récolle 
plus vite ; mais comme je la crois inutile , & que 
même quand elle y feroit néceffoire , elle n'y de- 
meureroir pas longtems , je confeille de replacer 


Tootilité 
dp mafic, 


Jes boyaux au plütór , parce que la chaleur gatu- 
elle du ventre leur. fera plus de bien que tous les 
remedes qu'on роштой applique 

Auffi-tót que l'inteftin eft placé , on fonge à 


Ca) 11 fant retirer le fil quelque tems après Горе: 
tion. Si l'on en avoit engagé les extrémités dans le pré 
mier & le dernier point de la future , comme l Auteur. 
Je prétend ici : on ne conçoit pas comment on pourroit 
Је retirer fans des. violens clforts, fans faire froncer 
Тірке іп» fans rompre les adhérénces qu'il doit avoir 
contrat alors aveces ties voifines, emble d 
plus à propos de ne point engager les extrêmités d 
11 feinble аш qu'on en faciliteroit l'exteattion en fai- 
fant, autant qu'il eft poffible , les points de future en 
Jongüeur ; deforte que le fl (айе une ligne prefgue 
droite › ой comme l'a pratiqué M. Gerard , en paffant. 
au travers de la playe de l'inteftin › par le moyen d'une 
iguille, un fil dont les bouts font affez longs pour for- 
tir par la playe des tégumens » & qu'on retire un. peu 
pour appliquer la playe de l'inceftin au peritoine. Si la 
Playe eft longue › on paffe deux fils à égale diltance: 
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mettre Pépiploon qand il eft forti , mais aupara- Ré 
vant on regarde vil eft alteré ou corrompu; cemer se 
qui arrive toujours pour peu qu'il ait refté au de- 
hors, Il faur donc le lier & en féparer la portion 
alterée , avant que de le remettre: & pour le fa 
avec méthode on prend du gros fil ciré ou du petit ` 
cordonnet 1. au bout duquel ily a une aiguille Maniere de 
K.droite enfilée.On tire du corps un peu plus d'é- Za Ti 
piploon qu'il n'en eft forti , afin de ne pas faite la 09% 
ligature fur ce qui eft акеге : on lie enuite cette 
membrane en fiifant deux ou trois tours du cor- 
donner autour de la partie faine , la ferrant médio- 
crement , de crainte qu'en la ferrant trop on ne 
la coupát, ou qu'en la ferrant trop peu les vaif- 
feanx qui y font en grande quantité , ne verfaffen 
du fang dans Ja capacité du ventre. On paffe l'ai 

aille à travers la propre fübtance de cet organe , 
afin que la ligature ne саре pass puisonle 
coupe à un demi doigt de la ligature, !айййлє 
paller au dehors un bout du cordonner , auff long 
que celui de la fqye , pour le retirer quand Pefcar- 
те eft rombée, Enfuite on remet l'épiploon dansle 
ventre , & afin qu'il puilfe s'érendre fur les bo- 
y20X , qui e(t fa place naturelle , on remue ou on 
fecoue un peu le malade. 

Voilà la maniere d'en ufer à l'égard de Ipi- Pratique Че 
ploon enfégnée par поз prédéceffeurs , & fuivie M Mw 
jufqu'à préfent par les plas grands Praticiens: mais ha pret 
M». Maréchal nous affare qu'il а remis. plufietrs du Rois 
fois L'épiploon forti en partie , fans y faire ni de 
ligature ‚ ni d'extirparion , & qu'il n'en eft рой 
arrivé d'accidens. Sa grande pratique tant à Hô- 
pital de la Charité de Paris , que dans la Ville , 

& fa haute réputation qui l'a élévé au prem 

gré de la Chirurgie, ne nous permettent pas de 
douter que ce qu'il avance ne foit vrai; c'eft pour- 
quoi le jeune Chirargien пе peut pas manquer en 
l'imitant, 
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Après avoir mis ordre à l'intéftin & à l'épiploon, 
un ferviteur tiendra de fes deux mains les deux I 
vres de la playe de l'abdomen approches l'une de 
l'autre , afin que ces organes ne reffortent point , 
pendant que le Chirur 
future du ventre, 


© їй Les Auteurs nous propofent pleurs manieres 
бин fatte 
après que 


jen fe difpofera à faire la 


dela faire; Guidon veut qu'on coufe d'un côté de 
«Y presla play» le péritoine avec les mufcles ; & que de 
fom ien с on faffe enforte queles mufclês touchent au 
mé, | péritoine » parce qu'il prétend que le péricoine fe 
rejoint micux avec les mufcles qu'avec lui méme = 
Albucafis y employe la future entortillée з Lan- 

franc approuve: celle À Iaquelle de deux en deux 

pointe оп fait шп nœud ; Celfe ordonne qu'on 

prenne deux aiguilles courbes enfilées du méme 

fil, qwon les pale de dedans en dehors de la 

Playe , & qu'entuite les changeant de main, on 

falle autant de points que la. playe le requiert. 1l 

уеп a d'autres qui confeillent la. fücure enchevil- 

e où emplumée , mais je me figs avec Galien de 
l'entrécoupée qui eft la moins embaraffante & la 

plus йге de toutes. Voici comment illa faut faire. 

Le manel Оп aura deux groffés aiguilles courbes M. М. 
de l'opét entiles du. méme cordonnet М. qui vaut mieux 
Чо» ` que du fil, parce qu'étant plus pros il ne coupe 
pas les lévies de la plaÿe. On met un doigt indice 


dons cette playe айп de tenir lepéritoine, les muf- 
cles & la peau enfemble 5 puis de l'autre main on 
introduit une des aiguilles dans le ventre , en con- 


Чий fa pointe fürle doigt indice, pour évi 


ter de piquer l'épiploon ou les inteftins + on perce 
de dedans en dehors un des bords de la playeaffez 
avant , afin que la fature tienne micux , & refite 
mouvement continuel du bas ventre ; & ayant 
tiré cette aiguille en dehors, on prend l'autre dont. 
оп perce l'autre bord de la playe de la même ma 
nicre › & avec la même précaution qu'au premicr 
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point, en obfervant que f on a pris la premiere Obrvation. 
ille avec la main droite, pour райт le fil de age 

oit à gauche, on дой paffer la feconde de gau- 

cheà droit avec la main gauche. Si la playe eft 

affez grande pour у faire deux , trois où quatre 

points , on renfile autant de fois les deux 

lesd'unautre cordonner, qu'on paffe de méme 

que le premier s on fait enfuite autant de nœuds 

qu'il y a de cordonnets , on fair ces nœuds don- 

bles fùr la lévre füperieure en paffant deux fois 

le cordonnet par Ia même anfe , ce qu'on appelle 

le noeud du Chirorgien parce qu'il tient micux que 

les autres, (2) 


(a) Quelques Traticiens préferent à cette 
fire ll qu'on appelle cheville s бодо e c 
diqué les avantages dans une des remarques preceden- 
tt Voici la maniere de la faire. Le lien dont on fe 
ic de pluficurs brins de fils unis & applatis defor 
quil feel à un niban, On fait Avec ce Men les 
msde fature de la même maniere que l'Auteur prele 
erii de es ire aye du cadunt 1 
aller chaque bout du len d'an eo 
Орро@ on le partage en deux ; pour y n 
ville far laquelleon fait autant de doubles noeuds qu'il 
у а dé points de futureion en fait autant de l'autre dé 
de la playesun Aide tient pendant tout ce tems là les 
угез de la playe raprochées l'une contre l'autre 5 оп 
applique enfuice fur la playe un plumaceau couvert de 
baume d'Arecus ; que l'on foutent en nollant un des 
eux brins du lien de chaque double noeud qu'on a 
ait de l'autre суе de la playe avec l'un des deux brins 
du lien de chaque double nœud qu'on a fait de l'autre 
côté: on coupe les brins du lien qui тее inutiles, Les 
necuds qu'on faie pour tenir le plumaceau doivent être 
en roferresafin qu'on les dee plus facilement, 
lorfqu'on voudra panter Ja playe, Suivant cette mé” 
thode, l'on ne met poine de tente à la partie inferieure 
de la playe » comme le veut lAuteue Cette tente cen 
lle ouverture s ne pent ferir qu'à retarder 
Ja puériton- 1 vaur mieux couvrir la playe & les ches 
villes de petites сотргейез , que d'un emplâtre, 
Si l'on avoit fait la fücure å Vinci il faudroit plas 
«г aux extrémités de la playe ls deux bouts du Be 


26 Drs Orenations pr Синто, 
Quand on fera obligé de faire plofieurs ponts, 
on les commencera par la partie inférieure de la. 
playe  & il: doivent être plus proche le: uns des 
aurres an ventre qu'aux autre: parties, 3 caufe de 
fov mouvement; mais avant que de noter les cor- 
Commer: donners y il four placer une groffe tence de linge 


on lisi Го ©, à T» partiéla plu, baffe de In playe  & arracher 


AL tère de certe tenre un fil. quoiqu'elle aicune 
rére 0). faire du méme linge е crainre quelle. 
n'entre dans l'abdomen. Elle y eft rrès-néceffaire, 
tant parce qu'elle donne ао fang extravaid,au puss 
& aux autres madieres éirangeres moyen de fortin, 


qu'à eng qu'elle entretient une ouverture juiqu'à 
се que l'inreflin & épiploon étant guéris , on en 
paille retirer les fils : elle doit ёте courte, afin de 


ne point pénétrer plus avant que le p riroine y 8с 
il faut que fa pointe foit Clee . pour qu'elle ne. 
Blelfe ni l'épiploon ni les inteftins lorfqu'ils viene 

nent à la fraper. 

Oo couvre la playe , la tente y & les nœuds d 

Tacfemen: Ја future avec déc plumaceaux plats Ң. М. cou- 
la lieven d'un dipeftif ou de quelque baume: on тес 
F€ en'vite un grand emplatre aftringent. S+ puis une 
conyrelfe 7. trempée dans du vin chaud, & par 
delli, le bandage circulaire fait avec la ferviette 


auroit Cervi à la faire; On procure par ce то) 
tifon de la glate de l'inceltin en le raprochanr du peri- 
toine car les playes des intellins , comme celles du pe~ 
їйє, пе te guériffent pas de la même maniere que les 
payes des autres parties. Les playes des inreftins ne fe 
kurien: qu'en contradlant une adhérence avec le pé- 
Fiore, ox avec l'épiploon » ou avec quelques-uns des 
і ns en tt реи prés de même de celles 
e, elles ne fe pueriffent que par la cohéfion. 
vres, Delt vient qu'elles fonr ordinaire. 
s d'hernie ventrale, Si l'on avoit fait Ja lie 
loom, il faudroit laifer prendre en dehors. 
pouvoir le retirer lorfque la 

fe fera féparée du тейс. 
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ү. attaché au feapulaire X. Il eft à propos de 
faire une embrocarion für toute la region. du ven- 
tre avec l'huile rofat & l’eau-de-vie , & fi les рте. 
miers jours on fait des fomenrations émollientes , 
& réfolwives , on empêchera la tenfion 
fammation , accidens qui dccompagnent très-fre- 
quemment ces fortes de playes. Са) 


Quelques Auteurs veulent qu'on faffe à l'efto- бише p 


mac une furure pareille à celle qui. fe pratique 
inteftins y, ils prétendent qu'érant & plus épais & 
plus charnu que les inteftins › il peut fe reprendre 
plus aifément : mais la prodigieufe quantité de 
nerfs dont il eft muni, &les furieux fympiómes , 
que caufe un eftomac bleffé , me feroient plütót 
craindtela mort qu'efperer une bonne ifuë de 
cene méthode, d'autant plus que je vois bean- 
coup de difficulté , pour ne pas dire d'impoffibi- 
litéà coudre l'eftomacà caufe de fa fituarion, & 
de fes mouyemens ordinaires de contraction , & 
de dilatation 3 néanmoins comme il faut plütór 
effayer un remède douteux que d'abandonner le 
malade À un défaftre certain , je crois que le Chi- 
rurgien doit faire tous fes efforts pour coudre сес 
organe , far-tont fi la playe eft dans un endroit où 
Yon рше tenter la future. CA) 


(а) Outre l'embrocation & les fomentations émol. 
егез que l'Auteur recommande ici , il ne faut point 4 
oublier les faignées , ni Ја dictte, Le nombre des faignées 

& la quantité de fang que l'on tirera › doivent être pro~ 
Portionnés aux forces du malade & aux accidens qui 
Poem буе. ` 

Si leflomac plein d'alimens eff ouvert par unc y, 
ыейше médiocre o e vuider par quelque roi; 
pratiqué avec fucci 


x Pratiqua 


On слабе 


empêche de cette maniere l'épanchement des alimens dessciesees, 
dans le venue, lequel épanchemen eft mortel» & l'on Antée 17: 


rend la playe beaucoup plus petite.ll faut enfitite préve- 

nir les accidens par де copieufes faignées E par une 

diene exa&te › ne faifane prendre au bleflé que trés- peu 

de nourriture à la fois. Si l'eftomac rempli on vuide ei 
G 
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sis. On trouve des Chirurgiens qui permettent de 
dede Jong Fire la fürareaux inteftins bleffés quand се fontles 
ticon peu B'O, Š qui la défendent quand ce font les grêles 5 
уси ёне mais je voudrois qu'ils nous montraffent le то; 
foo ava de coudre les gros boyan, qu'on {айг être telle- 
" — mee attachés dans leur place, qu'ils ne fortent 
jamais jar aucune ploye : Si ces Praticiens ne peu 
vent donc pas fe difjenfer d'admettre la future des 
uer, il faur qu'ils соп бепе qu'on leur fafie 
ylàróc aux gles & for rout au Jejunum & à PI- 
lewn , yuiiqu'il n'y а que ces deux boyaux qui peu 
vent Dech hors du ventre. 
Шей d'autres gens qui ne veulent coudre ni les 
fi inrettins potes ni les pros, difant qu'une grande 
diére ене voye plus afürée que la future. Je 
conviens qu'après avoir fait la future, un régime de 
t encore néceffaire з mais fila playe 
«(t tane foit peu grande , le mouvement perifialti.- 
que & perperuel des inteftins recarteroir À tour 
nt les levres de la playe fi elles n'étoient. ar- 
eniemble par une future з aini la réunion 
Le s'en pourroit pas accomplir par la dicte (еше. IL 
«Й pourtant. vrai que quand. Ia playe eft àun des 
» il faut s'en tenir à ce feul moyen 
jarl'imporlibilité qu'il y a de leur appliquer une 
future ; & j'ai guéri pluficurs perfonnes À qui les 
grs inteltins étant percés les mat&éres. fécales fore 


blef vers fon oris (рейса, il ne fate poine de vo- 
mif parce qu'il cadferoie alors fe ration dange 
seule. La Габе & la diere font les (uls moyens idi 

TI eft bon de remarquer ici que les bouillons & la gê-. 
Île prisen forme de lavement (ар! пс aux ett: 
qu'on prendroit par la bouche, Car il eft demontré qu 
Y ades vai atés qui aboutifent aux gros тебі 
& plufieurs expériences confirment ce qu'on avance ici 
Cene oblervatin. fur la maniere. de nourrit ceux 
font blefiés à Y'ltomac » regarde aufi ceux qui le font 
aux intltins ges, 
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aient par Ja playe , en ne leur foifant prendre les 
premiers jours que deux cuillerées de confommé 


& un jaune d'œuf. 

Ce qui eft arrivé à un foldat des Inval 
чап fait trop fingulier pour tenir lieu dex 
dans la pratique , puifque delt la nature 
Y'a guéri ; & que l'induftrie du Chirurgien 
eu aucune part; elle s'e(t fait elle-même un. 


ез eft 
emple 
ale qui 
nya 
égoûe 


par la playe du ventre, l'inteflin. Met s'y étant 
attaché; il vuide tous les jours par cette ouvertu= 
xe les excrémens qui fortent involontairement , ce 
qui l'oblige d'avoir continuellement à cet endroit. 
ûne bote de fer blanc pour les recevoir 5 il ne rend. 


plus rien par l'anus, & ce qui fore par la 
n'a point de méchante odeur, parce que 
chil n'en eft pas encore tour à fait féparé , 
lesfoufites groffiers n'y ont pas eu le tems 


playe 
le pur 
& que 
de fe 


dévéloper par la fermentation qui forvient aux ex- 


cremeins qui féjournent. 


Les Anciens défendent les lavemens aux. ployes | 


des inteftins , &il y a des Modernes qui le 
vent; ces derniers difent que ces remedes 
chiflent & fervent de bain-marie pour cal 
mouvement du fang & arrêter le progrès des 


Cure extra 


ES 
des lave. 


'afrai 
mer le 
fymp- 


tômes. Ces deux. fentimens font aifés А concilier , 


puiqu'ils font Pun & l'autre fondés en таїї 
ne faut point donner de lavement quand 
les gros boyaux qui font bleflés , parce qu'il 
roit par la playe , & qu'ainf il empéchero 

nion: mais il en faut donner quand lou 


fon; il 
ce font 
l forti- 
la réi- 

rure 


ft aux menus boyaux , parce que les lavemens ne 


pouvant pas aller jufqu'au lieu de la play 
dela valyule du coecum, ils ne peuvent poin 
fer de défordr 


À caufe 
At cau- 


Pour finir се que j'avois à vous démontrer fur la Deh ftua- 


Gifiroraphie , il ne s'agit plus que de donner une tion ls plus 


fituation au Бей: la meilleure cet de le cou. 


cher für fa playe › les autres parties. cont 


dans 


le 
du malade. 


10 вз Gen nen De Cinuncrr 
le entre appuyant fur celles qui font bleff 
obligent de (о tenit р 


es, Tes 
asen repos, ce qui en hâte 
Ja cicatrice ; de plus cette fituation facilite la fora 
tie du pus, & des matieres épanchées dans le bas 

› carquand même le malade feroit couché 
de quelque autre maniere, on doit es le panfant 
apris avoir ôté Ja tente , le faire pancher fur l'ou- 


ventr 


verture pour évacuer ce qui peut être contenu 
dansla capacité. Quand les fils font tombés , 8e 
qu'il n'y a plus qu'à laiffer reboucher la playe > on 
diminue tous les jours la groffeur. & la longueur de 


la tente , & pour. lors on fait coucherle malade 
for le côté Din, (а) 


Les playes pénétrantes. dans. le; bas-ventre avec 
Vie des parties cantenues » font allez rares. Celles qui 
font accom s de la бор de ces parties , mais 
fans leur iffue » font plus communes. Elles peuve 
fuivies de fymptómes qui viennent de l'épanchem 
quelque liqueur ; ou de la Jéfion de quelque partie men. 
braneufe où nerveufe, Ces fymptómes dont on a parlé 
plus haut, font plus ou moins dangereux felon. l'elpáce 
des parties Jefées , & nc fe manifellent pas toujours. au 
moment de la. ейге, Les faignées faites les unes près 
des autres, la diete exade › les embrocations & les fo- 
entations emollientes. fur le ventre, font prefque les 
шев reflources de l'art y foit pour prevenir ces fymptó- 
mes, foit pour y remedier, 
L'inlammation ей le premier effer de l'épanchement 
de quelque matiere › ou de la léfion de quelque 


tie 


€ produit tous les (ymptómes. qui augmen- 
tent ou qui diminuent felon que Là maladie elt ple. cu 
moins grave. Les matieres qui peuvent s'épancher font 
de аен, efpeces 

Lés épanchemens de fang font plus ou. moins confi- 
gerablesa proportion du diametre du vaiffeau divifé , 8e 
de la grandenr de l'ouverture qui а été faite. Ainf le 
Zog épanclié en petite quantiré,quoïque dans une gran 
Че сие v fupofe l'ouverture d'un petit vaifleaus Les 
fies even procurer Ja réunion, de ce уйсш с 
occafionner la rentrée du fang épanché dans le torrent. 
de la circulation. SES 

Elles ne peuvent pas remedier entierement aux épan- 


chemens confiderables de certe. liqueur» mais elles peur 
vent en arrêter le progrès. 


SECONDE DEMONSTRATION. Tor 
Xefang répandu en grahde quantiré » s'infinue dans 
les intervales des Ур eres & 5 EE E m mo in. 
ment. Si le poids du fang rompt les adhetences contrac- 
es par l'inflammation › сеце liqueur fe déplace 
à tous ces defordres qu'en donnant une ifuë aux 
©з par uncopération À peu près femblable à celle 
que l'on fait à la poitrine en pareil cas. 
PERAE тв puifqu'elle a-dejà eu d'heureux fücces » ёс 
fans laquelle on ne peut fauver la. vie du bett, 
Néanmoins il ne la faut pas faire fans être aupara- 
qu'on réconnoit qu'il y а épanchement. Les princip: 
Secere terion fe. font fentir par tout le ventre, € ҮЧ 
une preuve que l'épanchement n'elt point borné. Si la 
douleur ett fixe  & fi le ventre n'eit tendu. qu'à un @ul 
‘endroit Ce une marque que l'épanchement elt borné à 
«et endroit-là, e 
id L'épanchement s'étend раг tout le ventre, l'o- 
peso pal пыш Parce ul fme ele 
pouvoir donner iffüe à touc le fang. épanché dans les ine 
tervales des vifceres. Mais quand d eft borné à un cer- 
tain endroit, l'operation elt utile ; fupofé, que les fa 
gnées & les autres remedes ne puiffont. refoudre la 
Voici les obfervations qui autorifent e je l'ai 
dit, la pratique de l'operation dont je parle et 
osi un ar le iegut uir toup ge 
à la region épigaftique › à un pouce au deflus du car 
tilage xiphoide ёс à côté de là ligne blanche. Une fievre 
violente ; une renfion confiderable à l Kuele CR? Yee 
miffement de fang , un hoquet furent les accidens qui 
firent foupconner à M. Vacher Chirurgien-Major de Be- 
Dingon > "eli de cette-obfervation › & à N. Dargeat 
avec lequel il voyoir le malade y que l'eftomac avoit été 
blefé. Neuf (aignées faites dans l'efpace trente-fix. 
heures ou environ , les fomentations émollientes appli- 
tômes › qui apiés quelques autres nouvelles (ай 
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parurent себат le cinquiéme jour de la Ысйшге. Mais ort 
entit bientôt après une petite dureté entre la playe & les 
cartilages des fauffes córes. Ce nouvel accident Ве crain- 
il ne (е fût formé aux environs de ce lieu quelque 
dépôt. Cependant deux faignées le firent dilparoitre , бс 
1e ble Ric regardé depuis jutquau rg. de роне, d 
comme entierement hors de danger: Ces apparences fa 
vorables ne durerent pas car le quinziéme jour la févre 
qui revine, une difficulté de refpirer, & une petite dou- 
Jeur vers la region hypogallrique y déterminerent à (а 
ver се bleifé pour la quatorziéme fois. Le feizieme jour 
а douleur , la Révre & la difficulté de refpire a 
terene & furent accompagnées par intervales de défile 
lances; & l'on s'apperçue d'une Jegere cenfion dans un 
endroit de la region hypogaftrique. L'extrême foibleffe 
du malade empècha de réiterer la faipnée. Ces f 


par leur fejour 
lors être lt 
[ iud à ces, matieres. Il ouvrità l'endroit 
ic plus faillant de la tumeur, un pouce au-deffus de l'a 
nean du côté droit  & à quelque difance ди тшс 
droit „la peau & les mufcles , ce qui le mit еп état de 
fentit avec le doigt , que le peritoine. faifoit effort de 
dedans en dehors, & par-confequent de juger certa 
nement de l'utilité de l'opération. Le peritoine ayant 
6 ouvert dans Ја méme étendu que les autres regu 
mens y il fortie d'abord. en jet trois chopines ип fang 
noit drumelé & de тана odeur. Le [oulagement. 
que le malade rellentit fur le champ » & la quantité de 
«c fluide qui orties prouverenc la néceffité qu'il y avoit 
de faire promptement cette operation. Il. panfa enfüite 
Je malade avec reene de linge plié en double qu'il 
introduifit dans la playe. Les accidens diminuerent peu 
à решу & ils difparurent totalement le troifiéme jour, 
Il fortit néanmoins par Ja playe pendant les cinq ou 
premiers jours une liqueur de la couleur & de Ја confif. 
de la lie du vin , éfpèce de fupuration qui vientà 
des extravafions de fan; 
abli enfüie ne fupuration louable qui diminua 
peu &ceffa par le moyen d'une injection 
Yers le fin avec une dilution de a re morte de vic 
triol; La playe fut parfaitement guerie dans l'efpacg d'un 
mois. La cicatrice fe trouva enfoncée s & il ne refl aue 
cune apparence de hernie. 
Pierre de Merchettis raporte un fait qu'on peut join- 
dre à celui-là: On coupa > ditil, à un homme une 


Srcowr Demonstration: | тоў 
portion de l'iploon forie par une paye fite aux en 
clopes du bas-ventre » quoique cette portion ne fut pas 
moule › & Гоп réduit dans le ventre le relle de lé 
iploon fans y fare de ligacure. Le fang qui ¥écouloit 
ааа EE voient d coupé 
cette partie , tombant du côté de l'aine droite s'y amaf- 
fa , cc qui forma dans ce lieu au bout de хо, jours » un. 
abcès confiderable qu'on ouvrit te doncil lortit une 
très-grande quantité de pus. On panfa la playe avec une 
tenté quel'on diminua peu à peu & que l'on fuprima 
cnfüice totalement afin de Jifler former la cicatrice, Ț 
Ces deux oblervations fone voir qu'on peur remedier 
aux épanchemens de fang dans quelqu'endroit du. bas- 
venue, pouryeu qu'ils bien bornés & qu'on peu 
avec es d сене partie la même opération qu'on fait 
à la poitrine pour donner ИЛЕ aux matieres qui у font. 
épanchées, Quant à la differente maniere dont on. s'elt 
conduit dans les panchemens des deux. operations que 
WE, cil qu'on doit préférer la pratique de Mz 
Vacher qui vet fervi d'un linge pour Uc 
verture de la ye, comme on s'en fert après l'empie 
mt celle. ddp. de Marchettis qui s'eft fervi d'une ten 
te. Le morceau de linge tint la playe ouverte fans empé 
«ететан байга кие bouche crtiementla 
slaye,& empêche par conféquenr la fortie des matiere 
P P paroit que l'efpèce d'opération autorifée par les ob 
ferons precedes conviene aurane dux (pinche: 
mens de pus dans le ventre à la fuite de quelque inflame 
mation qu'aux épanchemens де fang. On lit dans Né 


ктеп» une obfervation faite еп pareil cas. Une femme OÙ. Medico 
après un accouchement laborieux у fentit une douleur chirwrgica, 
continuelle & tràs.vive au côté gauche du bas ventre. Cap. 1}, 


Cette partie fe gonfla & les medicamens ne purent emp 
her qu'il ne fe (orit aux environsde l'ombilic,une tu- 
eur qu'on ouvrir 8e d'o Й forte ure pince de pus (се 
ide. La malade fe trouva foulagée pendant les premiers 
jours mais l'abondance de la füpuration épuifa fes forces 
& elle mourueun mois après.L'introduéton de la fonde, 
& quelques portions de ооп qui. étoient forties y 
formé dans l'interieur du ventre.-Mais on en fur plus cer- 
tain encore par. l'ouverture que l'on fit de (on cadavre, 
La mort de la malade qui fuivit l'operation nn mois 
après» ne doit pas бте attribute à l'opération qui paroi 
très-utile en el p grande abondance 
de [а fupuration > & peut-être méme au délai de l'opé- 
Tation que lcs (упзр:биез avoient indiqué trop tard. 
G4 
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X. Fic. DE L'EXOMPHALE. 


Etimologie 


k 


xompha 


xomphale comprend toutes les tumeurs qui 
arrivent au nombril : ce mor eft derivé de ex 
eme qui fignifie dehors: & d'en bel qui 
veut dire ombilic , d'autant que cette ma'adie eft 
une dleyation de l'ombilic qui fe pouffe en dehors 
plus qu'il. ne doit. 
L'éxomphale qui convient à toute dert iond 


SECONDE DEMONSTRATION, тоў 
Pombilic fe reduit fous deux genres differens dont 
Pon eft des tumeurs qui fe forment des parties , & 
Pautre refülre d'un amas d'humeurs , & ces forces 
de maladies reçoivent differens noms par raport 
à la difference des parties ou des humeurs qui les 
ant, 

Celles qui fe font des parties font de trois efpe- , 

Pune qu'on appelle Enteremphale, c'eft quand 
l'inteftin fort, l'autre Epiplomphale , qui fe pro. 
duit del épiploon ; & la troifiéme Enrero-épiplom= 
phale à laquelle l'inteftin & l'épiploon concourent 
єп méme-tems, 

Gelles qui fe font faites par des humeurs ` fefüb-. Quatre et 
divifent en quatre efpeces la premiere appellée Fire 
hydromphale, eft caul de eau : la feconde fui 
par des vents, on la nomme pnematomphale s 1а теша. 
Jarcomphale , qui eft la troifiéme , eft une chair 
endurcie ; & la quatriéme , сей à- dire Ја wa- 
ticomphale „ conGfte dans la dilatation de quelques 
vailleaux. 

А ces deux fortes d Exomphaler en general. Роп Autre efrèce 
en ajoute une troifiéme , qui eft compofëe de l'une ү ^epa- 
& de l'autre; fçavoir des parties & d'humeurs en- 
femble. Quand e'eft l'inteftin & de l’eau qui font 
la tumeur, on la nomme Enrero-hydremhale + & 
loríque c’eft l'épiploon & de la chair , on l'appelle 
Epiplo-farcomphale , & ainf des autres. 

Tous nos Anciens nous difent que les tumeurs Ce mal ar- 
fe font ou par dilatation ep par rupture , mais 4. p 
diene Modernes ne conviennent pas de Та пад 

prétendant: qu'elles fe font toutes. par la пе, ow. pae 

laration du. pétitoine. qui felon eux, peur pue de 

s'étendre & prêter autant qu'il le. faut pour for- cette mem- 

merces tumeurs quelques groffes qu'elles ien orsi jure 

il fe dilîte encore davantage aux hydro- deombilics 
piques. 

Ces divers fentimens. meritent une difeuffion 
pamiculiere: cependant је ne reconnois qu'une 


Diference 
le cette ma- 
ladie, 
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саш des exomphales ; fçavoir , la rupture , er 
tens des exomphales des parties з carla dilatation 
que les Anciens & quelques. Nouveaux: admetrent 
me, paroit impoffibleà l'égard de l'ombilic, qui 
n'étant qu'un nœud fait en cette partie après la li- 
gature du cordon , ne peut non plus avoir la lie 
beré de s'allonger qu'une cicarrice de quelque 
playe dela peau: & pour convenir de ce que je 
dis il n'ya qu'à remarquer que le nombril elt for. 
mé par Ia réunion des vaiffeaux ombilicaux , qui 
après la maiffance fe retrecilfent, & en fe dell 
chant dégénerent en ligamens, dont les exrrêmi- 
tés étant unies a 


cla peau & le péritoine , en 
cet endroit , forment enfemble un petit corps fem- 
blable à un nœud incapable de s'allonger en au 
cune maniere, 

Javouê que le péritoine peut. prêter dans toute 
fon érenduë , mais non pas dans l'ombilic 3 &j'ofe 
dire que j'ai l'experience de mon cóté, puifque 


experience 
Je prouve, 


‘ai ouvert plufieurs de ces tumeurs , & à des hom- 
mes vivans & à des corps morts, où je. n'ai jamais 
Pû remarquer que le péritoine les tapifsit interieu- 
тетеп › айй qu'il auroit dû faire, (telles s'étoiene 
produites par la feule dilatation. Aprés avoir 
coupé la peau je ne trouvois plus de membrane 
B mettant mon doigt dans l'ouverture qui croit au 
nombril , il entroit dans la capacité de l'abdomen 
fans aucune refiftance ; ce qui m'a: confirmé. dans 
Роріпіоп ой je реге , que la rupture feule faic 
les exompbales. faites de parties. 

Diningion Il faur difti 


les hernies du nombril d'avec 
3 faite des 


celles du ferotum , car le péritoine fe prolor 
жетй g Ves les aines ponr conduire les vaiffeam: fpenmati- 
des boue, ques jufqu'auxrefticules , l’épiploon ou lesinteftins 
ont beaucoup de бї обов à fe oliffer le long de 
ces productions , & à tomber jufquet dans le ferê, 
tum fans rompre le péritoine ; mais il n'en eft pas 
demême de l'ombilic qui n'étant pas fufceprible 
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n ne peut donner райзре à 
ant il ne fe foit rompu , 
& que routes ces parties fe défunilfant ne permet 
tent à l'épiploon ou aux inteftins de fortir. (a) 

Ceux qui croyent que les Exomphales fe pu сме 
vent faire par la dilatation de l'ombilic , en attri- zxomphale 
buent la сааб à quelque humeur qui l'abrcuve 

ins ceffe. Mais s'il étoit vrai que cela fe fit ainfi 
сез tumeurs auroient un trós-perit commence- 
ment , & augmenteroient par degrés , au lieu 
qu'elles fe font ordinairementrour d'un coup, ce 
qui arrive lorfque par quelque grand effort le 
nœud du nombril set rompu & Wert, Ce qui 
me confirme. dans certe opinion, сей qu'il n'y a 
preíque que les. femmes qui ayent cette incommo- 
dit, & encore celles qui ont eu des enfans’, par- 
ceque les douleurs de l'accouchement contrai- 
gnent la mere de faire des efforts pour obliger l'en- 
fant de fortir, & que pour lors се nœud eft dif- 
pol à fe rompre parla grande écendut du ventre 
vers la fin de la groffeffe. а 

Touresles Exompbalesne font pas d'an égal Ces кинен 
volume à il y en a Фаш petite qu'un cuf , on en tont de dif- 
voir. de moyennes , grofíes comme le poing, & rente“, 
d'autres qui font plus groffès que la forme d'un ® 
chapeau , mais ces differentes. groffcurs: n'empê- 
chent pas qu'elles ne procedent toutes де fracture 


(а) Tl ef vrai que les Praticiens modernes ont tous 
remarqué que le peritoine eit divié  lorfque les parties 
forent par anneau ombilical, & n'ont jamais trouvé de 
fie hare en ct endroit, еди conme cene 
envelope тарі interieurement le trou ombilical» fans 
faire partie dur nombril qui well autre thole que la 
cicatrice des vaiffeaux orbllicaux : on ne voit pas рош 
uoi elle ne роштой pas s'alonger en сет endroit comme. 
Аеш. Ce qui doane lieu de croire que cel Si 
mpofible , c'e qu'on à trouvé tree fonvent un lac he 
ire formé par e peritoine у lorfque les P "tis ne for- 
tent pas précilèment par l'anneau ombilical,mais à côté 


зов 
& de divi 
& qu'elles 


mo 
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ion › puifqu'elles fe forment fubitement $ 
font proportionnées aux efforts. plus où 
s violens qui écartent plus ou moins l'une de. 
Pautre les extrémités des vaifleaux qui compofent 
L'ombili 
Chaque Exompbale а des ignes particuliers qui 
la font reconnoître, & dont 
parfaitement inftruit pour е 
& pour remedier 
Signes де L'Enteromphale 
es maux. 


le Chirurgien doit être 
n porter fon jugement , 
chacune felon fon efpèce. 
fait une tumeur tenduë & affez 
dure qui grollit quand l'haleine eft rerenut , parce 
que le diaphragme preffanr for les inreflins, les 
ve rea Èli échaper vers endroit qui céde le plus 
арн et du côté do lanuen 9 
étroite à fa bafe , elle di 
avec lan 


elle eft. plus 

uë loriqu'on la pre 

ain, & on entend un petit bruit cauíé 

par le gargoüillement que les incefins font en ren- 
trant dans le ventre. 

3: Pet, L'Epiplomphale ne ch 


ange point la couleur de la 
piplomphale pes 


2» la tumeur eft indolente , plus molle & plus 


Brende d'un côté que de lautre, ayant une Баба 
plos large 


$ & lorfqu'on la. comprime pour la rés 
duire, Ja partie rentre fans байге aucun bruit. 

Af late. L Éirerocpiplomphale а des Bgnes communs à 
idee Pune & à l'autre de ces deux efpéces dont je viens 
TT" devons parler = Ja tumeur en eft plus groffe, plus 

doulourcufe & plus inégale & fil après avoir re- 
pouf l'inteltin, il refte encore quelque chofe dans 
le fic, on eft affüré que l'épiploon оппой une 
partie de la rumeur. 

QwsQees ` L'Efyéromphèle fe difintue des autres tumen 
ZE, du nombril, en ce qu'elle eft molle & néanmoins 
Cree peu obéiffante au toucher , & qu'elle ne diminué 

Pi s'augmente en la comprimant , & lorfqu'on la 
regarde à travers la lumiere, on la trouve tranf- 
parente 

La putumatomphale eft une tumeur molle qui 
de promptement aux doigts , & qui. revient dans 


De la Pren- 
мот: сё 
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les mêmes bornes auffi-tôt que la compreffion 
celle , & qu'elle eft libre , elle paroit toujours de 
méme figure & de méme groffeur ; en quelque fi- 
tuation que le malade fe mette, & fi on баре 
delas, elle refonne comme un balon gonflé de 
vents renfermés. н 

La Sarcomphale fait une rumeur dure qui n'obéie De la зи, 
Point aux doigts quand on la touche; elle aug «ephale 
mente peu à peu à mefure que войс la chair 
quila forme. Шу a des efpeces de Sarcomphales 
douloureufes , &il y еп a d'infenfibles ; & quel- 
que effort qu'on falfe pour faire rentrer les une 
Qules autres , on n'y peut pas reuffir, parce que 
ce font des fureroiffances de chairs attachées au 
nombril. 

La Varicomghale forme une tumeur inégale && De la Yari 
varigueufe , dont la couleur eft brune & livide , à somphale 
саше du fang croupi qu'elle contient ; & quand 
elle eft faite par Ia dilatation ou par la rupture des 
arteres , on y fent un battement comme aux ané- 
vrilmes. ^ 

Par la connoiffance de tous ces ignes Је Chi- Du prognote 
rurgien fera fon prognoflic , confiderant toutes vie de ces 
les Exomphales comme des maladies dangereufes maux. 
parles accidens qui les accompagnent & par ceux 
qui peuvent y furvenir ; car À celles qui font fai- 
tes des parties, il arrive quelquefois des étrangle- 
mens, qui caufent la more, & à celles qui provien= 
nent d'humeurs , il (auc prefque toujours une opé- 
ration pour les guerir ; de maniere que tous ceux 
qui font. afBigés de ces fortes de maux ont leur 

е en rique, à moins qu'un Chirarsien éclairé 
n'y remedie s. & voici comment il doit s'y pren- 
dre 

Quind une Exomphale eft faite par l'inteftin ou Cure de 
par l'épiploon , ou bien par tous les deux enfem- xomplal 
ble, on doit repouffer au plütót ces parties dans 
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l'abdomen: Pour y réoffiril Өш que lemoladé 
couché fur Je dos & ayant les genoux hauts , Са) 
refte un peu de tems fans relpirer ni crier, pen- 
dant que le Chirurgien comprimant doucement la 
tumeur fera rentrer les parties les unes après les 
autres, commençant par l'iateftin qui étant fitué 
fous l'épiploon , doit être remplacé le. premier. IL 
connoitra que certe reduétion fera achevée par la 
diminution de la tumeur › & par le Bruit que ce 
vilcere aura fait en rentrant; enfuire de quoi on 
prellera l'épiploon pour l'obliger de fe remettre 
n fa place, ne. précipitant rien dans ces тёйис- 
tions › de, crainte de meurtrir les parties qu'il ju- 
gera être routes rentrées lorfquil verra. le fac tout 
à fait vuide, 

Obpactes „j Si: ces parties font tellement tendues que par le 
gui fe pré feul fecours des mains le Chirurgien пе puifl pas 
fac А Jes rétablir, , il faut qu'il. reconnoiffe quels obla- 
opetation bles s'oppofent à fon deffein afin de les fürmonte 

'entrouve deux , l'un eft loríque l'inteftin eft reme 


pli d'excremens ou de vents, & l'autre quand le 
trou par où il eft forti eft trop petit. pour lui ре 
mettre de rentrer. Dans ces cas il fauc avoir re 


cours aux remédes , dont les plus convenables fone 
les carminatifs pour difüper les vents , & les émol- 
liens pour relácher l'endroitqui fait 1 étranglement. 
Moyens de On fera une embrocation für Ја partie avec de 
boer l'huile de lis bien chaude , on avec l'onguent d al= 
ч thea, & опу mettra un cataplafme fait avec tou- 
tes les herbes adouciffantes ёс humectantes , def- 
quelles on pourra faire boire la décoétion, ou la 


(а) Pour faire laréluétion. des. Exomphales il ne 
DÉI pas que les genoux du malade foient élevés;l fauc 
encore que (a tête foit plus haute que fa poitrine » & fa. 
poirrine plus hante que le bas ventre, Cere fituation 
merles mufèles dans le relâchement où ils doiven être 
loifau'on réduit les hernies. 
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donner en lavemens ; & méme préparer. un demin 
bain pour y mettre le malade. (а) 

Ces parties ant ramollies › le Chirorgien fera 
une nouvelle tentative. pour les réduire 5 la facilité 
avec laquelle on y réuffit d'ordinaire cette feconde 
fois, perfuade qu'on ne doit pas negliger I^ 
Че tels medicamens. 11 s'agit après cela d'empé- 
cher que ce qu'on а fait rentrer ne гейопе; car 
jufques-Ià on n'a executé que la moitié de l'opéra 
tion qui confifte en deux points, l'an de remettre 
les parties dans leur lieu » & l'autre de les y tenir 
étant réduit 

Cette feconde partie de l'opération s'obtient Comment 
par un bon bandage circulaire A. fait exprès & on doitren- 
proportionné à Ја groffeur de 1а perfonne ; la ban- dar pts 
de doit avoir (ере on huit doigts de large , & être meut осе 
faite d'une toile forte & en plufieurs doubles; il 
faut qu'il y ait dans fon milieu une élevation В. 
en forme de demi boule ou de champignon, qui 
foitpofée directement fur le nombril, afin qu'en 
emplilfant la cavité , on ôte aux parties l'occafion. 
de reffortir ; ce bandage doit être foutenu par unm 
feapulaire , ou par des bretelles C. faites d'un ra= 
ban de fil blanc , & telles qu'en ont pour. foutenir 
Jeur colore ceux qui ont le ventre trop gros. Avant 
quede mettre le bandage , il у faur appliquer 
Y'emplitre C. contra vupturam > dont on fe fert aux 
hernies , & par deffus lequel on mettra une grande 
comprefle E, trempée dans du vin chaud où on 
aura fait bouillir diverfes fortes de remedes aftrina 
gens. (0) 

Са) Pendant l'ufage des remedes émolliens tant їп 
ternes qu'externes , il faur faigner le malade. Et s'il ar- 
rivoicque pendant ou après quelques-unes des faignées 
il tombâr en foibleffe , TERR profiter de ce moment 
pour faite la rélu&tion , car lorfqu'on eft en foibleffe 
toutes les parties font reláchées. 

(b) Ce bandage a de défauts cflentiels. Il n'affü« 
скіс pas les parties fi bien que ceux qui ont un бойоп 


Médicas 
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LM 


Te vous ai dir que les Exomphales. faites d'ha 


meurs éroient de quatre efpeces , que les 
vents, les chairs & lefang en formen 


s eaux, les 
nt chacune 


une efpece: elles demandent routes quatre pour 
leur traitement. autant de manieres differentes , & 
fouvent les remédes ne faifant que blanchir, elles 


ont beíoin de la main du Chirurgien 
guéries. 
L'Hydromphale fe peut diper par d. 


pour être 


les remédes 


meos pour réfolutifs, principalement quand elle eft petite, on 


Y'Hydrom- 
phale. 


doit donc mettre fur cette tumeur ш 


ne éponge 


imbibée d'un vin dans lequel on aura fait boüillie 


les femences de. cumin & de lupin , le 
camomille , de füreau & de rofes ; l'éco, 
nades, les bayes de laurier & le fel cor 


s fleurs de 
үсе de gre» 


"mun: & 


fi malgré ces médicamens ou d'autres dont on fe 


&& une ceinture de бепо д pen pis con 
on & la ceinture des brayers ordinaires, Ou 

Чоп en forme de champignon qui dolre 
vité, empêche” en йе Lillie dcs. partiet 
empêche аш que le trou ombilical ne fe тё 
bandage à écuffon n’a pas cet inconvénient, 


fera 

mme l'écuf 
ire cela l'é- 
mplir la cas, 
mais elle 
ciffe. Le 
IL Уарр- 


que directement fur le trou & n'y entre pass il s'oppofe. 


à la fortie des parties ans entretenir uno ow 
Ja nature doit diminuer. — 

1 ient aux efpeces d'exomph 
parties fortent à côté de l'ombilic ; de même 
ой elles fortent par l'anneau ombilical, Lor 

loon a contratté des adhérences fi fortes qu 


ure que 


ales où le 
qu'à celles 
(аце l'épi- 
n ne peut 


e fire rentrer; ce qui arrive affez fouvent aux perlon- 


nes grafles, la pelote qui eit fur l'écuffon. 
dans fon milieu un enfoncement айе grand 
les parties fans les comprimer. On remplit 
cet enfoncement à mefüre que la tumeur dimi 
ques Praticiens pour fondre la tumeur, n 


doit avoir 
pour loger 
par dégeés 
inve. Quel- 
tent deffus. 


avant d'appliquer le bandage, un emplâtre fait d'un 


mélange égal de vigo, de diabotanum & 
berg, & le renouvellent tous les quatre ou 
Ye [лге à «Соп ne convient pes. aux e 


de nurem- 
cinq jours. 
xomphales 


anciennes & confiderables у il ne faut qu'un bandage 
fimplement contentif pour foutenir les parties déplacées 


с empêcher qu'il n'en forte d'autres. 


SECONDE DEMONSTRATION, 113 
Tera fervi , la tumeur groffit. & fait connoitre qu’il 
n'ya point de guérifon à efperer parla voye de 
Ха réfolution , il faudra fe difpoferà faire une 
gonétion dans le milieu de l’ombilic , en cette ma- 
niere : on a un inftrument F. long de trois doigts, Maniere de 
& auf menu qu'un perit tuyau де plume; em-piqaer Ten: 
manché par le bout, & pointu triangulairemenr bilic. 
por Pautre pour pouvoir percerla peau: on le 
gaffe dans une canule d'argent G. fort mince , dont 
Ja cavité eft proportionnée à la longueur de cet 
anfiroment , qu'on plonge daris le milieu dela tu- 
meur; puis оп pouffe la canule un peu fortement 
pourla faire entrer dans l'ouverture , & ayant re 
tiré Pinftrument qui. rempliffoic la canule , on voie 
Sortir leau qu'on kiffe couler jufqu'à la quantité 
que la maladie ou les forces du malade peuvent 
permettre. La canule qui reftera dans la plage fera 
bouchée avec une petite tente faite comme un fo- 
сес, laquelle on ôte autant de fois qu'on veut ri- 
тег de Peau. 

Cet inftrament fe peut appeller un trocar, уй Différence 
qu'il reffemble affcz à celui, que quelques Moder. de ut, 
nes prétendent avoir inventé pour percer le ventre ent qu'on 
des hydropiques ; & il n'en differe , qu'en ce que X. ic! 
celui-ci ne fait que le trou pour l'introdu&tion tocar, 
d'une canule, & que l'autre étant ouvert felon fa. 
longueur comme un tuyau, fait en méme tems 
l'office de Ils one l'un & 

D nes eftà la ve- 


xité fort commode pour les ponétions de l'abdo- 
men , mais il ne conviendroit pas à celles de l'om- 
bilic ; parce qu'ici n'y ayant que Ia peau » fi on en 
xetiroit Pinftrument, & qu'il n'y reflát. pas une 
canule, on ne feroie pas maître d'empêcher que 
les caux ne fortiffent continuellement. 
La Preumatomphale fe guérit par le moyen des Traitement 


xemédes carminatifs qu'on applique deffus , il Uode 


la vertu de dilfiper les vents en atténnant , incifant e par Le re 
H Y 


Pratique 
pove la Sat- 
compha 
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& difcutsnt por leurs particules pénérrantes 84 
nchantes les matieres vilqueufes & vaporeufes 
qui entretiennent le mal , c'elt pourquoi on fe fer 
vira de la rue , du romarin , du laurier; de l'abfin- 
the, de l'anis, de la graine de cumin , des fleurs 
derofes, de camomille ; de mélilor , du fel de tar- 
tre où de fel ammoniac, &c. dont on fera des 
fomentations ou des caraplafmes , felon qu'on 
le jugera à propos. Si aprés l'ufage de ces reme 
des, la tention fübfiftoit auffi fort qu'auparavant ‚ 
On auroit recours à une opération qui ne con. 
fifi qu'à prendre une groffe aiguille Н. qui aura 
tit manches de méme que celles avec lel- 
оп abat les catariétes, бс ауее1а pointe 
cette aiguille on {егой à la tumeur plufieurs 
ponétions par où les vents s'échaperoient, com 
ils font lorfqu'on pique une хейе enflée qui 
Rif incontinent: & fi rous les vents ne font 
pas. fortis par ces petites ouvertures и on reprendra 
age des remedes précedens qui diffiperonc le 


La Sarcomphale eft vrès-dificile À guérir y & avant 
de l'entreprendre on doit examiner fi elle eft 
table ou non. Celle qui fe peur traiter, с'ей- 
i-dire, celle ой ily a efperance d'un heureux 
faccés , eft prefque fans douleur ; la tumeur en eft 
égale , un peu vacillante , & médioerement dure ; 
il fauc à celle-là faire une incifion en long fur la 
tumeur avec ce billoury І. afin de découvrir Ја 
chair-qui la forme , & dont on coupera routes les 
adhérences qu'elle а avec les parties voifines , pour 
l'emporter toute entiere, Mais comme en féparant 
& en difféquant cette chair, on eft obligé de 
ancher les vailfeaux. qui la nourriffojent, ce qui 
donne du fang quand ils font pros ; оп doit fe fer- 
vir alors de l'eau fiptique ou dela poudre vitrio- 
Ve pour l'arrêter. La playe fera panfée dans les 
premiers jours avec un disefif doux pour procu. 


Srcowpr DEMONSTRATION, nf 
sex la füporation , enfüice avec un mondificatif ai= 
goifé pour manger & confumer les petites racines 
de cette excroilfance charnue , on procédera enfin 
à lacicatrice, comme dans les autres playes: Mais 
G la Sarcomphale étoit intraitable , cek- Edit, pe Ja Sats 
qu'elle tint de la natüre du cancer , ce qu'on Con- comphale 
hérence, par l'inquié- incurable 


noltroit par fon extrême é- 
tude du malade з. par les douleurs fourdes qu'il 
fentiroit, & par la nature variqueufe de Ja tu- 
gees d'y toucher : néanmoins 


mevr, il feroit 
y ^ quelque moyen de 1а guérir, c'eft par l'o- 
peration fü(dite. Je ne confeillerois pourtant point 
А un Chirurgien de l'entreprendre , qu'après avoir 
espofé aux parens les fuites. facheufes qui en peu- 
vent arrivere 
La Varicomphale étant сао е parla rupture ou ет: 
parla dilatation de quelques vailfeaux artériels ou poor la Va 
véneme, fi la rumeur eft petite , il faut effayer de 
ladilfiper par un reméde aftringent fair avec du 
bol d'armenie ; dur fang-dragon , de la terre figil- 
16е, & de la folle farine , incorporés dans qi blanc 
d'œuf; on l'appliquera fur la partie ; & on Ру tien- 
dra par un bandage un peu fene + f elle eft groffe 
& qu'on n'ait point d'efpérance de la guérir par 
les médicamens , il fan l'ouvrir de toute fa lon- 
gueur avec ce fcalpel К. en vuider le fang » & met- 
tre des boutons de vitriol L L. La fur les опуепш- Opirarion 
тез des vailfeaux ; comme on fait aux anévriiines, Pour ce mé 
On en laiffedans la fuite tomber lesefcarlates d'ew 
inêmes , on fait revenir les chairs y & on 


ricomphalt, 


За cicatrice. 

Avant que de faire aucune des opérations que 
demandent ces quatre fortes d'Bxompbales faites 
d'humeürs, on ne manguera pas d'y préparer les ребрата 
malades par lesremédes généraux, comme la faidi Ein 
gnée & la parcation , & de leur preterire , quand 
On aura opéré un. régime de vivre convenable. À 
leurs maladies, moyennant quoi on en‘obtiendra 

Hc 


Ора 
plus cos 
dérable p 
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la guérifon. Mais outre toutes ces efpèces Форе. 
rations que je viens de vou» faire voir , il eft en- 
core des occalions où il en faut faire de plus gran- 
des , comme lorfque l'inteflin forti ne peur fe rez 
placer, ce qui met le malade en un fi grand dan- 
ger qu'il périroit indubitablement fi оп ne le fai- 
foit rentrer au plátót. 

Ш arrive donc fouvent à ceux qui ont des Exom- 
phales. d'inreflins , qu'en négligeant de porter un 
j bandage, ces parties. fe. gonflent de vents, s'em- 
ac- Pliffent de maticres & qualors ne pouvant plus 

tourner. par le méme trou par où elles font for- 
ties, elles. excitenc des douleurs infaportables, & 
des voriffemens qui durent autant. que les. inte 
tins reftent hors de la capacité de l'abdomen. Аш 
quand on n'a pas рй les faire rentrer parles moyens 
que је vous ai expofés ci-devant » on y pourvoira 
comme au bubonocele з fçavoir , en faifant une in- 
cifion für la tumeur, avec le biftoury.M. prenant 
bien garde de ne couper que la peau, & de ne 

Point bleffer les inteftins qui font immédiatement. 

deffous. Lorfgu'on a un peu fendu la peau, on 

coule danslaplaye par le fecours d'une fonde. creus 
fe , la pointe des cifeaux N. avec laquelle on ouvre 

Je refte de la tumeur; & d y avoit une poche ou 

des brides qui embarralfènt ; on les couperoir avec 

ce déchaufloir О. puis l'inteftin deet découvert , 

оп en tireroir au dehors plus qu'il ne feroit forti ; 

afin de donner une plus grande étendue aux mat 

res qu'il renferme; entuite on fait entrer la fonde 

creule (a) dans la capacité , & la tenant de la main. 


Dr 


(a) La fonde ailée, C. inventée par feu M. Mery 
бене Chirurgien de Paris vaut, mieux que la fonde 
ordinaire. La plaque dont elle eft garnie empêche que 
Jes partis ne fe préfentent au tranchan de TE 
Si l'on пе peur pas l'introduire dans le ventre. pour dé- 
brider l'évranglement , on aura recours à quelques-uns. 
Чез moyens que l'on a indiqué en parlant de la Gallro- 
тары. 
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fauche on Péleve en dehors, & dans fa canelure 
on introduit de la main droite la pointed un bif- 
toury courbe, a. avec lequel on coupe ce qui fait 
Tésanglement. Enfin ouverture étant. (апке, 
on fait rentrer les inteftins en les pouffant douce- 
ment dans le ventre , & obfervant d'y rengager 
les premiers ceux qui font fortis les derniers: fi on 
trouve une parie de l'épiploon dans la rumeur ; 
après avoir réduit les inteftins , on la lie d'un dou- 
ble fil R au bout duquel il y a une aiguille droi: 
te ge & avant que de faire | extirpation , on laiffe 
paller un grand bout de fl par lu playe pour E 
тег quand la mature l'aura féparée elle-même. 1 
faur fourrer dans la playe un gros tampon T. (4) 
de charpie attaché à un long il pour le pouvoir re- 


tirer en cas qu'il combat dans le voide du ventres 


K Ч п. Obfetvarion 
On obfervera que les fils de l'épiploon & da. tam. ОМ 


pon Pier de differentes couleurs , afn que (i рагро 
malheur le tampon étoit entré & qu'on оша le 
retirer, on nerifquát point de fe tromper , en ame- 
mantle fl avec lequel оп auroit lié l'épiploon. On 
garnira la playe de plumaceaux Х.Х. que l'on cou- 
уйга de l'emplátre У. & de la compreffe Z. pour 


(ay Latente a dans ce cas un inconvenient tr grand. 
fans avoir augune EE ence une, онуч 
qu'il faut refermer le plus prompremenx qu'il eft pof 
le. La pelote de M. Petit et weder le. On La fait de 

шс brute qu'on enveloppe dans un petit morceau 
delle coupé eh rond : on lnvironne d'un Aldonon 
Jaille pendre un bout айе» long pour pouvoir la retirer 
Onda mer diclement fur le ou ombilical on 
Je sele de la playe avec de petis morceaux de li 
& déchiré рд lambeaux Оп couvre la playe бе com- 
pres que l'on fourient avec le bandage de corps. 1 е 
Faut pas oublier de faire des erbrocations d'huile émol 
епке » 8e d'appliquer fur tout le ventre un morceau de 
яхе qu'on rer pera de deux en deux heures dans une 
fomentation émolliente. On fera obferver au malade 
un regime très zt, & on le faignera à proportion de 
fes forces & de la grandeur des accidens. 


H3 


Danger 


18 DrOrrnATION DA Case 
appliquer le bandage dela méme maniere que je 
vous ai montré dans la Gaftroraphi, 

de Vous jugez bien que cettte opération eft très- 


өне SP-pérllenfe & preique toujours mortelle, parce 


tion. 


Méthodes 


qu'on eft obligé de couper les apponévrofes qui 
entourent le trou du nombril: je l'ai fair cepen- 
dant une fois avec un fuccès heureux. Le malade 
fentoit des douleurs fi cruelles qu'il foubaitoit la 
mort à rous momens : mais_auffitôr que les boyaux 
furent remis , il ne fe plaignit plus, & il guérit 
Parfaitement. Je l'ai faire encore deux autres fois , 
mais À la verité les malades en font morts. Il eft 
certain аш que de cette opération il en périt 
plus qu'il n'en réchape ; ceft pourquoi ceux qui 
ont de ces Exomphales doivent рибе fe pater 
de chemife que de bandag: 

H femble que les Anciens ayent pris plaiür à 


rules desinventer pour les exomphales différentes fortes 
р F 


faciens, 


d'opérations toutes plus cruelles les unes que les 
autres. Quelques-uns veulent qu'on ferre Lexom- 
phale entre deux morceaux de bois jufqwà ce 
qu'elle foit tombée en mortification : & plufieurs 
ordonnent de райег au travers de la tumeur un 
double fil , dont ils font faire quatre chefs pour 
en lier deux d'un côté de la poche , & deux de 
l'autre, les refferrant tous les jours jufqu' ce que 
cette tumeur foit féparée du corps. П y ena. qui 
demandent qu'àprés avoir paffé deux aiguilles À 
travers de l'exompbale on {айе une petite incifion 
circulaire à la peau , afin que la ficelle avec la- 
uelle on ferrera [a tumeur , la puiffe couper plus 
Promprement. Je ne crois pas que ceux qui nous 
pnt аё par écrit de telles opérations , ayent été 
affez bardis pour les pratiquer : је ne les ai jamais 
Уй faire, & je ne m'arrérerai point à vous les dé 
montrer , parce que je fais affüré qu'elles vous inf. 
pireroient plus d'horreur & de mépris pour l'an- 
ficnne Chirurgie, qu'elles ne vous inftruiroient 
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es les tumeurs qui font caufées par la, 
pes de Tépiploon & des inceftins Cp" 
lenr do пот général de hernies & elles ont des 

ns particuliers foi ү 
m pene ces parties fortent de l'ombilic, on. 
lesnomme des Exomphaler, quand elles font SH 
groffeur dans l'aine , on les appelle des Bulonoccl- 
les, lorfqu'elles defcendent jufques dans le fcro- 
tom , elles ont le nom d'Ojchtocerer у ces deux der- 
niers mots érant dérivés de bubon & d'ofcheon , dont 
Tun брпібе laine, & l'autre le fcrotum , & cele » 
defeeme; & quand ces mêmes organes trouvent 
moyen de s'échaper dans un autre endroit de l'ab- 
domen , ce font des Hernies ventrales. 

La саш de ces fortes de hernies eft une rupture 
qui fe fait au péritoine , car il n'eft pas vraiem- 
blable qu'elles fe puiffent faire par la fimple dila- 
tation de cette envelope qui adhére trop aux muf 
cles & aux aponévrofes qu'elle touche , pour déi 
rendre autant qu'il. faudroit, afin de former de fi 
groffes tumeurs; «ей donc toujours wn déchire- 
ment qui ne fürviendra que par quelqu'effort rrês- 
rude, & qu'aux endroits où il y аша eu abícis ou 
playe qui n'ayant pes été bien cicauifée laiffera 
le péritoine Dier à fe déchirer ou à fe rouvrir 

Les fignes qui font connoître ces hernies , font 
qu'elles füccedent toujours à la violence de quel- 
qu effort , qu'elles fe font tour d'un coup , qu'elles 
entrent pour peu qu'on les comprime , & qu'étant 
rentrées il ne refte plus de tumeur à l'endroit où 
elle étoit. 

Pour guérir ces 


ces de ruptures , il faudroit. 
faire enforre d'aprocher l'une de l'autre les deux 
lévres de cette playe du péritoine , & de les tenir 
unies afin qu'elles puffent fe rejoindre & fe repren- 
е; mais je ne vois rien de plus difficile, 

eni 


x les endroits où elles fe pieces 


Caufes A 


Leurifigees, 


De la Оше 


Mota 
tun P 
Celle. 
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me paroilfent trop rigoureux pour vous confeille 
de les mettre en pratique: Il dit qu'il fuc lier la 
poche avec un double fil рай: À travers la bafe de 
Ja tumeur, & qu'en la ferrant fortement on ap- 
prochera les lévres dela playe du péritoine ; ou 
qu'on peur faire deux incilions en forme de croit- 
fant qui Dier оро utre, & qui fe 
joignent par leurs pointes , afin d'emporter le mi- 
а qu'elles comprendront , & qui étant plus lor 
que large, aura la Figure d'une feuille de laurier ; 
il ordonne enfuite de faire à cette playe une fature 


ıneonyt. Pile à celle qu'on fait dans la Gaftroraphie. 


siens de Оште la cruauté de la premiere 
р. 


Palli 
de ces ml ep de 


dics, 


de ces opérations, 
manquent très-fouvent si car on n'eft 
pas certain de rejoindre la playe dû péritoine , en 
faifant tomber en mortification toute la tumeur 
parla ligature , vû que cette ligaire ne peut fe 

rer que la peau & les mufcles s nul 
tre enveloppe, & on 


сей qu'ell 


H ement Paus 
е pourroit pas s'alforer de 
rénffir mieux par l'incifion , d'autant que Jes her: 


nies ventrales fuccedant toujours aux playes du 

péritoine mal cicatrifées , il y auroit de la témerité. 

de l'ouvrir une feconde fois, & d'entreprendre de 

le guérir de cette nouvelle playe , le Chirorgien 

n'ayant pû obtenir une cure parfaite de l'ancienne. 
ion Се {гой donc être indilerer que de propofer 
promettre la cure radicale de ces hernies 
il faut fe contenter de la palliative , & chercher 
des moyens de rendre cette incommodité foporta- 
ble. Pour cet effec on fe fervira d'un bon bandag. 

it en forme de ceinture, qui tenant les parties 
füjettes empêchera que la tumeur n'augmente, 
qui eft tout ce qu'on doit prétendre pour le foula- 
gement du malade. ( 4 ) 


п) L'expérience nous apprend qu'il у a des hernies 
ventrales avec dilatation du. péritoine, Celles où le pe- 
ech eft rompu & divife , (ont communement la fuite 

laye péneuante dans la capacité du bas-ventre » 


SreoNDs DEMONSTRATION. А 
ou de We coup violent porté d Ee Canes. Ne 
е SE dilaté font caufées par la Ы leffe ou la r I, 
perire eques qes des males de abdomen où de 
celle de la ligne blanche з car il furvient qu LUE 
doc on Fada die dans ume des remarques prse: 
dans Ja region épigaltrigue, entre les пие тон. 
зове, uen iade edikte ces honig Quand elles 
par un bandage contentif. Quand les ps 
aer qe a ES" aan pi Pile at. catas 
emollit o Sieg accen relied eonte 
faires il en faut venir à operation i mais i faut fe fou- 
venir en la faifant qu'il y а de hernies ventrales par dis 
peaa, un encens on pale 
Eon un fo une tonde GA 
edel é donner à l'incifion la forme 
pd teritur les quatre амды, op dee s 
Se aat d'une nde candles quon pi de hut 
en bas entr'eux & le fac, Après avoir nini сону: 
le fac herñiaire, quelques Praticiens Gs e E. 
aleet 
Wieder rs aty > coupent l'obltacle & réduifent 
Gm чп es parties ke le facs $ la дебеле al con 
Res ancienne s le acciden epe ol» 
ШОШ Redon one que void Après avait 
découvert le (ае, on l'dleve en le pinçant avec les ongles 
ou avec des pinccttes à diffequer, ou a SE 
dont on fair entrer la pointe ЧОЕ олу fais 
neue n élève le fac, on tient 
eh à & Гоп ne fait qu'une petite, ouverture 
We point Helfer les parties renfermées dans Ja tue 


il faut avoir 


Drs OténArions bs Сион у 
rte dans la petite ouverture une fonde: 
Ja catnelure de laquelle on gliiz des cifeaux pour ouvri 
Enierémene le fac Fon coupe enültece qu forme Yes 
dranplement» & l'on faie rentrer les partos dans le ven 
же Шу a quelquefois dans ееш eof qui "échapo 
пос qu'on Га ouvert, On mee für Гошуст бше au 
lotte, On panle la playe comme celle ques бн е. 
guérir les cxomphales. S'il n'y a point de fae ho" 
[арр pang qu'on afit l'ion d 
eau & à la praille: l'on debride l'xanglemenc& Ton 
Wë Ja playe de la même тшен eee e 6: Гов 


dan 


ХІ. Ee, POUR LA РАКАСЕМТНЕЅЕ, 


Ѕесонрв DEMONSTRATION. 13 
Uelques.Auteurs donnentle nom de Para- ДАА 
семе А toutes les opérations qui fe font sas RR. 
foit avec la lancette, foit. avec l'aiguille , en quel- mor de la 
que partie du corps que ce puiffe être. lls n'en ex- Parscenthèe 
ceptent pas méme l'opération qu'on fait À l'œil fe, 

pour abbattre une cataraéte , fe fondant en cela fur. 
l'étimologie de ce nom qui vient de para: qui 

gnifie au delà y de kenrein, percer ou piquer + beau- 

coup d'autres ne lui donnent pas une i grande 

nduë , n'appellant paracenchéfe que les ouverru- 

res qu'on fait à la tête , à la poitrine, au ventre » 
& au fcrotum , pour en tirer 1 x qui y font 
contenués $ & enfin la plûpart bornent la рагасеп- 
thèfe à la feule opération pratiquée au ventre des 
hydropiques. Nous ferons du nombre de ces der- 
niers , parce qu'il n'y a point d'opérarion qui. n'ait 
fon nom particulier, & que celles qui s'óxecutent. 
fur ces quatre parties pour en faire fortir les eaux s 
s'accompliffent. de différente maniere: ainfi nous 
n'appellous paracenchèfe que celle que l'hydropifie 
du ventre demande , & Celt celle-là que je. vais 
vous démontrer. 

L'hydropiie cft regardée comme une tumeur Définition 
contre nature, en laquelle tonc le corps ou quel-& cfe de 
qu'une de ces parties eft d'une enflure & d'une WSF 
groffèur démefurée. On remarque que cette en- 
flure peut être produire par trois différentes ma- 
tieres; avoir ; par la pituite, par des vents, & 
par de l’eau. Celle qui e(t faite de piruire, fe nomme 
anafarque ou leucophlegmarie ; celle qui eft cau(é 
par des vents , s'apelle ітрапіке з & celle qui eft 
formée par de l'eau , a le nom d'afcite. 

, Voilà les. différences tirées de leurs matieres & ses di 
décrites chez nos Anciens qui ont traité de cette noms. 
maladie 3 mais elles ne me paroiffent pas bien éta- 
bilies: parce que се mor d bydropifie étant dérivé 
de deux diétions Grecques , d'hydor , qui fignifie e 
сац, & de piein, qui veut dire boire, il femble 
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que ceux qui lui ont donné се nom n'ont entendu 
Parler que de celle qui eft faire d'eau + ainf l’a 
paforque & la rimpanite , dont l'une eft faite par 
dela pitnite, & l'autre par des vents , font des 
maladies particulieres qui ne deiroient point être 
appellées des hydropifies 
Etimologies L'Anafarque eft un accroiffemeht & un bour- 
de ош fes fouflement univeriel de tout le corps , produit & 
poms entretenu раг une pituite eraffe & crue répandu 
e Ja peau & les chairs, се qui rend toute la 
peau pile ou blanchätre. ‘Anafarque , eft dérivé de 
ана » Чез, & farx, chair, comme pour figni- 
fier une humeur extravalée for les chairs. On Р 
pelle encore leucophlegmatie, ce mot vient Ae 
leucos blanc , & de phlegma pituite » parce qu'elle 
signes de cft faite d'une. picuite blanche. Cette maladie eft 
Depp facile à diftinguer , le vifage eft tellement bouffi, 
quon a méme de la peine à ouvrir les yeux ; la 
couleur dela peau eft aunitre ou blanche, & fi 
molle que (i on y appuye du doigt en quelque 
endroit le veftige y demeure, & la parte enfor 
Sa cafe fe CE ne fe releve qu'après quelque tems. Ceux qui 
Yon les An. CfOyent. que Je foye étoit le premier miniftre de 
ties, — la fnguification, l'ont tous acculé d'être Pau.. 
teur de certe mladie ; ils 
ац lieu d'exécuter felon les regles les fonétions 
aufquelles il étoit deftiné , fcavoir 
fang bon & lotable, propre 
parties , 


» de former un 
À nourrir toutes les 


il ne leur envoyoit pour lors qu'un fang 


pituiteux & phlegmatique qui ne farfoit que le 
bourfoufler & les engourdir, au lieu de les vivi- 

Ya cure en fier & de les fuftenter. Mais aujourdhui on lui 
çfl duns les rend. juflice , & on trouve d'autres caufes de cette 
fuls rene: maladie fur lefquelles je ne. métendrai point non 
шш 89% plus que fur fa cure, qui пе confilant qu'en des 
p remédes généraux , fans avoir befoin d'opération 
* Chirurgicale pour être guérie , doit être traitée par 

un habile Médecin. 


difoient que ce vifcere 


$есохре DEMONSTRATION. ný 
La Tympanite eft une grande enflure du ventre 
aufée par des vents renfermés dans fa capacité $ 
оп donne le nom de Tympanite à cette maladie » 
parceque la peau du ventre y eft renduë comme 
celle d'un tambour. Hyppocrate l'appelle hydro 
pilie (che, à caufe qu'elle eft faite de vents, à 
la difference de l'anafarque & de Pafcite, qu'il 
nomme hydropifies humides, comme réfültant de 
pituite & d'eau. Les fignes qui la font reconnóitre › 
font que le vene m'éft point fi pefane que dans 
Yafcite , qu'en le preffant des doigts , on n'y peut 
laiffer aucune marque , qu on le voit clair & tranf- 
parent , & qu'en frapant deffus il refonne comme 
un tambour. Le foye à qui on s'en prenoit аште- 
fois de ces fortes de maladies , n'y a aucune part з. 
Celt pourquoi il en faut chercher la caufe ailleurs, 
& onla trouvera dans l'eftomac & les. inteflins » 
Jorfqu'ils ne peuvent pas exactement accomplir la. 
diffolution des айтеп» 
Te ne vous rapporcerai point ici tous Jes remedes 
dont on doit fe fervir contre les indigeftions , & 
par conféquent contreles difpoñtions à la. tympa- 
nite; la Medecine nous en. fournie une infinité , 
je ne vdis en ditai qu'un qu'on apelle le Rofflit partim 
du Roy y parce que fa Maje(té en a nf pendant un du Ro 
tems confidérable, & den elt très-bien trouvée. dû Koy: 
J fe fait de cette maniere: on prend une pinte 
d'eau-de-vie faite avec du vin d'Bfpagne , dans 
laquelle on mer 'infüfer pendant trois femaines 
des femences d'anis de fenoüil , d'aner de 
chery , de carottes, de coriandre , de cha- 
cune demie once; on y ajoute aprés l'infufion 
une demie livre de fucre. candy diílous dans de 
l'eau de camomile, & cuit en confiftence de ju- 
lep, & оп paffe -le rout parla chauffe : on en 
prend une cuillerée le foir en fe couchant, Се Ses verus, 
Temede ей excellent contre les crudités & les 
xoliques d'eflomac - car il difüpe les matieres 


D'où vient 
la Tympa- 
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indigeftes & les vents, & il fortifie les organes де, 
Ja digeftion, 

Si par l'ufige des remedes tant géneraux que 
particuliers les vents contenus dansla capacité de 
l'abdomen ne (е ditlipoient point, on pourroit y 
faire quelques ponétions avec une aiguille , com- 
me nous avons montré dans la pneümatomphale , 
& dans la gaftroraphie ; mais comme il y a ici plus 
араг que dans les parties où on fait ces deux 
dernieres opérations, & qui ayant la peau , les 
mufles & le регісоіпе à percer , il arrive qu'en re- 
tirant l'aiguille , ces membranes & ces chairs re- 
couvrentles ouvertures les unes des autres, em- 
péchanr ainfi les vents de fortir з il (aut. alors res 


А. Trocar, courir au Trocar А. & s'en fervir de la facon que 


je vais vous montrerdans l'afeite , car cet infira- 
ment étant cavé dans toute. fa lon gueur, il donne 


Ulage du moyen aux vento(ités. de fortir avec facilité. 


Trocar, 


Définition 
Kütelogie, 
& Divilion 
de Геке, 


пе le retire qu'après que le ventre eft tout-à-fait 
аё; cariln'y a aucun danger de vuider les 
vents tout d'un coup, à la difference des eaux, 
qu'il faut tirer À plufieurs fois, parce que les fi 
bres membraneufes & mufculeufes ayant accoutumé 
d'être fortement tendues & appuyées par ces eaux, 
ne pourroient manquer tour à coup de ce foutien > 
fans danger de caufer une violente fecouffe À toure 
l'habitude , defüfpendre le mouvement du coeur 
& des autres principaux organes. 

L'afcite eft une tumeur ou uhe élévation extr 
Ordinaire du ventre , faite par une grande quantité 
d'eau renfermée dans cette region: Le nom d'af- 
cite qu'on a donné à сеге maladie eft dérivé 
d'ashos , qui fignifie peau de bouc , parce que les 
eaux quila produifent font raffemblées dansle y 
de la même maniere qu'une liqueur Pert d; 
peau de bouc ой on Ра mife pour la tranfporter 
d'un lieu à un autre. 

Toutes les fois qu'il y a des eaux épanchées ош 


$гсомрк DEMONSTRATION, Hi 
EE fe nome Kä 

opifie fuivant l'étimologie que je vous en а 
générales & de particnlieres, les générales fonr 

celles où Peau eft répandue dans tonte l'habitud 
du corps, & les particulieres font celles où elle 
eft ramis dans quelque cavité, De ces derniers if 
yen a pluficurs qui reçoivent differens noms lon 
les parties qui font remplies & inondées de сайр 
lymphe; quand elle fait une rumeur à la tête fons 
le cuir chevelu , elle s'appelle bydrocepbale g 
lorfqu'elle remplit Ja poitrine, elle a le nom dẹ 


plévroceles fi ceft dans le ventre qu'elle foit теп» 
fermée , on l'appelle afcire , & quand elle з 
malfe dans le fcromm , on Ja nomme hydrocele. 
Mais quoique ee, сез ii foient de à qu 
Mayes bydropifes , néanmoins nous nappellons dapil i 
rement hydropiques, que ceux À qui nous sel: 


x ce nt qu'à € OREN, 
voyons le ventre plein d'eau; & се пећ qu'à © eo 


ceux-là que convient. l'opération de la paracen- 
thife que je vais vons démontrer y après: vous avoir 
fait connoître la nature de ces maladies autant 
qu'il faut qu'un Chirurgien en foit inftruit pour 
fcavoir s'il doit en entreprendre le traitement & 
en efpérer la guérifon. + а, ^ 

X y polos Auson quine [olent efforts Ce mas alit 
de trouver la caufe de l'hydropifie 5 les uns l'oncattibué y 
d'abord cherchée dans le foye, les autres dans hi 
satte. Le nombre de ceux qui en aceufoient le foye te, 
étoit le plus grand , parce qu'étant prévenus qu'il 
fabriquoit le fang » ils imputoient à un tel ота 

ous les déreglemens qui furvenoient à cette hys 
A ы: nverfion en (éro- 
fe du fang, & 

tous les dé- 


meur, & particulierement fa. с 
rofités, qui. regorge 7 
inondant quelque partie, faifoies 
fordres qui accompagnent la maladie dont nou 
parlons. Ce qui les confirmoit extrêmement dans 
Serre penfée, ceft qu'après avoir ouvert des corps 
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morts hydropiques , ils en trouvoient le foye dur 5 
fchirreux & alteré dans fa fubltance & dans fa cou. 
leor: il wen falloit pas davantage pour leur p 
Inder que. ce perenchyme étoit la feule caufe de 
Thydrop 
Ceux qui prérendoient que la ratte contribuoie 
à faire le tang, & qui pour cette: raifon. Pappel- 
loicnt le vicaire du foye, croyoient être en droit 
de s'en. prendre À elle des défauts 


5 qu'ils remar- 
quoient dans la fanguificatioy 


La douleur que le 
malade fentit dans la région de la ratte par la 
dureté & la pefanteur. de ce vifcere., 
tions qu'on y. ébliffoit 
trouvoit apiès Ја mor de 
roiffoient des rail 


les obfiruc- 
» & l'érat enfin où on la. 
Phydropique , leur pa- 
Tez fortes pour foutenir 
qu'elle pouvoit être une сарбо primitive de Phy- 
dropilie, zait Men que le foye , & c’étoit pour 

Confil der cela qu'il. nous ont ordonné de faire la p: 


aracen- 
Ze, Drake aucóté gauche , quand on reconnoit que 


Se Phydrorilic étoit caufée. par le foye, & de percer 
au côté droit lorfqu'on avoit des fignes qu'elle 
provenoit dela ratte ; choififfant un côté plátóc 
que l'autre par les motifs que je: vous. dirai dans 


un moments 
* Le vice du 


foye & de la 


Je fiai qu'en ouvrant une perfonne morte d'hy= 
LN dropilie, on lui trouve le foye 
fet & non la endurcis qu'on a quelquefois di 
oufe de рег; mais l'état ой ces parties 
Yhydropifie. vient d'avoir nagé long-term: 


& la ratte tellement 
ela peine à les cou- 
fonc pour lors, leur 
s dans certe férofité qui 
rempliffoit le ventre , & qui femblable à de la fau- 
mure dans laquelle on mettroit tremper de la vian- 
de l'endurciroit avec le tems; аш ces fchirres du 
foye & de la ratte ne doivent. point être regardés 
Dinisdio Comme caufe d'hydropifie mais comme un acci 
des caules dent qui la fait. 

primitives Les Auteurs qui ont rafiné für les caufes de lhy- 
& des m dropifie nous difént qu'elles font de deux fortes, 
nl, dontles unes font caufes primitives & de foi, & 


les 


Seconne DEMONSTRATION. nj 
les autres ne le font pas par fimpathie avec les pres 
mieres , qui font celles qu'on fait dépendre du 
foyeoude la ratre, & qu'ils prétendent ne con- 
ilter que. dansle propre. défaut & le vice de l'una 
ou de l'autre de ces deux parties ; au lieu que cel- 
Jes qui produifent le mal par fimpathie réfident ail- 
leurs que dans le lieu où il (e manifefte, comme 
dans lés poulmons , dans l'eftomac & dans lesin- 
teftis , dans le méfantere , dans la véficule du 
ficl, dans les reins , ou dans la matric 

Sans nous arrêter, davantage für les c [ 
Anciens touchant les caufes de l'hydropifie , 
vous dirai que je n'en reconnois qu'une,c eft Tt, 
racle qui fe faic à la féparation de la férofité du. 
fang par les reins & parla vefe; car quand on. 
pide bien on ne devient jamais hydropique; & 
Vous remarquerez toujours qué ceux qii le fone 
devenus n'urinent, point autant qu'ils avoient, de 
coutumes, c'eft donc la fupreffiori totale, ù 
partie de l'urine qui fait cette maladie: Y1 s'agit di 
découvrir quels peuvent être les empécheinensiqui 
ne permettent pas à l'urine de prendre fon cours 
ordinaire, Je n’en connois.que deux qui font out 
Ja rupture de quelque vailfeau lymphatique, oule 
défaut des fels urineux. 

Vous (ауел qu'il y а une infini 


de petits vaj 
feux pleins d'une liqueur el 


ге comme de l'eau , à 
appellés des veines lymphatiques qui rampone für 
xouté la membrane du foye , &qui font porféméés 
& répanduës par tout l'épiploon & Le rhdfentete s 
que latuniqué de ces vaiffeaux eft très = mince , 
qu'ils charient fans ceffe la lymph pour la verfer 
ans la malle du fang, & quei. par quelque confe 
ae ce(oit ‚ ша de ces voiffeaux vient à férompres 
ce qui peut arriveraifément àraifón dela délica- 
zelfe, de leurs membranes, cetté ез сойы & 
i Boute dans Ia each? du ven- 
con de tei 
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facilement qu'une: telle liqueur qui fett à 
remperle fang , &à fe charger de fes parties 
lus acres & les plus falées › trouvant. moyen 
ichaper peu. à peu par: l'endroit dans lequel 
il y'a un de ces vailicaux ouvert ou rompo , ne fera 

plas portée en fi grande abondance aüx reins 
qu'il ne s'y féparera plus autant d'urine qu'avant 
queceite. (той eût pris o autre cours demm. 
niere qu'il ne fauc pas dire que lhydropifie eft 

caue du реп де fépararion qui fe fait de l'ori 

mis que ceux qui n'ürinent que trés-pen , dev 
nent bydropiques + Et ne vous éronnez pas fi nos 
i Anciens n ont point parlé de cere caufe de l'hy- 
«исен а dropifie:  pailque ces veines’ fytpbatiques leurs 
des anciens, CtOient inconnués, n'ayant té découvertes que dans 

е cle dernier: 

D'où pro Le défaut des fels urineux que je vous ai dit être 
апе autre caue de: l'ydropitie , n'eft- pas moins 
probable que celui ci. Vous fçavez que les reins 


Wir: ong d'une fübftance fort соттраб ез qu'il: one 


боце petits corps. mammillaires. percés d'une in- 
fipité de trous. impereeptibles par Gb l'urine fe fé 
pare du fang , & diftille continuellement dans leue 
batlinet , pour-étre conduite de 1A par les: ureteres. 
dans la velfic. Si certe. (érofiré portée арх reins par 
os artères émulgentes ой ou trop épaiffe ; ou trop 
douce , il neft pas difficile de comprendre qu'elle 
gurs de la peine A Per par les porotirés de ces 
corps mammillaite: ance eft plus fo- 
Jide que elle de аштеѕ glandes s elle ne pourra 
donc être Поб Галубок filtré 


ement- petits з. & . l'autre enfin ; qu'étane 
des pointes aiguës & piquentes gue les 


tent. avec enx , elle s'ouvre un plage qui 
ife une liqueur & dont les pat- 
p.e 


Siconpe DEMONSTRATION. Lp 
Quelques obfervarions que l'on fal fur cette ma- rene ie 
ladie , op trouvera toujours qu'elle, provient de Zen it. 
Pune de ces deux caufes. Si elle füccede à une in. gaer 
digeftion , comme il arrive fouvent , c'eft que n'y 
ayant pas un acide afl fort dàns Deene & 
dans les inceftins , pour dilfoudre parfaitement la 
nourriture, le ebile encore erud & à demi fait, 
étant porté dans le fang , empêchera que la féro- 
ité pleine de ces particules groffieres du chile ne 
paffe par des trous аці petits qu: font ceux des 
corps mammillaires des reins , c'eft pourquoi re- 
fluant dans le fang dont elle augmente par trop la 
malfe, elle cherche quélqu'autre endroit par où 
s'échaper 3 elle fe répand dans les efpaces. qu'elle 
rencontre, & li elle demeure épanchée par toute 
l'habitude du corps, elle fairune hydropifie gé- 
nerale , ou bien trouvant Аата ос dans quelqu 
cavité , elle en faic une particulicre. ` 

Quand le chile encore imparfait eft porté au c. 

conr ceft queles acides qutila tronvé dans La fuite Ze. 
bouche, dans Peftomae & dans les inceftins, etoient chite inre 
mal conditionné; ; & s'ils n'étoient point armésde 
ez риев pour le bri~ 
von fluide: qu'il 


Pointes tranchantes & 
fer enticrement, & le rendre 
doit être , ces mêmes acides trop doux n'auront pas 
i la force requife pour fe Faire un paffage dans 
reins par. destrous qui ne peuvent être travet- 
fans violence ; car s'ils: étoient afez ouver 
pour laiffer fortir l'humeur féreufe fans aucune dif- 
ficulté, le (ang &les autres liqueurs mêlées avec 
lui prendroient cette route, се que nous voy 
arriver lorfque par un excès d'acrimonie l'urine 
palane trop précipitamment, forteucore toute fin- 
2 L'hydropilie eft fouvent précedée d'une grande бтз 
hemoragie , foit parle nez. foit par la matrice 
foit par les hémorraides , ce qu'on n'aura pas de 
Feine à expliquet: Арз une реце de feng la mna 
gu 


Cie: 5 


mens qui y 


Mont propre 
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sicre chileufe &la boiffon étant portées dans fes 
vailfeanx , elles les rempliffent, & füpleant à la 
quantité du fang qui manque elles en entretie 
nent le mouvement circulaire ; e'eft pourquoi 
auffi-tôt qu'op a perdu. beaucoup de fang , il faut 
donner très-fonvent du bouillon au malade , afin 
que cer aliment liquide prenne promptement la pla- 
ce du fang qnieft forti ; mais il fe peut faire que 
ces liqueurs n'ayant pas la même confiftence ni la 
méme pénerration que Je fang , elles fe gliffenr 
dans une capacité du corps par quelque fentier 
inconnu, A alors ayant commencé à fe faire ce 
chemin , elles continueroient leurs innondations у 
fi avec le fecours desremedes apéritifs». on ne tra- 
vailloit pas à leur faire prendre la route naturelle 
des reins qu'elle ne doivent point quitter, 

on fajt reflexion far ros les médicamens qu'on 
employe pour uriner , on verra que ce fong 
des fels › qui melangés ауес la férofité , l'aiguifent , 


& qui piquant Jes endroits par où. elle doit fortis, 
Jui font franchir tous les pallages, foit en Jes di- 
Jatant , foit en irritant les fibres mufcaleufes qui 
doivent forcer la liqueur à enfiler ces conduits. 
Cette pratique prouve qu'on. reconnojt. que l'n 

tant trop phlegmatique , a befoin d'être animée , 
afin de rentrer dans fes voyes ordin. 


s, & de ne 
point regorger dans quelqu'autre partie. 
L'expericnce journaliere s'accorde avec се que 
j'avance. Le vin de Bourgogne барг plus épais ёс 
moins piquant que celui de Champagne, paffe auf 
л» promprement que се dernier › qui ayant 
lus de fubtilité & participant dav 
tareux , incifé gliffe avec tant de 
tion, qu'il excite les urines peu de ti 
oir bûs Je poutrois vons rapporter encore plu- 
їз raifons pour prouve f 
1 nous терені trop 
our vous convaincre qut les deux principales cat- 
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s de 'byaropifie font ou la rupture de quelque 
айы Meu , où le défaut des fels uri- 
eux A 
PO ny a gores de maladies qui зіс des Ggnes 
plus affürés que cellé-ti: Oh connoir qu'une hy- 
dropifie commente , loríqu'en uripant moins que 
de coutume , le ventre s'énfle peu à peu par l'amas 
des férofités qui y dégoutent : quand le malade eft 
couché für le dos, fon ventre eft également éten- 
dus mais s'il fe couche für un des côtés , alors 
l'eau fe portant коше dansle côté inférieur , ell 
y fait une grande poche par fon propre poids & 
par fon volume , & pour peu qu'il fe remaë, on 
intend foter l'eau dans la capacité comme dans 
ùn vailfeau à demi-plein: le ferotum fe tumefie 
Ја fite par une partie de la férofité qui y dif- 
du ventre , la verge & les [vres dela. matrice 
nnent bourfouflées pat la méme erch 
сш , les jambes & les pieds déterminent par 
eur fitnation baffe les humeurs à couler vers eux, 
& ces parties proffiffent extriordinairement pak 
Tafluentede ces eaux. La tête au contraire; Jû 
ойде & les bras, antaigriffent tous les jotirs. I 
für encore obferver ici que l'enflure des суггётї- 
#6 inférieures précede toujours l'ánafatque 3 & 
qu'elle fuccede à l'afcite, celle-ci finiffant par où 
l'autre commence. 

Plufieurs fymptómes aécémpagnent cette m: 
die: Volti les principaux. La lenteur du pouls сап-! 
fée parle chile crud & indigente , qui rendant le 
fang plus péfati & plus grofier , retarde fon mou- 
bement; la pefanceur de tout le corps, qui vient 
de ce que les efprits fönt commie Étéints dans les 
vaux, ladifüculté de refpitét éccafionnée par la 
сепйоп tu ventre qui героц арх le diaphragme en 
haur & disant le dlatiercte de Ia poitrine , пе 

fe x poulmöns la liberté de s'tendie 
nt: ТАШ excefüve dépend de te que 
D 


Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE D 
humidité qui fuinte des glandes de Peefophage 
& de Гећотас pour entretenir la moiteur de ces 
organes & les rafraichir , crant. détounce ailleurs > 
ces mêmes parties s'échauffent & fe de(fechent » 
excitant une alteration continuelle. La fiévre lente 
cft an efiet de Ta crudité du chile & des autres le- 
vans qui s'y trouvent confondus , & qui par leur 
fermentation. déreglent les mouvemens du cœur, 
ou qui n'ayant qu'une petite quantité. d'efprit ne 
peuvent qu'affoiblir l'átion de ce mufcle. Je ne 
parle point de la difficulté d'uriner qui eft inítpa- 
rable de toutes les hydropiGes , parce que je la 

regarde comme canfe & non comme accident. 
On remarque de plusla paleur duvifige & de 
"кя tont le corps, laquelle n'abandonne point ces mas 


Ауырса fades clle provient de deux caufes „ (avoir de ce 


qu'il y a dans les vaieaux trop de lymphe qui dé- 
laye & lave le fang , ou de ce que le fang n'a. pas 
encore allez dé fermeté pour. acquerir le degré de 
rougeur, ordinaire, La premiere dépend du vice 
des reins qui ne fépare pas la férofité du fang; & 
1а feconde d'une, quantité exhorbitante. d'alimens 
indigeftes infinués dans la maffe du fang , comme 
il arrive après une grande hemoragie. Les mala- 
des reftent très-long tems pâles , parce qu'il faut 
que le chile paffe à travers les fournaifes du cœur , 
& que à par la chaleur qu'il у trouve & par la 
compreffion qu il y fbit , il foit élabouré, atte- 
nuc & fermenté à pluficurs reprifes , pour devenir 
un fing rouge & capable d'imprimer À Ia peau cet- 
te couleur vermeille qui marque une fanté entiére, 


Pognoÿie Quand au prognoflic des hydropilics , on peut 


tte та: repondre qu'elles font toutes mortelles, fondé für 


Ihr ceprincipe, qu'il faut faire une regle générale de 


се qui arrive le plus fouvent ; & comme il en pé- 
rir beaucoup plus qu'il ne s'en fauve , on doit pl 
tôt faire entrevoir que le malade en peut mourir , 
que d'aller temerairement. affürer où promettre la 


FCONDE DEMONSTRATION: ng 
uérifon E elles ne font pas toutes mor- 
telles abiolument , puique quelques. uns en p 
péris Les тоне font principalement celles 
où le foye ef devenu dur& [chinas » celles qui 
fuccedent à une maladie aiguë , celles qui fom 
ipvéterées & suiquellesil forent om. fux de venz 
tre, celles qui fe trouvent en un ier foible Se 
Мех» on qui ne (e peur tenie debcut ni айй, 0 
celles enfin qui font accompagnées d'une grand 
toux, Les curables font celles qui ne fe rencontrant 
pas dans les mauvaifes circonflances que je viens 
SRL dd ien BU courage pour faire les 
semedes , & fouflrir les opération néceffaires à la. 


cure de ce mal. (а) 


e. attaquent une perlonnerobufte & jeune 


(д) La qualité des eaux quelon tire parla pondtion 
агаа each malade Appen évacuation 
font encore connoître ce qu'on doit c indre ou. d SC 

our ui, Voici enabregé les буен obfervations que 
Feu M du Verney fe age a fait à ee fujet fur w 

rand nombre d'Hydropiques qu'il avtrairé. MES 
ES Les caux des Hydropiques font ordina eme wn 

eu mucilagineufes à alecs leur couleur cell d 

a tne dirum ê eur odeur celle de Putine. Plus 
AE de ces qualités y moinsil y a бета 
ce de puerifon. He E 

Celles qui reffemblene à peu près à l'eau eo 
qui ne Millen que peu de тепе après, leye 
jon ә, annoncent Une more prefque certaine s. 

p rement precedde d'une e 

de d'une boufifüre exterieure» qui ац 

durcit en peu de t ` lum 

42. La mauvale odeur des eaux & ung couleur fin- 
pce font de forts mauyais fignes » 

fang elt noue» а: тасос а 

queue 

40. Celles qui font fore 

xolge  sarquent la толу 

où тошу des fles de l 

fonte опа füpüration de cert 

o Ceux À qui los urines te 
en petite quantité avec la ра 


136 ` OFIRATIONS ne Corpse ; 
Duy doit ^ Je ne feai pourquoi il y en a qui. mettent de ta 
Sen reng Bifférence entre hydropitie пайййпге & hydropifie 
formée › car quand on s'aperçoit d'un amas d'eaux 
dans quelque capacité, em maladie et pour 
lorsque trop formée, & sil ne paroit nulle pare 
des féroficés extrava(ées, il n'y a point d'bydropifiez 
mais pour peu qu'on la foupçonne en quelque en 
droit il ne faut pas négliger d'y faire des remedes 
car cette maladie croitlant & augmentant inceffam- 
ment ; elle mene prefque toujours fon malade au 
tombeau , quand on n'en arrête pas de bonne heure 
les progrès en refferrant Les porés trop dilatés , ou 
lés fibres relachées , & en remélant la (тобе dans 
1ã maffe des autres humeurs , par médicamens ; car 
Je fecours que le Chirorgien peut lai donner parle 
fecours de la paracenthèfe, n'allant point Macau 
fe, ne rémedie qu'à l'accident. 
Ш s’agit de travailler préfentement À la curation 


Avoir été foulagés deviennent inquiets fans fajet: ceux 
dont l'hydropiie à été précedée de la jauniffe » fur touc 
fila jaune а fabfiné durant la maladie » & ceux dont. 
Je ventre grofit de nouve: la pondion, guerilient 
difficilement, 

fex Quand apris la ponGion le malade demeure pref 
quc аш орге que devant , lors même que fon ventre 
«ft foutênu par un bandage; cet une marque qu'il y à 
panchemeit. dans la poitrine. 

7e. Lorfqu'an Rux de ventre. continu après l'opéra 
tion , le malade meurt extrémement fec E tendu , cette 
Syacuátion eft une fonte dg la fubftance des parties 

80. Les accès de fiévre qui lui viennent. après la ponc- 
tion, & qui font marqués par des frons , ont pour 
safe ot diiıairê quelque füpuracion intérieure › ou quel. 
que reflux de marre 

fe trouve quelquefois du chyle mêlé dans les eaux 

des Hydropiques: M. Saviart raporte une obfervation 
faité au figée d'une femme de dix-neuf ans , de laquelle 
оп tira pat la ponction à vingt reprifes diferentes deux 
«cus quatre vinge - neuf pimes d'une liqueur laiteufe ёс 
geitieleufe Gét: c: 


SrconDt DEMONSTRATION: HI ex 
де cette maladie, & afin d'y гоп accompli Dé "p 
за deux chofes s la premiere, de vider les езшш 
renfermées dans le ventres & la feconde » d'em- 
pêcher qu'il ne s'y еп amaffe de nouvelles | 

On fair fortir les eaux de deux manieres, Ou i 

fenfiblement ou fenfiblement , c'éft-à-dire ou par 
la Pharmacie Qu par la Chirurgi 


it, font Deux fores 
Les médicamens que la Pharmacie fournie, fonc 


de médica 


encore de deux fortes. Ou ce font des remedes aP- mens. 
pliqués par dehors , ou des remedes pris intérieu 


Fa- Propricjés 
brice dit qu'il a và de très-bo s l'ufage de 
d'une grande éponge trempée dans de Tem дей, 
chaux & mife fàr le ventre. Galien confeille au or 
snalade de s'enfoncer tout mud dans un tas de 
ld, parce que dit-il les laboureurs pour rendre 

stins тов mettent des 
los blds plas gros & plus pefans , у meent de 
bouteilles pleines d'eau, Jefquelles fe vuident peu- 
Хороо ; d'où la confequlence lui paroi ifle» que 
file vertu de tirer impercepriblement l'eau. 
fle bled des. pourra bien faire forie celle qui 


Eu UN & il ajoute qu'en 


eft conrenuë dans le ventres | 
gypre on gueriffoit les hydropiques en leur expo- 
Tie ve be ai foli ‚ n en les couchant баг du 
fable échanffé par les rayons de cet altre. 
Les remedes qu'on prend. par dedan 
and nombre qu'il me feroit impolible de les ra- 
porter tous „ ce font ceux qui animant les pee 
over les reins, & qui par leurs particles 
сібе & piquantes peuvent s'ouvrir un chemi 
diurétiques; dont les plus fores fone les fels de 
cloportes , de rhue , d'armoife , de tartre , de ge- 
piures & de polyorete М. le Prieur de Cabrie- 
; qui a donné au Roy fes fecrets ууа inferé po 
Ra DUE opie une poudro ce 
maille d'acier-& d'elprit de vitriol, dont on faie 


font en G Vertus de 
кепсйеїй- 


1:8 Des OPERATIONS DE CHIRURGIE J 
foit prendre fix grains tous les jours. Ш mettoit enë 
core bonillir du iceleri fauvage dans du vin rouge , 
у ajoutant un peu de fené & de cryftal mineral » 
pour en donner à boire un petit verre rous les ma 
tins» prefcrivant À fes malades d’ufer alternative- 
ment de ce vin & de cette poudre , & leur recor. 
mandant furrout de repandre. quelques goutes d 
prit de fel dans les bouillons, Avec ces remedes il 
Prétendoir guérir toutes fortes d'hydropifies ; mais 
quoiqu'ils foient des meilleurs qu on connoille, il 
elt pourtant pas für qu'ils réuiflénr. ordinat 


ment. Si donc après s'en être fervi la maladie va 


Des Reme: еп augmentant , il faut avoir recours à. la Chir 


des Chicur 


giques. 


е qui nous propofe deux moyens, l'un d'ou. 
vrir le ventre, & l'autre de faire feulement des 
fcarilications еп quelqu'antre partie , comme au 
ferorum , taux cuilfes , aux jambes , ou aux pieds. 


Lieux qu'on On les fait aux- bourfes & quelquefois Àla ver 


doitícarifier оп aux 1 


res dela matrice , quand ces parties font 
tellement: gonflées qu'il femble impoffible de faire 
ler сез eaux autrement que par: des petites 
Îles füintent goure à goute, faifane 

tement la partie à mefüre qu elles 

d'en faire auffi aux сш, 

aux jambes , & aux pieds proche les malleoles où 
far le tarfe , pour décharger ou faire regorger ces 
parties qu'on voit tranfparentes comme des bons 
filles pleines d'eau. (4) La nature n'attend pa: 


arifications font quelquefois fuiv 
heureux (иссёз СЬ principalement dans Гапаб 
qui eft une efpèce d'hydropifie univerfelle par {па 
fes, & поп 
opifle du bas 
ventre par épanchemenc. Cependant. lorfaue cette der 
niere eft unc fuite de l'anafarque » les fcasiications te 
vent produire quelques bons. effets. Les cavxinfüues 
s'écoulent continuellement: par ces ouvertures, qui fe 
font pour l'ordinaire. à la partie moyenne & interne de 
chaque jambe, & de la longueur de deux ou trois 


Seng DEMONSTRATION: 139 
toujours quon i donne ce fonlagement › сат сез 
parties fe créven Ken d'elecmémes par Par 
Londance de La feri qui les emplit: & les tend є 
quand cela arive le malade en paroit foulagé, 


TES fon lien. 
mais il ne fait que trainer E, 

Où en voie à qui toutes les eaux de l'abdomen „Ueli 
fe voident par ces ouvertures s mais comme la Гоше mens de ces 
ce ne s'en tarit poi fe peuvent refermer. ouvertures 
L'eau qui en coule fans ce 


chátre & cadavereufe les bords des ces ulceres , & 


que de cha- 
quelquefois la grangréne y farvient manque d 
posee. perd ou s'étouffe par la chute 
continuelle de ces eaux. On m'affüre point de lieux 
continuelle de ces «fire poin de fius 
atticuliers où il faille faite ces fcari 
mais les plus propres font aux endroits les plustranf- 
parens & où la tumeur menace. de Creve fi on. 
те lui procure au рЇйїбє une fortie. Fabrice pr 
tend mieux rencontrer. quand il dit qu'il applique 
Aa jambe. pour donner un égout à ces 
un cautere à la jambe р ou À се 
caux» & par ce moyen leur faciliter. une WE, 

a quelques Medecins modernes qui. préferent les 
E Micatoire (carilications $ mais cette Hae 
veflicatoices oux f ions $ pratique 
eft mauvaife з car outre qu'ils n'ouvrent pas la pe 
anela kreere quil ne (оле que faire der 
verdes velis fous, l'ápiderme, ceft que la 
sêne y foie nemen Been ре de tem 
Quoiqu'il рагоШ moins cruel de fcarifier є 

à percer Le venere, toutefois je prefere La ponétion ue" 
de percer le ventre, 


La pont 


traverse doigt, 'iammasionte la gangráne Aën. 
Tent quelquefois à a faite de ces. ссе» d'iniion s 

sis сез accidens viennent fouvent de ce, que inci ion 

pénétré poine juquesaux. corps кейси, оп de ce 
lle Wë plus avanes Le bilouny ett intmument 
dont on fe fere pour le fürs. 1 faut panfer les petite 
1 : ш chargé de banme d'Atcens » 
gloves ауес un plumacean cha anme d Arceus » 
Su d'un fimple émplitre de Nuremberg & les couv 
SE 
Ys font mouillés pax les eaux qui fuintentcontingelle- 
men: 


n Uélités & 


(fi rend ипе chair blan- fapetlicicltes 


eit plos fa 


Drs Ormárjoss Бк Énmuüner ; 
i pie. bir ете confiderarions + la premiere, ей 
La Won m'eft pas obligé pour là aire d'attendre Ши 
que leš parties inférieures Dier enfées & 
d'eau; comme on fait a0k féarlficarions 3 
Ts feconde, c'eft que par la pon&on on vuide 
[е d'eau еп un. quar d'heure ; qu'on ne fait en 
fi Jours par les carifications ; & ainli on peut 
ls promprement fécourir le malade : la тоте 
Eelt que les eaux abbreuvat lës müfeles & les 
Jaesbranés dé totis сёз órganés , elles en chent 
s fibres, de rhaniere qu'il eur тебе une foiblelfe, 
Don ils reviennent ratéme : & la diatricine ? 
Fe que fa plüpart de ces hydtopiques finiffent pat 
1é fphacéle qui farvient fouvene à l'endroit de 


Gavertüi 


iunt noüs arrêter aux raifonnemens de ceux qui 
Tmproüventla paracenthéfe , je corfelllerai tou- 
Tots dé la faire , plûrêt que d'abandon 
Fide А fori före; & que de le voir mourir fiis fes 
fois En effet ils nous reprefentelir allez les dif 
De qu'ils tronvent à l'executée ; mals ils né nous 
linen rien dé meilleur. Je préférerat done 4 
CT entétement les. bxpérierices que јен ai чоё 
Dr plueurs rhalades qui en font bien guris; & 
Coe Gel eil Paré ; она dir qu’un uch 
par doit Bydlopique à Orleans fur guéri p 
ТН. Кошай qu'un de fes cama 
Yentre éh fe battant a 
Écoulées par la pl 
(E... Ea pon&tonc 


ieteut 
ar оп coup d 
arades lui donna dans lé 
«c lui, коцке les tauk s'étant 
ye 

qu'on ördönüe pour tirer les: eaa 
i fe peut faire en deux diff. rens en- 
flroits de cette. région, favoir dins l'ombille od 
hots de l'ombilic. 
je CEE qu'on pratique ай nombril né differe point 
ДЕ galle que је vous al montrée dans l'hydrom- 
iile 8а fefert des mêmes inftramens y & on 
fit là Oe maniere d'opérer > tar ces deux in 
ie: iê differeit que dü plus Өш du moines e'e 


dé abdomen; 


SECONDE Ee n HI 

eis l'eau qu'il faut évacuer; Sil eft amiyó 
poA toe donner дё qu'à une 
Petite quantité de lymphe contenu dans Ја tus 
peur du nombri] on en a vû forir par B gy 
Four ce qui remplit le ventre parce que Ss 
yent'hydromphsle n'eft qu'un efet del'afcce. (4) 

Ш ya deux méthodes de faire l'ouverture hors 
де l'ombilic з ou felon les Anciens avec la lancert 
ou (ов les Modernes avec le trocar, Elles fone 
roures deux bonnes; néanmoins il y en a une meil = 
еше que Pautre, vous en jugerez après les avoir 
Кн trouvons dansla plüpart de nos Auteurs, Fur Á 
des zaifonnemens alez inutiles far l'endroit du ene 
entre où il faur faire l'ouverture : ils veulent 
qu'on ouvre le côté gauche quand l'hydropifie 


que le paroiffe cce apuyée fur 
{a Quoique cete méthode paroi e apuyde f 
pa oi ations & qu'on ait même vû quelque. 
fois les eaux contenuts dans le bas-ventre sévac 
par une ouverture que la nature dëch faite au попі- 
PG : cependant les Ger referent la méthode 
Ordinaire з qui et de, faire сее ponttion dans le, mi 
Jieu de l'intervale qu'il у a entre l'ombilic , & l'épine 
nterieure & fuperieure de l'os des iles. On évite pat- 
TA e danger de. percer les aponevrofes dont les ble 
res fone dangereufes ; on évacuë une plus grande quati- 
tié d'eau à la fois; & file malade vient guerir» on 
ne craine point qu'il fe forme d'hernie dans le lieu de 
a pontion, come il auroit pû s'en former à l'om; 
BU, M олау bred cer endro, il e пач 
ayant de faire cette opération, de s'affarer wil y'a uni 
quantité fufffante d'éau épanchée dans Де ventre; Pour 
Те avoir › on mer la main gauche à plat für le cóté 
ди venere, & de laure on donne fele cé орой des 
periti coups avec le bout des doigts, Ces coups dér 
bile. Si семе colonne fe fait Fuck foiblemept » il fanc 
sir operon) p 
vité de Гаһдотел > ou quedes саш fon 
dans vn Kifle 


M 


14» ` Dis OPERATIONS DE CHIRURGIE, 
vient du foye , le côté droit lorfqu'elle e(t caufée 
par la rane, & qu'on falfe la ponétion dans le 
milieu (i. on гесоппоїс que le mal vienne des in- 
teins. Pour appuyer leur opinion ; ils apportent 
trois ou quatre raifons très- peu folides: ils difenc 
qu'un côté déjà affoibli par la maladie , ne le doit 
pas être encore par l'incifion qui d'ailleurs étant 
ne côté obligeroit le malade. à f 
für Le côté oppofite; & pour lors levit- 
cere (chirreox,c'eft-3-dire le foyela ratreon l'intel. 
tin , pendant en bas , cauferoi de la douleur par la 
lion qu'il feroit für les parties faines ; qu'il en 
arriveroit pis le malade fe couchoit für la playe , 
parce que la lection fait déja айг» (шй le côté 
bet? fans le fati, li davantag enfin qu'il 
faut néanmoins être couché du côté du vifcere ma~ 

lade pour le fortifier par la chaleur du lit. 


Pain «it aifé de répondre que cette playe eft 


trop petite pour augmenter confiderablement le 
défordre plürot dans une fituarion: que dans une 
autre , ou qu'on ne peut gueres fcavoir lequel du 
foye ou de la гасе eft le plus offenfé dans un hy- 
dropiqne : on n'aura donc aucun гага aux raifons 
précedentes , & on fera la ponétion іна сеш 
ment ou du côté droit ou du côté gauche , le Chi- 

ien prenant celui qu'il trouvera plus 3 fa main. 
Toutefois je ne confeillerai point de percer dans 
le milien du ventre À quatre. doigts au-deffis de 
J'ombilies à саш des aponévrofes des mufcles de 
Jabdomen qu'il faudroit couper ; lefquelles outre 
Ja douleur qu'elles. feroienr (entirau malade dans 
l'opération feroient trés difficileà fe confolid 
оп peut donc faire la ponétion à l'un des deux сё 
tés › ou pour mieux dire , tantôt À l'un & tantôt À 
Pautre ; car comme on ne doit pas tirer l'eau tome 
en une (cule fois, & qne fouvent on eft obligé de 
Pévacuer à cinq ou fix. repriíes , il faut poue lors 
ouvrir des deux cótés alten 
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її s'agit à préfenr de vous enfejgner Ia. maniere 

de l'exécuter ` & pour y procéder avec ordre , on. 

e ntreprife im- 
doit examiner ici comme d тигер 

у а à faire ayant l'opération » 


portante , ce qu faire ау 
е , & après l'opératio 


durant l'opératior ES 
ant l'opération trois d 

1 De n Vin: 2°- De fituer le, malas 
ре convenit du lieu où on doit faire la 


pour 


ponction, H SE 
PO faut avant tout dans сеце opération auff-bien 


que dans Les autres , difpofer fon appareil qui con- 


fite en inftrumens , emplatres , compreffes & ban- 


ages convenables , tels que vous les voyez arran- 


gés dans la Planche 
it être pareille А celles donton fair les "^ ^^^ 
nées , c'eft-A-dire. petite , afin de ne pas faire. 
ор grande ouverture : on envelopera la lame 
une bandelerre de linge, & on n'en lnifléra de 
découvert qu'aurant qu'il. en. faudra pour pénetrer 
à l'eau. La fonde eft un petit filer d'argent 


an dont on a coutume de fonder les 


femblable à ceux y onder le 
po elle doit êre af, menu pour paler par 
cavité de kb canule qui fera de plomb ou d'ar- 
geor ayant les conditions foivantes , qoi font 1°. 
d'être bien liffte pour ne point bleffer. 2 « D'avoir 
ше suite À fa şête, de crainte qu'elle ne rombe 
dans la capacité du ventre. 3. L'être percée de 
tonte fa longueur & à fes côtés. 4^. De n'étre pas 
fi longue qu'elle puiffe toucher aux. parties intet- 
nese $^. D'avoir deux. petits trous à fa tête pour y 

рей un ruban, E. E. qui l'empêcher: de fo 
6^. D'être proportionnée A l'infiroment avec L:= 
оп а fait la ponction , car fi elle бой plus 
elle ne pourroit pas ener , & û elle s 

glos menué , les eaux s'échaperoient entrelle 

lcs bords de la playe. 


holes fone néceffaires, Préparatifs 


opération, 


Condition 
XI. Les inftrumens (ont trois | Con 
une carole, D. lades jn: 


D^ Pin 


A Dis Омклттонв n Crinuricié, 

бада L'appareil étant préparé , on (ituera le mala де; 
y ena qui le mettent à fon Dan dans fon lit, Se 
d’autres qui le font lever pour le faire offeoir dans 
un fauteüil de commodité. Cette derniere fitua- 
tion eft la plus avantogeufe ; car outre que les eaux 
tombent librement dans un vailfeau: mis à terre 
entre les jambes. du malade, c'eft qu'on ne court 
pas le rifque de répandre de P 


le lit, qui 
doit être difpofé ш 


стека! À recevoir le malade incontinent 
après l'opération , ayant pour lors befoin de 
repos: (4) 


NES é 


foit Оп léve enfuitela chemife du malade pour lui 
UN ` découvrir le ventre yi & on marque avec un peu 
d'encre l'endroit qu'on veut percer. Les Auteurs 
nous difent que се doit être quatre doigts an def- 
fous & à côté de l'ombilic , afin d'éviter les apo- 
névrofes ; & de faire la ponétion dans le corps des 
3nufcles de l'abdomen 5 mais fi dans le tems que le 
ventre eft gonflé & plein d'eau ; on ne loiffoit que 
quatre doigts entre le nombril & l'endroit où on 
applique la pointe de la lancette ; il arriveroit in- 
dubirablement que la ponétion fe feroir dans ces 
Aponévrofes : il faut donc pour le plos für la faire 

pr ou huit doigts à côté & аш deffous du nom 
bril; & on verra. que le ventre étant vuide & re- 
di-venu dans fon état naturel , elle ne fe trouvera plus 

t qu'à quatre doigts de се milicu de l'abdomen, & 

il eft à croire que les Auteurs l'ont айй entendu: 

Jls ne conviennent pas encore (i n. doit faire Pir 
€iion en long , obliquement, on en travers ; ceux 
qui la propofent en-long difent qu'on évite par là. 
de 

(a) La meilleure fituation où l'on puilfe mettre le 
spalle pour lui faire certe opération , elt dele coucher 
für le bord de fon lit , de forte qu'il foit comme für un 
plan preg tal, & qu'il foit element urt рец 
pánché di c » doi Faire la fonction. Certe fia 
d caux à f porter vers ce licu бе 

à fortis cu p quantité, 
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Че couper les fibres du mufele droit , ceux qui la 
font де biais prétendent ne pas endommager les 
mmufclesobliques, & ceux qui la recommandent 
en travers , référent la coniervation du mufcle 
wanfverfe à celles des autres. Les premiers fe trom- 
pent, car en éloignant la ponétion du nombril , 
elle ne point far les mufcles droits ; les fe- 
conds ne réuffiffent pas dans leurs prérentions , 
carla faifant de biais , on coupe toujours les fibres 
de l'un des deux obliques ; parce qu'elles s'entre- 
croifent, mais il la faut pratiquer comme les der- 
piers , c'eft-d.dire en travers, và que de certe 
çon l'incifion (раге feulement les fibres du muf- 
cle. rranfverfe fans le couper , & lorfqu'on vient à 
x la canule y elles fe raprochent les unes des su~ 
joignent leslévres dela playe du péri 
toine qui leur eft adhérent, ce qui en avance la 
cicatrice, 

Les circonflances qu'il faut obferver pendant 
l'opération , font. celles ci ; un ferviteur doit être 
placé derriere le malade , afin. qu'oppuyant de fes 
mains les deux parties laterales du ventre , il falfe 
poufer au-dehors l'endroit qui doit être piqué , 8с 
que la pointe de la lancette ne touche à aucune des 
parties contenués, Aprés cela le Chirurgien prend 
de fa main droite cet inftrument B. qu'il plonge en 
travers jufqu'à ce qu'il ait percé les mufcles obli- 
ques; Їй il fait une. petite paufe , puis tirant de 
Taure main la peauen-bas, il acheve d'enfon- 
cer la lancette jufques ité: &lorf- 
que раг les eaux qui fortent aux deux côtés de la 
lame ilreconnoit qu'il y eft entré, il prend la 
fonde C. de la main gauche, & il l'introduit dans 
l'abdomen à la faveur de cette lame qui lui fert de 
conduéteur ; puis ayant retiré la lancette , & 
Jayant donnée À quelque garçon , il en recoit de la 
même main ls canule D. dans la cavité de laquelle. 
il fair entrer le bove de la fonde, & aprs avoir 

K 
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changé de main il la pouffe avec un peu de vios 
lence jufqu’à ce qu'elle (oit dans la capacité; alors 
retirant la fonde , il voit fortir Peau par Pouver- 
ture extérieure dela canule, de la même maniere 
que le vin fore d’un tonneau qu'on vient de per- 
cer. 

Ce n'eft pas inutilement que je vous ai dic qu'il 
falloit percer leventre en deux tems , & abaiffer 
un peu la peau ; car par ce moyen la playe n'étant 
pas toute droite , louverture des mufcles fera bou- 
chée par la peau qu'on aura tirée en bas, & la réu- 
nion s'en fera beaucoup plütót.. Il faut bien fe gar~ 
der de tomber dans la faute que commit un Chi 
rurgien de Montfort , qui faifant cette opération à 
la femme d'un Officier du Roy, & voulant intro. 
duire la canule‘, quitta par mégarde la fonde , qui 
s'étant gliffée dans la capacité du ventre, n'en pue 
être retirée qu'après la mort de la malade ; & quoi 
que cet accident n'ait point été la caufe de cette 

néanmoins le peuple qui ne den peut tou. 

s prendre qu'à quelque chofe de fenfible , ne 

à pas de la lui imputer: il ne faudra donc 
point quitter la fonde en la changeant d'une main, 
qu'on ne foit bien affaré de Ia tenir de l'autre. 

La quantité d'eau qu'on doit tirer cette premie- 
re fois , n'eft point preferite. On la reglera felon 
les forces du malade $ on en pourra évacuer deux ; 
trois on quatre pintes; ё fi on en croyoit les та 
lades , onen tireroit encore plus, parce qu'à тейге 

e fort ils s'en fentent íoulagés , & ils refpirent 
plus librement. Mais fuivez en cela l'avis des bons 
Praticiens qui nous défendent de vuider le ventre 
touc à une fois; & veritablement il vaut mieux le 
faire À trois ou quatre reprifes. que d'aller tout À 
coup d'une extrême repletion à une extrême inani- 
tion. parce que les fortes & démefurées évacua- 

font mortelles , & qu'en. géneral tout ce qui 
excede eft ennemi de la nature qui procede lentes 


tion 
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tment & par dégrés. (a) Durant que l'eau fort, 2] 
peu donner au malade un doigt de vin ou us 
qu'autre liqueur pour l'empécher de tomber en 
foibleffe , & lorqu'il y en а une quantité fuffifante 
де fortie , on bouche le trou de la canule avec un 
petit tampon Е. decharpies deux ou trois jours 
après on revient , & en órant feulement le tampon, 
on laiffe fortir autant d'eau qu'on le juge à propos » 
& oncontinue айа à la tirer à plufieurs fois julqu'à 
ce que le ventre foit entiérement épuifé de ces fe- 
rofités Étrangeress 


6 dla premiere évacmadion p Cequillane 
Immédiatement aps la prémiere évacuation » eqil tiy 


Jetrou de la canule étant bouché , on y appliquera 
un emplâtre G. de figure quarrée „ chargée d'un 
médicament aftringent э & оп le couvrira d'une 
ompreffe Н. qui déborde un peu, on met un fe~ 


Ke) Les Chirurgiens de nos jours ne fon point dificul- 
x de titer tont à la fois es eaux » mais ils font preffer le 
Ventre À meure qu'elles s'évacuent » il appliquent, en- 
fie Чейз cette parie une ou deux баіс: bien chau- 

ar plióes en plulicurs doubles, & ferrent toute la cir- 
de ees en onde ice loni evene 
Sar ce moyen la foibleffe ou la défaillance qui fuit quel- 
Mn cibus ordinairement I caute de cer acciden à 
Ta pelanteu du foye » qui n'étant plus foutenu par les 
eaux ni par les mu Et dont le reffore and el perdu 
our un tems» айе en bas le diaphragme 8 Je pe- 
сае. Quelques-uns. rojene qu'avant l'évacuation 
des eaux; la compren caute par leur épañchemene 
empêche le fang de couler avec abondance dans les ar- 
feres de l'abdomen s & le détermine à fe porter en plus 

rande quand vers la (hey mais auprès басш 

Hon, la compreffion venant à cefer » il fe trouve alors 
un уйшде qui rapelle le fang dans les arters inferieur 
ress le опите de quelque (ome des faperieures » & 
fait que le fuc nerveux nieft plus porté dans toutes les 


l'opération, 


Yoy 


parties en й grande abondance qu'à ordinaire, ce qui Мети 


©ссайоппе |а défaillance ou la fyncope. Qu'elle fo 


de l'A 


caufée par la defcente du diaphragme , ou par le re- mie Р. 


tour précipité du fang dans les arteres de l'abdomen des Segen 
Je moyen propofé convient également. an az. 


Ka 
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cond emplâtre I. de méme figure, & une autre 
comprefe К. par deffùs ; recouvrant le tout d'un 
troiliéme emplatre L. encore plus grand, & enfin 
d'une grande compreffe М. qui comprime forre 
ment l'endroit de l'ouverture. Ces emplatres & ces 
compreffes font maintenués par la. ferviete N, 
dont on fait un bandage circulaire foutenu parle 
feapulaire O. On remet. enfuite le malade dans 
fon lit, obfervant de ne le: pas laiffer coucher fur 
le côté où on a fait la ponétion , de crainre que les 
eaux ne repou(fa(fent le tampon en dekors, & qu'el- 
les ne fortiffentà contre-tems,ou en fi grande quan- 
titéque cela mettroitle malade en danger de fa vi 
Voilà de quelle maniere fe fait la paracenthèfe 
avec la lancetre felon les Anciens. Voyons main- 
tenant 1а méthode de la faire avec le trocar , felon 
les Modernes. 


Méiholes _ Ceux-ci n'ont pas. befoin d'autant de prépara- 


des Moder- 


tifs que les Anciens pour exécurer la paracenthife 2 
il ne faut que deux cho un inftrument Р. & un 
emplâtre О. L'inftrümenc eft appellé Trocar, (a) 
Qu trois cares , parce que fa pointe eft triangulaire. 


(а) M. Petit à perfé@tionné la canule du Trocart D. en 
y Dat ajouter une efpece de poutiere femblable 

bec d'un éguiere ‚ & en y faifant pratiquer une fen- 
te un peu large qui s'étend prefque. jufquesau bout de 
cet infirument. La gouticre par où les eaux s'écoulent s 
les dirige de maniere qu'elles ne tombent pas fur le 
Ventre du malade , comme cela arrive fouvent quand 
on fe fert de la canule ordinaire. LA fente tient lieu de 
Ta canclure d'une fonde & fert à ditiger les inftrumens 
tranchans dans lescas ой ileft à propos de faire la 
ponélion à une tumeur avant d'y faire l'incifion. Ce 
qui fe pratique lorfqu'on ne connoit pas la nature du 
fluide qui forme une tumeur, car il eft très-important 
de le connoitre avant d'en venir à l'incifion. Si la ru- 
meur étoit formée par du fang , elle feroitanevrifmale , 
&l'on ne pourroit pas par confequent faire une inci- 
fion fans gxpofer le malade à une hemorragie fort dan- 
sereufe. 
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M a Ia figure d'un poinçon , & fa longueur eft de, 
deux où trois travers de doigts, étant percé tout 
de fon long comme une canule , excepté vers la 
pointe où il a lateralement quatre petits trous par 
Ой l'eau trouve moyen d'entrer dans (а cavité & de 
fortit hors du corps : ileftmuni comme une ca~ 
nuled'anetére qui fait qu'en preffanc deffus avec 
le pouce on a affez de force pour l'enfoncer rout 
d'un coup ; puis en ôtant le pouce de deffus l'ou- 
verture, on voit fortir l'eau comme d'un robinet. 
Deces Trois-carts onen fait qui font emman- 
chés & dont l'aiguille eft dans la cavité d'une peti- 
te canule. Pour mettre Pune ou l'autre en шаре 
on faitaffeoir le malade dans un faureuil , & on 
commande à un garçon d'appuyer fur les côtés du 
ventre pendant qu'on en tire la peau un peu en haut 
ou en bas,à l'endroit qu'on a deffein de percer: puis. 
où l'enfonce dans le ventre гош d'un coup, comme 
on fait un foret dans un muid de vin (а) on met 


а) Pour faire cette opération › on tient dans la main. 
Wl da tocar y оң, allonge le doige indicateur 
fùr la canule, on porre la pointe de lintroment fur 
Yendroit ой Von vear l'intrgduue », & on e розе per- 

'endiculairement avec le creux de la main. Le doigt in- 
Жек nee Due pouf Ш 
iuc que linfirumene perce tous ces tegumensy СЕ poue 
e e Topendiculairemen, Car fi on le 
portoit obliquement » il pourroit pliffer entre ccs en- 
velopes c wen ouvrir qu'une partic. ЇЇ faut prendre gar- 
de qu'il n'entre trop avant de peur qu'il ne perce quel- 
que vaiffeau ou qu'il ne Hefe quelque autre partie inté 
rieure. C'eft pour cela que le doigt indicateur doit mo- 
dela force avec laquelle on le pone, 1c yey 

Quand le Trocar elt fufü(amment entré dans le ven- 
pour donner {чё à l'eau épanchée. On la tient par le 
pavillon ou par la cuilliere avec deux doigts, & un 
Aide preffe legerement & par degré le côté du ventre 
See à сё аз а pee eL. 

ЇЇ arrive quelquefois que les eaux » après avoir coulé 
rendan quélque tems. Забан en drun coup. t 
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un baffinaux pieds du malade, qui reçoit Tea 
qui fort , & qu'on laiffe couler à diferetion. Lorf- 
qu'on trouve qu'il en eft affez forti , il my a qu'à 
retirer le trocar; Гела celle de fortir dans le mo- 
ment , & on n'en voit pas füinter une feule goûte, 
parce que la peau , les mufeles &le péritoine fe 
rétabliffant , bouchent les ouvertures les uns des 
autres. On met feulement (іга ponction unem- 
plûtre de cérufe dela grandeur d'une piéce de 
quinze fols. Quand il eft befoin de retirer deleng › 
9n fait des ponétions. nouvelles alternativement 
des deux côtés autant de fois qu'on le juge né- 
ceffaire afin que l'un ne foit pas plus maltraité с 
l'autre , failant enforté que les pon&tions qui 

ront renouvellées fur un mêm: 


que 
fe 
côté foient fépa- 
tées entr'eles d'environ deux doigts. 

Cette feconde maniere l'emporte de beaucoup 
"e für Pautre, & lui eft préferable par toutes fortes 


Tene de raifons ; il ne faut point un D grand. appareil 


n de 


conde mé. la ponétion eft plus perite & par confequent la 


thode où le douleur moindre; elle et auífi plûtôt fa 


Trocar et eft Dr que Jes e 
employé, 


ге, оп 
aux ne s'chapent point & il пе 
faut ni compreffe ni bandage , qui ne font fouvent 
qu'embarraffer. Je vous confeille donc de vous еп 
tenir à cette derniere méthode, vous en verrez 
certainement de fi bons effets que vous abandon- 


nerez entiérement comme moi, 1а méthode ancien- 


faut alors introduire dans la canule une fonde bouton 
née » pour repouffer l'obflacle qui s'opofe à leur fortie, 
qui elt ordinairement l'inteftin ou l'épiploon. M. Мо 
après avoir faic la ponétion à un malade , tira une 
€ de membrane trés-line & chifonnée, qui s'étoie 
grefentée au trou de la canule , се qui empéchoi l'eau 
de Гога. Ce malade mourut trois mois après. М. Mo- 

voyezl'Hif rand ouvrir fon cadavre › & y trouva uneautré ром їоп A 
toite del'4. de pareille membrane › qui, probablement avoit fait 
cademie des avec Ia premiere une efpèce d'envelope ou de Kille qui 
Seieuees , contenoit les eaux. Il croit que ces membranes avoient 

anné: тузу Été formes des pasties les plus épailles de Le lig 


See, Doemer 
пе vous plus fervir que du trocar 
ne , pour ne vous plus que car qui a 
DE vie à plufieurs , entrautrcs Aree 
de Madame de Châteauneuf, à qui опа tiré plus 
dc fi-vingt pintes d'eau , par vingt-cinq ponc- 
i qui s de vivre. 
ions & qui continuë toujour ME. 
S En l'année 1705 , Noffeigneurs les Prince À i 
А Liancour , M. Duchefne & moi no S x 
priés devoir le Jardinier de M. le Duc de la Ro~ 
chefoucault , il éroit hydropique, nous ce poa- 
mes l'opération , & je lui tirai parle moyen d 
лоса (ере pintes d'eau, & comme nous fures 
obligés dele quitter, nous chargeames un Chir 
rürgien de Clermont de lui faire une feconde poncz 
tion huit jours après ә раг laquelle il tira. encore 
quatre pintes d'eau , il lui ft prendre enfuite р 
dant trois mois les remedes que nous avions or- 
donnés, il en fut parfaitement guéri , & deux ans 
après il vint à Verfailles m'en remercier en ir: 
bonne fanté. Lg 3 
Te vous a dit tantôt que pour guérir l'hydropi- 
fie , deux chofes étoient néceffaires , l'une. de fure 
fortir les eaux › & l'antre d'empêcher qu'il ne s С 
кай и е 'ention s'ac- 
атай de nouvelles. La premiere i 8 ix д5 
Complit par rous les moyens que је viens de von 
fare voir; &la feconde parles remeðes prif inté- 
rieurement 3 de forte qu'après que le Chirrglen 
a fait de fa part rou ce qui regarde L'opération » le 
malade n'en doit pas demeurer Ià, il faut au con 
traire qu'il GE) prendre des remedes apé 
ritifs & diurétiques capables de détourner evt ү 
fités de la route du ventre & de leur faire prendre 
a tracé pour être év: 


dela pharmacie & la diéte , d'où il doit attendre 
confirmation de fa fanté. 
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XIL Fic. DE L'OPÉRATION CÉSARIENNE, e même , on appella Céfarienne l'opération qui 
CR avoit fair sinfi les Céfars : mais Pline qui en rap 
portel biftoire , ne dit point (i ce fut du vivant ou 
après la mort de Ja mere que cette ouverture fe fir, 
circonftance qu'il ne devoir pas oublier. il y a 
néanmoins apparence que la mere бтой morte 3 
car il eft rare de trouver. de perfonnes affez cruel- 
e une pareille opération а une femme 
vivant 
Tl faut être auf barbare que le fut Henri УШ. En quelle 
Roi d'Angleterre auteur du Schifme de се оуан ech 
me. ll avoir dron? en troifiómes nôces Jeanne D, 
Scimer Demoilelle d'Anne de Boulen fa feconde rion, 
femme : la Reine étant dans les douleurs de l'ac- 
couchement de fon premier enfant, on vint de> 
mander au Roy lequel il vouloit qu'on fauvát , ou 
1a mere on Penfant , parce qu'on ne voyoir point. 
conferver tous deux : l'enfant , re- 
pour des meres j'en trouverai alfez, 
Cette reponfe ne laiffa pas que d'étonner. ; quoi- 
qu'on ne dût point en attendre d'autre d'ùn Prin- 
e qui de Гер: femmes qu'il eut; en repudia les unes 
& fit décapiter ou mourir miferablement les autres, 
& qui venoit de renoncer à fa Ré! 
Thevenin qui décrit certe opération, nous dit 
qu'elle fe fait en trois occafions differentes $ fga- 
voir quand la mere & l'enfant font vivans, ou 
quand la mere eft morte & l'enfant. vivant. Il eft 
même ае bardi pour nous confeiller de la mettre 
E. enufage, mais il ne nous marque point l'avoir fai- 
И ita e dass EE on À te › ni méme qu'il l'ait jamais và faire à perfonn 
Célatiéane, mie? ee EEN groffe pour tirer Шуа uina КОБУК qui Foie 
EE ee fon entimenr nous rendent cette opération fi ailée, 
parce qué Scipion PAficaig ayant det e parla defeription qu'ils en font , que fi nons les en 
Po dme кене чазап. croyons, nous la pratiquerions dès qu'on trouve- 
pour cette raifon + & ce praem i LENS toit lesraoindres difficultés dans un accouchements 
Doe NDA D mais s'ils avoient été témoins d'une telle opéra- 
d t venus ац monde ion, ils changeroient bien-tót d'opinion, & ils 


Htimol PS 
du. moe à "Opération Céfarienne eft une incili 
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xonviendroient qu'un Chirurgien doit n'avoir pas 
d'humanité pour l'entreprendre. 

Cmawtde Son idée feule feroit trembler les. plus intrépi= 

Чоп, ie: des. Jugez auffi quelle refolution il faut avoir , 

"  pouraller à une femme vivante lui ouvrir le ven 
tre ‚ en lui faifant une incifion de plus d'un demi- 
pied de long ; enfuite fouillant dans la capacité de 
l'abdomen › faire une femblable playe au corps de 
la matrice , puis percer les membranes & tirer un 
enfant par toutes ces ouvertures. Si cette opération 
efiayele Chirurgien, quand méme il l'execute 
après la mort de la 


Raifonsqui S'il qu'une égratignure faite par un 
la condam- coup d'onple À la matrice, у caufe des inflamma- 
e tions & fouvent la mort, & qu'un ulcere pour. 
petit qu'il foit, y devient prefque toujours incu- 
rable , quelle füite fácheufe ne doit-on pas atten 
dre d'une incifion longue de fixà (ері pouces ? 
Ceux qui l'aprouvent avancent deux chofes qui 
ne accordent point avec l'expérience; l’une. que 

Ja femme reffent très-peu de douleur quand on li 
coupe la matrice , & l'autre que l'hemorragie qui 

en arrive n'eft point fi grande qu'on fe P'imagir 
La fenfbilité de la matrice détruit. le premier pré 
jugé , puifque de l'aveu de toutes les femmes les 
douleurs qu'elles reffenrent à cette partie font in- 
fürmontables, & un leger ulcere y eft infiniment 
plosdouloureuxqu'en aucun autre endroit du corps; 
le grand nombre de vailfeaux qui arrofent l'uterus , 
& leur groffeur dans le tems qu'il renferme un 
enfant , condamnent la feconde raifon qu'ils allé- 
avoient ouvert une. бериле moste 
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ans cet état, ils feroient fürpris d'y vole: tant dé 
veines & d'ateres ; & ces vailfeaux qui lorfqu’une 
femme n'ef point enceinte ne paffent point la grof- 
feur d'une petite corde de luth, ont fur la finde 
Ја той, acquis le diametere d'un. gros toya 
de plume à écrire. Le moyen donc de couper tant 
de caneauxremplis de fang , & d'empêcher en mê- 
me tems qu il n'en forte une abondance terrible. 
Ce qu'ils répondent à cet article e nullement 
recevable ; ils di(ent que l'enfant n'eft pas plûrét 
Чё de la matrice, qu'elle commence à reprendre 
fon volume ordinaire , & qu'en fe réuceiflant elle 
bouche les orifices des vaifleaux que lincifion a 
ouverts 5 mais cet organe ne fe тете que peu à 
peu, & il Ini faut deux où crois jours au moins 
venir dans fon état naturel ; & dans l'elpa- 
ne demi-heure au plas une femme pourra 
perdre fon fang jufqu'à mourir. 
Ils ajoutent qu'on a уй des enfans crever le fac  Hifoïres 


qui les contenoir & tomber dans la capacité du quifemblent 


bas-ventre où ils ont demeuré pendant. plu(ieurs " 


y E praticable, 
années fans que les meres en foient mortes. Il eft" 


vrai que j'ai là quelques .hifoires qui avancent ce 
fait. M. Bayle nousen a donné une, arrivée À 
Touloufe, dans laquelle il raporte que l'enfant 
demeura vingt-cinq ans où environ. dans le ventre 
defa mere. Une autre femblable biftoire m'a été 
faite à Pont-3-Mouffon. La Cour y рапс en Pan- 
née 1673 , Frere Barbilart Aporicaire des Jefuites 
de cette Ville, montra à la Reine qui vifitoit leur 
Maifon , un enfant qu'il gardoit dans de l'eau de- 
vie, & qu'il difoit avoir éré trouvé dans le ventre 
mere après fa mort. Je Jui demandai fon fe 
timent far on fait fi particulier , & il me répondit 
en préfence defa Majefté , qu'il croyoit que cé 
toit un enfant jumeau avec la mere, qui avoit été 
conçu en méme tems qu'elle . comme font tous les 
jumcanx у & qu'il n'y avoit ici que cette différence 


Examen de 
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Dr: que l'un avoit été formé dans le corps de 
Tautre, Je lui fis voir que fon opinion n'étoir pas 
footenable , puifque certe femme n'avoir point ci 
de groffeur dans le ventre jufqu'à l’âge deving. fx 
Qu vingr-fepr ans, qu'éant devenué groffe & ayant 
atteint le rerme de 1a groffefe , elle avoit cerne 
ment fenti de grandes douleurs qui ne fe termine. 
rent point par un accouchement ; que vraifembla- 
blement l'enfant dans le tems de fes douleurs avor 
crevé la poche qui le contenoit , & qu'érant {orti 
dans la capacité du ventre, il y avoir pû refer 
pendant les vingt années qu'elle porta cette grof. 
deur, d'autant plus que Jes eaux mêmes où l'en: 
fant flottoit dans cete poche апе épanchécs 
dans le ventre avoient pû le conferver tout ce tems. 
19, parce qu'ils lui renoient lieu d'une Zen 
Sans laquelle il sécoit тасошеї & comme ратиб 
n'ayant prefque plus la figure d'un enfant. 


Моден je deux hiftoites ne prouvent point Ia роты. 


é de l'opération dont nous parlons à l'égard 
d'une femme vivante , parce qu'il eft certain que 
ces enfans tronvés dansle vuide de l'abdomen , 
n'ont point été formés dans Ја cavité ordinaire de 
1а matrice que nous appellons fon fond , mais dans 
Tune des trompes , n'étant pas impoffble qu'un 
uf s'y foit arrêté, & qu'ayant pris accroillement 
Jl une certaine grandeur, certe trompe qui ne. 
pouvoit pluspréter davantage, fe (oir rompuë , 
pour permettre à l'enfant de tomber dans quelque 
endroit du ventre inferieur, & que les vaiffeaux de 
de cette même trompe n'étant. pas fi confiderable 
que ceux de la matrice, ils n'ayent pas verfé affen 
de fang pour caufer la mort:ainf je реге dans mon 
femiment , qui eft qu'un enfant quelques. effors 
qu'il falfe , ne peut point crever la matrice , parce 
qu'elle peur s'étendre autant qu'il eft befoin pour 
le contenir ; & nous voyons méme tous les jours , 
qu'elle eft capable d'en renfermer deux , & fon 
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vent jufqu'à trois , qui ne la font point rompre. 

Te ne mets point en doute ces deux hiftoires que 
je trouve_poibles de Ia maniere que je viens de 
dire ; mais je fuis plus affaré de celle-ci que je vais 
vous raconter en deux mots, & qui confirme ce 
que l'avance. Dans le mois de Juin 1681 , une des 
femmes de chambre de Madame la Dauphine , 
étant groffe de fix mois où environ , fut furprife de 
douleurs excefivesà la région de la matrice, les 
cris qu'elle faifoit marquoient que cette partie neft 
pas des moins fenfbles. Les convulfions furvin- 
sent, on vit fon ventre s'enfler , & elle mourut un. 
quart d'heure après. La Reine & Madame la Dau- 
phine étonnées d'une mort f prompte , m'ordon- 
nerent de faire l'ouverture de fon corps , pour en 
fgavoir la саш. Je la fis le lendemain еп préfence 
де M. Daquin alors premier Médecin du Roy, & 
de М. Fagon premier Médecin de la Reine. Je 
rrouvai la capacité du ventre route pleine de fang , 
& un enfant couché für les boyaux. 'examinai la 
matrice qui n'étoit pas femblable aux autres - elle. 
avoit deux fonds ; dans l'un je trouvai un faux gers 
me, & dans lautre qui étoit fürnumeraire ‚ 
avoit été formé l'enfant , lequel y ayant vecu juf- 
qu'au fixiéme mois avoit crevé cette partie, qui 

auffi ferme. ni аш épaille que le fond. 
dun uterus ordinaire , n'avoit pû réfifter davan- 
tage; mais les vailfeaux qoi la nourriffoienr ayant 
par leur rupture répandu le fang en abondance 
dans l'abdomen, la femme mourut en peu de tems. 

n donnerai au public une rélation fousle Titre 
S Hiftoire anatomique d'une matrice extraordinaire 
avec les approbations de М. M. les deux premiers 
Médecins. 


Ce n'eft pas feulemen la cruauté de cette opé- Autres r 
ration, & la mort prefqu'inévitable qui la fait o qui 
qui nous doive ôter la penfée de la faire ; mais en détournent. 


Sore la Réligion qui nous la défend; car ayant 
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été mis en queftion lequel des deux on devoit fori: 
ver ou de la mere ou de l'enfant , lorfque les Ac- 
coucheurs ou les Sages-femmes fe trouvoient d: 

рі ance de conferver la vie à l'un & à Pautre 
enfémble , MM. le Doéteurs de Sorbonne & le 
plus fameux Cafüites ont décidé qu'il. falloir plû 
tót fauver la mere que l'enfant. Sur ce principe il 
faut bien fe donner de garde de tenter fur elle une 
opération qui la tueroit infailliblement. 

Il y en a qui, nous difent qu'elle а été faire. 
Londres & à Amfterdam, & on entend rous les 
jours de bonnes femmes & des hommes аш cré- 
dules qu'elles , foutenir qu'on l'a faite à leurs voi 
fines où à leurs commeres, Je mets toutes ces hif- 
æoires ап rang de celles qu'on débite fur les ef. 
prits & fur les forciers , je n'en crois rien du tour, 
On publie tant d’extravagances, qu'un. honnéte- 
homme doit fe méfier de touc ; & ne croire que ce 
sil «ft raporté par gens dignes de foi ; & comme 
i 
la pratiquer , je fü 
exemple. 


y а pas un de nos célébres Chirurgiens qui ect 


droit de l'improuver à leur 


Réfatation Un Auteur moderne qui confeille & qui ap- 
d'un Moder- prouve certe. opération , dit pour aurorifer fon 


procedé, qu'une femme de Chareau-Thieri vint 
À PHórel-Dieu de Paris pour fe faire traiter d'une 
hemie ventrale exceffivement groffe; qu'après Pa- 
voir panfée pendant trois mois , elle mourut, & 
que certe femme ayant. alfüré de fon, vivant qu'on 
Jui avoit fait autrefois l'opération. Céfarienne , les 
Chirurgiens de cé lieu curent Ја curiofitó de l'ou- 
уйг après fa more. Ils trouverent que la playe du 
ventre n'ayant pas été. bien réunie , avoit donné 
occafion à certe hernie de fe former , & on remar- 
qua au corps de la matrice, tant extérieurement 
qu'inréricurement , des lignes qui défignoient Реп- 
droit où la cicatrice séroit faite. Je répons pre 
mierement que ces lignes pouvoient être celles 
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HU Auteurs, & leur опе fait dire mal-à- 
Propos » qu'elles feparoienz la matrice en deux ca- 
Pies, dont la droite étoit pour les garçons, la 
gauche pour les filles. J'ajoute que la playe du 
arte pouvoir avoir été caulée par quelque grand 
bci. à cerre partie , & que @ cette femme sech 
qu'on lui avoit fait cerre opération , qu'elle 
заз la premiere à qui après 
es laiton & fans connoiffance › on avoir fait 
acceoire qu'on lui avoit viré fon enfant par le côtés 
Benfin je conclus , que quand méme une telle 
hiftoire feroit véritable , elle prouve que cette орб- 
sation doit être mife au. rang de celles qui tuent les 
perfonnes fur lefquelles on les pratique, puiíque 
tette femme n'a fait que trainer depuis се tems-là 
une vie miferable & pleine d'incommodités qui 
Гоп А la fin conduire dans un hôpital , où elle 
trouvé Ja more, L'obfervation que«nous allons ra 
porter , paroit favorifer encore davantage l'opinion. 
D nous fommes préfentement — à 

Le feur be Maitre Chirurgien de Xaintes 

ous dir qu'en Pan 
feles la femme d'un Marchand de cette ville ' 

in'avoit pas рй accoucher après trois jours de 
travail ; qu'il. l'executa en préfence du ficur Jolin 
fon confrere. L'enfant vécue deux jours , & la mere 

guérir. En раан par Xainres avec le Roi d'E 
pagne & les Princes , је fus loger chez le бет Moz 
feiu habile Médecin , de qui je m'informai fi cette. 
hiftoite étoit veritable. Il me dit qu'il n'avoit point. 
été préfenc à certe opération , qu'il avoit và la ma- 
Jade quinze jours après ауес trois ou quatre de fes 
confreres,& qu'ils Pavoicnt rrouvée en état de gué- 
tifon s que certe femme en étoitdemeurée boireufe, 
quelle n'avoir point cu d'enfans dans a fuite, & 
qu'après la mort de fen mari elle s'éroit retirée de la 
ville pour aller demeurer en une maifonde cam- 


agn 


t nararellement, lefquelles onttrom. Explication 


raporte. 


Autre faie 
née 1689. il fit l'opération Cé- auquel on 


Confirma- 
tion des ai- 
fons préce- 
dentes, 


a 
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Mais cette hiftoire dont la fin femble avoir éé 
plus heurenfe que la précedente, jultifie ce qu'on 
dicit de ce Chirurgien qu'il étoit trop entrepre- 
mant 5 pui que crois jours de travail ne font pas un 
tems fuffitant. pour défefperer qu'une femme рше 
accoucher par les voyes ordinaires ; que fcaitcon fi 
1а matrice étoit bien cicatrifée, & silny ей pas 
тейё une fiftule ou un ulcere , qui fuintant (ans def. 
fe, lui aura foit mener une vie languiffante le 
de rems qu'elle а reflée au monde après cette opé- 


ration. 


Je ne me rends pointà de pareilles hiftoires , non 
plus qu'à la railon de ceux qui difent qu'il ne 
Tout faire l'opération que quand il. y a de l'impof- 
fibilité que la femme puiffe accoucher autrement , 
саг vous trouver 


Реп accoucher naturellement; celt toujours 


T'impatience où de 


très - peu de femmes qui ne 


la femme , ou de l’accoucheur 3 


où des ай Парзды fait défefperer que 1 for- 
te par la voye ordinaire , il n'ya qu'à differer; f 
une matrice fe trouvant d'une conliftence très- 


dure , eft tar 


ve À s'ouvrir , ne vous impatientez 


Pas, elle fera en quatre ou en fix jours ce qu'elle 
m'a pas үй faire en deux. Il ne. faut. pas fouvent fe 
Ser far les cris de la femme , il y en a qui pour 
5 moindres atteintes. qu'elles commencent à fens 
tirfe plaignent plus fort que les autres ne font dans 


plus grandes douleurs ; се ce qu'il 


© exa- 


miner з &fürtour prendre patience , parce que 
l'accouchement étant l'ouvrage de la nature , elle 
en vient toujours À bout, principalement quand 
'Accoucheur ou la Sage-femme lui aident par Jes 
moyens que l'art leur enfeigne , & que la prudence 
leur fournit dans les саз particuliers. On doit done 


s'en raporter à elle 


les femme: 
tions néceffa 
les autres plürard. 


» puifqu'il eft certain que routes 


ont communément toutes les роб 


рош accoucher, les unes plütót , 


D 
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Му a cinq ans qu'à Verfsilles Madame la Com- 
кейе de Clermont » groffe de fon premier enfant » 
fentant les premieres douleurs de l'acconc m 
fe mit entre les mains de M. Maurice le plus 
célebre Accoucheur de GG ine оз ШР 
douleurs & malgré tous les efforts de la mere, 
Tenfsnt gem fait aucune démarche ponr onte» 
M» Dionis le fils fut appellé, Ils fitent Гор & Pan- 
tre tout ce que leur art leur infpiroit, & néa 
moins l'enfant. m'avangoit point; le cinquiéine 
jour les forces dela mere diminuant , & la voyant 
en бас de mourir fi on ne la fecouroit, prompte- 
ment, ils réfolujene de l'avis & en préfence des 
Médecins de la Cour, de l'accoucher de force, 
c'elt-à-dire , de tirer l'enfant avec le crochet. Me 
Dionis comme le plos fore travailla , il planta fon 
Secher à |a nucque du col de l'enfine, où ayant 
fenti ua. point d'apui ferme, en tirant forrement 
il fit avancer la tête &c parecontáquent le corps » 
dont il la délivra & lui nya la vie. Si le feux Ka- 
Jeau s'étoit trouvé A un pareil accouchement , il 
auroit fait l'opération Céarienne s wnis ici ilmen 
fur pas queftion , clle. ne fot pas fculemaent p m 
polce. Deux ans après certe Dame a cu un fec 
enfant done M. Dionis l'a accouchée fans fe fervi 
d'infrumens , & aujourdhui elle. ой 
troiiéme. dont il faut efperer qu'ell 
heureufement. — 5 
Par tout. ce difcouts vous voyez bien que j 
E ceu qni col 
l'opération Céfarienne à une femme v Я 
SIM qui a très-bien écrit für rout ce qui re- 
arde les accouchemens , la condamne abfol 
dans ce cas. Vous pouvez en voir les raifc 
Je Chapitre où il parle de cette opération : mai 
fuis comme. lui dans le fentiment qu'on la 
foire, & que mime on eft obiigé par un comman- 


dement exprès de la Loy , d'uuvri le ventre à cov 
dément c: D 
: ity 


Les Cas ol 
el ronéue cinq ou de fix mois, il n'y auroit pas d'aparence 


faite, 
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tes les femmes groffes dans le moment qu'elfes 
viennent d'expirer. 

Deux principaux motifs engagent Ie Chirurgien 
à faire l'opération Céfarienneà ûne femme en- 
ceinte аййибе qu'elle a expiré : l'un eft pour tà- 
cher de fauver la vie à l'enfant , l'autre eft pour le 
Lord 

Si un Chirurgien fe trouve préfent lorfgu'une. 
femme groffe de huit on neuf mois viendra d'être 
affaflinée , ou tuée par quelqu'antre malheur , ou 
qu'elle aura fübitemenc fini fes jours par опе apo- 
pléxie ; par une frayeur , &c. il n'eft pas impofli- 
ble qu'en lui ouvrant incontinent le ventre, ii 


m'en tire incontinent l'enfant encore en vie, & 


que par ce moyen il ne le garantiffe de la mort qui 
lui arriveroit indubitablement s'il (богро 

core dans la matrice quelques inflans après que le 
principe de la vie de la mere a été détroit. Il y a 
des exemples que des enfans tirés de cette ma- 


niere ont vécu l'efpace d'une vie ordinaire, C'eft- 
pourquoi fans perdre de tems en raifonnemens , le 
Chirurgien doit prompremment en venir à lopéra- 
tion , pour tácher de fauver la vie à l'enfant , come 
meil eft arrivé quelquefois, 

Si la femme dech groffe que de quatre, de 


pour lors que l'enfant pût long tems fürvivre , 
néanmoins il faudroit faire l'opération Géfarienne , 
dans l'efpérance de trouver encore l'enfant vivant; 
& de le baptifer avant qu'il mourüt. Ainfi en quel- 
que tems de la groffeffe que ce foit & par q 
que caufe de mort qu'une femme foit райе, il. 
Jui faut ouvrir le ventre , và que s'il. n'eft pas pof- 
fible de conferver la vie à l'enfant , du moins on a 
fujet d'eiperer de pouvoir lui donner le Sacrement 
dc Baptême , ce qui peut arriver plus fürement & 
plus vite que fi on s'y prenoir d'une autre facon 
Lenom dembryoulkie queles Grecs ont donné 
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à cette opération , étant. dérivé de Embryon , qui 
fignife enfant, & Helkein qui veut dire tirer, 
mous fait voir qu'elle fe pratiquoit avant qu'il y. 
eût des Céfars ; comme auff que Scipion Afr; 
cain melt pas le premier qui ait été mis au jour de 
certe manieres & que fi le nom d'opération Cé- 
farienne eft demeuré, ceft qu'il eft plus facile à 
prononcer que celui d'Embryoulkie. Voici com- 
ment elle fe fait, 

Ceux qui confeillent certe opération À une fem- 
me vivante, difent qu'avec ce biftouri A. Il faut 
faire une grande incifion à la partie latérale du 
ventre , en tracant la figure d'un croiffant , & ou- 
vrir tout de fuite le fond de l’arerus pour en tirer 
L'enfant par les ouvertures faites à ce vi(cere & 
bas-ventre par le méme inftrument ; qu'on. doit 
avec сез éponges B. B. imbiber vou le (ang брап- 
ché par l'opération ; qu'il ne faut point faire de 
future à la matrice, parce qu'en fe refferrant d'ell 
même , les lévres de la playe fe raprochent l'une 
de Pautre ; mais qu'il faut coudre le ventre comme 
Ala gaftroraphie , avec ces deux aiguilles courbes 
С.С. nfilées du cordonnet D. D. & la future 
rant faite , la couvrir de l'emplátre E. puis de Ја 
compreffe F. enfüite du bandage circulaire C 
qu'on fait tenir parle fcapulaire, H. ayant fo 
de panfer tous les jours cette playe , qui e guérit » 
à ce qu'ils nous. témoignent , auf facilement que 
celles des autres parties du corps. 

Ceux qui ne la pratiquent que für des femmes 
mortes, attendent qu’elles ayent rendu le dernier 
foupir, & au même inftant le Chirurgien travaille 
avec toute la diligence poffible. Pour cet effer on. 
ne mer point le corps fur une table , comme оп 
fair dans les ouvertures ordinaires , on ne marque 
point avec de l'encre l'endroit ой on doit faire 
Pincifion, on ne la feit point dans Рав des deux 
côtés du vente, parce qu'il y a plus dip 


Moyen de 


exécuter, 
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que dans le milieu & pour abreger le tems on ne 

donne pointà l'incifion la figure d'un сго анс 

comme il y en a qui l'ordonnent. II commence par. 
e un baillon. dans la boucle de la femme, 


a tenir ouverte s il lui découvre le ventre à 
ес le fcapel Kil lui fait une incifion longitu- 
dinale au milicu de l'ibdornen en; commengant 


deffoos du canilage xiphoïde & байта au- 
дей» des оз pubis. Auffi-tór qu'il a percé le рейс 
voie en un endroit, il y introduit шп des doigt 
n gmche pour le, fouleves , & avec des 
l'ouvrir de tonte la lon- 

apperçoir d'abord, Ia matric 

n eft montré en haut & le 
ême couteau il 
incifion capable 
enfant, qui fe trouvera en- 
faudra déchirer fi 
elles {пс tend on les croit trop 


velopé de fes. membr 


dures pour s ouvrir & les carter avec 
les опе. L'enfant crant à découvert , on Jui four. 
Jove la ёте de la main gauche , & de, la droite lui. 
verfanc de l'est contenue dans la. buretre NM. on le 
baptife fans aucun délai s. puis on Je tire de la ma 
mice з, on lui lie le cordon avec се fil, N; Environ 
À un pouce du ventre, & on le coupe enfüite à un 
demi doigt au Таз de la ligature, Enfin on don- 
ne 5 1e femme , qui. ауар. enve- 
lopé d haufoir fort. chaud , le porre айргёз 
du feu, où on employe toutes fortes de moyens 

revenir de fa foiblefTe , foit en le ri 
foit en le lav avec du vin tiéde, foit 

п fouflant auvifoge › ¥ lui ouvrant la bou. 

› qu'il puilfe avaler quelques. gouttes de li 

т fpirimeute. 

Ja bouche de 
ce melî pas 


je vons ai. dit qu'il falloir tenir 
© ouverte pendant l'opération, 
br je Lois даи» Fotoe du me 
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peuple qoi croit que l'enfant refpire dans le ve 
Че fa mere э & qui simoginereie que trouv 
Penfant mort, comme il arrive le plus Souvent ; 
се Сотой la faure du Chirurgien qui n'aureir pas 
їз un baillon dans la bouche de la mete» Te fcoi 
que cette circonftance eft inutile, mais il ne Ta 
faut pas omettre , pour contenter les айол 
pour éviter tous les fots difcours que feroient à 
Penconre du Chirurgen quelques femmelertes , 
où gens qui n'ayant aucune connoifEince de l'A- 
matomie, ne favent point qu'il n'y a. point de 
communication de la bouche avec Daten, 

Il ne faut pas faire l'ouverture de la matrice avec 
trop de précipitation, ni enfoncer le (сера rrop 
avant tout d'un coup, dans la penie qu 
той l'épaiffzar de deux travers d 
Tont avancé la plüpare des Aute 
mänqueroie pas de bleffer l'enfant, puifqu'il eft 
D quelle ef plus mince dans es dernier 


tems de Ја grofféffe que dans les premiers, & que 


X femblable aux autres membranes, elle diminué 


раі сиг à шейге qu'elle s'étend. Се qui a rrom- 
Pé ces Anciens, ceft que l'ayant ou 

où Je placenta étoit attaché , c'eft-h-dire dans f 
fond, ils onc confondu l'épaiffcur de cet arrierefaix 
avec celle de la propre fübftance de la matrice dif- 
tingué de fes vaiffcaux fanguins & lymphariques » 
qui font véritablement fort gros , maisdont les tu- 
niques font fort minces. Ils nous ont Fait А 

fas bien des raifonnemens qui fe détruifent par 
l'expérience même. 

Le Chirurgien doit être inftruit de cette difpofi- 
tion naturelle de la matrice , de crainte de fe trom- 
per en pareille occafion; mais pour peu qu'il ait 
d'adrellé, il ne Бета pas l'enfant 5 car fous la 
matrice il y a des envelopes qui contiennent l'eau 
ап milieu de laquelle nage cet enfant , ce qui fa 
lire l'opération; & empêche qu'on. ne le bleffea 

L3 


Marques 
pour con 


notere 6 
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moins que d'y aller inconfidérement & à l'étourdi; 
On connoit que l'enfant eft vivant ou mort en, 

touchant fon cordons fi on y fent un battement, 


Penfant en. € eft брпе qu'il eft en vie, & alors il le fanc bapti 
<û vie danser, & fion n'en fent poine, il y а toucfujer de 


V'acctur, 


Comment 


croire qu'il eft mort. Surquoi on fait alors une 
queftion $ (çavoir , (i. on doit le baprifer ou поп, 
parce qu'il y a des Cafuites qui-veulent qu'on ait 
des fignes certains de la vie pour adminifirer le 
Baptême , difanc que ce feroit prophaner се Sa- 
crement que de le donner à un «cadavre. Pour moi 
je les baprife tous , & cela pour deux raifons : l'une 
eft qu'il. peur arriver qu'on enfant foit en vie & 
qu'il. lui refte encore quelques foupirs à rendre, 
quoiqu'on ne fente point de pulfation manifefte à 
fon cordon ombilical › auquel. cas ce feroit tomber 
dans un inconvénient ficheux , que de refufer le 
Baptême À un enfant vivant, parce qu'il n'auroit 
pas 

de 


chanfloient auprès du feu, & qui au moindre mou~ 
vement qu'elles lui voyoient faire, comme d'ouvrir 
tant foit peu une paupiere, de remuer la lévre , 
c. s'écrioient & aflüroient. qu'il étoit vivant, fans 
confiderer que ces petits mouvemens font des ef- 
fes de ceux qu'elles faifoient faire À la tête de 
l'enfant en s'efforçant Ae Je ranimer. Si dans une 
pareille occafion un Chirorgieh-ae vouloit pas on- 
doyer l'enfant, il s'acireroit la Haine publique , & 
toutes ces femmes ne lui pardonneróient jamais, 


„Сотта Шуа encore un expedient qui remédte à tout 3 


Penfant, 


се qu'en donnant le Baptême à l'enfant. il e faut 
faire fous condition , en difant ces paroles , avec 
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intention de faire ce que l'Eglife Chrétienne or- 
donne en pareille rencontre : Si tu es vivant , je te 
фар? „ай nom du Pere , @ du Fils, O da Saine 

prie» ай foit-il. De cette maniere, fi L'enfant 
eft vivant , il eft bien Барі, s'il eft. mort , on ne 
baptife point un cadavre , & les plos fcropnleux ne 
peuvent point blâmer un tel procedé, puilque l'E- 
£life même ne baptife les enfans ondoyés dans une 
nécefité preffante , que fous condirion , & qu'en 
саз qu'ils ne l'ayent pas été , lorfqu'on a été obli 
gé de les ondoyer. à ы 
Quand je preferis au Chirurgien , comment il 
doit fe comporter pour baptiferun enfant , je fu. 
pofe qu'il n'y ait point de Prêtre pour le faire, & 
qu'on ait été tellement. preffé qu'on n'ait pas eu le 

tems d'en avertir un, comme quand. une f 
vient de recevoir quelque coup dont elle fera mor- 

te À l'inftant ; mais loríque la maladie donne quel 

que loifies il ne faut pas manquer d'envoyer que- 
un Prêtre , für tout de la Paroiffe , & de le prier 
d'attendre auprès de l'agonifante le moment de 
pouvoir baptifer fon enfant : le Chirurgien alors 
ne fe doit mêler que de ce qui eft du fait de lo- 
pération. { k 
Cek au Chirurgien à ne rien négliger pour dés 
couvrir fi l'enfant eft vivant ou non , parce que fe- 
Jon la coutume obfervée en beaucoup de pays » б 
Venfant furvie la mere , le pere eft héritier de tous 
les effets mobiliers; au-contraire, s'il eft mort 
avant la mere , ce font les parens de la mere qui en 
héritent ; deforte que s'il intervient un procés en- 
tre le pere & les parens , comme il arrive fouvent 
Celt ай Chirurgien à en décider , il eft maître de 
faire perdre où gagner le procès à l'un ou aux au 
tres, & les Juges ne prononcent que fur fon ra- 
port ceft ce qui le doit engager de le faire avec 

füreré du côté de la confcience. md 
L'opération faite avec toutes les préca шош que 

4 
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Wty gje viens de vous marquer fi l'enfant eft vivant la 


Adouciff 


Torenté en cura foin з mais s'il eft mort, il faut le 
prendre ole remertre dans le ventre de la mere, 
puis le recoudre de la méme maniere qu'on fait 
les cadavres qu'on vient d'ouvrir. 

Voilà, Mcdlicurs , toutes les opérations qui fe 
pratiquent fur le ventre inférieur , entro lefquellcs 
Vous ne voyez point les caurérifations du ventri- 
cule, du Dës & de la ratte , que quelques Меде 
cins fe font imaginés pouvoir étre faites. Ils pre- 
tendent que lorfque ces parties font comme endor- 
mies, ou qu'elles font paroftre trop de lenteur dans 


leurs fonétions , e conféquence de quelque intem-- 
ralentit leurs ations, il faur les 
Feveiller , & les réchauffer par l'application de plu- 


périe froide qui 


feurs fers chauds ou ardens for la région la plus 
prochaine de ces parties ; mais les douleurs que les 
malades doivent effüyer dans ces fortes d'opéra- 
tions , fans aucun fruit, nous les font rejetter, & 
acculer de cruauté ceux qui. feroient capables de 
les mettre en uge, 

La bonne Chirurgie a. retranché le feu de route: 


* la les opérations qui fe font für la chair , elle пе fe 


fert plus que de quelques boutons de feu für les оз 
qui font infentibles , encore ne les employe-v'elle 
que rarement clle a abandonné ces manieres ru- 
des ойх Maréchaux qui rourmentent avec des fers 
rouges les pauvres chevaux. qu'ils pourraient gi 
rit atirement, & fi leur méthode de fe fervirdu 
fur $ du. feu fait horreur à ceux qui leur voyent 
ratiquer für des animaux qui ne s'en plaignent 
que feroitce H on voyoit bruler le ventre 
homme qui par fes cris coucheroir le cœur le 
шїнє. 
Шуа environ. trente ans qu'il gäier une cer- 
de Chirorgiens qui sapplaudiffoient de 
Jes premiers d'une nouvelle opération 
zndolent mettre en pratique, cllc con- 
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{ойс à ôter la ratte , ce qu'ils appelloïent dératter. 
Jls regardoient cette partie comme inutile ; & mên 
me nuifible, parce qu'ils n'en connoiffoient penr- 
être pas les ufages s. & dans cer efprir ils vouloïent 
quon fit une incifion à l'hypocondre gauche, qu'on. 
en tirât la ratte, & qu'après avoir fait une ligatu- 
re à fes vaiffeaux , on la retranchát bardiment. Sur 
qu'ils l'avoient fait à quelques chiens qui n'en 
éroient pas morts fur le champ , ils s'efforgoienc 
s que l'homme recevroit de 

з tous Les animaux à qui on. 


mention de ces cruelles opérations » 
qui n'ayant été congués que par des cerveaux creux, 
Ont trouvé leur fépulcare dans ceux de leurs in- 


venteuss. ( a ) 


Са) Quelque! eene opération air été abľolument prof, 
crite par. beaucoup d'Auteurs qui. prétendent» com- 
те M. Dionis» qu'elle ne peut Jamals rfiv. qu'on 
те doir pin h pratiquer du vivant de a ma y an 
moins il eft pas inutile de raporter ici les raifons für 
efquelles fe fondent ceux qui s'en déclarent les Par 
sias à 
те. La grande playe qu'on eft obligé de faire aux tégu- 
Кыыс referta Vente у Wa 

ane qui pue fae rejetter l'opération 
Car on fait & l'experience le con oes let. jours у 
ле de (milables playes fe referment з & quand. ai 
Фейегон le danger qu'il y a d'ouvrir quelque vailíeau 
Sonfidessble en ile les tegumen drole 
qu'on a un remede für qui elt 
uvere ; 
S: Les abcès qu'on а và fe former auk. différente 
gions du ventre jnfericur, par l'ouverture defq: 

s fotus && leurs dépend. fermé 
tout pourris de la matrice » font des preuv 

пез payes de la matrice ne 
telles; uilque plua 
de cette maniere > ont recouvré une fanté parfaite 


kein les ne peuvent ceperat: exe regardés que 00 
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me des preuves que les playes de la matrice Ont. curas 
bles, mais non pas comme une preuve du Ges de l'os 
ération. Car dans le cas d'un abcès , la matrice, con. 
tratte des adhesences avec les parties volines qui em- 
pêchent l'épanchemene des matieres dans le ventre; au 
lien que das atari ne en owe poine pour 
empêcher l'épanchement du fang qui fortroit des vaile 
feat diviés 4 

30. L'opération de la taille en haut. appareil, femble 
encore autorifer la fedion Céfarienne” On ouvre les 
tegumens du bas ventre au-deflos des os pubis 8e enc 
fuite le fond de la усе» fans entrer dans le ventre. 
Cependant l'eau qu'on a injettée dans la ec avant 
que de faire Ріп оп aux. tegumens » s'épanche ta 
ment dans le tifla circulaire qui l'entoure pe ма 
Point d'hemoragie de con(equence , la playe faite , aux 

vento ci tole de la velie. oce membranen 
quelle ей, fe guerit: A plus forte raifon une playe qu'c 
och) Ja matrice, qui ей moins membranetfe pour. 
roit-ell fe cicatifer : 
, 4°. La matrice elt un vifcere qui fe 

fane стой, m 
temene dis qu'il cl action pourrole don 
faire à égard d'une playe qu'on y ашын falte cs 
que l'are fait à l'égard des playes. csterienres dont on 
ragroche les levres. Les vaillaux divifés fe trouver 
rojent alors legerement comprimés ce qui fufieit pour 
empêcher que le fang ne раене dans le verres 
Jorlqu'on auroit fait là (ишге aux tegument. 

o: Si malgré toutes les précautions qu'on. peut pren 
Ae le fang s'épanche dans la cavité loríqu'on fait l'o- 
aa: A Een рине) гу перама 
шеше tems après t on peut. Femedier à cit des 
En Шш coucher le malade fur le côcé de ТЇЙ s 
comme on le pratique dans le cas d'une grande Playe 
da vente. 

o. Enfin l'on ne peut oppofer aucun raifonnemen à 
certains faits dont voici les principan 

Outre le fait raporté par Raleau & par M. Saviare + 
M. Jobert Medecinde Château = Thierri, qui dans le 
Journal des Sçavans du 8-Juin 1623.confitme la relation 

е М. Saviare » décrit en même-tems deux autres ора 
rations Céfariennes faites à une même femme, d ving 
mois de diflance l'une de l'autre » avec un fuccls fi heu 
теше que cete femme 8: l'enfanttiré par la premiere 
incifion vivoient encore de fon tems. On volt, dans 


Obf. 155. Schinckius, que Vincent Villeau Chirurgien › fit une 


Seene DEMONSTRATION. тт 
Jncifion au côté gauche de l'abdomen d'une femme en- 
ceinte › qu'il tira de la matrice un enfant tout pourri > 
& que cene femme quoique incommodée d'une hernie 
Ventrale » accoucha d'une fille deux ans après fa gue- 
rifon, & d'u 
heme 


qui ne fit qu'arracher un bras qui fe prelentoit » 
Ticurcufemenr delivrée par un Chirugien du Pont La- 


pris femblable, Une o 
fon premier enfant, appella une Sage: femme qui trou- 
Vague la tête de l'enfant fe prelentoit au pallage ; mais 
qu'elle étoit trop groffe pour qu'elle pût forti, Cette. 
Sage-femme après avoir fait inutilement toutes les ten- 
tatives pofibles, confülta M. Michel Medecin › qui de 
fon côté ordonna ce qu'il crut convenir. Le quatriéme 
jour l'enfant fuc ondoyé (ons conditiony& la Sage-fems 
me tenta par l'avis du Medecin de le tirer avec le cro. 
cher. Rien n'ayant pû réüffir , il ne reftoit plus que Го- 
pération Céfarienne, La Sage-femme ја бе1е feptiéme. 
our avec rant. de dexterité & de courage, q 
lade fur délivrée fans aucun accident , & joüit d'une 
parfaite lanté, Я Я 
Quant aux cas où cette opération fe peut pratiquer ; 
ils font trés-rares. Quelques-uns de ceux qui la confeil- 
lent veulent qu'on ne la faffe , que lorfqu'l ya une 
impofibilité phifique d'accoucher autrement ; foit que 
cette impofübilité vienne d'un vice de conformation 
des os pubis; ou de ce que enfant & fes depend 
ces, au lieu d'être dans la matrice» fe trouvent con- 
fondus dans le ventre avec les autres vifceres » (шт lef- 
queis le placenta a pris racine. Dans ce dernier cas le 
xétabliffement des yifteres qui auront été. derangés par 
Ja préfence de l'enfant & la preffion que feront les muf- 
cles du bas-ventre & le péritoine fur ces vifceres en 
reprenant leur гейге naturel , (апе pour comprimer 
les ouvertures des vailcanx divifés par l'arrachement 
du placenta» & pour prévenir l'épanchement qui pour- 
toit fuivre un tel dérachement. La playe des ciguimens 
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реш donner une libre iffuë à la fupuration des petiteg 

Eres des vaifleaux. 

Malgré tout ce que je viens de réporter 

Yopéation Cáfaricane » il faut convenir qu'elle elt dan 

gereufe , & qu'elle prefente des difficultésinfinies: Tous 

дез les raifons & les tions de fes Partifans ne 
de inos jours contre 


ces obfervations m'ont paruës allez importantes pour 
meriter d'être raporcées ici en abregé. L'intention des 
Partifans de l'opération Céfarienne n'eh pas de confer 
ver la vie aux enfans aux dépens de celle de leur mere s 
mais de la conferver aux uns & aux autres , ou même 
dela conferver aux meres feules, quand leurs enfas 

font morts, & qu eur les accoucher de la m: 

niece ordinaire, Ainfi loin de blâmer ceux qui la confeil 
Jent ; il eft jufte d'examiner fans prévention & avec 
beaucoup de fcrupule & d'aide, ce qu'ils alle 
Buene en fa faveur. 


Fin de la feconde Démonfirations 
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CHIRURGIE. 


Les Opérations qui fè pratiquent Dr la 
veflic, für la verge , & für la matrice. 


TROISIEME DEMONSTRATIO. 


Es mêmes raifons, Meffüeurs, qui 
nous ont obligé de commencer nos 
À opérations par celles qui fe pratiquent 
А für le ventre inférieur, nous enga- 
t à les continuer. par celles que demandent 
les maladies qui arrivent А la velie, À la verge y 
ZA la matrice. Ces parties n'étant guéres moins. 
fujerres à fe corrompre que toutes les autres dà 
bas ventes c'ef-pourquoi nous allons travail- 
ler à les féparer de norre Dier, 
. Une des plus grandes & des plus difficiles ор 
rations de Ја Chirurgie, elt celle dè tirer unes c ai 
pierre. de la veffe. Hippocrate Ја trouvoit (i péni- j, la pierre 
erufe qu'il. avoir. ré(olu de ne la plus eft unc opes 
& la plûpare des Chirurgiens d'au. ration tre 
її À Pexemple des Anciens, fe deffendent cite: 
x de Ја faire, lailfunt exécuter ci 
ceus qui en font Jeur capital, & 


de Lithoi 


Objeion: 
réponfe, 
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qui apportent tous leurs foins pour s'y rendra 
habiles. 
je Les Grecs nommoïent ces fortes de Chirurgiens 
lithoremoi , & nous les appellons aujourdhui des 
Lichoromiftes , parce que cette opération s'appelle. 
Lithotomie. Се mot eft compoíé de deux diétions 
grecques, de lirlor qui ignifie pierre , & de rem- 
nein qui veut dire couper ou féparer. Cette étimo- 
&logie, quoique jufte, a trouvé des cenfeurs qui 
ont prérendu qu'elle ne convenoit pont à l'opéra- 
tion donc il s'agit, puifqu'on n'y coupoit point la 
pierre, & que le mot de Kyiromie "riicht mieux 
се qui s'y pratiquoit ‚ de ir, veis 
& de termnein , qui figni à caufe qu'elle 
confitoit dans une incifion qui fe fait \ la vee. 
Mais on répond que le nom de Kyftitomie eft ce- 
lui qu'on donne & qui convient parfaitement à 
l'opération qui fe fait à la veffie pour en virer I^ 
rine qu'on ne peut faire fortir autrement. Vous 
en demeurerez, d'accord quand je vous démontre- 
rai une telle opération. D'ailleurs fous le nom de 
Lithotomie font connues & décrites dans nos Au- 
teurs toutes les opérations qui. fe pratiquent pour 
Jes pierres s & ce feroit. embaraffer les Chirurgiens 
& fatiguer inutilement les ctudions que de les vou 
loir obliger Me fervir d’un nouveau nom qui ne 
feroit pas mieux entendre la chofe qu'elle eft déja 
connue de tont le monde par le mot айв: ajoutez 
que quoiqu'ordinairement on ne rompe. pas la 
pierre , néanmoins la fin pour laquelle on incife la 
Velfie » étant pour en virer les pierres, pour les en 
féparer & les en déracher loríqu'elles y denn 
our les y atténuer quand elles font molles & 
bles , ou pour es brifer en morceaux , quand elles 
font tropgroffés, & qu'on peut plus commo 
ment les dégager des parties, on ne pouvoir pas 
donner un nom qui exprimát mieux cette opéra- 
tion que celui de lithoromi. 
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On entend. donc par litbotomie une opérarion „Définition 
de Chirurgie , par le moyen de laquelle on tire de rene SES 
Ла veffie les pierres qui y font contenués , & fous "` 
le nom de pierre nous comprenons généralement 
toutes fortes de corps étrangers 3 comme des gru- 
meaux de fang, des membranes , des chairs en- 
durcies , qui par leur maffe , leur groffeur & leur 
confiftence empêchent le cours de l'urine & nous 
obligent d'en venir À la méme opération pour en 
débarraffer la veffie. 

Nous trouvons tous les jours des pierres dans les 
reins & dans la veffie , tant des hommes que des D, 
femmes, & il en eft péu qui пе vuident avec les la ve 
urines du fable en du gravier ou quelque petite 
pierres mais il eft difficile de  fçavoir comment 
ces corps étrangers fe peuvent engendrer. 1l faut 
toutefois qu'un Chirurgien s'efforce d'en dévelo- 
per le fecret ; c'eft pourquoi fans nous rebuter des 
difficultés ; nous allons propofer се que nous pen- 
fons fur la mani ur génération. 

Tous nos Auteurs qui juíqu' préfent. ont écrit De origine 
für certe matiere, & entr'autre Fernel , qui après du caleu, 
Hipocrate , s'eft donné le plus de peine pour Pex- 
pliquer , nous ont dit que les pierres éoient for- 
mées de la partie la plus vifgueufe & la plos ter- 
тейге de l'urine, que la portion lo plos fubrile de 
сег excrément étant confümée par la chaleur des 
reins , la plus groffiere fe pétritioit & s'endurci 
foit de même, que les pots де terre molle s'affer- 
ier & deviennent folides par la chaleur du 
fourneau , & que lorfque les pores par le! 

e (раге du fang Ге trouvoienr trop étroits, le 
particules les plus брай de Purine s'embaraffanr. 
dans ces conduits, s'y périfioient par leur féjour 
& par la chaleur de ces. parties , où elles grofif-rois caufis 
folent par une continuelle appofition de matieresdo есш c 
Tune fur l'autre ; deforte que felon eux ; il y a troislon les An: 
саш de génération pour les pierres , la matérielle, es 


Des pierres 
dans les 


Quels font Lo preuve de ce que і 
ceux cn qui Jes 


Ја pierre 
plus fre- 
quemment. 
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fçavoir ce qu'il y a de plus gluant & de plus ter: 
лейге dans Purine  l'intrumentale , qui font Is 
galfages trop étroits des reins oh certe matiere eft 
arrêtée s & l'efficiente attribuée à la chaleur du 
Jieu , qui la defléchant, en forme dû gravier où 
des pierres. 

lls Соіепс confirmés dans cette opinion , parce 
qu'on obíerve. tous les jours que les. enfáns. (опг 
plus fujers à la pierre que les grandes perfonnes 
& principalement cenx qui font nourris d'alimens 

iers & terreftres : en voici la railon , les enfans 
mangeant fort fouvent ne peuvent pas bien faire 
exaétement la. digeflion „ & entrautres les enfans 
de patfans qui ne fe nourrit depain lourd , 
mal. cuit & mal fair de fromages & de légume 
indigeftes s il refle un fac crud & mal digeré qı 
Étant porté. aux reins aec le fang ; s'embarralfe 
dans les porolités de leurs caroncules momillaites , 
&y féjournant g'endurcit & devient pierreux par 
Ja chaleur naturelle qui fait exprimer А ces mame- 
Joris ce qu'un rel foc a de plus féreux ; de manie- 
re que ces trois caufes dont nous venons de parler , 
fe rencontrant plus fréquemment aux enfans, il 
пе faut pas s'étonner fi on en trouve tant qui ont 
la pierre. 

vance eft manifefte dans 

éroueller , les оге Шоп , les excroiffances , 86 
ous les glonfemens de glandes qui arrivent très- 
fowvent dans le bas âge, la matiere de ces tumeurs 
«ft un fuc crud diftribué aux glandes où il ¢ 
rale & féjourne à raifon de étroiteffe du patfag 
& la chaleur en eft la caufe efficiente, parce qu en 
confominant ce qu'il y а de plus liquide; clle у 
endurcit tellement cette. matiere , qu'elle devient 
toute pierreufe. 

Ceux qui ont fouvent vifhé l'Hôtel Dieu ou la 
Charité de Paris, qui font les deux endroits où on 
taille le plus de perfonnes , conviendronc que de 

vente 


Toréreat Dessen ven, туў 
мее à qui on fait cette opération y Шу en aura 
d'ordinaire plus des deux tiers qui n'auront pas di 
ans, & qui font prefque tous enfans de vill 

e qui, marque évidemment que la premiere & la 
plus générale caule de la pierre eft 1а méchante 
nourriture & que cete production trouve fon. 
Principe dans. les alimens terreftres , mal сий & 
mal digerés ; & ce que nous lifons dans: les Au~ 
teurs qui ont traité се Mer, (cavoir , qu'on ne tail- 
loit autrefois. que depuis laze de [ix ans- jufqu'à 
quatorze, nous prouve que le nombre de ceux qui 
éoient aRligés de la pierre a été de tout tems pl 
grand dans la que dans un âge plus avancé. 

Cette opinion für la caufe de la 'énération d 
pierres a paru fi vraifemblable А roux nos Anciens 1а 
qu'avant eux on n'a об la contefter il velt pieres, Le 
trouvé de nos jours des gens qui ont té plus hare lon ls Mo: 
dis & qui ont avancé que ceux qui croyent que lesdetoes. 
pierres réfiltent de la matiere la plus grofficre da 
fang font dans l'erreur, foutenanr 1ti-contraire 
qu'elles étoient formées des corpufcules Je plus 
fübtils de cette humeur. Pour deffendre leur hr 
pothéfe , ils diftinguent dans Purine deux. princ 
pes s l'un eft un fel volatil & urineux fen 
T'efpric de nitre, & l'autre un foufre. crheré qui 

nt de la nature de Pefprit de viii -ils appellent 
le premier efprit coagulateur y & ils veulent qu 
tant mêlés avec un autre efprit qu'ils trouvent dans 
ce liquide exerémenticicl, & qu'ils-nomment ef 
prit terreftre & ftiprique ; il s'en falfe ane cobden= 
fation qui forme un corps pierreux. 

Pour prouver. eene opinion ils ont recours 
Chymies & difent que fi on mêle de l'efprit de vin 
avec de l'efprit de nitre , ou ауес de l'efprit de (ck 
ammoniac, il s'en fait d'abord aprés quelque fera 
mentation, un coagulum qui fent deu ir un. 
corps folide & compacte comme de la ріст. 

Loin de condamner ceux qui. font- de ce fenti- 

M 


Des par 
ой le cal 
prend ni 
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ment , je les juge au contraire trés-dignes de. 
loüanges d'avoir travaillé à pénetrer dans une 
caule fi cachée, mais аш il ne faut pas qu'ils 
«royent que nous devions les Diere aveugleinent „ 
ef A nous à examiner fans prévention ce qu'ils 
mous propofent , à le confronrer avec ce que nous 
en ont dit les Anciens , &.à prendre le parti où 
mous trouverons plus de folidité que de vraifem- 
blance. 

Ce dernier fyfême eft de Pingénieux Vanhel- 
mont, qui avec: ces trois efprits dont je vous ai 
parlé , а befoin d tin autre efprit de purréfaétion , 
excité par un ferment corruptif qu'il cherche dans 
l'odeur de Purine - pour mettre les autres en action. 
& faire la coagulation de la pierre ; mais quoique 
l'imagination ait de la peine à fe repréfenter tous 
ces principes, néanmoins cette opinion moderne 
ne nous eft pasinutile ; car en la conciliant avec 
l'ancienne, elles produifent enfemble dans nou 


des lumieres qui nous procurent la connoiffance 
véritable dela génération de cette fübítance tarta- 
reufe dont la pierre eft formée. 

tics My ena qui font deux fortes de pierres, l'une 


leul qu'ils difent être formée, dans les reins, & l'autre 
"i Jans la мейе + ils les différencient en ce qu'ils 
veulent que celle du rein foit plus petite, plus 
Jégere , & plus rouge , & que celle de la veffie foit: 
plus groffe , plus dure & plus blanche , ajoutant 
que les vicillards font plus fujers à avoir le calcul 
dansles reins, & les jeunes dans la velfie ; mais 
ces obíervations ne font pas certaines , car aux jeu 
nes comme aux vieux on trouve des pierres de tou- 
tes couleurs, е toures figures , de routes grof- 
feurs; & aux uns comme aux autres , elles com- 
mencent À fe former dans le rein, & elles aug 
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Broffier & mal dert. qui étant porté avec la fé- 
xolité urinaire aux. reins › &s infinuant dans un des 
petits tuyaux des corps mammillaires qui filtrent 
certe тоб. , s'y embaralle & arrête de maniere 
qu'avec le fecours des efprits coagulateurs ou des 
acides, elle Уу endurcit & devient pierreufe : la 
partie tartareule de l'urine venant enfuite à tou= 
cherce perit commencement de pierre, elle s'y 
attache, s'y unit & en augmente le volume, & 
tous les jours un nouveau tartre de l'urine s'y joi 
gnant, elle croit jufqu'à ce que le cours.continuel 
de ce fluide l'oblige à (e détacher & à tomber dans 
le bafliner, d'où elle eft conduite раг lurètre 
dans la veffe; & alorstrouvant un efpace vafte &c 
libre elle у оште plus aifément & s'y ртойй de 
plos. en plus par de nouvelles applications de ma- 
tieres, jufqu'à ce qu'enfin caufant par fon volu- 
me, par fon poids , ou par fes pointes des douleurs 
& des incommodités infuportables, on eft соп- 
traint de Ја tirer par l'opération. 


Ce premier principe que quelques uns ont nom- | De la fe 
mé la femence de la pierre & qui en eft appellé le ever & du 


noyau par Fernel, n'ayant pû рат par les mam- 


couches de nouveau tartre, de la même maniere 
qu'on fait les dragées , dont le noyau eft ordinai- 
xement un petit anis qui fe couvre de plufieurs en- 
velopes de (исте fondu où le confiturier le trempe 
de tems en tems: car f on caffe une pierre , vous 
remarquerez le noyau avec les différentes cou- 
ches qui feront de plufeurs couleurs füivant lea 
diverfes marieres don elle eft faite , de méme que. 
cafint un anis de Verdun, on voit les couches 
de plafieurs fortes de fucre dont il eft compofé. 


joyau de la 
melons des glandes rénales , s'augmente par des piene. 


Quand je vous ai dit que les pierres quelque Exemples de 
tems aprés eur formation romboient dans le baffi-srolls piete 
ner, vous devez avoir entendu que cela arrive trás- Di: 
fouyent з mais non pas toujours з car quelquefois dps, 

Ma 


mentene dans la veffie : voici commente 
Le principe effentiel, ou le fondement de la 
pierre eft toujours quelque particule d'un chile 


Comment 
[a 


founlornits 
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elle eft d'une. telle figure qu'elle ne peut fe débat 
тайег dur mag où elle a. pris naiffance + alors elle 
s'y groifit comme elle feroit dans la veffie; & elle 
peur >'у-асстойте tellement qu'elle caufe а mort. 
11 y ena pluficors exemples, & le plus fameux де 
‘ceux qui lont venus connoïflance , ceft celui 
du Pape innocent XI. qui é 

1689. für onvert 

dans. chaque rein 


п lui trouva deux 
celle да rein gauche ред 
neuf onces; & celle du droit fx. J'ai trouvé ce 
fair fi particulier , & le volume de ces calculs fi 
extraordin) ire ‚ ей égard à la capacité naturelle du. 
lieu oh elles fe renconwent, que je les ai fait 
graver (йг ип defféin qui m'en für envoyéde Rome 
de vous en faire voir Ja groffeur & la figûrê (a) 


(a) Dans les cadavres: de ceux qui ont &é fujets 
aux douleurs: nephretiques y оп trouve quelquefois Ja 
fubitance landulcule du rein entierement fondue. 
forte que cette partie пе paroit plus qu'un fac membras 
псих, où unc poche partagée en plulicurs Loges p 
hes d'une. Ce chargement. viene ordinairement du 
fejouz des pierres dans le Байес du rein. où Arrivée 
dans шеште. 

Les picrtes qui s'arrêtent dans le rein y caufent fous 
vent des abc, quil fau ОШ quand ils fe masc 
feltene à la region lombaire. 11 fore alors de ces bods 
beaucoup de pas ail d'urine; & l'on a été quelques 


fois айе» heureux pour en tirer la pierre qui avoit pro. 


Ж Denis duit tout le defordre. 1 y а laten exemples " de mas 


йа Ge, 


irur- 'aüroienr cependant jamais dà efperer » fi la Her 


lades qui ont été guéris de cette Façon » puérifon û үй: 
тее dans le rein, & fi la: nature elle même geht раси 
vouloir les foulager-en faciliant.& l'art les moyens dé 
les. fecourir, Celt aufi dans cette circontlance & de. 
cene maniere que quelques-uns prétendent que l'on. 
eut pratiquer l'opération de la Nephrotomie, M. Cos 
Ог * croit que larcher vie Bagnoler y far lequel ona 


x aies ten, сеш opérati у Carl 
1 


le en tout autre, Аътећс 


ration qu'on lur a fair 
t fort partagés fic «a. 
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fair, raporté par Mezcray. Quant à l'opération de la 
gement merite d'être refpecté, “ La connoiffance que р 
ТОО сз queens айагын @ pratiquée du Чон ur la 
stems d'Hippocrate jointe aux exemples qui пе fone Тат 
э» point fort rares d'abcés des reins qui fe font faie ailes 
э» Onverture dans la region dcs lombes, doivent empê- 
» cher que cene propolition , (celle de pratiquer la 
ээ Nephtotomie au moins fur des Crimincls paroilie 
ээ teméraire. Ec on реш d'ailleurs affürer que la nc- 
»cellité de remettre cette opération en pratique » ef 
د‎ tout au moins auffi grande › qu'a ét celle d'y remete 
»tre la precedente, (l'opération de la pierre dans la. 
эмее) » puifqu'il y a tout au moins aurane dé malades 
ui meurent de la. pierre dans les reins quedela 
as Pierre dans la velle, М. Mery ne voudroi-il pas dire» 
quelle weit. praticable que dans le cas d'un abcès. 
Jl paroît par un examen anatomique que сеце оре 
ол ne рес тёшїїг, blo que e deti eiie den 
‘Pasties n'en préparent le fuccès. 
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Pierres trouvées dans les reins du Pape Innocent Af: 


JL Gëtt pierre fe détache du rein, & quel. 
le prend le chemin de la veffie, fi elle e pe 
tite elle coule aiiment dans cette poche : mais (i 
dle eft groe. étant obligée de dilater l'urètre 
pour fe faire paffage , elle cauie des douleurs d'au- 
tant plus grandes que par fes inégalités & par fes 


angl айд, elle déchire & pique la membrane 
erveufe de ce tuyau. On appelle fouvenz cette mas 
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dadie, colique néphrétique ; mais dch impropre- 
ment, puilque ce nom de colique ne doit être 
donné qu'aux maux qui regardent le colon : elle eft 
mieux nommée douleur néphretique » de nephri, 
qui veut dire rein , à саш que ce qui fait la dou- 
Jeur vient du rein, & non de l'inteftin colon. 

Ces douleurs néphrétiques font excirées par du De la caufe 
fable, par du gravier , ou par une pierre ; quand des douleurs 
ceft du fable, les douleurs font légeres , à moins guis, a 
qu'il ne foit en une très grande quantité ; lorfque 
Cek du gravier, elles fe font fentir davantage » 
parce que les particules du gravier font rudes , 
régulieres & plus groffes que celles du fables ёс 
quand c'eft une pierre, elles font très-vives : on a 
pour lors recours aux remedes généraux qu'on or- 
donne fuivant les accidens qui preffent le plus. 

fignes qui nous apprennent que c'éft une „Сге 
douleur néphrétique , font qu'elle commence Mett 
l'endroit du rein , qu'elle fe continue le long detique, 
Fuite › & qu'elle répond à la région de la 
veri m fent un engourdiffement dans la сие „ 
le teflicule du même côté eft tiré en haut par le 
mufcle cremafter qui fouffre; on a dela peine à 
uriner, & on vomir dans certe occafion, Je vous 
renvoyeà la pratique ordinaire pour les remedes 
qui conviennent à се mal. Је пе vous en ai parlé 
que pour vous faire concevoir pourquoi on a rai- 
fon de foupçonner que celui qui urine difficile- 
ment. peut avoir une pierre dans la veffie,, fur tout 
lorfque cette difficulté aura été précédée par des 
douleurs néphrétiquese 

Après vous avoir expliqué comment la pierre 
fe fait, il faut que je vous dife ma penfée fur la 
formation du fable. De méme que vous voyez. que Conje 
Ja partie tartareufe du vin eft adhérente à la far- ft, là lo 
face intérieure du muid où il eft renfermé, qu'elle file. 
s'attache aux vailfeaux où on fait Бобік des li- 
queurs épeiffes, & que méme il fe forme une 

M4 
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184 Des geen Amen ge Cuinonci , 
croute an dedans. des tuyaux par où l'eau соь 
ments aufi ces fortes de corpuftules 
contenus dans. l'urine fe collent-ils dans Je 
& le long des ureteres ; & y dran c agulés: par un 
Zb acide, ou, par l'entrelacement a" 
étroite de leurs parties branchues s'y pétifienc; à 
nduits , D humeur 
indes des ureteres féparent fans 
celle pour en enduire les cavités. de c 
leurs. membranes ne. foient-offenfée 
ntineox , n'obligeoit ce tartre de 


affiner 


en boucheroienrà la fin les co 
laireufe que le: ol 


te que 
por les fels 
fe détacher peri 
gerit pour fe; айг entrainer par l'urine dons Та 
tenie Où iletombe par petites particules Genie 
comme du fablonse Get ege de Serie qui 
n'en voident.tou; les jours avec Purina, 

Се bien e(t. fouvenc blanc, & quelquefois 
Tougeatre › on le trouve au fond du por de stan 
bre & méme lorfqu'on 3 laille (éjourner l'urine ` 
Оп s'aperçoit que ce même tartre s'atrache aux 
parois du por & y fait une. route , d'où on сопјес 
ture afez (шешеп qu'il a dans l'urine nea 
piae ргорте À être condeníée з & un efprie capas 
ble de faire certe pétrificarion: 

M. Toler qui a très-bien écrit de la Lithotomie 
oprès l'avoir long-tems pratiquée à l'Hôpi 

ariré de Paris; fous аге М. Je 
le plus célebre Lithotomifte , 
un foldat [tal 


ette p 


pital de la 
пло alors 
nous dit qu'il a taillé 
: fouré un. ferret d'ai 
etere dons Ta vellies qu'il fe forma 
* aere gé fe joignit à ce ferr, 
par fucceflian de tems 


he pierre 3 


* H arriva la 
menner 
усе où elle 


utre д qui nn coup 
lans 1 
E le fallut délivrer par. la 
expériences 

lene 


M Д 18 

Tor wr Dr MONSTRATION: к, 

Fabloneufe, laquelle eft formée. avs лее, de 

plo(enrs petits grains de fable qui Frang 

femble par le moyen d'une glu qui E esce 

ents Сеге efpèce de pierre fe compofe en peu de 

eig tais GE dure че celle ui oft 

1 pofées les unes fur 

faite par plufieurs couches pofées les unes fur les 

we alt fe bri melle facilement fous la te 
nette quand on la veut tirer par l'opération. 


IA arrivé ont Готе la "pe 
des pierres qui. one pales par ce conduit m 
Sam: breet que a гош d'un tuyau 
Js plam ME ctus ае fovet dela grof 
feur du pouce  & quelquefois de. celle dun 

«fin, & quoique eere partie fuit cu 
dise vile extenfon on vit cependa 
quelques-uns des pierres arrêtées. dans fa с 
Ze: qu'on anri ar 

nort , & à qui on trouva des pierres tits. 
fic айт durant les deniers јона def vies 
«отоу douleurs niphréiquess mas ces for 
tes de peres retées dansles gins ou dans les ure 
teres ne peuvent point être deier par la Chirurgie , 
Celt pourquoi paflons à celles qui. fe rencontrent 
dans a тепе qui fonte егде notre opéaion 

Avant que i iL faut ёте абы quil y 
zit une pierre dans la vafis Ls ignes qi mos 
Pindiquer deux fortes, Les premiers gu'o 
apřelle communs on. équivoques ,. peuvent 
dre dé s maladi 


à proportion 


pen- 


parla pierres Les feconds, 
propres on: univoques ; ils ne con- 


nent qu'à la pierre ше. 


de la vefe , autres quei 


Des pierres 
fabloacules, 


Dilatation. 
Je vous ai dit que les pierres palfoient par les 273 


aller du rein dans la vele ceux à qos es cal 


Deux fortes 


de laine 


р" 


Sortie du 


fonden 


SElimens de 


Irriration à 


Vue, 


Difficulté ner s fouv 


d'oriner 
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veut uriner e'eft ce qui lui fait difierer le plis 
qu'il peur certe fonction $ mais la douleur en eft 
encore plus violente, à caufe que Purine parle 
long féjour qu'elle fait dans la veffie , étant. plus 
Échauffée & plus ácre , elle irrite davantage les 
parties par où elle райе pour fortir ; outre que le 
malade pouffant avec véhemence pour accelerer 


évacuation , l'inteftin re&um s'allonge au dehors 
. Par les efforts qu'il fait pour pilfer, Cet accident 
arrive rarement aux perfonnes avancées en áge , 
mais fouvent aux enfans, c'eft ce qu'on appelle le 
fondement forti. Les urines font quelquefois blan- 
ches, crues, & tenues Er d'autrés fois troubles у 
bourbeufes & fanglantes, & lorfqu'on les laifíz 
repofer, on voit au fond un fédimenr blanc fem 
blable à du pus, avec de Іа mucofité & du fablo 

е malade fent au périnée une pefanteur саш 
par le poids de Ja pierre , il. porte fouvent fa main 
À la verge qu'il tire pour fe foulager $ il lui farvi 


des ércélions involontaires, produites par ш 

ritation qui de l'urètre fe communique aifémenr. 
aux nerfs caverneux , il éprouve un picotement qui 
repond au bout de la verte: il a de Ja peine à uri 


l'urine ne fort que gouteà бопе, & 
quelquefois elle eft entierement füprimde. (a) 

Quoique tous ces fymprómes dénotent ordinai- 
rement l'exillence de la pierre dans la мейе, ils 
n'en font pas néanmoins des fignes fi fideles qu'il- 
y faille croire abfolument ca ils conviennent aux 
inflammations & арх ulceres de la veffie & de Pu- 
têre; &c'eft ce qui les a fait appeller équivo- 
ques. On doit donc avoir recours à d'autres qui 
foient infaillibles. 

(a) Le malade ne peut aller à cheval ni en voiture, 
ni fe donner certains mouvemens fans reffentir dans la 
vefîe de violentes douleurs; après lefquelles Purine 
xil rend eft fanguinolente , principalement fi la pierre 
ft dc l'efpece que les Lithoromiftes appellent murales , 

"cfl A dire, heriffées d'éminence: sales comme les 
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Les fgoes que nous appellons univoques , parce ec 
qu'ils ne peuvent fe raporter qu'à la pierre, SC 
qu ils ne nous trompent point › lont deux ; l'un eft 
le doigt de l'Opérateur, & l'autre la fonde. Voi- 
ci comment on s'y. prend pour fe fervir de l'un & 
dé l'autre. E Е Е. 

Le Chirurgien ayant rogné fes ongles, il Gemen Maniere de 
de quelqu'huile fon doigr indice ou celui du mi- esca 
lien. On fe fert communément d huile d'olive ; 

Puis ayant fair alfeoir le malade fur le bord du Шс 
couché à la renverfe , les cuilfes hautes & dem 
tées, il lui introduira се doigt dans l'anus, où il 
le pouffera le plus avant qu'il pourra , & n'y ayant. 
que l'épaiffeur du re&um & de la veffie entre fon 
deier & la pierre qu'elle renfermera , il lai fera 
айё de fentir се corps étranger , fur tour Ioríqu'ap- 
Роуан de fon autre main contre la région hypogaf- 
trique du malade, il pouffera vers le rectum ce 
qui fera engagé dans la veffe. Aux femmes la ma- 
trice étant placée entre ce boyau & la velfie , le 
Lithotomifle ne pourroit fentir la pierre s'il en 
ufoit de même qu'aux hommes , e'ft-poarquoi il 
faut qu'il infinue fon doigt dans leur vagin 5 mais 
aux filles pour plufieurs raifons que je pafíe fous 
lence, il ne doit point fe fervir du doigt , ni dans 
le vagin , ni dans le reum , il faut qu'à leur égard 
il fe ferve de la fonde. (a) 

Ш n'eft pas аш facile de fonder un homme 
qu'une femme. La longueur & la figure courbe de 
l'urètre d'un homme, font la саш des difficultés 
qu'il y a d'y faire entrer la fonde ; il faut de Pa~ 

(а) Une rumeur dure & fchirreufe aux environs de 
la veflie » où le tacoureiffement des COM cere par 

ie, peut en impefer au Chirurgien qui introduit fon 
duplicis Maur E UP er 
dre certe tumeur ou la veflie pour une pierre , loríqu'il 
n'y cn a pas réellement, La fonde eft par conléquent le 
meilleur moyen de s'affürer de exitence de la pierre 
dans la уе. 
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dre(fe & de l'habitude pour yaréufir, On prend mé 
fonde de la longueur de dix à onze pouces , & de 
Ja groffeur d'un petit ruyau de plume à écrire faite. 
d'argent pour l'ordinaire , ayant dans la moitié de 
La eur la figure d'un croilfant , & fon autre. 
tié tant droite. Le bout de cette premiere moi- 
ant foit peu plus menu que ane eft тош „ 
& l'extrémité de celle qui. eff droite cft. pamie de 
deux anneaux, afin de Ja tenir plus ferme. On graif 
fe toute la fonde avec de l'huile. & on (е mer en 
devoir de Ја fa re entrer dans la veflie , en intros 
duifant la partie courbe la premiere dans Porerre, 
AME Was deux manieres, de fonder, сей au CH. 
font av e argien à choir celle qu'il а. le plos acconame dc 
Finftrament Pratiquer Puncen prenant la ve тре du malade avec 
deux doigts de la main gauche, (avoir le pouce 
& l'indice, & l'levant en bag pendant quon 
tient la fonde avec les deux femblables doigts de la 
main droite, enforre que la parrie concave du 
croilfant regarde le ventre du malade. Alors en 
ayant introduic doucement le bout dans l'urctre on 
1а pouffe juíjo'à ce qu'on foit àla racine de la 
verge qu'on baile au méme inftant „afin que la 
pointe de la fonde montant en haut elle puilfe en 
Раи раг deffous Роз pubis aller jutques dans 
Seconde velie, L'autre maniere differe de la précedent 
"ele ence que le dos de la fonde regarde le ventre di 
er, & que l'ayant росе jufqu'à la racine de 
la verge, on fait faire un demi tour à l'inftcumenc 
en le penchant conjointement avec la verge vers 
T'aine droite , & enfüite Je bailant . par ce moyen 
1а pointe de Ia fonde recevant une legere impallton 
entrera dans la véffie; & се de сете derniere 
façon que fondent prefque tous les Litboromif- 
tes» qui font voir leur adrelfe en donnant ce 
Tnconvé. tOUr de maitre: Si la fonde étant prête d'entrer 
sie à évi. dans là. veffie оп fent quelqu'obftacle, il ne fiut 
ш. tien forcer, parce qu'il peut être сай par une 
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petite valvule qu'on homme verumontanum , qu 
ft à l'endroit où les vailfeaux cjaculatoires percent 
Puree; & pour peu qu'on forcir , on пе man- 
queroit pas d'endomoger certe valvule , c'eft-pcur- 
quoi 1l fau alors retirerla fonde de la longueur 
d'un travers de doigt pour la repouffer enfüite en 

gnant de cer obftacle , on trouve ainfi le che- 
min de la veffic. 
L'urerre d'une femme 
on wap 


femmes, 


п droite бе fonde de 
me groffeur que celle des hommes , longue. 
Хере pouces & de figure droite , & l'ayant 
^e» on l'infinue doucement dans la veffe, & 
tant aux hommes qu'aux feinm 
fonde à droite & à gauche, vil y à quelque pierre 
On ne tarde pas À le reconnoitre par la réüitan 
qu'elle fait à la fonde, & par le bruit méme qu'on 
entend en frapant du bout de la fonde für ce 
corps 

Si par la fonde on eft affüré qu'il y ait une ou Mie Dé 
pluficurs pierres dans Ја усе, le feol moyen dela, Lii 
les tirer , сей par l'opération qu'on fera de Pane 
des deux manieres, que je vais vous démontrer 
dans peu de tems ; car c'eft on abus de croire qu'il 
yait des remedes capables de diffoudre un calcul. 
dans les reins ou dans la veffe. Tous ceox qui fe 
font vantés d'en avoir trouvé , font des charlatans & 
des impofteurs, qui profitan de l'érat pitoyable du 
malade & de la frayeur qu'il а d'une telle opéra- 
tion , lui promettent plas qu’ils ne peuvent tenir. Je 
ne blâme point un malade qui cherche à épargner 
dela douleur, il n'y a rien de fi папи! que de 

i nous fonz 
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entrevoir une guérifon (йге & facile $ mais ces бок: 
Abus far tetes de gens font d'autant plus dignes de punition 
iom que leurs promefles choquent le bon fens. Il ny 
dela pierre. a point de dilfolvant айел actif tel qu'il puiffe 
être, pour fondre une pierre hors de la veffe; à 
plus forte raifon il eft impoffible d'en trouver qui 
le faffenc dans la veffie même, après avoir pallé 
par tous les differens chemins qu'il doit tenir pour 
y parvenir ; étant pris par la bouche. S'il. étoit af- 
{е puilfant pour un tel effer , que ne feroit-il point 
far l'éftomac , for les inteftins Dr les vénes lac 
tées, fur le canal thorachique dans le cœur , dans 
les poulmons , dans les arteres , dans les reins & 
dans les urètres; toutes з quil faut qu'il 
touche avant que de venir à la veffie où eft la pier 
xe qu'ils prétendent diffoudre : & s'ils veul 
féringuer par l'orétre s l'urine p'e 
pos qu'il n'agiffe , ou ne bleffera-t'il pas plûtôr la 
мейе, qu'il ne rongera la pierre? 


Une pierre C'eft donc une foible reffource que d'efperer la 


fne  guérifon par des remedes quand. la pierre eft une 


+ il n'y a que l'opération qui la puiffe 
attenuée par tirer de la veffe : айп ee au malade à prendre 
desremedes fon parti genereufement , & à s'y difpofer au plà- 

têr, loríque la fonde l'a rendu certain que tous les 
maux qu'il геи font des effets d'une pierre dans 
cet organe; car plus il difforera , plus la pierre 
groffira , & plus l'opération en fera difficile & dou- 
loureufe. Mais fi еп fondant il ne s’eft point trou- 
véde pierre , & que cependant le malade reffente 
les accidens qu'elle a coutume de caufer , & par- 
tarétentionticulicrement la (орге йор d'urine qui. eft le plus 
totale delu fácbeox de tous, il faut que le Chirurgien le fé 
rine deman coure le plus promptement que faire fe pourra 5 
dewron" foit qu'il la regarde comme. maladie d'elle-même „ 
Routt où comme l'effet d’une autre maladie. 
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А füpreffion d'urine eft. dune telle importan- zu ES 

се, qu'on rie peut gueres retenir fon eau plus pre" de 
ар jour fans être reduit à l'extrêmité. Ce mal ne 
demande point de retardement quand le Chirurgien 
eftarrivé ; car fouvent dans ces fortes de maladies 
on ne l'envoye chercher qu'après que le malade a 
раб un tems confiderable fans uriner › & pour реш 
qu'on differe la veflie s'emplit de plus en plus; la 
douleur & le péril augmentent; c'eft pour cela 
qu'il faut für le champ travailler, pour lors les 
momens font chers, & on ne peut trop tôt faris= 
faire à l'impatience du malade qui implore notre 
fecours avec empreffement. 

Cesraifons m'ont engagé À vous faire voir les 
moyens de remédier aux füpreffions d'urine avant 
qué de nous démontrer l'opération qu'on fait p 
Y'extra&ion de la pierre. Il faut aller au plus ртей 
parce qu'on eft dans une. néceffité indifpenfable de 
pilfer; mais pour la taille on peut choir tel tems, 
telle faifon & tel jour qu'on veut. 

Hy a trois fortes de füpreffion d'urine qui one IS 
chacune leur nom particulier. L'une fe nomme Dyf quy 
furie , l'autre Strangurie , & la troifiéme Iíchurie. 

Lorfque le malade ne piffe qu'avec difficulté ; (à 
on appelle cette incommodité Dyflurie. Ce mot 
elt dérivé de диг qui vene dire dificile & d'ouro 
qui fignifie urine , parce qu'alors elle fort diff 
lement & avec douleur. 

Quand le malade ne piffe que goutte à goutte , Dela 
cela fenomme Strangurie , qui vient de Séranx ‚Бш. 
goutte, &d'ouron , urine, parce qu'il n'en f rt 
qu'une goutte À la fois, ce quia auff fait appel- 

т cette maladie piífe-gourte. 

Si l'urine ne fort point du tout , c'eft une Ichu- net 
vie, mot dérivé d f/hein, retenir, & d'owron atic, 
urine „ car pour lors urine eft retenu? & la fupref- 
fion en cft entiere. 


De la Dt 
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Autre dife: Шу a deux fortes de fupreffions d'urine , l'une 
del quand cet. excrément eft. contenu dans la vef 
" qu'il пе peut point en fortir, & P: 
«б arrété au-deffus de la veffie. (а) 
Des ob» Оп trouve cinq ou fix caufes qui empêchent Pu- 
ge di Krine de forir de la veflie: 1". quand quelque. 


tn Pierre eft placée à l'embouchure de l'uretre & 


de ойле qu'elle en ferme le paffage , alors il, Genk recu 
contenue ler avec une bougie, ou avec la fonde, ou bien en 
dans la vel- faire. l'extraction. 2°. Quand l'uretre eft 

í comme HI, ce qui arrive aux vieillard: 

que la verge n'a plus d'éreétion , on y remédie par 

des fomentations chaudes & aromatiques, qui 

donnent de la vigueur à la partie, 30. Quand il 

forvient une inflammation au col de la vellie , ou 

au conduit de l'urine , on fe fert en ce cas de més 

dicamens qui appaifent la douleur & qui tempe- 

rent l ardeur du (апр. 4^. Quand. c'eft une piraite 

craffe & lente qui elt contenue dans la vellie, on 

la tire par la fonde. $°. Loríque la-velfie étant. 

trop pleine, les fibres qui croient excellivement 

rendues par leur mouvement de reffort , & ne peus 

nt plus comprimer Purine pour l'obliger defor- 

tir s ce qui arrive fouvent aux enfans aprè: avoir été 

long tems fans рег: on leur frorte le penil ou 

pubis ауес des huiles , comme celle de pre , & 

ou a recours à la fonde: On ajoute un fixiéme ema 

géchement , qui eft la camofité, qu'il faut confu- 

mer: mais je ne fuis pas bien perfuadé qu'il y en айг. 

Nous 


fa) Les Praticiens donnent aujourdhui deux noms 
differens aux deux maladies que l'Auteur appelle ici fu 
prelfion d'urine. 

Quand un vice de l'organe » ou quelque corps étran- 
ger empêche l'urine de fe féparer de la maflë du fang = 
Cete efpece de maladie s'appelle füprellion d'urine où 
douteur néphrerique. 

Quand l'urine filtrée par les reins s'arrête dans а vet 
fic: omg maladie s'appelle récntion d'urine. 


"колеге DEMONSTRATION: 193 

Nous trouvons deux caufes qui empêchent Га. Des саме 
rine d’être portée dans la veffe : la premiere eft ка 
une ббте maligne & continue qui par fa rrop (^! 99^ 
grande chaleur , enflamme tellement. les parties Seel ee 

alierement les reins , que les pores trop ref la чес, 
ой les fibres trop relachées , ou bien les fer 
mens fe trouvant mal conditionnés la féparation de 
la ferofité excrémenticielle du fang en. eft intercep- 
tée,& la feconde,c'eft lorfque l'ürine eft rerenuéau- 
дейаз de la veffie par despierres ou dans lesreins , 
ou dans les urètres qui Iui bouchent le palage. 

On connote que la fuprelfion de Purine eft dans Marquez 
Ја veffie, par la tumeur , la douleur & la tenfion рас vit o» 
que le malade гере à l'endroit du pénil ; au-con- itin TA 
traire fi certe liqueur eft foprimée au deffus de Танкы; 
veffie , cette région et enfoncée , molle , cave & in elie, 
fans douleur; &loríque l'un e peut pas être 
féparée du fang , il devient trop aqueux, les forces 
diminuent de jour en jour & le malade meurt. 

Le jugement que le Chirurgien doit faire für les. loro: 
fapreflionsd'urine et que celles qui fe font de тне 
l'urine retenue dans la vee par quelque caufe que Pons 
«e foiv, fe peuvent guérir ; mais que celles qui fe 
font au-deflus de la vele font très - fouvent moi 
telles, ny ayant d'efperance qu'en. quelque cri 
que la nature feule pent produire par un effort ex 
traordinaire; & il eft toujours certain. qu'on ob- 
tient la guérifon des fupreffions d'urine, lorf- 
qu'elle eft dans la vele par deux moyens, ou pat. 
le fécours des médicamens , ou par celui des inf- 
иштер. 

Les médicamens font les bains › les. embroca- Desrmélica 
tions, les emplâtres , les on&ions , les humeGta- gen qu'en 
tions , les fomenrations , &c. appliqués fur la” °Т°! 
verge » for le pénil, ou au périnée , ou bien'on en 
introduit par la verge dans la уеб. Je ne vous en 
ferai point icila defeription , mille Auteurs en 
ayant p. 


Deux fortes 


de curepour 


Du Сә. 
De 


Leur та. 


КОСЕ 


leur figure, 
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La cure qu'on obtient par le fecours des infra 

епз eft double, ou palliative ou curative. Cello 
qu'on appelle palliative, Ce lorfqu'on ne tente 
point de lever la caufe qui fubiifte toujours , quoi- 
qu'on arrête, ou qu'on adoucilfe le fymptóme , 
comme quand оп ne fait que repoulfer la pierre 
pour donner paffóge à Purine , une pierre pouvant 
quelquefois fe conferver quarante ans dans la vefa 
fie. La curative, c'eft quand оп ôte & la. maladie 
& la caufe, comme lorfque l'humeur obftruante 
& Purine fortentà. l'aide de l'inftrument qu'on a 
introduit dans la veffie. 

Секе opération eft. appellée Cathéterifine , À 
сапе que l'infirument done on fe fert , fe nomme 
en grec Catheter, derivé de Cata, qui veut dire 
dedans, & de Ein , qui fignifie envoyer. C cft une 
fonde creufe & courbe qui fert à tirer Purine de la 
veffe & à reconnoître les maladies de ce vifcere. 
Les François la nommoient Algale, mot arabe , 
& communement une fond 

De ces fondes ily ena pour les deux fexes ; 
celle qui eft marquée par A. eft une des grande: 
pour les hommes; Pautre figurée par B. eft plu 
petite pour les enfans; & cette troifióme C. eft 
pour les femmes. Vous remarquerez. que celles de: 
hommes font beaucoup courbes , pour s'accomo-- 
der à la figure de l'urétre & du col de ie 5 
& que celle des femmes eft prefque droite & plus 
courte, parce qu'elles опе l'urètre plus droit Ze 
plus court que les hommes. H faut être. muni des 
unes & des autres. On en trempe le bout dans 
Thuile qui eft dans ce petit vailléau D. afin qu'el- 
le: entrent avec plus de facilité. 

Les Anciens faifoienr ces fortes de fondes de 
corne, on les a enfuite fabriquées de cuivres miis. 

préient on les fair routes d'argent, il faut qu'elles 
foient creufes dans tonte leur longueur, & que 
leur cavité foit ganic d'un filet: il nê faut pas 


s 


KE 16$ 
telles foient percées par l'extrémité qu'on introa 
duit dans la vellie , mais par les partie: laterales de 
ette extrémité , parce qu'en touchant aux mem- 
branes de la veffie por ce bout, s'il &oit percé 
elles le boucheroient, & Purine ne pourroit pas 
entrer dans la fonde; mais dem ouvert À cóté „ 
Quand même la (onde ronchieroitla vie, l'urine 
peur ‘’échaper aiément. Elles ne doivent point 
Être û foibles qu'elles foient en danger de plier 4 
ni trop groffes ; de crainte de faire de la douleur 3 
& elle: doivent ètre unies & bien polies pour pou- 
voir entrer avec facilité. 

Quoique je ne vous falfe voir ic que trois fon- 
Hes, néanmoinsle Chirurgien peut en avoir de 
plufieurs groffeurs , de perires pour. les petits en 
fans, de moyennes , pour les jeunes gens, & de 
Brandes pour les hommes $ mais il fuffir qu'il e 
ait de deux fortes pour les femmes , une petite 
pour les filles; & une plas grande pour celles qui 
font plus âgées. 

1l s'agit d'introduire la fonde dans la тете pour 
en faire fortir l'urine, & comme il n'y a point de 
difference entre l'introduétion qu on en fait pour 
тесоппойте sil у a une pierre, & celle-ci , vous 
vous re(fouviendrer de ce que j'en ai dit ci-devanr. 

La fonde étant entrée datis la ее, il faut encà 
tirer le filet , afin que l'urine fe puille 
le canal de la fonde L'ürinc étant toute fort " 
#etire doucementla fonde , & on recommence ion. 
cette opération autant de fois que le malade veut 

› баш long-tems que la fupreffion perle 
Vere. 


L n'eft ра toujours ач pouvoir du Chirürdieri i 
de tirer l'urine par le moyen de la (onde , parce c?ros av 


qu'il y a foavent des obftscles à l'introduction de "Huse e, 


ter inftrument dans la veflie; Quelqu'adreffe qu'ait 
Зе Chirurgien ; il ле pent qfelquaiois venir X 
М» 


écouler par | fe apr 
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bout de le faire entrer dans се уйсеге, Les ТОР 
tomiftes mêmes qui font dans la pratique journa- 
liere de fonder, у ont renoncé à de certains fujets 
por des empéchemens infurmontables qu'ils y trous 
voient. 

Obtacke Ces empéchemens font оп une inflammation an 
qu sy PE col de la velfie & aux proftates , laquelle gonfle 
"TT: — tellement ces parties que rien ne peut paller par 

l'urètre , ot des callofités le long de ce conduit ; 
fées par des cicatrices d’ulceres qui l'étreciffent 
de maniere que la fonde ne peut paller quelque ef- 
fort qu'on falle. pour la poufer, ou enfin des tu- 
meurs, on quelques produétions membraneufes què 
boucheront l'urétre , comme il arrive à de cer- 
tains vieillards en qui ce canal fe HIE de telle 
facon que ni l'urine ni la fonde ne s'y. peuvent ou. 
vrir un раде. 
de Il ne faut pas: néanmoins laiffer périr un mala- 
Зоо де, & il n'y a qu'une ponétion au perinée qut 
puiffe lui fauver la vie, parce qu'il faut qu'il pile 
où qu'il meure; c'eft au Chirorgienà en avertit 
les parens où lesamis du malade , & à leur faire 
le prognoflic tel que le demande la mature de la 
maladie. Ayame enfuire difpofé l'appareil , il fau 

Méthode dra Duer le malade fur le bord du lit &le cou- 
dexe cher à la renverfe les deux cuiffes écartées & les 
jambes ployées de maniere que les talons touchent 
les felles , faifant tenir les jambes en. cet état par 
deux ferviteurs , & par un autre lever le fcrorum. 
сп haut: puis l'Opératear preridra un infirument 
Forme de fait exprès en forme de fcalpel , étroit, pointu 


UM & long de quatre ou cinq pouces, tel qu'il eft 
la слаще, 


cette оуба- 


"marqué par E. Il le plongera droit dans la vef- 
бе, en commençant la ponétion à côté du raphé , 
au méme endroit où fe faitl'incifion dans la Li 
thotomie &il connoîtra qu'ileft dans la veflic 
par l urine qui fortira à côté de l’inftrument з mais 
il fiut avant que de le retirer , couler une fonde 
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Фое F- à côté du biftoury jufques dons la чей 

Cette fonde fe conduit dela main gauche,& l'inf- 
trument fe retire de la main droite, dont on prend. 
enfairé une canule d'argent С. longue de quatre 
pouces, qui a deux anneaux à fa tête , dans leiquels 
fera paflé un ruban H. long d'une aulne & demie. 
On paffe le bout poftérieur de la fonde dans l'an- 
térieur de la canule, ce qui fere conduire celle- 
сі dans la veffie s car (i on retiroit l'inftrument qui 
a fait la ponétion avant que d’avoir introduit la 
fonde , On fe mettroit en rifque de ne pouvoir re- 
trouver fon chemin en voulant y fourrer la canule, 
ceft pourquoi la précaution de la fonde eft abfolu- 
ment néceffaire, Après que l'urine aura. été roure 

le , on en bouchera l'ouverture Tente paur 
avec une petite tente. de linge, I, & boscher la 
Onla laiffera dons la playe. Le ruban рай dans (9919 ¥ 
les deux anneaux de la canule fert. à l'atacher Ae on 
а qu'elle ne (orte point de la playes veus. 

Toutes les fois que le malade. veut pilfer on бте 
Ja petite tente , & айп on vuidela.veifie autant de 
fois qu'elle fe rei 


Des trois accidens que j'ai marqués qui obli ne Une des 


de faire certe ponétion , il n'y en a qu'un dont on ch Из 


тег la guérifon, qui elt inflammation 
du col dela veie ou des proftates , car l'opéra 
tion étant faite on travaille À remedier à cette in- ditt- 
flammation par des faignées, des fomentations у 
des linimens & d'autres remedes anodios. Lo: 
qu'elle eft moderée , que Penfure eft. diminuée , 
où qu'elle eft. venu? à fupuration , comme il arri- 
ve quelquefois , on ôte la canule, on bande étroi 
tement la playe , & en ce cas on voit que l'urine 
prenant fon cours ordinaire, fort d'elle-même par 
Ja verge. Mais quand des callofités dans le conduit Cofis iners 
de l'urétre, ou un affaiffement cané par In vieil raies 
effe ont obligé de faire certe ponétion , il faut fe 

foudre à porter la cannle Ie refte de fa 


Troie DEMONSTRATION, 
on ne perceroit point l'urétre, qu'on n'offen- 
feroit point le col dela veffie › & que l'infamma- 
tion diminuée ou райе , Purine fortiroit par fon 
chemin ordinaire en ôtant la canule, & fermant 
Ja playe qu'on panferoit à la maniere accoutüm. 

& qui fe guériroir аш facilement que les antres 5 
car on (айг à préfent que les playes de la velie пе 
La connoif. ` Certe opération quoiqu'elle ne confifte que ne font pas mortelles comme on le croyoitautrefois, 
Bee de Lane imple ponet La ae ee dans pourveu qu'elles ne Dien pas d’une grande éren- 
fau de Пе fimple ponétion , demande qu'un Chirurgien КОЛЛ A edel ie ui 
Ja paie s бис раг Рапатогтіе Ja difpolition des lieux Où i coller conrelles. Cette opération fe doit appeller 
К йек ы ш Kiftitomie , parce que effectivement on ouvre le 

Ja vellic , que pour connoitre quelles font les par- poe 

ties que (ба inftrument. pent offener en chemin ag айай, Gia 


faifant 1 faut ао qu'il lait và faire ріцбоцг fois (a) Comme M. Dionis n'a touché que legerement ce 
avant que de L'entreprendre , car elle effraye un. qui regarde la retention d'urine dans la vellie, je crois 
Chirurgien qui neft pas fort verfé dans devoir entrer dans un plus. grand détail. de cette mala- 
ON qui m'a arais và. ire certe ponction т SALLE quur pie important de eoe 
ceux qui en Фое pratique la moniti bas RED e dni анде quii mat 
des plus faciles de la Chirurgie de la traiter: J’ai particulierement ici en vût l'inftruc- 
Dal oll la maniere dont on ef fervi jufqu'à pré, Eel e tnos 
ve pone. 900 n00* à apporté Frere Jacques pour tirer la Plus illuflres Praticiens de nos jours ont inventé pour 
Чоп, pierre de la усе, & dont je vous ferai l'hiftoire Berfettionner le traitement de cette maladie 5 

tantôt, m'a donné occafion Дет Ча ponts Lui retenu totalement dans da veles de quel 
той faire plus fürement cette ponction à l'endroit que foo E Ce pulls ie s. Айе en; реш, чо TE 
де la vete ой il faie Pincilion par le electo va [eU cs Ae dean a re 
AERE rens pud Ea a вае строг а 
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doit alors ай lica de tente de linge fe fervir dur 

bouchon d'argent à viffe , qui la fermera fi exs&te- 

ment que l'urine ne füintera point, & le malade 

pourra vaquer à fes affaires; avec pourtant la (е. 
n de ne pouvoir uriner qu'en débouchapt la ca- 


юше, comme j'en ai và plufeurs qui en ont porté 
jufqu'à leur more. 


Nouvelle 
prati 


même de cet organe procha 


fon col ; deforte qu'il ne Faut раз plonger le feal- tumeur rondes la, preflion que la ve Кай (ur les pars 
pel dans l'urêtre & le faire paler par le col de la ties voiines par fa diftenfion y produit en peu de 


malade fent une douleur infüporta- 
Velit, qui dans une infammarion ‘eft tellement Vanton, Kg opaque, la des envies 
tumefié que rien n'en peur fortir , & qu'on eft en continoelles d'uriner у ils agite ; 1 fe tourmente y Se 
flanger d'entamer ce col avec l'inftrumenc pour lui tous (és efforts deviennent inuriles 4 Reif: il ne реше 
faire un paflage ; ce qui peur redoubler les acci» AN dini A 
dens & fruftrer le malade du fruit qu'il amend de eso eu eia е ЧЕ етте чыдын ch pei 
a de tems au périnéeun depôr foit purulent, foit gangr 
Pince, & qu'on pergat la ее dans пешк foit arie Quelquefois inflammation eae 
fon corps près de (on col , je croi s que l'opération rieure du périnée fe termine par fupuration , quelq 


1 E ii fois par pourriture & gangrene, & dans les deux cas 
en блай plus ше 5 moibs-douloureule ур fois par pourriture e gang us 


Arne l'opération £ mais fi on enfongoit l'inftrument à un 


meha doige dg 
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Yurinc après avoir percé le col de la vefe ou le cos Yendroic ой l'on fait l'opération de la taille par Гарагей 
mencement de l'avèrre , s'épanche & fe mêle aveelc lateral, Cette derniere methode paroit préferable à l'aus 
Tus. Tous ces accidens.font fuivis de la mortification tre, parce que la vefiie étant alors fort tenduë, fe jet- 
des parties voifines de la veffie, La retention d'urine qui те fur les côtés & peut ёте facilement percée avec le 
produit tout ce defordre , viene de plufieurs саш plus trocar ; fans qu'on craigne de blefler l'urétere y ni le 
Qu moins difficiles à detruire, Ces caufes fe peuvent pare col de la veffic , ni les proltates , ni le redtum- M. Dio- 
тавег en. quatre claffes; fcavoir certaines maladies de nis confeille de faire la ponttion en ce méme lieu » mais. 
3 veflie , certains corps étrangers retenus dans fa cavi avec un inftrument different. I faut obferve que cette 
fé» Pluficurs chofes qui lui font. exterieures, & quel. Opération ne conviendroi pas » s'il y avoit quelque de~ 
ques vices de l'arétre pdt au périnée» s'il falloit détruire quelques duretés 
Les maladies de la veffie qui peuvent occafonner Ja formées dans le canal ; ou s'il falloit faire fupurer les 
j tention d'urine ; рр une inflammation de fon col ou. proflate 
Ја рагаййе de fon corps, La paralifie qui fürvient à la veffie peut avoir diffe 
L'inflammation qui attaque le col de la veffie , retre- rentes cafes; fcavoir, la commotion de la moëlle 
cit fon ouverture de telle maniere que les efforts du de l'épine aprés quelque chute , Ja luxation, d'une ou 
malade ne font pas füfiifans pour vaincre fa refiltance s plufieurs vertebres des Tombes & quelque aïfcétion du 
qui augmence bien-tór, parce que l'inflammation fc cerveau. La retention d'urine eft fouvent un fymptûme 
Commünique aux proftates & aux aries voifines. de ces maladies. Pour foulager le malade › on le fon 
а refillance elt quelquefois fi grande » qu'une fon. Se antant de fois que la vel fe trouve remplie d'urine 
de introduite jufqu'au col de Ја vefie ne peut paffer tandis qu'on travaille d'ailleurs à détruire la caufe dw 
litte mal. 
On а recours. alors à tous les remedes qui convien- La foibleffe ou 1а perte dw. reffort des fibres motrices 
деа l'infammation › & qui font la faignée rétterée z de la vefîe eft quelquefois la feule саш de la retention. 
Ics bains, tes boilfons adouciffantes y les lavemens В d'urine. Come diminution ou cette, perte d'adlion elt 
Si Гор peut introduire l'alyalie dans la veille pour en une fuite de quelque debauche de vin y ou de quelque 
Cracuer les urines ; les malades en font plus prompie- grande évacuation d'urine › ou d'une retention volon- 
ment foulagés, Car l'urine ainfi retenue entretient Ius Faire d'urine , ou même de la vieilleffe. 
Yen l'inflammation з mais le col de la усе ett quel- Le fecours le plus efficace que l'on рие apporter eft 
09991 fi refferré que méme après avoir employé tous de fonder le malade pour vuider l'urine retenuë dans 
les remedes dont on. vient de parler at ne. peut pas a усе. On empêche. par ce moyen qu'elle nc perde 
соге y faire paffer une fonde. On eil obligé alors de. de plus en plus fon effort, Comme cette partie a pref- 
fire àla velie une ponétion avec un trocar ûn peu que toujours befoin de quelque tems poor recouvrer: 
Plus long & plus gros que celui dont on fe fert ordinais fon a&tion, & qu'on la fatigueroit beaucoup епу 
zement dans Ја paracenthcfe, Parce moyen on tv matane fovent e fonderon ee 


cue les urines, on fait сет Ja comprehen des parties Ee GE 


Yoifiaes de la vefüe , ce qui diminue ordinairement l'in nettoyer. Dans l'efpece de retention d'urine dont on 

P Traité eflammation & permet peu de rems apres l'ineroduétion ile, Falgalie рай ordinairement fans. peine & elle 

In Lines de Aa, emet 3 i pM ERE M 

Dr E зо... Pour la faire au périnée ‚ on place Je malade fur fon Pour une retention d'urine occafionnée par ш 

* iibi Chir. Dr, dans une fitnation à peu prés femblable à celle où mation du. col de la velie, ou par quelque vice de 
£ On le mettroit fon. vouloit le tailler. M. Tolet ^ excel DE ee 

304. lent Litothomilte la faitoità côté du raphé » dans lc lieu Lorfque l'urine ей évacuée ; les parties voifines qui 

ofprit, Ой Von taille pae le grand appareil , & avec n trocar ont fonffert pendant cette retention font encore me- 

iar, р, different des autres, # donc il donne dans fon Livre sacées d'inflammation & de берох, de même que la. 

is, Ja figure & a defeription.. Nuck ^ conteille аш de la усі. Pour prevenir ces accidens, on faigne le mala 

€ dins ce même endroit? tais quelques ares fus de felon fes forces , on lui fait obferver une diete 

s. Junckers * veulent. qu'on la falfe dans exacte э on Jui donne pour boiffon une: cau de poulet. 


Votez Colot те que de prendre cette tumeur pour un abcès, E 


р. 265, 


зох Des Cen mes De CHMURGIE > 

pu dcs émulfions faitesavec la graine de melon з on in: 
dans le vellic deux ou trois fois par jour une cala 
=> & quand il n'y a. plusd'inflammation à crains 


dire on jointácerte eau d'orge une deuxieme partie d 


vulneraire, a 


On continu de faire ces injeétions juf 
vefie aie recouvré fon refforr. On a lieu de 
eft rézabli , lor 


à се que la 
croire qu'il 
que les urines coulent leJong dela Чоп- 
ne dans leur état naturel; On гейге 
fi le malade peut uriner fans ce fe- 
из on nela remet plus. La мейе ne refte ordinaire. 
qu'entre vingt ou cinquante jours dans ination 
on parle, pourveu que la retention. nc foit point 
compliquée avec d'autres maladies. Néanmoins la гей 
а perdu quelquefois fon reffort pour toujours. Dans 
on fonde les malades autant de fois que eur ve” 
бе fe trouve pleine › ou ils ee 
à fonder. | SPRL Së 

Шей bon d'obferver iti que la veffie dont les fibres. 
one perdu leur reffort , forme quelquefois une tumeur 
au deffas des os pubis, Ce feroic une erreur bien Grotte 

d RA: lea la 
méme circonferiprion que la vellie ; on y fent par touc. 
une égale futuation ce qui ne fe rencontre panat dang 

5 qui précedenr & qui 
nent certe tumeur » пе font pas les mêmes que 
ceux qui précedent & qui accompagnent les abcès: I elt 
Yrai que le malade rend l'urine en quantité prélau'épale 
à la boiffon qu'il prend , fans qu'on voie aucune dimi. 
mution de la tumeur , mais il faut faire attention que 
l'urine fort en ce cas involontairement, & comme par 
regorgement. 

On peur tomber fi l'on n'y prend garde , dans unè pas 
lk erreur à l'occafion des tumeurs qui fe manifeltenc 
à l'iypocondre droit, Il arrive quelquefois aprés une in. 
flammation du foye & de la veliicule du fil que la bile 
dépofée dans cette vefficule ne pouvant s'écouler , sy 
amale, la remplit & forme à l'hypocondre droit une 
тити ой Гоп appereoit une flcustion fenfible E 
que l'on peut prendre pour un abcès , d'autant plus 
Seen que cette tumeur paroit après une inflamma. 
fion que la буге & la douleur diminuent & que le ma 
Jade а des frillons irréguliers, Pour éviter cette méprile 
Жей cffentiel de fe. rapeller ce qui sell рай dans le 
cours de la maladie, de faire artention aux fymprümes 
ui ont precedé la tumeur & qui l'accompagnent » d'ob- 
ésver fi la tumeura la même circonferiprion que la 


Jes abcès ; d'ailleurs les Sympa 
ассотрар 


Таом DEMONSTRATION. 20$ 
vefficule & f la fuftuarion fe fait fentir dans toute l'é- 
Yendut de latumeur ; ce qui n'arrive pas quand cet un 
abcis. * Le raport deces deux tumeurs qui donnent 
Жеп à pne méme méprife a fait faire cette diBreflion » 
que l'on pardonnera en faveur de l'importante de la 
matiere. E 
Pies corps rangers. qu'on trouve dans la veffe» ёа 
qui forment Ja feconde cla des саш de la retention 
gurine, fone la peres le yus, le Gang, lecfonpe 
urine méme retenuës long tems dans la velie. 

La pierre qui, caule la rétention d'urine ct groffe ou 
petite: Si elle eft profi » ce nef qu'en fapliquant à 
Dës interne de [a velle & en Ja bouchant qu'elle cm- 
pêche l'urine de (отот, On porte alors une fonde dans 
T. vette gone ranger Та piene, [XS piene 
ef petite & fi l'urine ne l'entaine point au dehors el 
Sage dans ecol de la velie où dans le trajet de L {4 
хёме, La fonde fait connoître ce corps étranger. On 
procure fa force en injettane de l'huile dans l'urévre у 
ёп faifant baigner le malade, &c. On faigne fi l'on 
craint l'inflammarion. P GEN: 
L'urine revenue par les petites pierres qui s'engagent 
dans le col dela vefe › occafione quelquefois au реп 
née un dépôr gangréneüx še urineux p dont on aperçoit 
ientût les fyrnprèmes. Pour arrêter le progrès des acci- 
e edem méme remi lt caule deco QD OR 
fait une incifion au périnée > on rire la pierre par le 
De, ane а Роп & lon mer dans la velie 
une canule garnie d'une petite bandelette de linge pour 
Lut écouler librement les urines. Si la gangrene a 
n le ferotum ; on y fait les incifions necelaies » 8 
оп fepare tout ce qui elt pourri, quand même on dé- 
pouilleroit par là les vehicules. On pane la playe avec 
des bounlonnets & des plumaceaux que l'on trempe 
dans de l'eau de vie, & que l'on couvre dans la fuite 
"ipei ordinaire j le rele de l'aparei e le même 
que celui dont on fe fev après l'opération de la taille. 
Ón fait fur le ventre des embrocations émollienres » & 
опу applique un morceau, de flanelle ор de тоноп 
trempé dans une decoétion faite avec des plantesde m 
me vertu s & comme la veffie a quelquefois beaucoup 
fouft«rt y on y fait les panfemens fuivans » des Wie tions 
deg d'orge pure , & enfuire d'eau d'orge mêlée avec 
ше dixiéme partie d'eau vulneraire. Loríque toute da 


ж voyer Ich d'un Mémoire de M. Petit, A la Séance pc 
Mode palane фе чене е Pante moh de 
шысы 


Kei. Des Ortnamtoss рв Corpsen 
[Оте eft tombée, que la fupuratior efi établie g 
awil ny a plus de gonflemenes l'on dre la cami 
Cn Place de laquelle on met une tente de linge D 
on diminue à chaque panfement, Сене E ЛЕ 
ШЕ quelque rems aprds» e Ton acheve alor de qu 
zir la playe comme on le faic ар Fora E 
taille, ^^ ты синче 

arrive quelquefois. que de petites pierres refine 

Her années аш col de la veies ате едеп 
Желе peu à peu à une groffeur conidécable d дед 
font enfin. une tumeur au périnée, fans cades er 
йге que quelque SU 
Quant aux pierres arrêtées dans le trajet de l'une y 
оп agira conformément à ce qui elt preferic dace Toug 
ele de l'exraëtion de la pierce hors de Pee 
Si Le malade a SCH, 
gil a rendu des urines fanglantes pel do серу Quy 

maladie on a lieu de eat SE enz aa 

Fine viene de quelque eler de fang. Si fes nuits dr 

té purulemes се qui elt toujours caul par un ak 

au rein ou à la vefe , on doit attribuer Eer 

du pus épais & vifqueux qui bouche Гонбсе inso à 

Ja vetic. Dans ces deux cas il faut fonder les male е 

der dans la velie quelque liqueur tiede paa dut 
te les matieres grofficres qui ME 
Ј fe forme dans l'intéricur de la veie des бел. 

es charmiës plus ou moins gri qu'on apple E 

gus, Сез corps étrangers l'empêche defe en er. 

E Narine s du bouche fon af eo. Ре 
à vient une retention d'autant plus AEE que à Ве 

fe eft mès-dificile А détruire, On сое Ds 

de ai ne incifion telle qu'on 1 

J'extraëtion de la ретте, On Ve пш 

avec une canule, Va fu 


ns ou à la veffie , ou 


а feroit ропе 
ient enfüite à 
quelquefois 
dans Ја усе 
ent quelque- 
de ces corps 


cs fongus croiffent au quelquefois fu Ja fuperficie 


$e la membrane externe de la velie dont ils EE: 
a contraction, ce qni elt encore une caufe du gemi 
tion d'urine, Comme il n'ci pas polible de la дон 
Alors» on ma point d'autre rémede que Ган dela 
fonde pour foulaget les malades. E 

La quantité d'urine retenuë vol 


long 


TROISIEME DEMONSTRATION: žog 

Eorps étranger qui devient саш de la retention d'urine 

Yes fibres de la veífie trop ditlendues parla quantité dc 

eiteserement perdent bien leur E fone 

lus en érat de pouvoir ѓе contracter pour chaffer Pus 

Ene dehors cue ece on ecce delent eios BE. 
ap plus duce 


On lit dans Ambroi(e Paré › qu'un jeune homme fue Liv, 17. 
incommodé d'une retention d'urine pour les avoir re- ch, so. 


tenues trop long-tems par pudeur » & qu'il fut guéri par 
ha fonde: Le feu Thai monat de cete malas 
die pour avoir retenu trop ug rem fes urines dans une 
rande VE 

Eres айе qui айык l'urine caufenaun la ceken 
Чоп en bouchant lorifice interne de la elie. On ne 
jette par le moyen d'une fonde quelque liqueur pour les 
diffoudre ёс en faciliter l'iffué. 


Les vers même peuvent être саш de retention d'uri- Bibl, Chit: 
Mange. cite une obfervation Où ilraporte qu'un t. 4, p. Jaye 


lade après avoir rendu par l'urèrre un ver de la prof. 
etr d'un tuyau de plume, & de la longueur de trois 
avers de doigt, fe trouva guéri d'une retention d'uri- 
е 8н dirt depuis fepe jours, Fabricius lanis 
Orte qu'une femme ayant eu un abcès qui s'étoit percé 
ans là veflie après des violentes douleurs & de pr 


des difficultés d'uriner » rendoit par l'ur&tre chaque fois ОБ. 52 


uelle urinoit , une grande quantité de pus fatida бов 
rouve dans le fromage, 

беин ehofes ciedleures à la vette Rens la 
чойёте clafe des cau(es de. la retention d'urine. Ces 
аі font la groiflle, quelques corps étrangers; ou 
même les excrémens endurcis & атас. dans Je sethan 
l'inflammation de la matrice le gonflement des honore 
roides, un dépôt autour de l'anus y & quelque tameur 
auprès du col dela velit, 

Quand la groffeffe ell eaufe de cette maladieson fonde 
Ja malade. $i la retention vient de quelques corps rran 
Sere» ou même d'excrémens eidureis & агг dans k 
itum оп che de fitre Гета оп deguns е Fon 
rocurela Corie des autres. par quelques laxatifs doux. 
On connote remédes qui conviennent à. Date 
tion de là matrice, à celledu reétum > & au ponte. 
ment des hémorroides Si la matrice ef tombée отер 
fait Ja reduétion S'il s'e formé un dépit atos da 
Janus, on Fouvre le plürót qu'il elt polle, S oa 4 
тет placée près le col de a ele reli $ conoci 
ше partie on Fonde la mule, Si la cit eme 


206 Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE » 
d'introduire la fonde , on fait la ponétion avec le ge, 
car au deffus des os pubis à l'endroit où fe pratique Fo» 
pération du haut appareil. 

Les vices de l'urètre font la quatriéme claffe des cau 

5s ste la retention d'urine. On les peut. reduireà trois 
«ёсе; qui font premierement la frire ou Pafaiffe- 
ment de l'irétre › accident auquel les vieillards font fü 
jets, & auquel on remedie en évacuant les urines par J 
moyen d'une fonde & en maintenant le canal dans fon 
diametre naturel parle moyen d'une bougie ou d'une 
fonde de plomb, Secondement;l'imperforation du glands 
vice de la premiere conformirion auquel on remedie 
ar une opération décrite à l'endroit où l'auteur traite 
es maladies dela vene. Troian emane anie dcr 
ciffement du canal pat des cicatrices ; le gonflement va. 
een du if (pongicux › & celui de la grande prot 
tate füperieute 

Les dilliculés d'uriner & les retentions d'utine dans 
Jefquelles tombent ceux qui ont eu, dans leur jeunelté 
une ou pluficurs gonorrhées y foit qu'elles ayent été 
Qu mal guéries , font occafionnées parces dernieres m 
ladies, & non pas par des excroiffances charnues ou. 
arnofités , comme on le prétendoit autrefois , & coms 
me quelques-uns le foutiennent encore aujourdhui. 

L'examen de tous les cadavres de ceux à qui ces ef- 
pèces de retentions ont caulé la mort, а diliuadé de 
се fentiment notre Auteur & tous les autres bons Prati. 
ciens de nos jours. * Car ils n'ont point trouvé dans 
l'ère; de ces excrofances charnues mais des cicatri 
ces dures que les ulceres y avoient laifées & qui гете 

pr le canal; ow là glande prollate gone qui 
ferroit le col dela vie Ou enfin un gonflement. va- 
riqueux du tifu fpongieux de l'uràtre , occafionné par 
des débauches de quelque genre qu'elles foient. Eorfque: 
des cicatrices dures ont déjà diminué le diametre du 
canal, le gorflement qui (urvient enfuite bouche Hen 
pláróe le райаде de l'urir 

J'ai examinéun grand nombre de cadavres de pers 
fonnes mortes de ces efpèces de maladies, ou qui y 
avoient ét fees pendant leur vie » & je n'y ai ja- 

ais trouvé d'excroiffance charnue , ni méme de por- 


iJe ne crois pas néanmoins qu'il foit impoffible qu'it 

S'en forme dans l'urétreà la fuite des ulceres qui (шу 
YGcommeil s'en forme dans es autres parties du corps. 

Ce qu'on peut affürer après les obfervations dont je viens 


oen les Ephem. d'alfem. Cest. 1, a. où la Bibliot. de САА 
arie de Манде, X T'OUleevation 75. de баш, 


EUNDO Se 

Me parler'ct qu'au moins il s'en forme ês raremen 
que les cicatrices dures du canal , le genfieinene de la 
Slande prollate fupericure celui du tit cellulaire fone 
{ез cales ordinanes de l'efpece de retention Ze: 
don је parle. 2 

On connait la difiulté d'uriner wen Glenn par 
Ies plaintes & par les efforts que fonc les malades, mais 
аш par la manicre dont les urines forcen. Car das 
Sette maladie le jet des urines eft plus ou moins 
fourchu. ( c'elt-à-dire partagé, ) ou de travers. Qu 
fois méme elles ne fortent que goutte à goune. On 
<оппойг encore par la refiltánce que quelque bride fo 

au page de la fonde ou de la bougie & par La tormo. 
бы du canal, Cette maladie menace toujours d'u 
tencion d'urine prochaine » dont on peut піно 
préferver en vivane fobrement , en appliquant au р 
rinée & le long du canal des émolliens & des fondata, б 
en jordan dans e canal une bougie endoite € 
guene d'alihea,qui en remolit les duretés & le ma 
Ыйбан RUS Fence oye on Ie ERE 
Ой ди moins il ne fe bouche pas alle pour empêcher 
De de l'urine, Mais les fages confes (ont rareme 
fuivis Eh débauche qui mer les hommes dars eet 
rat les fait ordinairemene tomber peu de tems apis 
dans une retention d'urine tora 

Les Praticiens du Пете des excroiffance: 5. 
employent ordintirement pour ces fortes de. retenu 
comme pour les dificultés d'uriner , des bougies char 
és de cauffiques ou des fondes tranchantes qu 
troduifene daas Бове pour confumer ces préten 
carnoftés , ou pour les détruire. Ces caufliques & с 
ondes caulent fouven des. defordres. confiderables, ts 
irritene ces parties & en occafionnent par là. le gonfle 
ment & l'inammation. Saviart Obferv. 74. & plafieurs 
Autres Obfervateurs en ont rapporté de pernicicux ehkes 
ui one obligé à faire promprement des opérations con. 
fiderables.1l éronnancaprès cela qu'on ofe aujourdhui 
fe fervir des moyens fi dahgereux. J'ai ouvete des cad. 
Vres de perennes qui avoient SÉ traitées par cette mé 
thode, & jy ai rot vé dans le tifu cellulaire de l'urèrres 
des finus де a longueur de deux pouces ou environ & 
qui s'éendolen vers la glande prolate fupericure. Ja 
marqué que ces finus rendoient du pus » qu'ils Sei 
«allcux;patfairement ronds & allez grands pour qu'on y 
pde introduire une bougie » & que leur ouverture бо 
шее au méme endroit que l'üblacle qui avoit caule 
larer ез c6 qui prouve que ces finis dei 


ac& ` Dis ëmm Da Cumune; 
des fauffes routes formées раг Jes bougies chargées d4 
£aultiques ou par les fondes cranchantes- 

Dans cette Красе de retention d'ürinc , comme dans 
routes celles dont on a déja parlé , quelque défordre ou 
complication qu'il y ait, le premier foin que l'on doit. 
avoir elt de donner ше à Purine par le moyen de la 
fonde qu'on introduit dans la vefc » car plus on differs 
«cue introduction, pluselle de nt difficile, Le long 
fejour de l'urine augmente la diltenfion de la velie, &c 
par confequent l'inflammacion & le gonflement du col. 
Mais les duretés du c. » l'inflammation & le gonfle. 
ment vatiqueux du riflu fpongieux de lurère » & quel 
quefois même le gonflement ou. linfammation de la 
blande рхо асе quien reuecillanc le col, empêchent 
l'entrée de cet infirument. i 2 

Le gonflement & l'ipflammation font quelquefois les 
grands obllacles qui орен d dons quelaue fois Ie. 
fonde, principalement lorique les malades fone attsques. 
de retention pour la premiere fois, & qu'ils ne fe (опе 
point fervis exterieurement de bougie chargée de caul 
fiques, Tour diminuer ces accidet on Sie e 
Jade, on lui applique des cataplames anodins depuis le 
perinée jufqu'au nombril у on lui fait prendre Le bain 
ои demi bain , & on fait de tems en tems des tentatives 
our imroduire la fonde en obfervan de ne pas fare de 
аш route dans le canal, Quelques racic lens Te fec 
vent шйетепе de La fonde E. percée poc lenit > 
au lieu d'une fonde ordinaire. Le айй ce Uo gue l'urè- 
trc étant gonflé & variqueux » s'engage dans les yeux 
de ces dernieres АНЕ, ce qui peut caufer une hemor- 

e par l'irritarion & le déchirement des parties. L'ex- 
Fd SAM on тойи les premis ideae 
akes une ouverture, cere ouverture cl A erac. 
tement bouchée par un petit bouton piramidal qui rient 
au filet de la fonde, qu'il ef impoñble que quelque 
chofe s'y engage, Lorfque la fonde eft introduite 
Ja veffie , on poutle le ile , & le bouton s'éloigi 
l'ouverture » qui devient alors affez libre pour donner. 
affage aux urines. Ces fondes doivent avoir leur cour- 
Pure beaucoup plus douce que celle des autres fondes > 
& leur bec bien moins long. 

Si c'eft le gonflement & inflammation de la glande 
prollate fupéricure, qui en preffant le col de la усе» 
empêche ine de fortir ; on trouve au col une scht, 
tance confiderable , parce qu'alors le col eft aufi en 
flammé, C'eft en ce cas qu'il faut que la fonde dont on 
fe fert foit aufi menuê qu'il et pole» pour 
рий рай. 


"Taart DEMONSTRATION, 205 

Quand les remedcs dont on vient de parler , ont f 
cilii l'introduction de la fonde › ce qui arrivé afícz fou- 
ventz on la laitle dans la velie julqu'à ce que сеге p 
tie reprenne fon rellore naturel que l'urine retenue П 
fait perdre, & que le gonflement & l'infammätion cel: 
ent entierement, On y fait cependant quelĝu'injestion, 
d'eau dog с on preferit au malade un régime de 
Vivre аш cxa& que dans les autres elpeces de reten- 
tions d'urine dont on a parlé. 

Loríque l'inflammation & се gopflement f 
que la Veil a pris fon effort , on Öte la fonde a (аас 
on füblitue une bougie , que l'on introduit de tems en 
tems dans le canal , айп de le retablic dans (оп état. L 
dégré de l'inflammation elt quelquefois fi grand, que 
méme après l'évacuation de l'urine; clle ne fe termine 
pas toujours enricrement par réfolution , mais quelques 
ois en partie par induration, Ре А naillentTouvent les 
ducetes fchirreufes du c: le gonferhent des profta= 
tes. 11 faut convenir cependant que le nombre des 6 
norrhées que les malades auront eu , y contribuent ora 
dinairement autant que l'infammation méme. Pour 
amolir & fondre ces duretés, l'on applique au perinde. 
des cataplámes & des emplâtres émollrens & réfolutits у 
& l'on inteoduit dans le canal une bougie ointe d'abord 
de quelque médicament émollient у tel que l'onguene de 
guimauve, auquel on fübftitue dans la fuite que 
Көн, tel que Le Neapolitanum Cen am 
compoñicion. Prenez de l'huile ven de. 


dont M. Morand (е ferc avec. иссе 


М meres de chacun une once , de la pañacée mercu 
zielle. un Gros; qu'on mêle exactement le tout pour en 
graff es bougies. 
EE 
ee 
cun ебет. En ce cas, 1 t recours 
an ou à | évacuer les 
prévenir d'ailes accidens Die, comme 
urineux ou gangreneux au perinéee La ропот 
s deux opérations laur néanmoins 
Tui préferer quelquefois l'ncifon, Si inflammat 
ment variqueux du tilf de l'arere font 
ja rerention d'urine , on Ait fap 
Јехгосас dans l'endroit déja preferit, Mais 
Je canal & au perinde des duretés 
on: Dr certe derniere op 
۹ 
A дий ab ONG ERE 
° 
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faire de faire 'incifon , lorfque Les délai, 

bougies chargées de caüftiques one occafionné un legs 
urincux ou gangreneux au perince. $ Ja erangrene a gas 
gné le ferorum оп coupe, comme on Ра déja рге, 
toure la pourriture , fans craindre de саш: тайсап acci 
dent en découvrant les celicules. ММ, Gu 

tand l'ont fair plufieurs fois avec fuech Ө 

par à à deux chofes à la fols ; à la gangrene 

tention, 

Après сеге operation le gonflement de routes les pare 
ties dee, les accidens ceflene, on établit la Roque 
ration l'on рай dans le canal un Reon, f on le gs 
песе[аіте , & on traite enfin La playe comme on le ai 

ЇЇ fe forme quelquefois entre le col de [a velle & lc 
кейит, ou dans la glande profíate fuperieure sun bets 
qui ne paroit point l'exterieur » & qui s'ouvre dans la 
Veil, foitde ane Eeër Der е 
Balie, ou quelque tems aprés qu'on Hl 
mêlé avec les urines fort par Déng, & bientôt spits 
шкив & le очта des parties voifines c 
ЧИйрепе. Quoique la méthode ordinaire de guérir ces 
fonce d'aletes aul Tenani eiei e Pa сев 
qu foie de flee une incifion au репе, pour poret 
ї a partie malade, les remedes "convenables, il cit 
néanmoins des cas où quelques petites étions (ales 
u perinée avec la pommade mereuriell , иас pou 

érerger ces ulceres, J'en ai guéri de cette maniere ph 
curs qui étoiene fivenus à la fuite des, онота, 

ven fait l'incifion au perinde » le pus contenu 
dans l'abcès, paroit fouvene dis que les gumens fone 

Haten de remarquer que de méme que le pus pe 
la уе de dehors en dedans & храпа APE 
vité, l'urine perce quelquefois lunae so 8 
dedans en dehors en un ou plufieurs endroi a 
au perinée un dépôt urineux & puralent qu'il faut pa 
cer fans differer, de peur que l'urine ne zinfltre dang 
lcs parties voifines & n'y falfe des ouvertures en plu 
ficurs endroits comme i] n'arrive que trop fovent Ja 
fuite des retentions d'urine neglipees 5 ce qui produi 
ай perinée & quelquefois ailleurs » autant de falce pac 
où les urines Sieden. Lorfque ces dépots KC, 
d'eux-mêmes ; Ics malades s'en Ga 
Yon peut même quelquefois introduire. aufütbc dans la 
усе l'algalie ou la bougie, par l'ufage deqe on 
rétablit la liberté du canal, & l'on guérir айе fouvent 
des fütules mêmes, 


Trott DrwowsATw. — ani 
Mais comme les диге & les сайойаё ne font 
Fouvenc décrites, le malade ne jouit pas D 
cx siemens Les dus dune nent: 
augmentent de plus en plus , & menacent le malade 
Chaque inftant d'une retention d'autant plus Küche 
que les durerés & les callofités du canal pourront em 
Zeche d'y introduire la fonde ou la bougie. 
1 Outres les duretés & les callofités du pa her 
la grande proftate fuperieure fe gonfle ou fe durcit il 
fe Forme quelquefois e long da canal une ие bite 
tenfe ad perinde des tumeurs de même efpece ; d'où 
elle femble prendre nailfance ; la femence dans le tems 
Че f'éjaculaion , au lieu de (шуге la route du canal » re 
monte quelquefois & tombe dans la veffie » ce qui fem- 
ble venir de quelque bride qui fe trouve devant le veru- 
Montanum. Les gonorrhées virulentes , la mauvaif 
qualité des urines , l'infammation qui fuit ordinaire- 
mene les retentions d'urine 6с fouvent l'ufage des bous 
Ries enduites de cauftique › font les caufes de tout ce dé~ 

Lorfqu 

ЖҮ: 


nal dans fon état, Mais avant que de l'entreprendre , il 
fane examiner f la lile y en cas quil y en ait at 
cht trop haute pour Lire comprife dans l'incifion ; ce 
Tai тешїї operation ааа, Sil y a une coma 
plication de virus verolique , il faut le détruire avant que 
«е faire l'opération. J'ai vû meme quelquefois les fitu- 
les fe guérir & les fondre totalement par la 
feule application de la pomade mercurielle, 11 faut pro- 
fiter de l'ouverture que l'on fait à Роке par l'incilion » 
pour nétoyer cette partic» fi elle eft baveute » déterger 
[и шее, wil y en as ёс la fare (рше Helle ct 
dure & racorni C. 

Datis tous les cas où l'on vient de propofer l'incifion 
au périnée , la. méthode de la faire elt la méme , & le 
traitement qui fuit l'opération welt pas beaucoup dif. 

Le malade eft (irué de la même maniere que pour l'o- 
peration de la taille au grand appareil, On introduit шк 
fonde canelée dans la velie» fron le peut ou du molis 
aufi avant dans l'urètre quil eft ро Ыс, pour Sc 
de paide: Les boues VS par ue aides Sh bni 
un Шон dinaire à c 


Drs OrsnATIONS рв Curnvnors ; 

dela fonde, felle eft affczavancée, А Pon fa 
conduit comme dans operation de la taille; Si l'on ne 
peut faire l'incifion fur la fonde , cete opération cit 
beaucoup plus dificile ; le Chirurgien obligé. de tra- 
aile fans ce guide, doje fe bien reprefeneer la fuc 
ture & Ja, pofition des parties für. lefquelles il opere: SE 
après avoir fait l'incifion aux tégumens » il ne роце 
venir à ouvrir l'urètre, il y introduit un trocar dont la 
canule eft fendue , &àla faveur de fa fente il porte 
ur piens pour fire une incifion à certe partie арз 
avoir 01 le trocar, MM, Petit & Morand ont pratiqué 
cette méthode avec (иссёз, : 
Loríiu'on ne peut introduire 1а fonde affez avant dans 
L'urètre pour fervje de guide, on реш 
roit où fin 


€ alors parcer АЈА 

Fincifion de Ja raille laterale» un trocar 
avec fa canule fendue, & GU 
qui fert de canelure s ln 
de inciion Rate | 


long de cette fento 
ойе d'un biflouri , pour faire 


On fait l'icilion au milicu des dureté, on emporte 
celles qui font exterieures en coupant le moins de chaie 
que l'on peur, On comprend dans l'incifion la Alle, les 
allofités qui l'accompagnent, & même la glande prof. 
tate, fi elle ef dure & [chirreufe , & s'il elt polle d'y 

L'incifion faite , on introduit dans la veffie un gorge- 
zet; la fortie de l'urine prouve qu'il elt entré. On d 

а fonde & on la retire; puis tenant d'une main le 

vet y on conduit à fa faveur de l'autre main jufque 
dans la vefie, une canule garnie d'une petite bande- 
leue de linge. On retire enfuite le porgeret , & l'on faie 
porter le malade dans fon lit aprés avoir appliqué une 
comprel for la playes On mer autour de la canule des 

5 bourdonnets , par-delfus un plumaceau tiomo 

dans l'eau-de-vie y & le refle de l'appareil imbibé de la 
même liqueur, Cet appareil conflle e; 
roufie-bourfe  ventriere › & bandage en double T 

Тез faignées » les embrocations & les fomentations 
émollientes appliquées Cur le ventre, les boiffons adous 

ntes › & un régime trás-exatt» previennene & core 

rigent les accidens , qui (üivent quelquefois cette opéras 
tion. On leve ordinairement le premicr appareil vingt- 
quatre heures après l'opération. On ne retire la canila 
qu'au deuxiéme ou au troifiéme panfement , & on le 
peut faire alors fans peine, Оп panfe L les pre. 
micrs jours avec un digeftif compofé de baume d'Arceuss 
de fupuratif & d'huile d'hypericum , avec lequel on cou 


ухе les bourdormess , les plumaccaux & la canule ; 
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muon бте & qu'on remer à chaque pañfèment. _ 

Lorfque les accidens de l'opération font раз, & 
que Ja fupuration eft établie i fauc travailler à détruire 
Jes duretés & les calloficés du caval & des environs de 
ШКЕ Оп paffe dans BIG есш < fonde conve 
nable qu'on fait fortir par la playe du jerinée » un оп 
fait d'une petite bandelette de Inge О for es cé 

юп elt graiffé du digeftif indiqué, auquel on а 
égale de precipité rouge & d'alun сіе. О! 

sce digeltif plus ou moins de cette poudre Elon 
Tefiet qu'elle produit. On couvre auffi de ce dech? 
compolé, les boudonnets dont on garnie la playc s 
eet néceffaire › les plumaceaux & la canule 
fon extrémité qu'on ne couvre que Е 
parce que le précipité rouge & l'alun pourroient саш 
Чейин ton à ja velie, On applique dell le tone 
un emplâtre de diachylum gommé percé à l'endroit à 
la canule, Ek тейе de l'apareil à l'ordinaire, 

Quand fa veffe elt baveufe ou ulcerée y on у fait d 
iaječtions par le moyen d'une fonde à pointe 
Yintroduit par la playe après en avoir бё la c 

d'abord. ces injettions avec une eau d'a 
quelle on ajoute quelque tems apres. du m 
Enfuite une de de panie end vulc 
aufi par le canal pourle laver te né 
doit Cre trés-long. La partie qui. n'et pas encore en. 
ше dans le canal doit tre roulée & énvelopéo da 
un linge; Chaque fois qu'on panfe la playe on en tire dc 
опер coupe ce qui a due dans le canal depuis le dernier! 
panfement з l'on doit avoir graiffé auparavant la por 
ion qui doit y entrer. $ les duretés du perinée réfltee 
dans la fuite à ces remedes , on fait quelques D 
d'onguenc mercuriel , & l'on applique au licu de 
plâtre du dyachylum > celui de Devigo, cum mercurio 
guadruplicato. m 

Lorfqu'on a fondu les durerés du perinée y que le ca- 
mal eft libre , & que les urines ne font plus baveufes ni 
Xérjutées, comme elles le font fouvenr dans les reten- 
Sons 5 ае refte plus qu'à defféchee le canal en le 
maintenant dans fon diametre , & qu'à. procurer la rén 
nion de la playe du perinde, On шташ le (боп du pom 
pholix ou l'on introduit à fa place dans le canal y uf 
bougie enduite du même médicament. Au lieu de la cs 
mules on mer dans la playe une tente de linge applatic 
qu'on diminueà chaque panfemen ; fept ou huit jours 
après; on füprime la tente & le (бл ; on райе dans lr 
vefieune algalie, pour empêche l'urine de prendre [on 

о; 
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cours par la playe ; dont on dient les Jevres_raptochèes 
раг de petites compreffes qu'on applique à chaque côté, 
& parle bandage double T. on recommande au n 
ladede ne point écarter les GE Enfin l'on e 
da glaye comme une paye mpl Ко traite comme 
elle qu'on auroit fait pour ther la pierre. Quand le 
laye elt fermée, on nb fe fn eiusd ете. Ошан la 
duit pendant quelque tems dans le canal pour en maine 
tenir le diametere» une fende de plomb ou une bones 
L'on ne patvient pas toujours à réunir pe е: 
Ics lévres de la playe , il reite quelquefois une petite АС. 
tule qui Lai un paffage continuel aux urines. еб: 
me maigreur du malade en elt fouvent la саш; mais 
dans cc cas , elle fe guérit ordinairement aufi-tôt que 
Je malade recouvre fon embonpoint, Il n'en clt pas de 
même f elle viene d'un crop long ufage de la canule s 
оп де l'acret des urines » où en de тор ek, 
Perdition de fübllance dc l'urétre occafionnée par 
chure de l'efcarre que la pourriture aura faite. Les fitus 
des de cette сіресе fe gueriflent très- rement, & l'on. 
ne peut guéres remedier qu'à l'écoulement continuel 
des urines qui s'échapenc par la playe: M. Arnaud a i 
en pour ces fores de Mules un bandage fingller 
done pluficurs malades fe font fervis ауес fücces loo 
vient suffi aux perfonnes qui ont une incontinence d 
rine, left méme préferable à celui dont on trouye la fi 
gure dans Nack , & À celui qui elt en forme d'anneau y 
& qu'on aplique autour de la verge. Celui-ci (iit com > 
prellion fur l'urètre , au lieu que celui de M. Arnaud la 
fait au perinde, & par conféquent au bulbe de l'arène 
près le col de la ebe: c'e en cela que confie (a per- 
hc A d 
Il n'eft pas inutik de faire Î quelques remarques fur 
Yopération du catheteri(me, & für VC Таңда 
dont on fat. ` 
Lorfqu'on ей obligé de air la fonde dans la velis 
il faut préferer à toutes les autres fondes celle que M. 
Рей a inventé F, & qu'on appelle fonde CR 
Pas néceffaite dc Ѓаксасћес pour la tenir en place у elle 
empêche poine les malades de fe tourner dans feu lcs 
de fe lever & de fe promener. Elle imite bien par fà 
figure ensS. les differens contours que fait. l'urétro, Sen 
bec elt абса, lon pour расе Ле col de la velie; olie 
rell pas percée für. les côtés comme les autres у mais à 
fon ut 
Au défa ¢ fonde ‚ on fe fert de celle qu'on a 
décrit plus haut. En cecas il пе faur point de bonton à 


Tros Dees, ag 
l'exerbmicé du filet pour fermer. l'ouverture, On fait 
A E deux liens qu'on attache 
а fes anneaux & qu'on noue , après les avoir раб pa 
deffous chaque cuiffe ,à une bande avec laquelle on 
Entoure le Ventre. Ces fondes doivent avoir une petite 
courbure & un bec moins long que les autres pour l'in. 
troduire plus facilement, & pour pouvoir évacuer par 
fon moyen prefque toute lutin. Les fondes qui. ont un 
Jong becs ne fon pas néanmoins inutiles en certains cas » 
elles peuvent fervir раг exemple а faite teconnoitre 
Tétat de la vie, ёс й elle renferme quelques corp 
ОЗИНЕ ТЕ dre La fonde ал velie y 
il faut porter le doigt indice de la main gauche dans l'a 
nus pour. diriger le bec de la fonde ; & déplier ; pour 
sind dire а veie en ошаш fon corse 

uand la fonde eft dans la vellic, & que l'urine ne 
fort paint, comme cela attive quelquefois, il faut prefe 
fer doucement les córés de cette partie 
Jl faut avoir foin d'Oter la fonde au moins tous les dix 
à douze jours» айп de la nettoyer. Si les urines font li 
moneufes & graveleulcs, il fauc {бис иш m 
pour empêcher qu'il nc fe (АЙ une incruflation de petits 
Ki ne eor la del 
Sequi «абло de vives douleurs ër, 
oit, M. Morand a eu occafion d'en faite la remarque 
Ka (ote! Ba monté des Condes Ingrid des or 
Ene navit (jouné que dix ju. ee de 
On doit boucher l'ouverture extérieure de а fonde 
un petit faufíét garni de linge » ou plûrû avec un 
сы de cire n forme de laut, Be entouré 
ait gonfler le bois. Lorfqu'on 
débouche [a fonde pour faire ortir l'urine » ou pour in- 
jeder quelque liqueur dans la vefte & lortqu'on ke 
bouche , il faut tenir f ment d'une main cet ШМ. 
mene, айп qu'il пе forte poine de la vei, ou quil ns 
bleffe point la paroi interne en y entrant crop. guam 
Il faut enfin attacher aux anncaux de la fond SC ат 
jeté tong de а one, 8e ro es conduite dans le 
vaifféau qu'on met deffous pour les recevoi 
Je pourrois confirmer toutgs les regles contenuës dans 
ceite Remarque par un cris grand nombre d'obfetva- 
tions que les meilleurs Auteurs & ma propre experience. 
pourroient me fournie 3 mais cette Remarque neft déja 
que trop longuesd'ailleurs j'ai dellein de tcaiter quelques 


jours certe matiere dans toute fon étendue. 


04 


tite languette de drap » pour empêcher les u 
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Quand le doigt ou la fonde nous ont affüré qu’il 


x Y? une pierre dans la veflie , İl en faut néceffaire- 
ment venir à l'opération, c'eft an Chirurgien pour 


Deux tems 
qui regar 


la pra 


lors à parler ай malade en honnête homme , s'il 
veut fe diftinguer des Charlatans & des Coureurs 
de Provinces , à qui l'ignora 
font faire mille baffeffes & dire poftures s 
il faur qu'il porte fon prognoltic felon l'éfperance 
x la crainte que lui donne l'érac du malade, ne 
promertant pas plus quil ne рейс tenir, comme 
font queiquei uns de ceux qui pratiquent l'opéra 
tion dont nous. parlons. 
„ Pour exécurer certe. opération en bon Praticien 
E méthodiquement , il faut faire réflexion fur 
GH choles, & réloudre ce qu'on doit faire avant 
opération, | duram l'opération , & aprés Гора 
tion. : = am 
‚ On réduit ce qu'il fauc faire avant. l'opération , 
À cing circoflances; I premiere à choi le tems; 
la feconde à робо le malade par quelques reme 
des généraux, la troifióme à convenir @ on la fera 
parle perit Qu parle grand appareil» la quani. 
me à dreffer les appareils » & la cinquiéme à bic 
баст fòn malades pe 
Tour foire tontes les opérations on établi 
кепи, Топ de néceflité qui ne veut p s qu'on dif 
re, l'autre d'élection qui permet de choiie ce- 
az s À propos. Les Anciens ont 
donné la préerence au fecond pour l'opération de 
alle, il nous one preferie de ne la fire que 
dans le Printems & dans l'Automne : Mais cet 
tine егте de croire qu'on ne doive jamais la faire 
que dans ces deux filons car pourven qu'on évite 
е tems de ves chaleurs & celui da trop 
qu'ôn la ‘peut faire pendant 
nde ; c'eft une cruauté de voir fonf-. 
г prompte- 


on pent fon 


Torri DEMONSTRATION: Or 
inaire du: Roi , mourir en attendant le Printems ; 
qu'on ашой рй guérir Gi on l'avoir vaillélorfque 
Je tems de néceilité le demandoic. Пеп eft de се 
те opération comme des Faux Minerales › on a cm Ене tou= 
jufques ici qu'on ne pouvoit les prendre qu'au chant lu 
Printems & en Ашотпе, & que dans les autres сз үзе 
faifons elles éoiene mortelles; mais des perfon- "` 
nes illuftres nous ont. défabufé de cette. préven- 
tion , y ayant récouvré leur fanté en tons les tems 
de l'année, & les plus célibres. Médecins, М. 


Fagon entr'autres , y envoyant prefqu'aufft fonvent 


des malades en Hyver & en Eté, qu'en des faifons 


plos temperdes. 
Cell une précaution néceffaire avant l'opéra 


paration 
tion que de préparer fon malade. On le faigne une Жыш 
ois ou deux füivant fes forces , on lui donne lo д, 
fieurs lavemens , & on le purge deux fois efti. 
replet, & felon que MM. les Médecins le jugent 
à propos = car ce font eux qui doivent prefcrire les 
xemedes généraux , & qui fouvene de leurs confeils 
& de leur préfence afitent le Chirur ces 
opérations: La réuffite dépend quelquefois d'avoir. 


bien préparé le malade , & le Chirargien ne doit 


poine opérer le jour ni le le 
tion, de crainte qu'un refte de medecine venant 
à fortir pendant l'opération , ne la troublár, 

Avant Jean de Rc і decin de Crémone , 


fur le premier qui inventa. l'extraction de la 
aV 


xdemain d'une purga- 


qu 
Diss par le grand appareil, & qui le pratiqua à 
Rome l'an 1420. on tailloit toujours parle petit 
appareil s mais aujourdhui comme on fe fert de 
T'une & de l'autre maniere , il faut avant que d'o- 
pérer , que le Chirurgien prenne fon parti , & qu'il 
réfolve duquel des deux moyens il prétend. fe fer- 
vir, afin de préparer ce qui lui eft néccffaire ou 
pour: l’un ou pour Раште 

ЇЇ ne fant que deux inftrumens pour le petit ap- 
pareil, qui fonc un biftoury pour faire l'incifion; 
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für la pierre, & un crochet pour faire fortie ca 
corps étranger lorfqu'il eft à découvert ; ma 
faut bien davantage pour l’autre maniere , & Се 
ce qui l'a fait appeller le grand appareil. Ils font 
expofés les uns & les antres far la table qui eft à 
la tête de cerre Démonftration : vous devez y jet- 
ter les yeux. S 
Commodité — Afin que l'Opérateur travaille plus commod. 
Ed е ment , il doit avoir attaché devant lui une Gibe- 
hirugies, Ciere dans laquelle il mettra tous fes inftrumens у 
excepté le bifloury garni , qu'il fait tenir par quel 
que ferviteur qui le donnera en tems & lieu. On 
tire deux utilités de la Gibeciere , l'une qu'on ca- 
che aux yeux du malade ce nombre d'inftrumer 
qui Pépouvenreroit , & l'autre. que l'Opérateur les 
trouve fous fa main lorfqu’il en a befoin , (ans être 
obligé de les demander 
Le Lithotomifte ayant donc mis un tablier au» 
tour de lui, attaché Ja € re par deffüs Je ta 
blier, & garni fes bras de deux grandes manche: 
de toile, il fongera à fituer fon malade. Dans les 
Hôpitaux on а ûne chaife faite exprès $ mais dans 
les mailons des particuliers on fe fert d'une table 
baute , afin que le Chirurgien n'étant point obligé 
Situstiondu de fe Байг» puilfe opérer plus à fon айе. On 
malade. met le malade (ur le bord de la table , après l'avoir 
gamie d'un matelas , fous lequel on aura renverfe 
une chaife pour former up plan incliné, parce 
qu'il faut que le malade y foit appuyé en arriere 
Moyen en(uite avec deux écharpes longues de cinq ou fix 


Sender. aulnes chacune, & larges de deux ou trois doigts , 


falfe man. rompre l'opération par aucun mouvement , 'étanc 
quer l'Opé- plus en fon pouvoir de remuer. Deux Serviteurs 
Dim prennent ces écharpes qu'ils plient en deux , ils 
mettent le milieu derriere le col du malade, & 
defcendant en faifane quelques lofanges autour de 
chaque bas; les cuiffes crant plices contre le ven. 


on le lie de maniere qu'il ne puilfe point inter- 
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«те & les talons contre les feffes, on lie tellement 
enfemble le bras , la cuiffe & la jambe de chaque 
côté, qu'on eft abfolument maître du malade. H f 
faut cinq ferviteurs , deux qui tiennent à фойе & pes à v 
à gauche les jambes & les cuiffes du malade , &* 
qui les écartent l'une de l'autre le plus qu'ils peu- ou aides, 
vent; le troifiéme monte für Ја table derriere le 
malade , & appuye de fes deux mains fur fes ©рап- 
Jes ; le quatriéme eft fitué au côté droit du mala- 
de, pour lui relever les bourfes d'une main , & de 
l'autre tenir pendant qu'on fait l'incifion, la fo 
de toujours engagée d'ans l'arètre jufqu'à la veffie 5 
& le cinquiéme pour préfenter le biftoury à PO- 
pérateur , le reprendre après que la playe eft. f 
te, & donner enfuite ce qu'on реш avoir befoin. 
On pofe fous la table une cuvette ou un Fon 
plein d'eau tióde pour laver les inftramens trop 
enfanglantés pendant l'opération, ayant eu foin 
de mettre fur une affette de l'huile d oies pour 
fer les fondes avant que de les employer , où 
Ёш avant que de tee dans Tam 
Voilà ce qu'il y а à obferver wantl'opéradone à { 
Le tout ainfi préparé il faut travailler le där 
que faire fe pourra, parce que je fupofe qu'on 
foit déterminé für la maniere dont on doit opérer » 
Уй qu'on peut tirer la pierre de la vefie ou par le 


petit appareil, ou par le grand, comme j'ai dite maniere de 
Je vais vous les démontrer , vous jugerez enfüite titer la piers 
lequel eftle meilleur; car je ne vous parle pointre chez les 


de la maniere dont on dit que quelques Arabes & Arabes. 


des Juifs tiroient la pierre , qui étoit fans faire. in- 
<їйоп sen dilatant l'arètre А force de Ie foufller 
parce que je la crois impoffible , quand la pierre 
excéde feulement la groffeur d'une très-petite 
olive. 4 А 
Le petit appareil а pris fon nom de ce que très- 
peu d’inftrumens (обере pour le pratiquer 5 fga- 
Voir un biftoury & un crochet : mais depuis qu'on 
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а mis en ufage le grand appareil on ne taille plus 
u e les enfans par le petit. C'ef pour cela qu'on 
n'a pas befoin ici de tant de ferviteurs, il n'en fauo 
Dë desque deux, l'un pour tenis Penfant , & Pautre pone 
«йш, — relever la verge & le fcrotum. Le premier doit être 
un homme fort, qui. s'étant afíis für une chaife 
affez haure , met un oreiller fur lui , & par-deffus 
ар qui prend jufqu'a terre de peur qu'il n'ait 
mbes enfanglantées , il prend l'enfant. far fes 
genoux, & ayant. рае fes mains fous les jarre 
du malade , d empoigne les deux bras, qu'il 
écarte de maniere gue eer enfant eft retenu: dans 
une fituation: très-commode pour être taillé, Le 
fecond ferviteur releve les. bourfes avec fes deux 
mains з puis l'Opérateur ayant froté d'huile 


deux 
дор 


de fa main gauche, fcavoir l'indice & celo 
du milieu , il les introduit doucement dans l'anus 
& les pouffe, fort avant, la paume de cette main 
Stant toumée en haut , il fent alors la pierre qui 
eft dans la ее, & il l'amene avec les deux doigts 
proche le col de ce vifeere, & la poutlant; le plus 
qu'il peut en dehors, il fait que la pierre produi 
une tumenr apparente, fur laquelle il fait de fa 
main droite avec le biftoury L. fon incifion pro 
ре Moci- POrtionnéé àla groffeur de la pierre. IL ne faur 
боп qu'on point craindre d'apuyer le tranch: 
doit fac. fur la pierre de crainte de Гелон 
contraire fen qui fe гепсоп- 
tre de la tumeur jufqu'à la pierre ‚ fans épargner le 
col de la velfie , afin qu'il no refte 
qui рий y retenir ce corps. L'incif 
е du Perateur rend le biftoury, & 
ends шшш кок NA co de la pierre 
pour la pouffer en debors , à quoi il eft aidé par les 
deux doigts qui font dans le fondement. La pierre 
Etamen à 1806 fortie fans fe caffer, il fant ex 
faice aprésen A point encore d'autres , parce qu'il faudroit les 
extraction. tirer de la même maniere, ou bien avec la ten 


ant de ce couteau 
"ег y il faut au 


dre exaétement roue 


an filament 
а faite, l'O 
même main 
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G on пе pouvoit pas faire autrement. | 

Certe opération quoiqwaifée à faire, sieft pas 
approuvée par vous les Lithotomiftes. Ils trouvent i. 
quelle eft fonvent accompagnée de circonftances A 
qui la rendent facheufe : Par exemple , fi 19 pierre ie арма 
eft graveleufe , inegale, & qu'elle ait plufieurs 

gles aigus, оп caufe des douleurs horribles au 
malade en la pouffanr pour l'approcher du pe- 
since , fes pointes ou inégalités piquant pour lors 
Ха veffie qui eft eris-fentible. Ils ajoutent qu'étant: 
saboreufe, on ne реш que difficilement ache 
T'incilion für fon corps , & cela embaraffe l'Opér 
teur qui paffe un tems très-long à faire cert 
fion auffl exaéte qu'elle doit être , pour permettre 
À la pierre de fortir librement. Ce font ces incon- 
véniens qui font que plufieurs Opérateurs préfe= 
sent le grand appareil au petit d 

On appelle donc la feconde maniere de tailler, Du grand 
1e grand appareil. parce qu'on employe beaucoup peace = 
d'inftrumens pour la mettre À exécution з c'eft celui ommon- 
qu'on pratique le plus fouvent , & qui jufqwà pré- 

été jugé le meilleur. Le malade étant fitué 

comme je vous ai dit, & tenu ferme par les échar= 
pes & parles ferviteurs diverfemen poés, l'O- 
pérateur prend une fonde К. canelée ou creufée en 
goutiere fur Je dos de fa coutbure , & proportion 
née au fajet en grandeur & groffèur , & après l'a 
voir trempée dans de l'huile il Pintroduie dans la 
verge & la poule jufqu'au dedans de la хее. I 
cherche la pierre avec le bout de cet inftrament 
avant que de faire l'incifion , pour s’aflürer de 


(a) 11 faut néanmoins fe fervir da рене appareil, 
ment » où elle s'eft fi fort augmentée » qu'elle forme une 
Tumeur au périnée. П fufie quelquefois de rem Ja peau. 
ferme & tendue für la pierre, & de faire À cer endroit. 
une incifion proportionnée à la ртойёш de ce corps 
dn 
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rechef il y en a une , car il ne feroit pas impofftz 
ble qu'il fe fût trompé la premiere fois en fondant. 

“imp, SiL Пе la trouvoit pas certe feconde fois , il ne de 
pe Hoen vroig point paffer outre ; mais fentant се. corps au. 
fonde cane. bout de la fonde , il la fait tenir d'une main par un 

Jicinwodui ferviteur qui la роц en enbas par la tête, afin que 

te dans dela petite courbe & la premiere introduite de cet 

ûl lef inftrument repouffant en dehors l'extrémité inté- 
= rieure de P'urètre, falfe mieux солпойте & Genie 
à l'Opératcur l'endroit où il doit couper. Le même 
ferviceur tient de l'autre main les bourfes élevées ^ 

& le Chirurgien avec deux doigts de la mai 
fçavoir le pouce & l'indice, faifanc bander 
la peau du périnée , il prend de la main droite le 

Avis für labiflouri L. monté, que lui prefente Pun de fes aides 

maniere dequi eft à fon côté droit , & qui doit fe fouvenie 

[йош a de le préfenter par le manche & non pas par la 

TOpérateur, Pointe, comme fit celui à qui M. Maréchal , au- 
jourdbui premier Chirurgien du Roi , l'avoit dons 

né à tenir lorfqu'il tailla M. le Duc de C nmont , 
& qui lui rendant ce biftouri la pointe en devane 
le bleffa à la main , ce qui faillit à troubler l'opé- 
ration; l'Opérateur fera enfüite avec toute Рабас 
rance dont il eft capable Pincifion au périnée à cô- 
té du raphé, qui va du milieu des bourfesà Рас 
pus ; il ouvre les régumens & Purètre, avançant 
fon inflrument juíques dans la canelure de la fonde 
qui lui fert de guide pour ne couper que ce qu'il 
urdeveut, Cette incifion doit avoir de longueur depuis 

Tropen, deux jufques À quatre travers de doigts, felon 
groffèur de la pierre. 11 y a des Lithotomifles qu 
tiennent eux-mêmes la fonde de la main gauche 
pendant qu'ils incifent de Ja droite, cela dépend 
de l'habitude qu'on a contraëtée , ou des maîtres 
de qui on até inftruir. (а) l'incifion neft pas plû- 

Са) Tous les habiles Lithotomiles fone aujourdhui 
dans Рибаре de tenir eux-mêmes la fonde, & c'elt le plus 
fü. Uu Alle Chirurgien placé au côté droit du malades 


Ткоште'мк DEMONSTRATION 225 
têt faite, qu'on rend le Ыйошї ай même fervi- 
теш qui Pa préfenté, P 
On fe fervoit autrefois de deux conducteurs faits Desconduc- 
en forme de petites épées, dont le premier M. teurs à épée, 
avoit un bec qui fe continuoit dans prefque route 


alors le ferotum, & tend la peau du perinée for la 
рака fait falis en dehors le plos suit 
eft роЙЫе j il pote fur le raphé du côcé droits le doige 
indicateur celui du miliga de lam xin droite c es 
allonge le plus qu'il peut il applique les parcils doiges 
tend un peu la peau ur la courbure de la fonde. 1 cache 
tous fes autres doigts dans fa main » de maniere qu'il ne 
comprime pas le férorum ni les tellicules ce. qui рош 
тойс faire des contufions & occationner des dépôts dans 
«cs parties dont la délicatelle elt extrême, L'Opérareur 
iene la fonte акетти & de Ja main t 
"ire qu'elle fate un angle droit avec le corps 
che avec le doigt index de la main droite la allie que 
fait a convexité de la fonde fituée елше les deux doi 
de l'aide. A prend le Lithotome qu'un afifant lui pre 
fente il fait für la crenclurede la [onde une inciton 
ui commence au-deffous du ferorüm г [e terimine da 
Sé de l'anus, I incife gumens » aprés quos 
il porte la pointe du Lit ns la crenclure de la 
fonde, & coupe l'uttte il incline un peu vers lui le 
manche de la fonde, & life en méme tems la pointe 
да bifouri le long de la érenclure du côté du bec dela 
fonde. pour couper le bulbe de рибне, enforte qu 
Y'incifion approche le plus qu'il et робы du col de la. 
vefie. М. Boudou au Heu de tenir la onde droite, en i 
line un peu le manche du côté de l'aine droite, Par la 
moyen de cette fituation de la fonde ; il coupe 
ment, le col de la vefie, & une petite por : 
gauche de la glande proliate faperieure Certe méthode 
ERA peu près celle de M. € Gelee 
Big Zi 
fcrotum quil releve e la chafe du Lithorome 
que l'Orérateur lui done à renit, & donc la p 
хее toujours dans la canclure e I fonde pour fervi 
de guide au bec du conducteur måle ou du gorgerct s 
Sue Ton glift le Jong de fa 1 ues dans cette ca 
Heure, Quand РОрётагеш elt alud 
Tüisumei y e е He retter k 
continue fon opération. 
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fa longueur , & qu'on glifloic aifémenr dans la got 
tiere de la fonde juíqu'à la veffie , & le fecond N. 
avoit une canelure à fon bout qui Jui fervoit à fe 
conduire für le premier dans ce méme organe , & 
entre ces deux conduéteurs on introduifcíit la te- 
Do gorgerec Bette 5 mais prefque tous les Opérateurs ont fabl- 
quo Теш гше, à leur place le gorgeret O. qu'ils trouvent 
Zéi, beaucoup plus commode. Opérateur le cherche 
dans fa Gibeciere de Ја main droite, & de la gau- 
che il reprend du ferviteur la tête de la fonde qu'il 
lui avcit fait tenir ; puis mettant le bec qui. eft au 
bout du gorgerer dans la canelure de cette fonde , 
ille conduit par le moyen d'une telle canelure juf- 
ques dans la veffie , dont iL facilite l'entrée à certe. 
machine , en éloignant du ventre avec la main gau. 
che la ёте de la fonde ; ce qui fait que la fonde & 
le gorgeret entrent де compagnie dans la veffie, 
ра dilata- Quelques-uns aprés avoir foit une incifion de 
toire & des médiocre longueur & reriré Ja fonde, fe fervent. 
accidens qo du. dilataroire R. pour agrandir la plate : ils pr 
fon ug, tendent que la. playe agrandie par le dilatatoire 
P^. guérit plátór que celle À qui on donne par incifion 
une longueur confidérable; parce que felon eux 
les fibres du col de la уейе ne font point coupées , 
mais feulement féparées par le dilatatoire, Toute 
fois cette pratique neft pas approuvée univerfclle- 
ment; il y ena qui aiment mieux faire l'incifion 
i we, que de fe fervir du dilatato 
croyenc que la violente douleur qu'il excite peu 
«aufer une fluxion De la velie & produire de fà- 
cheux accidens, & véritablement dans le tems 


qu'ondonne les deux coups du dilatatoire , l'un en 
large & lautre en long, on entend le malade re- 
doubler fes cris ; ce qui prouve l'excès du mal qu'il , 
reffeût pour lors, сей pourquoi on confeille de 
en fervir le moins qu'on pourra. (а) La fonde 
étant 

(a) La Apart des Lichotomifes de nos jours, au lica. 
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ant retirée de la main gauche , Operateur prend. 
le gorgeret de cette même main, & de la droite il 
prend ne tenetre P. dans la gibeciere, I fe fere or- Ос quelle 
dinairement d'une droite qu'il introduit fermée facon on 
dans la veffie parle moyen de la cavité creuffe le dott f бе. 
Jong du gorgerer. Immédiatement après cette in- qere intros 
troduélion il retire de la main gauche le gorgeret duite. 
qu'il remet dans la gibeciere , & avec la tenete 
fermée il cherche la pierre de tous côtés dans la 
vellie : il ne faut pas qu'il ouvre & referme la te= 
nette pendant qu'il fait cette perquifition , parce 
qu'en Pouvrant fouvent il. pourroit meurtrir la vef- 
бе ‚ ou la pincer en la refermant. Lorque la pier- 
se (е fait fendr au bout de la tenete , l'Opera- 
teur met les deux mains à cet inftroment » il Pou~ 
уте doucement & riche d'y charger la pierre dont 
il connoit la groffeur. par la diftance qu'il y a d'un. 
anneau de la tenette à l'autre, & fi elle lui paroic. 
trop groffe pour pouvoir la faire fortir par linci 
fion qu'il a faite, il tourne la pierre déi 
& la reláchant dans la veffie ilt 
d'une autre maniere; parce qu'il arrive fouvenc 
qu'une pierre ayant la figure d'un œuf, c'eft-à-dire, Maniere de 
plus longe que large , la premiere fois on l'aura aie la 
chargée par fa partie la plus longue, & une feconde Piene. 
fois on la faifira par le côté le plus étroit, & pour 
Lors la fortie en fera beaucoup plus aifée , & fi au 
contraire on s'obflinoit à vouloir dégager ce corps 
étant faili par fa longueur ‚ on feroic fouftir le 


de faire la dilatation du col de Ja veffie avec le dilat; 
toire» introduifent peu à peu dansla коше du gor- 
gerer le doigt indicateur de la main gauche le plus avane 
il eft poilible , en appuy. le rettum. Ils préte 
dent par-là faire une сіресе de dilatation graduée 
col de la уейе , & que la preffion du rectum prépare un 
chemin plus large à la pierre. Lorfque la pierre cit prife 
dans les tenetres ils les irent doucement; pour ne fait 
que par degrés la dilaration du col de la veflic » en les 
'eppoyant (шг le rectam » afin de s'éloigner des os pubis. 


о 
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martyre au malade , quelquefois inutilement: 
De ce ЧЇ eft des pierres rendres & graveleufes qui fe caf 
fd ы fent fous la tenerte; quand cela arrive , il en faut 
pierre fe саб. retirer les morceaux ‘le mieux qu'on peur , & il en 
feyu'elle eti eft de D groffes qu'il eft impoñible de les tirer „ 
op golle son Jes laiffe alors plûtér que de, tuer le malade 
ЙН ер pour les avoir, S'il y en a deux , ce qu'on connoie 
wo. ^^ parle bouton T. qui eft au bout de la curette 5. 

après que, la premiere а été tirée on remer la tenet- 


te dans la vellie & on la charge comme Ja précé- 
dente : s'il y en avoit da e , comme il s'en eft 
trouvé quelquefois dix ou douze, on y retourneroit 
avec la tenerte autant de fois qu'il refteroit de pier- 
res à tirer. ( a ) Quand la pierre get logée à droite 
oud gauche dans un des côtés dela уейе, & 
qu'on ne peur pas la toucher avec la tenete droi- 
te , on en prend une courbe О. avec laquelle on Ia. 
peut charger dans quelque endroit de la vefe 
qu'elle foit cantonnée. Il eft des pierres écailleufes , 
de la foperficie defquelles il fe détache quelques 
Les occa- fragmens en les chargeant dans la tenerte 5 il en eft 
бош de fe de praveleufes qui s'écrafent fous la tenette , ё 
ei de la fouvent il y a au fond de la veffe un fablon & un 
ttt gravier qu'il eft néceffaire de vuider après extrac 
tion de la pierre: Dans ces оссабоз on fe fert de 
la curette S. avec laquelle on évacue А pluficurs 

fois ce qui eft au fond de la усе, l'opération n 
tant point parfaite loríqu'il y refte. quelque chofe 
d'étranger. Ayant bien nertoyé la veflie , on prend. 
une canule X» dont on ере le bout dans l'huile 

rofa, & on l'introduit doucement dans Ја play 

pour Гу laiffer durant quelques jours felon la n 


( а у L'infpe&ion de la pierre fuffit , felon, quelques 
xt» pour juge? f la ее n contione didis 
Les pierres qu'on appelle murales à. саш de leur 
leur noire & des alperités qui font autour , fe trou- 
ordinairement feles. Celles ой Гоп aperçoit unc 


où pluficurs fusfaces lies & polies » font prefque tou- 
ours accompagnées de quelques autres, 
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сей, on l'attache À une ceinture avec un cor- 
don Y. paffé dans deux anneaux qui font À la têre 
de cetuyau , afin qu'elle ne рше point fortir de 
Ja playe. 

Après vous avoir fait obferver ce qu'il y a À fai- De la cue 
Te avant & durant l'opération ; il faut finir par vous e ehe 
faire remarquer се qu'on fait après l'opération. La ш a dita 
canule étant engagée & affurée,qui eft ce qui ache- ricus. 
ve l'opération , оп met fur la різуе une compreffe 
папе, & épaiff qu'on y fait tenir par un gar~ 
соп, afin d'empêcher Райс d'entrer dans la vellie , 
jufqwà ce qu'on vienne à panfer le malade, Pour s'y 
préparer on le délie auffi-tór en lui étant les deux 
écharpes, & on le porte à deux dans fon lit qu'on 
а cu foin degarnir de quelques draps en pluficurs 
doubles , afin que le fang ou l'urine qui s'échape les 
premiers jours, ne gate point le matelas. Si on n'a 
pos mis avant l'opération la bande qu'on appelle le, 
colier 8: ni celle qu'on nomme Ie T. double , mar; 
qué 9. on le met au malade avant que de Le vc, P 
fer; puis ayant approché l'appareil du panfement , pintet les 
on ôte Ја compre(le , on met for la playe les deux premicis 
plumaceaux Z. Z. couverts d'aftringens, enfuire us. 
l'emplitre à queue 1. & une ойе compreffe 2. 
par deffüs, Оп fait rout de fuite une embrocation 
d'huile rofat qu'on a mife dans un perit plat. 3. au 
fcrotum , à la verge & fur tout le bas ventre. On. 
releve les bourfes avec une compreffe longitudi- 
nale 4. qu'on appelle la trouffe , & on met for le 
ventre celle qu'on nomme la ventriere g+ Toutes 
ces compreffes font trempées dans l'oxictat qui eft 
dans la rérrine 6. & arrêtées par le bandage en Т. 
marqué 9. done les deux branches viennent fe cro 
fer für la playe & remontent par les аїпеѕ pout 
s'attacher au circulaire qui tourne autour du corps. 

On lie enfémble les deux jambes par une petite 
bande nommée la jarteriere 7. afin qu'elles ne 
рй: pas s'éloigner Tune de Paure, & touvir 
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la playe, & on met en travers fous les jarrets une 
waverline qui tient les genoux un peu élevés: on 
finit par donner quelques reftaurans au malade , où 
quelque liqueur qui puiffe un pen rapeller fes for~ 
ces abbatuës. Je ne parlerai point des accidens qui. 
füivent cette opération , ni du panfement & du 
traitement qu'il faut obferver pour en obtenir la 
guériion ; il faudroit un. volume entier pour cir 
conftancier toutes ces chofes , je vous renvoye au. 
livre de M. Tolet, qui a allez bien traité cette 
matiere 


En quelles M, Thevenin Chirurgien ordinaire du Roy 8 


e la piere 


Juré à Paris, nous apprend qu'il eft des occafions 
Ой il ne faut pas effayer de tirer la pierre de la ve 
fie, par exemple , lorfqu'on juge que la pierre eft 
trop groffe , ou que le malade eft fi vieux & fi fol 
ble qu'il ne pourroit fuporter l'effort de la taille. „ 
ni. la violence. des fymptómes qui fuivroient une 
incifion aufi grande que le demanderoit le volume 
de la pierre : mais fi ce corps étranger tombant für. 
le col de la veffie Ја bouchoit & caufoit. rrès-fou- 
vent une retention d'urine, on feroit obli 
xepouffer avec la fonde pour permettre À cet ex- 
crément de s'échaper ; & comme les frequentes en- 
forties de la fonde, pourroient irriter le. 
paffage & y caufer la gangrene , il propofe l'opé- 
ration qui fuit. Il faut fter le malade dela ma 
niere qu'on fait au grand appareil, puis introduire. 
une fonde canelée courbe dans la veffie , & für la 
finuofité de l'inftrument on fait une incifion com- 
me fi on vouloir tirer une pierre , excepté que la 
playe doit étre beaucoup plus petite. Incontinent 
aprés on fait entrer un filet dans la veffie , le glif= 
fant le long de Ia canelure de la fonde; ce filer fert 
à y conduire une canule d'argent longue de quatre 
doigts , en le paffant dans la cavité de Ja canule 
on retire enfüite le filet , & on attache Ја canule 
une ceinture › par un ruban pallë dans les deux an- 
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Meaux qui font à fa tête. On laiffe continuellement Cale qui 


dans а playe cette canule , qui empêche la pierre 


de fe prélenter davantage au col de laveffie & de iy, ve palla- 


Boter deçà & delà , се qui fait vivre le malade 
avec moins de douleur joíqu'à ce que fes forces 
foient rétablies pour foutenir la taille : mais quel. 
quefois la canule lui fera (i pèu incommode , qu'i 
aimera mieux la porter avec patience , que de sex 
pofer à la taille , dont il pourroit mourir. H fauc 
que cette canule ferme à ville pour retenir & vui- 
der Purine quand on veut. On pent parle moyen 
de certe. canule faire commodement des injections 
dans la veffie pour beaucoup de maladies aufquelles 
elle eft беке. 


Voilà la maniere que M-Thevenin nous enfeigne M 


pour faire cette opération. Suivant cette. méthode 
il faür néceffairemenc que le malade urine par la 
canule, car elle remplit le col de la veffie ; c'eft 

pourquoi je confeillerois d'introduire une canule 
de la méme façon que je fais à la ponétion du péri- 
née,je veux dire dans le corps de la velie auprès de 
fon col sil n'y a nul. accident à craindre de la per- 
cer en cet endroit › & le malade en recevroit les 
deux mêmes utilités qu'il reçoit de la maniere 
qu'enfeigne M. Thevenin , qui feroit d'uriner 
quand on en auroit envie , & d'empêcher que la 

jerre ne tombe & ne pefe fur le col de la vel 

fie. Mais un autre avantage que lui procureroit | 

maniere que je propofe , сте que le col de la veffie 
étant libre , &la pierre foutenue parle bout de 
1а сапше qui doit entrer dans la capacité de сес 
organe de Ía longueur de plus d'un doigt > l'urine 
s'échaperoit, & fortiroie par Foire fon chemin 
ordinaire ; de forte que le malade n'auroit plus que 
Ja feule incommodité de retenis la canule (ans être 
obligé de l'ouvrir toutes les fois qu'il voudroic dé- 
charger fa veliie du poids de l'urine, au Jic qu'il 
faudroit qu'il débouchat autant de fois cette canus 

РФ 
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le, quand elle occupe le paffäge de Purine. 
Dv Haur La rroifiéme maniere d'extraire la pietre s'ap- 
Arr pelle le haut apparcil , parce qu'on rire la pierre 
Par la partic fuperieure de la уеййе : cette maniere 
Weft plus en обе aujourdhui. Nicolas Franco 
Chirurgicn de Lauzane , eft le premier qui Pait 
pratiquée ; il dit l'avoir faite à un enfant dont la 
Pierre étoit fi groffe, qu'il ne put pas la tirer par 
lc grand appareil. П nous apprend. que pour Pexe- 
cuter il faut faire introduire deux doigts par un fera 
viteur dans l'anus du malade, & au lieu d'appro- 
endroit cher avec les doigts la pierre du col de la velfie , 
99 on ouvre comme au petit appareil, il faut au contraire la 
Eu. pouffer vers le fond de ce vifcere, enfuire faire 
perce la vel ne inciion au bas de Hate ae, dire£temene 
fa su-delfüs de Pos pubis , & un peu À côté de la ligne 
blanche: les mufcles étant coupés, on ouvre la 
velfic dans fon fond , qui naturellement eft tourné 
en haut, puis avec un crochet on en tire la pierre 
de qe Comme. au petit appareil. Quoique Franco nous 
SA dife que certe opération lui siet. il nous di 
EN foade pourtant de la faire, (ans nous en dire aucus 
Premier raifon. On nous affüre que M. Bonnet a pr atiqué 
SE fouvent cette opération à l'Hôtel Dien de Paris y 
avec d'heureux faccès , & que méme M. Petit lui 
а và faire. Је ne trouve point cette opération fi 
périlleufe qu'on pourroit s'imaginer ; je la crois au 
contraire moigs dangereufe que le grand & petit 
appareil » d'autant plus que cette. duplicature du 
péritoine dans laquelle les. Anci Placoient la 
velfie, ne fe trouve point; comme je l'ai fait voir 
dans Anatomie que j'ai donnée au Public; la 
veftie eft placée hors du péricoine, deforte qu'on 
pent l'ouvrir fans toucher à cette membrane, ni 
fans ouvrir la capacité du bas-ventre, Voici donc 
Ją manjere dont on peut fe conduire. 
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XIV. pre, POUR LE HAUT APPAREIL. 


Our pratiquer heureufement. се 

il faudroit introduire dans la ve 
creufe A. donc l'ouverture extérieure eroic affez 
ample pour y faire entrer le bout de la feringue B. 
avec laquelle on empliroit la vee d'eau , qui au- 
roit un dégré de chaleur pareil à celui de l'urine, 
On fcroit une ligature’ à la verge avec cette bande 
C. afin qu'en S'échapit point de 


e une fonde 


tendre l'os 
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la veffie à côté de Ја fonde ; & lorfqu'on juger 
Par la quantité'de l'inje£tion que la veffe dût être 
pleine, onen retireroit la fonde , & on refferre- 
Toit un peu la ligature de la verge, afin de com- 
primer Ригёгге affez pour empécher l'eau de fore 
tir: enfüitele malade affis dans une chaife pref. 
qu'à fon féant , on lui fecoit une incifion longitu- 
nale avec le fealpel D. entre les deux têtes des 
Dn licu où mufcles droits, & les deux piramidaux ; après quoi 
FH appuyant du doigt fur le fond de la veffie ; on len 
“гос Ја flu&tnation de l'eau dont elle той gon 
ёс, &pour lors on feroit avec une. groffe lan- 
cette armée E. one ponélion à cet organe dans ce 
même endroit. On connoitroit aifement quand la 
vefîe feroit ouverte › par l'eau qui en fortiroit, & 
дий tér avec le crochet F. on pourroit faire fortit 
la pierre, ou bien оп plongeroit une tenete С. 
longue & étroite dans l'ouverture , par laquelle 
l'eau S'écouleroit , & ayant trouvé la. pietre dans 
la vellie , ilferoit pour lors facile de la charger & 
detienen dela tirer par cette ouverture. La playe f. 
de t PIYE roit fans peine , parce que tenant le malade en unc 
raion, fitüation prefque droite dans fon lit , Purine qui 
fe porte continuellement dans la veffie , ne pour 
roit point monter jufqu'à laplaye pour empêcher 
larcunion , comme clle fait aux deux autres ma 
nieres d'opérer ; & de plus Purine trouveroit tou. 
jours fon chemin ordinaire pour s'écouler. Si Ja 
playe faite au ventre: paroiffoit trop grande , & 
qu'on crüt ne pouvoir pas Ja réunir avec facilité , 
on pourroit faire un point avec certe aiguille cour. 
be H. enfilée d'un fil ciré I, & mettre für la playe 
се plumaceau K, couvert du beaume d'Arceus, p 
Yemplátre L, la compreffe M. раг deffus, & le bz 
dage circulaire N, fait avec une ferviette , pone fi 
nir par le feapulaire O. qui affürera tout Гарагей, 
Cette maniere paroit la meilleure; mais avant 
que de lui donner а préference fur les deux au- 
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res „il fauc qu'elle foit confirmée par plufieurs ex- 
périences, dont la premiere fe pourroit tenter far 
quelque criminel condamné à mort , & qui auroit 
Ja pierre. Je ne fuis pas le feul qui approuve certe 
opération ; c'eft le fentiment de plufieurs Médecins 
& Chirurgiens , & fur tour celui de M. Fagon pre 
mier Médecin du Roy, dont l'approbation Pem- 
porte parles connoiffances particulieres qu'il a dans 
Ja Nature. Са) 


XV. Fic. POUR LA PIERRE DANS L'URETRE. 


T Ontes les pierres trouvent leur principe da 

les reins , & aroffifent dans la vie mais 
elles n'y (ejouraent pas toutes. T! y en a beaucoup 
qui füivent Le courant de l'urine, & qui forent 
avec elles quand elles font encore petites: mais 
quand une pierre a acquis une médiocre groffeur „ 
qu'elle a trouvé moyen d'entrer. dans l'urètre > 


(а) M. Morand a donné au public un Traité de Ja 
Taille par le haut appareil › où l'on trouve de féavantes 
reflexions jointes à un extrait de tout ce qui a été écrit 
Че plus intéscffant fur се fujet, 
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ête fouvent , & foit par fa groficur , foit 
alirés elle y caufe de fi grandes douleurs 
pligé d'avoir recours au Chirurgien qui 

Чой fans differer travailler à 1а faire fortir d'autant 
plus que cette pierre bouchant le paffige , le mala= 
dene peut point uriner, ce qui auroit de fuites 
trés-facheofes , s'il n'éroit promptement fecouru. 
II eft très-facile de connoitre l'endroit où la pier 
те eftarrêiée , le malade le montre lui-même , & 
pour peu qu'on y touche, оп fent une dureté cau- 
Се que O fée par ce corps étranger, Le Chirurgien doit d'a 
Peraneurdoit bord effaer avec fes doigts dela faire couler le 
bord. long de l'utre ; il eft aidé à cela par l'urine, qui 
1а роц pour la faire bie Mais lorfqu'il ne peut 
раз la faire avancer fans de grandes douleurs , il 
Ligature faut qu'avec сете bandeletre A. illie la verge au 
асар. deflès dela pierre du côté du pénil, & dans le 
Е refte du canal de Ја verge il injeéte de l'huile d'oli- 
Utilité de Ve avec une petite féringue B. la ligature empêche 
injection que l'injeétion ne repouffe Ja pierre , & qu'elle ne. 
eui retourne für fes pas. Le Chirurgien ellaye derechef 
de faire avancer la pierre en dehors ,.ce qui s'exe- 
cute avec bien moins. de douleurs Je canal ayant 

été huilé; s'il voit qu'elle ne puille pas fortir far 
un plus grand fecours , il prend une pétite curette 

C. longue de quatre où cing. pouces , qu'il tremp 
dans l'huile pour Ia fourrer dans la verge, & en 
pouffer le bout à côté & au de- de la pierre, & 


Bun prompt 
fecouts. E 


parce moyen la tirer au dehors. Cet expédi 

réalt fouvent , maiss il loi manque , il faut qu 
Я en vienne à l'opération fans rétarder un moment. 
Préparation Le Chirurgien ótera cette premiere ligature 


Tov dc i pour tirer lo peau qui couvre cette partie . le plus 
verge au Qu'il pourra vers la racine de la verge , & il remet- 
droit de l'u- tra еп байке la méme ligature au deffüs de la pierres 
іне, puis tournant de la main gauche la verge , al 
l'urètre foit en haut & tenant la pierre affjetrie 


entre deux doigts, il fait avec un petit fcalpel D. 
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'eneincifion forle corps de la pierre coupant les 
tégomens & l'urètre fuivant la longueur dela par- 
Че; enfüite il prend une petite curette Е. émman-, 
chée , faite en forme de cure-orcille , qu'il coule 
fous la pierre qu'il fait fortit auffi-tót par ce moyen, 
La pierre étant tirée on ôte la ligature , & la peau 
revenant dans fa place ordinaire, bouche la playe 
qu'on a faite à l'urètre ; ceft la raifon pourquoi 

vant l'opération on tire la peau, afin que les playes 
de la peau & de Purètre ne fe trouvent. plus vis-à- 
vis l'une de l’autre. On panfe ces playes comme 
on fait les plus fimples avec un emplátre de cerufe 
Е. une comprelfe С. & une bande Н. dont on fait 
des circulaires autour de la verge. L'urine. palfant 
par l'urétre , le nettoye & le guérit avec le fecours 
de 1а Chirurgie. 

J'ai và fouvent que la pierre après avoir fait tout 
le chemin de l’uretre s'arrétoie à fon extrémité 
cela arrive à ceux dont l'ouverture du gland eft 
plus petite qu'elle ne doit être , ce qu'on remarque 
айе fouvent vers l'infertion de l'uretre à la racir 
du gland. On m'apporra un jour un enfant qui 

roit une pierre arrêtée au bout de огеле , on en 
voyoit méme une des extrémités qui fortoit. Je те мед 
fervis de la pointe d'une lancette pour débrider en dégag 
haut & en bas cette partie du conduit de Puretre , calcul rere- 
& avec de petites pincettes je tirai la pierre. Laco бош. 
pellicule qui couvre le gland en rétreciffoit lou- proche le 
verture, & ceux à qui cette difpofition arrive » gland, 
font plus-long tems à pilfer que les autres. En cou: 
pant deux petites brides qui ferrent l'entrée de 
T'uretre , on y remedie aifément, & cet pour lors 
unc des plus legeres opérations de la Chirurgie. 


ip de 
la Curette, 


Panfement 
de la playes 
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Fic. XVI. DE LA TAILLE POUR LES FEMMES. 


Les femmes 
fie 
Àla pierres 


Uoique Puretre des. femmes foit plus court & 

plus large que celui des hommes , & que par 
cette difpofition les petites pierres , le fable & le 
gravier puilfent fortir facilement avec l'urine , elles 
ne font point pour cela exemptes d'avoir quelque- 
fois dans Ia усе des pierres qui Les incommodent 
autantque celles des honimes, & qu'il faut leur 
ôter par l'opesation. 


Deux ma. On taille ordinairement les femmes de deux 


nieres de ti 
тег la pierre 


manieres , ou par le petit appareil, ou par le grand 


auxfemmes, Appareil, 
La puemiere Dans le petit appareil, оште qu'on y employe 
{п inet peu d'inflrumens, on ne fait aucune incilion. 


Zen, 


Voici comment, La femme étant (ituce dans une 
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айг haure , panchée en arriere » les cuiffes dent 
tées & élevées, on prend la fonde droite A.qu'on 
trempe dans huile, & qu'on introduit par l'ure- 
trc dans la vellie pour chercher la pierre avec cet 
3nfirument. La canelure qui la fonde, ferc 
pour conduire dans la vefliele dilatatoire В. qui 
згу eft pas plátór entré, qu'on retire la fonde ; & 
avec le dilaratoire on élargie l'uretre , еп quoi 
on n'eft pas obligé de faire de grands efforts , và 
que ce conduit eft dilatable au de-Ià de ce qu'on 
еп peut croire. On retire enfüite la machine , puis 
l'Opérateur ayant huilé fes deux doigts de la main 
gauche, il les introduit comme on a dit auparavant 

ns le vagina fic'eft une femme , ou dans l'anus 
D сей une fille ; &de la main droite appuyant 
für le ventre , il approche doucement la pierre du 
«ol de la уейе , d’où elle entre aifément dans 1" 
bouchüre de l'uretre qu'on aura dilatée. Loríqu'il 
voir la pierre il бге fa main droite de deffos le ven 
tre de la malade , yfübüiraant Ala place celle 
Фоп ferviteur , & tenant les doigts de Pautre 
main toujours dans le vagina ой dans l'anus , avec 
le(quels il pouffe la pierre dans l'uretre , il prend. 
un crochet С. qu'il coule derriere la pierre, pour 


Uge du 
dilatatoire, 


1а faire fortir dehors comme aux enfans qu'on tail- 
Je par le petit appareil. 

11 y ades Opérateurs qui prérendent'que le grand La feconde 
appareil eft moins douloureux que le petit се qui toe 
fait qu'ils lui donnent la préference: vous en pour- ZS 
rez décider , quand je vous aurai expliqué celui 
qui nous refte. 11 fauc fituer le malade für la chaife, 

Jui mettre des écharpes comme aux hommes , la. 
faire tenir par des ferviteurs, & lni glifler dans 
J'uretre la fonde A. où un conduéteur С. qui puilfe 
fervir de guide à un dilaratoire fimple fait exprès 
pour les femmes. En voilà de deux façons, un fans Differens 
reffort D. & l'autre avec un reffort , qui le fair ou. tilatatoires, 


vrir plus commodement Cn peut fe fervir de l'un. 
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& de l’autre, mais le dilatatoire à reffort eft plas qui feront toujours plus péni 
d'ufage. Ayant écarté doucement l’uretre , & le le haut appareil. (а) 
dilatatoire étant ouvert, il faut avec un biftouri 4 
étroit F. ouvrir à droite & à gauche un peu de Гоп- Hifloire de Frere Jacques. 
fice externe du canal de Purine. On en ouvrira un à M 
plus ou moins , felon qu'on jugera que la pierre E qui s'eft paff à la Cour & à Pari 
fera plus ou moins grolle , on retire enfuite le di- 4 du Frere Jacq arde tellement les Li 
laratoire , & fur la fonde ou für le condu&teur С. thotomift i сїй qu'il étoit à propos d'en ra 
тез monye. QU'on аша рай dans l’urerre, on conduit la te- porter l'hifloireen cet endroit. Je le ferai très- 
mens qu'on nette I. dans la veffie ,'& on retire le conduéteur + fidelement ‚ afin que le Public informé de la ve- 
doit donner avec la tenette on cherche & on (ilit la pierre rité рое juger fi la maniere d'operer de ce nou- 
la tenette qu'on doit tirer au dehors par de petits mouvemens veau Lithotomifte doit être préferée à celles qu'on. 
qu'on fait alternativement de côté & d'autre fans a pratiquées jufqu'à pelen, `. 
grande violence. On peut fe fervir d'un petit gor- Dans le mois d'Acür de l’année 1697. ап ^ 
geret H. plus étroit que celui qu'on employe pour. Paris оре сіресе de Moine , qui avoit l'habit de e de 
les hommes, & il yena qui fe contentent d'une Recoler avec cette difference feulement , qu'il étoit Jacgues, 
fonde creufe. Le moins d'inftrumens dont on peut " d 
fe fervir , ceft toujours le meilleur. Dans la talle quit Сорт шеге des femmes ef WE 
К. il ya de l'huile pour en froter tous les intru- opération de la Taille qutie pratique tut ciles On mcs 
miens à тейге qu'on les fait fervir. Ja malade dans une fituation pareille à celle des hommes 
L'Operateur écarte 


а ранен Понта 8 О e Йй риш e 


"rier: Jontaire d'urine , fur-tout de celles dont on a tiré Rue pene edat juu dane veau 
une groffe pierre. Cet accident eft immanquable хале de la préfence de la pierre 3 il introduit ешке 
Moyens a РАЈ trop grande dilatation qui force & rompt le Je conducteur femelle , & écarte ces deux inftrumens 
Wl, ` ell des fibres de l'uretre & du fphindter. Si on afin d Дин Faire Pour des genie» il me Jeits eje 
pouvoit titer la. playe par le haut appareil , on év main gauchesde maniere que les doit de la main tant 
teroit cette inconiimodité; mais je nofe pas la con он AN gode UTE 
feiller avant que d'en avoir vû. pluficurs expárien- le perinde › les bras gauches de ces condutleuts fo 
ces: toutefois comme ce moyen a рй réaffr à des Eo cer онь E а 
hommes, је ne doute point qu'il ne convienr nent entre les conducteurs une tenerte convenable à Т: 
аш aux femmes. ЇЇ feroit donc à fouhaiter que ge du fujet, & l'introduit dans la vef, Il retire les 
ceux qui font dans un ufage ordinaire de tailler , condudleurs, charge la pierre, & la tire avec les mêmes 
feux des eflsis de cette pratique für des fojers précautions qu'on prend lorfqu'on taille Les hommes. 


privés de vie , & qu'ils fe bazardaffent de la ten- M Toleo que d'une iade еШ i пе gen Ot тын de a 


ter für des femmes qu'ils préverroient ne pouvoir conduire la кепеге, & cet de lui dont ce dernier dit &c, 
être delivrées que trés-difficilement & avec beau- avoir appris que l'incilion à l'urétre étoit inutile pour. 
coup de danger par le grand & le perit appareil , tirer de la vellie des femmes » les picires qui s'y forment 


au fajet 


arriva à Conduite & 


Tuconvé- — De routes les femmes qu'on taille, il y en a plus qu'on taille par le grand. apparei 
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Mier Medecin de Madame la Ducheffe de Bour 
Bogne & à divers autres qui. tous conclurent. qu'il 

le falloit voir travailler. Il fe préfenta un garcon Premier f 
cordonnier de Verfailles , qui étoit alors à. Fontai. КЪЗ! f 
nebléau , & qui avoit la pierre. M. Duchefne le fig" ™ 
mettre chez une garde , & lui fit fournir tour ce 

qui lui étoit néceffaire, Frere Jacques lui fir l'opé. 
zation en préfence de Mellicurs les Medecins, & 

de M. Felix qui étoit premier Chirurgien du Roi. 
L'opération réuffit heureufement, & Jk en fori. eck) 
rent tous trs-contens , & méme M. Felix retira 09 ФҸ 
chez lui Frere Jacques qu'il logea & qu'il norit" 
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chauffé, & qu'au lieu de capuchon il portoit un 
u. I fè faifoit appeller Frere Jacques, & il 
oit fimple & ingenu. Ш étoit fobre , ne vi 
Vane que de potage & de pain. Il n'avoir point 
d'argent & ne demandoit que quelques fols pour 
faire repaffer fes inftrumens , ou pour faire racom- 
moder fes fouliers. Il s’étoir fait une Religion à fa 
wer des vœux donc il laiffoit la liberté à 
fon Evêque de le difpenfer quand il vondroi 
f TI venoit pour lors de bourgogne , & il той рог- 
Bio qi! teur de quantité de certificats des opérations 
vant Paris, avoit faites en differens. endroits. Ш fe fit connoi- 


Yes propo: 


Sa reception $° Ey 


à la Cour, 


tre À la Charité par M. Maréchal , premier Chirur- 
gien du Roy; & trouva mauvais de ce qu'il ne 
vouloit pas le Jailfer tailler dans cet Hôpital , étant 
venu exprès à Paris , difoitil , pour apprendre aux 
Chirurgiens une maniere particuliere d'execurer 
cette opération ; mais comme on n'expofe point 
Jes malades de l'Hôrel-Dieu ni dela Charité pour 
faire des experiences, on lui donna un cadavre à 
qui on avoit mis une pierre dans la veffie. 1l la 
tira de la maniere qu'il avoit accoutumé de faire 
en préfence des Chirurgiens de la Charité , qui dè 
cette premiere fois ne furent pas contens de fa fa~ 
on d'opér 
s S Jacques peu fa qu'on їп 
avoit fait à Paris,en partit dans le mois d'Oétobre 
füivänt pour aller à Fontainebleau où la Cour étoit 
pour lors. Ш s'adrefa à M. Duchefne premier Me- 
десїп des Princes , à qui il rendit quelques lettres 
de recommandation qu'il avoit pour lui, &àqui 
il fit voir tous fes cei cats. M. Duchefne fut 
charmé du récit que lui fit Frere Jacques tant du 
деп, qui Pavoit conduit à Paris &à la Cour , 
que de fa maniere d'opérer; & du grand. nombre. 
d'opérations qu'il en avoit faites; & par un 
qu'on ne pent affez louer, il en parla à M. Fagon 
premier Medecin du Roy, à M. Bourdelor pre- 
mier 


pendant touc le voyage. 
Секе opération fit beaucoup de bruit, elle fut 
publiée par toute la Cour. М. Duchefne en infor- 
ma les Princes , & leur rendoit compre tous le: 
matins de la fanté du malade. Il regardoit Frere 
Jacques comme un homme envoyé de Dieu pour 
foulager ceux qui fonrafligés dela pierre, par 
une méthode plus aifée & moins danke duo 
celle qui fe pratiquoit. Ffeétivement les commen. 
cemens de l'opération du Cordonnier furent heu- 
reux 5 elle fat faite promptement , le malade pilla 
par le conduit ordinaire peu de tems oprès opéra 
tion 5 elle ne fut accompagnée d'aucun accident fa. 
cheux , & on vit dans les ruës ce Cordonnier fe 
gromenant trois femaines après avoir fübi la taille, 
Sur ce que Frere Jacques. dit qu'il ov 
une maniere particuliere de guerir les he 
lui chercha des enfans & des homme 
des defcentes; il en fit trois ou quatre opérations 
en prefence des mêmes Médec ins & Chiru: 
qui lui ayant và êter le refticule qu'il € 
cifion faite dans Paine , & qu'il rerr 
hifiter , n'approuverent point cette faço 
mais аа contraire la condamnerent a perluadés 
qu'on doit conferver les teflicules ce 
peter, Cette derriere 
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à limitation de ces coureurs de campagne il émaf. 
culoit tous ceux à qui il la faifoit, ayant donc été 
unanimement rejetée , on s'en tint À celle qui re 
gardoit la pierre, & voici comment il fe prati- 
quoit. 

La préparation chez luin'étoit comptée pour 
rien s. il ne fe foucioit point que le malade eur été 
faigné ou purgé avant l'opération. Il f 
malade für le bord d'une table expofée au jour, i 
le couche enfuite à la renverfe ‚ lui méttant feule- 
ment un oreiller fous la tête , & il le fait tenir les 
deux cuiffes écartées & ployées en enhaut les talon 
proche les feffes par deux hommes tris-forts , par= 
ce qu'il ne le lie point , s'en fanc fûr la force de 
ceuxqui le tiennent. Il introduit dans la verge une 
fonde grillée qui n'eft point canelée , dont le 
bou lui fert à pouffer de la main gauche en dehors 
l'endroit de la veffie où il doit faire fon ouvertu 
puis prenant de fa main droite un biftoury long fait 
en forme de poignard , il le plonge proche la poin= 
te de la feffe gauche deux doigts loin du perinée 
& le pouffant dioit vers la. region de la усе, il 
J'ouvre dans fon corps le plus près de fon col qu'il 
peut : il ne retire point le biltoury qu'il ne Pait ou~ 
verte autant que le demande la groffeur de la pier- 
те. Il fe fert d'un conducteur pour conduire la te- 
nette qui eft à peu près femblable aux nôtres; & 
fouvent avant que d'introduire cet inftrument , il 
examine avec fon. doigt fourré dans la playe l'en- 
droit ou peur étre la pierre: Quand elle eft chargée, 
il la rire promptement & rudement , ne reflechiffant 
nullement für les mauvaifes fuites que peuvent 
avoir les violences qu'il fait pour J'extraire. S'il y 
en a ploficurs , il les tire de méme que la premiere, 
& lorfqu'il les voit toutes dehors, il croit avoir 
tout fait; car il ne fonge pas même à apprêter un. 
appareil, & il ne s'embaraffe point de panler fes 
malades, nc fê fervant ni d'aftringens ni de dé~ 
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Жеп , fe contentant d’un peu d'huile & du vin П abandon: 
pour tout remede appliqué fur la playe ; & lor(- "® n mas 
qu'on lui a repréentéle befoin que le malade aice PS 
d'être bien paníé, il a repondu , je lui ai tiré Jarê ls рыш 
pierre , Dieu le guerira 

La Cour partant pour Verfailles,, Frere Jacques Son retour 
prit le chemin de Paris où farepuration l'avoir dé- ^ lati 
ancé. Ily trouva tontle monde informé de ce 
qu'il avoit fait à Fontainebleau, , & chacun s'em- 
preffa. de lui 
plaitir que d 
Hen tailla cinq оп бх, dont ilen mourut quel- , Nouvelles 
qués-uns. Il vint à la Charité de Verfailles en tail- 
Jer quatre entre lefquels il y avoit un Irlandois à 
qui il trouva au lieu de pierre dans la хее une 
bale de plomb couverte d'une matiere graveleufe , 
qui l'incoramodoit autant & plus qu'auroic fait ane 
Pietro, & qui obligea de le tailler + ce malade Ex 
avoit reçu quatre où cinq ans aupa ant oup ү, 
de moufquer dans Te bascventte; ont bale svok Ет 
percé la veffie , y avoit оште 
jufqu'au jour de Io 
Jes playes de la 


avec lui en faire l'ouverture; nous tronvames la 

Zelle ouverte dans fon corps proche fon col  c'eft- 

à-dire , en l'endroit où ila coutume de l'ouvrir s 

noüs vimes au vagin üneplaye de la longueur de Il lui es or 
voit été faite par Le tranchant du bif. dioaire 4 

touri en le pouffant le long du vagin pour aller à Perth ya- 

Ja veffie. Frere Jacques die à cela que les playes du 2% 


vagin n'étoient d'aucune conféquence , & qu'il lui 
arrivoit fouvene de le percer. On étoit trop p 
nu en fa faveur, pour concevoir d 
ne impreffion contre lui, on attribuala mort: de 
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enfant à plueurs vers qu'on lui trouva dans 
les boyaux , & dont elle avoit vuidé quelques-uns 
avant que de mourir. 

On fe fervit de autorité des Magiftrats , & 
tr'autres de M. le premier Prefident, pour fairo 
ordonner , que dans le printems qui. s'approchoit „ 
& qui eft Ia filon où on raille à l'Hôtel-Dicu ёс 
lla Charité de Paris , ce feroit Frere Jacques qui. 
tailleroit dans ces lieux ; car on étoit entété que fa 
méthode étant la meilleure , il falloit s'en fervir & 
abandonner deformais celle qu'on avoit mife en 
pratique jufques alors. II fit en plufieurs fois envi- 
топ cinquante opérations dans l'un & l'autre de 
ces Hôpitaux. C'étoit un empreffement inconceva- 
ble pour le voir travailler $ il n'y avoit. pas un Mé- 
decin ni un. Chirurgien qui ne táchát. d'y entrer ; 
il (өй. des gardes pour empécherla foule, & il 
ya eu au) deux cens perfonnes à la fois préfens 
Ale opérations. 

De tous ces raillés Je nombre de ceux qui mous 


; furent , fur plus grand que de ceux qui guérirent- 


On apprenoit tous les jours la mort de quelqu'un p 
& ilen mourut à la Charité jufqu'à fepe dans un 
même jour. Cette quantité de morts qui devoit ou- 
viir les yeux aux partifans trop zelés de Frere Jac- 
ques, tit un effet tout contraire; car ne voulant 
pas avouer qu'ils avoient porté leur jug 
fa faveur avec trop de précipitation , ils réjettoienc 
Ja caue de tant de malheurs fur les Cbirurpiens de 
Ja Charité ; апу hautement qu'il falloir que par 

ar jaloufie contre ce nouvel Opérateur , ils euflent 
empoifonné ces malades, prétendans qu'ils ne 
pouvoient avoir. été péris en f grand nombre &fi 
promptement, que par quelque caufe érrangere à 
l'opération. 

On n'a paseu de peine à juftifier les Chirur- 
giens de ces calomnies. L'ouverture des corps morts 
a été la preuvede leur jonocence. La maniere 
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Bent ils en ont ulë à l'égard du Frere Jacques qui. 
ne peut pas faire la moindre plainte contr'eux , 5 
T'accueil qu'ils font à tous ceux qui leur apportent 
quelque chofe de nouveau dans la Chirurgie , mon- 
trent qu'ils ne cherchent qu'à la perfectionner; & 
ils alloïen en foule pour le voirtravailler , Стой 
plütór pour apprendre 1а m: qu'on publioic 
merveilleufe, que pour la critiquer ou la condamner, 
C'eft donc à tort qu'on les а accufés. П n'y a qu'à 
examiner & la nature & les fuites de cette opéra- 
ration , pour ёте convaincu. que la caufe de tous 
ces défaftres lui doit êre uniquernent attribuce $ 
& il faudroit plûtûr s'étonner de ce que fes mala- 
des nepérilfoient pastous par les inconveniens terri= 
bles qu'on a và accompagner cette opération que 
5 vous raporter. 
yant rien qui rerienne la pointe du biftoury , Ss maniere 

ere Jacques le роце d'ordinaire trop avant , ce cones 
qui fait qu'il. perce la veifie de parc еп part, và pon 
que preffant le ventre du malade , il contraint. le P 
fond de la velfie de s'approcher de fon col; ainfi 
pour peu que le bi(toury foit entré dans cer organe, 
il en touche bientór le fond , qu'on a auf trouvé. 
ouvert à beaucoup de ceux qui font morts , & c'eft 
Іа raifon pourquoi Frere Jacques пе vouloir point 
tailler ceux qui n'avoient que de petites pierre 
parce que cherchant la pierre еп tatonant avec Ja 
pointe du biftoury illa trouve aifement loríqu'elle 
ef graff › & difficilement quand elle eft petite > 
la groffe arrête le biftoury fur laquelle il. coupe de Үе pez 
la Усе autant qu'il en juge necefTiire pour la pou- 666 en Dio 
voir tirer; mais la petite ne l'arrétant point , il a engin 
fouvent percé 1 en trois ou quatre endroits. 

On a trouvé quelquefois qu'ilavo t coupé le col Col de la 
de la veflieen travers, deforte qu'il étoit tour à. Velie cou 


fui féparé de l’urètre , parce que n'ayant rien ren- 
contré qui conduifit le bifloory , il alloït couper 
ce col au lieu du corps qu'il prétendoir ouvrir pro- 
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che cette partie, & alors connoiffant. fon erreur > 
il deit obligé de faire une autre ouverture auprès 
de ce même col pour en tirer la pierre; or jugez б 
une velfie ainf coupée peut fe guérir, & s'il ne 
faut pas que le malade perife. 
ow left fouvent arrivé que Frere Jacques ouvroit 
Saufi le reum ; parce que le biftouri coulant le 
de ce boyau pour aller à la veffie , & l'appro- 
chant de trop pris, un des deux tranchans de l'inf-. 
trument y faiíoir une incifion longitudinale ; on 
ne peut pas douter que le rectum n'ait été ouvert , 
vû les matieres fécales qui fortent par la playe. IE 
ya même eu quelques-uns qui ne font pas morts 
de cet accident, & à qui les gros excremens for- 
tent encore par une ше qui leur en eft гейде, 
Je vous ai déja dit que Frere Jacques ne den 
noit point quand il avoit ouvert le vagin ; cel. 
arrivoic à prefque toutes les femmes qu'il. tailloit з 


il précendoit que la playe n'en dech point morte 


le, ni méme daugerenie , Ze qu'elle fe guéri 
facilement. Je lui en ai và tailler deux , à qui l'in 
cilion faite , le fang fortoit par l'orifice externe de 
la matrice ; ce qui ctoit une preuve certaine que 
le vagin étoit ouvert. 

Linn, On m'a dit méme qu'il y a quelques femmes À 


ЖЕ qui il avoit ouvert le vagin & le re&tum tout en- 
femble ; les gros excremens leur forrant par le сої 
le la matrice ; de maniere que ces pauvres femmes 
ient dignes de compatfion , và qu'elles fe trous 
еп méme tems trois playes confidérables еп 
differentes, avoir à la veffie , au 

tum. 
d'avoir bien fait l'opération , il eft 
lu Ghirargien de bien traiter le ma- 
2  & de le conduire à fa parfaite guérifon. Frere 
165 étoit hardi à travailler , mais il ne (e met- 
toit point en peine de procurer à la playe ane bon 
ne cicatr ı2 talent бой d'aller de ville en ville, 
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& de tailler rout ce qui fe préfentoit , ilquittoit 
auffi-tôt fes malades , & les abandonnoit fans fe 
foucier des fuites; & det laraifon pourquoi il Haben 
avoit tant de certificats, parce qu'il fe. hátoit de les ies 
prendre de ceux qui. avoient été pré(ens à l'opéra- p 
tion , & qui pouvoient rendre témoignage de fon 
drefíe & de fon habileté à tirer la pierre. Mais 
vil eut attendu à les demander après la guérifon ; 
ils n'auroient pas parlé avec tant Форе qu'ils fai- 
foient immédiatement après l'opération. Par exem., C 
ple , (i Frere Jacques eür demandé des certificats AAT", 
Meffieurs les premiers Médecins de la Cour auff- буг qi 
tôt qu'il eut taillé ce Cordonnier à Fontainebleau ‚гаша. 
3ls euffent. été très-avantageux pour lui ; mais après 
Y'avoir vû languir à Verfailles , & mourir deux ans 
après qu'il eat éré taillé 
Toit toujours par la playe ; les certificats alors ren- 
dant témoignage dela verité n'autoient point été 
favorables А се Litorhomi(te. 

La mort prompte & cruellede M. le Maréchal 
de Lorge, qui arriva le lendemain de l'opé 
que lui fit Frere Jacques, а défabufé touc le mon- 
de 5 fes partifans même n'ont pas of entrepren- 
dre de l'excufer ; ils font convenus de fa faute , & 
M. Fagon qu'on prelfoit de fe mettre entre les 
mains du Frere, a pris le bon parti en fe mettant 
entre celles de M. Maréchal qui l'a heureufement 
tiré d'affaires; quoique les circonftances de, ces 
deux opérations fuflent femblables ; car il y avoit 
à chacun un fungus dans la veffie. M. Maréchal a 
fauvéla vie À M. Fagon, & Frere Jacques a tué 
M: le Maréchal de Lo ce qui doit faire m 
ire une grande différence entre le Charlatan & le 
bon Chirorgien. 

Tous les faits que je viens de rapporter , ont été 
саш que les applaudilfemens qu'on donnoit à Fre- Ш perd fon 
те Jacques n'ont pas continué, & que fa pm Zi 
tation a changé à fon déshonnenr peu de tems après fa 1p 
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fa nailfance; & ceux qui le vantoienr le plus , onè 
été obligés de fe taire. Ш a pris le parti d'aller à 
Orleans, à Lyon & en d'autres Villes du. Royau- 
me ou il a opéré comme À Paris. Les premieres 
lettres qu'on en a recu écrites par ceux qui l'avoient 
vû travailler , publioient D grande dexteriré ; mais 
les dernieres à l'exemple de celles de Paris, ne lui 
étoient point avantageufes ; deforte qu'il n'eft p 
que plus mention de Frere Jacques apparemment 
qu'il retournera à fon premier exercice, & qu'il fe 
contentera d aller de village en village tailler char 
tablement Aux dépens des pauvres malheureux qui 
Jui tomberont entre les moins 

Quoique je n'aprouve pas Ia maniere d'opérer 
de Frere acques , je ne la condamne pas abfolu- 
ment, Шуа du bon dans cette opération ; j'en аў 
tiré deux utilités l'une für la ponétion au périnée 
que je confeille de faire à l'endroit de la veflie où 
il fait fon ouverture pour en tirer la pierre, & 
l'autre für l'ouverture que je propofe de faire au 
fond même de la veffie , pour en tirer la pierre par 


Moyen dele baut appareil, Enfin je fuis perfüadé qu'un. Chi 


rürgien_ bon Anatomifte qui fcait conduire fon inf- 
trument, & qui e(t maître de le porter où il veut 
réuffir par la maniere de Frere Jacques; 
parce qu'il éviteroit tous les accidens qui Jui font 
arrivés s mais c'e trop expofer un malade , que de 
le faire tailler par ce,Frere , qui n'ayant aucune 
connoiffance des parties qu'il faut couper , ma de 
hardieffe à y enfoncer fon poignard , que parce 
qu'il manque de lumiere pour en prévoir les con- 
féquences. H n'y avoit perfonne qui ne tremble 
enile regardant opérer , & les Chirurgiens mêmes 
quoiqu'aguérris für ces fortes d'opérations étoient 
cffraÿés de lai voir tenir fon couteau fi long-tems 
dans la playe 
Enfin le fruit de cette hiftoireeft de nous ap- 
prendre qu'il ne faut pas applaudir avec tant de pré. 
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€îpitation far ce qui nous paroit nouveau 5 il faut 
dans la Médécine recevoir tous les rémedes qu'on 
propofe, &dansla Chirurgie voir pratiquer ceux 
qui fe ventent de faire mieux que les autres : nous 
nedevons pas tête Бае donner dans toutes les 
nouveautés. En les examinant , on prend le bon , 
& on en laiffe le mauvais. C'eftainfi que les. Arts 
fe font augmentés , & c'eftainfi que la Chirurg 
cft montée par dégrés à la perfe&tion où elle fe fait 
admirer aujourdhui. Са) 


s pratiquée de la ma 


С uteur, elt en effee dé 


niere qui ей décrite. 
ебаси е incertaine & périlleufe, Mais cette opération 
corrigée À perfettionnde ci regardée aujourd 
platictirs grands Praticiens » comme excellente & pre 
Table dans сата esie Ceu eh va. die i uid dran 
Memoire de M. Morand inferé dans ceux de l'Academie 
Royale des Sciences у année 1731. 
frere Tacquesayant prefque perdu fa reputation À Pa 
parcourut plufiéurs. villes de France š palla en 
Hollandeyod il pratiqua fa méthode avec tant de Deet, 
qu'elle у fur accrád tems, М. Rau qui tail 
Joit alors à Amer and appareil , là goûta 
bientôt, 11 Ja corrige felon quelques-uns, où plûtût il 
орка felon M. Morand, qui prouvera bientôt dans un 
ouvrage qu'il doie donner (ur cette matiere › que la mé- 
thode de M, Rau coit précifement celle de Frere Jac- 
ques ‚ telle que се Moine l'avoit corrigée & perfection: 
€ foie par fes propres reflexions ; foit par les confeils 
qu'on lui avoit donné à Paris, М. Morand prouve ce fait 
p Tages trés.rares > res recherches 
D au fujer de ce Frere, Le premier de ces € 
au Public par Frere Jacques en 17 
yanuferit orné de figures. On voit dans 
"x ouvrages que Fr s avoit corrigé fa 
hode x ge qu'il étoit t faire fon inci 
dans le méme end couper le col 
Ше. Cette opération cut entre les mains de M. 
Rau beaucoup plus de Dech. qu'entre celles de Frere 
Jacques ; ce qut. eit point étonnant. Ce dernier igno- 
Toit l'Anatomie » fans les lamieres de laquelle on ne va 
qu'à atons » au lieu que le premier la (атой parfaite- 
hene affa езге ð Londres n 


ago, Des OPERATIONS DE CimUncrE ; 
d'opération de M. Rau. М. Chefelden qui y pratique f4 
Chirurgie avec grande repuration , reconnu par plu- 
ficurs experiences qu'il eft dangereux de percer la velie 
dans fon corps» fut rout vers là parte inferieure, Il reme 
Їй d'eau la усе» & l'eau zinfinuant dans la mem- 
brane cellulaire qui environne le тейит , f 
ulceres fordides avec pourriture. IL efaya enfuite d 
tailler precifemenc comme M. Albinus prend que M. 
Rau саШоіс 5 & lcs inconveniens furent les mêmes de la 
Part de Purine, C'et pourquoi ìl imagina une autre 
thode connue fous le nom d'appareil laterab& qui nett 
que l'opération de Frere Jacques & de M. Rau » encore 
рите Шота qu'elle неон. alors. L'opération 
моле sà Londres qu'à Amiler 
e publia bientôt à Paris, où elle 
ucoup de fuccès par M. Morand, 
dont le zéle pour l'utilité publique eit connu Moteurs 
Garangeor & Verchet l'ont fait ainfi. Le bruit du fuccès 
de cette opération fe répandit enfuite dans les Provinces 
& julqu'en Efpagne. M. le Cat , Chirurgien en chef de 
норка! de Койеп en furvivance » y taille avec (иссёз 
par cette méthode, M, Lahaye Chiragien la. pratiquée 
4 Rochefort, & M. Virgili à Cadix, M. Morand a donné 
à l'Academie des Sciences l'énumerationdes experiences 


faites depuis fon premier Memoire Ў 
Pour faire certe operation » Ie malade ayant dré pre- 


paré à l'ordinaire, on le place fur une table horifontale 
de la hauteur de trois pieds , couverte d'un matelas ; on 
Jui mec un oreiller fous la tête » on le lie » & on le faie 
tenir comme pour le grand apareil. Enfuite l'Operaceur 
introduit une fonde blen canelée dans la veffic „il en ine 
cline doucement le manche vers l'aîne droite du mala- 
de: prenant garde de ne la point pouffer en devant. U 
Aide placé à cóté de celui quia foin de tenit ia cuite 
gauche , prend le manche de la fonde , la tient. avec la 
main droite fans la deranger de la fituation 
teur l'a mife , & releve de 
L'Opérateur fait à la peau & le дошу 
de M. Chefelden G. une incifion » qui doit commencer 
droit ой finit celle du grand 
e) с qui commence 
à quelque diftance s & va vers la tuberofité 
de Dien entre les multles éreteur & cur 
gauches , & à cócé de l'intettin re&um, T introduit ene 
fuite dans la playe le doigt indicateur de la main gau 
che ; pour trouver. la canelure de la fonde, en appu- 
yant, s'il veut, Wien deux doigts dela même m. 
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für le тейит pour l'affajertir en bas il incife la fa- 
veur de la fonde le commencement de l'urètre » la par 
tie laterale gauche de Ja glande proftate  & le col de la. 
vele; puis tenant toujours le doigt indicateur. de la 
main gauche fur la fonde, il quitte le biftouri pour 
prendre le gorgeret, dont il mct le bec dans la cane 
Jure de la fonde. Ш prend. enfuite de la main gauche le 
Manche de la fonde › & introduit avec la main droite » 
lc gorgeret dans la vefe, en le faifant ter douce 
ment le long de la canelure de la fonde. Quand l'urine 
commence à couler le long de la gouticre du gorgerer » 
il ett für que сес intrument eft entré dans la veffic. Sou- 
vent clle coule auifitàt que l'incifion intericure cit faite. 
L'Opérateur dre la fonde de la veflie ; il prend le gorge- 
тег de la main gauche ; il gliffe de Ja main droite Le long 
de la gouticre une tenerte , qui doit avoir les branch 
un peu plus longues que celles des tencttes dont on fe 
fert pour le grand apareil. Il retire enfuice le porgeret » 
& acheve l'opération à l'ordinaire avec une ie grande 
facilité. Sil a ouvert quelque vaiffeau confiderable qui 
foit dans lcs prailes il en fait la ligature ; f ce vaifícau 
eft plus profond il arrête le fang par un bourdonnet 
trempé dans quelque (liptique. On panfe le malade » 
comme fi on l'avoit taillé par le grand appareil. 

M. le Cat, qui dans les commencemens ` faifoit 
cette operation avec les mêmes inftrumens que M. Che- 
felden , la fait à prefent avec des infirumens nouveaux 
qu'il a inventé , & un ancien qu'il a perfettionné 

La fonde H. dont il fe fert elt tctmipée par une plaque 
Longue , & un peu étroite qui tient licu de manche 5 car 
«cll par elle que l'Aide tient la fonde dans une fituation 
fixe , lorfqu'on l'a introduite dans 1а мее. 

L'initriment 1. 1. a la figure d'un (calpcl à deux € 
chans : Sa lame cft fixe dans fon manche › & part 
Par unc rainure ou efpece, de goutierc qui forme une 
Vive arrête de lautre сбб 

L'inflrument К. а fa lame un peu courbéc & tran- 
chante par fa partie convexe. Elle eft auf fixe dans fon 
manche › & partagée par une rainure ow gouriere lon. 
{иба qui ne forme point de vive апда » parce que 
l'inflrument eft plus épais. 

Après avoir placé la fonde dans la vefe il fait avec 
Y'intirument 1. une incifion aux tegumens & à l'urètre y 
maisun peu plus bas qu'on ne la fait ordinairement » 
айп d'éviter l'artere honteufe externe , qu'on coupe 
fouvent lorfqu'on fuit la méthode ordinaire, I, place la 
pointe de l'inltrument dans la crenelure de da fonde ; & 
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Bie quite le long de la rainure de l'intrument , Pau: 
de jug ment К. & retire Je premier , locique la poraa 
Тш! eit parvenu jufqu'à la crenclure de la. E 
à, сопре enfuice le plus qu'il peut du col de la velie ачы: 
1e dernier inrument., qui par fa figure A propre 
vare dncifion. 1 gliffe le long de Ja goutiere de cer int 
Hiert, dont Ja pointe eft dans la erenelure de la (au. 


DAT d'un gorgeret , & il finit fon opération à Гы. 


` La multi 
tion, ef 


frumens pour faire une opéra- 
“п défaut dans une méthode ; 
avantage dans celle-ci, & les goutieres 
` & к. rendent Lopéfation plus facile Ве 


plus (йге. 
On vient de voir A 

më- quelques-unes des pr 
où elle 
À la Scéance on fe f 


foyer] cette remarque & dans quel- 
d'un тё. qu edenres par quel degré l'o 
рагуспиё à ce. point 

Età prefent, Outre les différentes m 

publique de Arts doin 
FAcademie sc une ay 
de Chir, & execute d 
inferé dans 


près, en а fait depuis peu dclos 
с qui approche de la laterales mais qu'on 
c пе maniere détente 
Pour preparer Је malade à l'opé 
Sec, de pendant les trois derniers Jouns ды précedent. l'opera: 
If: Нор, Le jour méme de operation, En beaucoup 
3736. — boire, & Топ abondante exciteroit à 


tion, on l'accofi 


on іпједе 
г remplir la 

Pour faire l'opératio 
près dans la méme fituaci 


peration laterale у fuivant 
Jui fait compr 


» on place Je ‘malade à рец 
1 Ой on le met pour faite Co- 
mer le ventre au deffüs des os pubis. 
avec imc pelotte faite exprès » & l'Aide qui le c 
me releve en même:tems Jes бошу LOW Те сол 
duit le doive index de Ja main gauche dar I. 
porter l'inelin retum & Puretre vers le conc 
5 Monge de la main droite entre l'anus & la qul 
vé de chis à ruche , un trocar fort long £ d 
ШЕ ЧЁ fenduë Ce trocar à la longueur jy 
ЫЕ à celui D. dont j'ai parlé plus haue, IL c pl 
fugues dans Ja veflie entre le col SEI 
Voir s'il y of enué y il retire de quelques ligne, le 
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on & l'écoulement des urines l'affare que. l'infirun dk 
ft dans la veffe : il gli alors dans la fente de la сай 
Te une efpece de couteau droit un peu long & mince ou 
un couteau courbe & tranchant par fa pasti cam eko ы 
pour incifér de basen haut les tegumiens e Мше 
yelfe il étend l'incifion en retirant le couteau, de 
à la faveur de la crénelure de Ja canule 
Ja veie & finit l'operarion à l'ordinaire. 

Pour faire un jufle choix parmi ces differentes mé- 
thodes » il faut d'abord remarquer les ZC msc 
tics que l'on incife füivant chacune, & reflechir Ги ler 
avantages & les inconveniens qui refültent non VE 
ment de l'inciion de ccs parties » mais de la méthode 

Dans operation du grand appareil › on coupe Du, 
meae Июйгитеп tancha s кы a een De 
troduit les inflrumens & le doige dans l'ouverture, ge 
qu'on tirela pierre , Tage & le col de la. velie fone 
dechis juiquà fon orifice, qui (c divife аш lus ou. 
moins felon que la pierre eft plus ou moins шы 

Dans l'opération de la alle laterale, l'en coupe le 
cemmencemenz de иие , Je co de a ventie, VT 
tie lacerale de la glande proftate » & la divin vallo 
ge du cêrê de la vefte lerfqu'on faic l'extraction de la 
À Suivant la méthode dont j'ai parlé en derer Пао 
fe propofe de faire l'ouverture de la vefte au même ci 
soit où quelques-uns prétendent que M. Rau la ГАЙ, 
clt à-dire à «Ф du col de la velie» ente cette n 
tie › les veflicules feminales » & Date gauche Cous 
incifon а huit lignes» ou environ d'étendió. H 
tire la pierre, elle s'allonge du côté de l'une рше, 
& fe prolonge fouvent jufqu'à cete partie Sabre 
quelquefois l'on coupe la partie laterale gauche cela 
glande profate (ирегеге i 

Quelque méthode que l'on. choifif pour faire 'ex- 
sraëtion de la pierre, il fe fait» comme l'on aait. ua 
dechiremeut plus ou moim mand сотто extenfion plug 
où moins confiderable. de Rbres & de parties 

L'ouverture de Гапеге qui fe ditibue au tifa Ben, 
gieux de l'urètre , & le dechirement de Ber: 
des fibres du col de la усе font les we 
qu'on trouve dans le grand appareil. Il arrive rarem ons 
quin ouvre Pare А Погон P'a ouverte Fon et 

regue. toujours für d'anéter l'hemonage. оп СЕ 
al ® au dechement de metris col de la 
ele ont confidérables qu'à proportion de ja 
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&roffeur de la pierre, D'ailleurs les parties s'étendent 

À présent beaucoup ; pourveu qu'on ne 

tion de la pierre que peu à peu & par degr 
Les avantages de cette méthode font très confidera 

bles; elle convient à toutes les efpeces de vellie , p 

de, petite, malade ou 

de p 

k 


nt 
rines: Le peu ерй des ОН 
divifes › fait qu'on peut facilement par le moyen d'a 
necanule, Wéer dans la velie quelque liqueer ec 
qui eft encore un moyen de tirer Ics elles. de pierre & 
Jes petites pierres mêmes, Ces injections [crvene auff 
à nettoyer les veflies malades & baveufes £ mais le plus 
and ayantage qu'on peut retirer de cette mé les 
Eelt que Lon ей olde» de peur de Face Ke nan 
de, de laiflèr dans la veffe quelque pierre contidera- 
ble , on peut facilement quelques jours après l'opéra. 
tion › c'cil-à-dire , lorfque la füpuration ef. étaplie y 
trodüire de nouveau ls wa pae la. playe pou! cm 
faite l'extraction 
L'operation laterale а аш fes avantages. Par elle 
Гоп eit toujours für de couper prefque toutes les par- 
Чез qu'on elt obligé de déchirer parle grand appareil ; 
par con(equent Jes malades foufirent moins , l'on tire 
plus facilement les groffes pierres, & l'operacion cit 
moins longue & moins doulourcufe. Mais la necefüté 
de faire tenin la fonde par un. Aide , & l'ouverture que 
Топ fait quelquefois du tronc de l'acre qui fe dillribue 
ulbe de l'urètre , & que quelques-uns. appellent 
fe trouvent point dans le rand apparct 
Quant À la derniere méthode, эл ne peut difconvenir 
qu'elle a quelques avantages, mais elle a aufí fes ins 
conveniens, Eu la fuivant on fait aifément l'extraction 
des pierres, l'extention А le dechirement des parties 
пе font. pas confiderables , & оп ne craint point lin: 
Continence d'urine, Mais» Te. CD EE, 
Ja vee pour la remplir у ou l'urine qu'on fait recente 
au malade jufqu'à ce qu'elle foit pleine, пе peucelle 
pas produire l'infammation , la paralifie de la veffie , 
& plufieurs autres defordres qu'on a déja reproché 
aux putifans du haut appareil ? De plus l'eau ou l'u- 


TROISTEME DEMONSTRATION, agg 

eut s'nfler dans le tiffa cellulaire qui entoure 
1а vel, comme М, Chefelden l'a remarqué: se. Il eit 
dee d'ouvrir par cerre méthode les velics malades 
Ou racornies › ou naturellement petites › пі celles des 
perfonnes gralles , ainfi elle ne convient pas à tout 
forces de Dier, зо. Dans les autres méthodes ; on 
dert de la fonde, parle moyen de laquelle on e 
d'ouvrir Ja veflie , & de l'ouvrir toujours dans l'endroi 
que preferit celle de fes méthodes que l'on fuit, Dans 
celle dont il s'agit ; l'Operateur privé de ce guide y 
nor-feulement n'eft pas für de l'endroit qu'il va percer 2 
maison ne айг pas méme certainement s'il SE) 
Ta vefîe, La preuve de certe incertitude,c'ell que la figus 
те de la усе varie dans les fujets,& que les liqueu 
enflent la усе ne changent point fa figure en aug 
mentant fon volume + d’où il faut conclure qu'elles i 
fupléenc à Ja fonde que bien imparfaitement y aufi 
aton vû qu'on a été obligé quelquefois d'avoir recours 
à cet inflrumenr, 4°. Ш fürvient prefque toujours pens 
dant l'opération une Jémorrgie Tort tonfideable A 
tout aux grandes perfonnes. Elle jette quelquefois lc 
malade dans E 
dre que malgré les moyens ufités еп pareil cas, le fang 
ne s'infiltredans le cfi cellulaire еса, ауе 
оц пе s'épanche dans la veflie тте, Оп a lieu de cese 
qu'elle ne vient pas feulement de l'ouverture de 01е 
e honeufe externe ; quoiqu'il en foit cette hemorragie 
eft un. grand inconvenient, 59. Comme l'on porte l'inf 
trument tranchant fans être guidé par une fonde Tu 
Peut arriver qu'on coupe la fymphife des os pubis; fir- 
tout loríque ces os font fitués un peu bas. de, Aprés l'o- 
peratien » la fituation de la playe & l'épaificur des pate 
Чек die “empêchent de nettoyer facilement les 
vellies baveufes & malades , & de virer aifement les 
pierres гейёез & les fragmens de pierres. 

1 patoit par l'expofition que je viens de faire des 
avantages & des ihconveniens des differentes тё 
des de tailler , que dans la derniere , les inconveniens. 
T'emportent fur les avantages, & que dans les deux 


ques les avantages l'emportent fur les inconveniens, 
ЇЇ ей bon même de remarquer que celles-ci ne dic 
sent pas beaucoup entre elles, Les mêmes parties de la 
уб font divifées dans l'une & dans l'autre , mais on 
déchire dans le grand appareil ce qu'on coupe dame 
L'appareil lateral" £ 
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XVII. POUR LES OPERAT. SUR LA VERGE; 


та Verge D 29е) parties de notre corps, ity en а 


$n flene à L peu qui foient fajerces à un plus grand nora- 


bre de maladies que la verge : de celles qui Patta- 
quent , les unes fe guérifent par des remedes tant 
generaux que particuliers , & les autres demar 
dent l'opération de la. main. C'ft de ces derniers 
que l'ai à vous entretenir , en vous cafcigaant ce 
qu'il faut faire pour Les guérir. 


Т 
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Та verge а met partes qui font ordinairement Tro yar 
Dante aux opérations ; (avoir, le. prépuce, le ® 1а 
gland , & Purètres Au prépuce on en fait. deux, le руз ons 
phymofis , & le paraphymolis ; au gland trois , car rations, 
on le fépare lorfqu'il eft adherent , on еп óre les 
porreaux , & on le perce lorfqu'il et bouché; & à 
T'rétre deux , qui font d'en confumer les callofirés,. 
S d'en tirer une pierre loríqu'il y en a. d'arrèrée, 
Je vous ai démontré cette derniere en. faifant fo. 
pération pour la pierre, je vais vous montrer les 
autres, Voilà celles qui. font utiles., & qu'on doic. 
néceffairement (cavoir : il y en a trois autres qu'on 
doit rejetter. comme inutiles , ce font celles du re 
cutili, de la circoncifion & du bouclemenr ont 
je ne vous parlerai qu'aurant qu'il faut que vous en 
fgachiez pour Gre les premiers à les condamner. 
Par le recurili, les Ancien: en'endoienr une De 
opération. qu'ils faitoient à la verge , loque lens 
gland (тойс trop découvert. Ils la pratiquoienr. en el 
deux manieres , l'une en faifane nne incition circu- 
laire А la peau de la verge vers la racine , & tirant 
cette peau ju(quà ce que le gland tûr recouvert з 
& l'autre aprés avoir rehautfé le prépuce iur la ver 
82 » ils inciioient en rond 1а peau interne do prepu- 
«e proche le gland : puis à Pune & à l'autre de ces. 
manieres ils lioient le bout da. prépuce far une pe- 
tite canule de plomb pour laiffer fortir Purine , & 
procuroient une cicatrice entre les deux lévres de 
Pincifion. Ils faifoient cette opérarion à ceux qui 
ayant le gland toujours découvert fe (enroient in- 
«ommodés par le frottement. continuel de la che- 
mile , & qui vouioient à quelque prix que ce fûr 
Yavoir recouvert, 
^ Circoncilion fe faifoit À une indifpoftion De la Cir. 
toute oppofée au recutili z c étoir lorfque le 
ne [e pouvoir pas découvrir, on faifoit uneligaru~ 
že au bout du prépuce au део de ce qu'on cn Vous 
doit couper, qui toit environ l'épailleur d'un où 
R 


Du Boucle- 


garçons. 


Jowilié. 


Du 
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de deux écus, puis avec des cifeaux on coupoit 
cette extrémité du prépuce , qui fait quelquefois 
fi étroit, qu'il empêche qu'il ne fe re~ 
broufe far le gland. Cette opération n'eft plus en 
ufagé que chez les Juifs & les Tures qui en fonc 
une cérémonie, & un туйеге de leur Religion 3 
les Chrétiens ne la pratiquent point , mais les Ra- 
bins & les Moufris la font à tous les enfans mâles 
de leur Loi , peu de tems après leur naiffance. 
Je ne fçai pas qui eft l'inventeur du bouclement 
garçons : mais cette opération choque le bon 
fens. On tiroit le prépuce en dehors, & le traver- 
fant d'une aiguille enfilée on y laiffoit un gros fil 
jufqu'à ce que les cicatrices des trous Толи faites з 
puis retirant le fil , on paffoit à la place une groffe 
boucle de fer qu'on у laiffoit tout le tems que le 
füjet étoit dans un âge incapable de travailler à la. 
génération. Ils prétendoient que сетте boucle Реп 
Péchant d'avoir commerce avec des femmes , juf- 
ques à l'âge de vingt-cinq ans qui cft le tems 
qu'on. l'ótoit , les forces ne fe dillipoient point , & 
qu'elles fe confervoient pour engendrer des enfans 
e fervir la République. 
trois opérations erès-inuciles , für tout en 
vis ce pays Septenttionaux & remperés où Je prépu- 
` ce mé pas füjetà fe racourcir , ni à fe ralonger 
exceflivement comme dans ces régions chaudes, 
où la Circoncifion eft fouvent néceffaire , & où 
la pafon d'amour porte de fi bonne heure les 
hommes aux embraffemens. Venons aux opéra- 
tions de pratique. 


de 


Pix L E nom de phymofis eft dérivé du verbe Grec 

fhimotin , qui veut dire, ferrer ou étrecir, раге 
ce que l'extrémité du prépuce eft tellement étroi- 
te qu'elle ne permet pas au gland de fe découvrir 3 


deforté que certe maladie n’eft autre chofe que le 
prépuce trop ferré, dont l'extrémité #ойпе une 
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bride circulaire , qui empêche que le gland ne foit 
libre dans fon ufage t ce mal lüvient où naturel- 
lement, ou par accident. 

Certe indifpofition eft appellée naturelle , quand 
Penfant a dès (а naiffance le bout du prépuce (ore. 
étroit, Il y en a plufieursà qui cela elt arrivé, & à 
qui en cioiffant il s'et pen à peu de 
que le gland s'en eft dépouill: naturellement , mais 
il y en a d'autres à qui le prépuce eft tellement ier- 
ré, qu'il leur eft impoflible d'appercevoir l'exré- 
mité du gland. On prétend que cela leur caufe 
deux incommodités , l'une de nuire à la généra= 
tion еп empêchant que la femence ne foit lancé 
avec afez de уйге pour être requé- de Ja matrice ; 
& l'autre, qu'il s'engendre une cafe blanchatre ies 
entre le prépuce & le gland , laquelle. ne pouvant 
раз ёте détachée: e'aigrir par fon féjour , picote & 
Саш un prurit au gland qui en eft d'autant plus 
fatigué qu'il. eftais-fenüble dans ces perfonnese 
Ces raifons néanmoins ne font pas füttifantes pour. 
en venir à l'opération scar pour répondre а pre» 
miere , . je vous dirai que j'en ai và qui avec cette 
iadifpofition ne laiffoient pas que de faire des en 
fans : Пу en a mille exemples: & on rémedie ai. 
fément à la feconde incommodité en tenant avec 
les doigts le bout dn prépuce ferré quelque tems у 
pendant que le fphinéler de la еше eft lâché pour 
pilfer, Purine pour lors rempli(fant le prépuce Бас 
Jaye & nettoye le gland de la cralfe qui s'y бой 
атай е, & qu'elle entraîne avec elle en fortant ra- 
pidement quand on quitte le prépa 

Cette maladie eftnomm. 


ques » qui fe cantonnent tout autour du gland , ou 
par une bourfoufure & une inflammation de la 
Verge , qui fait que le gland trop ferré pour lors par 
Je prépuce tumefié pourroit tomber еп mortific 

zionidäns ces deux occalion: il fouten venir prompe 


їпсопуе- 


ке dndilqo- 


ccidenrelleYorfqu'elle Phymefs 
elt саць par des chancres ou ulceres véroli-accidecuh 


sitat 
malade, 


Maien 
фора. 
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tement à l'opération qui соле dans une inci 
fion qu'on. fair au prépuce ‘depuis fon extrémité 
juíqu'à la couronne du gland: Voici la maniere de 
S'en acquitter: 

Ayant avant l'opération préparé le malade , s'il 
eft néceffaire, & difpofé l'appareil, on le fait 

Iech dans un fauteuil un peu panché en arriere 5 
& alors le. Chirurgien prend de fa main droite un. 
inftrument fait exprès, qui ne ferc qu cette opé- 
ration : il eft emmanché, & a la pointe & le t 
chant comme mm canif. Vous le voyez marqué А. 
& comme il eft pointu on mer au bour une petite 
boule de cire groffe com rain de coriandre, 
qui empêche qu'il ne pique en le gliffant entre le 
gland & le. prépuce. Loríque la pointe de l'inftru= 
ment eft parvenue à la couronne du gland , l'Opé= 
rateur tient ferme la verge de fa main gauche, puis 
pouffant. l'inftrument il ер perce le prépuce qu'il 
coupe depuis la couronne du gland jufqu'à fon ex- 
trémité en retirant l'inftrument À. Jui : il fauc faire 


en forte que les deux membranes du prépuce foient 
coupées également. (4) On laiffe couler un peu de 
fang pour dégorger la verge, puis on panfe la pla 


(4) C'é erqi confie la perfe£tion de сеце opérations 
«ar fi l'on conpoir plus de la membrane interne du: pré: 
puce que de l'oxterne з l'opération (eroit imparfaite з Вс 
5i l'on incifoit plus de l'externe que de l'inteene » outre 
que le gland пе pourroit point fe découvrir, on rhettroie 
Mne partit des Corps caverneux à. découvert. Pour évi- 
ter ces inconvehiens ; il faur porter l'inllrumient: au- 
delà de la couronne du gland y & reirer Ja peau de la 
verge vers le pubis avant. de couper. Quelques. Prati- 
iens fe. fervent aujourdhui dc at moulics au Den 
Че canif. On inmoduie ште des deux lames à plat entre 
1€ prépuce & le gland au-delà de la couronne; on en 
ela lame, & on сопре tout ce qui fe rencon- 
Score deux Mais le illoa eriaie М. avec l'ai 
dition que M. de lg Deyronnic y a faite , plus 
commode que l'un & l'ause de ccs infimis & Wen 
7 pas lcs inconveniens, On l'introduit aifement » pars 
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mettant un plümaceau В. couvert d'afttingens , un Fotoen 
'emplátre C. fair en croix de Malthe , & percé dans% H Paye- 
fon milicu, afin qu'il ait une iffo pour Purine, 
avec une comprefle D. de méme figure, trempée 
dans l’oxicrat, & une petite bande E. avec la- 
quelle on fait des circulaires au tour de la verge s 
^on met enfüuire la verge dans un petit fafpenfoir F. 
arraché А une bande circulaire С. autour du ven 
tre , afin qu'elle ne pende point en en-bas , & que 
la fluxion n'y foit pas excité 

Certe opération eft abfolument néceffaire à ceux A qui 
qui onc le prépuce ferré par des chancres , ou parte t 
des ulceres véroliques autour du gland, Pour gué- ^ 
xir ces maux, il les faut panfer , ce qu'on ne peut 

faire qu'on n'ait découvert le gland : f on n'y 


oit point de remedes , ces chancres rongeroicne 
а verge „ ou produiroient la vérole ; c'eft pour- 
aura recours à l'opération. Mais on la doit 
éviter à ceux qui. impatiens d'avoir leur gland dé- 
couvert , veulent. qu'on leur falfe: j'ai évité de la 
faire À quelques-uns qui ayant le prépuce étroit de 
naillance, n'avoient point d'autre raifon de la de 
mander, que l'envie d'être faits comme les autre: 
Je ne Qai point la raifon pourquoi on ordonbe 
de faire l'incifion à un des côtés de la ver 
elt pas pour évier les vaiffeaux,, car il y en a éga- t 
ment dans toute la circonference du prépuce : 


Ce H n'ef point d'un. gros volume & on n. 

рай de: pigner les parces en Finirodulfane pis 

droit défiané , parce que fa lame eft cachée dans une. 
Site de canule. Après avoir introduit cct inflrument , 
оп dre la petite vis qui tient ce billoury avec la canule „ 
оп tire le prépuce vers le pubis, & acheve 

tion. Il faut avant que de la faire » effayer des 

plus doux, tels йе les faignées » lcs injetlions a 

cif RUE 1 puce & and , les bains de cette 
ND Yell qu'après Ics avoir 
Employés fans füccts з ой que dans ше а ке nisel, 
fic qu'on doit en venit à l'operation- 


Da Para: 
phy mofis de 
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pour moi је Ја fais à la partie moyenne & брез 
ricure de la verge ; je trouve qu'en cet endroit, 
l'incifion e(t plus profonde , le gland fe découvre. 
mieux à droite & à gauche , & la difformité eft 
moin: grande que quand on la fait à un des côtés 


JL E от de Psphymots eft compotéde para 
qui veur dire grandement , ou au-delà , & de 
Secci, qui figoifie ferrer , parce que le gland 
cft tellement ferré à fa racine par le rebrouffement. 
du prépuce, au-delà duquel il eft avancé. qu'il 
xoroberoit en mortification , fi on m'y remélioit 
promptement. Cette maladie eft toute contraire 
au phymolis : dans celle-ci le gland ей trop'cou- 
vert, & à celle- il eft trop nud. Пуа des Au- 
teurs qui font deux fortes de paraphymofs, l'une 
qui arrive naturellement , & l'antre par accident. 

Celui qu'ils appellent naturel. eft lorfque le pré- 
puce étant naturellement très-court , il fe rerroulfe 
tour entier derriere la couronne du gland , & on + 
пе le recouvre plus : loríque ceux qui. ont cette le» 
gere incommodité demandent du fecours, quel- 
ques Aureurs veulent qu'on leur faffe l'opération 
du wien dont nous avons parlé ; mais elle ne 
fe pratique plus; ceux qui out été circoncis font 
fujers à cette efpece de paraphymofis , parce qu'ons 
Wee du prépuce, 

Le paraphymolis accidentel, eftilorfque par 


violence on à fait remonter le prépuce par deis 


la couronne du gland, & qu'étant naturellement 
Étroit , il ne pent plus defcendre & recouvrir le 
gland , étant arrêté au deflus par la largeur de la 
Couronne. Cela arrive fouvent À des enfans dont 
n'a point encore été découvert , & qui par 

e, le wiulanr voir ont par force fait remon- 

се au deífus du gland & à de nouveaux 

mariés qui font des efforts pour dépuceler de 
jeunes filles qu'ils auront éponfées з car alors par la 
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Violence que la verge fait pour entrer , le gland fe 
découvre , & ne fe peur plus recouvrir. J'ai vû un 
jeune homme à qui cela arriva le jour de fon. ma- 
riage » & qui trois jours après me vint trouver avec 
un furieux paraphymofs , croyant que c'étoit du 
mal vénerien que fa femme lui avoit donné : je lui 
la réduétion  & lui dis que сөйг au соп- 

traire une preuve que fa femme étoit pucelle » 
que f elle n'eût pas été fage, elle lui auroit pe 
gné la douleur qu'il venoit d’endure: 

H faut que ceux qui nous ordonnent de guérir 
les paraphymofs par médicamens ne foient puéres 
inftruits de cete maladie: је ne camprends pas Application 
comment on peut fe fier à des huiles , à des cerars de MEET 

des cataplafmes pour le traitement d'une mat; MP aed 

е аш preffanre , & qui veut qu'on ne differe rncouue, 
pas un moment à réduire la partie en (on état na- 
turel , À moins qu'on ne veuille expofer la verge À 
tomber en gangréne. Au phymolisil faut avant 
que de travailler. préparer fon appareil; mais au 
paraphymofis il faat commencer par revêtir le 
gland de fon prépuce, enfüite on prépare 1 
ы Seules burden. ise, Le piroyable баг 
d'une verge attaquée d'an paraphymolis , & les 
douleurs que. reffent Је malade demandent un fe~ 
cours plus prompt que n'eft celui des topiques » 
ordonné; fouvent par des gens qui. ne connoiffent 
pas le péril où eft cette partie. 

JI faut donc em venir à l'opération qui confite А quei (e 
à faire defcendre le prépuce für le gland pour Le réduit Горе 
recouvrir; ceft ce qu'il faut faire fur le champ : SI: 
ne point quitter le malade qu'il ne foit recouvert, 
Pour y parvenir , on met d'abord tremper la verge 
dans de leau froide un peu de tems, afin que par 
Ja fraicheur de Геза les efprits étant répercurés le 
gland puille diminuer de а volun qui eft pour 
lors fort gros & puis prenant la verge en« 
ше les deux doigts indices & du milieu des deux 

Ra 
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mains , donc les dos regardent le ventre du t 
de, on amene le prépuce fur le gland quon те- 
рош en méme tems avec les deux. pouces ; tâ- 
Chant de la faire rentrer. dans fa bourfe, S'il n'y 
avoit pas long-reme qu'il. für découvert , on pour- 
той eiperer de réuffîr de cette maniere; mais com 
me ces fortes de maladies ne fe déclarent au Chi- 
тореп. qu'à l'extrémité, quand la verge eft beauz 
coupenüée qu'il y ades bourlers au prépuce pleins 
d'une eau ronffate qui le tumifienc extraordinaire- 
ment, & qu'il s'eft méme fait des crevaffes circu- 
Hires qui fóparent en partie le gland de la verge, 
оп eft obligé de faire avec la pointe de la lancette 
Н. де petites incifions à Ja membrane interne du 
prépuce pour débrider l'endroit par où il ferre trop 
le gland, (a) on fait autant de ces petites ir 
fions qu'il en. faut pour laiffer la liberté au prépu- 
ce de defcendre par-deffus le gland , ce qui n'eft 
ра» difficile pour lors, en prenant la verge dela 
maniere que je viens de dire. 
Tesitement | Quand le land eft rentré dans fa loge ; l'opéra 
dv malnde tion eft finie, On prépare fon appareil qu'on pofe 


цор, © de la méme maniere qu'on fait au. pbymofis , on 


(a) L'Auteur dit bien ici qu'il faut faire. des incifions 
à la membrane interne du prépuce , mais il ne marque 
pas prétilemenc l'endroit ой il les Таше faire. La тет, 
brane interne du prépuce forme dans cette maladie des 
bourlets , & entre eux des brides qui ferrent comme des 
«fpóces de ligatures circulaires. Ces brides produ 
tout le defordre , & ce font elles qu'on doit principale 
ment couper. Les petites incifions fur les bourleis ne 
debrident pas l'érranglement , & оп ne doi les faire 
que quand ils font б gros qu'ils empêchent le prépuce 
Че couvrir le gland. Pour couper ces brides le biftoury 
demi courbe elt encore préferableà la lancette, On en 
gli la pointe deffous la bride; en tournant le dos d 
l'inftrument du cûr€ des corps caverneux , & l'on coupe 
Jes brides en le retirant, TI faut les couper toutes, pour 
pouvoir recouvrir le glañd avec le prepuce. 
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fait une embrocation fur le ventre qu'on couvrira 
d'une compreffe trempée en oxicrat, on еп met 
une autre fur les bourfes , on faigne le malade 
quelque tems après l'opération, on lui tient le 
ventre libre par des lavemens rafrichilfans , on lui 
fait obferver un bon regime de vivre pour éviter 
les triftes faites d'une pareille maladie , & au bout 
de quelques jours , il fera bon de faire avec la fe- 
ringue I. des injections déterfives fous le prépuce 
pour mondifier & nettoyer les playes des petites 
incifions qu'on а été obligé d'y faire , & enfüite 
оп en procure [а cicatrice. 

Je tronve dans quelques-uns de ces nouveaux Confil de 
Auteurs qui ont écrit des Opérations , qu'on doit qus 
Preller avec les deux pouces aurour du gland рог" 
le faire rentrer , & non pas pouffer contre fon ех- 
tremité vers Ja racine de la verge , parce qu'étant 
moter, on l'dlargiroit en le pouffant ainfi , & оп 
T'empécheroit de rentrer dans fa place. Ceux qui 
nous donnent. ce préceptes nous font соппойте 
qu'ils ne font puéres Chirargiens , parce que s'ils 
avoient pratiqué сетте opération ils auroient que 
pour lors le gland eft tellement tumefié & dur, 
qne quelques efforts qu'on falfe pour le recouvrir „ 
31 eft impoffible de le rendre plus large en poufanc 
contre fon extremité : il faut s'en raporter à ceux 
qui font dans Рибаре аце] des choles; & perfon- 
ne ne peut mieux inftruire les autres fur le 
Opérations, que ceux qui les ont pratiqué 
Puis un grand nombre d’anné 


"Adhérence qui fe fait quelquefois du prépu- pe tan: 
J ce avec le gland eft appellé fymphyfis, deniner nu 
tin, qui veut dire enfemble , & de Sjm , qui RENCE 
fie attacher, parceque pour lors le prépuce TT 38 


eft fortement attaché avec le gland. On a và. des ^^" 


enfans venir au monde ayant Je prépuce collé avec 
le gland il eft urès-difficile à féparer quand cela 


Maniere 
dinciler, 


Du fymphy- 
fis acciden. 
tel, de fon 
origine, 


Panfement 
do malade 

aprés l'opé 
ration, 
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Меп de Ia пайййпсе, parce que ces deux partes 
ayant été formées enfemble fe trouvent jointes 
dans toute lear circonference , & comme ne fase 
fant qu'une mème partie continue. Il frat nanc 
moins tácher de les (éparer » avec une petite feuil- 
le de mynhe K. un peu tranchant qu'on coule 
doucement. entre le gland & le prépuce, prenant 
garde de ne pas percer le prépuce qui еб mince 
S qui ne fe répareroit pas aiíiment. Оп peut en 
core en tirant le prépuce en en-haut avec la рой. 
te du fcalpel L. difféquer & féparer les deux mem. 
branes du prépuce & du gland, & d 
Anatomifte (ёраге deux membranes contigue l'une 
utre, & (i en faifant cette opération on ne 
pouvoit pas fe diipenfer d'anticiper (ür l'une ou 
far l'autre de ces parties, il faudroit couper рас 
tôt du gland que du prépuce : mais un Chirargien 
adroit fépare ces parties fans les offenfer , & apris 
certe opération infinue tous les jours dans Die 
valle des parties défunies une feuille de myrthe 
d 'yvoire pour empêcher la réunion. 

Il arrive (ouvent que cette cohérence vient après 
l'opération du parapbymofis „ car б оп neglige de 
cicatrier les playcs fire А la partie interne du 
prépuce , il ne manquera point de fe coller avec 
le gland, ou. bien après des ulceres ou chancre 
qu'on n'auroit pas ей foin de guérir. parfaitement. 
Dans ces cas il n'eft pas (i dificile à être (раге, 
parce qu'il gelt adhérent qu'aux endroits des ul. 
Ceres, & non pas dans la tolalité , comme quand 
се mal vient de naiffance. C'eft une incommodité 
qui chagrine les gens mariés, parce que pour lors 
Je devoir conjugal ne s'accomplit pas dans la per- 
fe&ion. C'eft се qui lcs fait recourir au Chirurg 
qui (épare ces parties de la maniere que je viens de 
dire: la féparation. en écant faite , on coule entre 
le prépuce & le gland , de petis linges N. N. trem- 
pés dans une eau defücative , comme eft l'eau vul- 
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meralre се qu'on continue jufqu'à се que Te tour. 
foit entierement cicawifé. 


L vient fovent à la verge de petites excroif. 


Drs Pons 


fances verrucales qu'on nomme des porreauxsMAAUx DE 


Les Italiens les appellent porrifigli , parce qu'elles 
кетеп à des figues, Ces excroiffances lone fai- 
tes d'une chair molle , baveute & découpée fore 
menu; elles fe multiplient bien vite ; celt pour- 
quoi on ne doit point differer d'y remedier. Ces 
fortes de porreaux viennent prefque toujours d'u- 
ne canle impure contra&kée par des attouchemens 
véneriens ; ce qui oblige d'avoir recours au Chi- 
rurgien , fans quoi ils ne feroient que croître & fe 
reproduire en divers endroit 

ous propofe deux moyens pour guérir ccs 


» "Fon par médicamens , & l’autre par 


LA Vence. 


Deme moz 


€ [m 


mens dont on fe fert, font de deux 
fortes ; les uns qui mortifient ces chairs en les ren 
dant blanches & flétries, de vives & rougeátres 
qu'elles Goler, telle eft la poudre de Sabine pul- 
verifée & apliquée deffus. Les autres qui les con- 
fument en les corrodant & les rongeant peu À peu » 
comme font les onguents de Calcitis ou d'Egyptiac. 


Choix 
les médicas 


La Chirurgie a au deux moyens pour les ôter ; MoyenGhi. 


Та ligature & les cifeaux. On fe ferc de la дасце 
à ceux qui ont la bafe étroite , on les lie avec cette 
foye О. fine & rouge , & ils tombent ordinaire- 
ment en deux jours. Mais comme il у en a fouvenc 
beaucoup , & que rarement fe peuvenc-ils Нег, on 
а bien plátóc fait de les couper avec les cifeaux Р, 
le plus proche de la peau que l'on peut. 11 
аот écouler le fang qui еп fort, jufqu'à la qua 
tité d'une poillette ‚ puis laver la verge das 


toucher les endroits dont il fort du fang. Le vitriol 
а deux bons effets, Гоп d'arrêter le fa 


Comment 
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de canterifer l'endroit qu'il touche en Brute les 

Petites racines qui tombent enfuie avec Dean 
Il ne faur pas attendre la parfaire guéri:on dez 

porreaux de la verge fans le lecours des. remed 

Séneraux , parce qu'éant produi 


arce qu roduits par une efpèce 
de virus il faut ufer de prifanne: 


т fudorifiques s les 
llules ou la panacée mercurielle en emportent Ja 
ашёе, fi on veut les guérir ab(olument. 

Tec au Y. Orfque l’urèrre nef point percé, ceft une 
Yu nas AC Шййройййоп qui vient de nailfance. I1 eft pen 
zur de Chirurgiens qui. n'ayent бё appellés pour fe. 

Сой des enfans nouveaux nés, à qui l'urcere né 
Toit point ouvert à fon extrémité » & qui par con. 
oa ne pouvoient point pilfer; d'où il eft ды 
Ze que fa етой dans laquelle nage l'enfant; 
pendant qu'il eft dansla matrice , sell point de 
fn trine, comme il ya beaucoup d'Auteurs qui 
Pont crü , puiíque ces enfans imperforés пе pou 
Voient point avoir uriné, & que néanmoins ils 
avoient des eaux comme les autres. 
ZC L'opération confie à faire au plûtée une ou- 
taion, Уш, parce que l'enfant ne pourroit vivre | 
o tems. fans rendre fon urine. On fait Cette ouverture 
à l'endroit où elle devroit бте, avec cerre feuille 
de myrthe Q. emmanchée longue & pointue ; ou. 
bien avec la lancette R. Ce trou eft ailé à Pare 
quand il n'y а qu'à percer la pean qui couvre le 
gland. Mais quand ce font les parois du conduit 
qui font adhérens, il faur profonder jufqu ce que 
Turine forte, qui eft la fin qu'on fe propofe icis 11 
fut fire l'ouverture Här grande que petite , 
pour pluficurs raifons & je trouve qu'il eft Se 
tile de metre enfüite dans la playe une canule de 
Plomb pour empêcher que les bords ве fe repr 
ponte. ufque. Purine qui рабе fouvent par 
conduit, ne leur permet pas de fe recoler. 
Ce m'el pas le feul défaut qui arrive au gland , 
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ique de n'étre pns percé, il y en a encore trois an- Trois autres 


tres qui demandent la main du Chirurgien pour Les défauts du 


ıérir , avoir quand le trou eft trop petit , quand H 
Я n'elt pas percé dans fon exaémité , & enfin quand 
Je filet ей trop court. Voyons les opérations qu'il 
faut faire pour corriger ces trois défauts. 


T le troudu gland eft trop petit, l'urine ne peut 
U fontir que comme un filet , ou goute à goute ; 
оп eft trop de tems à piffer , & la femence ne peut 
être éjaculée айел promptement« Оп doit donc 
largir certe ouverture, ce qui fe fait où рагтете-ү wn 
des , où par un inftroment. Les remedes font une A"? Dee 
rente de moëlle de füreau ; ou un morceau d'épon-au prenie, 
Be préparée , qu'on met pour élargir peu à peu le 
Talbge ‚ & qu'on grofit à пейте que l'ouverture 
grandit; mais cette maniere eft trop lente, je 
confeille de fe fervir de la lancette avec laquelle on 
accro le trou par: ces deux extrémités еп haut & 

» bas. Cette opération s'accomplit en un moment , 
апе plus prompte & moins doulourenfe que 1 
rente. La canule de plomb п'е pas plus néce(fai 
re ici que quand le gland n'eft point percé, 

Il arrive quelquefois que le gland п'е pas percé Caufe & in 
dans l'endroit ordinaire, & qu'il Peft ай-е» coo rti ht 
proche le filer: ceux qui ont cette incommodicé , du fecou! 
font obligés de lever la verge en en-haur pour uri 
zer s elle eft appellée ‘bypofpadias de deux mots 
Grecs: hypo , qui veut dire deffous y & de (КАША 
ЧЇ fenifie percer. Cela procede foüvent de ce 
qu'ün-enfan étant venu au monde. fans ouver- 
ture ou gland , les porens "en étant point 
apperçûs » Purine qui cherchoit а fortir; set fait 
mm chemin proche Je ler, qui eft l'endroit de 
Tiétre le plus mince 5 ceux qui ont ате percé 
де cete maniere , ne peuvent engendrer ` parce 
gue: la [emence fe répandant aux côrés du vagin y 
le ae соше que lentement & fans vigueur v 
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Porifice interne de la matrice ; eft pourquoi ceta 
te indifpofition demande neceffairement l'opéra 
tion. 

Ш faut avec une feuille de myrthe pointue О. 
percer le gland comme il le doit être naturellement, 
puis dans l'ouverture qu'on vient de faire, mettre 

nule de plomb S. affez longue pour 
ler au-delà de l'ouverture inferieure qui eft à Purè- 
tre , & pour conduire Purine dehors parla nouvelle 
ouverture : on travaille enfuite à refermer l'ancien 
me, enrafraicbifant les bords par de petites inci 
fions, & procurant la cicatrices il faut laiffer la ca 
пше dans luritre en la tenant attachée. & lice avec: 
ce cordon T. juíqu'à la parfaite guérifon , afin que 
омы l'urine ne. forrant plus par la premiere ouverture 
A ques D'en empêche. pas Ja réunion. Sion ne peut pas 
Praticiens, foire refermer ce trou , il ya quelques Auteurs 
qui commandent pour lors de couper le deffous 
du gland , depuis la premiere ouverture jufqu'à la 
feconde, en le каШапс comme une plume à écrire 
avec ce petit biftoury V. De cette maniere l'urine 
& la femence fortiront à. plein. tuyau, & feront 
feringućes ou elles doivent aller 
Vance, J'ai мй дес enfans qui. avoient l'urbtre percé 
scams: à deux. on trois doigts loin du gland ; c'étais des 
ture faite 4 enfans jets à pilfer au lit, qui pour éviter le fouet. 
Tire loin dont on les menacoit & dont on les regaloit. fou- 
du gland. vent, s'éroient lié la verge avec du fil ,. croyant 
«c. moyen infaillibles & à qui: cependant Purine 
pouffant pour fortir , avoit fait, après de. violen- 
tes douleurs › une ouverture. proche la ligature , 
par où cette (érofité fortoit toujours dans la (ийе, 
Pour les guérir il faut mettre dans l'urétre une 
nule de plomb , qui paffe au-delà de l'ouverture. D 
dont on tachera de procurer la réunion. 

actae nor, ШУ en aqui. par une ditpofition avec laquelle 

Génedtfu font nés, ont le frein de la verge trop court s 
се frein tire en enbas le gland, particuliéremenr 


Comment 
оп le doit 
réparer, 
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dans le tems de lércétion : d'où vient que Pouver= 
ture erant pour lors trop en deflous , fi on ne levoit H pw 
раз la verge en-haur , on pilferoit far fes jam Чор 
bes ou für fes pieds, & la femence ne peut poine 
être lancée droit dans la matrice , ce qui nuit à la 
génération. Par un petit coup de Ыйошї ou de 
ces cifeaux X. on coupe ce frein en travers, de 
le méme maniere qu'on. coupe le filet qui eft déf- 
fous la langue, & ainfi on remédie par une opcs 
ration forc legere aux deux incommodités que cela 
canfoit, P'en ai và quelques-uns à qui on. chancre 
ayant rongé le frein, les a guéris de cette incom- 
modité , mais je ne conteillerois pas de fe fervi 
d'un reméde auffi dangereux. 


Uoïque carnoGté foit un terme général qui Dr xa cars 
fignifie toute chair fuperflue engendrée en mme, 
quelque partie du. corps que ce foit, néanmoins 
T'ufage fait entendre: par ce mot une excroiflance 
de chair qui occupe & embraffe le conduit. de 
l'urine, On a сїй la réalité de cette maladie û 
bien établie par nos Anciens, que perfonne n'a 
of le contefter : ils difoient que humeur virulen= 
те d'une gonorrhée , fortant fans сей des profta- 
tes, corrodoit par fon acrimonie le conduit de 
Purine, & que des ulceres il en croiffoit une chair grey, con. 
fongueufe qui faifoit cette maladie. Ceux qui mune lur cc 
prétendoient avoir des remédes particuliers pour mal, 
Ja guérir, avoient intérêt de confirmer cette er- 
Tetr, plütót que d'en défabufer , & d'autant plus 
qu’une telle maladie ayant été abandonnée des 
véritables Chirurgiens, étoit devenue le partage 
de сез coureurs ou diftribureurs de fecret: 

Jean-Baptilte Loifeaus, Maître Chirurgien. de Fxempte re 
Bordeaux, dans des ohne Chirurgicales пако аы 
qu'il a laiffées par écrit , nous dit qu'il fur appellé 
Pour traiter d'une carnofité le Roi Henri IV. qu'il 
l'en avoit penfé & guéri, & qu'il en fur recom- 


Raifons de 
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f par une Charge de Chirurgien de S4 Mas 
© que le Roi lui donna. Cette hiftoire quoi- 
que mémorable, ne prouve point qu'il y ait des 
Je Carnofités elle fait voir que ce M. Loileau fait 
le myftericux , & tient du. Charlatan , en publiant 
ce qu'il a fait, fans dire , ni les moyens , ni les re- 
medes dont il s'eft fervi. S'il avoit été vrai que le 
Roi eût eu une carnofité, & qu'il lui eût coniu- 
mée, il falloir qu'en écrivant cette hifloire il ne 
fit point un fecret, st de la méthode, ni des 
drogues qu'il avoit employées à une guérifon pour 
laquelle il avoit été fi liberalement gratifié 5 mais 
puitqu'iL fes rait for l'effentiel, је la tiens apo- 
«ше. 

Quand on voyoit à quelqu'un une difficulté d'u- 
riner , & que Purine fortoit. délice , fourchue, & 
de travers › que le malade voulant piffer étoit сопе 
rier d'aller à la felle par les efforts qu'il faifoit. 
pour pouffer fon eau dehors, & que la croyant 
toute fortic, il en demeuroit néanmoins encore 


Experience dans la veffie , on. traitoit cela de curnofité : mais, 


Kc dt: quelque diligence que j'aye faite en ouvrant des 


corps qu'on accufoit. d'en avoir, je n'en ai poine 
encore remarqué, & je n'ai trouvé aucun Chi- 
rurgien qui. affüre d'en avoir. vû , j'entens parler 
de ceux qui font dignes de foi. 


máowel Je fçaiqu'il y а beaucoup de gens qui ont les 
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maladie, elle n'en eft guétes moins difficile à gué- 
rir; pour cela il faut débarrafler l'urétre de ces ci 
catrices Calleufes qui en rendent le райїде fi étroit, 
que l'urine пе fort que comme un filet; & pour 
cet effer la fonde ne pouvant point s'ouvrir le che 
min , on aura recours aux médicamens, car c'eft 
fe tromper que d’efperer d'en venir А bour avec des 
fondes tranchantes › décrites par Ambroife Paré, 
& par d'autres Auteurs, auíquels je vous renvoye 
pour en juger. 


Le Chirurgien préparera fon remede catbereti- Remede 
que plus ou moins fort , felon que la cicatrice fera qu'on doit 
quer à 

al. 


plus ou moins vieille il prendra une bougie Y.*PP! 
dont l'extrémité qu'il fera entrer dans la verge D 
fora un peu creufë , afin de mettre de fon reméde 
dans certe petite cavité ; puis il introduira la bou- 
Bie dans 'urétre , еп la роце doucement juf- 
qu ce qu'elle foit. arrêtée par la cicatrice, & la 
Jaar dans Ta verge , afin que le remede qui tou- 
chera pour lors la dureté agiffant deffu , cn con 
fume une partie , dont il tombera une petite efcar- 
те 5 le lendemain il recommencera la même cho- 
fe, & continuera jufqu'à ce que le paffage foit li- 


bre. Il connoit le progrès qu'il fait en obfervant, Progrès de 


combien la bougie уг plus loinles dernieres fois la cure. 
que les premieres; mais il пе faut point s'impa- 


tienter dans cette opération qui demande du tems, 
car fi on vouloir faire fon remede plus corrof à j 


Зәр de hâter la cure, la douleur & 


«exte objec- accidens dont je viens de; parler , mais ils ne font. 
tion. point caufés par les carnolitós ce font des fuites 
d'une ou de plufieurs. chaudepiffes qui ont ulcei 
& corrodé l'urètre en plulicurs endroits : or les cir 
catrices qui fe font à ces ulceres étant durs, & te- 
vant de la nature de la carnofité , elles éréciffent 
1e conduit. de Purine qui n'a plus par conféquenc 
tant de facilité pour fortir ,& ce font ces mêmes 
cicatrices, qui empêchent le paffage de la fonde 
qu'on crayoit arrètée par la carnofité 
Quoiqu'en connoiffe la véritable caufede cette 


Accidens 
de hà flam- qud an 
stion? fürviendront en rongeant plus qu'il ne precipite 
conviendroit : on aura foin de faire piffer le mala. operation: 
de avant que de porter le. remede , afin que reftanc 

deux où trois heures fur la collofitd , il ait le tems 

d'en emporter une efcarres Quand la bougie е 

re jufques dansla veffie , & que le malade urine 

À plein canal, ilmy a plus rien à confumer ; il 

fauc alors deffécher les endroits que le remede a 

touchés , ce qu'on fait par des liqueurs Чейса- 


5 
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e "m. fine fuso E 5 отте; GË Ser que param vin such 
a plus fenfible du corps; & il fan. que ic Etagen 
temen, Conduit toujours libre & ouvert , pendant qu'il sy Re vente de délicateífe c précaution 
ی‎ De ces maladies qui demandent l'opération, il^ Pireka 
zie AVIN DES OPERATIONS SURLA МАТАК, D eme eder 


font de deux fortes. avoir quand il elt bouché, 
quand il y croit quelque choie d étranger cu 
contre nature: celles du fond fe réduifent toutes 
à l'accouchement & à les fuites. 

Cer orifice fe peur trouver bouché en deux ena cho 
droits différens , ou aux lévres , ou anx caroncule 
& il faut que le Chirmgien falfe une ouverture 
dans Pun & dans l'autre de ces endroits , c'eft poor 
quc 


il ne peut trop exa&tement en. connoitre les 
différences pour ne fe point tromper. 

Quand les dex levres font. jointes enfemble , y 
elles le font totalement ou en parties. Elles ne le 
peuvent être dans toute Teur étendue. que раг up 
Vice. de паї псе, parce qu'ayant été (eporce: па 
turellement , l'urine qui fort fans себе ne leur per 
mer plus de fe joindre enfemble d'un bout à l'au- 
tre : fi elles ne le font qu'en partie, cela peur +’ 
tribuer Ala premiere conformation , ou bien à 
TR quelque accident arrivé après la naiffance , comme: 

il des ulceres mal panfés , ou des puftules Denge 
dans une petite verole entre les levres, qu'elles. 
ront collées & jointes en partie 1 опе avec Раш 
UC, en fe cicatrifant. 

Lorfque Ja clôture de orifice externe fe trouve Lisiten na 
à l'endroit des caroncules mirtiformes , elle уен 


d 


faite dès la premiere conformation, n'y ayant point ere 
de caufe externe quiles puiffe unir abiolument. 
cti Jl y a d'ordinaire de petits filets membraneux qui 
ee à tiennent les quatre catoncules comme: lies enfem- 


Amatrice n'eft pas moins (ете à la 
L rurgie que toutes les autres part d comme lice 
elle eft otcaquée d'une infinité de maladies, dont ble, &aui les f qu'elles ug 


за opi. 
nion fur ce 


Ша. 


Autre pré 
vention, 
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un bouton de rofe à demi épanoui f ce font ces fts 
bres qui en fe rompant à la premiere approche du 
mari, lorfque la verge les force pour entrer , ver 
fent quelquefois des goutes de fang, ce qui eft 
marque du pucelage ; mais quand au lieu de fim- 
ples fibres la nature en formant le foetus a mis une 
forte membrane, qui табет аре les caroncules » 
ne leur permet point de [айт entrer la verge 
dans le vagin, alors le mari faic des efforts inu= 
tiles , il ne peut forcer. cete barriere , & il faut 
que le Chirurgien avec fon biftouri lui en ouvre le 
alloge. 

Cette difpofition à jetté les Anatomiftes anciens, 
& le peuple dans deux erreurs differentes. Elle a 
fait que plufieurs Anatomiftes ont fupofé une 
membrane tranferfale dans le col de uterus , à 
Yaquelle ils ont donné le nom d'hymen ; & parce 
qu'ils ont và en quelques Diet: ces caroncules 
jointes раг une membrane , ils ont établi pour 
Certain qu'elle fe trouvoit dans toutes les filles „бе 

n faiioient la veritable preuve de la virginité , 
perfuadés que quand 
que la fille eut été 


brane dans pluficurs filles que j'ai ouvertes à tout 
âge, & qui affarement avoient été fages , je ne l'y 
ai jamais trouvée, elt pourquoi avec tous les 
Anatomiftes d'aujourdhui je la crois imaginaire 

L'autre erreur eft populaire : ceux qui par cct ob£. 
tacle n'ont pû confommer leur mariage, ont crû 
qu'on leur avoit noué l'aiguillette ; car le peuple 
prétend que dans le tems que le Prêtre marie 
quelqu'un, un des affiflans par un nœud qu'il fa 

À une ai;uillette, peut en prononçant de certa 

nes paroles, arrêter la copfommation du mariage 3 
mais c'eft une folie que d'être dans certe penfée. 
Quand un mariage ne peut pas être confommé , 
il n'en fant point chercher de caufe farnaturelle а 
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in croire que ce foit un effet des pouvoirs des fore 
ciers» qui n'ont de force que fur des efprits foi. 
bles & trop credules > се défaut eft toujours 
turel, & fi on en examine bien le principe , on le 
trouvera dans les parties génitales de l'homme оц 
dans celles de Ja femme , & fouvent dans leur ima- 
gination. 

De toutes сез incommodités la plus preffante , N. 
Celt lorfqu'une flle venant au monde, elle n'a ler 
point la vulve percée; il faut l'ouvrir au plütót TV". 
maison nesen apperçoit ordinairement que le ricrem 
deuxiéme où le troiiéme jour après la naiffance , feras 
єп remarquant que l'enfant. n'eft point mouillé : 
alors l'opération eft plus facile qu'immédiatement 
après la naiffance , parce que l'urine fortie de la 
усе, érant arrêtée раг les levres jointes enfem- 
ble » les pouffe en dehors par la tumeur qu'elle y 
Faits &ainüla peau бап fort tendué , on v 
Ja ligne ой on doit faire l'ouverture longitudinale , 
de maniere que prenant le fcalpel A. ou un biftou 
Ty B. on coupe la peau. qui joint les levres 
y fait une ouverture proportionnée à la figure 
& à la grandeur qu'elle doit avoir naturelle- de 
ment. 

Les Grecs ont nommé les lévres de la matrice 
drtrigometa de preri , qui veut dire les ailes, À 
caule de la reffemblance : quand elles ne fe tien- С^ 
nent qu'en partie, l'opération en eft moins diff!" Ч 
cile , parce que l'ouverture qui y eft demeurée A 
ide beaucoup à achever la féparation s on ne la parce. 
Fait fouvent qu'aux grandes filles qui font prêtes à 
fe marier. On appelle семе maladie /mphifis , 
comme celle du prépuce de fm , qui veut dire 
enfemble, & de pjyeim , qui брпібе attacher, 
Pour faire cette opération avec füreté , il fauc 
coucher la fille für je bord du lit , les jambes en 
bas & écartées , puis avec ce petit dilatatoire С. 
qu'on tient de la mein gauche, & qu'on a mis dans 

$1 


quen 


Condit 


tenie d; 
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l'ouverture reftée , on dilate les deux lévres pat 
le moyen d'un féalpel A. dont on fe fer de la 
in droite. On fépare peu à peu les endroits 
unis faifant enforte de ne pas couper plus d'une 
léwe que del autre ; il faut éviter que la pointe 
du icalpel ne touche ou le: nymphes , ou les ca- 
xoncules , ou le clitoris, fi eet à la partie füpé- 
rieure qu'eft l’agglutination ; cet pour cela qu 
faut couper en retirant l'inftrument à loi, & ne 
le point faire avec trop de précipitation, On voit 
par-R que cette. féparation eft plûtôc ‘une diffec- 
tion qu'une opération, la cure ne confille qu 
rier fur les playes foperfeiclles qu'on a fa 
de: reméles defficarifs. qu'on tient für les le~ 
т un bandage faic en double T. & à empê- 
telles ne fe recollent entemble. 
otlque l'obftacle eft aux caroncules, il faut 
que le "hum gien y travaille , parce que. 
уе ne pouvant pas entrer dans le vagin » 


ception ne fe peur pas faire. On ne recon- 
mpofibilité de certe introduétion qu'après 
де , & c'eft dans cette occafion qu'on croit 
ідо ете nouée, comme je Pai déja cx- 
piqué; mais la coufe en étant namrelle ; il la 


faut chercher: dans une liailon trop étroite de ces 
» à laquelle il faut remédier. 

m Ain eft de deux fortes, car oules ca~ 
liai-roncules fom liées par des filete membraneox trop 
qui ne leur permettent: pas de s'écarter , & 
il n'y û qu'ua tréeperit trou dans leur mi- 
u pir où les menftrues peuvent s'écouler ў бе 
par où la verge ne peur. point p. ou elles fe 
font jointes par une membrane allez ferme qui 
bouch nt l'ouverture, & qui comme 
une barrierre tranfverfale , empêche que rien ne 
t entrer ni fortir du vagin + ces deux obíla- 
férens l'un de l'autre , ne fe lévenc 

du Chirrgien. 


Tromm DEMONSTRATION 279 

On ne fait confidence au Chirurgien de ces in- Moyen de 
commodités, qu'après avoir tenté plulicurs fois & les itio 
inutilement de rompre ces embarras » & après que | 
lemari & Ja femme laffós & épuilés par divers 
efforts n'ont pû y parvenir: le Chirorgien en re- 
соппой la veritable caufe en touchant du deier 
indice ces caroncules 5 fi ce font des filets qui les 
Hiene, il fentira le bout du doigt ferré comme par 
un anneau, & fi eft une membrane , il n'y trou- 
уста point d'ouvertur 

Ine faut pas s'imaginer que ces maladies пе 
foient pas en effer telles que: je vous les propofe , 
pluficurs Chirurpiens en peuvent rendre témoigna- Ехстү 
ge: j enai và à quelques-unes » & entr'aucres à une Го 
jeune dame. mariée depuis peu, qui. fut plufieurs DOC 
nois fans pouvoir confommer fon mariage, & qui Ji done 
nlauroit jamais eu cette farisfa&tion fans le fecours cilesfoocac- 
de la Chirurgie, Fabricius d'Aquapendente nous mpgs 
raporte deux hiftoires qui confirment ce que j'a- 
vance : Pune eft d'une fervante que plufieurs éco 
Jiers ne purent pas dépuceler, & qui après avoir 
fait échouer route leur vigueur contre les liens de 
ces caroncules fut obligée d'avoir recours lui s 
l'autre eft d’une fille qui n'étant point percée ne 
pouvoit pas être reglée , fes ordinaires. étant rete 
тёз. par une membrane qui joignoit les caronctr= 
les ,.& les fermoit entierement , ce qui lui caufoit 
une pefanteur dans le vagin , avec des douleurs 
infuportables il fit une ouverture longitudinale à 
cette membrane, d’où il fortit quantité de fang 
noir & puant , dont clle fur foulagée ; & il la 
guérit parfaitement. Il y a méme un Auteur qui 
a fait un Traité Latin intitulé De imper/oratis. 

Il s'agit à prefent de faire voir comment on fé- Mauiere de 
pare ces caroncules. La femme étant couchée fur aree les 
Je bord d'un lit les jambes ouvertes, on écarte les caroncules, 
Jévres de la matrice & les nymphes pour découvrir 
Jes caroncules: on fait tenir la буге & Ja nimphe 
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Leur debri. 
dement, 


Comment 
on prree la 
qui les af 
femble 

quelquefois. 


Opérations 
par les Au 
em, 
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gauche par tin ferviteur , pendant qu'on tient cer 
tée de fa main gauche l'autre lévre & l'autre. nim- 
phe 5 puis l'Ojérareur prend de fon autre main un 
biftoury D. droit & à dos, avec lequel il donne 
quatre coups , un à chaque efpace d’entre les ca~ 
roncules pour les débrider; de maniere que les 
quatre petites incifions ont la figure d'une croix 
de biet André , ou dela lettre X. parce que les. 
caroncules fe trouvent fituées l’une en hauts l'au- 
tre en bas, & les deux autres latéralement. Ces 
caroncules айл débarraflées de leurs liens y s'écat= 
tent & laiffene une ouverture füffifanre pour Pen- 
trée de la verge, & c'eft la fin pour laquelle on 
foit certe opération. 

е bouche entierement le 
vagin, on met la femme dans la même fituation у 
& avec une lancette montée В, on fait une feule 
ouverture longitudinale à cette membrane , telle 


que le fit Fabricius à cette fille qui n'éroit point 


Quand une membr 


percée ; le fang retenu dans le vagin ропе cette 
membrane en dehors , & en facilite l'ouverture, 
On ne peut pas déterminer la grandeur des inei- 
боп оп de l'ouverture , cela dépend de la рги 
dence du Chirurgien. Si on. confültoit le caprice 
de quelques maris , on les feroit très-petires : тай 
fi on regarde l'avantage des femmes, on les fera 
plütór grandes que petites, parce qu'elles en ac» 
coucheront plus facilement. 

Je trouve dans nos Auteurs quatre opérations 
differentes qu'ils ordonnenr de faire à la matrice, 
ce font, 1°. l'excifion des nimphes , зо, Pamp 
tion du clitoris , 3° l'extraction du cercofs, 4-. les 
hermaphrodites. Ces opérations fe pratiquent б 
rarement , qu'elles pourroient être retranchées du 
nombre des autres» j'ai jugéà propos néanmoins 
d'en inftruire le jeune Chirorpien , parce qu'il fanr 
qu'il n'igaore rien de ce qui regarde fa Profeffion $ 
& qu'il pourroit arriver que dans quelque. cas ex- 
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aire il feroit obligé de les faire, 

Les nimphes font des corps membraneux , longs Re 
& plats» fitués dans la grande fente à côté de Io- ment 

ice ‹ on prérend qu'elles 
Tnt quelquefois tellement , qu'elles pendent. 
hors des grandes lévres , & alors il en faut couper 
<е qui excede leur. grandeur ordinaire. Pour cet 
eflec ayant fitué la femme à Ja renveríe , & tenant 
les lévres écartées , on prend ume des nimphes 
dont on coupe avec des cifeaux Е. ce qu'il y a de 
füperfiu , en la renane ferme avec les pinces С. 
enfüite on en fait autant. à l'autre , obfervant de 
n'en pas plus ôter de celle-ci que de celle-là , && 
de ne les pas couper trop près de leurs racines , 
parce que Гайре des nimphes eft de donner en 
Sétendant moyen à l'orifice externe де s'élargie 


dans lésaccouchemens, ce qu'il пе pourroit pas 


faire f elles étoient entierement coupées , d'autant 
que les cicatrices qui feroient en leur place, ne 
æréteroient pas. 

Si le clitoris ne fortoit point des bornes que La Ap, 
mature lui a preferite 
pération ; mais il croit quelquefois tellement qu'il 
devient long & gros comme la verge de l'homme + 
cela arrive frequemment aux Egyptiennes. Les Eu~ 
ropéennes qui. l'ont plus gros que les autres, font 
appellées des Ribaudes , parce qu'elles en peuvent 
abufer & fe polluer avec d'autres femmes з сей ce 
qui en a. fait propofer amparation , pour ôter À 
es. femmes le fujet d'une lafcivité continuelle + 
mais il en eft peu qui fe foumettent à cette. opéra- 
tion, cari une femme.eft fape,elle n'en abufera pass 
fi elle eft debauchée, elle ne fe privera pas volontai= 
rement d'une partie qui contribue au plaifir qu'elle 
trouve dans fa débauche. Si néanmoins пп Chiruc- 
gien eft obligé de rerrancher certe partie, il la pren 
dra dela main gauche pour la couper avec ce cou- 
сай courbe H. le plus près de fa racine owil pour- 


he- 
d'une 
n des 


il n'auroit pas befoin d'o- du clitoris, 


Firme 


opération, 
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та, évitant de toucher ni à l'urétre, ni aux lacus 
лез qui font au tour du clitoris, ce qui cauféroic 
"il offenfoir ces endroits , un écoulement invo- 
Tontaire de Purine ou de la liqueur féparée par l 
glandes voifines du clitoris. Certe opération ct 
pas D dangerenfe qu'on pourroit fe l'imaginer „ 
parce que ce melt qu'une partie fuperfluë qu'on 


Hemorragieampute. Ш n'y a que le fang qui en fort; qui pour- , 


Занёс, гой. étonner le Chirurgien: mais sil laiffe bien 
dégorger les vaiffeaux › & qu'il metre fur la pl 
un gros plumaceau I. ecuver de poudre afin 
gentes › шп emplátre К. une compreffe cpaille 
& un bandage M. qui comprime le tour, il arr 
tera bientót le fang , à caufe que les vailleaux pre 
fés entre l'os pubis &le bandage , ne pourront plus 
en verfer. 

Extirpation On appelle cercofis une excroiffince de chair » 

du &rcolis, qui forrane de l'orifice dela matrice, le bouche 
& le remplie 5 elle eft quelquefois fi longue, qu'elle 
reffemble à une queuë de renard, delt ce qui 
ui a fait donner ce nom derivé de Kerkin, qui 
veut dire tromper, parce que la queue. leur fert à 
tromper les autres animaux. Cette chair eft allez 
femblableà celles des. polypes, auff l'emporte- 
ron de Ja hême manieres c'efl-à-dire , ou par 


Y'extirpation en l'arrachant comme le polype avec" 


cette pince N. faite en bec de grue, ou par liga- 
Iofrumens ture en la liant tour proche fa racine avec ce fil O. 
зуе em par incifion en le coupant entierement avec ce 
rne chair, Couteau courbe. H. ou avec le fcalpel А. C'eft 

* Ghirurgien à fe fervir du moyen qui lui fera le plus 

commode poùr emporter cette chair , & il fe con- 

duira d’ailleurs avec les circonfpe&ions néceffaires. 

pour en confamer les racines, & procurer la cica- 

trice. 
Quare for. Le nom d hermaphrodites eft donnéà ceux, qui 
vun en пай атс apportent les deux fexes s il e(t dérivé 
phrodices, dQ’ Hermes , qui veut dire Mercure , & d' Aphrodir:. 
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qui fignifie Venus, c'eft-À-dire , homme & fem 
me tout enfemble. Оп еп trouve de quatre forres , 
1°. Ceux qui font veritablement hommes, ayant 
Jes parties de l'homme: parfaites , & celles de la 
femme imparfaites. зе. Ceux qui au contraire font 


femmes en effer, & ne font bommes qu'imparfai- 

tement. 3,. Ceux qui ne font ni hommes ni fem- 

mes, les deux fexes n'étant point dans leur per- 

fection. 4°. Ceux qui fonc effectivement hommes 

& femmes Dr qui peuvent fe fervir également des 

Parties génitales des deux fexes + lesloix ordon- 

nent pourtant d'opter , & défendent de ne met- 

tre en ufage que Le fexe dont ils auront fait choix. 

On ne pent pas preferire quelles opérations оп Се qu'on 
doit faire en ces fortes de difpoñtions , qui font y prat 
prefque toutes différentes : on peue Seulement di- 

xe que le fait du Chirurg 
«e qui eft inutile , 
jugera füperflué 


gien ne confite qu'à ôter 
& à retrancher les. parties qu'il 
1 comme font les organes, dont 
Tuíige leur doit être interdit; pour rendre les au 
tres plus vigóureux 


Fic. XIX. POUR LES ACCOUCHEMENS 
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tet art 
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Uoique les accouchemens foient ordinaire 
ment executés par des Matrones A qui on a 

donné le nom de Sages-femmes , ils font néan- 


Vaccoucher, moins compris dans le nombre des Opérations de 


Pudet in 
diferete de 
quelques 
femmes, 


la Chirurgie, & celui qui en fait profefüon ne fe 
peut pas venter de la fçavoir , sil n'eft inftroit de 
tour ce qui. concerne Ї' 
Chirurgie eft d'une fi grande érenduë, qu'il eft 
ditiicile qu'un homme feul ри en poffeder ай 
parfaitement toutes les parties ; ceft ce qui a fait 
que les accouchemens ont été le partage des fem= 
mes, commes les maladies di 
Jeurs , & celles d 


оз, celi 
yeux , des dents , de la pierre, 
celui des differens Opérateurs qui. ne s'attacheat 
uniquement qu'à une de ces de maladies 
a pudeur qui eft la уста des femmes a been. 

coup contribué à introduire les matrones , parce 

"en eft trouvé d'affez feropuleufes pour ai 

jeux s'expofer à accoucher feules que de fe 
confier à des hommes з mais aujourdhui elles fone 
prefque toutes defabulées de cette opinion. Les 
malheurs qu'elles ont và arriver par l'ignorance 
de celles à qui elles fe confioient, les ont con- 
vaincuës de la neceffité de recourir aux Chirorgiens. 
qui feuls peuvent les fecourir , particulierement 
dans une infinité d'accidens qui font au-deffas des 
connoiffances des Sages-femmes: 

Je ne prétens pas n'étendre ici für tout ce qui 
dépend de l'arc des accouchemens , je ferois obli- 
gé de repeter tont ceque M. Mauriceau en a écrits 
il a fi bien traité cette matiere , que je ne puis pas 
mieux faire que de vous envoyer à fon Livre, qui 
vous fera on guide affuré dans tout ce qui a raport 
aux maladies des femmes groffes & des accou- 
chécs; en effet on ne peut rien voir Ides de 
plos inftro&if que fes Livres : les fix éditions qu'on 
en a faites à Paris, & routes celles qui ont para 
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Sans les pays étrangers nous en prouvent l'utilité > 
& nous font Voir qu'il a porté fort loin Part d'ac 
coucher: 

Mon dein neft donc pas de traiter cette ma 
tiere dans toute fon étendue , mais feulement d'ap- 
prendre au jeune Chirurgien ce qu'il faudroit qu'il 
fit dans les occafions Тез plus preffintes; саг il 
pent être appellé tous les jours pour fecourir d 
femmes dans des accouchemens laborieux qui de- 
mandent Ja main. du Chirurgien, pour leur fau- 
ver la vie. Je réduis ces occafions А fix, qui font , sie areq. 
16. de faire. l'extraction du faux germ: « de fions où le 
tirer l'aricre-faix reflé dans la matrice; 3°, de ru" 
délivrer une femme d'une. mole ; 49 d'accou- өү nm 
cher une femme dans la perte de Angs e. derau pat 
tournen un enfant qui preente toute autre partie mes pouc 


que la tête 6°, dc faire l'extraction d'un enfant déli- 
mort. vance, 


Qm un Chirurgien eft appellé par une fem: quoi ron 
me qui eft dans une perte де fang, il faur qu'il reconnoie 
en examine la саш; fi elle а des doûleurs qui pren- faux get. 
nent par interyalles , & s'il. fore des caillots, il ей "е as la 
certain qu'il y a un faux germ Kaes 


car fi c'étoient fes 
ordinaires, 


qui euffent. été retenues, le fang cou- 
leroit comme il fort des vaiffeaux : il informera 
depuis quel tems la femme deht enceinte , pour 
Juger de la groffeur du faux germe, & fi elle a en 
deja des enfans : car fi ceft (à. premiere groffeffe, 
elle (ойга beaucoup & long-tems, parce que 
Ja matrice ne s'étant point encore ouverte, elle а 
plus de peine à donner ће à ce corps qu'elle 
contient › & qui étant. mollaffe melt pas capable 
de lui faire faire une grande diftenfion. Quoique 
Jes douleurs & les caillots de fang Еспе connai. 
tre au Cbirurgien qu'il y a un fanx germe, il en 
«ft plus afforé quand il l'a touché : il trouve l'os 
fie interne de Ja matrice un peu ouvert, &ceny 
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iotrodaifanc le doigt indice» il fent le corps Ge 
ge qu'il doit virer le plátót qu'il peut, Ayant donc 
ЕЁ un doigt , ille tourne dans cet orifice pour 
richer de Je dilater plus qu'il ne left , & d'y faire A femme ft pas plôrér acconchée qu'il Ja Com 
entrerun fecond doigt & entite un troifiéme , fat débarrafíer d'une maffe de chair qu'on ap. 9? doi f 
s'il le peur fans violence, avec lefquels il pince le pelle Artiere-faix ou placenta; & cela aane cea! meee 
Extraction faux germe pour. l'attirer pen à. peu au dehors. S'il. de faire la ligature dul cordon. J'ai dic ailleurs 2, 
ne peut pas l'avoir d'abord , aprés avoircourné foni айча 
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mant la circulation , ils empêchent que la malade 
ne meures 


do faux px a نو‎ 


me, 


A quoi 


doigt autour du faux germe ‚ pour le détacher de 
la matrice , il laiffi la femme un peu en repos pour 
voir f la perre continue, parce que fouvent elle 
ceffe quand il n'eft plus attaché par 
à la matrices pour lors on attend qu'il forte de lui. 
même , ou par le moindre effort que fait la femme, 
comme loríqu'elle fe. prefente au baffi à 
flux de fang continue ауес ехсёз „ la femme pour- 
roit mourir, avanti que le faux germe fût fortie 
Yon Pour la délivrer, il faut avec ce petit dilatatoire 


doit avail- marqué A. dont on introduit le bout dans l'orifice 


Du traite- 


interne , dilater doucement сес orifice pour pro= 
curerl'iffue du faux germe , ce qu'on fait mieux 
avec cet inftrament qu'avec: les doigts D. aprés 
соке dilatation les doigts n'ont. point. encore d 
prife forle corps étranger, on prend une tenette 
faite en forme de bec de grue márqué В. -dont on 
glife le boucle long de fon. doigt, jufques far ce 
corps , qu'on pince avec l’inftrument pour en faire 
J'oxtra&ion , prenant bien garde de ne point fe 
tromper en pinçant quelques parties de la matrice 
au lieu dufaux germe. Les breuvages que les Sa 


P ges-femmes. donnent: pour exciter la Die de ces 


dent corps étrangers font inutiles quand il n'y a rien qui 


tances, 


prele , & pernicieux lorfqu'il y a une perte y 
parce qu'ils l'augmentent. Ce qu'il y a de meil- 
leur dans ces occafions ; се font de petits bouil- 
Jons peu nourriffans donnés de demie en demie heu- 
xe , parce que paffant promptement dans la malf 
du fang , ils reparent le fang perdu, & entrete- 


Чоп dévoit lier le cordon promptement , de peur hu 


¢ differant trop , l'enfant ne perdit beaucoup de 
fang par les arteres ombilicals , qui ont leurs em 
bouchures ouvertes par le dérachement de l'arriere. 
Dir, mais le Chirurgien remedie à. cet inconyé, 
nienten ferrant le cordon tourné autour de fes 
doigts, ce qui empéche le fang de рит & de 
Sortir. par ces arteres;. ай il a le tems de délivrer 
Та femme Tans préjudicier à l'enfant : au-contraire 
S'iltardoit davantage À extraire l'arricre-faix , la 
matrice fe. seferman ne lui. permettroit plus d 
J'execurer avec la méme. facilité qu'au(fi-tór. que 
Venfant eft forti. П faut que Ie Chirorpien. venne 
lecordon, en tourne une partie autour de deux 
doigts defa main; Gauche, & que le prenant de fa 
droite le plus proche de l'arriere-faix qu'il pourra , 
il tire doucement, & que par de. petites ecoul 
fesil l'ébranle pour achever de le détacher , s'il ne 
Y'ef pas entierement. А 
si on oblige la femme de foufler dans fa main 
fermée , fion la fai touffer ou éernuer, б elle 
poule en bas comme pour faire une. felle, & 
on lui fait tert fon haleine p-f elle fe met les 
doigts dans la bouche: pour s'exciter à vomir ep 


fi Ja Garde) preffe legerement avec le plat de la 
main le ventre. de l'Accouchée en le frottant de 
haut en bas; toutes ces différentes apitations ais 


deront la fortie de l'arriere-fai , qu'il ne faut pas 
titer trop rudement: car il en arriveroitun de ces 
trois accidens, où Hon’ cafferoit le cordon , où 


T'on occafionncroit une perte de fang, ou l'on at- 
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Canfe dela tireroît la matrice au dehors. De quelque caufe 
ш M que ce foit que le cordon ait été rompu, foit 
* — qu'on ait tiré trop fore, foit que le placenta ait 
€ пор fortement. attaché , foit qu'étant gros & 
fchireux , il n'ait pas pû füivre le cordon „оц que 
L'enfant étant mort & le cordon pourri il fe foit 
rompu sitemene il le faut tirée le plus prompte- 
ment qu'il cft poffible ; parce que lé fejour de ce 
Y dans. la mazrice peut caufer des ac- 
terribles. 
Dengen ` Je Chirarpien fe rognera de fort pris les ongles 
à premte e» des doigts de la main droite qu'il oindra d'huile ou 
de beurre, & qu'il introduire dans le fond dela 
matrice › en y fourrant d'abord deux ou trois doigts 
quiouvrironcle palfige au refte de la main s il y 
trouvera l'rriere-faix. qu'il. diflinguera. аі тепе 
d'avec la matrice , pour peu qu'il foit verfé dans 
Tes accouchemens ; ou qu'i! ait 1û les Anacomiftes 
fur ces parties. Si le placenta eft tont-à-fait. déta- 
ché, on l'empoignera & on l'amenera dehors fans 
peine 5 &s'il e(t encore adherent, on le feparera. 
adroitement en gliífant le сб де la main. entre 
L'arrierc-faix & la furface interne: де 1а matrice, 
à quoi l'on réuffit quelquefois fans beaucoup de 
fatigue, & dela méme maniere qu'on fep 
parties d'un gateau feuillerré ; mois s'il ti 
ment, on en fera la feparation avec douce 
lentement , prenant garde de ne point gratigner 
Purerus. M. Moriceau confeille d'y bitze plütót. 
quelque perite portion du placenta attachée, la- 
quelle a coutume de fortir par les vuidanges , que 
de trop tirailler Ja matrice dont il pourroit s'en 
fuivre une inflammation périlleufe : il faut tácher 
11 faut faire néanmoins de l'avoir entier, pour le montrer aux 
fortit toutes affiftans ; & empêcher par-là tous les contes des 
Vs quus comeres qui dans ces occafions parlent fouvent fans 
Si ` тайбол, Sil'arriere-faix a féjourné dans la matrice » 
& qu'il ait commencé à s'y corrompres ce qui 
arrivé 
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arrive quand il y a long-tems que l'enfant eft more 
il faut après l'avoir é 


à té, faire des injections pré je tion 
parées avec lorg 


» l'aigremoine & le miel qui né- né 
toyent & entrainent ce qui par fon féjour incon ак 
moderoir la marríce: Оп ie fer pour cer eer: 
d'une feringue qui eft particuliere pour les fem- 

mes , ayant fon canon courbé & percé par le bout 
comme un arrofoir. 


JL Aude et une fubftance вате, beaucoup 
plus dure que celle de l'arricre-fai». Flle reme 
plit le fond de Ia matrice à laquelle clle eft adien 
zente par pluficurs petits vaifléau* qoi lui appor- 
tent fa nourriture, c'eft-pourquoi clle n° 


еба 


a ni cor- 


don ni arriere-faix duquel elle puiffe comme l'en 
nourricier qui doir par.con- 
iédiarement des vaifleaux de 


fant recevoir un fuc 
féquent loi venir imm 
шеп. 

Il y en a de petites, de mo; 


Les premieres font de perit сото dus andei 


petits corps d'une natur 

charnue & membraneu(e que pz {дне атаа 

vuident après leurs ordinaires ou enfuire des 

tes de fang ; aul ne font-elles pas véritableuneng leut fotu 
oles, mais des grumeaux de fanir 

leur féjour fe coagulent & 

moyennes font. а" 


pere iene 


» plus 
géfier de em: la 
Ёсе qu'on appelle faux. 
gonne 5 parce qu'on prétend que my ayant pas 
< dans l'œuf defcendu de l'ovaire % la matrice, 
des principes (ufifans pour former un enfant, Ja 
conception demeure imparfaite , & il n'en réfulte 
qu'une petite тпай de chair qui eft ordinairement 
rejetée hors de la matrice entre le deuxiéme & le 
troifiéme mois de 1а reet? 
font des mallès de chair ou de: 
qui fe tenant toutes les 
ttes queues com 


Les grandes moles 

amas de vefficüles 
unes aux autres par de pe~ 
des Grains de raífin , оссирепе 
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toute la capacité de la matrice & la tiennent t 
due comme fi e'étoit un enfant, avec certe di 
rence que la mole Ja gonfle plus également & ne la. 
Signes de poulfe pas fien pointe que fait un enfant, La fem- 
Pesiflence me groffe d'une mole n'a point de lait au fein , elle 
des moles pe fent rien remuer, & quand elle fe couche fue 
le côté, la mole y tombe comme fi сбой une 
groffe boule pefante. Cette femme en eft plus in- 
commodée que d'un enfant ; par des laffitudes dan 
Jes cuiffes. & dans les jambes , par. des difficultés 
d'uriner, & une pefanteur qu'elle fent au bas 
du ventre. caufée de ce que la mole par fon propre 
poids entraine la matrice ep enbas: Ces incommo- 
dités legeres dans le commencement deviennent. 
infupportables dans la fuite , ce qui oblige d'a- 
voir recours au Chirurgien » pour en être délivrée. 
драпае Il en procurera а fortie en deux manieres , fga- 
dni d'en voir; en tachant que la femme la pouffe d'elle. 
Да une méme au dehors , ou bien en l'allant chercher pour 
T'estraire par l'opération de la main. Comme on 
doit toujours. commencer par les moyens les plus. 
doux avant que d'en venir aux plus forts (ila fem. 
Sgavôle par me n'a ni буге ni perte de fang э on lui donnera 
les médica’ nn purgatif un peu violent, & des clyfteres Acres 
дында & Piquans qu'on, réiterera А pluficurs reprifes › 
Horti afin d'exciter des épreintes qui. faffent dilater la 
matrice pour donner palfage À la moles on peut 
mettre en ufage Ге beurre dont on frottera. l'orifice 
interne pour le rendre plus fouple & plus dilat: 
Ule s on fe fert d'injeétions émollientes , de la fai 
ee du pied, ou du demi-bain, comme on le 
jugera à propos: Si la mole n'eft que d'un. 
осте & peu adhérente , elle pourra fortir par. 
le fecours de tels remedes, mais fi elle eft d'un. 
volume-exceffif. & fortement attachée , il faut la. 
main du Chirurgen, & en ce cas après avoir ro- 
go fes ongles, & (тоё fa main d'huile ou de 
beurre , il l'introduit dans Ia matrice de la feme 
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qui doit être бабе à la renverfe fur le 1 
Ties Beda coule doucement ene Pas Ae 
mole pour la détacher , en commençant par Pens 
droit ой ello eft le mo adherente”. il pourui- 
D'al eeh ce qu'elle foit tout-à-fait féparée 
ans interefler la matrice, &y procedera de la 
même maniere que j'ai dit pour l'exrmétion de 
arriere-faix refté dans la matrice après la rapture 
du cordon ; mais б elle eft f groffe qu'elle ne рае 
pas fortir , on fe fervira pour lors de ce crochet 
marqué В. avec lequel il la tirera , fi elle eft allez 
folide pour qu'il ait prife ur elle, où bien il la 
coupera en deux on en pluücurs parties avec ce 
crochet tranchant marqué. E. al o 
morceaux, ne pouvant pas faire autrement, Il faut Орао 
remarques que les moles fortent ordinairement lur la lorie 
Yan, le buitiéme mois dela тойы, & qu'il eft dex moles, 
qu'elles aillent jufqu'à deux & trois année 
ge, comme l'ont écrit plui ue 
E eP arees Are Paré qui SE 
е la femme d'un. Potier d'é cn porté 
pendant dix fept ans. E 


vec ce 
a de l'avoir par 


Uand un Chirurgien eft appellé par une fem- Maniere A 
me groffe qui a une perte de fang, il faut tr une. 

avant quede rien faire, qu'il examine la cauf enter 

pour fçavoir G Се un fux menfiruel , ou Eet D Ju, "© 

une vraye perte de fang. Пу а des figues certains lg, е 

par lefquels on peut faire la difference de l'un d'a 

E Ge Le flux menftruel coule peu à peu & 

fans douleur, il viene dans des termes räif, & 

finit après quélquefpace de tems comme de deux 

Qu troi jours, il m'el point accompagné de сай- 

lots, & met jamais exc Mois la pone 

ave ouleur & prefque j 

fire O d D EN 


vient. Signes par 


jen fobiterment , le ki 
abondance, & continue à ! 
1 » & cond 

couler fans relache; car fi elle e 


quelques 


з despote de 
T2 pus 
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ux en tombant dans le vagin il s'y cailles 
ces grumeaux venant à être pouffés dehors , le fang 
recommence à couler plus fortement , deforte 
la mere & l'enfant. pétiroient fi on ne la fecouro 
en l'acconchant promptement, Il ne. faut pas être 
furpris de ce que j'ai dit qu'il y а des femmes grol- 
fes qui ont leurs ordipaires , nous en avons tant 
d'exemples qu'on ne peut pas en douter; les unes 
ne les ont que les premiers mois , d'autres vuident. 
quelque chofe jufqu'au cinquiéme ou fixiéme mois 
& il yen a à qui elles coulent pendant toute la 
groffulle, ceft ce qui fair que les femmes fe trom- 
pent quelquefois ne fachant. pas bien. fouvent (i 
elles font groffes пі en quels termes elles ferrou- 
vent. Je connois une Dame de la premiere qualité 
qui a ca douze enfans, & qui a toujours été re~ 
glée dans fes groffeffese 
ounen Quand ce font les ordinaires qui fluent, il faut. 
d la femme fenlement faire tenir la femme en repos , mais lorf- 
ne perte , le Chirorgien. examinera 
elle viene du fond de la matrice, ou fi elle ne 


vient que des vaiffeaux du vagin & de l'orifice in 
т, Celt de tirer 
cb dilaté, & û 


™ que сей 


Jemen. des 


terne. Le moyen de s'en айй 
avec le doigt f l'orifice intem 
lintroduifant dans. сес orifice on va jufqu'aux 
membranes de l'enfant, ceft une. marque certain 
Dans la Que le fang vient du fond de la matrice ; n 


Torte t (ов & bien fermé, le fang s'échape infaillible- 


Siene point ment des vailTeanx qui arrofent cet orifice & le van 
du fond de gin з c'eft-pourquoi il m'y а pour lors quà faire 
Tritus quo garder le lit à la femme, la faigner , la féparer de 

(on mari pour quelque tems & ne lui donner au- 
соп remede de crainte de l'émouvoir & d'exciter 
ou d'augmenter par là cette perte. Plufieurs fem 
mes ont porté leurs enfans jufqu'à leur terme or- 
dinaire › quoique le fang. qu'elles perdoient , fût 
quelquefois accompagné de caillors : Quand le. 
fang Меш du fond de la matrice, c'eft toujours 
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parce que l'arriere-faix en eft féparé ou totalement 
Ou en partie, comme il ne fe reprend jamais, il 
faut abíolument que la femme en accouche, Gene Trois cante 
défünion fe peur faire par crois caufes , Où par la 7" 
trop grande abondance du fang dela mere, ous 
Parce que le cordon fera tourné autour de quelque piod: 
Partie de l'enfant qui en fe remuant tiraillera l'ar- Pestet for 
*jere-faix & l'oblipera à fe décoler de la matrice , Розе bon 
ou enfin par une chute ou par quelque coup qu'au- venir à lo. 
та reçu la mere: de quelque caufe que procede la расов, 
perte de fang , il n'y а que la fortie de l'enfant qui 
рош: fauver la mere & fon fuit. Si toutefois le 
fang ne flue qu'en petite quantité, fi 
melt pas continuelle , fi Ja femme a des forces faf- 
fifantes , & s'il n'y а aucun autre accident facheux 
фп peur arrendre le terme de l'accouchement fans 
avancer, parce que. le fang bumeétant la matri- 
се, faic qu'infentblement elle fe dilate & permet à. 
l'enfant de fortir, & pour lors c'eft un pur ouvra- 
ge de la nature qui ne manque: guéres de reffour- 


ces pour réuffir dans ce qu'elle fait. Mais (i le fang leg zt 


fort très-copieufement & qu'il coule fans interrup- cou he 
tion comme s'il fortoit d'un gros vailféan ouvert, wash, ` 
ou fi la: femme tombe dans des. fincopes ou еп 
convulions, il ne faut pas differer l'accouche. 
ment; qu'elle foit à terme ou non , qu'elle ait des 
douleurs, ou qu'elle n'en ait point. Il n'ya que 
ce feul moyen pour lui éviter la mort. 

Ces fores d'occafions font les plus facheufes Circonf: 
ponr un Acconcheur. Si d'un côté il fait réflexion jas f 

r ce qu'il doit craindre pourlui-mé con- Гора 
noit qu'il hazarde fa réputation, parceque fila ^ 7 
femme meurt en l'accouchant où peu de tems après 
ёте accouchée, comme il arrive très-fonvent , à 
саш qu'il n'y a plus alfez de fang pour entretenic 
Ja circulation , alors le public injafte ne manquera 
point de loi en attribuer la faute; & fi d'un sutre 
Côté il regarde la femme, il fait qu'il Gut qu'il 

T3 
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l'accouche , ou qu'il la laiffe mourir cet ce qui affemble & on les empoigne avec un linge chaud , 
fait qu'il y а des Accoucheurs qui. cvitent autant afin qu'ils ne gliffent pas en les tirant, pour- Moyen d'a- 
qu’ils peuvent de fe trouver dans ces embarras, Ce- veu que l'enfant. foit bien tourné , Cef-à-dire ы о" 
pendant la Charité Chrétienne doit l'emporter, le vifage en deffous ; car s'il derr en en-haut , on 
&ians balancer, il faut qu'il prenne en honnête le retourneroit afin que le menton ne fût point 
homme le parti de fecourir la malade. Mais avant еп dan er d’être retenu par l'os pubis , au moment 
que de travailler; il merra (a réputation à convert qu'il y feroit parvenu pour palfer : quand Penfant 
Tregnoftic en faifant fon prognoflic, & pour cet effet il af- elt foni jufqu'au cartilage xiphoide , on coule 
à бие de: femblera les parens ou les amis dans une chambre ше main à droite pour étendre le bras de l'enfant 
yant le P prochaine & leur fera voir le péril ой cette femme de се même ‘côté le long du corps, on en fait au- 
=», eft , leur difant que l'unique moyen de la fauver „ tant à l'autre bras , & après cela l'enfant neft ph 
eft de l'accoucher, que cependant il пе répond тё: que par la сёге, qui eft la derniere & la plus 
point de fa vie ; mais qu'en l'accouchant elle peut. difficile à air, Il ne faut pas que le Chirurgien. précautfon 
situation de en revenir , & que ne l'accouchanr pas elle mourra tire trop forrement , de crainte de la féparer d'a- à prendre 
la malade. indubitablement. Aulfi-tót le Chirurgien fons per vecle corps, ce qui eft quelquefois: arrivé + il ne quand la u 
dre de tems fera coucher la femme en travers fur le faut pas aufi qu'il laiffe trop long tems l'enfant її aree 
bord du lit, les jambes écartées & tenues ployées pris de cette maniere › pour éviter qu'il n'y meure, " P^ 
par deux perfonnes, une troifiéme étant derriere heur eft arrivé à un des fils du Duc де Sa- 
la femme pour empêcher qu'elle ne recule dans le voye, par la faute de la Sage-femme; Ш doit faire 
foutenir l'enfant par ane perfonne , puis il coulera 


tems de l'opération. Aprés avoir graillé fa m: ee LR 
е la tête pour la débarraffer pe 


droite, il l'introduira dans le vagin, puis il avancera Une main autour d 
un doigt , cu(üite deux , & enfin un troifiéme s'il le À peu, & il mettra le doigt du milicu de fon autre 
peur , dans l'orifice interne de la matrice , avec lefe main dans la bouche de l'enfant pour empécher que 
quels il le dilatera peu X peu. Si les membranes de "de menton пе s'accroche, & incontinent il fera 
Venfant пе font pas ouvertes, il les rompra avec les tirér l'enfant par la perfonne qui le foutenoit : len- 
doigts, ce qui lui permettra de le toucher immé- fant fort de cette manicre avec bien plus de facilit 
distement, & de le bien tourner pour le tirer par les que fi le Chirurgien ne lui aidoit pas avec fes denx 
SU = pieds. Si l'enfant ell au deffous de huit mois , ce mains ainf difpofées. L'enfant étant forti on déli- 
fant qui (ont. les pieds pour l'ordinaire qui fe rencontrent Ye la femme aifément , parce que l'arriere-faix 
yefeore dif les premiers , Dee qu'il n'a pas encore fait la cul- dans ces fortes de pertes eft toujours féparé de la 
Jemen. bute pour prefenter la tête ай paffoge, & alors on matrice , auffitót que la femme eft accouché 1 
le dégagera facilement en Je tirant par les pieds coulement du fang commence à diminuer & се  L'écoute= 
qui donnent plus de рий que toute autre partie $ tout-à-fiit peu de tems aprés, parce que la matrice me 
mais E стой la face ou le cul, ou un bras qui fe en fe refferrant bouche lcs orifices des vailfeaux дай, 
préentt ; on le repoufferoit doucement pour aller verfoient le fang & qui étoient tenus ouverts par la 
chercher un pied qu'on rireroi dehors & qu'on diftenti aifoit l'enfant, lorfau'il étoit encore 


tiendroit de la main gauche , pendant qu'on ітоіс dans ce vilcere , deforte que fi оп ne tiroit point 
chercher l'autre, Quand on Jes a tous deux on les L'enfant , le fang fors мшез emboucl 
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тез jufqu'à la derniere gonte. Avec toutes les pets 
nes que donnent ces accouchemens , le Chirurgie 
а quelquefois le chagrin de voir expirer une femme 
peu de rems après ёте accouchée : quand cinq ou 
fix heures font palfées depuis fon accouchement 
& qu'elle a eu le Joifir de prendre des confommé: 
pour réparer le fang perdu , elle eft fuvée, Mais 
difi elle finit fes jours une demi-heure ou une heure 
apris fa délivrance , сей qu'il n'y avoir. plus de 
fang füffifamment dans fes vaiffeaux pour y confer- 
ver ion mouvement circulaire, & cette liqueur qui 
«Пе. principe de Іа vie ne répandant plus de rou: 
órés la chaleur & nourriture aux parties , la femme 
рай alors comme une chandelle qui éteint faute 
de fuif pour entretenir fa lumiere. Ce qui doit con- 
folerun Chirurgien dans une pareille conjonétu= 
хе, Celt lorfqu'il (айс n'avoir. rien à fe repro 
& qu'il croit avoir rempli fon devoir, au rique 
méme de ce qu'on en pourroit dire, 


e | Оше! tête de l'enfant ne fe prefente pas ala 


2 palfage , l'accouchement s'appelle laborieux , 
parce que l'enfant n'étant pas dans fa fituation 
ıanaturelle , il ne peur guéres fortir de 
ce fans le fecours du Cbirurgien ou de la Sage- 
femme : or il fe peur prefenter dans une infinité 
de poftures différentes; mais la plus facheufe 
de toutes, c'eft loríqu'une main fort la premiere. 
Quand un Chirurgien (айг degager un enfant 
dans ces fortes d'accouchemens , il eft capable , 
fans conteftarion , de fecourir les femmes dans 
tous les autres , celui-ci étant le plus difficile de 
tous: Сей ce qui fair que je le propofe. préfera- 
blement À tout autre , & que je m'atracherai à 
faire voir les moyens d'y réuflir. Si les Sages- 
femnes appelloient du fecours quand elles fen. 
tent une main de l'enfant, auffitót que les eaux 
font percées , on retonsneroix l'enfant ауес plus de 
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Facilités mais elles n'en demandent fouvent qu’ 
` près avoir tenté de délivrer l'enfant, en lui tirane 

le bras en dehors, ce qui l'ayant engagé dans le 
palage , rend encore l'accouchement plus labo- 
rieux, Le Chirurpien appellé dans une fembl 

ble occafion, après dëtt informé depuis quel 
tems la main eft fortie , il commence par tater le 
poulx de l'enfant pour fcavoir s'il eft mort ou non 5 

S'il fent le battement du poulx, il doit l'ondoyer en 
jettane de l'eau far cette main , parce qu'il ne peur 
répondre de l'avoir vivant. Ayant pris cette pr 
caution il fera fituer la femme for le bord du lit , Man E 
«ouchée à la renverfe , les jambes écartées & rere- MK 
nues par deux perfonnes , & il fe mettra en écar "^ 

de retourner. l'enfant pour le faifir раг les piedsz 

caril ne faut point qu'il prétende le pouvoir fau- 
Ver autrement : il arracheroir plárót le bras de l'en 
fant qu'il ne le feroir fortir А force de le tirer рас 
ce membre. Quand un bras eft dans le paffage » l'en- 
fant eft de travers , ayant la tête dans un des côtés 
de l'uterus, & le corps dans l'autre , de maniere 
qu'il eft impolîble qu'il forte dans cette fru: 
iion г il faut donc le retourner, & afin Фу par 
venir, le Chirürpien examinera la main de l'en- 
fant pour fcavoir fi ceft la droite ou la gauch 
& de laquelle de fes deux. mains propres il doit fe 
fervir s il obfervera encore f la paume de la msi 
de cer enfant. eft en deffus , ce qui Jui feroit con- fon defz 
пойте que l'enfant eft fur le dos, car f elle dert, A 
en deffous il feroit fur le ventre. Ces obfervations enfant, 
l'ayant déterminé , il frotera fa main de beurre ou 
d'huile, il l'introduira doucement dans la. matri- 

ce le long, du bras de l'enfant, /qu'il empoignera 

proche l'épaule pour le poufferdu. côté de la cêre 

de ce méme enfant, & l'obligeant de (e reculer du 

райе, il donnera moyen aux pieds de s'en ap- 
procher , pour les pouvoir trouver plus prompte- 

ment, & t'en affurer. П doit au(fi-tót qu'il en a un, 


Obferva- 
ion des if 
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Commentle tirer еп didis , ce qui fait que l'enfant. fe re- 


$ КЫ u tourne de lui-même pour fe fitaer favorablement: 


do piel 
Тайши, 


mais quelquefois avant que d'aller chercher l'au- 
tre pied , il fera À propos qu'il lie le pr avec 
un ruban , parce que fi l'enfant Je retiroit pendant 
qu'on tache d'avoir lautre , on feroi obligé de 
chercher lapremier une feconde fois. Quand on 
a un pied, on gliffe la main jufqu'au baut de la 
cuilfe du mère côté, d'où on paffe à l'autre en gli£- 
fant eben pied qu'on amene au paffage avec le 
premier y pour lesrirer tous deux àla fois, les tenant 
cuvelopér d'une toile chaude y afin qu'ils ne gl 
рле. Si Ге (алт eft fur le ventre, on continue à le 
tirer au plate, mais s'il eft fur le dos, on le re 
tourne à ere qu'on le fait avancer en dehors 
on fe conduit pourle refte de la maniere que j'ai 
dit ci-devant. Si le bras s'éroit tellement pouf 
au dehors, ou qu'il. für (i gros qu'il ne permit 
pas au Chirurgien de pouvoir introduire D main з 
& qu'on cût des certitudes de la mort de l'en- 
fant, Ambroife Paré confeille de couper ce bras » 
& pour cet cffet on le tire en dehors le plos qu'on 
peut , on coupe les chairs avec le biftouri ‚ puis on 
rompe Гоз qui fe caffe comme une rave , ou bien. 
on lé coupe avec des renailles incifives , un peu plus 
haut que les chairs coupées , afin que le bout de 
los ne puiffe blef ice. M. Mavriceau 
dit pourtant qu'on ne doit qu'à la derniere ext 
miré retrancher un bras, mais que б on y étoit 
obligé , il confeille dele tordre deux on trois tours, 
pour rompre par ce moyen les ligamens qui t 
tachent à l'omoplate з qu'alors la féparation s'en. 
fera aifément , à caufe dû peu de confiftence & de 
fermeté des parties , & que fe faifant dans Parti- 
cle, elle m'aura aucune faite facheufe: mais il 
ut qu'on. foi affuré que l'enfant ne vit plus, се 
qu'on соппойта certainement, fi en touchant (on 


Sens, on n'y fent point de battement: Quantité 
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Auteurs anciens nous difent qu' 
tre nature; C'efl-à-dire, quil faur faire enforte 


poflure pour venir au monde 


mais l'expérience jonrnaliere nous montre que сс 


Ja ne fe peut prefque jamais exécuter, IL eft impof- 
fible d'amener ane tête dans le palfage, parce 
qu'elle wa point de prife : mais il 'eft pas diffici- 
le d'y attirer les pieds , parce qu'on les peut em- 
poigner & les conduire où on veut : аїп@ nous fe- 
rons mieux de fuivre le fentiment de M, Maur 
ceau, qui prérend que toutes les fois que l'enfant 
fe préfente en mauvaife. pofture, par telle partie 
du corps que ce райе être, le plütót & le plus 
für , cleft de le virer par les pied: 


L y a des fignes qui. font connoïtre que l'enfant signes d'un 


eff mort dans la matrice ; les principaux font fi feos qui 


la femme fent une grande pefanteur au bas de y= a pias 


pogafire , D fon ventre пе fe foutienc plus y -& fi 


fon enfant tombe comme une boule du côté qu'el- 
le fe couche; fi en touchant l'ombilic , on n'y trou- 
ve point de pulfations,, fi un. bras ou une jambe de 
L'enfant étant forti on voir que l'épiderme s'en f- 

е facilement , s'il fort de rice des humi- 
dités noirares, puantes, & cadavereufes, ёс 
enfin fi la mere ne fent plus remuer fon fruit : 
alors le Chirargien wa plu; lieu d'attendre de fe 
cours de la part de l'enfant, qui comme une malfe 
de, plomb, ne peur faire aucun effort pour for- 
tir, que par fa propre pefanteur, ce qui rend 
l'accouchement erès-long & très penible. On пе pss 


doit pas non plus efperer beaucoup de la mere zl soc e 


dont les doweurs font @ foibles & fi lentes dans tatei cis. 


сетте occafion , qu'elles ne füffifent pas pour pouf- 
fer l'enfant au dehors : il arrive méme quelquefois 
qu'elle n'en а aucune ; & cela mer le Chirurgii 


«cll it une 
que tons les enfans prennent dans la matrice une mauraite 


tête la premiere s pratique, 
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dans la nécefîté de la fecourir, fans quoi elle nc 


Mayen à pourroit accoucher. Si l'enfant. eft en bonne fi 


la тег tion „il 


ur tacher de reveiller les douleurs qui font 
comme endormies , ce qu'on fait par des lavemens 
forts & acres , qui picotant les boyaux, excitent 
dcs épreintes qui. peuvent faciliter la forie de 
l'enfant. Jei ne fuis poine d'avis de faire prendre 
des potions, parce que f elles font compofées de 
médicamens. doux d elles n'ont aucune vert , ce 
font des remédes de bonnes femmes : (ian contrai- 
xe elles font. faites de drogues fortes & violentes , 
elles feront dangereufes, & pourront caufer des ac- 
cideos cruels & fouvent la mort. Si ces lavemens 
m'ont рав eu l'effet qu'on atrendoit , ilfautque 
T'Accoucheur travaille ,. & qu'il tâche par l'opéra 
tion de la main de retirer le plütór qu'il pourra 
cet enfant mort. Pour y parvenir, il fera fituer la 
femme de [а maniere que Tal dit ci-devant , & s'il 
y à long-tems qu'elle n'ait. uriné, il inroduira. 
cette fonde creufe marquée А. ointe d'huile ; dans 
1а veffie , pour. en évacuer l'urine , qui remplie 
cet organe , iucommoderoit dans l'accouchement 

puis coulant la main droite: dansla matrice, 57 

ne trouve pas que la. téte de l'enfant foit trop en 

gage dansle paffage., il la repouffera , & life 
cette main. par deffous le ventre de P'enfant il in 

chercher les pieds pour le retourner & le faire for- 
tirs all en obfervant. es circonftances marquées 
dans l'article précedent, & prenant garde fur-tour 
de ne point tirer trop fort» quand la tête demeure 
accrochée, de peur de décapiter cer enfant , ce 
qui arriveroic À raifon de fa pourriture’, б on le 
tiroit avec trop de précipitation. Quelque précan- 
tion que prennent Jes ‘habiles Accoucheurs il peur 
leor arriver que l'enfant fe décoles parce qu'il 
fera tout corrompu ; en un tel саз il ne faudroit pas 
laifier (journer Ја têre dans la matrice où elle fera 
тейге feule. Pour en faire l'extraétion on fe fert 


Tnorsie’me DEMONSTRATIO зох 
de ce crochet поце В. avec lequel on embraffe 
Je tête d'un côté pendant que le Chirurgien de fon. 
autre main l'apuye contre ce méme crochet роце 
Та conduire dehors. Mais f la tête de l'enfant é- 
tant préfentée la premiere ctoit tellement avancée 
Ж engagée dans le paflage , qu'elle ne pût être re 
poullée fans faire trop de violence la femme , il 
faudroit тасһег d'en procurer la fortie en cet état 
& comme la têre eft ronde & Бине à caufe des 
humidités dont elle eft abreuvée , le Chirorgien 
n'a fur elle aucune prife avec fes mains, il faut 
donc qu'il aic recours au crochet marqué C. qu'il Uige da 
рога le plus avant qu'il. pourra entre la matri. Со. 
се & la tête de Penfant, conduifant сег inftrument оте е 2 
au dedans d'une de fes mains , & Ia pointe en étant eas, 
tournée du cóté de la tête où elle doit s'accrocher 
dans un endroit folide , de celle forre que le cro- 
chet ne pui рг; étant ainfi affermi on апи 
nera la tête dehors, en appliquant la main gauche 
au côté oppofé au crochet pour aider à la dégager 
& la conduire plus directement hors du paffage. 
Si la main ne fuffifoit pas , on prendroit un fecond 
crochet marqué D. qu'on. introduiroit de la méme 
maniere que le précedent , & qu'on attacheroit 
Ja tête du côté où on avoit la main: avec ces deux Moyen de 
crochets on tirera l'enfant. également , quelque ненае 
ros qu'il foit. Si Ia tête étant fortie , l'enfant. toits épaule. 
frêté par les épaules , on les dégageroir en cou- 
lant un ou deux doigts de chaque main jufques 
fous les aiffclles , pour achever de tirer l'enfant par 
се moyen tour-ifait au dehors Quand il fant 
couper l'enfant par morceaux , foit que le pallage 
ne рие être affez dilaté , foit que les parties de 
Venant foient exceñivement groffes , on fe feryira 
d'un crochet E. fait en couteau courbe, 
Voilà la méthode dont on sef toujours fervi 
mais M. Mauricean a inventé un inftroment qu'il 
appelle шепне, & qu'il croit incomparable- 
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ment meilleur que le crochet il lui a donné ce 
nom à саш de fon uke qui e(t de s'attacher à 
tête de l'enfant , lorfqu'elle eft. fortement engagi 
entre les os du paffage. Vous le voyez ici marqué 
par la lettre F. avec l'inftrumenr pointu, défigné 
par la lettre G. il eft monté de routes les pieces 
capables de s'attacher à la tête d'un enfu 
vous renvoye pour une plus ample inftruétion 
fon inventeur, qui vous montrera la maniere de 
s'en (туй. Mais foit du crochet , foit du tire-têre 
qu'on fe ferve, il faur être très-certain que l'en- 
fant foit more avant que de les employer: quel 
fpcétacle affreux feroit-ce que de trouver l'enfant 
encore vivant & pre(que expirant après l'avoir ай 
quoi l'on tiré? 11 faut donc éviter de tomber dans ce terrible 
^n inconvenient , en ne mettant en ufage les inftru- 
fae de femens qu'après des preuves incontefables de la 
түй de eesmor de l'enfant $ & ce feroit encore mieux de fe 
infumens, fervie de fes mains , fi elles pouvoient fupléer à 
tout, & de n'employer les ferremens qu'à la de 
niere extrémité. Ces deux inftrumens , l'un mar- 
qué par Н. & l'autre par I. font quelquefois d'une 
grande utilité à accoucheur. 
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XX. Fic. SUITE DES ACCOUCHEMENS, 


TUE 


д 
lee 


ES accouchemens font ordinairement 

i) vis de tant d'accidens fücheux, qu'il feroicrincipales 
difficile de les raporter tous. Je ne vou "edes 
que de deux, parce qu'ils des 

de la main 

chemens lac 
Rupture de 
fourchete, 


N a donné Je nom de fourchette À la partie 


inférieure de la vulve » parce qu'elle en a 

gure. Flle fai la féparation de Ja grande feme 
d'avec l'anus. Il eft arriv 
un accouchement rud 
selk rompue; de fon 
fçavoir, de celle de la 


fente 
рїпбейт fois, que par 
& laborieux, cette partie 
e que de deux ouvertures 3 

trice & de celle de l'anus 
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il ne s'en toit fait qu'une. Cette afligeante indif- 
pofition {той accompagnée de plufeurs incom- 
modités , fi on пе fuiloit point la réunion des E ES 
parties divites; la femme auroit de la peine à а once entre м» не & 
retenir fes excrémens qui fortiroient par l'une & le fond defendant de fa ferr cn С loue 
por l'autre de ces ouvertures , & fon mari n'auroit. vagin, & la feconde serv 96, tombe dans Jo 
que du dégoût pour elle dans се mie état où legt plus bas » fort ent re fond 

De tts de fe déplairoit fort А elle-même; delt pou forte que a дейле melt proponens der 
tion qu'il yquoi il faut que le Chirurgien remédie à ce d D a 
fauc faire, Chiremenc par quelques points d'éguilles. Pour 
cec effet, il prendra une aiguille courbe А. enfilée 
d'un gros fil ciré marqué. B. qu'il tiendra de la 
main droite , pendant qu'avec la gauche il fe fervi- 
ха d'une canule courbe C. pour. appuyer la partie 
par où il doit: paffer fon aiguille ; il fera un où 
deux points où davantage , felon la longueur de la 
rupture il coupera le Al avec ces cizeaux D. à cha- 
que point qu'il nouera für une petite comprefle es eU IA PAR 

longitudinale E. qui fuffira pour tous les points. deux fortes; а dor de matrice font de 

aut avant que de coudre la playe, la laver & fans que fon fond. (Git teneri, 
la bien nettoyer avec du vin chaud у & avant que GEET 
de ferrer les points, mettre für l'endroit. déchiré 

du baume blanc du Pérou , ou à fon défaut de ce- žre., quand cette partie р 

lui d’Arcaus , pour fervir de glu à la playe ; du cû Hag quand cere parie n'a p 

eé de la vulve on mettra far cette playe un em- Sui рон dh ea 

plâtre aftringent Е. tant pour la tenir réunie , que осе da. chai [m 

pour la défendre de l'urine , qui par fon acrimonie cuil de la femme. 

cauferoit de la douleur , & empécheroitla réunion. Cun Meis feme 

1l faudra faire tenir les cuiffes dela malade joi gede La mare AE 

tes Pone contre lautre jufquà parfaite guétifon > Денге qui 

& pour empêcher qu'elle ne les écarte, on y met- » 

tra ne petite bande appellée jarreticre , comme 

on fait aux taillése 


Trorsre'ue DEMONSTRATION, 
que par pudeur les femmes Les оов 
avant que de fe plaindre. 


jos 
Kent long-tems 


He proprement qu'une re- 


ation du corps de la matrice , б 
n le la matrice , & la chûre en eft 
une précipitation. ` 


Toutes les delcentes de 
égales, car Furen 
les, era aufer une lS 
pelanteur dans le vagin , d'autres fois il defcend ©“ 
Jufques fur les. caroncules,, & alors avec le do 
оп fent l'orifice inréme fort. proche SE 


аш defcendant plus b 
auf defcendant plus bas, cet orifice interne paroi 
à l'exterieur de Ia partie hontcute, KA à 


2 matrice nc fonc pas Diveufité 
ne fait (owven que c panes 


‘chu 


Iquefois 


Panfement 


trice tòmbe dehors 
de la ge, 


t renveré, on voir alors fon 
trémité d'une groffe malle ron- 


а matrices Paus 


de & charnue qui eft le corps de 


as feulement tombée 
Let enticrement. ren- 
е femble n'être qu'un 
glante 


qui pend entre les 


relaxation de 

i permet de defcendre ou tou, 

e * jamais une ruprure de ces liga. inti 

22008, comme quelques-uns fe font ima IER: 

уа mille accidens qui caufent ces réléchemens ; 1 

ne vous les raporterai pas ici ; je vous dirai GA 

ment queles principaux font des fuites WA 

chemens laborieux. Nous n'entendons SE 

des accidens qui dépend, 

aril pourroit fe fai 
quatre i 


Des defeen- L n'y a guéres de maladies plos frequentes que 
tes de ma: À les defcences & que les chutes de matrice , une 
tice. infinité de femmes en foat attaquées , & ces in- 
difpofitions font d'autant plus difficiles à guérir, 

e 


т parler ici que 
nt de quelques maladies ; 
е qu'un coup d'épée , ou d 
tument féparár ces liens f 
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Рай» ces maux les femmes reffentent une extré- 
me douleur à la région des reins & des lom- 
bes, elles fe plaignent d'une grande реб 


ITROISTE'NE DEMONSTRATIO) 
e 07 
Le remede le plus für pour empêcher Wo Teffaices 
la matrice ne tombe, eft de fe fervir d'un реб. Рон larcie- 


Sympómas 
í nir dans fon 


Comment 
on jeve là 


bas du ventre, fouvent accompagnée d'une difi- 
culté d'uriner ; & elles ont beíoin d'être prompte- 
ment fecourues , fi elles veulent guérir; car plus 
ces infirmités Vicillilfent , plus il eft difficile d'en 
obtenir la cure , qui ne confifte qu'en deux points 
Je premier de remettre la matrice dans (а place 
naturelle , & le fecond, del'y contenir &de l'y 
aflem 

Les (amples defcentes de matrice ne demandent 
pasune grande opération , il en faut avant. toutes 
chofes exar la саш. Si l'urerus eft feulement. 
gonflé par la барге боп des ordinaires, ce qui le 
rend pefünr y il en faut procurer l'évacuation ; & 
f ceft par la foibleffe de fes ligamens qu'il defcend 
trop bas, il fauc les fortifiet раг des médicamens 
aftringens & corroboratifs , bouillis dans le pros 
vin , où on trempe des compreffes qu'on appliquera 
für les réins & forle ventre, après Vache fait re- 
monterà fa place ; ce qui s'accomplit quelqucfoi: 
en faifant- implement coucher la femme , on en 
appuyant de la paume de la main für fon bos-ven- 
tre, en pouffanr la matrice en haut , on bien en 
inrroduifant dans le vagin une bougie A, faite en 
canule; on la met ainíi dans l'inflant еп fon lieu 
naturels Quelques-uns préendent que la verge 
mari conviendroit mieux qu'une bougic ; n 
fe trompent , car la fympatbie qu'il y а entre ces 
parties , fait qu'elles ne fe quittent pas volontiers , 
la verge, àla verité , роце le fond de Puterii où 
il doit De, mais aufûitût qu'elle fe retire il Ia foit, 
&il retombe même un peu plus bas qu'il ne faifoic 
avant cette aétions 

Dansles chutes de matrices où le fond n'eft 
point renverfé , le plus dificile n'eft pas de la re~ 
Wette en fa. placé, mais сей de Ру retenir crant 


faire, qu'il faut introduire dans le col de la ma- 
пісе, afin qu'en foutenant. le fond де ce vifgere 
il le tienne dans fa ftuation ordinaire, La ma 
tiere dont on fait les pellaires, eft communement 
de liege pour être plu: legers , on les trempe dani 
pu fondue povr en remplir les vides; afin 


bleffent point ; 
ie les Tent point; on en peut 
faire d'argent , & ils ү 


sen feroient plus propres. (а) 
on leur donne deux differentes figures ^ les am 
«font ovilsires , tel qu'ef celui que vous voyez 
тг б. qui eft fait comme un œufs fa grofícur 
& fa longueur font proportionnées au col c 

matrice» dansléqnel il dote enter 7 20146 1а 


t n demeurer 
après y avoir été introduit: 


il y a un cordon Н. 
n pour le tirer lorfqu'on le 
иште pour P'atracher à un au- 
E uban qui eft aurour du corps › pour l'empêcher 

е tomber à terre en cas qu'il vint à forir en mar- 


chant, à quoi ils font fujers, p. 


articulicrement 
dans le tems des menftrues, ЇЇ y a de pelfaires f 


Dänen › les uns font circulaires , tels 


que. 
qui vous eft reprefenté par I. & Jes aurres un 
peu ovaires; comme celui qui eft marqué par 
de ayant la figure d'un petit Боек: ils fone dans 
leür milieu percé d'un trou allez grand, qui don- 
пе paffage aux ordinaires , & qui recevant Porifi- 
< interne dans leur cavité  'appuyenr & Ie retien- 


(а) Les humeurs du vagin alterene l'argent » & for 


Tnt ашк belles fats de cerre, matie 


qu'ils f 
purulente, 
valent 


des trous, 
par les inégalités 


nt. Les. perfon 
€ peflaires d'or dis on 


а remarqué que les humeurs du y 1 
Sen 1 in agin äeren рой 


Va 


Man 
Car 
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nent ; ils font un peu larges абл qu'entrant aveé 

Utilité deun peu de force ils en tiennent mieux. A l'un des 
ceitellls Jong il y а un cordon qui fert ã le tirer quand on. 

veut; à l'autre il n'y en а point, parce quil y en 

qui le trouvent inutile, prétendant que le doigt 
füfütpour lefaire forir. Ces pelfaires étant un 

fois placés ne fe doivent pas retirer pour les nécef- 

йез natorelles , parce qu'étant croués › les excré- 

tions de. la matrice peuvent. fortir librement; ёс 

sil font bien faits , ils n'incommoderont point 

& n'empécheront pas la femme qui les portera de 

voir fon mari, & même de, devenir groffe. com- 

e arrivé à plulicurs, parce que l'orifice in- 

А И е E 

ven de сез peffaires percés, оп peur faire avec 

сеце лов à femme M. dont le tuyau N, e(t 

courbe , pour faciliter à la malade le moyen de fe 

feringuer elle-même, de Гав qui fortifient 

& qui nertoyent La matrice de maniere que pour. 

tons ces raifons y ces derniers font. préferables à 


terne peut recev 


l'ova'aire. eh éi 

Caufe or Dans les chütes de matrice où Je fond Es 
maire lî Gansen renverfé comme on feroit unebourfe en 
chutes de retournant H faut promptement le repouffer en 
manie. dedans + & comme cet accident arrive très-fouvent 
par Ja бише des Sages-femmes , quien tirant trop 

force cordon pour avoir l'arrierc-faix » amenent 

€ qui y eft encore 


parene, & remetrentce fond en le repouffont dans 
TS de aka place , ce qui fe fait pour lors facilement, parce 
muice — qub orifice interne a té extrêmement dilaté pour 
Dr fortir l'enfant. Mais fi la. Sagc-femme dif 


fere, cet orifice ferelferre peu à peus & опа en 


се cas beaucoup de peine à faire rentrer le fond 
dans fon lieu, & fouvent une femme meurt avant 
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tue d'êcre fecourue, comme je Рай và arriver. 
Néanmoins fi le Chirurgien étoit appellé affcz tût 
pour remedier à un renverfement total de la n 
trice» qu'il connoitra en voyant entre les cuiffes 
une efpece de ferotum fanguinolene , ‘il commen. 
cera par la faire uriner , & lui faire donner un la- 
vement, s'il y a long-tems qu'elle n'a été à la fel- 
le: il la fera coucher à la renverfe les feffes plus 
élevées que la tête , puis après avoir fomenté avec 
du vin & de l’eau tiéde tout ce qui eft forti, il le 
repouffera doucement. dans le lieu qui loi eft def- 
tiné; fi ce fond fait trop de peine à rentrer , on y 
fera une embrocation d'huile d'amandes douces ; 
ce qui en aidera la réduétion, en rendant les fi- 
bres de cet organe plus molaffes & plus extenti- 
bles. Mais fi malgré tous les efforts du Cbirurgien ‚ 
Ia matrice ne peut êre remife , foità caufe qu'ele 
le fera trop vaméfiée , foit à caufe qu'on aura trop 
attendu , elle eft en grand danger de fe gangrenes 
en peu de tems: il y a des Auteurs qui confeil 

le l'extirper, & qui nous. affürent d 

femmes qui en ont guéri. Pour moi 

је croirai l'extirpation de la matrice mortelle , juf- tion 
qu'à ce que j'en fois défbufé par quelques expé- msni 
riences. Са) чор 

(а) Le vagin peut encore fe relâcher & tomber a 
dehors fans fa nante блг äer А опет а 
Telaxation ou renverfement du vagin, fe connoit faci 
lement , & ne doit pas être confondut avec la relaxa- 
fion ou la chute de la matrice. 1I paroit au dehors des 
parties naturelles un bourlet molet plitié & ridé ; com. 
me celui qui forme à l'anus l'inteftin reum lorqu'il 
eR tombé Tl y a une ouverture au milieu de ce bour 
Jet: Si l'on y introdue le doigts on fent plus avant Ta 
rifice de la matrice; се qui prouve qu'il ne Eue pas 
Four semer deese Pues серге, 
Ja femme für le des у de maniere que les lombes Res 
Plus bas que les fees. Si certe firuation ne fair pas rene 
Her lo vagin, on embrafe la tumeur avec les lui 


Темірде 


le la 
jee et 
hazar 
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& on la fait rentrer , comme on feroit à l'égard de line 
tellin edm tombé On applique enfüite fü les partic 
Ruelle une compret trempée dans би vin aE 
fait avec des noix de Cypres» de Palun, Be. Si ce tes 
mede E cere йщапоп gardée quelque tems ne font 
Point ебек on fe fere d'un рейс convenable. 
Loríqu'on néglige сопе maladies il atrivo quelque- 
fois que la tumet sendurcit. En ee cas on ne peut la 
fire quant avoit rali on у es ine 
où par aplication de fomenrations «тош асе Quand 
Ja relaxation du vagin ou celle de la mandet orat 
point ancienne , Ics femmes en диам. quelquefois 
SE do grotei 

Ces deux maladies font communes. aux filles & aux 
femmes 5 lerenveríément de matrice m'arrive quà ec 
crieres. On Voir allez (avene Ja matrice revere 
& tomber au dehors des parties nacarelles АТ Re 
d'un accouchement, comme le dit notte Aures hr. 
Verdier en a donné un exemple dans fes conss, mais eo 
qui elt finglier » СӨ qu'on a và ce renverfement dc 
matrice arriver À la fuite de la fortie d'une malle. d 
chair renfermée dans ce vilcere. ka figure quc la ma: 
trice avoit alors, бой differente de celle «Welle a or- 
dinsirement à la fuite des accouchement, ordinaire: 

anmoins M: Morand ne s'y trompa pas » & decid 
que fa matrice éoicrenverfe » & qu'il wy avoit point 

veer? en faire la Шаш у car cette partie 

&ommencoit û (e gangréner. JÎ femble que ec 
ment ne peur fe іе que dans ces deus cas, La dilata 
tion de (on orifice interne МШЕ alors un paf 
Ton fond » & fes ligamens fe eg 
maniere qu'ils ne peuvent plus теййег à CET 
Š le tirer au deho 

La matrice tombe ordinairemenc feule, Tor 
ligamens font relâché On Га 


fois entrainer Ја veíie dans fa chute... Le deplace 
ve occafonné par la € 
plufieurs ex dans les Obfervateurs. M. 


п бой une chui 
qui formoitext 
м près comme un 


Pauvre Malabon 


aux Judes 


un pied f 
gole 


эф, 
De Cen Dil y a инр 


З pouce de ipli 
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û outre cela elle avoit une difficulté & frequence d 
»»rine accompagnée de grandes douleurs ayant ma. 
» nié cette cumeur , qui бой en partie de confillencc 
» d'un paranchime , j'entendis un craquement qui mc 
э» fic juger qu'il y avoit pluficurs mediocres piertes , à 
э» que la velie avoit füivi l'aterus dans Га chute » pare 
э» qu'il me fur impoffible d'introduire la fonde dans l'u 
»réue plus avant qu'une ou deux lig 1, Tolec 
ayant trouvé ce 
ncs éclairées 


parles bras & par les jambes je tins fer- 

ur avec la main gauche, & dans le même- 
» tes je fis à la partie fuperieure » declinant à Ia | 
э» terale gauche de la tumeur , une incifion longue à la 
э, füperficie & profonde de deux travers de doigts , dans 
» laquelle j'introduifis l'indice de la main gauche ; mais 
ss n'ayant pas avec le doigt fenti les pierres à nud; je 
ə» tonduifis le Ыйош lc long du doigt du côté de Гоце 
э» En Profondant jufqu'au lieu ой étoient les pierres, En. 
э» fuite lê long de même doigt que је n'en avois pas de. 
» Placé je Conduifis ûne très-petite tenerte droite, 
ээ avec laquelle je tirai fix pierres » qui pefoient enfem- 
» ble deux onces & quatre dragmes =5: Je reduifis 
»» avec les deux doigts joints, le corps de Uterus dans: 
» fon lieu naturel , me fervant cnfuite feulement de pe 
» tits rouleaux de linge, figurés à peu prés en рейді. 
» res trempés dans le vin » & du bandage T. pour con 
» tenir l'appareil » & par confequent les parties dans 
» leur fituation naturelle, Cette reduction faite , je n'cus 
» Pas de peine, d'introduire Ja fonde par Purêtre en la 
» maniere ordinaire, Dans les premiers pantemens j 
» m'appercus de quelque écoulement d'urine par le va. 
» Bin, & qui пе venoit point de Гигес ; & fix jours 
» après l'opération la malade urina entierement par 
» ибис enforte que grace à Dieu , elle a été gue- 
» е Parfaitement par l'operation en moins de huit 
ss jou 


liy a encore plufieurs indifpoftions qui arri 
vent tant aux orifices de la matrice qu'à fon col, 
qui font des fuites des accouchemens laboricux 2 
mais comme elles ne demandent pas l'opération de 
lamsip , je ne lesraporte point, j'ai сїй les di 
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Moyen de voir [аі ег à la prudence du Chicurgien , qui avant 
autres mans toutes chofes doit les connoitre par lui-même, & 
de la matri. пе S'en point raporter aux femmes, qui fouvent 
ce avec de ne font pas des recits fidéles. file maleft au col 
itatoire. de la matrice , il faut qu'il fe ferve de ce petit di- 
latatoire O. qui érant introduit dans le vagin , en 
écartera les levres › & donnera moyen. de décou- 
Commodi- Wir le mal еп quelque endroit qu'il foit. de ce 
tés du [pe fourreau: mais s'il y avoit quelqu'ulcere à orifice 
vu ma Wsterne qu'on. voulüt voir, on fe ferviroit de cer 


tricis» ou autre dilatatoire à deux branches marqué P. où 


онага bién dece troifiéme qu'on appelle /pecalum matri- 


cis, miroir de la matrice Ө. Il y a trois branches 
lefquelles jointes enfemble , font рошёев douce 
ment dansle col dela matrice, puis en tournant 
Та ville marquée R, elles s'éloignent l'une de lau- 
tre , & par l'cfpace qu'elles laiffent entrelles , pe 
mettent qu'on voye diflinétement Гогібсе inte 
те; ce qui affüre de la nature des maux qu'il peut 
avoir; & qui facilite les moyens d'y porter les re 
medes néce(faires, 

Aujourdhni néanmoins de très-babiles, Accou- 
cheurs ne fe fervent pour cela quede trois doig 
d'une main , qu'ils engagent l'un après l'autre dans 
Je vagin , où les écartant peu à peu quand ils font 
introduits tous enfemble, ils dilarent ce conduit 
triangulairement en pyramide y afin que le /pecu- 
lum le montre. autant qu'il. faut pour appercevoie 
tout ce qui embraffe uterus , dont on fent 
au toucher, comme aux yeux, les indifpofitions 
d'une maniere qui incommode moins la malade , 
& qui inftruit davantage. 


Fin dela Tvoifitme Démonfirations 


OPERATIONS 


DR 


CHIRURGIE. 
QUATRIE'ME DEMONSTRATION, 


Les Opérations qui fé faut nus aines , 
an [тойт @ à lans. 


ET PREMIEREMENT 


DES HERNIES. 


Ет тв Démonfraion, MeTicurs, | 
пе fera pas moins remplie que les au- 16 An 
tres, quoique je la renferme dans les умы qu 

| Opérations qui. regardent le fcrotum foia ds la 
l'anus. En effet, ces deux parties Chirurgie, 
étant des égours les plus communs de rout le corps 

font fojettes à une infinité de maladies , qui de- 

S б 3 Les hernies 

mandent toures les lumicres de l'Opcrorear, & rou. „195 nies 

te l'adrelfe de fa main pour en obtenir la guósifon. D 

Сей une erreur de croire que les hernies ‘ou maux, 
defeenres Dien des maladies nouvelles ; car fi on. 
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entend dire communement qu'elles ctoient. autres 
fois inconnuës , & que ce melt que depuis qu 
ques années qu'on voit tant de gens en être ай 
gés, ce n'eft pas qu'elles пе Biber connues du 
Chirurgien ; mais eft qu'on prenoit alors foin de 
les cacher, & que la plüpart de ceux qui avoient 
des defcentes, n'en informoient perfonne. Mais 
depuis qu'on a invenré des bandages fort commo- 
des pour repouffer les parties dans leur Ней natu 
rel, & divers médicamens pour refferrer & fortifier 
les fibres relichées , & für-tout depuis que M. le 
Prieur de Cabrieres eft venu du Languedoc à la 
Cour apporter au Roy pluficurs remedes qu'il difoit. 
infaillibles pour la guérifon de quantité de mala- 
dies,entre lefquels il y en avoit un particulier pour 
les hernies : ceux qui avant ce tems-là. cachoient 
ces maux , n'ont plus fait, (старше de les montrer 
dans l'efperance d'être guéris par ce remed 
Remedes Le Prieur de Cabrieres étoit un homme fort 
da Prieur de charitable , qui diftribuoit beaucoup de remede: 
Саі, dans fa Province ; il n'étoit point intéreffé ni char- 
latan , quoiqu'il fût fort myltérieux , & qu'il fit 
fecrer de tout. La grande réputation qu'il s’'étoit 
acquife dans fa Provinces fit foubaiter de le voir. 
àla Cour, il y arriva environ l'année 1680, il 
eut. quelques conférences avec le Roi , à qui il dé- 
clara fon fecret pour. guérir les defcentes, priant 
mment $a Majelé de ne le rendre public 
qu'aprês fa mort, 
Soins chari. ба МајеП lui tint parole » quoiqu'élle fût fà- 
mu^ de chée de voir le Publicfruftré de ce fecours: mais 
E fans manquer à ce qu'elle avoit promis au Prieur 
clle trouva moyen de foulager ceux qui avoient 
des defcentes ; elle voulut par une bonté fingulie- 
те, fe donner la peine de compofer elle-même се 
remede ; & d'en faire diftribuer charitablement X 
tous ceux quiluien faifoient demander. Pour cet 
cffet le Roi commandoit qu'on lui apport dans 
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“on cabiner quatre ou cinq fortes de drogues qu'il 
fpecifioit. à les Apoticaires ; & comme ce remede 
ne-confiftoit que dans le mélange d'un efprit de (el 
c du vin, ainf que vous. allez voir par la def- 
cription que je vous en donnerai з Sa Majefté ne fe 
fcrvant que de l'efpric de fel , faifoit jetter fecre- 
tement les autres drogues › & cela dans la уде de 
tenir religieufement la promeffe qu'elle avoit fait à 
се Prieur. 
Се fut fourlors qu'on découvrit combien de 
gens &oient. affligés des defcentes, par le grand 
nombre de ceux qui venoient demander ce reme- 
de. On s'adreffoitau premier Valer de Chambre руын 
да Roien quartier, on lui donnoit un petit billet graci 
d 


remede = quelques jours après on E 


ournoit que- Pow le 


rirun petit panier d'ozier , dans lequel il y. avoit 
trois bouteilles de chopine chacune pleine de vin 
mélangé, dont on prenoit pendant vinpt-un jours 
1а maniere que je vous raporterai + il 'y avoit auf- 

ce panier des emplitres convenables & par- 
ticuliers à cerre maladic. 


De ceux qui ont pris ce remede , les uns ont at. Divers 


faré en avoir ré guris ou foulagés les autres opr e € 


dit qu'il ne leur avoir rien fait , ce qui montre que 

ceremede eft dans les differentes perfonnes Qui en 

Ham d'une vertu inégale , comme tous les antre 
en а point d'infaillibles. Je: confeille 


^ fervir , саг quoique Te ban 
de l'eniplâtre_aftringenc futile louve 
de certe infirmité , ileft vrai toure: 
t de fel mêlé dans le vin , 


Гаде de celui ou de celle qui avoie befoin du Кете 
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tems que le Prieur de Cabrieres a farvêcu à la dé 
claration qu'il en avoir faire à Sa Majefté. Tmmé- 
diatement après fa mor , le Roi fit publier [a ma- 
niere de s'en feryir, avec la compoñtion de l'em 
plûtre qui doit contribuer à l'efficacité du breu- 
Vage, afin que tous les fajets pulfent eux-mêmes 
préparer le remede contre une maladie qui neft que 
trop familicte ; & voici une copie de l'imprimé du 
Rot. 


Remede du. Prieur de. Cabrieres pour les. deféenter , 
donné au public par la bonté du Roi. Les originai» 
«n fam demeurés erre les mains de Sa Majeflé. 


Та dofe du remede eft différente felon les åg 
mais la préparation en eft toujours (emblable , mêz 
me pour les enfans à la mamelle, bien que le b 

ge feul ait coutume de les guérir. Voici la тас 
niere de le préparer & d'en шег. 

Depu s deux ans jufqu'à fis, 
Prenez. de l'efpritde fel bien rc&tifit. trois on 


Remede fe. quatre goutes, mélez-les dans une cuillerée ou 


di- deux de vin , que vous ferez avaler tous les matins 


89. à jeun pendant vingt-un jours de fuite. 


Depuis fix ans jufqu'à di 
Prenez quatre férupules de cet efprit de fel , mê- 
lez-les fort exactement. dans une chopine de bon 
vin rouge, & en ordonnez tous les matins environ 
1а quantité de deux onces , en telle forte que cette 
dole dure pour (ере jours , aprés lefquels vous re- 
nouvellerez le remede., juíqu'à ce quele malade 
en ait pris vingt-un jours de fuite. 
Depuis dix ans ји? quatorze. 
Prenez deux gros du méme efprit de fel, avec 
une chopine de vin rouge, & les mélez. 
Depuis quatorze ans jufgu'à dix fepr. 
Melez deux: gros & demi. du méme еіс dans 
une chopine de vin rouge. 
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Depuis dix fep ans , é durant le vefte de fa uie. 
Verfez cinq gros d'eipriz de fel fur unc chopi 
de vin rouge. 
Recepte de l'Enplánre. 


Prenez du maftic enlames -~--~ demisonce. 


Ladanum - = trois dragmese 


Trois noix de Cyprés bien се. 


Hypocyfüs | == me drag 
Terre figillée , une dragme de V 
Poix noire, ---- trois onces, we. 
Térébenthine de Уел 
Cire jaune, = 


une onc 
3 - wne once. 
Racine de grande confoude féchée , demi-onc 

Pulverifez ce qui ledoit être - & faites cuire le 
Tout en remuant toujours jufqu се qu'il foit ré 
duit en bonne confifience d'emplatre, pour vous 
en fervir comme il s'enfüit. 


Maniere de raiter Les. defienrer. 

L fout avoir un bon bandage qui tienne bie 

ferme , & mettre fur la rupture aprés avoir raíc 
le lieu, un emplitre ou deux s'il eft néceffaite + 
On obfervera de prendre le remede à jeun ; & de 
battre la bouteille avant que de verfer le v 
Je verre pour l'avaler incontinent ; & ile faut ni me 
boire ni manger que quatre heures après avoir: pris 
le remede, 

On en prendra vingt-un jours durant  & s'il fait 
mal à l'eftomach , on peut райт un jour Ou deux 
fans en ufer. 

Pendant qu'on prend le remede on eft obligé d 
porter le brayer jour & puit, de ne jamais s'atlcoir, 
demeurant. feulement debout ou couché, & mar. 
chant beaucoup ; il eft défendu d'aller à ch 
еп caroffe où en charette , & on doit toujours al. à f 
Jerà pied оп еп batteau ; & ne faire а 
bouche ni d'autres, 


* рлерін 


dans Qualités da 


heval , obfereation 


Delanature 
des hernies, 


Différence 
des hernies, 
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II faut porter le brayer jour & nuit. du 
mois , après les vingt-un jours de remede. 

On ne peut monter à cheval qu'après les trois 
mois , & quand on y montera , il faut encore pors 
ter le brayer autant qu'on erha en avoir boloin 
pour laiffer affermir les partie 


t trois 


Eft la regle ordinaire de faire Ia-defcription. 

dela maladie ayant que d'en donner le rem 
de, mais l'liftoire du Prieur de Cabricres nous a 
engagés à changer cer ordre &il n'importe que 
le remede des hernies {ойс ай commencement ой 
À Ja fin de cette Démonftration , puifqu'il fera éga- 
Temene utile au Public: 

Les hernies qu'on. appelle auffi hergnes ou def- 
centes font des tumeurs aux aînes , & au fcrotum з 
formées par l'inteflin & par l'épiploon ; qui fe gli 

(ent dans ces parties 

Cette définition convient aux hernies faites de 

parties , non pas à celles qui font faites атеш: 
ar iliy en a de plulieurs efpéces dont hou allons 
tablir les differences. 

De toutes lês tumeurs qui viennent au fcrotum 
les unes font bernies у: les autres apofiémes. Le 
premieres font de trois fortes , (avoir Penterocéle 
T'épiplocéle , l'enteroépiplocéle, &les autres fc 
sapottentà cinq principales , qoi боре Phydrocé- 
le , la pneumatoccle , 1а farcocéle, la cyrfocdle , 
& l'humorale $ de maniere que de ces tumeurs > 
les unes font verirablement hernies, & speit. 
mes par reffemblance , telles (ont. les trois premie- 


res 5 &les autres font de veritables apoftémes , 
& des hernies en apparence, telles font les cing 
dernieres, 

Toutes ces maladies ont chacune des fignes qui 
les font соппойге , & qui les différencient ls unes 
des autres $ le Chirurgien les doit fcavoir pour ne 
fe point tromper , & pour faire à chacune les opé- 
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rations qui lui conviennent: qu 
examinées les unes après les autres, je vous: ferai 
voir les opérations qu'elles demandent pour parye- 
nir àla guérifon. 

Te commence par Penterocéle ; ce mor eft derivé 


петог, qui брпібе inteftin, & de Kele, qui ! 


veut dire defcente ; ainfi certe maladie eft une 
defcente del'inteftin, que nous appellons ordi- 
nairement herni 

1 y en a de deux fortes , l'une complette , quand 
ірке п tombe jufques dans le fcrorum , ceft pour 
lors une veritable enterocéle ; & l'autre*'incom- 
plete , quand il s'arrête dans Payne, & qu'il y faie 
ime tumeur femblable àun bubon, & alors on 
l'appelle bubonocéle. f 

C'eft toujours: quelque grand. effort: qui caufe 
ене maladie , ай que nous le remarquons aux 
enfans qu'on laiffe trop crier , à ceux qui font dans 
un travail violent ; & à des hommes qui portent de 
trop pefans fardeaux, parce que les inte(tins extré- 
mement preffés , cherchent à s'échaper par les pro. 
ductions du péritoine. (a) 

Les hemies arrivent ou par la rupture , ou par la 
fimple dilatation du péritoine ; quand le péritoine 
eft rompu , l'inteftin tombe tout d'un coup dans 
les bourfes , & y fait une groffe tumeur, mais 
auf rentre-v'il dans fa place avec la méme f 


fa) Ajouter. à ces caufes. celles qui font communes 
à totes les efpeces d'hernies ; avoir ; la refpiration 
violente & frequente , les roux continuelles , les (аш , 
Jes danfes, les vomiflemens › les voyages trop frequens 
à cheval , Ta groffeffe , l'exercice des infirumens à vent , 
& les retentions d'usine. IL faucy joindre. encorel'ufa 
ge des айтеп» gras & buileux » qui reláchent le me: 
entere, l'épiploon y le péritoine & les endroits qui don 
ment palage aux parties; ce qui fait que certains 
peuples & certains Religieux qui. font ée de vivre 
de pareils alimens › font plus (ез ашк hernies que 
date, 


А 


Dess fo: 


ахове 


Cafe do 


Del: 
piploon. 
dans la pro- 
рено 


po, Dis Gun sien pr C 

cilité qu'il y eft tombé ; mais lorfque cette mems 
brane ne fait que prêter & s'étendre infenfible- 
ment : l'inteftin tombe peu à peu , fe gliffanr dou- 
cement dans la produétion du péritoine , qui cft 
Venvelope commune du bas-ventre : & méme fou- 
vent il s'arrête dans Гаупе , & ne tombe pas dans 
le fcrocum. D 

L'épiplocéle eft une tumeur faite d'une. partie 
de l'épiploon , qui a été poulfé dans une des pros 
duétions du péritoine; ce mor eft compolé d'Ent 
ploon , qui дейрпе cette. соё geaiffeufe qui forte 
fur les Boyaux Sr de Kele „ delcente. 

L'hernie faite de l'épiploon y weft ni groffe , 
ni fi doulourcufe , ni fi preffinte que celle qui e(t. 
faite par l'intcftin. J'en ai pourtant vû une à ax 

en de Verfailles qui. dech de la. groffeur du. 
poing $, mous en fimes l'opération De le champ 
M. Felix & moi, parce quecere partie deman- 


doit une prompte réduction , y ayant les même 


accidens que ceux qui font саш par l'étrangle- 
ment de l'inteflin, Nous trouvàmes la plus gran- 
de partie de l'épiploon renfermée dans cette tu- 
aeur où. elle droit alterée dans le féjour qu'elle y 
avoit fait, & nous fûmes obligés de la lier, & 
d'en faire l'extirpation , comme cette opération le 
demande. 


Heriss L’enteroépiplocéle eft une hernie faite de Pin- 


compolées 
précedente, 


teftin & de l'épiploon , qui de compagnie fortene 
de leur place pour tomber dans le fcrotüm 5 béi. 
mologie que je vous ai donnée de l'entéroccle & 
de l'épiplocéle vous fait aifement comprendre d'où 
dérive le nom de cette hernie compofée. 

Сеге hernic faic une rumeur plus. groffe que les 
autres, parce qu'elle eft produire par plus de par- 
ties, & elle eft même plus frequente , en се que 
quand l'inteflin trouve à fe gliffer , l'épiploon qui 
le recouvre & qui fe plonge aifément , l'accompa- 
gne prefque toujours, 


QUATRIEME DEMONSTRATION: 

Ces trois fortês d'hernies arrivent égalemen 
córé droit ай cóté gauche , & quelquefois à tons 
les deux enfemble ; il y en a qui prctendent quc 
T'épiploccle vient plus fouvent au cóc gauche qua 
droit, parce que , difent n 
taché au fond de l'eflomach , deícend plus bas c 
Се cûré-l} que de Pautre , & par conicquent qu'il 
Feu plus facilement entrer dans la production. du 
Péritoine, (а) 


s; l'épiploon étant a 


„(ай eft bon de faite i 
Set des parties qui forme 
endroit qui donnen pafi 
es parties qui s'échapent du bas ventre pour former 
get «ресе de hernie appellée inguinale Dot e 
Les dernieres fibres chartis des is baus 
pbliques internes , & tombent бат Taine an dus ас 
КОШ par une des deux ouvertures. ovales qui ic 
pouvant aux parties inferieure && аруеутыйц dis 
muícles obliques externes; Dans dt paurei res A 
усап qu'on "appelle commen ше CS O 
donnent рабар qu'aux cordons {реттеу Де? ә пе 
mens ronds des femmes, Elles fent fors 
5 par l'écattement des appendices en 27 
fon homme illias, & qu'on difingue DE 
Tek б еп inférieures, à саш de legt Об qi 
fuit la diredtion des res aponevrotiques da cada 
тие obligue externe де maniere que. La parts t 
шеше de ouverture eft lignée de la Me b 
She; & que l'nferiure ven approche Ой lg 
fiere de routes ces parties OA рий ch con 
; Оп а cependant jugó à propos en Bite aiu 
petit détail; parce qu'il parole que du ccm де TA 
fena ol оп ero encore quh y aveit aois an- 
пса Ce détail fait voir que quand an tente la тт 
duétion des parties par le caxls s on doie toujours ие. 
firi les mouvemens du cûrê de la eéte des ө des Mz 
J faut remarquer. que ces ouvertures. fonr 
À la partie faute E 
mes les ont pius erosa 
Ae, Del vi 2 


des reflexions au f 
nt la hernie inguinale ; & des 
ipe à ces parties, 


Des ignes p» 


Tops de 
Ses maladies 


зз Des OreRATIONS рв CHIRURGIE» 
Les caufes de toutes ces defcentes font les mê 
mes $ fgavoir , rupture & dilatation s mais elles ont 
des lignes раг lefquels on les diflingue & dans le 
tems de leur fortie , & dans le tems de leur rentrée. 
'enterocéle , oui vous voulez , la partie quil 
forme , forc avec impctuofité & tout d'un coup 5 
lle rentre de méme loriqu'on la герой avec 
ffc , cen rentrant elle fait entendre un дасе 
gouillement qui marque qne ceft inteflin qui ech 
dehors: au contraire l'épiplocdle fe produit avec 


ui en fortant du bas. ventre forment la 

ordinairement envelopées par une por 

с» qui s'allonge peu d peu par leat ins 

s'appelle fac hernaire, Lorfque la de 
vente vient à l'occifion de quelque playe quia pêe= 
чё. jufques dans la capacité du ventre, ou de quelque 
effort violent. qui a rompu le péritoine il n'y, а pane 
de fac hernisire parce que les parties qui formen la 
еселе, ont раб par l'ouverture qui. à & faite ай 
péritoine. Dans le premier cas la deftente s'appelle 
hernie par dilatation ; & dans le fecond elle s'appelle 
hernie par rupture. 

De tous les intelins qui forment a hernie » l'ileon eft 
celui qui tombe le plus fouvent 5 le jejunum le colon 
où quelques-unes de fes cellules tombent quelquefois з 
жай rarement le cocum ou fon appendix, d encore 
plus rarement le сбыт, On tra jamais remarqué que 
fe duode mum folt корба, La hernie peur tue formée 
Parum prolongement des tuniques de lintelün qui 
engage dans l'anneau у fans que touc le diametre dà 

À ÿ foit compris, ou par- un appendix en manie- 

0; formant un cul de fac contre na- 

que l'on а quelquefois trouvé fur un. des ine 

ша din Ча сшде. Enfin il ya 
quelquefois qu'une fi petite portion du canal теа 

Ua USER Ee 

из, qu'elle ne Fait point de tumeur à 
ir. Mais alors les douleurs de coliques que l'on 
pendre pour les accidens d'un volvulus fe 

minentà l'endrojc ой l'inefin d pince. Si l'on tous 

е cc lieu s оп éaufe au malade une douleur qu'il 

5 tous Jes autres points de la circo 


QUATRIEME DEMONSTRATION ` jag 
Yénteut › & l'épiploon ne rentre qu'avec peine à 
fans bruit. On connoit que c'eft un enterocpiplo- 
dle, quand aprés l'inreflio réduit ; ce qu'on a con- 
па par une сіресе de gargouillement qu'il a faic , 
Ja tumeur neft que diminuée , & ne dilparoit pas 
enticrement. 

Sur ccs maladies le Chirurgicn tire fon pro, 
de deux chofes , de l'âge du malade 
de ladeícente ; fi c'eft un jeune 1 
promettre la guérifon , mgis с 
avancée en age , il y aura peu d' 


dans le traitement de la maladie it-on tous 


les jours les enfans & les jeune: gens en p n 
licu que quand un homme а райт v, il 
«ft en danger de porter fa de de fa 
vies Quand Phernie eft petite ou recente , ёс 
qu'elle ne provient que de la dilatation, ¢ 
curable ; au lieu que fi elle eft vieille , où g 

on n'en guérit que tiès-rarembnr + 
groffes comme la forme d'un c 
étoient incurables, & ce font d 
ou ruptures , qui font dire au p 


un homme eft.rompu il ne guérit p 


font incommodés de ces maladies , qu'on 


plus communément hergnes , éant p 

jours de mauvaife humeur , ont # dónner 
пот de hergneux aux gens facheü pen fo 
bie, 

Le fait da Chirargien eft de foulager pron 
ment ceux qui font affligés de ce mal : la. pre 
chofe qu'on doit faire , ceft de c l 
farle dosla tête un peu plus baffe que 
les cuiffes & les genoux X demi pliés ; puis avec 
les cinq doigts d une maia d'embraffer la tumeur , 

rimant doucement de faire rentrer 

les parties qui etoient forties de leur place : il 

ne faut rien précipiter , & il eft plus à propos d'em- 

Foyer quelque tens à sepoutléríós: parties, que 
X2 
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de les meurtrir en fe bátant trop de les retablir. (ay 
Auñi-tôr que l'inreftin & l'épiploon ont été remis 
dans leur lico , le malade ne fënt plus de douleur 
mais ilne (ибс pas à l'Opérateor d'avoir achevé 
cette rédu&ion , qué le malade fait fouvent lui 
méme , il doit empêcher qu'ils ne rerombent, бс 
faire enfore de leur fermer ce paffage pour tou- 
jours , fi cela eft poifible. 


(a) Lotfqu'on remet les parties dans leur fituation 
naturelle , il сї! à fouhaiter qu'on. puille faire wemmer 
avec elles le fac qui les envelope ; & cela fe peut айел 
fonvent » fur tout lorfque la hernie elt nouvelle. Si on. 

ic ce ae hors du basventre, il entrée e chemiu 
рас lequel les parties qu'on a fait rentrer peuvent a 
Emen retomber des qu'on cell de fe fervir du ban 
dage » car le bandage ne fait tout au plus que reurecir 
& durcir l'endroit du fac qui eft près les anncaux ; & ft 
les parties retombent & qu'il fe forme un étranlement 
par l'infammation de l'anneau, ce fac pourraen for- 
mer un fecond. 

M. le Dian raporte dans fes obfervations pluficurs 
exemples de ces étranglemens formés рас le fac егтйаї. 
re. Ce qu'il dit d’une perfonne qui eft morte de cette 

adie merite d'être remarqué. On étoit parvenu à 
faire rentrer les parties & le fac par le taxis , néanmoins 
les accidens ne cefferent point » & cauferent la more 
de cette perfonne. On en бе l'ouverture у & l'on trou 
va une demi-aulne d'inteftin renfermée dans le fac hera 
niaire, dont on ne putla tirer qu'en dilatant l'ouver- 
ture du fac. ` 

Voici un autre exemple fingulier de ces efpeces d'é. 
tranglemens. Un homme Agé d'environ 40. ans, attaqué 
d'un bubonocele depuis pluficurs annees» & qui ne por- 
toit point de bandage pour contenir les parties rcduitcs, 
тееп les douleurs que caufent l'éranglement de l'in- 
teflin, Les remedes ulités en pareil cas me procurerent 
Ja facilité de faire peu à peu par le taxis la reduc- 
tion des parties. Néanmoins les accidens ne cefferene 
point. L'anneau Goit fort libre; mais en y portant 
e doigt» nousfentions moi & M. Arnaud, ave 
quel je voyois ce malade » malgré l'épaiffcur de 
mes» une efpece de poche ronde qui venoit frapee 
extrémité de mon doigt lorfque je faifois rouffer Le ma 
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Le moyen le plus fûr pour y parvenir cell le Comment 
bandage , & même fans lui on ne peut pas ере- p e 


rer d'en guérir ; c'eft pourquoi il en fant préparer de la parie. 


un qui foit propoionné à l'âge & à la mro(feur 
dela perfonne à qui on doit l'appliquer. Remar- 
quez qu'aux defcenres comme aux luxations , il 
faut commencer par remettre en leur place les 
parties déplacées , & enfuite tailler les bandes 3 
car fi on commencoit par faire fon appareil , le 
malade fonfhiroit en attendant la réduétion qui 
deviendroir plus difficile, tant dans les defcen- 
тез que dans les luxations qui пе demandent aucun 
délai. 

On lailfe le malade couché dans la méme fi- 
tution qu'il étoit quand on a réduit les hernie 
S'il avoit du poil, il faudroit le rater avec ce rafoir 
А. avant que de mettre l'emplitre , pu dre an 
morceau de cuir qu'on coupe en triangle В. pour 
l'accommoder au pli de l'aine, & qu'on couvrira 


Jade; ce qui nous fit juger que c'étoit le fac herniai 
те , dans lequel les parties ctoient encore renfermées. 
Pour nous en affürer davantage & les faire (опг , je fis 
lever & toufler le malade. Les parties retomberent alors. 
en partie dans Paine, ce qui fait voir clairement 
‘anneau avoit permis la rentrée des parties» & 

fac dans lequel elles éoient  formoit lui feul l'étran- 
lement. Comme les accidens fübfilloient depuis quel- 
que tems, & que d'ailleurs le retreciffement du fac fe~ 
Toit ref, fupolé que les Parties DE: forties» & au 
Toit toujours expolé. Je malade aux dangers d'un noue 
vel éranglemei » de к Ыш Pleben оя auroit 
PÀ Faire fortir les parties par l'anneau: је fis fur le 
Champ. l'operation à l'ordinaire. Je trouvai le fac her- 
niaire fore épais; il renfermoit uhe portion d'inteftin 
groffe comme une noix , ctrangléeà l'entrée du fac , & 
que je reduifis dans Je ventre ; après quoi је debridai 
cette entrée qui бой f étroite que je n'y pouvois mettre 
1с bout du petit deier. J'achevai l'opération, & je pen- 
fai le malade » qui guérit enfuite parfaitement. 


хз 
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de l'emplitre contra rupturam , décrit ci 
on fait une compreffe 

un peu plus grande , parce qu'i) faut qu'elle dé- 
e borde toujours l'emplátre , & on doit avoir une 
„09 Рал. bande D. дуго quatre aulnes de long › & 
" linge de deux doigts, faire de toilé : ces trois cho- 
fes préparóes , on pofe l'emplatre fur l'endroit 
des anneaux des muícles de l'abdomen , par où 
les parties rentrées avoient paffé pour fortir 5 on 
met enfüite. Ia compreffe qui doit ёге fort épaifle 
pour micux comprimer, & on prend Ja bande 
dont on merle chef fur la hanche oppofée à cel- 
j, wite le où ctoit Ja hernie. Ayant рай certe bande fur 
dubandage, Je boi & fur laine aff » Оп la tovr au- 
tour de la cuiffe du même còé, puis remontant 
entre les bouríes & la cuiffe , on la repouffe fur la 
méme aine où elle fait une croix, & fe portant 
fur la hanche de ce même côté, clle ЖАЛ 
circulaire autour du corps, pour revenir palfer 
par-de(fus la même bande où elle a commencé, бс 
faire le même chemin décrit par la précedente 
: on continue ай le bandage wt. 
^ bande qu'on arrête fürement À 
fnit. Il faut remarquer que cé 
bandage doit être пп peu (ите pour bien cons 
te X qu'il faut mettre une épingle À chaque 
olution qui paffe par-deffas la comptefi 
miffemenr & la (û é du band, 


Be, que pour empêcher ja comprelfe de tomber 
quand Ie malade fe promenera, cft pourquoi on 
aura plufieurs épingles für une pelote E, cet 
ft. appellé inguinal, d'inguen , qui f 
Paine, d E 
Quand la defcente eft dés deux côté, а 
la redu&tion faite de part & d'autre, on y m 
oxemplitres & preffes de la m 
are que а vrécédente. On prend ea(uite un 


de F. 1 deux chefs de (ix aulnes de long, 


QUATRIEME DEMONSTRATION. 

E large comme la premiere 5 on еп applique 
milieu for l'épine du dos vers fa fin , puis les deux 
chefs allant l'un à droit & Pautre А gauche pour 
faire le circulaire , ils vone pafler fur le pénil , d'où 
chacun coulant par-de(fus une des ages & faifanc 
Je tour de la сойо de fon côté, il гей ене par-def- 
Хаз la méme aine oùil fe croife ;/pl)s retoumanc. 
tous deux faire un nouveau circulairé , ils revien- 
nent repaffer fur les aines , comme ils ont fait la 
premiere fois , ce qu'ils continuent {А ce 
qu'on foit à Is fin de la bande : ce bandage eft ap- 
gellé le double inguinal. 

Ces bandages , quoique fimples › guéiffent fou- Расу 
vent les enfans ; mais quand ils font à la mammelle, pont Му en- 
ou qu'ils ne font pas encore nets, il faut lem спу die 
changer tous les jours : on montre la maniere de j 
e faire à celle qui a foin de l'enfant , & pourveu 
qu'elle ne Je laiffe pas crier, elle le guérira auffi- 

Lien qu'un Chirurgien, 
ux enfans plus âgés, & qui commencent à Arie 
courir, il faut un bandage plus ferme : on fe W lie 
fert pour lors de celui du champignon С. aint suen ы 
appellé, parce que la principale piéce du banda- ies curans 
ge a la figure d'un champignon H. qui eft fait de plus avau- 
bois de poirier ou de buis. On applique le dos e" 
de ce champignon juftement au droit de la defa 
cente où il eft arrêté par un circulaire fait de toi 
le ou c 1 
d'une бтойе aufi ferme qui paffent entre ies bour- 
fes & les cuifes pour l'empêcher de remonter , le 
tant attaché avec des petites aiguillertes de 
т proportionnée au fujet fi la 
étoit double , on mettroit un fecond 
champignon qui feroit arrêté de la mème maniere 
que celui 

Ceux qui fone plus forts & qui agiffent beau- 
coup; ont befoin d'un bandage qui contienne en: 
Core mieux ; ce qui a fait inventer les bandages niaies. 


x 


De l'emploi 


* 
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d'acier, qu'on appelle brayers : vous en voyez uri 
marqué 1. Il: font fait d'un cercle d'acier forgé, 
battu & applari, qui environne les trois quarts da 
corps, & dont l'extrémité. qui doit poter far la 
deicente , eft allongée en en-bas en forme асас. 
fon, & c'eft de-là que fon nom eft tiré ; ce cercle 
d'acier eft garni de coton enfermé dans du cha- 
mois , de crainte qu'il ne bleffe. Au ац de ce 
cercle, qui n'acheve pas le rour du corps, ily a 
une соштоуе percée de plufieurs petits trous pour 
s'attacher à l'écuffon , où il y a une pointe d'acier 
qui entre. dans l'un des trous de [а соштоуе pour 
Je ferrer plus ou moins. felon qu'il eft néceffaire s 
au derriere du bandage on coud une branche fai 
te de toile double , qui pafant entre la coiffe ёс 
les bourkes - vient s'attacher à l'écuffon , de m 
que la corroye, 
Daten: pens à Paris s'occupent uniquement À 
1а cure des hernies, & à la fabrique de ces ban= 
dges 5 ce qui les fait appeller Chirorgiens Her 
nives s on les reçoit à faint Côme, Où ils font 
obligé de faire une efpece de chef-d'œuvre avane 
que de pouvoir travailler pour le Public: il y'en 
le crès-habiles , à qui méme beaucoup de Chi- 
rurgiens s’adreffent pour ces fortes de bandage 
n en Province on n'a pas cette commodité, 
Сей pour cela que le Chiruraien doit être inftruic 
dela flroéture de ces machines , pour en fabr 
quer lui-même , lorfqu'il пе pourra pas en avoir 
d'ailleurs. 
Raifon de De ces forres de bandages, il s'en trouve dont 


D yos écuffon eft plus large, & d'autres dont il eft plus 


long s les premiers font pour ceux qui font gras , & 
les feconds pour les perfonnes maigres: quelqu 
uns ont double écuffon К. ponr les malades ffe 
d'une défcenre de chaque côté. Enfin il y a de ces 
bandages qui font. brités par le moyen de deux. оц 
trois petites chamieres qui leur permettent de fe 
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plier , comme ces demi-aulnes que les Marchands 
portent dans leur poche, Bi 

L'application de ces inftramens eft aifée À fai- Commodi- 
те, ceux qui en portent les ótenr & les remettent 'é de 
fans peine par l'habimde qu'ils en ont contractée, Dr: 
Mais une circonftance effentielle à obferver , сте 
de ne point. mettre le bandage que la defcente ne 
foit entiérement. rentrée ; car s'il reftoit une partie 
de Linreflin ou de l'épiploon dans Paine, le ban- 
dage le meurtrifant y cauferoit de la douleur , de 
inflammation, & peut-être la gangrene par la 
fuit 

Il arrive quelquefois qu'il n'y а dès la naiffan-Pasertror. 
се qu'un des tefticules dans le fcrorum , & quedinair ir 
Pautre n'y étant. pas defcendu eft demeuré dans t 
Paine , où il fait une petite rumeur dont les parens 
venant à s'appercevoir. ont recours au Chirurgien y 

prenant pour une defcenre. C'eft à lui de bien 
examiner le fait, сасе alloie entreprendre de 
faire rentrer le refticule dans la capacité de Pab- 
domen , ou sil le comprimoit par un bandage s 
croyant que се fùt une defcente , il canferoit des 
douleurs horribles qui pourroient avoir des fuites 
très-fücheufes. 

On a inventé de nos jours une efpece de brayer Du bandage 
qu'on appelle bandage àreffort L. parce qu'on ad reilon, 
attaché à l'écuffon. un refforr qui pouffe le couffin 
contre la partie für laquelle il eft pofé. Ceux qui 
fe fervent de ces fortes de brayers , prétendent que 
quand on plie la cuiffe , il fe fait dans Paine w 
angle enfoncé, qui empêche le bandage ordinaire 
d'apuyer für l'endroit de la defcente, & qu'on 
remedie À cet inconvenient par le reffort qui. pref- 
fe continuellement, & prefqu'également cer en- 
dioit: ceft auff la raifon pour laquelle le Prieur 
de Cabrieres défendoit de s’affeoir , & ordonnoit 
qu'on fe tint toujours debout ou couché , pour évi- 
ter la chüte de l'inteftin occafionnée par le ploye: 
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ment dela сий : toutefois се nouveau bandaga 
n'eft plus guére ufité, C'étoit le nommé Blegny 
qui s'en diloir l'inventeur: ce nom feul qui n elk 
que trop connu , fait allez reffonvenir combien 
cet homme étoit remuai nt, & combien д" 
БЕ 


comme il a joué un des principaux rôles entre ceux 


qui en impofent au Public ; je vais en peu demo 
; en peu de mots 
Vous raporter fon liiftoire. (а) $ 


'entreprifes 


il a faites pour s'établir dans le monde z 


Hiffoire du nommé Blegny, 


A Yant été pendant quelques années Clerc de 


- la Compagnie de S. Côme, où il entendoir 
tous les jours parler de la Chirurgie dans les Acte: 
qui s'y font, il crat en avoir autant & plus 


les Maitres qui la compofent 


il prit un privi- 
lege , felogea au Faubourg S. Gurmain ‚Ж f 


maria avec une Soge-femme. Il établit c 
des Conferences de Med 


& fe 

lui 
cine & de Chirurgie , 
quelque 


dans leíquelles il annençoit chaque fois 


(а) De tous les bandages qu'on propofe ici» le bra- 
yer fans reflore & qui w'ell poine brifé » ell celui auquel 
les Praticiens donnent la preference › parce qu'il с 
tiens plus Mengt les pattes: Le bandage qu'on 
qu'on pole fur l'anneau, pent Hamon ca 


£nfans qui font encore à la m 


mots convenir aux 
Un brayer bien conditionné ef l'uniqu 
puife mettre en Aa ja vie decal 
de defcentes. Il les gar, 


e oyen qui 
de ceux qui [ont айз 
ccidens de l'étrangles 
men ёс procu доп л 
ficuation du corps peuvent aui occalionner la gue 
Yadicale саг on a và des perfonnes RE 
emede , pour s'être tenues c 

à 1а есепке, Fabricius Hidan 
âgé de во. а 


te qu'un hom 
nie, еп fut parfaitement я lcamens Kar 
fê d'une autre maladie. 
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fecret de fon invention , les coins des ruës étoient 
pleins d'afiches qui informoient tont Paris des 
irs, de caffolees , des caffetiers merveilleux 
avec léfquels il devoir faire des miracles. I trouva 
de l'accès auprès de M. Daquin premier Méde- 
cin du Roi , qui fe fervit de lui pour faire la def- 
cription du remede Anplois du ficur Talbot - à 
quile Roi avoit donné une fomme confidéral 
pour rendre се remede public. Ш obtint de Me 
le Chancelier un. privilège de faire imprimer cha- 
que mois un Journal qui contenoit tous les fa 
extraordinaires qui arrivoienc dans 1 
dansla Chirurgie, tant en France que da 
pays étrangers. Mais ce privilège donc on aut 
auroit profité; & qui avoit fon urilité , lui fut óté 
l'année füivante par l'abus qu'il en fit, en s'en 
fervant pour écrire des inveétives, & pour déchi- 
rer la réputation des Auteurs. 11 cut l'agrément 
d'acheter la Charge de Chirurgien ordinaire de 
Mons EU x: mais peu d'années’ après, fon 
caractere étant connu, il eur ordre de s'en défai- 
re. Enfin connoifTant que la Chirurgie ne fe con- 
tente pas de paroles , qu'il fant des effets , il crue 
qu'il réuffiroit micux dans la Médecine , il prit 
des Lettres de Docteur de la Faculté de Caën » 
& comme Médecin , fit valoir les talens qu'il avoit 
de tromper tout le monde. П entreprit de faire 
revivre un Ordre du S. Efprie antrefois établi à 
Montpellier ; il en portoir la Croix , fe fit appeller 
le Chevalier de Bl & fit des procès à ceux 
qu'il croyoit avo d les revenus attachés à 
cet Ordre. T ye la 
réoffi , illoua une main Piocour , a 
blir une efpece d'Hôpital pour les В! 
des, où pour une certaine (отте par jou 
voient être logés , nourris, paníés & m 
mentés: mais le Roi i © que ce n'étoir qu'un 
prérexce pour cacher les débauches qui s'y fai- 
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foient , donna une 


ATIONS DF Currmoncte 
Lettre de Cacher pour larrez 


ters il fr mis au for-"Evéqu , & de-là quelque 
yems après conduit au Châreau d'Angers , où il a 
SE enfermé pendant fept ou huir ans il en eft оп 


depuis quatre a 
il eft venu mourir 


es » & après avoir couru l'Iralie, 
À Avignon. I бой af bien 


fait , toujours proprement ёта , il parloic & da 


voit très-aiféinenc ; 
borieux , & s'il avoi 


il étoit ftudieux , inventif & 1 
it fait un Боп ulage des avanta- 


Res naturels qu'il avoit, il n'auroic pas fair ung 


fin aufi malheureu 


fe. 


Dfription Је vous ai promis la defcription de l'emplátre 
, qu'il faut appliquer aux hemies, la voi telle 


d'un стрій 
тте dron 
рош з he 


qu'elle eft dans Ja 


cher ailleurs, 
On écorchera d 


Pharmacopée de Charas , je la 


Taporte ici pour épargner la peine de l'aller” chere 


les anguilles, & en ayant kwé 


les peaux avec de l'eau de chaux» on les Pre cuire 


À perit feu, dans u 


ane leffive claire de cendres or- 


Sinaires wie ce que les peaux y foient conc. 
à-fait difoues & reduites en une colle qu'on pafo 


fera par un tamis 


de crin: après en avoir pelé 


quatre onces , on les mettra dans un pot de terre 


verni, où on ajom 
me ammoniac diff 
Ye & épaiifie avec 
autant de chaux d'é 


Ta trois onces demie de gom- 
te dans de fort vinaigre , cou 
tois dragmés de fel de faturne , 
taim, & pareille quantité de 


pierre hématite fabtilement polveritze | pour met 
Ше cuire toutes ces chofes à fea lene , les agitant 


fans celle avec une 
qu'elles ayent acqu 
y ajoutant fur la fi 
myrrhe difiilée. 
Quoique nous ay 


fpatule de bois, jufqu'à ce 
sla confiflence des emplâtres у 
inune demie once d'buile de 


jons la compofition de plufieurs 


i Patres excellens pour la guérifon des hernies , il 
eft venu néanmoins à la Cour une femme nommée 


Mademoifelle Deva, 


Chirorgiens de Paris 


ux veuve dun de nos Maîtres 
» qui difoic avoir trouvé parmi 
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les papiers de fon mari la compofition d'un em- 
glace infaillible рош les hemies , elle s'adreffa à 
ММ. Fagon , Boudin & Felix : ils en porlerent 


de aux Invalides pour fa 
Au Roi & elle fat envoyée aux emie EU 


Experiences 
faites aux 
e де fon emplâtres nm 

se des experiences de fon emp à vi 
favoroble qui en fue fait, & dans lequel on eg e 

noit que plafcurs en avoient été guéris y Je омет 
Jui fit donner quatre cens piftoles , & М. panel 
belicox cinq cens. livres de репбор pour traiter le 
Soldars Invalides qui fe trouvoient attaqués de cette 
maladie, AR. 

Je ne vous donne point la compofition de & 
vemplitre , parce que je ne la si pas ; mais je ай 
que Ја réputation que MM. les Médecins avoient 
donréà ce remede ‚ ne elt pas fourenue , que le 
Publica trouvé qu'ils lui avoient donné leur ap- 
probation un peu trop legérement , & qu'il ne 
produit aucun effet, non plus que rous les autres 
qu'on a inventés pour les hernies › qu'il ne foit fou- 

enu du bandage. Ў 
ver dans les bandages les moyens de guérir les her- opéra 


nics , ou du moins de les foulager , ils en ont cher 


" für la lu 
ché dans les opérations de Chirurgie, & ils ont w iega 
trà en avoir rencontré de trois ou quatre fortes nt е 
qui routes font plus mauvaifes les ones que les, au eme 
tres: les bons Chirurgiens les ont abandonnées , 

& elles ne fon pratiquées aujourdhui que par des 

Charl: qui s'embarrafent peu des faites de 

Leur opérations. Je vais vous montrer la maniere 

gwil nous ont propofés pour les fâesnon pas dans 

le deffcin que vous les metticz en pratique , car je 

fuis für que vous les allez condamner s. mais parce 
qu'il faut qu'un Chirurgien fgachele bon & le man- 

veis de fa Pròfeffion , le premier pour le fuivre , & 

e fecond pour l'éviter. - 
ү Кеша тё avoir le nien гм dit qu'il 
faut faire avec ce biftouri droit M. une incifion 
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longitudinale dans Paine qui fuive le chemin que” 
font les vaiffeaux (permatiques ; qu'ayant dé ` 
Vert avec certe feuille de myrthe N. dont le Боце 
Premiere еп déchaoffoir pour en fervir en cas de befoin ` 
opération 12 Production du périroine qui les enferme , il 1a 
1s incooyé. faut coudre de route fa longueur, у faifant la fa 
siens, Cure du Pelletier avec une aiguille droite O, en 
filée d'un fil ciré; que par ce moyen on retrecit 
cette produétion wrop dilatéey & on empêche l'in- 
хоо de s'y pliffer. Celui qui a inventé cette opé. 
ration l'appelle irréprochable, parce qu'elle confer 
ve les vaifleaux & le tefticule dans leur entiers il 
lui а donné méme le nom de Royale, parce qu'en 
Confervant ces parties , elle laiffe Ia liberté au ref- 
ticule de faire fa fonétion , qui eft de donner des 
ies À fon Roi. Te n'ai jamais và pratiquer cette 
opération , & je ne la crois pas aifée À faire ; car 
je ne puis pas m'imaginer qu'on puilfe retrecir la 
produétion du péritoine ауес la même f acilitéqu'on 
feroit un doige de gaind qui feroit trop large. The- 
venin lui-même qui nous en donne la deferip- 
tion , avoue qu'elle eft dificilé &füjette à la ré 
cidive, 
Wan D'autres fe font perfüadés qu'il feroit plus avan- 
doré, Dë de faire une opération qu'on appelle le 
point doré, mais clle n'a pas moins fes difficultés 
que la précedente; vous en juger veulent 
due le malade étant conché f Ta tête 
Plus baffe que Les felfes , on lui falfe une incifion 
verfali a pour d 
courir les va contents Se 
d nt de les offen. 
P. emmanc filée Tos i de 
Q: pour la рат par-Aeffus les vailfeaux. & la pro 
duction s puis ayant défilé l'aiguille , on tourné le 


fil d'or a pince R. deux ou trois tours , 
prenant les wait 
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fecus & qu'il permette au fang de couler dans leurs 
cavités : on coupe les exaémités du fil avec с 
tenaille incifive 5. & on le reploye pour le Jai 
daos la playe , faifant enforte que ce qui eft re 

cile point les parties ; ils veulent qu'on 
travaille à cicatriferla playe où ils laiffent le fil 
d'or, & ils difent que (ouvent ce fil tombe de lui 
méme , & que la playe étant cicatrice , on eft par- 
füitemenr guéri de la defcente. 

Ceux qui iubftituent on 61 de plomb à la place Le fii de 
du fil d'or , penfent avoir mieux rencontré, Ип plomb, peve 
que le plomb eft ami de l'homme , & que n'étent eir Keni- 
pas fi pointu que le fil d'or , il peut refter enfermé pog" 
dans la playe fans la bleffere А 

Les fils d'or où de plomb font défaprouvés par 
quelques-uns qui veulent qu'on fe ferve d'an 
fil de chanvre ciré , qu’on paffe deux fois autour d: 
vailléaux y fans les trop preffer , & que: l'ayant lié 
&coupé proche le nœud qu'on en auroit fait ,. 
on lelaiffe dans la playe qu'on fera. cicatrifer au 
Häer, 1 

Les Se&ateurs de ces opérations prétendent que Etle fil de 

lb ou de chanvre, ferrant la bane 

produ&tion du. péritoine , empéchent l'inteltin. Ou оц 
l'épiploon dy tomber, & qu'ainfi elles fe doivent. 
pratiquer à les hernies faites par dilatation. 
Mais puifqu'il nous eft permis de réfléchir für ces 
qu'il peut en arriver deux. 

x beux , foit que le 61. demeure. 
dans а playe , foit qu'il en forte. 

Le premier, elt que dans un effort l'inteftin. Deux легі 

nt toujours les anneaux des trois mufcles de ded crains 
our le lailfer fonir , il peut 17 
her entre 1а ligature & les anneaux, & y faire 
unebernie incompletre , & méme un étranglements 
&quoiqu'on falle la ligature le plus proche des 
ux qu'il eft po prefcrivent les 


› des ейолз violens pourront toujours 
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pouffer cewe ligature, & la faifant defcendre , 
laiffer la liberté aux parties de fe loger dans le do- 
micile qu'elles telen D 

Le fecond accident qui arrive infailliblement 
fi le fil fort dela playe, ceft qu'en ce cas il di 
avoir coupé les vaiffcanx, & par confequent бте 
Ja communication qu'ils avoient avec le tefticu- 
le, qui devenant par-là inutile , chátre un hom- 
me & le prive de fa fécondité fans une néceffiré 
abfolue , ce qui rend ces opérations pernicicufes , 
& qui doit empêcher un Chirurgien de les тенте 

tiques 

Autre ett encore rif far ces Opérations, A yen 

ation a qui afin d'épargner l'incifion qu'on faifeit pour 
découvrir la produétion du péritoine prennent une 
aiguille courbe Т. enfilée d'un gros fil de chanvre 
bien ciré, & ayant paflê l'aiguille proche de 
neaux par-deffous la production du péritoine, lient 
lcs deux bouts du fil für une petite comprefle V. & 
Jes ferrent de tems en tems , jufqu’à ce que Le fil айс 
coupé ce qu'il embraffoit , & quil tombe de loi 

è tion пе doit pas être moins con- 

Raifon damnée que les précedentes , parce qu'elle coupe 
qwona de la & ruine les vailleaux qui rendoient le tefticule pro~ 
condamner, pre à Ja génération, 

Une perfonne de la premiere qualité a néan- 
moins produit depuis peu Àla Cour un de ce 
Opérateurs , & l'honorant de fa prote&tion le van- 
te, comme un homme incomparable qui guérit 
toutes fortes de defcentes ; mais en bonne juftice 
de tels empiriques mérireroient une punition exem- 
plaire. 

Я о lques Auteurs nous difent qu'on obtient la 
tors afli guérilon de ces defcentes par la Chirurgie en deux 
алави, manieres: la premiere en confervant le tefticule , 
dis P & la feconde en tant letefticule ; pour la pre 
SO mice maniere , ils nous propofent les quatre ou 

cinq 


a, Incon- 
venient. 
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ting opérations que je viens de vous faire voir , 
mais ей-се conferver le tefticule que de lui ôter 
fes fon&tions $ 

La feconde eft d'óter le tefticule , & voici com- 

ment ils s'y prennent. Оп fait. dans l'aîne une in- 
cifion qui découvre les vaiffesux , & paffarit le 
doigt par deffous , on fait fortir par Ia playe Le teft 
cule envelopé de fes membranes, on lie l 
faux le plus proche de fes anneaux que 
реш, on les coupe enfüite un demi doigt au def- 
fous dela ligature з on laiffe le bout du fil aflez 
long pour le retirer quand la nature le раге en 
traitant la playe à l'ordinaire. Cette maniere em- 
Pêche certainement que la hernie пе fe reprodui- 
de 5 mais il eft peu de gens qui aux dépens de 
Jeurs tefüicules demandent la guérifon de cette in- 
firmité. 

Les Opérateurs ambulans font adroits à féparer Айй; de 
ces organes , fans que les Spe£tateurs s'en apper- quelques O- 
solvent, ils fone Ia ligature’ des уай сару ayant Pres À 
que de tirer le refticule hors du ferotum , & avec еше qvis 
leur petit doigt рай par еа ces vaiffeaux qu'ils ont We, 
coupent, ils le font fortir & le cachent dans leur 
main, pour le mettre dans leur gibeciere fans 
être уйе : on a connu un de ces Opérateurs qui ne 
nourriffoie fon chien que de tefticules ; le Chien 
fe tenoit fous le lit ou fous la. table, proche fon 
Maître , en attendant ce morceau friant, dont. il Chien nour- 

aloit auffi-tór aprés qu'il en avoir fait l'extir. ti detefticu- 
pation , à Pinfcù des а апе qui auroient juré ls 
que le patient avoit toujours fes parties 

Les tcflicules font des parties fi. néceffaires À 
l'homme qu'on ne doit les óter que dans une 
néceifité tris-preffante : c'eft pourquoi on con. 
damne ces fortes d'opérations comme contraires 
aux Loix divines & humaines + 


h les feroienr ce- 
pendant excufables for un Religieux qui préfé- 
тегой la guérifon d'une hernie à fes tefticules qui 
¥ 
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lof doivent être inutiles, & il en tireroit pout 
lors deux avantages ; le premier, ceft que ces 
organes ne le rourmenteroient plus ; & le fecond , 
Celt qu'il feroit guéri d'une facheufe maladie. (a) 


(а) Шу a plufeurs autres efpeces de hernies dont 
Y'Autcur ne parle point ici. Ш arrive quelquefois qu'ü- 
ne portion de la veffie fe deplaçant palle par l'anneau, Ве 
tombe dans l'aime , où même jufques dans le fero 
Quoique la vefie ne foit point renfermée dans le pe- 
zitoinc ; néanmoins comme elle y eft attachée par fon 
fond , ja portion dela vele qui fe deplace ne p 
pas defendre jufques dans le ferotum › fans en 
avec elle une partie du peritoine › qui paffant par l'a 
а. псам» forme ипе efpece de cul de fac ой il eit fac 
HAM he que l'épiploon & l'inceftin s'engagent enfemble ou fe 
Séencésan- M, Mery regardoir cette сбесе de hernie comme 
née 1713: wn vice de conformation. 11 allegue pour raifons que la. 
vellic eft fortement attachée de toute part, qu'elle eit 
d'une figure ronde, que fa plénitude & fon afaiflement 
Y'empéchent. également de райёг par les anneaux › & 
Hiftoite de qu'enfin l'efpece de hernie dont on parle feroit moins 
FAcad, desrare qu'elle n'elt f elle avoit des caufes oceafionnel 
Sciences.an- Jes, M. Petit n'eft point de ce fentiment » & croit qu'u 
ote 1717. пе frequente füprellion d'urine & la groffeffe peuvenc 
être des саш» accidenrelles de certe hernic. 
La difficulté d'uriner & une tumeur qu'on voit dans 
Yaine où dans le ferotum , dans laquelle on fent de la 
fluctuation comme dans l'hydrocele , & qui. difparoît 
lorfqu'on la comprime » font les fignes aufquels on re 
соппоїс certe maladie. Cette tumeur eft formée par 
une certaine quantité d'urine renfermée dans la por- 
tion déplacée. Та vellie c alors partagée cn deux p 
tics qui ont communication entte-elles. Cette commu 
nication melt quelquefois pas fore libre A саш d'un 
fétranglemenc occafionné par l'anneau. Dans ce cas or 
ne peut faire difparoitre la tumeur qu'en la preflant ёс 
T'levant , ce qui force l'urine à retomber dans la por 
tion de la veffe qui eft en place, Mais fila communica- 
Чоп ей libre , cette tumeur difparole d'elle-même » 
toutes les fois que le malade urine; саг la portion 
deplacée eft plus haute que celle qui fe trouve en pla. 
ce» & раг conféquent l'urine qui fe trouve dans cel 
Тез, doit retomber d'elle-même dans celle-ci, ex 
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сер dans le cas d'éxanglement ; où il faut sec 
tumeur. 

Lorlqu'il y a étranglement , le vomiffsment ne fir- 
vient que rarement & fort tard, M. Peci remarque qu'il 
eft fiv du hoquet, au еш que danses autres hernies 

Sila hernie de vefie ett un vice de conformation, Ja 
portion de la vefie рае pat l'anneau clt adhérente ic 
ne реш être тейине. WE, donc de faire porter au. 
malade un fufpenfoir , & de lui recommander de les 
& de prefler legerement la tumeur chaque fois quil 
urinera, Mais fi сеце hernie vient de quelque caile ac 
cidentelle , la portion de la vefie (artic par Panne 
gura. quelquefois бие remite en place : apri» quoi 

on apiliquera un bandage tel que pour HA 
cele , & l'on pourra efperer unc cute radicale 

Les femmes font fujettes à une-efpece de hernie de 
efc qui leur elt particuliere » & dont on a parlé phis 
haut, Meficurs Tolet & Royfch nous fourniffene chacun. 
исо de cete cfpece de decente on a sapone 
En enter celui de M. "Tolet, Peyer fait аш mendor 
d'une hernie femblable , avec соте difference nans 
moins qu'il ne trouva paine de pierre dans la pora 
déplacée de la veftes Cte hernie qus ap portion 
la relaxation & de Та chute du vagin eu dela Кш 
£c» la Баб оп dépend auti de la fection de lunc 
ou de l'autre parte qui a entrainé la portion de la 
хепе j A e 

Le ligament de Fallope forme une arcade fous la- 
quelle dans l'état naturel paffent Teulemenc les tendons 
des mufèles proas & iliaque interne, & les valleaue 
Cum, Le peritoine ferme fa partie interitu 1А 

ai & quelques glandes conglobées recouvertes de 
Plufcurs fibres qui fe detachent du fafcialataen fere 
ment l'excerieur, Les pasties Rortantes ди bas: vente sz 
Chapene quelquefois par delfous cete arcade, & Celt 
Ordinairement du côté de l'angle qu'elle fit avec Гов 

Parce que les parties trouvent moins de refilan- 

86, 8e que l'homme étant debout , cet en- 

droit de arcade dl le plus bas. Elles tombent dans lc 
pli de 1a сшйе où elles forment une tumeur qu'on ape 
pelle hernie rurale, à caute qu'elle fe trouve. de long 
de la route des vailleaux cruraux. On а même vi Le 
paries deplacées fe prolonger jufqu'au milieu de fe 
tuit. Les fgnes de cette hernie (one les mêmes que 
ceux de la hernie inguinale , excepté que сее 
fe trouve pas dans laine comme à la Bernie ишде, 


Yo 
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mais dans le pli de la cuiffe vers la parue fuperieur# 
& le long: des vaux, cruraus, Quand on veu re 
duire les parties par le taxis, il. fauc diriger vers l'om- 
bilic. le mouvement de la. main , & faire lever le ge- 
nou du côté où eft la hernie; Sieten dans laquelle 
on doit auffi faire meure le malade lorfqu'il y aura 
étranglement: б 
у а encore une derniere efpece de hernie 
formée de parties forties du bas. ventre par le trou ova. 
& qui fe manilefie au deffous du pubis; proche 
attaches des mufcles triceps fupericurs 8: poti 
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L Bubonocele eft une tumeur dans l'aine qui Da ebore 
ala figure d'un bubon , & qui eft 
l'endroit où il vient. Son nom eft dérivé de (Coren 
qui figoifié aine, & de Kele qui veut dire hergne. 
où deicente , deforte que certe rumeur eft un bu- 
bon par reffemblance , & réellement une deene 
Le Chirurgien ne doit pas fe tromper far. le ju 
Bement qu'il a à faire de ces fortes de tumeurs , car 
il alloit prendre un bubonocele pour un bubon 


& que croyant y trouver de la matiere il l'ouvrit , 

il rueroit le malade; ef pourquoi il faut qu'il Différence 
examine ce mal en obfervant que le bubon vient du Bubon 
peu à peu , & le bubonocele tout d'un coup › s'in- avez JeDa- 
3 formant (i le malade avoit une hernie, & s'il ma "rr 


2 1 point fait quelque effort. S'il fait attention fur les 
S E 
[rM 


Fic. XXI. DU BUBONOCELE, 


accidens qui accompagnent. ces maladies , il verra. 
qu'au bubonocele il y a des douleurs violentes, 

que le vomilfement ne ceffe prefque point tant 

que la tumeur fübfifte , & que méme ce qu'on vo- 

mit a l'odeur des matieres fécales, ce qui n'arr 

ve point au bubon. 

On a donné le nom de miferere À ces maladies D 
loríqu'elles font dans un paroxyfme , parce qu'a- mance: on 
Jors les malades font dignes de pitié , & font com- Gan 
Paifion: ils demandent un très-prompe fecours homie af 
qu'on fe mettra en devoir de leur procurer en râ- figé du mi- 
chant de faire rentrer dans le ventre ce qui en eft < 
foni, & qui fait certe tumeur. Pour y. parvenir 3 
il faut effayer la reduction comme aux hernies ; (i 
On ne peut pas la faire , on mettra le malade la tête 
en enbas, & repouffant la cumenr avec plus Фа- 
dreffe que de violence, on s'efforcera dela faire 
rentrer ; quelquefois еп verfant de l'eau. froide für 
Ja rumeur , elle a été réduite. C'eft au Chirurgien à 

tre toutes fortes de moyens en ufage pour en 

тї bout, que fi toutes fes peines deviennent 
ез, il faudra qu'il fe ferve du cataplafme fui- 
vant. 


X3 
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атабоо "Ayant pris des mauves & des guimauves ave 

le pro leurs racines , du melilor «& dela camommille y 

de chacun deux poignées & un demi liron dc 
graines de Jin concallées , on les fera bouillir dans 
trois pintes d'eau à gros bouillons , & à grand feu » 
jufqu'à ce que les plantes foient pourries de cuire > 
& l'eau route confümée ; pour paller enfuite le rez 
fidu par un ramis de crin; & quand on en aura 
une quantité Гёте , on y ajoürera un morceaa 
de beurre frais, on d'axonge de porc des huiles 
de lis & de camomille, pour faire cuire le tout 
en confiftence de cataplalie. 

Commen Ce caraplafme fait d'herbes dmollientes doit 
оп ufe de ce ètre trèr-gras pour mieux amolir, & rélacher şil 
"USUS Је faut mettre fort épais, & le lailler douze heur 

für la partie ; en le levant poor en fubftituer on 
nouveau : on tentera encore la réduction qu'on 
obtient fovent après l'efage de ce carsplaline 
fans être obli, d d'en venir à l'opération. (1) 

Danger do Si deux ou trois jours fe paffent fons qu'on ait 
malade ра faire rentrer cette hernie , (i la douleur & le 
Soyons ne VOmiffement augmentent au lieu de diminuer , le 
reolen  Chirurgien doit avertir le malade du péril qui le 
pus menace , & lui propofer l'opération comme le feul 

moyen de lui fauverla vie il faut ації que tirant 

parc les parens, il leur falfe voir le danger où 
le patient fe trouve, afin qu'ils lui confeillent de 
régler les affaires. de fa confcience & de fa famille. 

De l'opera. Quand un Chirurgien а parlé avec fermeté au 
ШАЙЫ Mode. & qu'il Pa réfola de prendre un des deux 
йе, "^ partis , qui font ou de fe refoudre à mourir, ou de 

fouffiir l'opération: il n'y en a point qui ne ehois 


fie celui de l'opération , on ne veut point mourir , 


(a) П ne faut point oublier dans le cas d'érangle- 
ment les fécours que l'on tire de la fituation convena- 
ble où l'on mer le malade, & encore: moins celui 
quon tire de faignécs copieufes & réiterces füivant fes 
orces, 


QUATRIEME DEMONSTRATION. 
& quoiqu'on foit affuré de fouffrir de grandes dou- 
leurs , on les préfere toujours à la mort Ven ai và 
mème qui preffoient tellement , qu'ils ne vouloient 


Ayant fi 
vous le voy 


teur, & on lui met un carreau fous les feffes ; le 

Chirurgien étant agenouillé auprès du lit , & ayant conduite de 

placé un ferviteur à fa droite , & un autre à fa gau- l'opération, 

che pour le fervir , il commence à opérer en pre~ 

nant la peau de deffos la tumeur qu'il pince , & 

qu'il faie tenir par. un ferviteur pour la couper avec 

un biftoury droit A. il fait une incif 

pouces de long, puis écart 

playe il déchire avec un déchanffoir B. les mem 

branes qui envelopenc la. tumeur; il eft aidé par 

deux garçons , qui au moyen de ces deux érignes 

moufles CC. éloignent encore les lévres de la 

playe , il évite ici de fe fervir d'inftrumens tran- 

chans , de crainte d'offenfer l'inteftin , qui eft tou- 

jours très-proche de ces membranes: elles font 

néanmoins quelquefois fi dures, qu'on eft obligé 

de les cooper avec ce fcalpel E. C'eft pour lors que 

Ja patience eft requife, & qu'on doit aller douce- 

ment dans laprehenfion de tout páter, fi on fe 

preffoit. d'expedier, car il n'y va pas moins que de 

la vic pour le malade fi on perce le boyau , & de la 

réputation du Chirurgien qui auroit fait cette faute, 
Aprés avoir déchiré ou diffequé ces menbranes › 

on découvre la poche qui renferme l'inteftin з on 

l'ouvre doucement & avec grande circonfpeétion 

єп fe fervant du déchauffoir ou du fcalpel : il ne 

Ya 


Sortie de 
коше, 


Obere 
tionà faire 
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faudra point s'étonner fi aprés l'avoir un peu ouverz 
Pte , on en voit fortir de la férofité, certe poche en 
contient prefque toujours ; "y en ai remarqué une 
fi grande quantité, que cette ean quelquefois re- 
а ашый joiqu'au ciel du lit. Quand la liqueur eft 
fortic , on introduit une fonde creute F. dans l'ou- 


je QuYra^t verture qui lui a donné paffage , & avec des cifeaux 


Ja poche, 


D. dont une branche еф dirigée par la canelure 
de la fonde , on ouvre la. poche felon toute fa lon- 
gueur , & on voit pour lors l'inteftin à découvert : 
on tire au dehors une fois plus d'inteftin qu'il n'en 
eft entré dans la poche , afin que les matieres done 
il eft plein, rant contenues dans un. plus grand 
efpace, facilitent la reduction de ce viicere. On 
prend enfuite la même fonde етеш F. qu'on intro- 
duit dans les anneaux des mufcles par où le boyaw 
eft forti , & la lavant en en-haut s de forre que le 
boyau n'y foit point embarraffé, on coule la poin- 
re du biftouri courbe G. dans la canclure de cette 
fonde , & le levant en méme-tems qu'on le retire „ 
on coupe le bord du dernier anneau qui eft celui 
qui fait l'étranglement : (a) en l'incifant on entend 


(а) On ne Қашоїс prendre trop de précaution pour 
sl des parties dnt in fe ibn оп роц 1 
‘on ротой retarder l'opération. Ainf quoique l'artere 
pitiattrique paffe derriere le cordon fpermatique, & que 
les parties qui. forment Ја hernie fe trouvent фен ce 
cordon y il faut néanmoins pour éviter ce vaiffean » pore 
ter du côté des os des illes, la fonde fur laquelle on 
wi le bifiouri demi cc 

Quand la hernie eft nouvelle , & que les accidens 
d'étranglemens n'ont point été violens , la méthode de 
M. Perit, dont ona déja parlé au fujet de la hernie 
ventrale y elt de débrider l'anneau après avoir décou- 
Vert le fac herniaire , & de reduire les parties avec le 
fac qu'on n'euvre point. L'avantage de cette méthode 


Slt qu'on пе fait point d'inciion au peritoine, On met 


fur l'ouverture de l’: 


‘anneau une petite pelotte telle qu'el- 
le a été décrite : on garnit le refte de la playe de bou 

donners & de plumaceaux molets , & l'on applique le 
relle de l'appareil à l'ordinaire. Néanmoins lorfquc Ја 
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un bruit comme fi on coupoit du parchemin. La Bruit qu'on 
playe étant débarrafée de la fonde & du biftouri , ie cou- 
опу porte le doigt pour fentir fi le pafage eft WD 
bres & s’il eft bien débridé, alors faifant rentrer 

linteftin peu-à-peu”, on continue jufques à ce 

qu'il foit tour remis dans la capacité du ventre, 

ayant obfervé de repoutfer le premier ce qui en 

Ctoit forti le dernier; puis on dit au malade de fe 

remuer un peu à droite Ze 3 gauche abin que par 

ce mouvement les inteflins reprennent chacun leur 

place ordinaire. 


ft ancienne › qu'elle a été accompagnée d'acci 

ns violens & qui ont duré long-tems, qu'il y a licu 

de craindre l'alérasion des pari où ur abel а Пец 

ies contenues dans Ja tumeur fone 

té» & que l'on craint ûn étranglement 

du fac hcrniaire , M. Petit avertit que cette 
méthode feroit dangereufe, 

Pour debrider l'anneau avec. plus de fureté » on a in 
[гё pluficurs inftrumens differens , par exemple , la 
fonde dont on a parlé dans une des remarques prece 
dentes , & le billouri herniaire M, qui eft compolé d'as 
ne fonde courbe & d'une lame qui y eft cachée. On р 
te. l'extrémité de ce de trument au-delà de l'é- 
franglement , prenant garde d'engager l'inteltin entre 
Jui & la partie qu'on doit couper ; on mer le pouce fur 
une petite plaque qui faic forcir le billouri y & en d 
yant un peu l'intfrument & le tirantà foi, on debride 
l'anneau Feu M, Thibaut vouloir que le tranchant de 
Ja, lame fût du côté convexe, M. le Dran en a imagi 
né ип autre L. à peu près femblable , & dont la dif 
тепсе confite en ce qu'il eft droit , & qu'en preffant la 
petite plaque › le corps de la lame fort de la fonde pens 
dant que fa pointe y demeure toujours cach 

Si l'on ne peut pas faire rentrer les parties après avoir 
debridé l'anneau ; c'eft une marque qu'il у а un étran- 
Element au-dela. En ce cas on introduit jufqu'à l'étran- 
glement, le doigt index , fur lequel on glifeà platun 
illourtà bouton ; où l'on introduit une fonde canclée à 
fur laquelle où fait glifer un. billouri pour couper la 
bride qui forme l'obitacle, ce qu'il faut faire avec 
beaucoup de circonfpe@tion, de peur d'endommager 
Duefir, 
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Pratique а S'il n'y avoit que l'inteftin dans la rumeur, Го: 
WEE ration feroit finie quand il feroit rentré; mais (i 
«tt fori ac- l'épiploon dech forti avec lui, il ne doit pas être 
compagné remis avant que d'avoir été lié ; car peu de tems. 
de Dorun après que l'épiploon a été touché de Pair il s'altere , 

& il faur faire l'extirpation de ce qui en a été cor- 

rompu : ceft pourquoi on prendra un fil où il y ait 

une aiguille enfilée à l'un. des bouts, & ауес ce 

fil on liera la partic de l'ópiploon qui étoicdans 

оттеп [а tumeur з & après l'avoir liée & noüce , on paf- 

9 at: fera l'aiguille à travers Pépiploon noüé, afin que 
Тою, Je fil ne coule pas, puis on coupera avec des 
feaux l'épiploon au deffous du nœud, & on re- 
pouffern ce qui eft noiié , c'eft-à-dire, la portion 
faine au dedans de l'abdomen le plus diligemment 
qu'il fe pourra. 

Il faut obferver deux chofes dans la ligature de 
T'épiploon ; la premiere, qu'en la faifant on doit 
tirer allez de ce vifeere au dehors pour la faire fur 
une partic de l'épiploon , qui ma pas encore été 
alterée par l'air : & la feconde , c'eft que la ligature 
étant faite , il fauc laiffer un bout de fil de la lon- 
gueur d'un pied qui forte de la playe , pour pou- 
voir retirer le nœud fait à l'épiploon , quand Ја 
nature Paura feparé, (a) 


La) Outre les remarques que l'Auteur fait ici au fit- 
jet de l'épiploon , on en ajoutera quelques-unes qui пе 
paroiffenc pas moins effentielles. 

Avant que de faire la ligature de l'épiploon , il faut. 
examiner sil n'envelope point quelque portion d'in- 
teftin ; car il (ской dangereux de là comprendre dans 
Ja ligature. Si la portion d'épiploon renfermée dans le 
fac hcrniaire et pas confiderable ni totalement mor- 
tfite, il faut la reduire dans le vote, parce que la 
chaleur naturelle la rét fi l'on trouve une 
grande partie d'épiploon dans le fac herniaire y (ce 
qui arrive fouvent » lorfqu'on néglige la reduétion des 
hernies» ) il faut la lier & la couper » quand même elle 
feroir faine: Car le long fejour qu'elle a fait hors du 
venise, ou Ja grofieurà laquelle clle cft parvenue la 
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Toutes les opérations du bubonocele ne font Circontian- 
pas б aifées à faire que celle que je viens de vous ^ 9i ren~ 
euféigner. Ш y a fouvent des circonftances qui la st 
rendent très-diffcile , Padhérence en «опе des dia 
plus embarraffantes & des plus penibles , comme 
je l'ai và quelquefois, & entr'autres à un pors 


teur de bléà Paris, qui avoit une vieille defcente Hifoite fur 


négligée , Pinteftin faifant fa réfidence dans lece foje 

(стоит, où par un long fejour, & par des vif- 
ordinaires dans ces parties, il s'étoit atta- 

aux membranes voifines , & par un nouvel 

"fen un autre partie des boyaux s'étoit gliffée 


сой 
ché 


rend, pour ainfí dire, étrangere А 
maturel ой l'on ne pourroit pas la faire rentrer; fans 
Трог le malade des accidens uès-dangereux. Quand 
l'é e dans le fac herni H 
a бше Rs de Гейотас ou de Fare 
une de l'autre; au lieu d'une fale ашу À dai 
moder les deux parties dont on vient de pale cha 
quoique la crainte de l'hemorragie ait porté prefque 
tous les Auteurs à preferire de faire la ligature À l'pi 
iso avant de 1e coupe Voici, néanmoins un cas où 
оп s'elt écarté de cette regle génerale fans qu'il en 
foit arrivé d'accident. S e 
Un homme s'étant donné deux coups de rafoit , l'un Voyez ext, 
E la gorge & пацее RE s'emporta deux por- 
ions confiderables de l'épiploon. M, Verdier , qui fut ce pu 
appellé, trouva que la playe du bas ventre donnait Ише de АШЫ 
une partie de l'intetin jejunum & de l'arc du colons de Chi 
r lequel on voyoit encore des portions fort courtes gie a. 
с 'épiploon, Comme cette partie avoit été dechirée гше d'Ao 
trs pris de (on attache, on m'auroit pû en faire la li- 1754 
ans expofer le bleffé à des accidens très. dange 
ailes les vaiffeaux quoique dechirés très ps 
leur origine ne rendoient plus de fang, (ой harce 
qu'ils &oiene reliés toute Ja nuit à l'air , (ойс parce que 
les playes faites par dechirement , en rendent quelone- 
fois fort peu, M. Verdier fe contenta de dilater la playa 
des tegumens, & de réduire les parties. Jl ft enue 
Ја gallroraphie à l'ordinaire , & le malade guérie pare 
Diemno, ү 
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dans les anneaux des mu(cles , & il s'y étoit fait un 
étranglemenr qui obligea de faire l'opération. Ce 
dernier boyau réduit, je trouvai le premier très- 
adhérent ; il fallut le diffequer avec un fcalpel pour 
le dégager , ce que je fis avec beaucoup de pa- 
nce dans la crainte d'ouvrir l'inteftin , je cou 
pois plûtée de la membrane du ferotum que de 
celle de ce conduit , & enfin je réuffis , le malade 
guerit, & il n'eut plus de defcente le refte de fa 

vie, quoiqu'il continuát de porter du bled. (a) 
Је fis cette opération à la femme d'un tailleur 
logée dans la wë du Bear А Verfailles, en pré- 
fence de M. Moreau premier Medecin de Madame 
xeftin étant réduit , je le priai de 
igt dans la Hate pour lui faire con- 
noftre que Je cour étoit rentré dans fa place. Ayant 


Finchin en Рап la malade , nous fortimes enfemble , & nous 


(а) Lorfque cette adherence vient de inflammation 
des parties , c'eft.d dice, qu'elle eft caufée par unc ce 
taine humeur vifqueufe. qui tranlpire des patties є 
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еп retournant il me dit que cette femme en mour- 
той. Је lui demandai fur quoi il en portoit un tel 
Jugement ? IL me dit que le boyau étoit crevé, 
parce que fon doigt fentoit la matiere fécale. Је 
Taffürat que сер 
que mes doigts 
le fien , parce 
la playe ; & de 
bien encore au 


T'inteflin avoit al? par fes porofités comme. par 
Un tamis très fin , & avoit fait cette impreffion de 
Puanteur , dont nous nous étions apperçus , се qui 
n'a pas empêché que la malade n'en. foit rechapée. 
ШУ a un malhearà craindre dans cette opéra Pourquo? 
ton, delt que fouvenc pour avoir attendu tropi! e(t dange- 
tard, оп trouve le: boyau gangrené & pourri qui mirel 


fe déchire comme du papier mobillé + cela. arrive Cis, 


d'ordinaire aux gens de qualité qui different long- 
tems À prendre leur parti, à caule du grand nom- 
bre de perfonnes qui leur font attachées , & qui 


flammes i elt Aë d'y remedier i Palane le doigt 
Kes enfembles Mais f cene uon des partes Une 
EEN ла leur propofent.plfiurs remedes qu'il vel n 
en evan obice E E пее 4 Гай faire , avant que de fe foumettre à l'opération qui 
youloit , en füivant le fentiment de notre Auteur , faire раг ce retardement eft devenue inutile ; ce que le 
la diflcétion des parties pour les feparer » l'operation Chirurgien doit connoître par la rougeur ou par Signes anf. 


deviendroit beaucoup plus dangereufe, parce. qu'on la lividité qu'on peut remarquer À eur par quels on re- 
roit beaucoup plus de tems à la faire › & qu'il femble té qu'on рейс remarquer À la tumour, par diet en r 


poffible de fepater l'intoftin d'avec le fac fans ouvrir elle et iu: 
Yintellin. Lorfque la quantité des parties forties empê- 1а айп» & il trouva qu'une petite portion d'intefin tile, 
che d'en faire la redu£tion , ce qui arrive à ces ancien- QU ОК depuis peu pallé par l'anneau ; étoit étranglée 
nes hernies » qui font devenues fore profes parce qu'on рат les parties anciennement tombées T Ja séduit es 
les a negligées , il faut. fuivre la méthode qu'on vient remettre les autres parties tombées » & les accidens cel 

de propoler dans le cas d'adherence intime, Й. ей pou ferent айды ` ` 3 

tant bon de raporter à ce fajet une obíetvatio el Quoique les parties ne font pas réduites, les acci- 
fenticllc qui a quelque raport avec celle done l'Auteur dens cellent, & le canal intelinal faje (cs fonctions avec 
fait mention ici. M. Morand à qui on la doit, fit l'ope facilité, pourveu qu'il n'y ait plus d'étranglement. Ces 
ration à une. perfonne dont la defcente étoit fort confi- Parties qu'on Jaille hors s rentrent elles mås 
derable, Mais quoique l'anneau fûr bien debridé les ac- mes peu à peu aprés l'opération з où il (e fait une cica. 
cidens de l'éranglement ne cefferent pas. Il en chercha trice qui les recouvre, 
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fa diminution des forces du malade , par l'augmen- 
tation des fymptómes, & par l'ancienneté de la 
maladie. Dans un état fi déplorable le Chirurgien 
ne doit point. entreprendre l'opération , puiíquiil 
n'y a plus d'efperance de guérir. (a) 


(ау Pluficurs experiences ont appris que la gangre- 
ne de Finteftin nef pas une maladie абое iacu- 
rable» comme le pene notre ‚ Car il eft arri- 
vé qu'après la reduélion des parties , une portion d'u- 
ne où de pluficurs, ou même de toutes. les 
Чегинен font tombées en pourriture » 

Yoperation à des hernies dont les parties érranglées. 
Geier vifiblement gangrenées, fans que le malade en 
foit mort. 

Un malade à qui M, Arnaud avoit fait l'opera- 
sion de la here à caule, d'un éranglement rendi 
quelques jours après par l'anus avec fes excremens une 
опаа Фей, qui. formelt encore an canal, Be 

paroilfoit $ ше avoit 

unes des tuniques internes de сеце 
partie. nd m'a montré cette piece. Le malade 
qui guérit a toujours confervé le cours ordinaite des ex- 
érémens par l'anus. 

A l'ouverture des cadavres des perfonnes à qui on 
avoit fait operation de la hernie, j'ai trouvé кейіп 
adhérent aux parties voifines A саш de l'exfoliation de 
quelques-unes des tuniques externes qui s'étoit faite 
après l'operarion. E 

J'ai vû аш plus d'une fois les excrémens (ortir de la. 
playe quelques jours aprés l'operation ; ce qui 
Quel soit fait une ouverture À Тїшїп pat l'exfolía- 
tion de tontes fes tuniques, 

‘ous ces effets viennent de la violence de l'infamma- 
tion qui ne s'étant pas refolue aptis la reduction des 
parties, veft terminée par la pourriture d'une partie de 
quelques-unes où méme de toutes les tuáiques de l'in- 
хеп, 

Dans le dernier cas, l'ouverture de l'inteftin eft plus 
ош moros grande ; felan que l'imprefion g ufe 
a plus on moins d'áenduc, On pourroit craindre alors 
Téganchement des matieres Mercorales dans le ventre 

s la pente que les parties qu 
vers Je ЕШШ eR à Zei s» fait que l'ouverture. 
de D fe trouve prelque toujours. vis-vis l'an- 
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neau, & par conféguentà peu pris pan 
verture externe. D'ailleurs l 
vent dans le tems de fon i 
ces qui ne ui permetren 
de Tanneau ` cc qui quo 
Atercorales. 

Cette (р: 
fe fait ton 


allele à For 
tellin contraĉte trés-(ou- 
mmation a des айһетеп- 
pas de s'éloigner Ko 

> ce qui procure une illuc aux ZE 


ion de la partie pourrie de l'inefn 
Agit, communement les deux ou le troifiéme jour 
apris l'opération , & quelquefois méme beaucoup Мик 
Voyons prefentement comment le Ch 
comporter lorfque l'ntelin ct 
de l'opération ; le fac herniaire crant ouvert o И кше 
Vos Rec portion анай, qu vane би inet pae 
Hercorales fortene librement pat la plages d deg ies 
sque line nans plus bel par anneau y Ia АШ 
Чоп de l'anneau deviene inutile» & p 
Si l'on voit que l'intetin étranglé 
quil me foit pas ouvert j il peut l'ouvrir dans le ids dc 
(оп alteration comme l'ont fa 
On empêche par ce moyen le mo 
qui feroit peur bre ме dede 
ии» cette ouverture fe. feroit d'elle Des. Dat 
tems après, Dans се dernier саз, comme danse i 
mier › il doit laiffer les parties au dehors; E 
point non plus débrider l'anneau у pourve que les т 
tieres fécales fortene par la playe, Quand l'inteftin à 
monct Placement avec de fimples plumacedux if les 
trempera dans quelque liqueur médioctement ТЫШ. 
mt, qu'il appliquera für Осе a ho s 
ventres, H panfere le refe de la playe avec des plam 
eaux fees en premier appareil, & dans la (ийси 
Noll fimple il cou vira le toue de compres qui 
(outicndra avec un bandage fümplement ZS, 
avec le fpica il fera fur le ventre des етгй amoi 
lientes, '& des fomentations de plantes de méme ү 
Tua à les renouvellera de deux cn deux heures 
il faignera après l'opération у & текето Ia [a 
Jon Jes forces du malades les accidens 1а 
dront, & l'état du ventre, 
Lorfque les fimprómes de l'infammat 
sieremene рай ЇЇ ne fera plos dep a ferant en- 
fomcntations » mais le malade ob J TEBI qis 


urgien fe doit 
ngrené. Si dans le tems 


pourroit mi 


foit fort alteré, quoi- 


ps fücheux. D'ail- Dran. 


enfin 
e ignée fe~ 
accidens qui fürvien- 


tions fervera un régime aris 
хай jufqu'à fa parfaite guárifon, AH ЧЁ” 


sit quelques Praticiens. * € Obfrvar. 
ёз de la pourriture › бо. de М. 
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On. doit panier fouvene ces fores de playes où l'in- 
кейп ей ouere, afin de les netroÿer des matires fter- 
orales que F'ieltn fournie continuellement  & d'en 
pecher les érefpeles & les excoriations que en 
Hes materes octafionne quelquefois aux environs de 
la playe. Si malgré cette précaution ces accidens f 
A y il faut y remedier en trempant les compre 
Te dans de l'eau de foreau s & une хте partie d'eau. 
de-vie mélées enfemble y on bien en appliquant fr la 
Partie un linge couvert de cerar de Galien, 

Ар operation, prefque toutes les marieres fter 
cordes forent par Ta playe'exterieure y il у епа très- 
Deus & même quelquefois point du tour qui prennent. 
Fu cours par l'anus Mais [оше la pourticute eft en- 
sierement deachée » & que l'inlammation eft райе» 
Finelin ouvert fe vecole entierement aux environs de 
Tanneau sou à quelques paries voiles » & @ on l'a 
Jai hors du venres il fe retire quelquefois intent 
blement en dedans. Son ouverture fe referme alors peu 
À pou y les crée pue en pus peite quantité 
pala playe & reprennent leur cours» enfin l'ouver- 
Fure fe bouche entierement » & les matieres ne fortene 
plus que рас l'anus. 

RE autrefois qu'il étoit erès-diflicile ou mê 
me impollible que les matieres reprifíent leur cours 
ordinaire у mais plufieurs experiences ont defabufé les 
Praticiens de cette opinion. Néanmoins Kach per 
te que Duett a fait de (a fübllance et fort confide 
rable sc'età-dire, qu'elle eft de la grandeur de plu 
feurs travers de doit ils chchenc de former dans l'ai- 
nes comme ont fait quelques anciens Praticicns » un 
nas autel еп confesvant vis vis l'anneau la por- 
Жоп d'intelin qui repond à l'elomach sil eft polle 
dele reconnolte , & en abandonnane celle qui con- 
duit à Tanus Le Bert que eette méthode а eu en 
quelques occafions Ia fait regarder comme une mer- 
Seille de Lart, Mais М. de la Peyronie Ecuyer » Con- 
Feller Premier Charge da Ral en a faje une Die 
Pls grande, en procurant ans le fécours de cet anu 
Жай la puétilon des malades qui avoicnt une tè- 
grande portion «кейіп gangrene 
E Celt Mans doute, faite air au Le&eur que d'inferer 
ici extrait d'un Mémoire que cet illaftre Chirurg 
envoyé l'Academie de Chirargie, On trouve cetexttait 
ans le Mere de France sdu mois de Juil, ту». P. 1593. 

› Та сше donrce Mémoire contiene le détail» prou- 

n Ve gan courage éclairé реше fovent trouver 
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ss Part, des reffources pour les maladies les plus defet 
Pon homme âgé de 63, ans , бой: attaqué depuis près 
a de go.ans d'une hernie qu'il avoir jatqu'alors contenue 
зэ avec (иссёв au moyen du bandage › mais ayant ne~ 
5 gligé de s'en fervir depuis deux апу tomba dans l'ac- 
э, cident de l'étranglement. Il n'eut recours à M. de la 
>» Peyronie que le huitiéme jour de l'accident; & quoi 
» qu'alors l'augmentation contiderable de Ia tumeur f 
ж» teofion & celle de cone le ventre, la violence des dou» 
5 leurs, le hoquet, le poux concentré, la lividité & pour- 
$ rirure qui déja avoient paru à l'extrémité de la tumeur 
5, & qui promeoient la fortie des matieres fecales у 
D quoique tous ces defordres annongaffentune mort pro- 
5 chaine » M. de la Peyronie efpera allez de fecours de 
5 la Chirurgie pour entreprendre l'opération, Ayant ou 
3 vere le fac herniaire dans route fon étendu » Îl trouva 
5, fix ou fept pouces des intellins grêles entiérement 
À prends & QUE de trous qui lifioient [ori les. ma 
2 tieres fecales. IL dilata l'anneau, & après avoir tiré 
5» ün peu les. inteftins pour s’aflurer du progrès dela 
» gangrêne , il emporta toute la portion du canal 
2» parut gangeenée au point de ne pouvoir être raniméty 
ss N fie «тшге ашышына un pli де facon à Бойс 
2» les deux bouts flotans de l'inteftin , & par un point 
h d'aiguille fait à ce pli» il affujettit les deux bouches 
5» du canal intellinal. 1L it enfin avec les extremités du 
5» filune anfe qui relta au dehors & fervi à retenir vers 
$ le haut de la playe l'ouverture de J'inteftin : précau- 
s» tion fans laquelle cerintefin, qui m'avoit contratté 
э» aucune adhérence aux environs de l'anneau y eût pû 
® faire dans la cavité du ventre un épanchement de ma- 
ээ tieres fecales qui cûréé mortel. Оп eut. grand foin 
5» dans les panfemens de leur laifier une iffuë libre, Le 
<inquiéme jour de l'opération, le lien du melen- 
» tere fe fepara , & au bour de fix femaines ; les exer 
ээ mens ne fortirent plus avec la même abondance 
» malade en rendant une partie pour les voyes ordinaires, 
» La playe n'a cependant été cicatrifée qu'au bout de 
» quauc mois, & après que le malade fe fut réduit A 
ээ üne nourriture très-legere & prife en tems éloignés, 

» Cette maladie y toute Facheufe qu'on vient de la re 
» prelenter › étoit encore compliquée d'un gonflement 
ж rès-ancien & tris confiderable au taltieule qu'on AE 
з» obligé d'empor«er malgré Ia groffeuc du cordon {рег 
> matique qui avoit près de deux pouces de diametre, Se 


» Sons l'engorgeraeni D soninuois os D densis 
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de la Peyronie lia le cordon à la hauteur дей 
x il le coupa un pouce au дейш. Сеце pre~ 
iqu'éxtrémement ferrée ; s'étant 
Эсе , &c un champignon fort gros» & qui parole 
ээ carcinomateux,s étant élevé de l'extrémité du cordon 
» coupé » il fit au bout de quelques jours uye nouvelle 
» ligature, & emporta ce champignon. Le dix-huitié- 
зэ me jour cette derniere ligature tomba » & le cordon. 
» fe dégorgea entiérement par la fapuration, M. de la. 
5, P'eyronic fait obferver que ce poufiemente бой 
» (шге d'une caufe exieme » « 
ээ gard de la gangrene de l'inceftin ; M. de la Peyronie 
» а plus d'une Tois mis heureufement en pratique la mé- 
» thode qu'il. expole. Il elt même fait mention dans 
2 l'Hitore de l'Academie Royale des Sciences у année 
33733. des fuites. heureufes d'une femblable opération 
» qu'il ft ep 1713 
сатти On peut joindre à l'exemple de M. de Ja Peyronie » 


eium Lite. celui de M. Ramdohré , qui avoit entrepris de guérir » 
varium re fans le (coure d'un anis artificiel une femme Incom- 
an. 1731, „Modée d'une hernie inguinale › qui avoit été fuivie d'u- 
(тирне, пе inflammation confidérable & de la pourriture d'une 
hr — tis grande partie ege & du mélenter. JÎ coupa 


сеце partie gangrenée › qui ctojt de la longueur d'envi- 

топ deux pieds, & qui toit forte par une ouverture 

e бојс fait d'elle-même, Ш raprocha 

ies de l'inteltin, il en Rt en- 

c dans l'autre , & les int en. сег état par le mo~ 

yen d'un point d'aiguille, Le fuccès fuc fi heureux, que 

dès le lendemain de l'opération s les excremens reprirent 

leurs cours ordinaires  ainf la malade fut bientôt gué- 

zie. Après avoir vécu un an en bonne fanté , elle mou. 

suc d'une pleurefie. A l'ouverture de fon cadavre on 

trouva que les deux extrémités de l'inteftin, qu'on avoit 

zaproché > étoient parfaitement réunies & adherentes à 
la cicatrice. 

On a dit que le malade doit obferver un régime de 
vie tris-exadt » tane que l'inefin cit ouvert y il ne doit 
prendre alors que de la gelée , du bouillon &'de la ptis 
fanne. Quand les excremens ont repris leur cours ordi- 
maie, il faut prendre de tems еп tems & en petite 
quantité quelques nourrieures plus fortes, telles que la. 

me de ris ou. d'orge, quelques petites panades. où 
Soupes пёз-1срегез, 

То! elt parfaitement guéri ; il. doit toujours fë 
ménager ауес beaucoup de. (oin » car l'abondance des 
aliens peus ii caufer dez coques très do 


Quart nes DEMONSTRATION, зру 
L'inteftin & l'épiploon étant rentrés dans Pab- Deu 
domen, le m: пе fent plus de douleur, Ia tran- conttane 


in А 3 ошма 
quillité faccede aux plaintes qu'on. lui entendoir 


pour ae 
faire, & il goute dans ce moment les fruits de mn fe 


Y'operation. Mais avant que de la’ paner on ob- peration, 
fervera deux chofes pour rendre l'opération par- 

faite: la premiere , cet de couper toutes les 
membranes qui faifoient la poche s & la feconde, 

© que D Phernie étroit tombée de Paine , dans le 
fcroum, il faudroit l'ouvrir rout de ron loug , afin 
d'empêcher qu'il ne fit un (ac dans fon fonds qui 
xecevroit les matieres au tems de la füparation. 

Toutes ces circonftances obfervées , l'opération Panfement 
«ft finie , il s'agit de panier la playe au plürót. On du malade, 
Commence par mettre Ja tente Н. qui fera énduite 
pour сеге premiere fois, aufi-bien que les plu- 
Tnaceatx , de jaunes d'œufs mélangés avec de lhui- 

Ye: П faut que certe гелге foit chapronée & att 
chée à un fil I. & qu'elle foit allez groffe pour o 
cuper l'ouverture des anneaux , & même qu'elle y 
entre de force, (а) on remplit de bourdonnets 


fes & quelquefois. mortelles, L'inceflin qui a été ou: 
Vert fe trouve alors retreci dans le lien. où il s'eft сі 
Catrifé, се qui empêche le paffage des alimens y lof 
ils font en trop grande quantité, À l'ouverture des 

avres de perfounes mortes dans ces fontes de СЫ 
aques, on a và que les alimens n'ayant pû paffer par 
le licu du retrecilfemen y WA? Be 


fi ent tombés dans le ventre , cc qui avoit occafionné 
Ja mort, 


(9) Une tente mife avec force dans l'anneau , com 
me L'Auteur le recommande ici » diflend confiderabl, 
dent les fibres aponevrotiques › & comprime les vail. 
feaux voifins се qui caufe quelquefois , douleur > gon- 
fiement» inflammation, abès & pourriture aux par. 
tics voiles з elle peur détruire les adherences qu'il ett 
cffeniel de conférver quand l'inteftin doit s'ouvrir ou 
qu'il elt ouverts elle peut encore le bleffer en le tous 
Chant par fon extrémité, Si cette tente ой mallent c 
реше & qu'ésant introduite de nc deborde pas Fan- 
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KK. le refte de la playe , on la couvre avec des plu- 
maceaux plats LL. on met l’emplâtre M. & par 
deffüs, la comprefle N. qui fera épailfe pour 
mieux contenir la partie. On fera für le ventre & 
für les bourfes une embrocation d'huile rofat con- 
tenue dans la taffe О. on appliquera la compreffe, 
P. für le ventre, & la longitud 


Qualité du. 
bandage 
w'ildeman- les retiendra toutes. Le bandage eft un inguinal 


d qui a la forme du fpica ; dont les circonvolutions 


D 


neau du mufcle oblique externe , il paroft qu'elle ne 
fera pas d'une grande utilité. Où la met pour confer- 
ver une communication du dedans au 
interrompre с , ce n'ell pas 

e l'anneau райе d er y caril n'eft 
autre chofe que l'écartement des fibres aponevrotiques. 
du mu(cle oblique externe, qui ne peuvent jamais fe 
raprocher, mais ce fant les parois du fac herniaire ; qui 
еп fe raprochant & fe colant enfemble , peuvent le Боце 
cher. Les chairs qui croiftent du fond de la playe › con- 
gourenr à ce méme effer, Celt ain que lanam fe ros 
ferme ; mais cela ne fe fait que peu à peu ; de forte que 
dans les commencemens les matiere fercorales one 
wneiffüc parla playe, en cas que l'ineftin. vienne 
s'ouvrir, comme où Та v pluteurs fois. Lanneau ne 
fc trouve pas méme f bien bouché qu'après la рага 
te guérifon les parties ne fe Dier un paffage; fi on 
négligeoit Рибаре du brayer. Comme ce font les paroi 
du fac herniaire , ouvert & coupé en parties qui peu 
vent en fe raprochant commencer à boucher l'an- 
псап on peut preveni en les écartant roue 
es les fois qu'on panfe › & en mettant еп 
trece facainfi developé, & fur l'anneau une petite pe 
Jote mollette , trempée dans quelque liqueur fpirituen- 
fe , pour éviter la fupuration de cette membrane. Cet- 
te pelore ef la méme que l'on a propofée dans une re- 
marque plus hayes & dont la plûpare des Praticiens de 
nos jours fe fervent avec fuccès au lieu de tente. Par ce 
moyen өп conferve fans aucun danger y une ouverture 
necelhie en cas que lintellin vienne à s'ouvrir» ou 
que quelquesunes de fes tuniques externes viennent à 
тшшш 


QUATR ME DEMONSTRATIO 357 

fe feront autour du corps & de la cuiffe , la bande 

ontant entre la cuifle & les bourfes comme au 

andage des hernies pour faire auffi une croix dans 

aine , & chaque fois qu'elle. y рабе, on y atta- 

che une épingle, afin de rendre le bandage plus 
ferme. 

Un Medecin qui a écrit des Opérations , con- 
feille де ne point faire ici de bandage; d'approcher 
les cuiffes l'une de l'autre , & de les attacher avec 
üne perite bande qu'on nomme jarretiere , pourles 
empêcher de s'écarter, de méme qu’on en ufe à 
Терма de ceux qu'on vient de tailler. П en parle 
dans cette occafion , comme beaucoup de Scavans 
à qui dans Је cabinet il пайс des penfées que la pra- 
tique détruit, certe idée en eft du nombre : s'il 
avoit éxecuré plufleurs fois l'opération que nous 
examinons, ou qu'il eût un peu réfléchi, enla 
voyant faire , il feroit convaincu. que la principale 
intention qu'on y doit avoir, eft de fi bien fermer 
& bander la partie ouverte, que les ingeftins & 
l'épiploon › qui ont une difpofition à fortir, ne le 
рибе faite ; car pour peu qu'on leur en laiffát la 
liberté, ils retomberoient encore plus aifément , 
qu'avant l'opération , parce que les anneaux cou- 

Pés, leur en ouvrent mieux le chemin. Si à la t 

On ne mer qu'un bandage fimplement contentis 
Ceft qu'on a intention de laiffer fortir lesgru- 
meaux de fang , & le gravier s mais ici on en a une. 
toute oppofée , (cavoir d'empêcher que ce qui. eft 
rentré dans le corps n'en puiffe reffortir , il n'ya 
que le bandage qui remplifle ce deffein. 

Quoique l'opération foit bien faite, & que par, Pourquoi 
conféquent les vomiffemens duffent finir , ils con- 169 Yomule. 
tinent fouvent pendant quelques jours: mais il 


Le bandage 
fort ferré. 


went quil: 
пе faut pas s’en étonner , cela arrive , parce que le quoi 


mouvement périftaltique des boyaux étant de pouf- pis topé- 
fer en en-bas ce qu'ils contiennent , quand les cho- "ation. 
fes font dans leur état ordinaire , prend une direc- 


Remede 
pour сз 


Noire fur 
fujet, 
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ion toute contraire dans le tems de l’étranglez 
ment ; lorfque le paffage étant bouché , les matie- 
res font obligées de revenir en baut. par un mouve- 
ment antiperiftaltique qui dure quelques jours 
après l'opération, les boyaux n'ayant pas encore 
repris leur refforc & leurs contractions naturelles = 
ily en aqui font avaler au malade des bales de 
plomb , mais certe pratique eft dangereufe s il eft 
plus propos de lui donner quelque: verres de pri 
fanne laxative , pour conduire les matieres par le 
chemin qu'elles doivent tenir. J'en ai donné tou- 
jours heureufement, & auili-tót que le malade 
avoit fair опе felle , le vomilfement ceffoit : j'ai 
l'obligation de cette pratique à M. Moreau pre- 
mier Medecin de Madame la Dauphine , à qui je 
l'ai và ordonner pluficurs fois avec Deet, 

En allant audevancde Madame la Ducheffe 
Bourgogne , nous féjournames quelques jours 
Lyon; dans ce tems-là M. Parifot , habile Chirur- 
gien de Lyon, fit l'opération du Bubonocele à une 
Demoifelle dans le Couvent des Nouvelles Con- 
verties. Les Medecins s'allarmerent de ce que le 
vomiffemens. n'étoient point ceffés aufi-tôt que 
Y'opération eut été faite, & füivant leur coutume , 
ils en accuferent l'Opérateur , difant qu'il n'avait 
pas айе débridé les anneaux comme ils loi avoient 
ordonné dans le tems de l'opération. On me pria 
d'y aller, je trouvai l'opération. fort bien faite , 
оп avoit fait avaler à la malade Hafen bales de 
plomb, & trois ou quatre onces de vif argent par 
deùs, prétendant qu'il e üleroit plus vite que les 
bales. Il y avoit quatre Médecins dont М. Falconet 
étoit du nombre : je leur fis voir les faites ficheu- 
fes que pouvoit avoir cette pratique „en leur repré 
fcntant que la portion des boyaux qui avoit été en- 
fermée dans la tumeur ayant dû être dilarée par les 
matieres qu'elle avoit contenues, & par confé- 
gucar étant affoiblie ; ces bales-& ce vif-argent 
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fouvoient s'arrêter dans cet endroit comme dans 
une poche, & par leur pefanteur faire crever le 
boyau , &coufer ainfi la mort : je leur raportai la 
pratique de M, Moreau, &on donna fur heure. 
un verre de puigatif , & deux heures après nn au- 
tre 5 aullitót que le ventre fe fut ouvert , le voroif-. 

ment сеа , la malade guérit & les Médecins fu. 
rent forcés de rendre jufticeà. M. Parifot. ў К 

Je fus étonné du procedé de ces Médecins à l'é- Mauvais 

licrement TZ. 

& qu'ils controllent toujour 
de l'opération. Ces Mefficurs difent pour leur ra 
fon que les Opérateurs feroient inceffimment. des Chicory 

"ils n'étoient. afiftés du confeil des Mede- & dt Apo- 

Mais fi un Chirurgien a befoin d'être fecouru " 

pendant qu'il travaille , il ne peut l'être mieux que 
Parun autre Chirurgien expert dans les opération: 

Les Chirumiens ne. font pas les feuls que les 
Médecins de Lyon fatiguent , les Apoticaires en 
font encore plus perfecutés. Ces Doéteurs ayant 
comme entrepris de ruiner ceux-ci, envoyent tout 
le monde acheter les médicamens qu'ils ordonnent 
chez les PP. Jefuites qui y ont une fameufe Аро- 
ticairerie ; & les mêmes ont encore depuis Герс ou. 
huit ans établi des Sœurs de la Charité à l'Hopital 
qui font & débitent toutes fortes de compofitio 
Le prétexte qu'ils ont pris pour autorifer cette nou- 

Veauté, сей que par ce moyen , difenc-ils les 
pauvres profitent du gain qu'on fait de la vente de 
ces drogues. Mais ces Mefñieurs qui prétendent 
par Їй faire valoir leur autorité, ne font point at= 
tention qu'en perdant. la Chirurgie & la Pharma- 
cie , ils font un tort confiderable à la Medecine 
qui feroit refpeëtée de tour le monde, s'il y avoit 
de l'union entre les trois Corps qui la compofent. 

Le lendemain de l'opération еп panfant le ma 
lade , оп n'óte point la tente  & fi clle étoit fortie 
Lelle-même , onla remeutroit : quand elle cft bien 

Z4 


збо Des Orrrariois nr Cimvnert s 
Bioferhem placée dans les anneaux, on Py laiffe deux ou troig 
D de jours, & on fe fere d'un. digeflif animé, pour évi 
main de l'o ter la pourriture qui ne vient que trop facilement 
PÁation А ees parties ; on y уеге méme quelques goutes du 
baume de Fioraventi pour vivifer là. playe , & on. 
aura foin de mettre la rente afléz groffe afin qu'elle 
occupe tour le paffage ; on ne la diminue qu'à mes 
fare que les chairs revenant ne lui permettent plus 
bd le d'y entrer (ous un fi gros volume. Enfin la pl iy 
poner je бтарс guérie & cicatrilée , on fera porter une bons 
bandage пе compre(fe & un bandage pendant deux ou trois 

Plufeurs mois, dans la crainte que par quelque nouvel ef- 
pois em- for, le boyru ne trouve moyen de retourner. dan 
P. endroit d'où on l'a һай ;c'elt ce qui eft fes 

nu quelquefois faute de cette précaution. 

Avantage L'avantage qu'on tire de cette opération , еей 
JA, que quand elle a dé bien faite; & qu'on eft bien 
PRO guéri d'un côté, on n'a plus de defcente à crain- 

dre de се cóué-Ià , parce que la cicatrice de toutes 
ces parties retient les boyaux & l’épiploon dans 
leur place. Elle peut arriver de P 


у а des exemples d'opérations qu'on a été oblig 
de faire A1la méme perfonne , des deux côtés en 
differens tems, (а) 


Très vous avoir inftruits des moyens de gués 
Hoonpis rir tant parle bandage que par l'opération , 
Mitts. les hemies qui viennent aux hommes , il eft À pros 
pos de parler de celles aufquelles les femmes font 
füjettes, afin de leur donner le fecours dont ela 
les wont pas moins befoin que les hommes dans 
сез cmelles maladies. 
femmes ne font pas affigées, à la verité 
м d'autant d eipeces de hernies que les hommes, 


(4) L'expérience prouve cependant tols les jours 
que cis à qui on a fair l'operation de la. hernie , fone 
фон l'ordinaité obligés de porter un brayer pendant 
Коце eut. Vit quoique l'opération ait été Ыса faite, 
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velles n'ont que celles que nous appellons propre- 
ment, hernies  fçavoir celles qui font faites de par 
ties, comme l'enterocéle , Pépiplocéle , & lentez 
roépiplocéle , ne connoilfu point celles qui 
foltent d'un dépôt dhumeurs , & qui ne ft her- 
nies qu'en apparence, vû que les femmes n'ont 
Point de fcrotum , qui ей le lieu où ces maladies 
S'engendrent ; & parla méme raifon leurs hernies 
font prefque toujours incomplettes , les parties 
étant le plus fouvent obligées de s агтётег dans Pa 
ne , parce qu'elles ne trouvent point de bourfe tel- 
Je que le fcrotum pour s'y gliffer , & former une 
hernie complete. 

Les femmes ont Ala matrice deux ligamens qu'on. Ca 
quelle ronds саш de leur figure , & inférieurs piss les 
À caufe de leur fituation , ils паї спе des parties la. ^ 
térales du fond de la matrice , un de chaque côté, 

& en defcendant ils paífent par les anneaux des 
trois mufcles de l'abdomen , puis (e dilatant en 
forme de patte d'oye , ils vont s'inferer & (e per 
dre dans les cuiffes: le chemin qu'ils fonc eft pref- 
que femblable à celui des vaifleaux fpermatiques 
des hommes, & elt par ce méme chemin qu 
l'occafion de quelqu'effort , les inreftins & l'épi- 
ploon fe gliffent & font aux femmes des herni 
qu'on а autant de peine à guérir que celles des 
homme 
Jof préfent tous les Anatomiftes ont crá que Uf 
l'ufage de ces ligamens бой d'empêcher le fond Wo, 
dela matrice de ie porter trop en en-baut $ mislei 
fond & le col de la matri € n'érant qu'une même d 
і & celui-ci tenant D fortement aux par- 
iln'eft pas poifible que celui-là chan- 
ge de place. e rrouverois les femmes bien mal 
heureufes , D pour une utilité auf imaginaire que 
celle-là , elles étoient obligées de fonfirir des in- 

irés réelles , comme font les douleur: que. 

ur font ces ligamens dans la groficüle , & les 


Moyens de 
ces hernies, 
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"hernies aufquel font fujettes, & dont elles 
feroient exemptes, avoit point de pafla 
s un autre avantage , & је 
prétends qu'ils amenent le fond de l'uterus vers 
Porifice externe , comme je l'ai dir dans mon Ana= 
tomie ; leur ftruéture & la néceffité qu'il y avoit 
que la matrice vint au-devant de la femence pour 
la recevoir , prouve ce que j'avanc 
Les hernies des femmes demeurent. ordinaire- 
ment dans l'aîne , & quelquefois. elles defcendent 
jufques dans une des lévres de l'orifice externe, 
étant toujours caufées. par des efforts comme celles 
des hommes. On les guérit aufi par les mêmes re 
» & par le bandage , excepté que celui d'a 
cier ne leur convient pas, & qu'on fe ferc de li 
guinal ou du bandage à champignon. Quand il fur- 
vient un étranglement, on a recours à l'opération 
du bubonocele qui n'eft pas communément 
compagnée dans le fex 
cheu fes que dans les hommes 5 
font 4и plus affujetties parce que le chemin par 
s ronds , eft plus étroit qı 


pour eux. J'y reconn 


i qui donne Hi 
des hommes, J'ai fait ploficurs fois 
tion, & j'a 4 
qui je l'ai pratiquée а été plus grand que celui 
des hommes. (a) 


(a) La hernie crurale eft celle dont les fem 
plus icommodées. Сеге efpece de hernie eft 
parmi les homme: 
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Fic. XXII. POUR LES OPERAT. DU SCROTUM. 


E vous ai montré, Meffieurs , le moyen de Сіпа fortes 


guérir les hernies , il faut. 


font 


tumeurs. Te vous 


"mS 
farce 


prefent vous faire de meurs 
les Opérations que demandent celles qui ne 4 rm 
que des hermits apparentes & de vérit 

dit qu'il y en avoit de сїй 
; avoir, l'hydrocéle , le pneumatocéle , le 


ele ircocéle , & l'humoral 


Lé mor d'hydrocéle vient d 


ean, & 
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forte que cette maladie eft un amas d'eau. dans les 
Бош! се qui l'a fait appeller hydropifie du fcro- 

tum. Elle a des fignes qui la diftinguent de la def 

cente , qui fe fait tout d'un coup , les parties tom- 

bant avec précipitation dans le ferotum з au lieu 
que l'hydrocéle fe forme peu à peu par la diftilla- 
tion de quelque férofité , qui tombe goure à gou- 
te des parries fupéricures , & qui enfin remplit 
cette partie, où l'eau diftillée eft pour l'ordinai- 
те contenue dans les membranes communes, (a) 
& quelquefois dans les propres du tefticule , (5)" 
& dans ce dernier cas la tumeur eft plos dilfici- 


(е) La férofité qui forme cette premiere efpece d'hi- 
drocele, s'infiltre dans le tiffa celluleux qui clt entre. 
lc ferotum & le daros, La peau du ferotum elt alors 
fort tendue & fore reluifante , fes plis font effacés : 
fi l'on y applique le doigt ; la marque de l'impreffion 
yreftes le malade y fent une pefanteur & une tene 
боп; enfin. l'infltraion gagne quelquefois la verge y 
fe qui la gonfle de maniere qu'elle paroit rentrer dans 


(D L'hydrocele done on a parlé dans la derniere 
Remarque , s'appelle hydrocele par l'intiltration з celle. 
«i s'appelle hydrocele par, épanchement y parce que 1 
eaux qui la forment font épanchées dans la tunique pro 
pre du vellicule qu'on appelle vaginale, ou dans la rac 
nique qui envelope le cordon des vaiffeany fpermatiquess 
Ж qui lui fere, pour ain dire de gaine. 11 faut re 
marquer que la tunique vaginale & Ja gaine dicor 
Zen fpermatique , fone une continuation du tilfu cel. 
lulcux dé peritoine, qui s'allonge pour enveloper le 
cordon ; & qui s'élargit pour enyeloper le tefticule, À 
endroit ой cette continuation s'élargit , la паше а 
formé une cloifon qui empêche la communication qui. 
e tronveroit entre l'interieur de cordon 
fhermatique, & celui de la tunique . Celt 
Коно! les eaux, poene «ракс dans Pune & 
ns l'autre feparement. Quand les caux font épan- 
hs dans la laine du cordon (ета ше» 1 T 
meur eft longue , & s'étend depuis l'aine jolquau tefti- 
cule exclufivemen 5 il eft dificile alors de fenir le 
don. Quand les eaux font dans la tunique vaginale s 
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à guerit , tant parce que la/refolution ne s'en 

t pas aifément , quand on H traite par médic 
mens › que parce qu'il faut percer plus de mem- 
brane ‚ fi on eft obligé de venir à opération. 

Durant la jeunéffe on eft plus fujet à certe ma- Les jes 
ladie que dans un âge avancé; jai và des enfans” Jet pias 
venir au monde avec de Peau dans le ferorum , & 9099 
Оп reconuoit cette lymphe par la tranfparence des 
bourfes tumefiées: саг en mettant une lumiere 
derriere le fcrorum , on le voit clair comme une 
velie pleine d'eau. 

Quand l'hydrocéle füccede à Phydropifie , (a) D 

hydtoctte, 
Ja tumeur eft ronde , & ne fe trouve que dans le feros 
tum on ne fene pine alors Je кебе S la чоп 
gui partage ces deux parties, vient à fe rompre y alors 
Focale deviene commune À Pune & à Ган 
vive quelquefois que les eaux véi hent en même-tems 
Sans lande das tc s aue ole D ета 

че; mais les cany forment alors deux hydroceles, Dans 
e premier cas, c'eft-1- dire, loque la Мойын cil rotae 
pue, une feule ponction fait évacuer toutes les caux 
dans le dernier cas › il faut faire la ponétion à l'une & à 
Fauve partie feparement, 

Dans l'hydrocele par épanchement, le ferotum confer- 

Ve fes rides; fi Гоп mer une lumiere à l'oppofite du fcro- 
Tem, Ја tranfparence de la tumeur elt beaucoup moins 
fenfible que dans l'hydrocele par infiltration : la tention 
£ la douleur font oninatrem en plus grandes, & la Auc- 
Patton plus profonde, 

Les eaux peuvent s'épancher dans une membrane qui 
couvre immediatement le tefücule , que quelques uns 
еле Peritefer. Feu M. Arnaud * ayant faic unc in 
dı 


au ferotun dé d'une hi- dr 

kocele , trouva 

que се gonflcmeni 

ché, il Y feu dt trocar, & il to 

en fortit de l'eau ате › qui &toit apparem- (or 
tte membrane. qu'on nomme dd; 


, Ch 


(а) Toutes les efpeces d’hydroceles (excepté celles 
ui (ont la fuite de l'hydropifie aiie СССр 
Knteur du mouvement du. fang ou фе Їз dildo 


nent de la 


Cataplimes 
А autres re~ 
medes con 
re ce mal, 
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& que ciel de l'eau dont le bas ventre fe déchar 
ge dans le fcrorum , & méme dans la fübtance 
fpongieufe de la verge, qui en eft abreuvée 
toute bourfoufiée , il fauc aller à la caufe du mal , 
fi on veut guérir, puifqu'à mefüre qu'on vuide. 
soit ces parties, l'abdomen fourniroir de nouvelle 
qui. les tiendroit toujours pleines; mais quand. 


y a que de l'eau dans les bourfes , on. entre- 


prenda cure en deüx manieres, ou par médica- 
э ou par Chirurgie. 

médicamens réufliffent , lorfque l'habitude 

du corps eft bonne d'ailleurs; & qu'il пу а de 

L'eau qu'en perite quantité dans la partie. On fe 


fert pour cela de remedes defficatifs tant généraux 
que particuliers. Je laiffe aux Médecins à ordon- 
ner les généraux , mais comme Chirurgien je vous 
dirai que l'application des remedes afringents & 
defficatifs , en guérit beaucoup : aint faites bou 
lir dans du vin rouge l'ablinthe,, l'écorce de gı 
des, le cumin , la camomille , le melilot, & un 
peu d'alun, & de ce vin chaud baflincz le fcrorum 
fur lequel vous laifferez toujours une compreffe 
trempée dans cette liqueur; ou bien on fera des 
cataplimes avec les quatre farines refolurives & 
les poudres de cumin , de rofes , de camomille , 
& de melilor , cuire dans une leffive de farment à 
on peut ам appliquer fur les bor;fes une éponge 
trempée dans l'eau de chaux. Tous ces remedes 
font excellens, & j'en ai và guérir, quoiqu'il y 


Les coups, les chutes , & les comprefüons peuvent en: 
ore contribuer à leur formation. La raifon ей que le 
fang s'arrête & croupit plus facilement dans les parties 
du ferotum, ce qui donne lieu à la ferofité de s'épancher. 
Sur ce méme principe › les circonvolutions & les tours 
ferpentins que forment les veines fpermatiques dans 
leur route, en font la plûpart du temsla саш, pour peu 
de difpofition qu'il y ait de la part du fang > car ne cir- 
ulant ici qu'avec peine, la ferofité a rot le tems де 
fz degaser & de faimer dans les bourles 
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eût plus de demi feprier d'eau. dans le блена 
Er même j'avouerai que j'ai và de très-gros hy. 
пс fans Гар- 
plication d'aucun remede , поп pas méme du (н 
penfoir. 


drocéles négligés fe guérir parfaite 


Je пе propofe pas de pareils exemples comme 
une regle qu'on doive füivre г j'ai và pluicars hy- 
drocéles qui ne cedoient pas à la vertu des médi- 
<amens méme les plus puiffans , & où il a falla 
recourir à l'opération qii s'accomplit diverfemenc 
felon l'intention que doit avoir le Chirargien : саг 
on peut avoir d sins für cette maladie , l'un. 
d'obtenir une guérifon palliative, & l'autre d'en 
procurer une éradicative. 

On appelle palliative celle qui. n'a pour but que Cure pa 
de pallier le mal, & d'en diminuer les fymprómes ive. 
en vuidant. fimplement les eaux contenuós , fans 

"embarraffer du retour. 

L idicative eft celle qui non-feulement reme- Cure ёгай 
die au prefent, mais qui en Grant les. racines , & “ative. 
allant Ja caule, empêche qu'il ne revi 

L'opération qu'on fuit pour guérir pallia Trois ma. 
ment s’acheve en vuidant les eaux contenuës dans "ieres d'os 
le ferotum , ce qu'on exécute еп trois man 
ou par la ponétion faite 
le féron , ou par le trois-carts 

On prend une lancette À faigner A. & après Comment 
l'avoir ouverte , on l'entortille d'une реге bande ° Pit is 
de linge, ne laiffant de découvert de la pointe Ae 
Cet inftrument , que ce qu'on croit devoir. entrer eus 
Pour aller juíqu'à l'eau; оп fait tenir les bourfes 
par un ferviteur, qui éleve les tefticules pour les 
éloigner de cette pointe  & qui poule Peau vers 
le bas du (стоит, ой Ja_ponétion fe doit faire, 

Alors le Chiratgien prend de fa main droite la lan- 
cette qu'il enfonce juíqu ce qu'il voye фиг Ia 
férofié, puis de la main gauche il coule for le 

ae de Uber un filet B. dans les bourfs 
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il retire auffi-róc la lancerte , & de Ja même main 
qu'il la tenoic , il prend une petite canule C. qu'il 
conduit dans la playe , en paffant le bout du filer 
dans la cavité de la canule , qui gliant daf 15 
long du filet, entrera très-facilement s le filer, 
étant retiré , on laiffe par le moyen de la canule 
évacuer routes les eaux, Пу en a qui veulent qu'el. 
le y refte quelques jours, afin de favorifer le foins 
tement des humidités dont la partie eft pénétrée у 
Een ce cas on met à la @nule un perit ruban D; 
pour l'attacher з mais ordinairement après que les 
eaux font forties , on ôte ce ruyau , & on met far. 
Гопуетше un cmplire de сеги B. puis une 
compreffe F. trempée dans du vin aftringent, & 
le fuipenfoir G. alin que les tefticules n'étant plus 
fourenus par les eaux, le foient par le bandage, 
Voilà. comment la plüpart de nos anciens faifoicnt 
cette opération. 

Ortation Mais quelques-uns d'entre-eux ont foutenu que 

avec le fé- par le moyen du féton on pouvoit plus commodé- 

ton. ment tarir les eaux, particulierement quand il y 
avoir un hydrocéle de chaque côré ; ils dient qu'il 
fout prendre une groffe aiguille droite Н. affe 
longue, enfilée d'une méche Т. qu'on palfera au 
travers des bourfes du côté gauche au côté droit , 
prenant garde d'offenfer les reflicules з puis опу 
Jaiera la méche, dont un des bouts fortira par 
T'entrée que l'aiguille aura faite, & l'autre par ce- 
lui de ( fortie. De ces deux bouts de méches 
Гез difiille continuellement jufqu'à ce qu'il n'y 
en ait plus une feule goure dans les cavités ; quand 
tout eft doen! on retire la méche, on met deux 
petits emplatres für les deux ouvertures, puis la 
сотрге & le fufpenfoir comme à la précédente 
opération. 

Les Modernes. ont inventé un petit inftrumene 
appellé trocar ou troifcare L. parce que fa pointe 
eft uiangulaize ; il scffemble au trocar avec le quel 

он 
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on fait la paracentèfe à l'abdomen , excepté que 
celui-ci eft un peu plus petit: certe refeniblance 
d'inftrument eft caufe que quelques-uns ont noms 

1é operation de l'hydrocéle , la paracentbéie di 
fcrotum. On den acquitte зіп : après avoir élevé 
Је ierorum avec la main gauche, o le prefant, Maniere i 
ай que les eaux. poullent vers Ja parre inferieure ir il 
ой on va faire la pon&tion , on enfonce гош d'un 
coup cet inftrument qui perce avec facilité les 
membranes , parce qu'elles lont rendues, & l'ayant 
retiré , on laiffe dans la Gate la petite canule d'ar- 
gent M. qu'on y a infiouée pendant que l'inftru= 
ment y étoit encore poor la diriee; & parce 
moyen on rire les eaux jufqu'à Ja derniere goute + 
on fe contente pour rout appareil de mettre le pe 
tit emplatre de cerufe N. for l'ouverture faite par 
V'inftrument. 

Ces trois manieres ne font que palliatives , com- 
me je vous ai dit, & elles n'ont pour but que de 
tirer l'eau contenue dans le fcroram fans sembar- 
raflèr des faites 5 car quelques mois après Peau 
commence à s’y amaffer de nouveau & peu à peu s 
les bourfes éant devenues. auff groffes que la pre. 
miere fois , on fait une nouvelle pon&tion , qu'on 
recommence autant de fois qu'il s'ama(fe de l'eau. 
dans ces parties. 

Quand on veut. guérir radicalement un hydro Ce чей (буш 
Ее › ne Гое pas d'avoir vaidé les eaux , il en Dir. 
faut empêcher le retour en rempliffanc la cavité ой Pr li 
elles fe ramaffoient. Pour y parvenir, aprés avoir mal 
preparé le malade par des remedes généraux, on 
applique une traînée de cauteres potentiels le long 

a tumeur ; & quand les cauteres ont fait leur 

faut für l'efcarre. ouvrir la rumeur toute 

de fa longüeur , & juíques au fond du fcroram , 

afin qu'il ne refte point de fac: on remplit la playa 

de plumaceanx , on procure la füpuration qui en- 

traine ayec clle les daer & Jus membranes alte 
Ла 
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rées parle féjoue que les eaux y ont fait : on ne 
touche point aux tuniques ou membranes propres 
du песме, qu'il fam défendre & conlerver le 
mieux qu'il eft pofíible. Toutes ces parties ayant 
fuffiamment fupuré , & la playe crant bien mon- 
difiée , on travaille à procurer une bonne cicatti- 
ce , qui fe fait par l'union du teflicule au fcro- 
tum , & aux membranes qui fe joignent tellement 
enfemble , que. ne reflan plus de vuide entre ces 
parties › on n'a aucun fajet de craindre la reci- 
dive. (a) 

De toutes ces. méthodes Ia derniere eft la meil- 
Леше & la plus Їйге, mais c'eft auf la plus los 
gue & la plus doulouicuie ; ce qui fait que le Chi 
rorgien la propole fouvent inutilement , les mal 
des ne voulant point s'y foumettre , ils préferent 
Ја cure palliative ‚ & aiment mieux обіг à plu- 

ars fois la douleur que fait la ponétion , que de 
s’abandonner cow 'ufement entre les de 
l'Opérateor ; qui en les délivrant d'une maladie 
fort incommode, particulierement aux gens m: 


(а) Les inconveniens que les Praticiens ont trouvé 
dans l'ufage du cautere , leur ont fait abandonner cet- 
te methode, La plupart fe fervent de l'intirument crane 
chant par préference, On faje X la tumeur avec un bifo 
touri droit » une inciion fuliifante pour paller le doige 
indicateur de la main gauche , fur lequel on ийе une 
branche de eifcaux , pour ouvrir dans toute f 
la poche qui contient ix. On remplit enfuite la. 
playe de charpie brute ou de petits lambeaux de linge 
Dn, prenant garde de ne рой faire de comprelli 
Je cordon fparmaique nt le e celles Orio 
partie & aux environs une embrocation d'huile d'h 
icum , on couvre le tout prefles , d'un couvre. 

d'un ban 16 fpica. On leve cec 
leux ou trois jours. après l'opération » on pan- 
avec d арай & des plà 
mactaux , qu'on couyre d'u ЇЇ un peu ponrrif- 
fant › afin de faire tomber par (upuration la membra- 
ne qui con eaux j & l'on acheve à l'ordinaire 
on de la ploye. 
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gie , leur procureroir une guériion certaine. 


Е mot de Pneumatocdle , vient de Prema Du ^ 

— qui fignifie efprit ou air & de Kele defccnre , матоси, 
de maniere que cette: maladie eft un auias d'air Se»! бо» 
Че vents dans le fcrotum. : 

ЇЇ y en а de deux fortes , Pune quand les vents. cx mat fe 
font répandus dans l'intervalle des fibres des mem- 12 deux toc 
branes communes de ces parties , qui Sont pour lors tee 
dans un bourfouflement femblable à celui qu'on 
voit aux chairs des animaux que les bouchers ont 
fouflés immédiatement après les avoir tués , & 

#аште quand les vents font renfermés dans la ca 


vité du daros; de méme qne les eaux dans Phy- 
drocéle , les, vents n'occupent quelquefois qu'un 
des deux córés , & d autrefois ils remplitfen les 
deux cavités de cette membi 

On diftingue ces deux: fortes de pneumarocéle 
en les touchant : quand elt un bourfouement, on 
fent un emphiféme , & Ia tumeur obéit au doigt 5 
mais quand les vents font dans les cavirés du dar 

tos , la tumeur refite, & le ferorum eft tendu 
comme un balon, j'ai và de petits gueux qui fe Sa forma: 
perçoient le fromm , & qui en fouflant au de- tion. 
dans par le moyen d'un chalumeau de paille, l'em- 
pliffoient tellement de vents ; qu'il devenoit d'u- 
ne grofleur extraordinaire + ils fe couchoient en 
fuite à la porte d'une Fplife le ferorum découvert , 

Өй touchant de pitié les pallans , ils en recevoienc 
des charités dont ils avoient obligation à cette 
maladie fupofée. 

, Le pneumatocéle fait par bourfouflement fe gué- 
zit pat des remedes chauds & réjolutifs , pris rant 
interieuremenr qu'appliqués für la partie : l'uf 
du Roffoli«du Roi, dont je vous ai donné la def. 
criprion en parlant. de la tympanite , у eft excel- 
lent , de méme que toot ce qui fortifie & qui aug- 
mente la chaleur naturelle, parce que certe mala- 

Aaz 
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die ne vient que par un, défaut de vigueur ou ur 
relachement de тейопв qui rend la digeftion im- 
parfaite : on fe fervira exterieurement de cataplaf- 
mes fortilians & carminatifs.,. & on fera des fo- 
mentations avec du vin dans lequel on aura mis 
bouillir des rofes , le cumin, la camomille, le 
melilot & toutes. les. herbes aromatiques, qui en 
rapelant Ja chaleur à cette partie, en diffiperont 
les vents. 

Lorfque les vents font dans la capacité du fero 
tum , on y. fait de petites ponétions avec cette ai= 
guille emmanchée O. pour les faire (опг: s'ils ne 
s'évacuoient pas par ces ouvertures trop petites , 
оп aüroit recours. au troifcart P. comme à te 
drocéle. Les vents. étant fortis par le moyen dela. 
petite canule , on: y fait les mêmes fomentations 
que ci-deffs, on y met une compreffe trempée 
dans le méme vin le plus chaud qu'il fe peut touf- 
fiir , & le fufpenfoir qui eft d'une grande utilité 

s cette occalions 


засо | Emot de fürcocéle elt dérivé de Sarx, qui 
UN L gnifie chair , & de Kele , hergne s Ceit une 
tumeur contre nature , engendrée proche le efti- 
cule i faite d’une chair dure & fqui reufe , fou- 
vent accompagnée de vaifleaux voriqueux, 


D'où tive 


Cene tumeur eft quelquefois produite d'une 
chair fongueuie & infenfble , qui prend naiffan- 
ce & qui croit fur le tefticule, comme on voit 
venir de gros champignons für des arbres; cette 
chair reiulte d'un fang grofüer & vifqueux , qui 
ann рй être raporté à la maffe, fe convertie 
en chair , en s'infiltrant & s'arrérant dans des par- 
ties. librcuícs en plus grande quantité. qu'il neft 
nécelfaite pour leor. nourriture, & fouvent c'eft 
quelque. coup , ou quelque froifbre foufferte au 
xc(icole qui donne lieu à la génération de cette 
fubliance , parce qu'y ayant dilaceration aux fibres 
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Зе membranes du refticule ; le fang qui s'y ропе 

t une échymofe , & produit une chair forte- 
ment attichée à ces membranes. La différence 

il y а de ces fortes de tumeurs d'avec les véri- 
ables defcentes , det qu'elles font inégales, ra- 
boteufes , & dures, qu'elles commencent par une 
petite dureté , qui augmentant infenfiblement de- 
vient extrêmement groffe : ces fongus croilfent de 

ûme maniere que fait cette chair qui vient 
les naines , qu'on appelle polipe; c'eft le 

contraire dans les defcentes , elles fürviennent 
tour d'un coup , & la tumeur eft plus égale & 
plus molle. 1 

I ya des farcocéles de toutes fortes de groffeurs 3 
Fabricius diten avoir vû de la groffeur de la for- 
me d'un chapeau 3 mais en voici un que je vous 
préfenre ; qui eft fi prodigieufemenr gros » qu'il 
paroferoir incroyable › s'il n'avoit été mandé par 
une perfonne qui. viet pas capable & qui n'a au- 
cun intérêt d'en impofer au publi н 

Сте А un panvre Malabou à qui cette effroyable 
tumeur eft fürvenue dans le fcrotum , & qui la por- 
те encore prefentement : il eft à Ponricheri dans les 
Indes Orientales , & ceft un В. P. lefuite qui me 
Pa mandé, & qui après en avoir fait deffiner la 
figure me la envoyée ; la voilà que j'ai fair gra- 
ver; & voici la Lerere qu'il m'a écrite y que je ra- 
porte ici fans y avoir changé un feul mot. 


С Omme je fuis fort perfuadé que vous êtes cu. 
4 ricux , für tout ce qui regarde le corps hu~ 
main › j'ai crû que je vous ferois plaifir de vous 
faire part d'une. coriofité des Indes, qui me paroît 
fort extraordinaires 

Il eft venu cette année un pauvre Malabou de 
cinq lieuës d'ici qui. avoit un farcocele inégal dur 
Comme une pierre », il avoit un pied trois pouces 
& fix lignes de longueur, & un pied trois pouces 

An} 


A, DE Or ATOS ns Стоне 

qe argent fur le devant , parce que für le derriere 
il étoit itus perit $ il avoit de circonference trois 
pied: fix pouces & fepe lignes, il pefoit autant 
que je l'ai p juger foixante. 


res, J'ai cru que je 
ne devais рә: i cru que je 


manquer à vous еп envoyer la figu- 
те y de fais avec bien du plailir , afin que 
vou єз Däi mieux juger: voici comme od 
Jui ft anive à ce qu'il m'a dir. 

A l'âge de dix 


voici comme cela 


ans il lui vint une tumeur au 
fertum ‚ les Malabous Іа lui percerent , il en 
їнї dela matiere bien louable, l'ayant panfé 
n лє quelque tems , ils firent fermer cette 
laye ‚тоб, vn quatre mois après il commença de 
feni une рейинеш À cette p ril n'y fe flea 
de quelque res › & enfuite il commença à s'en- 
fler wa yen ; il für trouver l'homme: qui l'avoit 
traité аге: cet homme lui mit quelques re 
pedes y eta ne pur pas Pempêcher de croire de 
а golfeur que. vous voyez dans cete planche s 
ап commencement il ne: pouvoit. point marcher 
mais la mitere l'obligea. d allèr demander Рашид” 
ne de portes еп portes, il selt aecoûtumé da 
marcher рева pen, & de prefent il ne loi faie 
Pas beaucoup de mal , mais cela l'embarraffe fore. 
Par fa pefanteur 1, & parce qu'il eft oblig 
her fort large. 
L'année prochaine 


medes у cela 


de mar- 


je vous envoyerai le derriere 

de la fire v айп que vous en раі йез mieux er 
S'il fe prelénte quelqu'autre chofe. je vous en fe: 
rai part , rat que cela vous falfe plailir , com 
€ je n'en doute pas, & 6 700015 ; Monfieur y vou 
chofe , je le ferois , maisne 

vous 1ай la liberté de le f 


marie la même 

Ройт pas 

de ne le pos fair 
Que (i vous n 


faire où 


me jugez capable de quelque cho 


fe dans ce pays-ci vous 
fir de тестро 
je vous ferai voi 


пе feriez ап fenfible plai- 
+ en tout ce qni dépendra de moi + 
ir par mon attachement que je n'ai 


Quatre DEMONSTRATION, — 37$ 
yos de plus grand plaifir au monde que de rendre 
fece à une peronne qui a tant de zèle pour la 
confervation du corps humain : J'efpere Monfieur, 
que vous en ferez bien perfuadé , puifque je fuis 
avec тереё de tout rhon cœur › 


Monfieur , 


A Ponticheri ce 15. Fé- Votre très - humble & 
- arier 1710. aw Ro- uès-obéiffant fervireur ; 
paume de Carvata , MAZERET, 
лих Indes" Orienta- de la Compagnie de Je 
ГА fis. 


Hevenin propofe d'abord l'opération , qui 

felon lui eft amputation , tant de la chair f= 
yere , que du tefüicule ; mais un prudent Chir 
gien n ira pas (i vite, Il ne faut pas qu'il ait rea 
cours à l'opération avane que d'avoir tenté des re- 
medes plos doux › & il meft pas impoffible dans 
Jes commencemens de fondre cette chairs ce que 
j'ai vû réulfir avec un emplátre porté long-tems & 
foutent d'un füfpenfoir + je prenois de | emplàtre. 
de Diabotanum , du Divin , & du Devigo,.de 
chacun égales parties que je faifois diffoudre » 
avec de l'huile de lis , & dont je couvrcis un mor- 
сеза de cuir qui envelopoit le refticule ; je гепоп- 
vellois cer emplátre tous les huit jours , & j'en ai 
Và de bons effets. A l'égard des durerés qui ref= 
tent à ces parties après une chandepiffe qui fera 
tombée fur les refticules s. les remedes externes 5с 
les cataplafimes dont оп a coütume de fe ervir » 
font réloudre le. lus fobril de l'humeur, mais le 
plus groffier dont les membranes du reflicule lont. 
abreuvées s'y deffechant ; y forme une dureté qu'on 
fond avec les trois emplatres que j'ai dit , mêlés 

SO? 

la tumeur au Dieu de diminuer grofe ; il faut 


Aag 
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pour lors en venir à l'opération : mais on ne doit ber , & on emplit de plumaceaux la place du tefti- 
pas d'abord fe déterminer à emporter le tefticule. cule retranché, on fait fopurer les membranes , 
Je confcille de ne jamais prendre ce ралі que quand. on mondific la playe » & eatüite on en procure la 
3 eft impoliible de le faire autrement ; car lestefii-- сісапіс т 
cules font des parties fi précieufes pour la confers Је kat que Je Chirurgien a plûtôr gueri le ma- 
vation du genre humain , que nous fommes obligés lade quand d'abord ila emporté & la chair & le 
Ufige des d'en avoir un foin. Gngulicr : & pour cet effet on tefticule : je préfere pourtant de tenter la confomp- 
Doft, appligucra une traînée de caureres au fcrorum le tion de cette chair avant que de fe rétoudre à fon. 
Joug de la tumeur - on procurera Ја chute des ef. extirpation : car il faut pour l'une & pour l'autre 
carre: › enfüire ayant découvert la chair attachée faire l'ouverture avec. les cauteres 5. & on ne re 
ап tefticule , on tachera de la confümer petit à pe tarde la feconde opération que de quelques jours s. 
tit par les remedes que l'art enfeigne , ulant ou de. pendant lefquelsles remedes pourront trouver la 
poudres , ou. d'onguens corrofifs , & faifant toi les Chair obéiffante , ce qui donnera au Chirurgien 
Jours tomber un nouvel eícatre , afin de manger la l'avantage guéri. le malade en lui conf 
tumeur , & d'en dégage le tefticule , qui par ce vant le teflicule 5 & en tour cas il aura füivi la re- 
Moyen pourra être contervé. J'ai và des perfonnc gle qui lui eft preferite par les plus grands Maîtres 
guéries par cette pratique , mais cette chair étroit qui eft d'éprouver Les remedes doux avant que d'en 
prefque intenfible., & en Ia confumant les remedes venir aux rudes. 


faifoient trés-peu de douleur. au malade + j'en ai 


rencontré аш dont la chair étant. plus folide & I E Varicocéle & le Cirfocéle font deux mala-novatico. 


Plus vive, caufoit une fi grande douleur au patient, à dies comprifes fous le Kirfokéle , qui veut direct # vu 
qu'on ne pouvoir employer aucun remede сооп, ше dilatation des vailleaux, tant de ceux que nou A7 
& alorsil en falloit venir à amputation, Loríqu'on. appellôns fpermatiques que de ceux dont le fero- 

De l'ampa DE peut pas l'éviter , & qu'il fauc avoir recours à tum & Ie daros font parfumés. L'étimologie de ce :i 

prion, Ar eet extrême remede. , l'ouverture. ayant été faite mot fe déduit de Кіл. qui Ggnifie varice, 

rode, par les caureres ‚ оп раге le teflicule des meme Kele , hernie. Les Auteurs Latins ont donné le 
branes communes, & après l'avoir tiré du feros nom de Kamex à cette maladi 
tum on fait une ligatore aux vaiffeaux fperma- Jl уа deux fortes. de cirfocéle , l'un quand les 
tiques avec un fil С}. & on les coupe avec les c veines du Icrom & du dartos font dilatées , alors 
eaux Run demi doigt аа deffous de l'endroit lic on l'appelle varicocéle , & l'autre quand la dilara 
anciennement le Chirurgien cauterifoit avec un fer tion eft aux vatffeaux fpermatiques з ce qu'on som- 
chaud l'extrémité de ces conduits, comme fonr les ms cinfocéle. Ke 
Marechaux aux chevaux qu'ils coupent , & cela La, уйе feule fait connoître le varicoedle , fans 
pour éviter l'hémorragie : mais aujourdhui on fe qu'il foit beloin d'y toucher ; on appetcoit des уай 
contente d’une ligature qui eft moins cruelle & deum gros & tortueux qui rampen: ur le Green 
qui Dr pour. arrêter le fang, On laiffe paller en forme de ceps de vigne, & qui font pleins d'an 
hors de la playe un grand bout de fi, pour retin fang épais & grollier,, dont le cours stan é 
rer l'eicarre des eaux lorfqu'il viendra à tom- Jenti dans les veines du feretum › a cauié durant le 


Confes de 
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ur qu'y а fait certe humeur inceffamm. 
mentée par de nouvelle qui l'a fui 


її ang- 
e, nne di 

tion confiderable des tuniques de ces tuyaux , en 
quoi confifte ce que nous nommons varices. 

Cft l'arrouchement qui manifefte le cirfocdle „ 
on fent les vaiffeaux attachés à la partie fupérieure 
du teflicule durs & gros comme les vers de terre „ 
dont ils ont Ја forme ordinaire , étant tortueox 
comme quand ces vers fe racourciffent ; ef la 
même coule qu'au varicocéle , É'eft-à-dire, un fang 
gluant & сотрабе qui а de la peine à remonter 
pour fe reméler à Ia mafî 

Je dis avec tous les Auteurs que c 
font cauíées раг la grofficreré du fang s mais il y 
faut ajouter deux diipofitions qui dépendent de la 
mécanique & de la (trutore de ces parties. La pre- 
miere у et que le fang porté dans les vailfeatx du 


maladies 


fcrotum n'ayant en lui-même aucun: monvemene 
qui le faffe avancer , il y doit féjourner jufqu'à ce 
qu'il foit contraint d'en fortir par l'action de quel- 
que organe : la feconde c'eft que n'y ayañt ni muf- 
cles ni membranes qui puilfent preffer les canaux 
pour obliger le fang à continuer fa route , Ia por- 
tion de cette humeur däi n'a pas pir remonter & 
celle qui aborde d 


q nouveau , contraignent рас 
leur féjour les tuniques de ces mêmes conduits de 
félargir j саг deux chofes font couler le fang quand 
ii eft dans les veines , t l'impulfion du fang 
e la puiffante concraétion du cœur , 
те reffort des acerés lancent den les 

l'autre la preffion de s & des 
s. Ce dernier fec e ici, il wy 
a donc que le. pre xduire ce mou- 


parties, 
membran 


e quí рий 


метеп, & fouvent il n'eft pas allez fort pour 


obliger le fang de continuer fa route , ce qui con- 
tribue À ces maladies , principalement quand le 
fang eft trop épais. 


a vous dilane que ces maladies étoic 
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Tatations des vailfeamx du tefticule & du ferotum , 
ou du бато, j'ai entendu parler des veines бас" 
Jement ; car elles ne viennent jamais aux artere 
fi une astere fe dilaroit , ce feroit une anévrilme , 
& il y auroit pulistion , mais ici c'eft toujours Pe 
gorgement des veines qui fair le varicocéle , 
le ciríocdle. 

Ces maladies ne font point une extrême dou- 
leur, elles font foportables , & elles ne cauient 
qu'une pefanteur & une inquiétude qui chagrinent 
ceux qui en font affligés , & qui leur font avoir 
recours au Chirurgien. Elles font plus ordinaires 
aux gens replers & fanguins , & le plus fouvent à 
ceux qui vivent dans la continence . & rarement 
À ceux qui ufenc des plaifirs du mariage. 

La cure n'en eft. pas allée + on peur Ja tenter au 
varicocéle , mais elle welt pas heureufe dans le 
cirfocéle , еъ pourquoi le Chirurgien ne doit pas 
témérairement en promettre la guérifon. 

Si c eft un varicocéle , il faut commencer par 
ordonner plufieurs faignées poùr defemplir les 

aux , & faire obierver un régime de vivre 
«хаб, pour éviter la plenitude , puis mettre iur 
1а partie une groffe compreffe trempée dans du vin 
aftringent , & par dellos un fufpenfoir qui ic 
tienne & preffe. ces parties pour faciliter an eng 
fon cours ordinaire. Les Anciens cautéricoienr ces 
veines en plufieurs endroits avec des cim 
tuels & pointus ; mais cette pratique trop c 
welt plus en абре. C'eft avec bien plus de iion 
qu'»ujourdhui on les ouvre avec la pointe dela 
Tiocette S. quand par les remedes généraux , com- 
me par le vin aftringene & le foipeufoir , le maz 
Jade ne fe trouve point foulagé : le Chire c'en ou- 
wira donc ces veines dans les endroir- où «li font 
Je plus tumefies , il en fera dégorger гош le гайд, 
ûl te vira du méme vin & du pentir, & par 
ve moyen il. pourra parvenir à la guérion en don 


Peipsration. 
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папе paff;ge au nouveau fang pout continuer fa 
circulation, 

9 es wn. citfocéle , tous les Auteurs convien. 
Чор й tef nent qu'il n'y a qu'un feul moyen d'en guérir, qui 
sede et eft Pampo deseen ed je trouve le remede 

" ^ pire quele mal, elt ce qui a fait que je ne m'en 
fois jamais fervi. Је confeille pour lors de fe faire 
figner de tems еп tems, de ne point trop mah- 
Serde ne pas faire d'exercice violent , & de por- 
ter toujours un füfpenfoir qui. épargne la douleur 
que cauferoir le refticule s'il n'éroit pas foutent ; 
& à moins qu'on n'y foit obligé par une nécelfité 
ndifpenfable , оп ne doit point propofer la guc- 
sifon de cette maladie aux dépens d'un tefticule , 
puifque d'ailleurs on 1а peut rendre fuportable 
par le moyen que je viens de dire. 

d ки: derniere efpece de maladies 
So ani au fcrotum , &à qui ona don- 
né le nom de hernie par reffemblance , eft l'hemie 
humórale.,, ainfi appellée, parce qu'elle eft faite 
d'hameurs qui fe jettent dans cette poche: 

La hernie humorale eft donc un dépôt d'hu- 
meurs qui fe fait peu À peu dans le fcrocum ; de= 
forte que Celt proprement: un abfc?s qui fe pro- 
doit dans cet. en 

Quand un corps eft cacochyme , & que par la 
corruption du fang il ya difpoficion à abícós „le 
dépôt fe peut faire au fcrotum comme par tout ай 
leurs ; mais, ordinairement cer abfeès eft déterminé 
A telle où telle partie par une caufe primitive com- 
me fi un coup ou une chute qui аша froiflé ou 
meurtri le fcrotum , ou б après la ponction faite А 
une hydrocéle , on m'a pas porté un fofpenfoir , 
0 qu'on ait fait un exercice violent , il en pourz 
ға arriver une fluxion ft cette partie qui able 
dero enfüite, comme je Pai obfervé à ui 
d'Hózel de la Reine, de quoi on vouloir ia 


Définition, 


QUATRIEME DEMONSTRATION. 
ta faute au Chirurgien qui en avoir fait la pon 
tion quoiqu'il leht tris-bien faire, Une chaude- 
ре mal pande , & qui fera tombée iur le tefti- 
cule , y peur faire un abícés , & plufieurs autres 
accidens font capables de faire naitre ce mal. 

Les humeurs qui fe Ieren dans le (crotum 
font jamaisen petite quantité , tant à caufe de fa 
fituation baffe, que parce qu'il eft capable de les 

cevoir & de les contenir. 

On connoit cette maladie par la tumeur & par 
1а tenfion des bourfes , par la douleur & par la 
rougeur qui y fürviennent , & par la fièvre qui 
Paccompagne , ce qui engage le Chirurgien А 
avoir promptement recours aux remedes généraux. 
& particuliers. 

La (signée ne doit point être épargnée dans Préparation 
cette оссабоп , le regime de vivre doit être leger, #4 ode. 
ne prenant de la nourriture que pour ne pas mou~ 
rir de faim 5 il fane tenir le ventre libre par des 
clyfteres doux & anondins , & für-tour être cou- 
ché, afin de ne pas procurer aux humeurs: un 
moyen de tomber encore für la partie figée. 

Le Chirurgien tentera la réfolution par des re 
medes & des cataplafimes. chauds: & a(tringens ap- 
pliqués für la partie: on les prépare avec les qua 
tre farines les poudres de rofes, de camomille y 
de melilot, d'écorces de grenades , & la térre су 
molée , le tout cuit avec l'hydromel & la leffive 
de farmene, ils doivent être renouvellés Гош 
Parce que les nouveaux font plus Фе 
се quercette maladie eft preffante. Si 
fage de ces remedes il пе voit point de diminu- 
tion , & qu'au. contraire il s'apperçoive de quel 
que difpofition à Ja gangrene qui attaque bien vi. 
. te cette partie , il ne faut point qu'il en differe 
l'ouverture. 

Quand la néceffité preffèra il fera l'opération für. 


le champ avec la lancette À biet T, mais ibla 


Dr LA nre 
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retarder de denx où trois heures, il faudra 
qu'il applique une trainée de eaureres für laquelle 
il fera fon emeng s qu'ils auront ей leur 
E etre maniere elt préferable à la lancette , 
parce que J'efearre étant tombé , louverture eft 
plos grande, & on peur plus commodémént: por- 
ter des remedes convenables pour mondifier la 
Playe’ qu'it pantèra culuite avec des onguents vi- 


Wine K 


amie: pour refiter à la poürtiture 
"uil que crop trequente aux abcès de ces par- 
» parce qu'elles {ont d'un di forc lache , & 
que Jes lives qu'elles renfermen 
besucovp d'humeur. 
lade où 


peuvent гессуой 
‘ai và entPaurre 
le darto: éroienc fi. gangre. 
né qu'ils romberent tou: entiers 


fororum 

& les ceflicules 
i dépouillés de leurs membranes com- 
mones: il guérit néanmoins par Райгейё & les 
b foins du Chirurpien,. 


forent n 


7) Vand le ferrum eft trop reláché , on appelle 
cette indifpofirion: лсо Ч 


s derivé du mot 
Grec Kecor , qui figaifie un morceau de linge ufé 
ou mo 16, parce qu'en сес état le (crotum eft 
tellement mince, allongé & pendant ; qu'il ref- 
femble à du linge uié & moiiillés mais ce mor de 
Racofis eft pris en deux manieres , où pour la 
maladie; on pour l'opération qui y convient. 
Quand el pour la. maladie, il vient de Racos 
comme je ve 

tion , il efl dé 


з d dit; quand сей pour lope 
Rolfèin ; qui fignifie couper , 
onfifte à couper du (ctorum ce qui 
en eft trop relaché, 


parce qu'el 
On doit moins regarder ce relächement comme 
wne maladie, que comme une infirmité à laquelle 
on remelie en affüjztriffint la perfonne à porrer 
"qui ne la farigne point , & qui 
T'enspécte pus de faire routes les fonctions. nécef- 
faires à lu vie, 


un шел. 


QUATRIEME DEMONSTRATION 38s 
Cette relaxation vient d'une abondance d'hn- 
midités qui abreuvent cette partie. & qui 1а font 
étendre plus qu'elle ne doit, comme il arrive à 
une рели qui étant mbtillée eft plus capable d'ex- 
tenton que lorfqu’elle elt che, 
deilicatifs & айг 
nent à fa guérifon 5 tels font l'eau de chaux , le vin me 


dans lequel оп aura fait bo jillir de l'abfinthe , de ce 


Les remede: gens convien- м 


1a noix de galles & du cumin. Ces remedes doivent 
être préferés à l'opération , qu'on ne дой faire 
qu'à ceux qui veulent en guérir promptement & 
radicalement, & qui malgié cout ce qu'on leur 
peur dire , font determinó: à la fouffrir. 

Pour fe mettre en état de la faire , il faut comme 
toutes les autres opérations , difpofer fon appareil 
qui. confifte en une paire de cifeaux , une aiguille 
enflée d'un fil ciré, quelques plumaceaux plas 
couverts d'un aflringent , un emplàtre de сега.» 
une compreffe & un fufpenfoir, 

Avant l'opération on fera relever les teficules 
par un ferviteur ; puis tirane le ferotum en enbas 
On coupera ce qu'on jugera de арегби avec ces ci. 
feux R. de la méme facon qu'on coupe un mor- 
села de drap qu'on troi mgs enfoire avec 
l'aiguille V. enfilée d'un fl ciré X. on joindra рак 
la future du pelletier les deux bords de la peau 
coupée, & on mettra les plumaceaux fur cette fim 
ture, qu'on couvre de l'emplâtre & de la com- 
Preffé & enfin du fuipenfoir. 

Après l'opération on porte le malade dans le lit 
qu'on lui fait garder pendant quelque tems; on 
panfera certe maladie comme une playe fimple , & 
lorfqu'on croira que la réunion fera әйе оп бета 
lefil, & après la parfaite guérifon on lu 
ter encore le fufpenfoir pendant quelqu 

Quoique сете opéraci 
а néanmoins (ол uti 
te, car les tefticules éran 


fera por- 
s mois, 
tion foit peu prariquce , clle: 
loríqu'elle eft une tois fai- 9 
ЇЇ foutenus & ne pen- " 


Caules, 


Maniere 
ории 


ойне 


Dera Ca 


Cete o 
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dant point , ils ne tirent plus par leur propre poids 


les vailfeaux fpermatiques , & ne caufent plus cette 
inquietude chagrinante qui défole ceux qui ont. 
une telle incommodic 


ST je vous ai parlé jufqu'à prefent de plafieurs 
opérations de Chirurgie , & fi je vous les ai de= 
montrées , ce n'a été que pour vous infiruire des 
moyens de les bien faire, & par leur fecours de 
guérir une infinité de maladies qui les demandent. 
Maisenvous entretenant aujourdhui de la ca(tration, 
-mon intention eft moins pour vous l'enfeigner que 
pour vous déronrner de l pratiquer s & vous faire. 
voir qu'une opération aufi pernicicufe au geni 
humein & à l'État doit étre abiolument banni 
Auteur de la nature n° 
êtres particulier 


pus voulu ren 
»mortels par eux-mêmes , mı 
il a permis qu'ils fe perpetuaffenr en fe produifane 
les uns les autres chacun dans fon efpece. Pour en- 
tendre la maniere dont fe fait la génération, il 
fauc çavoir que de chaque animal il fe fait un 
écoulement d'une certaine matiere , qui en fe joi. 
gnant un lieu convenable , avec ce qui fe dé 
gage d'un animal d'un autre fexe, engendre un troi 
me animal qui rient de Pefpece. des deux; à 
de chaque plante il fe fépare une graine capable de 
produire une plante femblable à celle dont elle a 
ré feparée Се qui fe détiche d cile eft ap- 
pellé un œuf, parce qu'il renferme en petit un 
animal que les corpufcules communiqués par le 
måle vivifient. C'eft un m a uniforme dont 
Dieu gef fervi pour former tout ce qui a vie, 
Thomme méme n'étant pas excepté de cette regle 
générale; il y a cette (cule difference que les ani- 
maux volatiles , les рой опе & les infeétes convent 
Puf hors d'eux-mêmes, mais la femme & les fe- 
melles des autres animaux le couvent au dedans 
d'elles-mêmes, defore qu'on peut dire que tons 
les 
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lcs êtres viennent des œufs, donnant cemomaux Les 
graines, parce qu'elles y o 
tous ces œufs ferojent infeconds fi la (emence maf H 
culine n'éroit filtrée par les tefticules des males; fi acd. 


un grand raport s mais AUX ^ 


donc on les бее à l'homme , on rend les femmes fte- 
siles, & айий on empêche la plus belle opération. 
dela nature, fçavoir la: confervarion - perpornelle 


du genre humain par les reproduction. 
Сей pourquoi les Royaumes & 
out interét. de s'oppofer à la сайга 


on la fait font tons gens qui re(ten! 

étant incapables de faire Geurir les (cien 

n'ayant aucune vigueur pour fourenir los travaux à 
& pour refifter aux ennemis 

On excufe les Turcs chez qui cette ampotati 
elt en ufage. La pluralité 
permife par leur Loi › les engage d'avoir pluficurs 1 
domeftiques pour les garder , & comme par laicha- Tuss, 
leur du climat les. femmes de ee pays font fore 
amoureufes , & qu'au défaut du mari elles atisie- 
xoient leurs. paffions. avec les efclaves, ainfi qu'il 

€ trés-fouvent,, ils font chatrer ces eicla- 
ves avant que. de les mettre avec leurs femmes , 8с 
оп les appelle pour lors Eunuques , à qui on coupe 
dans ce tems ci la verge & les tefticules , de crainte. 
qu'ils ne fe fervent de cette partie pour. badiner 
avec elles. 

Chez les Italiens la. caftration eft auf fort fré- rt fre, 
quente, mais par un autre motif. Ils font tellement ce en 1 
amateurs de la Mufique , qu'auffi-rór qu'ils voyent 
un enfant qui a de Ja difpolition à bien chanter , 
ils le lont date pour lui conierver la voix , faiz 

nt cette opération aux jeunes-gens. dans un tems 
où ils n'en prévoyent pas les confequences. Mais 
par la fuite ils ont tour Le loifir de fe repentir de 
l'avoir fouffert, comme je l'ai fouveut oii dire 
anx Касц» dela Mufique du Koi , Léin font 
Bb 


les 


Vices des 
«дб, 


Maniere 
faire la caf 
tation, 
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au défefpoir , de fe voir pour le feul agrément de 
la voir qui leur refte ‚ dans un état d’imperfeétion 
qui les fépare de la familiarité des autres, & les 
expofe an mépris du beau бехе, 

C'eft encore une erreur de croire que les cháa 
trés foient ехепиз de certaines maladies, comme 
de la тоште, de la ladrerie, on de l'élephantiafis 
& de la mort fübite. L'expérience fait voir qu'avec 
les maladies communes à tous les hommes les 
châtrés ont encore plufieurs défauts qui leur fong 
particuliers ; ils font puants, ils ont un tein jaune „ 
le viage ridé & la voix effeminée , ils (ont info- 
ciables, diffimulés , fourbes; & on. ne leur voit 
pratiquer aucune vertu hum: 

Celt donc avec raifon que je condamne la cafa 


tration, & que je ne prétends point vous faira 
voir comment elle 'ехесше. $ y a des Chirure 
giens affe; barbares pour vouloir l'entreprendre з 
je les envoye aux Maréchaux & aux Chaudron- 


piers qui la font aux chevaux & aux chiens, ĉe 
qui les en inftrüiront mieux que moi , parce que 
je ne Pai point faite, ni n'ai jamais voulu la voir 
faire. Je vous dirai feulement que s'il arrivoit que 
ces parties fuffent corrompues & que la perfonne 
fe pût guérir autrement que par l'oxtirpation , il 
faudroit après avoir ouvert les membranes du fcro- 
tom, fans offenfer les vailfeaux fpermatiques ni leur 
gaine, lier ces vaiffeaux environ un doigt audeffus 
de ce qu'on veutretrancher , & après l'incilion laif- 
fer pendre un bout de fil au dehors de la rlaye , afin 
qu'ils ne puiffent pas répandre du fang dans le ven- 
tre après y avoir étéremis , & qu'on ait la liberté de 
retirer la portion que la natare féparera з traitant au, 
тебе cette playe avec les digeftifs, les défentfs , 
lembrocation, & fe fervant de compreles & du fuf- 
penfoit fans oublier les remedes généraux pour é 
tcr la fluxion qui ne manqueroit pas des y faire. (а) 
(c) М. Dionis, qui Rmble d'abord condamner cn. 
général la callradon convient cependant ici qu'il fiut 
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Y avoit recours lorfque le telticule elt corrompu. E 
"tiat, fi lon a licu de blâmer les nations & Jes perfor 
nes qui tene fans nécefitê à l'homme une partie à or 
lemoyen de laquelle il fe реш. procurer une A 
Aimmortalité on doie Joliet au conati les Chiu 
Biens, qui. par le fecours de cette opération gucrifienc 
des maladies fouvent dangereafes у prelque toujours 
ole, 8 qui empéchent l'age dela pari qu'on 
1a CA blige Je plus fovent de faire opération de 

а caliration » c'e le gondement & l'ebltrudtion du 
чїй vatculaire qui compote E gel 

Les coups; les chutes у une forte comprelion de cet- 
te partie, la retention de Ja maniere Где dana loy 
hommes extrémement fages , un depóc d'lumcurs qui fe 
forme apris a шке Поп de écoulement d'ane chaudes 
pille , & qu'on nomme improprement chaudepitle ton. 
Re dans Tes heures» Tont autane de caules diiérenes 
Че cette maladie , qu'on pourroit appeller fpes 
«ele. L'infammation у la. cenfion , une douleur qui fc 
continue prelque toujours le long du cordón. WË 
dans le ventre, &c la févre » funptóme de la еше 
en font les faites ordinaires Droe Че 1а douleur s 

Des caraplatines anodins appliqués für la tumeur 
les (aignées du bras réitéréess une dicte exacte Bs hut 
mefante , & les lavemens gd Zen, font es temedeg 
quil faut employer d'abord pour la guérir, S'ils fone 
effer la douleur » & s'ils diminuent la tenfion , il f 
joindre au caraplafime. anodin les émolliens, Quelqu 
témsaprés on employera lcs repercufüfs convenable 
feuls, Enfin fi Je ellcule fe trouve encore un peu dur 
EBAG, on fra (ura partie de petites frictions d'on 
De mercutiel , & on y appliquera l'emplâtie de 
Devigo eum mercurio quadruplicar, ou celui que pros 
ро Auteur en parlant du farcocelc: Cependant оп fe 
та prendre interieuremei au malade det delayanta des 
арені des fondans, & des purgatifs, Quand là mas 
Jadie теййе à ces remèdes il fauc alors EN venir à l'os 
peration; Car les liqueurs s рапс & fe confondeng 
avec les vaiffeaux, deforte que le telticule nef plus 
uan corps dur fehisteux où reen & pur 
Sonfequent incurable. 

Les арх qui fe forment dans le tefticule n'obligene 
Pas toujours à le couper s ear on en а quelquefois pugs 
Tien les ouvrant; & en Les traitant comme les abes 
qui fe formencaillcus Ce wat тариз avoir cd 
ratilenvent de ies guérir de cette maniere qu'on doit. 
faire la callration. Db à 
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Toutes les playes du reficule n'obligent pas toujours 
À faire cette dangereufe, opération : on en а traité fou- 
yent avec fuccès lors même qu'une portion du teflicu- 
Je avoit été emportée, 

Lorfque le Chirurgien a reconnu E 
ration , & qu'ila preparé le malade par les remedes 
géncraux » lle place fur le bord d'un lies iL ui faic 
pni e bras & es jambes par quelques perfonnes s 
il pince d'un côté Га peau du ferotum, & la fait pin 
cer de l'autre, defonte qu'elle falle un pl Маус zl 
prend fon bifiouri , & fait au milicu de ce pli une in- 
Sifion qu'il étend haut & bas » c'eflà-dire » depuis l'an- 
neau jufqu'au bas du fcrotum › à la faveur d'une fon- 
de crénclée introduite entre fes membranes ; il die 
vre tumeur, fans toucher aux membranes pro. 

s du tellicule & du cordons il dégage enfuite le cors 
don & le reilicule des parties qui lcs environment, cc 
qui fe fait, foit en. déchirant les membranes, foit сп 
Jes diffequane › il fait fufpendre le telticule fans le ti 
Fer il paffe autour du cordon & à quelque diliance de 
l'anneau pluficurs brins de fil de chanvre cirés & unis 
enfemble , il fait d'abord deux nœuds fimples vis 
Vis l'un de l'autre , & enfuite celui du Chirurgien уе 
fin il coupe le кесше environ à un demi pouce dc 
асе de la ligature, Si l'artere de la cloifon donne 
Чи fang sil en fait la Браше avec du fil & une perite 
aiguille courbe, Si le from fe trouve extrêmement 
difendu par le volume du кесше , il en coupe une 
Partie. Ш remplit Ja playe de charpie brute ou de pe 

mbeaux de linge мі vil en environne le cordon y 
3l couvre le tout de comprelles & d'un trouffe-bourfe ` 
& le fontient avec un bandage appellé fpica de l'aine ` 
qui. doit. faire une médiocre compreflion fur les 
bis. Heprevient & calme les accidens par les fait 
Jes layemens émolliens & une dicte exa&te: il ne 
pareil que deux ou trois jours après l'opération : il pan- 
fe la playe avec des bourdonnets plats & mollets A 
il remplie mollement tous les vuides  & 
de plumaceaux з le tout doit être ch. 


fimple 


Quelques Praticiens з après avoir é le cordon 
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s qui l'envivonnent en font la lit ure avane 
que de degager & de feparer le tellicule des parties 
voilines › & coupent Г. ашсан, comme on le fait dans le 
bubonoccle, ^ 
Si le cordon fpermacique fe trouve plus pros qu'à l'or 
inaire , il faut examiner s'il n'eft point tombé dans fa 
E 
duelois arrivé у car il faudroit en faire la тойиб 
Avam que de faire la ligature, oo 
П weft раз песебаіте de раб le AL au travers d 
cordon » parce que toute partie qui eft ice fe gonfle an 
des & ad-dellbus de la ligature се qui empêche le fil 
de plier de tomber 
Dons cene operation у comme dans routes es gres 
où il elt nécetlaire que l'Opcrateur voye ce qu'il cou- 
ре » il doit. avoir beaucoup de petits lambeaux de lin 
ke pour étancher le fang. 


Fic, XXIV. POUR LES OPERATIONS DE L'ANUS. 
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Pase SS 
Que T, Ansa fes maladies autant & plos qu'aucune 
d autre рат é 
AS partie du corps, parce qu'étant Pégo 
des impuretés les н i e 
évier par où fortent to 
cifin 


grollieres, & comme un 
tent tontes les immondices dela 
cuiine › il doit être fouvent irrité & fajet à des 
dépôts А raifon des maticres âcres qui font dés 
gines vers cet endroits De ces maladies les unes 

ево par remedes › foit univerfels foit p 
Чаш , & les autres par l'opération de la main, 
fl de ces dernieres dont ie vois vous parler, € 
Il demande EN même-rems vous montrer les opération: qu cles 
tira opas demandent, & que je réduits à cing à Гак la 
tios premiere de percer l'anus quand il eft clos y I f 
conde de remettre le boyan quand il e(t tombé 
la пойдзе, de guérir ан е0 А” 


rir les condilomes , crête 
rogades , & fur parce s 


is qui farvicnnent À cette partie 
la quatriéme de traiter les hé S a cine 

сте de traiter les hémorroïdes; & la cin- 
quiéme d'ouvrir les fiftales de l'anus. T 


Caves dl LC Uelques Auteurs difent que le fondement 


une de 


Tous peut être clos en deux manieres › ou naturel- 


Jement quand l'enfant vient au monde fans y avoit 
d'ouverture , ou accidentellement, quand par пе 
gligence On aura laiffé les bords ulcerés de certe 
parie fe coller & fe cicatrifer enfemble. Paiva 
des enfons avoir en maiffant le fondement clo 
en ai point trouvé à qui il. fe fût fe 

е je le crois impoffible , pat- 
excrémens qui fortent par là tous 
nt de s'ouvrir pour leur livret 

pas le téms aux có 
v formé, defe joindre en- 
le, ceft pourquoi regardant cette efpece de 
* comme imaginaire, je ne vous parlerai 
celle qui еВ weie о bel 
"appercoit point ordinairement le prea 

а milice, que l'enfant ait ce dé 
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Faut, mais le deuxiéme ou le troiiéme » quand il 

ne fe falit point , on en doit chercher la caufe : il 

faut que le Chirurgien y remedie auffi-tór qu'on 

ven eft apperçû , parce que l'enfant périroit , fi on 

те donnoit promptement Ише aux excrémens rete- 

mus; les mêmes excrémens facilitent quelquefois 
L'opération з car en pouffant Ja membrane qui leur 

fert de barriere , ils découvrent l'endroit où on doit 

en faire l'ouverture. Si cette membrane eft mince Manicre de 
on a perce aifément ; mais б elle eft épailfe & for- l'ouvrir, 
te, comme je l'ai và dans un fujet où la marque 

de l'anus ne paroiffoit prefque point, on а plus de 

peine à у faire le trou néceffaire. On peut pour 

cela fe fervir de la lancette А. ou du biftouri B. & 
Tenfoncer jufqu'à ce qu'on voye fortir une matiere 

ire appellée mæconium , que les enfans rendent 
immédiatement après leur. nailfance. Cette ouver- 
ture fe fera par deux incifions qui s’entrecroiferont 
OÙ doit étre le Ней de l'ouverture du fondement ; 
ce qui la difpofera davantage à prendre la figure 
ronde de Panus, que fi on n'avoit fair qu'une fim- 
ple incifon en long. Après qu'on аша donné à Panfement, 
L'enfant le tems de fe vider, оп mettra une t 
de charpie C. enduite d'un jaune d'œuf battu avec 
un peu d'huile; on doit proportionner la grolfeur 
& la dureté de Ја tente, enforte qu'elle ne puilfe 
faire que peu de douleur, & qu'elle laiffe la 
fend à de nouveaux excrémens de Ја pouffer de- 
hors, en cas qu'il y en eût à fortir., puis on appli- 
quera le plumaceau D. & l'emplatre. E. eníuite 
Ja compreffe F. & раг deffus l'autre compreffe С. 

Je гос барс retenu par la bande figurée en Т. 
marquée Н. 

ll eft. inutile de fe fervir d'une tente canulée 
comme on feroit. dans d’autres ouvertures, parce 
qu'on пе doit point apprehender ici que la réu- 
mion fe falfe. Si le premier jour on n'avoit pas 
fait l'ouverture allez ample, ni de la figure qu'cl- 
Bba4 
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Ronne 
Borau ar 
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doit être, il fadroit Ја réformer [e lendemain 
ёх pour perfcélionner. cette opérarion , on débris 
dech par le moyen de la pointe du biftouri cha. 
que pli de la circonférence de Ianus , en décou. 
pant er forme de  rofetrela. mer 


foit la clôturé s afin qu'il ne Sims 


í e réllat rien qui pût 
Zoch шге l'empécher de орин aitant que es 
on le defanderoïent pour fortir Se 
de fe fermer exaétement après leur forties 


Секе opération n'a pas béfoin qu'on en prépare * 


l'appareil ava 3 
vant que de la faire , parce qu'en pre- 


Aer lica оп perdo qu'il faut enn- 


nc qui fouffie, & que le 
tems qui fe райе nécelfiirement entre Горно 
& le panfement pour donner moyen à l'enfant 


de vu der le mœæconium & les excrémens retenus 
«ft ойг pour cette préparation. ` 


(СС Ft inteftin tombe quelquefois, & fe рош] 
4 en dehors aux enfans quand on les a Тай 
trop crier , & aux adultes qui fe feront. efforcósen 
différentes occafion: : il fé retourne pour lors 
Comme on feroit un doigt de gand , & il fort plus 
Qu moins felon les efforts qu'on a fait: je Pai và 
fortir de la longueur d'un demi pied, & de la 
groffeur du bras, Cet accident arrive Y ceux qui. 
Ont une pierre dans la velie, par des effors qu'ils 
X fouvent durant l'opération de 
lement ce boyau ро an des 
ssec violence ies excténens qu'il contenoit., 
encore il fort Jui ёте , 
les douleui 
строс! 
п i caf aprés quela pierre eft re 
pil remet facilement оге іа dans fa place 
caufées. par dilfehterie Font fouvent 
с boys, & «fuis il tombe au dehors 
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mieux : on ajoute aux efforts extraordinaires pour 
caufe de ce mal la foibleffe ou la paralifie des 
mufcles releveurs de lanus, ou bien l'exceffive 
abondance des humidités qui abreuvent ces раг- 
ties. 

Un Chi 
cette maladie, poifque le premier coup d'oeil la 
fait reconnottre; ainfi fans perdre de tems А quef- 
tionner le malade ou les affiftans für ce qui peut 
en être la caufe, il faut qu'il fe mette en бас 
de faire la reduction au plütór, & pour cet effet 
il ne s'embarraffera point de difpofer l'appareil qu'il 
n'ait remis le boyau dans fa place. Sil peut avoir 
promptement du vin chaud, il en baifinera le 
boyau forti avec un linge ou une éponge, puis le 
Comptimant doucement avec fes doigts, & le 
repou(fant il le fera rentrer, ce qui s'accomplie 
quelquefois avec allez de facilité. Ceux qui font 
fujers à cette chute , en peuvent faire eux-mêmes 
Та rduélion , comme ceux qui ont des defcentes 
fe les réduifent fouvent avec moins de peine que 
ne feroir un autre. ll y a dcs enfans qui par leurs 
ris continuels en rendent la réduction. plus diffi-. 
cile , auquel cas on prendra le tems que l'inteftin 
fc retrecit par un mouvement vermiculaire qui 
lui eft propre 5, car les efforts feroient inutiles , (i 

offic paz fo 


argien пе fe peut pas méprendre für 


mouvement périftaltique. 
La plus grande difficulté de cette opération n'eft 
pas de remettre le boyat, c'e dele retenir en fa 
place quand il eft remis; pour y parvenir on met 
fur l'anus aufi-rée que la reduétion eft achevée, 
une coropreffe qu'on fait tenir par quelqu'un pen- 
dant qu'on prépare l'appareil, de crainte que le. 
boyau ne refforte durant ce tems-ld. 
L'appareil ne con 
ur la pla" 


йез, do 
шге des deux te е, Ge 


De 


Tappa- 


Divers ex 
pour empê 
der la te 
chute, 
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Ppoyer für l'anus avec un bandage en Tz 
marqué Н. dont le chef pendant eft fendu en deux 
pour les рат À córé des bourfes , & les attacher 
au circulaire qui tourne autour du corps. On trem- 
pe les compreffes dans un vin aftringent fait 
T'abünthe , la noix de galles , l'écorce de grénad 
Falam , & les fruits verds du bois de sayae , le tour 
bouilli dans du vin rouge. Il faut avoir de ce vin 
tout prêt , parce que fi le boyau retomboit , au 
moment qu'on va à la fe 


dues quon Ше, il faudroit avant que 


I bafliner avec ce vin , qu'on fait 
chauffer routes les fois qu" 


n den veut fervir. Се 
хетейс eft excellent 


pour guérir ces chutes du 
REA ir en même tems que par fon atridion 
àl reflèrre les fibres du boyau, par fa chaleur il en 
Zeite les mufeles relevems. P 

Се qu'il y a de plus embarraffant dans ces fortes 
е maladies, elt que toutes les fois qu'on fe pré 


= fente an бере le boyau retombe, ou bien il eft prêt 
„ à tomber; pour l'éviter on order 


т nne que le malade 
entre deux ais fort étroits , qui ferrant les 
felfes empécheront le boyau de fortir; il fauc qu'il 
ait les jambes étendues, & qu'il s'efforce Te moins 
qu'il eft рое pour fe décharger des excréı 

On peur auff. faire à un ais un trou de la grandeur 
d'une piece de’ trente fols, & mettre autour de ce 
trou un petit bourlet , qui comprenant la circon 
ference de l'anus l'em d 


foit aff 
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М ya eu des Auteurs affe; cruels pour confei 
Jer d'appliquer tout autour de l'anos pluficurs ca 
reres actuels à pointe d'olive rougis au feu , pour 
caurerifer la circonference de certe partie s ils pré- 
rendent par ce moyen confümer l'humidité qui en 
relâche les mu(cles releveurs , & efperent que les 
cicatrices qui en refteront. s. refferrane l'anus l'em- 
pécheront de tomber. Je n'ai jamais và pratiquer. 
cette opération , & je crois que fi un Chirurgien 
la vouloit mettre en ufage ‚ il ne trouveroit per- 
Íopne qui пе s'y opposit , & avec juftice , puil- 
qu'on peur guérir ces maladies , fans fe fervir du 
fer ardent qui fait horreur à ceux même qui en 
entendent parle 

Le беш Blegny qui ne manquoit pas d'inven- 
tions , vouloit qu'on retint lé boyau dans fa place 

єс le jabot d'un coq d'inde , lequel on Dar 
pour le faire enfer aprés qu'on l'avoit intro 
dans l'anus, ce qui empéchoir bien que le bc 
ne defcendit; mais. comme il faut ôter cere ma- 
chine & la remettre toutes les fois que le malade 
veut aller à la felle , & que e'eft dans de telles oc- 
cations que le boyau retombe , je la crois de peu 
d'utilité & très-incommode А s'en fervir , d'autant 
Plus que les compreffes &le bandage font le mê- 
me effet, & ne font pas fi embarraffanse 


Саш. 


péchera de tomber pendant E mot de Condilome eft dérivé de Котону Disco 

que le malade va à [a felle. qui gnifie jointure 5 il a été donné par ref tonrscxe- 

mere оп ce femblance,à caufe que Jes petites rumeurs qui rit» iaca- 

fes doigts à côté de l’; a font les condilomes , font femblables aux tumeurs ¢ d 
t, préviendra Ја fréd que fonc fes jointures, er 

Boyau: & enfin toptes |, Le condilome eft un tubercule ou éminence Cafe da 

b calleufe qui dee dans les replis de l'anus, ou Condilome. 

bien une enflure & un endurcilfemenc des rides de 

сопе partie , il vient fouvent de ces tumeurs aux 


affiner avec le vin décrit ci-deffüs , pui 

blir , & maintenir toujours deffus avec le ban 
ge une eompreffe treitpée d. 
qui l'accoutumeratà refter dans fa placé, comme * orifices de Toten „ elles font caufées par Mision 


sle méme vin , 


je l'ai và arriver шешә fois «шакли groilierez бс terrcftres far cct endroit > 


où on d 
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de la douleur, & toujours de la dureté qu'il fauc 
Remedes. ramollir par. médicamens doux, rafraichilfans & 


émollien: 
& qu'on 
pérations 
ticuliers 
cours. 


iered'o. On ne 


Dés Gäre 


та cette par. 


de faire 
figure du 


on en a và qui cédoient à ces remedes , 
a guéris fans être obligé d'en venir à Pos 
Mais quand les remedes géneraux & par- 
n'ont pas ла, la main y doit prêter fc- 


peut pas marquer précifement la maniere 
l'opération , parce qu'elle dépend de la 


condilome ; s'il a la bafe étroite, il le faut 


lier avec du fil de lin ou de la foye , & Payant bien 


ferré à di 
de lui-mê 
fric la lig 


Vers reprifes on attendra qu'il tombe 
me : Si la bafe étoit trop large pour ouf. 
ature, il la faudroit couper avec des ci. 


feaux la tenant ferme par des pincettes , & on 


l'emporte 
блох n'y 


en fortoit 
1 

ordinaire 

rofent l' 


Toit ainfi rout d'un coup. Mais (iles cin 
Convenoient point , parce qu'il n'auroit 
mode pour cela , ou qu'il feroit 

t du Biftouri K, avec lequel. 

às-procl la racine , &sil 
*aucoup de fng , ce qui cft prefque. 
à caufe de la quantité de veines qui ar- 
Us; On l'arrétera avec les poudres aftrin-- 


tes, & enfuite on panfera la Hate par des re- 


H inn 
fances qu' 
femblent 
remarque 


ondifians pour. détruire & confümer les 
& par des defficatifs pour en obtenir la 
n. 

tan tour du fondement des excroif. 


l'on appelle. des crêtes , parce qu'elles ref- 


A des crêtes de coq. I e(t rare qu'on n'en 
qu'une à Ja fois , il y ena d'ordinaire 
mble qui. bordent l'anus. Quand ces 


fortes de crêres font. petites & qu'elles n'incommo- 


dent poin 


nt> je conícillerois de les laiffer & de n'y. 


point toucher s. mais Torfqu'elles eroilfenc trop &c 


Раға епс, il faut s" défaire, & c'eft 
l'opération. qu'on. y parvient clle fe 
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fait par la ligature , ou par cautérifation , ou par 
puratio 8 
Bes trois manieres Ia derniere et Ia meilleure Sei cde 
arce qu'elle eft la plus prompte & la plus fire : le gon 
Bien prendra de la main droite une paire de 
cifeaux ), & de Гаште il tiendra une crête qu'il 
coupera proche de l'anus , les emportant routes de 
me les unes aprés 1 1 
Jak couler une poëletre de fang pour dc 
la partie, il répandra des poudres aftringentes pour 
итёгег cet écoulement. Dans la fuite il panfera 
toutes ces petites playes avec des. remedes qui les 
puilTont cicatrifer au plûtûr. 

Les ragades font des fcilfares, gerfores ou cres Des Raga 
salles qui paroiffent à l'anus. Се mot de ragade dés. 
Vient du verbe grec rigein » qui veut dite couper, 
parce que Panus eft tout entrecoupé de ces fortes 
de fentes qui font de petits ulceres longs qui in- 
commodent beaucoup, particulierement quand 
Panus eft forcé de s'ouvrir pour la fortie des excré- 
mens. L'acreré des humeurs & la dureré des суст 
mens font les caufes de ces maladies, qui dans 
leur commencement font guéries avec les reme. 
defficatifs , comme eft l'eau vulneraire 5. mais en. 
vieillitiant , elles deviennent. dures &- calleufes., 
& alors il faut confumerla. callofiré pour en ере 
тег la guérifon. 

Пу a deux moyens d'ôter la callofié ; l'une eft Deux mo- 
leicauftique , & l'autre le fer. IL у a des Fraticiens veus. (6 les 
qui fe fervent dengen соттой & mordicans , 

Yes autres préferentle biftouri. К. avec lequel ils re¬ 
nouvellent & rafraichillent ces fortes d'ulceres, 
Pour moi je fois d'avisd'employerces deux moyen: 

de commencer par le biflouri avec lequel on cous 
pera les calloités en plulcurs. endroits , & d'en 
venir ешге à des onguents moins corrofifs, que 
fi on s'toit. fervi d'abord de ccs fortes de temes 
des. Par-Ii on acheve de conimer ces durerés avec 
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moins de douleur, peu à peu on defféche la partie у 
D avec des drogues convenables on procure Ja 
cicatrice des playes qu'on a faites ou renouvellées 
П arrive encore à. l'anus une excroiffance de 
t, À qui on donne le nom de fic , de farcome , 
& de fungus ou de champignon; c'eft ce que le 


en vulgaire appelle mal de S. Fiacre- Cette сло 


Cure, 


Inn R 


s'engendre & croit de la même façon que c 
Champignons qu'on 'voit aux chênes; il еп vient 
aufau col de la matrice, & en pluficurs autres 
parties du corps, mais celles de l'anus font plus dif 
ficilesà guérir» parce qu'à raon de fa (ituation à 
les humeurs s'y portent en Plus grande quantité, 
ce qui fait qu'il en fort une fanie très puante, 
L'opération confifte à extirper ce fungus , qui 
par fücceílion de tems venant à croître, incon: 
moderoie de plus en plas le malade. On prépare lo 
corps par des remedes généraux, comme la faignée 
& (a porgntion , puis avecle bittouri К. on coupe 
le fungus tont proche fa racine, enfüice de quoi 
Qn appliquer fur la playe l'huile de vitriol tempes 
ré, les pondres de fabine & d'autres remoles 
pour confümer ce qui pourroit refter de fes racines, 
Si la bafe en dech étroite, il Ia faudroit lier avec 
Je LM. qu'on conduit avec Ia pincette N. & qu'on 
ferre vous les jours }ш@ А ce que le fungus foit. 
tombé. 
Il у a encore une е{реёе de fongus malin enra- 
до. Ciné dansle reum. On entretient. un Hôpital à 
Rome pour y traiter ceux qui en font affligés, J'ai 
vü panferces malheureux À qui on n'épargne ni le 
fer ni le feu, & les cris qu'ils font quand on les 
фат, ne touchent point de pitié ni les Cie 
ns» ni les afiftans, parce que ce mal eft une fuite. 
du commerce infime qu'ils ont eu avec des home 
mes, de même que les maux véneriens en font 
ев qu'on а faites à des femmes dé- 
Bauchées, & que ces rumeurs rebelles font regara 
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Ses comme un. effet de la Juftice Divine , qui 
punit ceux qui commettent de tels pechés. Mais 
comme heureufement ces fortes de maux ne font 
point connus en France, je n'en parlerai pas da= 
Vantage. 


S» Fabricius, 
vient du mor grec hamu qui lignifie fang & du э 
verbe reo, qui veut dire Auer, pour marquer 
que det un flux de fang. Thevenin dit qu'elles onc. 
pris leur nom d'un ferpent appellé Hemorois ou. 
<oule-fang , dont la morfure excite un flux de fang 
endroits du corps de celui qui en a 
Elles ont donné leur nom aux arteres 


imologie d'Hémorroides , 


ics hémorroidales , parce que ces maux 

viennent toujours à l'extrémité des vaiffnaux du 
fondement. 

Les les font des tumeurs douloureufes. 

«cn forme de varices , pleines d'un fang groffier y 

& faites par la dilatation des extrémités des veis 


nes qui entourent l'anus. Шу еп а de quatre efpè- Leurs diver- 


«es qui. font differentes. entrelles felon la matiere Ёз elt 
donr elles font compofées. On appelle uvales celles 
ghi font pleines d'un fang pur & naturel »qui ne. 
Fêche qu'en quantité; meurales , celles qui font 
Produites d'un fang épais , groffier & noir 3 verra 
Sales, celles qui font dures & pleines d'un fang 
adufte & mélancolique s & veficales, celles qui 
font formées d'une humeur crue & pituitenfe. Ces 
noms leur font donnés parce qu'elles reffemblent: 
À Ua grain de rain , À une шеше, à une verrue , 
& à une veni 

Les Anciens ont.érablis plufieurs antres diffe- Opi 
тепсез entre les hémorroides. Is en font d'inter- Aoc 
nes & d'externes , difant que les unes viennent dé 
1а vcine-cave , les autres de laiveine-porre ; que 
celles-à vuident un fang plus pur , & celles-ci an 
fing. plus grote 5 que celles qui procedent dela. 
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véinc-cave déchargent les plétoriques , & que cel 
Jes de la veine- porte purgent la cacochimic, Mais 
Ja circulation du fang nous apprend. que ces veines 
apportent rien à Panus, & qu'elles ne fo 
сошгайе que reporter dans la veine 
qui a été envoyé par les arteres 
veines ne font remplies que d'un même far 
la peine À remonter & féjournant 
ces » les dilate peu À peu & forme les tu- 
meurs qu'on. appelle hémorroides. 
De l'origine On a айди plufeurs caufes aux hemorroides , 
decesmaux, gg nemen inutiles 
mais fans nous embarraffer de ce que les Anciens 
nous en ont dit , il n'y a qu'à examinerIa. mécani- 
que de la partie pour s’inftruire de la véritable ma- 
пісте dont les hemorroides fe produifent. 
Anatomie j'ai fait voir que les arteres 


un hemorroidales. jet 


Explication 


morroides qui en proviennent ; & 
t fa Jymphe ia pius délice fe féparant du fing 
quand il. pafle des arteres hemorroidales dans les 
veines du méme nom, i 
plus pefant loríqu'il elt 
Xonféquentil. ne peut remonter. que difficilement > 
d'autant plus qu'il n'y a ni mufcles , ni aucune par- 
tie qui puille lui aider à s'avancer vers les gros 
troncs , parce que le retum eft dans un baffin of- 
feux où ce liquide пе fouffre aucune compreffion 
qui favorife fon couts, ainfi que font les mufcles 
au fang qui ей obligé de remonter des extrémités 
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Жс cette humeur ne pent monter que lorfque les 
hémorroidales en étant extrêmement rem- 
par lesarteres qui leur en fourniffent incef- 
mment , fe déchargent dans des veines füpérieu- 
жез qui ont plus de facilité de fe vuider. Les efforts. 
qu'on fait par quelque caufe que ce pu être, 
& particulierement pour pouffer les excrémens au 
dehors, contribuent beaucoup à la produétion des 
hémorroides, parce qu'au lien d'aider le retour 
du fang, ils le pouffent vers l'anus où étant obligé 
de féjourner dans les veines bémorroïdalés comme 
dans un fac, il les force de s'étendre & de caufer 
certe cruelle maladie dont prefque perlonne et 
exempt. 

Les hémorroïdes font faciles à connoftre , on n'a Leurs diffe- 
UA y porter les doigts „оп y jetter les yeux pour [^ feni- 
appercevoir. dans la circonférence de l'anus , des 19 
tumeurs de differente groffcur. 1l y en a de groífes 
comme de noizettes , d'autrés. comme des noix y 
& d'autres comme de petits œufs $ leurs couleurs 
varient. felon la longueur du tems que le fang y a 
féjourné. Ce font des externes dont jc parle, je 
Sen connois point d'autres з car pour des internes 
Зе n'en ai jamais vû, & méme je ne conçois pas 
Comment il s'y en pourroit former. Je fça feule- 
ment que plufiturs appellent hénorroides interne: 
d'autres fortes de maladies qui arrivent au rectum. 

La guérifon des hémorroides eft tris-dithcile, De leur 
Pour ne pas dire impoflible, Les Auteurs nous cure. 
Vropofent deux fortes de guérifon з fgavoir la pal 
Jiotve & Téradicative. Je confeillerai toujours А 
un Cbirurgien de les traiter. palliativement , 
tant gueres dans le pouvoir de la Medecine & de 
Ja Chirurgie de lés guérir radicalement. 

Avant que de rien entreprendre , il. faut exami- 
ner fi elles font fourdes ой fi elles font nantes. On 
appelle foordes celles d'où il ne coule point de 

ур & Dante celles qui en Send de rems en 

Ce 


Applisation 
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tems. Те dis de tems en tems , parce qu'elles n'en 
verfenc en grande quantité que Jorfqu'on va à la 
felle, & que le refte de la journée ce n'eft qu'un 
fuintement qui ne fait que gârer la chennife. 
Quand les hémorroïdes ne fuent que médiocre- 
ment il n'y faut. point toucher. On feroit autant 
de tort à un homme qui а cette legere incommoz 
dir, principalement quand la natures'y eft babis 
tuée, de Реп vouloir guerir, qu'à une femme à 
qui on voudroit foprimer fes ordinaires s СЫ Ja 
fanté de beaucoup d'hommes , & il y ena même 
qui font reglés comme des femmes & qui fe trous 
ifpolós quand се бах leur a rerardé de 
due mois. Mais quand il test, qu'il 
diminué les forces du malade qui en amaiprit & 
devient d'une couleur bszanée , il faur travailler 
le moderer & non à le fuprimer : Et pour lors on 
obfervera deux régimes › Puniverfel & le particu 
lier, Par l'univerfel on entend. la ісце par laquel- 
le on évite rout ce qui. peut faire trop. de fangs la 
Signée qui défemplit s les potions & les breuvages 
qui humeétent & adouciffent. l'acreré des humeurs 
{ont d'un grand fecours ; il faut aufi éviter le grand 
travail & s'éloigner des fojets de ebagrin & de co~ 
Tere , & für tout s'abftenir. de Габро des médica 
mens fliptiques. & des allmens qui cpaiififfent le 
fang, comme fis, coings, prosvin, cau-forrée = 
Bt por le regime particulier » on entend les remedes 
‘appliqués für la partie, qui doivent étre aftringents, 
come de petits fachets faits de fuge & de fon 
friciflés avec de l'huile rofat , de mittbe , 8с. 
Aux hámorroides fourdes qui nc font point cou- 


d UU lante & où il y a de l'infammation & de la dou 


тшй, 


Io il (iut commencer par appaifer сез accidcns y 
ce qu'on ргосигега au moyen des remedes doux 
appliqués fuc la partic, comme de Ia caffe mon- 
déc, dela pomade faite avec le populeum & le 
jeune dont, du lait dans lequel on anra fait 
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botiillir da сете, du plantain & du botillone 
blanc , & plofieurs aurres petits remedés qui font 
£n un nombre infini, & dont il y a aurane de for- 


tes que pour la goutte & les maux de dents. e 
hémorreides , 


Lorfqu'après tous ces remcde; le 


nc diminuent point оп que la douleur & la ren 
fion lubüiftent ; où que méme elles augmentent , ile 
faur trouver moyen de vaider ces tumeurs , ce qui 
fe fait en deux manieres; où par l'application des 
Zeg bes , où par la ponétion avec la lancette, Les 
fangies font. préferables tant parce que le malade 
Jes craint moins que la lancette, qu'à caufe qu'el- 
les font une ouverture plus perite & qui fe guérir 
plu aiment. On applique donc une Conte fur 
chaque hémorroide - on l'y laiffe weer juiqu'à co 
que l'hemorroïde foit vide, après quoi on fait 
tomber la fange, puis on ufe d un liniment fait 
d'huile d'œufs , драпае de cerufe & de litarg 
brolée , mettant für les hémorroides un plumiceau. 
imbibé de ce liniment , une.comprellë par-deffüs » 
& un bandage qui les prelfanc un peur, empêche 
qu'elles ne fe remp iftor fitác. ә 

S'il апїуой que Jes (angiües ne mordi(fent pas , 
on qu'on erûr le (aug trop pais pour être tiré par. 

ür moyen, enforce qu'on (йг contraint de fe fer» 

de Iz lancette O, il en faudroit faire les ouver» 
Чез au pius bas Йеп pour ies vuider pius commo» 
dément, & ne faire ces ponétions que de la grana 
deur qu'on. jugeroïe nécelfaire pour donner 

ce Où fe fercenfuire du liniment & dg 
l'appareil ci-deffus, 

Le malade fe fent fonlagé diarement sy; 
que les hemorroides ont été délemplies . & la e 
farion de Ta donlear & de la tention lui fait geg, 
ter оре rranquilliré fore sgréible s mais il en теб. 
ûn füiement conrinsel par ces onverrpres qi 
lent trés-incommodo ril у аранга erba 
qus ch i onr pr 
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cedé , & aux fuites füchcufes qui en arriveroïent ` 
fin le füprimoit. Ш fe trouve néanmoins des mas 
lades qui s'impatientant dans la faleté de ce mal , 
oublient les raifons effentielles qu'ils ont de ne 
pas chercher d’être guéris radicalement , & à quel- 
que prix que ce foit veulent qu'on leur falle les 
Gpérations néceffuires pour détruire. entierement 
сеце infirmité: ceft ай Chirurgien à s'en défen- 
dre en repréfentane au malade qu'outre les don- 
leurs de l'opération, рец Jui en arriver de plus. 
conlidérables que ceux dor; il veur s'exempter › en. 
lui difant que tous nos. Anciens ne prognoftiquent. 
que malheurs à ceux qui font abfolüment guéri 
des hemorroides; & lui propofant ап tefte l'expé. 
dient dont tons les Chirurgiens conviennent , qui 
«ft de laiffer de ces petites tumeurs. pour confer- 
ver un léger füintement, & ne point s'expofer au. 
hazard d’être attaqué de tontes les maladies dont 
ces fameux Praticiens nous ont menacé: 

Quand le malade a pris fa réfolution , on le pi 
pare par une on plufieurs faignées Elon fes forces y 
& par quelques. purgations. On lui donne un la« 
vement peu d'heures avant que d'operer pour vui. 
der le retum „ & enfuite on. le fait coucher fur le 
bord du lit, le ventre en deffous & les pieds en. 
bas; &les feffes étant tourné jour, on 
les fait écarter par deox ferviteurs - puis l'Opér 
reur pre main. gauc pincerre 
L. la poche de chaque hémorroïde, il les cou 

tre avec des ciféaux I, qu'il tient 

rvant d'en lailfzt опе des 
r le maintien de la fan: comme 
S'il refloit quelque portion de ces 

Н ir pas pu couper À cani du (ang qui. 
embarrafícroir dans l'opération , on la confumeroie 
раг la fuire avec des onguents propres. pour cer e 
le. L'apareil e(t femblable À ceux des préceden- 
tes opécatoas & à celui que je vais vous faite voi 
À la flute de Tune, 
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їс, XXV. POUR LA FISTULE A L'ANUS. 


A Fiflule eft appellée par les Grecs 
A бе, dérivé du verbe grec firinxein filler, & 
cela par métaphore, À caule. que ce mal a une |, 
cavité longue & étroite femblable À celle des Aude 
tes: Elle eft définie un ulcere profond & cavet- 
neux dont l'entrée eft étroite & le fond plus largë > 
avec WA d'un pus йске & virulent , & prefque 
toujours accompagné de callofitós, 
€c3 


Dis Orn ATION br Chin 
Il arrive des fiftules en plufieure paries de nôtre 
Ef enfuie des аё & des pliyes de la poitriz 
pe, du bas-ventre & dec joinrres , & plus (ou- 
Vent à l'anus qû en aucune autre parties Ce fera 
l'opération qui le fait à сез dernieres que je vous 
démontresai aujourdhui , vous renvoyant pour la 
gui on d 
П iemble que cere maladie (оса, préfent plus 
fréquente qu'elle n'étoie surefois. On entend. 
parler tous les jour: des opération: qu'on en a faie 
à des perfonnes qui m'en paroiffoient pas incom- 
modécs, cet une maladie qui eft devenë à Ja 
mode depuis celle du Roi à qui on fut obligé de 
faire l'opération pour l'en guérir. шеш» de ceux 


qui la cachoient avec loin avant ce rems, n'ont 
plus еп de honte de la rendre publique, il y a eu 
même des Couititans qui ont choifi Verisilles pour 
fe foumertre à certe opération, paree que! le Koi 
‘informoir de routes les circonftances de. certe 
maladie, Сен». qui avoient quelque perit füintea 
ment ou de fimples hémorroides ne diffétoiene 
pas ришет leur derriere an Chirurgen pour y 
fire. des iucifions, Меп ai và plus de trente qui 
vouloient qu'on leur fit l'opération, & dont la 
folie &oit fi grande qu'ils paroiffolent fiche: keet, 
qu'on les allùroit qu'il n'y avoit point de néceffité 
dela faires 

fiftule de Pens. eft toujour, fuite d'un 
abcès fur vert à cette partie, Ш commence par une. 
peite due? qui gf & D шешї en peu de 
tems, on la prend ordinairement pour une hémor- 
Teide s eft ce qui fait que (ouvent on néglige de 
Ja ione Chimrgien Cer sbítés venant à 
Percer ou dons l'inteftia ou ап bord de lanus, on. 
{е fene Гомор, & pour lom on fe стой guéri 
fon: le Geo da. Chirargien , cet en quoi on fe 
Hope i car Ja matiere ne s* it qu'un petit 
Hou par oi clle s'éccale , Й demeure dans l'en 
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droit où elle étoit, un voide d'où il fort conti- 
muellement du pus, & qui ne fe guérit qu'en оп 
vrane ce fac pour le mondifier & y faire revenie 
une bonne chair qui Le rempli entierement. (а), 

Quad on implore le fecours de la main avane n's 
que Lsbfeës foit percé , le Chirorgien ne AAT, 
рой aendre quil s'ouvre de lui-mème, parce tion, 
ue la matiere rongeroit dans toute la. circonfe- 
rence dela partie pour (e donner Ше, & comme 
le boyau eft plus tendre que Ia peau » elle aura рЇй- 
têr fait une ouverture dans l'inretin qu'elle таша 
percé la peau pour fe répandre in йо үш 


leurs cette purulence féjourr 
; | ere que 


Jes parties charnuës lle les pare de m n 
le boyau en crant dénué , il ne fe peut jamais reu- 
“үзө chairs voilines que par l'opérarion. IL 
faut donc pour prévenir. ces accidens з ouvrir ces 


(a) Ces fortes de dépôts fe forment dans le corps 
quefois et ponrtiture trés-promptement  & orne la; 
pourriture s'étend fouven plus vers Finericur que vers 
d'éxrerieue elle à. pour l'ordinaire fait déja de grand 
таўадез au dedans  loufqu'elle Event au dehors, 
Le malade relfent d'abord une douleur vive & proton 
de it méme qu'il pargile rien à V ш ММА 
Yinfiammarion qui augmente en peu de tems forz 
brentê au bord du meur dure s 


€ accompagnée de 
quelquefois de rerention d' 
Dès que l'asdóme. ра 
dass Ia tumet» e Joel 
ccsdortes de dépôts; car Il ponrroit arrivce qu'une pare 
de la felfe tomba paru гс у & que la maladie 
Je cour du fondements ce qui feroic un très-crand 
ibrement., & ohligerolt de 


& l'amre côté de l'anus. 


aut pas dif 


1 
P 
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abfeès de bonne heure, & m'attendre point une 
grande flüétuarion comme aux autres abfc?s, mais 
on les doit prendre fur le verd , c'eft-à-dire qu'on 
m'attendra pas une maturité parfaite. Il n'en fau- 
га pas faire louverture avec des cauteres, de 
crainte de perdre du tems & de donner , par la 
douleur qu'ils feroient , occafion à un plus grand 
dépôt d'humeurs für cette partie , &à la aert, 
cation; cat la gangrene y furvient en très-peu de 
tems. Il fera d'abord avec une lancette A, une ou- 
verture pour. évacuer [а matiere, puis avec des cie 
feaux В. il.coupera du côté qu'eft le grand vuide, 
füfifimment pour porrer les remedes dans le fond 
de la cavité, afin de la n ег & de l'incar- 
ner. Mais fi mettant un doigt dansla playe qu'il 
aura faire & an autre dans l'anus; il trouve le rec- 
tum dénué, ce qu'il connoîtra par le peu dé 
paiffeur qu'il fentita entre fes deux doigts , il faut 
qu'il incife cet inteftin jufqu'à l'excrémité de Pabf- 
cès, en quoi il fe dirigera cn infinuant une des 
branches de ces cifeaux dans la playe & l'autre 
dans l'anus, pour couper tout ce qui fera entre 
deux, & méme il fatit qu'il coupe Чи boyau un 
peu plus avant que le fond de llabfeës parce qu'on 
doit Härr rifquer de faire l'incifion plus grande 
qu'il nef nécelfiire de I'épailfzir de deux écus, 
que moindre de 'épaiffenr d'un Gen. l'abfeès ain 
bien ouvert fera panfé de la maniere que nous fe 
tons voir dans l'opération de la fiule. (а) 


feia. donc nne jacifton longitudinale à len- 

le pus fe manifelte , & l'on coupera le boyau. 

iere done l'Aireur le beta Mais file pus 

А foit un progrès confiderable du côré de la fele, On 
Y fera une te incifion , qui tombera perpendiculaire 
mes е d'inclion longitudirale s on coupera les an- 
» Portés par ces іс боне y pour rendre l'exterieur 

la рі us large que le fond y & pouvoir par ce 

0. la panfer. plus aitément : Роп fera ei 

inférieure de playe une айп y qui шуй. 


DEMONSTRATION 

Voilà ce qu'on doit pratiquer pour éviter la fif- 
tole quand elle eft formée , foit par la ti~ 
midiré du Chirurgien qui n'aura pas айе ouvert » 
foit par l'opinion du malade qui n'aura pas voulu 


comme, de goutiere à Ia: fupuration з & qui rendra [а 
Playe plus longue que ronde. 

On рашта la pliye pour la premicre fois avec v 
tente liée, qu'on. introduita dans l'anus; on la re 
plira de bourdonnets › ou de lambeaux. de linge d 

té з оп couviira le tout de compreffes praduées 
рош remplir l'entre-deux des feffes оп appliquera e 
fuite à l'ordinaire le bandage en Т. foutcnu du fear 
Jaire qu'on doit mettre au malade avant l'opération, 
On levera cet appareil. le deuxiéme ou troifiéme jour 
après l'opération, à moins que le malade n'ait envi 

x À la garderobe, On fera le fecond panfement & 
fiivans avec une méche compofée de Haten, brins 
He & qui aura à fon extrémité une petite tête 
femblable au bolt Ze. tente ge de la grandeur d'un 
travers de rier $ on l'introdnira dans l'anus avec une 
fonde , & on єп fera pallor la йге le la playe 
faite à l'intetin s оп remplira 1è refte de la playe avec 
des bourdoinets mollers & dcs plumaceaux, on couvri- 
ta le tout d'un їрєйї animé. 

Si l'on trouve l'intellin détaché а 
du doigt y comme cela arrive quelquefois parce que les 
Fatz qui l'environnenc font tombécs en pourriture s 
Фп fe fervira d'une tente longue & mollette, que l'on. 
inteoduira dans l'anus» déforte que fon cxerémité foie 
chera des р 

à des p 


empêchera le pus d'y for- 
met un fa 


nt de pa 
ees, on. couvrira d'eng 
ceux ; los Lourd Ze la méelie à éxccpu 
tée julques dans la cavité de 


ye, & avec de 
"cau vulnersire 


zer de filu 


410. Dis OPERATIONS рв Cimvnor, 


fe réfoudre à P'owertare , il faut examiner fa па: 
We de la fiule avant que de prendre fon parti 
opération. 

On établit en général trois efpeces de fiftules e 
la premiere quand l'alcere eft. ouvert en dehors б: 
non en dedans , [a feconde , quand il perce Host 
tin fine avoir d'ilfa en dehors , & la troifióme ; 
quand il communique au dehors & au dedans 
Les premieres font apparentes & fe découvrent ai 
een , la feconde qu'on y introduit £aitconnotere. 
fi elles font faperficielles ou profondes. On eft cer. 
rain de l'exiftence des fecondes , lorfqu'on voir 
qu'il fort du pus avec les excrémens, & particulie- 
rement quond un abfcès a précedé , & on fent avec 
le doigt index fourré dans le fondement, fi l'ous 
verture eft proche ou éloignée de l'anus. Les tr 


liémes fe manifettent en mettant une fonde G, 
dans la fiftule , & le doigt dans lanus; car Gon 
fent le bour de la fonde avec. le doigr, on eft alfas 


те quele boyan eft percé з ce petit dilatatoire D. in 
troduit dans l'anus , eft très-commode pour en ju 
Ber. On appelle ces dernieres fittales , completes y 
& les premieres, borgnes, parce quelles. n'ont 
qu'une ouverture. (a) 

Chacune de res efpèces fe divife encore en plu- 
Пеш forces « dont les unes font près de Panus. les 
autres еп font éloignées d'un ou de deux travers 

et? quelquesunes font au bord du boyau; 
& ilyen a de plus profondes: оп en trouve qui. 
n'ont qu'ane finucfiré, & beaucoup en ont plofieurs 
en forme е d'oye , on nomme ces differens 
Gnus des clapiers ; telles rendent vers le retums 
Ж telles vers kı vefie ou vers les оз des hanchesz 


Af); Tes. fules où il n'y a. qu'une ouverture, s'ap- 
Dr borgues. Quand certe ouverture fe trouve À Line 
Todi y Ht Mite арреПе borgne & interne s fi louvers 


tie ell hors, la fiftule (e nomme borgne & ex 
кик. 


QUATRIEME DEMONSTRA 
enfin elles font ou nouvelles , ou vit 
аа Chirarglen; à rer. fon progneltic foi- te I 
vant Ја nature de la бше» & (ans promettre plus 
qu'il ne pene tenir, il le fera toujours douteux 3 
car quelqu'apparence qu'il y ait d'y 2 
rive néanmoins fouvent dés accidens qui empê- 
chent de ponvoirexecurer ce qu'on a promis. 

On nous propo trois moyens pour вй: les tei 
files, acht le cauftique , la Wem, Dei? 
cion. Après que nous les aurons examinés tous maux, 
trois. nous déciderons lequel eft le meilleur. 

y à environ trente ans qu'à. Paris un nommé 
Lemoyne soir acquis une profe répuration pour 
Ja guctilon des GRules. Sa méthode confitoi dans 
Tulsge du cauñique, c'eft-à-dire , qu'avec un on- 
guene corrofit y dent il convroit une petite tente 
qu'il fourroit dans l'ouverture de l'ulcere , il en. 
confumoiz pen A peu 1а circonference ayant foin 
de gror tons Jes jours Ja tente , de maniere qu 
fércei'd Is itle yi en couv e 
fond. S'il y avoit de la callofñté, il la rongeoit. 
RON Jaén qui ti brecht QUU decere Tes 
clapiers , & enfin avec de la patience il en gué 
foit ege: Get homme eft mort vieux & riches 
parce qu'il fe faifoir bien payer, en quoi il avoit 
їп › саг e public seftime les choles qu'auran 
guelles courent, Ceux à qui Je cies Foie bor- 
Tour, fe mettoieue ent pains ; & comme le 
and, il ne mane 

e pour- guérir la ВАШЕЙ Panus. U 
qu'il n'en a và aucune qu'elle n'ait. parfaiten 

& voici comment il confeille de la faire 

de fita » ayant le corps cot 


Trois ma: 


Où 8 
affare par ech 


,. Dis OPERATIONS DE Cimnunei ; Gemeen DEMONSTRATION. 413 
та tenir fermes par deux ferviteurs, de crainte. t heure on difpoferoir l'apareil tcl que vous le 
qu'il ne les efferre. & qu'il ne fe rourmente du. voyez far la planche XXV. 3 
rant l'opération : le malade ainf рок il fud On donnera un lavement deux henres avant l'o- Préparation 
le Chirurgien metre dans lanus le doigt index: érarion pour vuider l'inteftin , de crainte que Jes?" Wi, 
inus le doigt index р p it 
Че fa main gauche après l'avoir forte dhail an efforts qu'elle pourroit exciter пе pouffaffent de 
mande douce où de quelque chofe de graiffeux > excrémens dans le nez du Chirurgien , comme ce~ 
afin qu'il entre plus doucement, puis de faim Ja eft arrivé quelques fois 5 сей pourquoi il ne 
droite il prendra une fonde E. de fl de laiton , on doit pas fe placer direétement derriere le malade › 
d'argent recuit , enfilée d'un double fil Е. de lin mais un pen à côté pour éviter cette fufée qui fe- 
crud ou de crin de queuë de cheval pour couper. roit rrès-défagréable : le malade (era fitu for le 
plus promprement : il introduira. certe fonde dans bord du lit ayant un traver(in fous le ventre pour 
T'orifice de la 000105 & en ayant rencontré le bout élever les feffes qui feront tournées du côté du 
avec le doigt qu'il a dans le boyau, il la recourbe jour , les cuiffes écartées & alfajetties par deux 
latire au dehors par l'anus, amenant avec ello ferviteurs , de реш qu'il ne remuë dans le tems. 
‘un des bouts du fil „ Iequel étant pallë, on en fait qu'on opérera. 
une ligature à noeud coulant avec] ште bout qui 2^. Durant l'opération le Chirurgien , ainfique тонге 
fort par la fiftule , & de jour en jour on le reli re dans la ligature „ aura de l'huile G. dont il frotera maniered'o- 
ce que le lien ait coupé ce qu'il a етта. le doigt indice de fa main gauche , afin qu'il entre Pet. 
tule croit borgnes linteftin n'étant point dans l'anus fans douleur „ & il prendra de la droite 


percé il ne faudroit poine faire diffi de le un fület Н. qu'il introduira dans la fiftole par fon 
percer avec l'extrémité de la fonde, ce quiséxe- ouverture exterieure , le conduifan jufqu'à ce 
сше aifément en l'appuyaoe für le bout du deier qu'il forte par le trou qui fera au boyau , ce qu'on 
qui. eft dans l'anus , eníüite de quoi on recourbe {сша avec le doigt fourré dans anus ; puis avec 

Ja fonde, & on lie les deux bouts de fl de la faz le bour de ce méme doigt on reployera le filet + & 

,, SOn que пош venons de dire, on le fera fortir par le fondement, de telle façon 
M, La.troifióme maniere, eft l'incifion Comme le tour ce qu'on doit conper fe trouve embaera(fé 


ceft la plus pratiquée & la plus univerfellement entre les deux anfes du ftilet , puis avec un biftoury 
fuivie , je m'y érendrai. davantage que für lcs auc 1. ou des bag K. on coupera en une où deux 
"res, afin de n'oublier aucune ciconflance ic k fois cerre chair embrullée par le filer, 'affürone 
Sen infruire éxsétement les jeunes. Cbirurgi qu'on айга coupé tout ce qu'il faudra. quand le 
Pour сог effet on obfesvera qu'avant l'opération il filer era entierement débarralfé ба mer enfuite 
fiut ehoifir fon tems $ car fî on fe trouvait en Eté Je doigt dans le fond de Ja Riftüle , qui fouvënt fe 
Qn en Hyver, l'excès de la chaleur ou du froid trouvera e fi tier, qu'il 
Obligeroir d'attendre que Pair fe für modéré, & four ouvrir Wm Teur fond autant qu'on le 
оп pews différer fans danger quand la fiftule n'eft pourras & fi avec Je deër fent de la callofiré 
pus récente z il. faudroit enfüite préparer les corps dans la fiftule , on fera avec le méme billoury pla- 
por des Ísiguées & des purgations convenables à 1а fleurs pedites incifionis à ces endroits endurcir , 
«onficudon du ier, & ayant déterminé le jour an que les (eier yuiffent торе degus & les 


414... DIS ОоепАттону be Caio, 
Confümer. Iy en a qui au lieu de Пес fc fervent 
de сеге fonde canelée L. qu'ils reployent cc 
le filer méme , & dont [а canelure leur aid 
conduire la pointe des cifesux. (a) 


à 


pen, j Oil comment äu) prefent tous les bons 
ren de Prâticiens ont fait certe opération. On a tont uf 
Сш ré. depuis quelque rems rafiné für Tes moyens de le 
tion. faire plas promptement › & on a invepré un bif 
тошу courbe N, au bout duquel eft atraché un fti 
Jet N. de forre qu'au lien de deus inftrümenz f£ 
Jarés у се n'en eft qu'un compofé d'on filer бе 
d'un bifloury qui tiennent enfemble ; & voici c ‘om 
ment on l'employe, I aur d'abord par auc perte 
incifion faite avec la pointe du biftoury ordinaire 
élargir l'orifice esterne de 1а Вйше, ain d pou. 
Voir paler plos aiément le Ыйошу qui porte a un 


fontehte pas aujourdhui de couper [a 
Encre les deux extrémités du filer, comme ГА 
four le preferit оп fait unc incifion qui renferme dc 
fon ЕШ ces deux extrémités › 8 par le moyen de 
адрес уеп les tirant en méme rems „on старое voc 
& da Rule qui fé trouve comme embrochée Manz! uus 
par, cet inflrument з on fait enüite à Ia pars 

е Ja playe une incifion qui fert com 
ferio la Curation » & qui en tendant la phare 
rg que ronde › 'en facilite la fuel Code 
porte tas ter un. vanta te confiable $ оп c 
porte tour le Mala, & on ne Тайе point de 
allés quil faille faire Sais ze qui a y point d 
fimple. 4 
Néanmoins le canal lala, poürroit être f profo 
Le exterieur de 1а fille dans va еп de I y 
éloignée du. fa qu'en fait 


(ant l'opération da 
décrire; on emporteroie une 
op grands portion de füblianee, En се бз on 
für u e la fiftule dans [a longueur, Se 
poflétieure у faciliter la führe. 
d és du canal шер, Où 
dans le fond del, 
Jes couper, s'il у er 


e les artetes pour des b TAY pren. 


couvert de cette chape О. de carton. ou d'argent 
faite cxprès pour être introd ns la fiftale 
fans rien blefler. D'inftrument ain dilpofé, on 
Је, & on le ramene par 
le fondement Se le biftoury étant enrré après le 
filer, on retire doucement la chape qui envelo- 
poit le tranchant; puis tenant d'une main Је bout 
du filet & de l'autre 
tirant à foi on tranche tont d'un coup toute | 
tule, après quoi il faudra comme à l'ancienne 
maniere, porter le doigt dans le.fond pour en 
connoitre les finuofirés & les callofiés, aufquel« 


manche du biftoury 


lcs on rémediera comme nous l'avons dir, 

Voilà deux manieres de faire l'opération dela 
fiftule complette selle, fone toures deux également 
bonnes, parce qu'elles ouvrent la. fitale juíques 
dans fon fond , & elles ne different qu'à. raion 
des infirumens avec efquels on les pratique. Vo- 
yons maintenant ce qu'il faut faire anx filles 
qu'on appelle borgnes, 

Te vous ai déja enfeigné en faifunt l'opération Mratiqne 
avec la ligature que quand J'inteftin méroie р: 
quere, ille filloit percer, pour embratfer toute gu, 
lo chair que le fildevoit couper s c'eft encore une 
néceiriré abfoiué de'le percer ici avec le ‚баз 
quoi l'opération feroit imparfaite , mais le boyau 
eft fi rendre qu'il тебе ттёз-рги: quand le filer 
a fair fon trou à l'imeftin dans le fond de la fia- 
ley onle retire par anus , & on continu Горе 
Чоп de la maniere que je viens de votis montrèr, 


s Pour les fi 
tules bor 


fitale eft Geulemmenr onverre dans le boy , De ls tote 


lle пе le faie point en dehors , l'opccarion quoi p 
з e plus d ar poar l'accomplir il Fang e. 
iire tine ouverture en dehors. 
ха УЙ; 


trouver тоусо d 


Panfement 
de la gt, 


416 Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE > 
quelque petite rumeur au tour de lanus ; qui ins 
dique que ce foit le fond externe de la filtule , ër 
fi on n'y apperçoit point à la peau quelque altera- 
tion, ou de Ја rougeur qui marque l'endroit du. 
vuide , parce que für de telles apparences il feroic 
à propos d'ouvrir ces endroits pour y. paffer inf 
trument & continuer l'opération comme ci-deffus. 
Quand il. n'y aura rien au dehors qui falfe connol- 
we où il fec ouvrir, on prendra ce filer P. qui 
eft plié en deux & dont un des bouts eft plus long, 
que l'autre Je tenant par Te bour le plus long, бп 
l'inroduira dans l'anus, & au moment qu'on le 
тейге en le conduifant avec le doigt engagé dan 
Y'inteflin on tache. de faire entrer le bour du Dier 
le plus court dans l'ouverture de la. fiflule , puis 
tiranc à foi on fentira à l'exterieur le bout du fti- 
Jet, fùr lequel on ouvrira la partie , & avec Die 
trument qu'on. y .gliffera comme ci-deffus; on 
achevera l'opération. (a) 

3". Après l'opération il faut panferTa playe avec 
tn pros tampon de charpie Q. en forme de tente 
qu'on trempera. dans un linimenc compofé d'huile. 
& de jaune d'œuf, & qu'on fera entrer par force 
dans l'anus pour écarter les lévres de la playe , qu'- 
оп garnira eafuite de plumaceaux RR. couverts. 

du 
sels Ve we as doner ed 
tes dans SETUP 
faire à l'estevie 
faux faire пор 


QUATRIEME DEMONSTRATION: 417 
Au méme liniment : l'emplátre 5. Ia compreffe lon- 
gitudinale Т» puis la. quarrée V. y. doivent être 
appliquées par ordre , & retenues par le bandage 
X: On mettra le malade au lit, ou bien on le laif- 
fera en repos jufques au foir qu'on lui. tirera trois 
goilettes de fang › pour éviter qu'il ne fe falfe un 
dépôt d'humeurs für Ja partie figée: (a) 

Ces fortes de playes font embarra(fantes à panler, 
à саше que de le chemin par où pa(fent les gros 


(а) Si l'on a ouvert ‘quelque ‘artére dont on ert 
gne l'hemorcagie у, on doit panferle malade d'une 

tre maniere, On. cherche ce vaifícau avec le doigt оп 
elt für de l'avoir. tronyé quand le lang ne coule plos» 
оп met alors für le vailleau €n placé du doigt ún рене 
bóurdonnet trempé dans une eau fliptique off le tient 
avecilé doigt, on. porte le plus 

lc fondement plufieurs. brét 

chés dans Roue milieu. par à 

tient le Боца цес ue: dites dont on rem 
plit Ja cavité de la: playe ep БГ кошш compre 
fion für le vaiffeauz On prend. enfüjce les boues du Ri 
que l'on a Jä pendre, au, dehors » & on lex tite à 
{oi > tandis que. Гоп роц par un mouvement oppo- 
fé la charpie qui ch dans la playe, En titane le fil auquel 
"ees lambeau de linge font atracliés » n les dévelope y 
& en poutlant extcricurement: Ja: charpie qu'on a тай. 
den, on comprime plus fortement le ухсан, EBRA 
qn applique lés compteffes graduées & (c bandage à 
T'ordinsite, & l'on fait appuyer là main de quelque ре 
Sonne für l'appareil: pendant q 

Lorlqu'on а ouvert un vailler сопа qos 
mer l'appareil à l'ordinaire fans ven apporceyoit » à 
Fans panche dans a cavité de linee parce qu'il 
Zoe de ce côté moins dé tefill dice quà vers erte 
Ticur où tout eft exactement bouché par l'appareil, La 
Tation du ventre y де petites coliques, là peciteflê du 
Poux le froid dés extrémités , & lx bet oi [e 
hlade сотре peu X peu: fone atant d'indices de cies 
te hémorragie › dog un al MMe pour obliger le САЙТ 
fargien à lever аш ӨЕ l'appareil , A À examiner ca 
qui fe райе interie0rement. Ares asoir faic foror lex 

ka de fing > il fer le з! 


Jugement 


d'opérer 
pliquéess 


418 Dis ОбекАттоке тв Сиан, 
excremens , & que foüyent il fatvicnt lin dévoyez * 
nient qui oblige de lever appareil, & de panler 
freqnemmenc. On laiffe pour lors un garçon Chi- 
xurfien qui couche dans Ја chambre du malade s 8с 
qui le repanfe toutes les fois qoil a Ai la (elle s 
mais on tâche de regler cette évacdátion enforté 
qu'elle ne fe iffe qu'une fois le jour, on envoye le 
garçon ; qui une heure avant le panfement. leve 
l'appareil afin que le malide fe préfence à Ta chaife’ 
percée „ой il demeure quelque tems pour faire une 
bonne felles on. lave la playe avec du vin vide 
avant que de lat pinfer après que le" malade Soft 
vuidé les ineeftins. On fe ferc robjours du хашрой 
couvert d'un digeftif fort, animé, pour mondilier. 
& pour «empêcher, qu'il ne croiffe де mechantes 
chairs, ce qui arrive mèsfouvent dans ces parties $ 
оп continue la même chofe то jours, & on a 
foin dé ne diminuer Ja groffeur du tampon qu'à 
sucre que. les chairs «empliffent. le fond. de la. 
fiftule , on deffeche renfüite là plage & on trà- 
vaille y procurer une bonne cicatrice: (a) 

eeh pas difficile de décider laquelle de c 
trois manieres e(t préferable aux autres Le са 

jue fait une douleur coptinuelle pendant cing ou. 
fix femaines qu'on eft. obligé de Zen fervir. La liz 
gatare ne congés les chats qu'après nn long efpace. 
de tems & il ne faur pas manquer. de la ferrer rous 
los jouts.s ce quiine fe fait pas fans douleur. L'in- 
<їйоп слое À la verité une douleur plus vive » mais 
elle eft de fi peu de duré qu'elle ne doit point al- 


(a) Les Praticiens referent А урген dans le fes 
Kord parlamenty & dans les füivans шаре de la mé- 
he dont on à parlé plus lianc à кёйш} du tampon où de 
T tente quc l'Auteur propale ici. Néanmoins lorfqu'on 
a coupé dans l'opération опе portion confiderable du 
boul de Panus» & que les chairs commencent à rem- 
Pirê vide ji fauc. merere dans l'onyerture de cet 
Past une tefte uh ji courte, qui єп empêchant le 
Yoxcciffencnt lut соштус Ton gens 


QUATRE DEMONSTRATION, 419 
armer une perfonne qui veut guérir fans crainte 
de retour 5 car outre qu'elle acheve en une minute 
се que les deux autres manieres n'opcrent qu'en un. 
mois, Celt que par celles-ci la guctiton. eft dou- 
tenfe , & qu'elle eft sûre par l'incilion. 


Ces raifons ont déterminé le Roi À prendre, le 
parti de übir l'incifion , aprés avoir examiné tous 
les autres moyens qu'on lui propoñoie pour le gué. 
zir de la fiftule, dont je vais vous faire l'hiftoire, 
en peu de mots. 

Dans l'année 1686. il fürvint па Roi une perite ito: 
tumeur proche l'anus, en tirant du cóté du peri- ^ ^ 
née, elle n'étoit ni enflammée ni beaucoup dou- a Pr 
loureufe, Elle groffit peu à peu, & après avoir 
neurie elle fe perça d'elle méme , parce que le Roi 
ne: voulut pas fouflrir que M. Felix fon: premier 
Chirargien: en fît l'ouverture , comme il le propo 
foit. Ce рецк abícis eut [a fuite ordinaire de ceux 
où on ne fait pas. d'ouverrare fufilante_ pour рог- 
ter les xemedes dans le fond de [a cavité 3 il ne fe 
fit, qu'un petit trou À la peau. par. où la matiere 
s'écoula , il continua à fupurer , & enfin il devine 
бшсш 

Le feul moyen de guérir étoit l'opération mais 
Оп ne trouve pas toujours dans les Grands ceré 
déference néceffaite pour obtenir la guétifo 
lc gens propofoient des remedes qu’ils difoient in- 
faillibles , & on éprouva ne. partie de ceux qu'on 
jugeoit les meilleurs, mais pas un ne réuffies 
, On dit à Sa Majefté que les eaux de Barège Experience. 
€xoient excellentes pour ces maladies, le bruit mê 
me courut qw'Elle iroit À ces eaux s mais avant que 
de faire ce voyage on rona à propos de les éprou- 
ver für divers füjets. Оп chercha quatre perlonnes 
qui, avoient le même mal, & on les envoya À Ba- 
тере aux dépens dû Roi y fons Ja conduite de Me 
Gervais Chirurgien ordinaire de Sa Matt, le: 
quel fit des injééions de ces ean dans leus Kulcs 

Dd 


nuc au Roi, 


von Des Оттона pr CHIRORGIE , 

pendant un tems confiderable s il les y traita de 14 
insniere qu'il crot convenable pour leur rendre la 
оте, & il les ramena tour auf avancés dans leue 
eau que quand ils- &oient partis pour. у aller. 

Une femme vint dire à la Cour qu'étant allée 
dux eaux de Bourbon pour une malidie particu- 
Шеге, elle t trouvée guérie par "leur ulage 
d'une flute qu'elle avoit avant. que d'y aller. On 
envoya à Bourbon wn des Chirurgiens du Roi 
avec quatre autres malades qui revintent dans le 
même état qu'ils étoient , quand ils partirent. 

Un Jacobin s'adreffa A M: de Louvoi , Eh 

qu'il avoit une eau. avec quelle il guériffoie. 
toutes fortes de fituless un autre fe vanroir 
voir un onguent qui n'en manquait aucune з i 
ей eur d'autres: qui propoferent des romedes dif 
férens , & qui citoient méme des cures qu'ils prét 
tendoicut avoir faites. Ce Miniftre qui ne vouloit 
sien négliger pour. une fanté айй précieufe que 
ceile du toi j fit meubler plufieurs chambres à la 
Sovinrendance › où on mit des malades qui avoient 
des fiflules, & оп les ft traiter en préfence de M: 
Felix par ceux qui fe vantoient de les pouvoir 
guérir. Une année s'écoula pendait toutes ces dif- 
ferentes épreuves fans qu'il y en cût un feul de 
pueris 

М. Beffieres qui avoit examiné le mal, étant 
зосетгоце par Sa Маједе für ce qu'il en. penfoit y 
sepoudit librement au Roi, que tons les remedes 
du monde ne feroient rien fans l'opération. 

Le ot enfin X qui M. de Louyoy & M. Feliz 
sébdoient compte de ott ce qui fe paffoit , voyant 
qu'il n'y avoit d'efpérance dé guérir que par Popé 

sition fur laquelle MA Felix infftoit toujours , s'y 
détermina ; mais i] fie voulut en informer perfonne- 
Jl attendit qu'il Far de retour de Fontainebleau , 5 
main qu'on rie s'étoirapperçu dé rien , оп fut 
‘étonné qu'allaut au. Jever dn Rois oñ apprit qu'it 


QUATRE’: NSTRATION, 
е l'opération , & qu'il avoit con 

f ions. que. M. Felix 
avoir jugé à propos de ‘lui faire. 

Ce fut le 21. Novembre 1687 que cela fe раба. Ceux п 
М. Felix À qui le Roi avoit laiffé la liben de terene 
prendre tel. Chirurgien quil lui plairoit pour Iais ciue 9*6 
der dans certe occafion › choit M. Beflicres qui ^" 
fuc prefent à cette opération, où il n'y avoit que 
M: de Louvoi avec MM. Daquin & Fagon, La 
cure fut rrès-bien conduite, & le Roia cté par- 
REN П récompenfa aufi en Roi tous 
«cux qui Jui rendirent fervice dans cette maladie. Récompen. 
JL donna à M. Felix einquante mille rus, 1 M. котра 
Daquin cent mille livres , 3 M. Fagon quatre. Parle Roi à 
vingt mille livres, à M. Bellicres quarante mille x 9" ^ 


livres, à chacun de fes Aporicaires qui font qua. ае 


tré, douze mille livres, & au nommé la Raye 
argon de M. Felix, quatre cent pifloles. ` 


V pour 
тош. 


OPERATIONS 


DE 
CHIRURGIE. 
CINQUIE'ME. DEMONSTRATION. 


Des Opérations qui fé pratiquent à la. 
Poitrine d an Cil. 


EMPYEME: 


‘Ordre ‘ques nous nous. fommes pref- 

cit, Meffeurs , demande qu'après 

vous avoir démontré toutes les opéra- 

ions qui fe pratiquent für le bas- 

venue, nous montions à telles qui fe font à 

Ja poitrine , que nous continnions parle col & 

la tête, & que nous finillions par celles des ex- 

тёшйё. і 

La poitrine a des maladies qui lai font propres » 

& par conféquent elle a аш des opérations qui 

V jui font particulieres , dont la principale eft l'em- 

pyéme. С par celle-ci que nous allons commen- 
co E 

Таріора dcs Auteurs ayant égard à l'érimolo- 


Сіна ме DEMONSTRATION. 423 , 
sie d'empyéme qui fgaifie changement en pus ou D'où veut 
en finie, sous difent que се mot fe prend pour AA, 
une; tranfmutation de matiere-en pus dans quel- 
que partie du corps qu'elle fe falle, & parriculie= 
xement pour une colleétiop ou un amas de pus dans 
1а capacité. de Ja poitrine; mais Ja: coutume de le 
prendre pour l'ouverture qu'on eft obligé de fairé 
À la poitrine afin d'en tirer du fang y du pus , ou de 
l'eau, a prévalu, Pappellerai dont cette ouverture 
'empyéme , аш cette opération n'eft:elle connue 
que fous ce nom par les Prariciens. “Ай quand je 
parlerai, d'empyéme ; j'entendrai une. playe qu'on 
wa faite À la partie. intérieure de la poitrine entre 
deux côtes, pour. donner йе à ce qui eft épanché 
dans fucapacirés 


'einpyéme, 


Trois fortes de matieres obligent d'en venir à месат de 
T'empyéme ; fcavoir du fang. qui. fortant de quel- cete opéra 
ques vaiffeaox fanguips qui auront été coupés ‚ fera tion, 
tombé for le diaphragme ; du pus qui s'y fera d 

ché enfüite d'une. dree, où de l'eau qui s'y fem 

amaffée peuà pen dans une hydtopifie. Voilà trois 
differentes occafions où on fait. l'empyéme & où 

Left abfolument néceffüre s mais la plus рте аце 

de routes, Се quand parune playe au poumon le 

fang tombe dans la poitrine dent il rempliroic 

bicntót Ja cavité, avec danger d'étouffer dans peu 

de magie malades (i on. ne lui donnoit iffue par. 

Une ouverture qu'on ne doir pas. differer , ce qui 
engage à vous en faire voir l'opération avant 

que de vous entretenir des autres. 

Entre les playes de la poitrine , les unes ne péné- Genf 
trent point dans facapacité, & alors elles font rë- des pass 
gardées comme fimples les autres font рёпёттап-% ^ 19 
tes, & de ces dernieres quelques-unes font fans IE 
fion des organes internes» & en се cas elles ne de 
mandent que laréonions & d'autres avec léfion 
des parties. contenues $ & celles-ci encore font ou 
Gns épanchement de fang dans la poitrine, on bien. 

Dia 


plos сену, 
ne филе, 
1e paye 


414 Des OPERATIONS pr. CHIRURGIE ; 
elles font accompagnées de fang répandu dans cette 


moyenne region. Ci 


ie font de: ces dernieres dont j'ai 


À vous parler, parce qu'elles ne fee peuvent gudrie 


que par l'empyéme 
lade feroit fufóqué 


qui évacue ce fang dont le ma- 
; li on ne le faifoit fortir. 


Les moyens pour connoître’ que là playe eft pé- 
vetrante , font trois ; l'atrouchement , la vüe & la 


fonde. Si en touchas 


nt айх environs de la playe vous 


fenrez un emplisérme , e'eft-i-dire ; une Бош оиз: 
Te. femblable à celle des animaux. qu'on foüfe 


avoir tués 


 C'eft figne qu'elle pénetre dans 


ité, ce gonflement n'ayant рй venir que de 
се que le vent pouffé au dehors par Ics poumons s 


Self répandu. dans 


les е{расев des muícles de la 


poitrine, & fous les régumens, On remarque par. 
1а уйе Da age eff grande & fi'elle pénetre ; car 
Ic fang qui s’en échape, eft rendu écumeux par 


l'air qui s'y méle & 
néant: chaflés Du 


qui fort de la playe avec bruit, 
on & l'autre avec vitele par x 


poumons qui Gender ou pat les mü(cles qui ref 


fertent la poitrine s 
capacité пе бї ouv 
ne foit. Heft: I y 
verturey une: change 
elle, réel figne qu 
Mine, l'air qui en fort: étant l'unique caufe de de 
Preuve ja petit mouvement: D'autres difene que file ЫЫ 


doit très-foible, il 


alors on rie peut douter que la 
eme, б que méme le poumón 
ena qui approchent;de loi- 
lle lange, ër Dia Rime vita 
iele coup eft entré datis Ta pol- 


faudroit approlier. ur virale 


1а playes & que Tilt glace fovernilfolt , ce fe- 
roit figne qu'il fortiroie de l'air бе que la playe pé- 
merit; mais la los füre preuves get par la 


fonde, intro 
douter ze la play 
que fouvent n пе 
le chemin qu'a fait 
ordre que fu pl 


ades épées droites 


»duifane dan 1з playe elle entre 
Is loitrite y il n'ya pas Tien de 
ne penetre: Cependant quoi 
рой рле avec 1а fonde trouver. 
l'inftr ей faut pas 
уе ой bôrnée À la бебе, il y 
n'entiánt ame de biais font 


CINQU ME DEMONSTRATION. , #5 
tine fi petite playe qu'on ne peut y condüite la 
fonde: , & partictlierement (i e ей étoit en gar 
de lorfqurila recu le coup. 11 faudra donc en ce 
cas ruer l4 perfonne comme elle étoit lorquelle. 
a ЫТ, & fi avec cela la fonde n'entroit 
point ; on dilaréroit extérieurément la peau fans 
différer; quand d'ailleurs оп а des брпе que le 
dedans eft offenfé. 


ЇЇ ne füffir pas de fcavoir E age playe pénetre où Par oll on 


non il faut connottre s'il у а di fang épanché 


dans la poitrine ; & trois chofes nous en inftrui 
fent. r°: La fitüation de la playe. 2 
tions; 3s. E idens qui l'accompap 
L'anatoie nous apprend qu'il y a une artere & 
tercoftales qui. font placées dans йе 
fciffüre quirregne le long dela partie inférieure de 
cháque cóté: Si le tranchant de l'inftrument quia 
fait la playe , à coupé les mufelés intercoftaux di 
тестеп fous la côte у ЧЇ oir: avoit” ouvert сет 
ма ак, d'où il den fera faivi un épanchemene 
«de fing dans Ta poitrine. (4) 


M, Gerard. a, imaginé le moyen de faire la ligatu- 
re des ааа екоо» Joue Ee 
dans quelgw'endroit favorable, Aprés ayvir reconnu. 
Je licu ой l'artere a été coupé » on 
on prend l'aiguille, ©. affez courbe 
кє yite епс 


at Eege, on tire le fl jui à ce 
que le bourdonner fe теошуе fir Partcte on aplique 
for Le côté qui clk embralfé par le ЇЙ › unc солей. 
un peu paille y бос Jaquelle lenit 
rant füfilammenr pone comprir 
trouve pris entre. le bourdonner 52 Ja. cree Gous 
Тава Chirurgien de Montp veme depuis, po 
Ze Ta ligature de cerre ascoye » l'aiguille courbe D gi 


d'une 


436 Dis OPERATIONS DE CHIRURGIE ; 

ila playe eft grande, & qu'il en forte beaucoup 
de bus, delt бопе qu'il. doit y en avoir dans la 
capacité , & principalement. quand on entend un 
Dieser à la playe саш par Pair qui en fort; cela 
marque qu'il y a'ouyerrure au poumón , & comme 
il eft tont. plein de vaiffcaux , il ne peut pas être 
Ыс qu'il n'y en ait d'ouverts qui verfenc du fang 
dans cere capacité difpolée à le recevoir. 

On connoit le fang épanché par les accidens qui 

arrivent immediatement aprés. Ја bleffure ¢ on fent 
une grande pefanteur, fur le diaphragme сац 
le poids du (ng qui s'y eft répandu , une forte en 
fion à la poitrine du. côté de la playe , le bleífé a 
de la peine à refpirer , & tombe Souvent en fyn- 
cope. (a) 
s^ Si parle défaut de ces fignes le Chirurgien juge 
qu'il n'y a point. de fang épanché , il doit travail- 
ler à guérir la playe le рій: qu'il pourra , & quel 
que foin qu'il y apporte , ce ne fera pas ббс 
qu'il feroit à fouhaiter , parce que les playes de la 
poitrine font plus difficiles à. guérir que les autres - 
а un manche. Aprés avoir fait paffer l'aiguille par del. 
Yous la côte & pre les ufe & les Шры БЕ 
Чейз у ор depage le Al qui. eft-dans les trous prati- 
qués Vers la pointe ‚ on tite enfuite l'aiguille ‘de la 
même maniere qu'on à Fait entrer  &e on fait la li 
gature de Partere comme je viens de dire: 

(а) Ajouter à ces fignes d'épanchement que le bleffé 
хере mieux couché fur un plan prélque horifontal que. 
debout ou айз qu'il. ne peut reller couché fur le côté 


in, c'ell dires du cóté où il n Ja pasd'épanchement, 


au си qu'étane couché du côté de l'épanchement il 
Julie moins; qu'il ne peut fe tenir couché d'aucun 
d fi 'épanchement eft dans l'une & dans l'autre ca- 
vité de Is. poitrine з qu'étant debout ou affs, il prend 
une fitration telle que fon dos erie un arc de cer- 
le. On sëng de plus que le cûte de la poitrine où 
€t l'épanchement a plus d'étendue que celui où il n'y 
© а point , ce qu'on reconnolt par l'examen du des 
Holt qu'on mer à (on féant y enfin le Ыс aune fueur 
froide partode fon corps » fes extrémités font froides , 
on pouls eft perit & concentrés 


pour quatre raifons. La premiere А caufe que l'air, 
qui entrant par la playe fans être modifié ni échaut- 
fé comme celui qui. poffe par la bouche, ne peut 

anquer. d'incommoder. les poumons. La fe 

; parce que le mouvement. continuel de la 
poitrine s'oppole à la réunion qui. fe doit faire. La 
troifiéme confifte dans la difficulté qu'il y a de 
porter les médicamens À une Hate des poumons s 
& Ja quatriéıne en. ce que les matieres n'ont pas la. 
libené de fonir d'elles-mêmes & qu'on а de la 
peine à les tirer quand elles font dans le fond dela 
poitrin 


Jl ne faut point s'arrêter à l'opinion de quelques, Abus dans 


Anciens qui vouloient que par une future on fera ® Pratique. 
mit routes les. playes de la poitrine, pendant que 
Pair étranger qui y entroit , croit extrêmement ре 
micicox. Nous rejetterons auffi le fentiment d 
ceux qui confeillent de les tenir, très-long tems ou~ 
vertes. S'il n'y a. point de fang épanché , il faut les 
fermer au plûrût S'il y en a on les tiendra ouver- 
tes pour les foire forir  & ain c'eft le fang qui 
doit en ceci regler la conduite du. Chirurgien. 
Quand il. y 3 épanchement. de fang , il e(t né- 
cefhise de le vnider; & pour cet effer le Chirur 
Sien fe doit fervir des moyens les. plus doux avant 
Че d'en venir aux extrêmes. On nous en ргоро Core de la 
trois, le premier eft de (aer le malade de maniere Playe où 17 
quele fang puilfe fortir par la plage, ce ee di 
сше en lui біре bailfer la tête, lui élevant les fang. 
cuis, & le couchant far la playe même; le fecond 
eft d'aider au fang à fortir en ferrant le nez au blef- 
fé , lui ordonnant de retenir un peu fon haleine , 
&lui ébranlant un peule corps; & le troiliéme , 
ect de fe fervir de l'inttroment. appellé pyoulque. 
оп tirepus А. qui eft une feringue dont le canon eft 
courbé pour s'accommoder a figure de la pla 
оп introduit ce canon jufqu’à l'endroit: ой le fang 
eft tombé , puis retirant le manche de Ja feriogue » 


Commens 1 


later Tou 


418, Dis ONRATIONS ри Citiuncir , 
Фа l'emplit de certe humeur extravalée, & ай? 
onila pompe à plufieurs fois. 

; i par ccs moyens on wa pas pû vuider la pots 
quit» il la faut Ouvrir pour donner iffe de quel. 
quemniere que ce foit À cette matiere, Où s^ 
prend de deux façons; l'une en dire 1a playe 
S l'autre en faifant une cont’ouverture. d 
"Jo dilaracion de la playe fe doit faire quand Pous 
ou verture eft dans kb parce-baffe de Ta poitrine , foit 

antérieurement , foit poRérieurement з car il n olf 

Pas rare que la playe fe trouve vers l'endroit où оп 

feroit l'empyéme , & quand méme elle feroit de 

quelques doigts plus haut , il) faudroit {е contens 


rer de la dilatér, ce qu'on fait em fourrantunc 


fonde creufe В, dans la playe , pour y conduire Ia. 


pointe d'un inftrument qui doit écre où un biftourt 
droit C. ou un courbe D. & on obfervera de faire 
D mp en bas lesincifions aux tégumens & aux 
mufcles extérieurs pour faciliter [а fortie du fang. 
Car pour Ia dilatation qu'on: fait aux mufeles ia 
tercoftaux , clle ne peur être qu'à l'endroit de la 
playe qui fe rencontre entre deux côtés ; on met 
vnfuite le Mt dans une fituation convenable à 
l'évacuation’ du fang, оп ne peut mieux le fiter 
que de le coucher fur In Hate, 
o» Un des Gendarmes de Monfeigneur le Duc 
de Bourgogne fut blellé à Beffort en 1703. par un 
"defe tades qui loi donna un conp d'épée бап 
tit , directement fous la mammelle droit 
ame се malheur lui étoit arrivé à. emt Jeu 
de cette ville, la poitrine a 
кеюре 
pair j 
mme 
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jele panfai & le laiffai entre les mains d'un Chi 
surgien de la ville qui le guérit , de maniere qu'un 
mois après il vint nous rejoindre à l'armée, 

Si la playe eft à la partie; fupérieure de la. pois 
trine & qu'on foit certain qu'il. y a du fang épan= 
ché , il faut de néceffiré faire une contr ouverture з 
qui fera ce qu'on appelle Empyême: Elle fe doit. 
faire à la partie déclive ou penchante de la poitri- 
ne en deux endroits ; fçavoir en. la partie antericu* 
re, ou en la poftericure. 

Quand on choilit la partie antérieure. de la рої- En quel lien 
trine, l'opérarion fe fait entre la deuxié me. & lam он апе 
troiliéme de vroyes cótes.en comprant de base a" 
baut» Le ЫЧ om gr cet avantage qu'il peut f 
panfer lui-même quand il et obligé de quitter fon 
Chirurgie , foit parce qu'il. né fera pas en état de. 
le payer, ou parce qu'il fera obligé dechañgerde 
Deg: & quelquefois la longueur de la aladie ima 
patiente tellement. qu'on. ve vert plus s'afujertie. 
арх heures du Chirurgien.: Mais: l'incommodité 
de fe pancher ou. de fé coucher für le ventre pour 
faire fortir le fang ou le pus; fait: préferer Ig partie 
Fréiere parce, qu'était couchéfur le dos lar 
matiere: fe porte: aifémentià l'onverrure e E fort 
fins qu'on) DI faire aucune violence айк pou« 

Si on fe détermine dela fire Aa parrie-pofte- 
rinure , on enfonce le biftouri à cinq ou fix travers 
de doigts. des apophifes épineufes. des: vertebrer + 
ешге la troifiéme & la quatriéme des иу côtés 
comptant de bas en haut. Sans m'embarralfer de 
copter les córes , je Ја fais quatre doigts au-deíz 
fous de l'angle: de l'omoplate, & à cinq-ou fig 
doigts de l'épine y qui eft l'erdroir ой les côtess’a= 
vancent le! plus en dehors garnis on doit für vont 
faire l'empyéme du côté de-I'épanchement ,'& on 
küchera de ne fe pointrrorper lur cet artic) 

Lropérarion ayant été пое fila néceifad piel 


430. Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE, 
fanted' > il ne faut: 
il, on аша affez 
de tems pour cela quand le fang s'écoulera de la 
poitrine; & on ne doit point recommander au blef- 
fé de fe tenir en fon féant , il y eft toujours porté 
de lui-ménie , parce que eet la: firuation où il 
peut mieux re(pirer. Aprés lui avoir tourné le dos 
du côté du. jour & fa chemife relevée, on ріпсета 
Jes tégumens à l'endroit qu'on voudra ouvrir, & le 
Chirurpien les. Fän tenir d'une main par un. fer- 
vireur dans le теп qu'il les foulevera lui-même de 
1а main gauche , il les coupera ауес un biltouri 
droit. C. qu'il tient de Ia main droite › puis ayant 
lâché les tégomens il achevera de traverfer les 
mufcles entre deux côtes, tournant le dos de fon 
bittouri du côté de la cóte fuperieure , pour ne pas 
percer les vaiffeaux qui font le long. de la lévre in 
férieure. de cer оз, Les mu(cles etant coupés, il 
ouvrira la plóvre avec. la. pointe de се même inf 
trument; qu'il. retirera- enfuire pour y porter. fon 
doigr s: afin de fcavoir G louverture eft fafifante s 
aprés quoi. il fera. pancher le malade en arri 
pour faciliter Ја fortie du fang qui e. répand pour 
l'ordinaire en egene, & on ne doit. rien aps 
préhender en le laiffant toug Sortir, car quand il 
eft une fois dehors de fes vailleaux , il ne fait qu'ins, 
commoder en quélqu'éndioir qu'il féjourne. 
sp On prépare une tente de Droge В, qui. felon les 


«¢ Auteurs doit avoir (ix conditions: la premiere, 


qu'on doit 
préparer. 


qu'elle foit d'une groffeur proportionnée à la gran- 
deur de la playe; la feconde, qu'elle foit molle de 
crainte de faire de la douleur з la eroifiémc , qu'elle. 
fuit courte & mouffe à la pointe , de peur de ble: 
fer le-poumon.: la quatriéme , qu'elle foit un pea 
applatic pour s'accommoder à Pelpace qui eft entre 

ех сбтез: la cinquième, qu'elle ait une tête 
G. afin qu'elle dente pas dans la capacité s & un. 
Bl. H. qui y foit oux la retiter de Ia. poie 


mg DrxONSTRTIQM ` am 
trine еп cas qu'elle y tombát s & la fiéme, quelle: 
foit trempéé en quelque liqueur vulneraire. Le 
fang étant forti, on met dans là playe une сепке 
ainf conditionnée , on fait ue bonne embrocaz 
tion aux environs de 1а playe'qu'on. couvre avec 
des plumacesux plats. TI. & un [тапа emplâtre Ke 
de Gratia Dei: On pole” ane compreffe quarrée L. 
par déffüs , & puis le bandage circulaire qu'on fait 
autour du corps avec cette fervietce M. ployée en 
trois ou en quatre ‚ & qu'on: alure dans fob lien 
n l'àtrachant ap fcapulaire "IN. par devant & par 
derriere. (a) 

Eet асга à des vie dn de fe mette. 
ef peine s'il; fat 'conferver les fibres des mufcles 
iritercoftanx externes , ou celles des internes Dé de 
balîncer à couper felon la reélicude des fibres des 
uns plátóc que felon la direction dés fibres desans 
us, TI les fatê couper également: les unes: & les 
aotres > & "prendre garde-feulement que letran 
chant du bifloori he touche «ux'cótes , de crainte. 
que l'incifion Dir A leur periofté- ne Icar donnát 

ion dé fe découvrir par la fuites 

"Quelques Auteats ohe prétéûdu rafiner en cons 
féillant de e point: couper р 


Panfemene 
de la playes 


Mavvaife 


е avec la poinre Maniere 


de l'inftrument , & voulant qu'après avoirxcoupé t ouveie la 


186 müfelés & étreparvent bla plévre у on la poüte 


(e) La tee qon beet Jd реш, bleer fe ndi 


зоп qui vient (тараг conne [on extrémité ; elle boite 
de l'ouverture & Өлге outen lie des 
Thatieres éparchées selle écarte Бе 

travers, defquelles elle. pale: у. е 
leur » ibinBamagion s & ацшы de la carie dés 
«ires. C'el pourquoi Ies Praciciens fe fervent aujourd 
dhui d'un* petltd База Шеке de Hige moller; dofit ilg 
srittodaifeqt ún Bone: dans, la poitrine.» ils rempliflene 
'enfiüite la playe de pleurs bourdonnets » & appliquent 
lette de l'appareil eel ucl elt ic dc Cote bare 
«апе оп meche. de Hinge рсе Голун de lå 
poitrine de ТЕ “refermer у бёейте füns ler le pous 
Thon ni canfer de йош aw malade unc WE 
anx maricres épanchiées. 


paye. 


An Des OnerAtroNS De CHIRURGIE; 
avec nne grofe fonde mouffe pour {а faire crever; 
let quede cete maniere on ne rifque point 
d'offenfer le.poumon. avec la pointe du biftoari : 
cette: méthode. eft blámable у car pour éviter 
vn mal qui n'arrive: jamais À un habile birnrgien» 
ils; en font deux. qui. peuvent avoir des fuites а= 
каз l'une з c'eft qu'ils rar la. plévre des 
ite aux environs de la playe par l'impultion qu'ils 
font pour l'onvrir ainfi Gr Je fecond ‚ c'eft qu'en. 
xompant les fibres de cette membrane;, elle. fogffre. 
шеге qui peur у. caufer: fluxion Är ,inflamma- 
tion. 

et Ja coutume dans lea traitement: des playe» 
que de lever le premier appareil au; bout de vingr- 
quatre heures , mais les playes de la poitrine ne 
donnent point ce tems, Quand. le malade; fe fent. 
oppreffé » ce qui arrive quelquefois fix jou buit. 
heures après l'opération lil fat Je repanfer afin, 
de donner ifue au nouveau. fang, (oni de fes vail- 
fea; c'efi- pourquoi. оп aura des. appareils tout 
prêts pour panfer le; malade antant de fois que La 
deet le requorera fur tont. il me: faut pas épars 
goerla faignée du bras parce que çertealpece de 
xévulfion empêche cette. humeur, de 'échopes, Par 
Ja playe du poumon, 

On ne дой avait dyar qu’ da, plays. Pre par, 
opérations carla premiere n'étant plus conüdéra- 
Бе on doit la laiffer xefermer аот дб qu'elle y fera. 
difpoféc. On. en tire pourtant une utilité doft on. 
profite jufqu'à се qu'elle foit guérie  puifqu'étanr. 
obligé de faire des imjcétions dans la poitrine pour. 
sénge & опрбйпе le pus & les Bürhidités fa~ 
nicoles qui у tombent , on feringue par Їз playe fi 
qperieure des liqueur qui. doivent fortit par infe- 
3icure: où la pente" tft naturelle , de maniere que 

tions «piis avoir lave la poitrine ; die 
dent sil (ons effort & fans inconvénient: 

Voila pour edit) regarde l'opération qu'on aw- 

та 


С: Cu QUIEME DEMONSTRATIO? 
ха jugé nécefaire dans nes playes depo 
ne, & qu'on пе doit pas faire ете Se 
on vouloic que je la file à м. de la Bonoilfiere 
Ecuyer du Koi qui fut blé à Veriailles en E 
À la mammelle droite. d 
entrée de biais dans 


д TONY. 
e» d'an coup d'épée qui dane 
la capacité de la poitrine, pei 

oit le médiaftn. & allot (c ex NAE 
gauche... Les accidens qui. furvinrent le troificm 
jour fembloient indiquer qu'il. y avoit du fang 
épanchée. Ceux qui le voyolent avec m "a 


p avec. moi. éroien 
d'avis que je fi us 


e 
'empyéme,, je leur dis que ie re- 
gardois fa grande dificulté deretpirer comme un 
effer de Pinflammation cantée au médiafin , à rate 
fon de la playe qui le perçoit: il elt vrai que le 
malade ne pouvoir fe tenir couché, mais je ne re- 
qutquois. poine de tenlion à la poitrine , hi de pe- 
snreur au diaphragme, Je perucdai au pere du 
bleflé de prier M. Felix, de le venit vo 


аййег de fon confeil. П fut Че mn lain 


Qn ne fit point d'opération , & le malade fut pat. 


fuitement bien guéri. 
Dans la méme affaire qui fe pafa à minuit 

Meter kicurenant des sudes de la porte de S 

Majefte , reçut un coup d'épée à | nr 


^ partie inférieu- 
Foge la poitrine du côté droit. Avilirót. qu'il fut“ 
тнє chez loi, on alla cherch 


т un Deem 11 vin 
un Tambour du В, e 


egiment des Gardes qui Jui De 
Dänz? gi Pura que dans e CPP 
roit, guéri. Le lendemain au lever, on dir au Ro 
nuit précedente у celui qui s'était fait facer fe por- 
той bien, & que celui qni avoit. été panié par le 
Chicorgiens fe mouroits Офис nouvelle (e ерп. 
di: comme véritable; malaprés midi dn me 
jour M. Meffier fe соп а Ас recor fes Sacr 
Parce qu'il бошой, Il m'envoya chercher a 
priant de loi fire ce que je jugeroisà pro d je 
lui dis que je le croyoie pueri far еен quon 
ШЫ, 


ас Maye 
poitrine 


Définition 


434 . Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE , 
еп avoir fait ап Roi тпай que jele trouvois trés 
mal par la nature de (а playe & des accidens qui 
l'accompzgnoient. Un autre Pauroit peut-être laif- 
fé périr enrre les mains de fon fuceur, mais je crus 
qu'il dech de mon devoir de le fecourir dans une 
néceffité auf preffente« La playe étant à la partie 
inféricure de a poitrine , je la Шагай, & fis une 
ouverture fuffifante: pour donner ае au fang ré- 
pandu; dès ce moment il commenga à fe fentir fou- 
lagé, je continuat à le panfer , & je l'ai td 
(E) 

L'opération de l'empyéme fe fait encore, quand 
il y a du pus épanché dans la caviré de la poitrine › 
се qui arrive pour l'ordinaire enfüite d'une pleurefie 
où d'une peripneumonie. 

La pleurefie eft une inflammation de la plévre 
caufée par un fang bolillant & impétueux qui s'ex- 
travafe & fe grümele dans cere membranes Шу en 
a qui für les picotemens que le malade reffent , 
prétendent qu'elle eft produite par une bile échauf- 
fie qui Samall entre Jes côtes & la plévre ; elle 
elt toujours accompagnée d'une fiévre aigue y d'unc 


(а Tes playes de poitrine ne font flcheufes qu'au. 
tane qu'il furvient une inflammation , ou un épa 
ment у comme on le voie par ces deux obfervatioy 
welt pas ай dans les commencemens de гесоппойте 
Jequel des deux accidens on doit prevenire 

On prévient l'infammati i 
ficqnenes faipnécs & un 

On previsne l'épanchemenc pa si 
Гоп ne séullit é 
'empyóme y oi с en cas qu'elle foie 
бше favorablement, et ici que l'ouver- 
turc d'un ros айели puit toujours un épanchemenc 
mortel. er à l'épstichemene. 
caul par l'onvermure de рев vailleaux. y quand сетте 
Ouverture fe trouve. en. certains endroits. Par exemple 
Vortqne l'aniere snrercottale elt ouverte près de fon origi- 
не зой on ne рёш ps en faire la Jigacure , iL elt im- 
vofiible deyéchaper: le Шей. 


` Cio amo 45 

tion fréquente & dificile, & d'une dou- 

àr piquante & interne. Led Grecs l'appellent 

pleuritis ди mor plevron - qui fignifie le côté, par- 

ce qu'elle fe fait violemment fentir au côté de la 
poitrine. 

La péipneumonie eft une inflammation du 
poumon excitée par le dépôt qui s'y fait d'unc 
matiere purulente qui füccede à la Euxion de la 
poitrine, & dont les. ignes font une fréquente & 
Fetite refpiration , avec une fiévre & rougeur de 
Уйде. Ce mot de péripneumonie eft dérivé de 
feri qui veut dire ай tour, & de preumen , qui 
fitnifie poumon , parce que cette maladie fe forme 
fouvent dans la membrane qui envelope les pou- 

D'Aen maladies font très-violentes, & elles 
expedient leurs. malades en peu de tems. Quand 
Tumeur gui itla peu ers 
dans la plévre , & que celle qui f ^ripneu- 
movie eft dans la fübilauce du po үе us 
fes membranes з ces deux maladies font pour h 
ction de la Medecine , je. vet 
que les Medecins doivent pour 1 


de la jurii lire 
la cûre par la dicte & par la Pharmacie , аш bicn 
que par la Chirurgie qui pourra y employer les 
fri&ions, les » & for tout les. f A nées 3 
thais quand ces matiere ү 


в morbifiques ont abfcedé , 


pus ей épanché dansla poitrine , elles 
principalement foumiíes la. Chirurgie, par- 
©е qu'il n'ya. point d'autre moyen pour les éva- 
cuer, que fa main du Chirurgien. 
Cet à 


‚Се à lui À examiner avont.que de lentrepren- сес 
dre s'il eft conftant qu'il y ait de la matiere 1 
1а poitrine , pour пе pas tomber dans la faure quent 


commit ш 
l'empyéme à M, le Due de Moremart , & qoi ne 
guer 


Chirurgien d'ailleurs habile , qui dite, 


Hifloite à 


ce fij 
fujer, 


BN 
la trie. 


Drs Ovrrarions DE ÇHINURGIF, 
les parens la fouhaitoient , il fit blame de tout le 
monde. 
Une affaire. prefque femblable arriva à Verfail- 
leen 1705 , àun des Chirurgiens du Roi , le- 
quel étoit venu de Rouen fe donner pour le plus 
expert Chirurgien de l'Univers. М. Helvetius vine 
voir le nommé Berteville Tapiflierdu Roi, ma- 
lade depuis long-tems , & fe plaignant d'une dou- 
leur à l'hypocondre droit. Ayant touché l'endroit з 
dert qu'il y avoit de la matiere st & il confeilla 
à ce Chirurgien de l'ouvrir, ce qu'il fit à Pinftante 
Y ne évacuer; & le malade. 
mourut deu l'opération. L'avanta- 
ge qu'en tira ce pauvre malade, fur d'être en peu 
de rems delivré pour toujours dela douleur qu'il 
fouflioit & de celle dopt il pouvoit être menacé 
dons la fuite: Un frater auroit été excufble а" 
voir eu cette foumiflion , parce que. fes lumieres 
font triv-bornées s mais un Maître Chirurgien doit 
we für de fon fait › & il ne doit point tenter une 
opération de certe confequence fur. Ja bone foi 


y rencontra rien 
heures aprè 


d'autrui. 

Plufeurs fone dans Ја penfé 
peur guérir ces maladies, ils dilént qu'elle a trois 
voyes naturelles pour fe dbarraffer des mtieres, 
рар Je тасһаз » par les rines, & par let felles 3 
anais ce font des E de miracles qu'il ne faut 
pas тоц 
fible qu'el 
Tonon сайда cui 
Poumon ou dans la plésre s mais auffirér que l'abf-. 
és d crevé & que le pna eft répandu: dins la ca- 
paché de la poitrine , il n'y a que l'émpiéme qui 
l'en. рі faite fortire 

Les figner qui nous marquent qu'il fe forme ша 
abiçàs cans la. plévre fone goe inflammation , une 
douleur зірне Ze pergame qui oraque rou d 
coup ; ше pelanreur y une Ferre lente & continue 


que Ја nature feule 


évacue par l'un de ces crois moy 
a eucore ou dans le 
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omg" 
ompagnée de friffons , un pouls dur ferré 5 


profond s une toux fiche avec alteration , & une 


adifficalté preffante de 


dans la fübftanee d 
де fent une douleur fixe & fou 
peo-3-peu , il ne refhire qu'avec peine , la бёте 
Continue avec une foif immoderce qui ne l'aban- 
donne point , fes. crachats font parole: 

affaiffés ёс enfoncés rouges & vermeil 
lcs , & tout le corps deviene fec & atrophié. 

Les ignes qui nous avertiffent que l'ab(ces y foit 
de la plévre , foit des poumons eft crevé, & que 
1а matieree(t épanchée for le diaphragme , font une 
diminution de tous. ces fymprómes pour quelque 
rems , la douleur eft à la verité moins aigue ; fe 
faifant fentit vers les fauffes côtes , & le malade 
éprouve quélquefoulagemenc з mais il forvient des 
accidens qui ne font pas moins dangereux que le 
premiers s car outre. la difficulté de refpirer , le 
pouls s'éleve з la fiévre s'augmence & devient ars 
deme з on. а une grande inquiétude & on eft fari- 
gué d'une pefanteur fur le diaphragmé accompa- 
gnée de fuétuation + on ne peat le tenir couchi 
que fur lê coté malade ; car fi on fe canche fur lc 
côté oppolé, on. reffent une douleur plus vive, & 
win pefanteur beaucoup plas р fée par 
2а matieré qui charge їе medinfin s cem alors 
qu'il fant avoir recours à l'opération comme le 
feul moyen de guérir. (а) 


mes qui font occafionnés 
@ ce que dic M. Verluc À се 
jant d'ab- 


{4) Hy a aufi des em, 
fije, Gre «il, pluftents empyémes ve 
» ёге ап foie j ces erapyémes avoicne été 
une fiévie violente › une donlcur vive & aigue , une 
grande йена бе refte y ан douleur ave 
toujours é à la region би fole y & comme ces abltàs 
ven dans la partie convexe dn foie K Га nemb 


те, [е PS RYO 
Бе; 


Signes de 
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Wer Mourfraycrune iffüd à cette matiere ; on peue 
ш. Ouvrir la poitrine еп deux manieres , on par linci- 
fion ou par le cautere potentiel з car pour le tré- 
pon de la côte & le cautere. aétuel que quelques 
Auteurs nous propofent , ce font des moyens rrop 
cruels pour nous en fetvir. 

L'ouverture qu'on fait à la poitrine par incifion 
pour en tirer. du pus , eft femblable à celle qu'on 
pratique pour en évacuer Je (ang. Je viens de vous 
faire voir , e'eft- pourquoi il neft pas nécelfaire 
ter ici. il y a feulement quelque d 
fut obferver , eeft que la pleurefie 
abicedée, il fe fait quelquefois une dlevation 
entre deux côtes dans l'endroit où étoir l'abícés , & 
îl faux pour lors faire l'ouverture. fur certe tumeur 
que la nature femble produire „pour nous indi- 
quer le lien par où le pus cherche à fe faite jour. 
La feconde maniere de. faire l'empyéme , cé 
par le caurere potentiel. Ayant. marqué l'endroit 

ion ус ouvrir op y applique une pierre à 

€notere ©. & par-deflüs un petit morceau de bois 


» tè répandu dans la poitrine » où les mouyemens con 
тйс» de fa refpiration l'obligeoientde monter en l'ex. 

» priinant du foie & t tous les accidens des 
épanchemens d Ja poitrine (ur le dias 
din. J'ai vû quelques-uns de ces 


phragme s Bele me 
» abfcés топдек la plévre & les mufeles in 


coinprane de bas en hans А Р A um 
ао cit dehors enc ‚со hme il 
iye quelenetol 
1 is dar 
уб an qmi. Уой v 
l'avoir ouvert ; его 


irt dr corp 1 On коппой: ces em- 
puss fe өп | utres, en ee qug la 
ҮЧҮН ie: quand оп lesouvre 


ic chairs , tel рше 
qui rarement ей blanc, 
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P. rónd & creux pour la prefler & la faire mieux 
pénetrer, on prétend que. par. сеце compréffion 
une feule. pierre fait autant que trois : enfuite far 
Y'eicarre , on ouvre la capacité avec le biftoury. 
Mais quoique Thevenin «nous dife que cette f 
foit Ја plus ailée & la plus. en обе» је ne l'ai 
pourtant point và pratiquer Ar comme. le caurere 
peut en brolant les muícles intercoftaux , aller juf 
qu'aux. cótes. & les découvrir у & que l'efcarre ve- 
nantà tomber il refte une playe trop grande pour 
anêter la canule &, pour nor 
tenir la matiere , ces inconvéniens font que je con- 
feillerai toujours de s’en renir à l'incifion. 

A l'empyéme qu'on fait enfuite d'une playe de 
poitrine , on (e fere d'une tente de charpie ou de 
linge , mais à celui qu'on pratique à l'occalion 
d'une rupture,d'abfeès, on. met, une canule d'ar 
gent dont. on. bouche l'ouverture avec un petit 
tampon f afin de pouvoir lai(ler forür tant & fi 
peu de pus qu'on le juge À propos s eeft pourquoi 
il faut faire l'incifion d'une grandeur proportion 
née à la groffeur de la .canule , qui doit occuper 
toute l'ouverture , & avoir nne tête К. qui l'em 
pêche d'entrer dans la poitrine » & qui foit percée 
de deux petits trous SS. pour у рат un cordon Т 
quientoure le corps, afin qu'elle ne forre qu 
quand on veut. Lorfque les cores fone trop ferrées 
H faut. que le corps dela сапы} foit plat comme 
selle qui e(t marquée V. pour *'ajofter aux efpaces 
de сез оз, & ouverte de tou 

e qu'à côté de fon extrémité interne Х. pour 
loiffer évader le pus a 
Toutes Jes fois qu'on panel 


à longueur , d 


malade , on ôte 


Proportion 
de Ia canule. 


feulement le petit tampon qui boŭche l'ouverture? 


de la canule, & après Tavoit дъб, file pus ne for 
point, il faut avec une groffe fonde mou 
poulfer le poumon qui appaşant für le bor 
fnyau, empéche cette évacuation, Lés inje£ 
bei 


Signes de 
de bon 


Au Des Onen Ate рк Cmnuncir ; 

qu'on fait par le moyen de. cette feringue Z étant 
entrées par la cavité de la canule, on la bouche 
pour un moment , pui; Oran le tampon ; pour peu 
que le malade fe panche, elles. forcenr par le mê- 
me conduit, Ces ipjeétior 
laver la poitrine; ily a 
ia dans la. capacité ces liqueurs adoucitfantes 
& détertives durant. l’incervale d'un. panfement à 


font. nécellaires. pour 
ême des Praticiens qui 


Un autre » pour empêcher que la matiere par fon 
асте ne falle imprattion für les porie 
dicamer 


Ges mé 
injc&és ge doivent tre hi amers ni pi 
quans , de erainte d'exciter la toux , ce feront fim 
plemene de décoétions de plantes valnéraires , de 
l'eau de lien & de pa: d'âne, &ce aufquelles 
Où peut ajouter: Je vin où on aura diffous. le mic 
тойс, pour nétoyer ёс préferver de Ia. pourriture. 

i Ja matiere qui en fort eft de mauvaife odeur 
& d'une vilaine couleur , & qu'elle спе en 

ande quantité , (ila. бете fübtifte ,. le malade 

Ий notablement , & que fes. forces diminuent 
ct gnes ne prometrent rien. que de finiftre : mais. 
fi le pus el égal, blanc, Ыса cuit, de bonne 
odeur & en petite quantité ; files. forces fe fou- 
tiennent , & que le malade (oit обете, il gués 


_ rita. n бге la canoe quand. Ia-matiere commen- 


(ШҮҮ? 


£e V (ёла, се qui doit arriver dans les quarante 
jours s car cé tems pa 

«ше, & il faut des années pour en achever la 
cue; 

Je vous ai dit qu'il y. avoit: ir humeurs. Le 
fong, le pus & Peau ou là утре ‚ dont l'épan- 
chenwpr nous obligeoit d'ouvrir Ia poitrine pour 
Ten dégager zje vous ai parlé des dép 
exaniuons ce qu'il faut faire à Ja troifiéme, 

11 s amale quelquefois dans le thorax. des бо 
Grés qui «ій апе peu-d-peu rempliffenr une de 
fes cavités & fouvent les. deux entemble , é'ell ce 
qu'on appelle Буйгорібе de poictine » laquelle et 


nieres, 


la ploye dégenere en fs, 
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сало comme celle des autres parties du corps , 
où per laraprure de quelque vailleau lymphatique; 
ou par un défaut de fermentation qui rend es huz 
meurs trop аўпеш , ou qui empêche lafépararion 
de la lymphe par les urines d par d'autres voyes. 
On contoir cette maladie par la; roux (éche où le 
lade ne crache rien parle frillon, & par une fié- 
vre lente, par une courte. baleine par l'enfüre 
des jambes & für stour par une fla&uarion & un 
Sérgoüillement qu'on. entend. dans la poitrine 
quand le malade (e. remue, comme on en enten- 
droit dans un улі саи à demi plein d'eau qu'on 
agiteroits Si le maade ne peut fe tenir couché que. 
сей une marque qu'il n'y. a de l'eau 
mais s'il а 


d'un côté, 
que dans le cóté où il peut demen 
autant de peine à fe tevir fur l'un. que für L'autre 
des côtés D qu'il afecte de refter für le dos c'eft 
figne qu'iby ade Рег. dans les deux cavités de la 


poitrine, 
Ш four duer de vuider certe can par les hydra= 


Ses ignes, 


Mélica 


faves , c'eíl-d-dire par des remedes p MEO cila: 


рей б diuriquess qui tous vont à évacuer les atan 
roli P dont je vous ai parlé dans I'hydropifie ia ром 
du ventre, Quand. par ces renedés qui. рош” 
par les fucurs , par l'infenüble cranfpiration › & par 
Tes urines, ой n'a point pûutéudîr , on en vienr A 
T'onverture de la pointe , laquelle s'accomplit de 


ә maniere quo jo viens de vous montrer. 
lite faut pas s'étonner (i quelquefois après avoit 
ouvert ls. plévre on. ne уой fortir ni, eau. ni pus s 
quoiqu'il y еп ай: dans In poitrine. Quand le pou- 
mon e(t adhérent à. Ia plévre à l'endroit où ona 
oit l'opérntion , rien ne fe peur échaper , & il faut 
alors que 1é Chiratglan intteduife fon doigr dans 
te» & qfil pare doucement les flamensqui 
ndlicrenge . аргёу quoi. il verra fonir cè 

qui éroit contenu dans семе é. La feule crain- 
te de rencontrer ce qui cependanc eit 
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forc vare , m'enipéche de propofer la ponétion avee 
Trconve: le trocar V. comme plus facile & plus füre p 
Ke de «re, l'hydropifie de Ia poitrine ; car avec un fimple trou 
car, & fes fait entre deux сёге la partie inférieure du tho 
avantages, rax On tireroir les eaux contenues, on foulageroit 
le malade à Pinftant , & on éviteroit une grande 
playe qu'on fait pour l'empyéme , & qu'il. fauc. 
panfer long-tems, le trocar ne leiffant après lui 
qu'une petite ouvercüre qui fe guérit d'elle-même s 
mais avec cer inftrament on feroit en danger d 
percer les poumons s'ils adhéroient aux cótes. 


Drs Eent: T Es Baler du. thorax füccedent aux playes de 

эу юк 14 Жы cette partie, & quelqu'attention que le Chis 

Torr. rugien ait pour empêcher ces playes de devenir fif- 
tüleufes , fouvent il ne peur l'éviter: Les plus has 
bilesles ont toujours regardées comme un écieil 
с lequel pluficurs ont échoü par les difficul- 
tés prefqu'infürmontables qu'il y а de cicatrifer 
ces fortes de playes ; mais un Chirurgien пе doit 

Difieuté do iamais fe xebuter y ез fürmonte quelquefois dans 

Ae си таоң, le tems mème qu'il n'oferoit efperer de dii, il 
fane qu'il donne toute fon application pour con- 
фойе les obltacles à la puérifon , & qu'il n'épara 
gue point fa peine pour fes vaincre. 

Aprés avoir cherché les raifons qui rendent ces 
fiftules incurables, on a trouvé que ce pouvoi étre 
Газе des cinq ou fix caufes que je vais vous ra- 
porter. 

La premiere, e(t le mouvement continuel du 
thorax ; la feconde;,, eft le peu de difpofition della 
plévre à fe réunir parce qu'elle eft mince: la troi- 
бше, eft alteration qui fürvient aux. cótes dé 
couvertes. où endommagées , Ia quatriéme , eft la 
fituation dt l'orifice externe de la fiftule , laquelle 
eft fuperieureà l'égard! dela fituaton de fon ori 
fice inteme «a cinquième , la fécondité de la ma- 
tiere, quand la fiftule fuccede À une-péripneumo- 
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nie, Sc la Dräi , quand ce pus vient desos du 
flernum , où qu'il fe traine obliquement d'un ef- 
pace intercoftal à l'autre. 

Il dépend du génie & de l'experience du Chi- 
argien de trouver les moyens de foulager ou de 

Tir ceux qui ont de ces fiftules qu'on croitin- 
curables ; & qui effeétivement ne Le font pas en- 
tre les mains d'un Operateur entendu. 

Si ceft le mouvement continuel de la poitrine Moyen d'y 
qui s'oppofe à la réunion , il faut mettre le malade eech 
au lit, l'ermpéchér de crier, de parler & de faire 
ancun effort. Si ef Ia plévre qui ne fe peut réu- 
nir à сае de fon peu d'épaiffeur,, il fauc par l'en- 
tremife des chairs des mufcles intercoftaux auf 
quelles elle eft adberente approcher les lévres de 
fa playe & en procurer la cicatrice, ayant aupara- 
vane confümé la callofiré s'il y en avoit. Loríque 
les côtes feront découvertes. & carié » On les fera 
exfolier avec un perit bouton: de fen qui fera сопе 
duit le long d'une canule ju(ques für la côte al 
sce. Quand la. fale ef oblique ou огеш y il 
four couper tonte la Gnnofité jufques dans fon fonde Pratique 
Si enfuite d'un: асс: au poumon la füpuration pon ds 
trop abondante entretient la “fiule , difaut encas 
épuifer la fource s ce qu'on. fera ffe un bon regi- 
mes parles remedes géneraux & parle cgnleil d'un. 
prudent Médecin. Si le nus vient des оз du fter- 
Tim ; ou bien de quelque cûte voi(ine , ou dloi- 
gne, il faur que dans сене осезбоп l'induftrie 
du Clirurgien fe faffe voir en inventant des reme- 
des & des inittimens capables. de découvrir & 

»récher les obílacles qui” empêchent la gueri- 


Fic. 
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XXVII. POUR LE MAMMELON. 


Dis C 


e JL Er mamme: qui font un des principau: or- 
nemens de la femme, & qui font б néceffai- 
plus 
fou- 
mifes à la main du Chiru 
ties du corps, & il eft fouvent obligé d'y faire 
opérations grès-cruellés. 
fon On difingulffes maladies: qui y arrivent & les 


des mala. opérarionequ'elles demandent , en deux s fgavoir , 


As 


еп cellés du. mammelon, & en celles dela mam- 
melle 

Le mammelon eft cette éminence qui forc du 
"leen de la mammelle ‚ où aboutiffent tous les 
conduits la&és qui verfent le lait dans la bout 
de l'enfant. Quand le mammelon eft trop petit > 
l'enfant a dela peine à le prendre & ne fait que 
le chifoner 5 & s'il eft trop gros, il emplit trop la 
bouche de l'enfant qui ne peut point le fücer : 
mais pour le choifir d'un volume niédiocre & pro- 
portionné , il doit ёте de Ја groffeur d'une noi- 


ferre & un pen plas long > аба que Penfant lere- 
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mant entre fon palais & fa longue. en рае rece. 
voir le lait avec facilité pour peu qu'il le face, Les 
pertuis par où fort сеце liqueur пе peuvent être 
trop ouverts fans Je échaper lo air avant que 
l'enfant ait befoin de téter, ni trop ferrés ou trop. 
petits, ce qu'on appelle de dur trait, fots fari- 
guer l'enfant par les efforts qu'il faudroit qu'il fe 
pour en exprimer le ies il faur qu'ils. iert més 
diocrement dilatés, afin que retirant l'enfant auffi- 
tôt qu'il a lancé le téton оп voye le lait rayer par 
plulicuss tuyaux , comme feroit un arrofoir. Quand. 
le lait forc de cette maniere , l'enfant ne fait qu'a- 
valer fans avoir la peine de téter ; ces qualités join 
tes à beaucoup d'autres font une bonne nourrice. 

Aux femmes qui n'ont point encore été nour- Mammclon 
rices., le mammeldh a quelquefois de la peine à fenon formé, 
former s l'enfant ne pent pas le prendre , & quand 
ìl le tient il le lache пабе - рагсе qu'il neft pas 
айе avancé en dehors , & c'eft ce que les femmes 
appellent n'avoir pas encore la corde rompué s pare 
ce qu'il femble être. геге comme: por une petite. 
corde. Le moyen de le former , Celt de faire téter 
Ja femme par un enfant de trois ou quatre mois 
qui апе plus fort que Je беп nouvellement né ` 
tbouchera mieux Ле, mammelon ; ou He de la 
faire téter par a garde, ou par une de ces femmes 
qui font dans l'habitude de faire les bouts des 
nouvelles acconchées. On mettra. enfuite ce petit 
1регоп marqué A. fait de buys , & figuré com 

un dé que les femmes mettent dans leurs 
doigts quand elles veulent coudre, cave dans fe 
milieu, pour recevoir le moromelon 4 & percé 
fon bout À fes cótés pour laiffer forti le lait qui fe 
peut échaper. Ce chaperon qu'on 6 ment 
dans le tems qu'on veut donpi à téter, eft pro. 
pre pour former. le marmelon. Cer autre marqué 
В. eft encore plus commode, parce quil a un 


bord. fait comme celui d'un ebapéau qui empêche 
s'il ne Ыш la manuelle. 
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Efe de la ly ades enfans: voraces qui ne trouvant pas 
eafaag, Варте: de lait pour les raffafier , füccent le 
Wueden avec tane de violence qu'il y vient des 
fees & des crevaffes à la bafe où il femble fe 
vouloir féparer de la mammelle, Ce malheur eft 
amivé à plufieurs des. Nourrices du Roi , À celles 
qui n'avoient pas affez de lait pour contenter fa 
faim » il leur mordoit les bouts jufqu’au fang , & 
comme elles ne pouvoient pas y réfiller, dote 
obligé d'en. changer fouvenc: heureüfement il f 
tauva Mad. Ancelin, native de Monteflon y qu 
ayant du lait en abondance, s'eft trouvée la Теше 
quiait pu íatisfaire au. grand appetit de ce Prince. 
Elle Га nourri pendant feize mois, & juíqu'à ce 
qu'il ait été en état d'être févré ; ай сей elle 
qui a donné le fondement à certe forte fanté qu'il 
a prefque toujours ецё, 
Ducaille- Souvent apiès les couches , le lait fe portant 
ment du lait ауес. affluence dans les m ammelles , s'y caille & 
mois. ^ Sy durcit ce qui; peur venir de се que la femme 
айга fenti du froid on de ce qu'elle aura trop tôt 
découvert (on fein › ou bien de ce. qu'elle aura mis 
quelqu'habillement qui l'aura trop. preffées celt 
en quoi les femmes ne fauroiene trop fe précau-- 
tionner, il faut qu'elles tiennent leur fein bien 
couvert de linges matelafés , parce que la chaleur 
empêche le lait de fe grameler , & lui ouvre les 
routes qu'il doit prendre pour fortie à celles qui 


elles, 


ne veulent js бге поштїсез. 

Ger accident arrive quelquefois aux nourtices , 
yer quand il y a quelqu'obfiru&ton dans les glandes du 
Son du ins quand elles auront été trop long tems fins 
fikr. donner tréter , où quand Је froid Јес aura Pilies + 

р elles difent pour Jors nt le poil, & сете 

indifpoftion leur donne la Ge ving 
quatre heures & plus. Lorfque le mal vient d'ot 
rruétion ; il fanr faire un liniment d'huile d'am: 
des douces für le fein, & fe fervir de pet 
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tsplafines anodins & émolliens. Si стей de Рехсе[- 
five quantité de Hair, il y fauc remedier parla faiz 
gnée & par la dietre ; & file froid en eft la caule, 
il faur par la chaleur réparer le défordre qu'il a faire 

«Е au Ghirargien de sëcher d'évacuer le lait 
grumelé dans le fein; où par fon (боце il ne mar 
Чаегой pas de caufer un abfeès. Il y а deux ma- 
nieres pour Реп faire fortit , ou infenfibleméne, ou 
fenfblement. 

Infénfiblement, c'eft-à-dire par réfolution, en Commene 
fe fervant de. cataplafimes doux , émolliens & ráfo- оп évacue le 
lutifs, Si ces premiers ne réufliffent pas , on en fe- 
та de plus forts avec les quatre farines & la terre 
<imolée cuites dans l'hydromel y ajoutant l'huile 
коб 

Senfiblement, en foifant fortir le lait par le 
mammelon, On propofe pour cela trois moyens , 
1'un de fe fecvir d'une petite ventoufe de verre , С. 
dont l'ouverture ne fera grande qu'autant” qu'il 
faut pour recevoir le mammelon , on la plonge dans. 
de l'eau boŭillante:d'oùion la retire quand elle eft 
échauffče pour l'apliquer fir le fein, le mammez 
Jon étant dans fon. ouverture , elle s'y attache , 8e 
aprés qu'on l'a couverte d’un linge bien chaud, on 
Ja laiffc s'emplir de lait, & оп la leve enfuite-pour 
Ja vuider & la remettre autant de fois qu'on le ju 
Bel propos. L'autre expedient eft«de (e faire téter 
Par une femme Mine & nette , qui ayant empli fa 
bouche de laic, le crache pour recommencer à le 
facer ain jufqu'à ce que le fein uide. Le 
troifiémie moyen eft de (е tetter foi-même avec un 
Toilen D. appellé terrine, & parles Italiens 


Joel, Sf une femme trouve que la petite ven. Ulige de 
кош eft pas commode, ой que fa retteufe Jui tine. 


fait trop de douleur, elle fe pourra tetter deng. 
me avec cet inflromenr de verre appliqué farle 
ité la plus large E, la 

à bonche 1e bout F» du col de 


Etrevr des. 
Zommen 


Panfemene ment la n 
Acla plays. 
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Ja même machine ; de cette manicre-elle fe fera 
moins de douleur, & elle continuera jufqu'à ce 
que le fein foit enticrement déferopli. 
tous ces expédiens le, lait féjournoit 
mammelle, il ne manqueroir pas d abicc- 
à quoi il. eft d'autant plus fajet , qoe peu de 
sement iuffit pour le convertir en pus: Dans 
cer état il faut faire à Ја mammelle une ouverture 
avec la lancette С. auffitót qu'on y fent de la Ruc- 
Turion, pour empêcher que le pus ne caufe du 
défordre dans une panje auf délicate & aufi fen- 
fible- 

Delt une erreur de bonne femme que de croire 
qu'on ne doit point employer le fer aux maladies 

On trouve des femmes affez obftinées 

le vouloir pas ойг , il les faut pour lors 
laiffer fe gouverner felon leur caprice , clles payent 
fouvent bien cher leur entêtement ; car outre qu'el- 
les fouflrent plus long tems en attendant que le 
pus ronge la peau pour fe donner ile , Celt qu'au 
licu d'un trou que feroic la lancerre , il s'en (ait 
quelquefois cing ou fx qui mettent. un fein dans 
un pitoyable délabrement, & alors elles fe) repen- 
tent de leurob(tination. 

Mais quand une femme eft. fomife à (on Chi. 
turgien ; il faut qu'il prenne une. lancette enve 
lopée d'un petip linge qui ne laiffe de découvert 
de la lame qu'autant qu'il eft. néceffaire pour faire. 
l'incifion qui ne doit être que deux fois longue 
comme celle d'une faignée | pour évacuer feule- 
ere, On ne fe fert point de rente à ces 
fortes » il (йг d'un emplarre Н. coupé 
en croix de Malte, qu'on releve autant de fois 
qu'il y a de nouvelle mariere à faire fortirs pour 
moi apiès que l'ouverture eft faite, j'uferdujours 
d'un pareil emplatre que је compofe avec Роп- 
guent divin étendu fur un morceau de cuir dont 
je couvre touc le Mio, & je m'en fuis tré--bien. 

tony, 
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trouvé. La malade fe panfe clle-même , en relevant 
T'emplirte trois ou quatre fois le jour pour l'effüyer 


& le réchauffant avant que de le remettre, Trois 


Ой quatre emplátres renouvellés de tems en ter 
amolliffoient les durerés & conduifoient à ш 


parfaite guérilon. (a) 


(a) Les bons cffers que l'onguent noir appellé vulgai- 
zement onguene dela mere» dont on fait ay grand dlas 
ge à äi Dieu de Paris lui mérite la pedlrence lc 
Тореш divin gue use propafe ici 

Prenez de Ihule commune ud lie 

De la cire blanche , t 

De l'avontede рис, 

Du beurre als 

Du Mde mucus 

De la каг de chacun huit опсез. 
On met tou enfemble far te fen, & on le remue 
jua ce qu'il devienne noit & qu'il ай Le conis 

Cet onguent de Ja mere réfout le lait des mammelles, 
il ramollit leurs durerés , 8 celles des mach 
tales qu'il conduit À 1а réloluion ou d Me а иво 
Dat la difpoñcion qu'elles onea le terr de [one 
оц de l'autre maniere, 
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Frc. XXVIII. POUR. L'OPER ATION DU CA 


taquenc 


. Quoique la rage & la pete rent en 


de tems, elles m : ws f 


que le cancer qui mene арії rems 


fouhaltee la шой. 


mme au rombes en loi 
s qui lui fone tous les jours 


Cinquir'ite DEMONSTRATION, 

Le cancer n'attaque pas feulement le fein › m. 
encore plulieurs aurres parties, où il n'exerc 
moins fa fureur. Il prend differens noms : q 
vient aux jambes , on l'appelle loop , parce que fi 
on le laiffoic faire, il ne les quitreroit point qu'il 
ne les eût dévorées. Loríqu'il s'attache au vifage il 
fe nomme noli me rangere , parce que fi on y tonche 
on l'iriré & il fait plus de ravage. On remarque 
encore des gen: & des ulceres chancreux en 
divers endroits du. corps , dont је ne vous parlerai 
point aujourdhui, me renfermant à vous démons 
trer l'opération qu'on fait au cancer qui, ataque 
la mammelle, 

Pour bien connoître le cancer il le faut exami= pramen du 
ner en deux tems. différens , fçavoir quand ce melt Cauce 
encore qu'une apofiéme , & quand il eft dégeneré 
en ulcer 

Le cancer apoftémé elt dans. fon commenc 
ment une petite tumeur ronde & plate de la figure сонин 


d'une lentille qui refte quelquefois ато ору mein 


rem: 
groflir : elle eft Iouvent fans douleur dans fa. 
nce › pis augmente peu à peu ; ladouleur y 
furvient › & à meitre que Ja tumeur s'accroit , la 
douleur augmente med) devenir in(opporabl 
non pas par D grande violence, mais c^ étant 


fes prog 


fourde & fatigante; elle incommode jour & nuit 
ne lui donnant aucun repos. Quand le cancér а 
dure  fquirreufe 
x donloureufe , f 
remarquable par des eine pleines 
oir. parles (ar route fa foperfieie, 
les premiers jours que le cancer eft uleeré 
comme une: écorchure d'où il fuinte u 


qui pac la foi: 
Ја rumeur pe quc 
ulcere apparent, rond , horn 


des Пето groles „ dures , non 
de сошсас lieide өп obtr 
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es remplies d'un fang mélancolique. 

; On a donné le nom de cancer à cette maladie, 
foit аройсш:бе , foit ulcerée , parce que quand clle 
«ft encore apoftéme ; les vailfcanx gonflés qu'on y 
apperçoie , reffemblent à des expantions de pattes. 
d'écreviffes ; ajoutez qu'en. cer crar la rumeur cft 
tellement enracinée dans les glandes de la mam- 
melle , qu'on ne peur non plus l'en arracher , que 
de faire quitter à un chancre ce qu il а empoi 
avec fes pattes faites en tenailles 5 & lorfqu'il y a. 
ulcere › ce mal déchire la partie en s'avançant de 
dehors en dedans par. le progrès de fes raciaes , en 
quoi il paroît aller à reculons comme les écrevilles 
ort coutume de faire. 

Les caules. des cancers , felon quelques-uns, 
font externes & internes. Les premieres fe ra- 
portent à une forte contufion , ou bien à une come 
prefion , lefquelles donnent. lieu à la lymphe d 
s'arrêter dans les glandes des manuelles des fe 


mes «de s'y. die. & d'acquerir de Pacroté par 
Dn féjour, La principale, des, caufes internes ett 
dans le vice des liqueurs féparées d'un fang erref- 
tre &vifqueux , тоос rempli d'acides cosgulans 
qui formant des obltroétions dans les glandes, у 
x nt Ia Iymphe & l'y difpofent à aigrir jul 
quà conompre la fubftance glanduleuíe. qui 
renferme. 

De ving: femmes qui 

en conie qui f cinq 
à cui я › où la nature à courame de foire 
«абаа ions menft Ce mal'eft fort 
fréquent dans les Gongen „ M. Duchefne 


avec ler Princes , nousen vim: 

re les villes ол, nous рабте. 1.05 malades appro: 
eisen sde cinquante ans , où fi elles Arie 
plus jeunes., elles métoienr pas bien reglées «car il 
y atue de карот du [cin à la matrice, qu'aulli- 
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têt que les ordinaires font prêts de venir, ou 
qu'ils retardent de quelques jours , le fein ne 


mangue pas de durcir & de faire de la douleur 


Où connoit no. cancer «n fein par la tumeur de Marque da 


1а partie qui. parofe inégale саш du gonfement еч 


des glandes qui font dures & engorgées , il eft fov- 


vent adhérent à la poitrine , les veines du fein fort 
apparentes & pleines d'on fang brulé , & quand il 
y à de la lividité for Ia pointe de la tumeur , сей 
qu'elle ulcerera bientér. Lorfqu'il eft ouvert 
la douleur e(t incomparoblement plus grande, par- 
ce que la (лобке qui en fort eft рідизаке & corro- 
five comme de Pean forte , que rongeant fans 
«cffe ces parties , elle ne donne aucun relâche à la 
malade. 
Шу en a qui croyent que le cancer ulceré 
autre chofe qu'une multitude prodigicu(e de perits fi 


vers qui dévorent & con'ument peu à peu toute la for la vf. 


chair de la parties Ce qui a donné lien À cette opi- 
njon , c'eft qu'avec le micro(cope on а quelquef 
vû de cesiníetes dans les cancers y & que mettant 
fur l'ulcere un morceau de veau, Ја malade f 
moins de douleur, parce que, dit-on, ces vers 
xongeant pour lors ce veau y ils laiffent la ma ade 
еп repos pour quelque tems» Certe opinion a eù (es 
partifans & fes cen(eurs , je n'entreprendrai point 
ici de les accorder. 

Le proguoftic n'en peut être quo fücheux ; pui: Le 
qu'il n'y a point de maladie plus afigeante & qui ie, 
doive donner plus d'anpréhenfon au malade que 
Cancer ulcerés & il n'y ena point auh qui Fugue 
pus le Chirurgien , & qui lui donne plus de peine 
Parce que ce mal eft préfque топ ours incurable. Si 
оп en croyoit Hyppocrate , il ne faudroit point 
toucher aux cancers , car en y totichant  remia]e 

Je mal & vous avsatca 
le concer 
Cu реш roubla la Juste & les autres feci qot 
FL; 


Remed 


DC 


5 DE Casa 
fe diftribuent à la partie, & les mettre en une 
fermentation qui les aigrira & qui dévelopant les 
fels у coulera d'étranges ravages dans la fuite. 

Mais comment reüfter aux perfecutions d'une 
pauvre malade qui fouffre & qui implore votre 
fécours ? L'ibandonnera-t'on à la rigueur 
mal qui la tourmente jour & nuit ? Non ; 
rurgien ne doit pc 


6 fon 
wn Chi- 
t être fi cruel: il doit cher- 
cher les moyens de la guérir , & fi cela gelt pas 
dans fon pouvoir , il faut du moins qu'il travaille 
adoucir [on mal & à le lui rendre fuportab 

Quand је confcillé de fa fervir de 
pallient le mal , j'entens qu 
ulcerés, dont Jes bord 


n le falfe aux c. 
font renverfés 


& où il y 
ane notable déperdition de fubftance 


zil faut à 
l'égard de ceux-là ufer de médicamens doux , qui 
appaifent ou diminuent la doute 
fic: de plantain & d. 
аера. dan 


» comme des 
orelle; des plümaceaux 
une décoëtion vulueraire. pour en. 
Smith leyes: Ду en a qui ne mettent dans l'ale 
Cere qu'un perit: morceau de roue 

foit qu'il y nit des vers où des féroftésrengear 
es, leur plus grande action x'éerera fur le v 

& non fur la chair: сей айб. qu'avec de petits 
тешейк ‚ il Dm went la malade , puifque de 
tels maux il n'en faut adre la mort. 


Avant que de vous montrer l'opération à 
dirai que depuis cis ou Gi an j 


ou Gx ans trois. Med 
Traité du Cancer, LA 
Iron. Docteur en Médecine de la 
spéllier , neveu de M. PABbé G 
dron qui panfa la Kéine-Mere du Roi, du cancer 
quelle avoit 3 Ia. mammelle: L'autre eff. de M. 
Alliot С er-Méllecin du Roi & de la Baf- 
tile. fils de M. Alter Méleciu. de Parle Duc, 
SCH орт 6¢: pour panfer la même Rei 
Гога en A 


Jat donné haen 
ett Me Ge 


culté de 


" 


CINQUIFME DEMONSTRATION. 455 
Ces Auteurs fe font fait des idées particulieres 
für la nature du cancer , & ont établi toustr 
chacun un fifiéme different. C'eft à nou: à en 
fer celui qui nous. parottra le. plus vraifemblables 
Les voici en peu de mots. 


M. Gendron dit que le Cancer cft une tra 


mation des parties nerveufes glanduleufess & des? 


Tubftance u 


уай лих lympatiques en 
able d’accroif- 


dure, compaéle , indiffoluble ; 
{тепе & d'ulceration ; & il ajoute qu'il 
noit pour caufe de cette transformation que la cef- 
fation des filtrations de la partie, qui par la perte 
de fon ге & l'affoiblillement des tuy:ux , de- 
une dif 


vient un tout cap: 
pofition mécanique des parties con 
le rend irréduifible à fon premier 
tient que Pulceration dépend des feuls incidens 
attachés à l'extréme accroiffement du corps tranf- 
formé , que par une preftion. actuelle ou par di 
alterations dans le fing qui en font la lividité 
сабе la rupture de la. peau qui eft au cancer ce 
le périofle eft aux os, & ofre enfüite la. 
fb 'chancreufe aux impreffions de l'air dans Лез 
irconflances de fa (ти&шге hors d'œuvre , c'eft- 
dire dans ûn, état à saug er par fes тасіп 
qui ont une efjece de végetation pour fe ré 
pondre au voifnage, & une conformation de 
pores pour orrom 
imbibées 
М. Alliot dit que le cancer eft one tumeur tr 
dure, quelquefois pierreüfe , inégale & livide 
toujours accompagnée de douleurs plus ou moin 
violentes , fuivant que les circonflances qui s'y 
rencontrent font plus ou moins facheufes. I ajoute 
que le cancer pris péneriquemene eft une tumeur 
fquirreufe , poitau'elle eft wés-dure , mais deelen. 
la difference. du. fquirre qui eft indolent, 
sde la sougeur, абзан, Ja lividisć les. 


Ffa 


» ce qui 
at, &il fou- 


14e que le 
tont don 


a fource 
du cancer 
felonle roi 
feme, 


456 ERATIONS DE CHI Um. 
veines Éparfes. comme figues équivoques & ace! 
деше} , & il confidere la douleur comme le cara 
tere fpécitique & individuel dn cancer. Il pré- 
tend que. l'humeur mélancolique qui forme le 
Dinis. eft chargée d'un acide beaucoup moins 
dévelopé que dans le cancer, où il. ne parvient au 
«gré de comofion que lorique fes pointes aiguës 
Š rranchautes ont fürmonté & anéanti , pour ай 
dire, le fel volaril, favoncux & balfamique du 
fang › & que piccotont pour lors. & déchirant les 
parties nerveufes & membraneufes par leur тше 
vement déreglé , elles excitent enfin ces douleurs 
horribles qu'on reffenr dans le cancer. 

M. ilelwerius: croit. que là fource & l'origine du 
cancer; n'el autre chofe qu'une petite coogula- 
tion de quelque voutte d'humeur dans une glande „ 
que cerre coagulation vient d'ordinaire par un ас. 
cident extérieur , comme coup , chute , ferrement , 
où efforts s qu'à melüre qu'il s'amaffe de humeur. 
dansla glande y. le cancer groifit ; qu'en grofi fane 
Ja douleur devient plu» grande , parce que les fi» 
Jets nerveus Greff par Ja rumeur, font des éla 
«ciens plus ou moins douloureux. felon que. ce 
Helzen eft plus ou moins violents que le mal 
augmenre par les remedes qu'on y applique, 
que ces remedes échauffent & par là réveillent ёс 
aigtilfent humeur qui. тебе comme affoupie tour 
lc tems. qu'elle pell irrirde p 
la puide mettre en mouvement; que les remedes 
foit. foudans foit abfotbans qui. caufent de l'effer- 
vefeence, font que Le levain occupe 
qu'vopssavont , produit. dés douleurs effroyables , 

e pouvanr plus étre conr glande 
té, il la, стене ne un ulcere 
* Un cancer. ouvert, dont le f 
etait daas 
as ne fm pas 
gute du сарест 
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encore fur la maniere de le traiter. Ils nous pro 
pofent tous trois des méthodes differentes. М. 


Gendron ne demande que de la palliation dans le 


cancer & défend la cure éradicative. M. Alliot 
veut qu'on confame la tumear chancreufe avec 
fon elcarrotique abiorbant, & M. Helvetius or- 
tonne l'extirparion du cancer par l'opération; & 
voici D i leuts fentimens font fondés. 

Selon M 


топ propofe de Gendron, 


traiter que palliati- 
vement toutes fortes de cancer, foit avant, foit 


après leur ulceration. ЇЇ appelle cancers occultes 


ceux donc la tumeur chancreuie elt adhérente, il 


en protive l'incurabilité par les racines profondes 
quelle a Jore dans les parties inrerieures, & il 
end qu'alors il ne s'agit que: d'offrir да malade 


» qui en cette occafion (e re~ 
autant qu'il e(t podible , les dé-w 


hé 
nei A fa vous, à län & ao tempera- 
le De quoiil nas avertit quit eit 


défaire du préjues 


ment du. m 
i nt pour. 
de l'exitence d'un acide conoff comparé à l'eau- 
forte & à l'arfenie , de crainte qu'étanr perfsdés 
que tout le fecret de la palliation ne confilte que 
dans l'ufige de certains abforbans, fpécifiques à 
cet acide füpofé, loin d'arrêter le progrès de саз 
йк, nous ne Dänn саш! de leur irritat 
Enfin й ne raporte nullement l'incurabil 
Cancers rant occultes qu'ulcerés au carrétére in- 
domprable d'une humeur acide , mais feulement 
ewcon(tances arrachées à la fluéture & X 
croiffement dela fübttance chancreuse Si cesul- 
cres foot incicacifables , c'e que les Gbres de la. 
pean ne peuvent plas fe lier & s'unir avec celles 
de la malle de nouvelle transformation. 
M: prétend que la cuve du cancer conic selon M. 
Hors la imortiicadon des acides: par Ies alkalis & Alive, 


Suivant М. 
Helvetius, 


458 Des OPERATIONS DE CHIRURGIE, 
par les abforbans ; qu'il s'agit de mortifier le fer- 
ment aigre & corcinomatenx engagé dans la partie 
malade, en confümanc les chairs & les glandes qui 
en font infe&ées ; que pour dompter ce monftre il 
faut. abforber un acide trés-exhalé & très-corrofif 
bforbant pro 

acide qu'on veur détruire , & que tel eft l'effet que 
produit le cauflique. mitigé qui a été trouvé par 
М. fon pere, propofé dans une Thèfe imprimée à 
Paris en 166$, & qu'on a re&tifit pour le donner 
au public , comme on le voit à la fin du Livre de 
сет Auteur, qui foutient que fon abforbane feul 
confume pied à pied les chairs imbibées par le 
rus carcinomaeux ; que par fon ufage on connoit 
de jour en jour ce qu'on fait en füivantà la pifte. 
cevacide corrupteur , en le mortifiane & Pablor= 
bant jufqu’où il a yû pénetrer, Dr crainte d'au- 
cuns accidens. П affüre que Pactiviré de fon efca- 
totique › siet ni trop douce ni trop violente , qu'il 
ne fe fond point comme les cauftiques ordin: 
тсз, & qu'il. n attaque que l'acide fon adverfaire y 
lequel étant enfin détru diffipe towe 
Ja durer & foit сет la douleur , la füporation 
loiable intervenant qni haft les dernieres efcar- 
res, apris quoi on déterge , on incarne , & on pro- 
сиге une bonne & folide«cicatrice. 

M. Helvetius regarde le cancer d 
différens. I dir 15. le commenceme 
€'eft un mal tre ble & facile à guéri 
foit en diffolvan сеце petite portion d'humeur qui 
neft encore qu'ioipatfaitement. coa: ulée , foit en. 
Ja conter par quelque perit remede cauftique. 
2%. Que quand l'humeur seft entierement endus 
cic, & que la tumeur a groffie parla jonétion опе 
nouvelle humeur qui vient inceffamment fe coagu: 
der avéc la premiere , il faur bien fe d 
garde d'appliquer aucun remede, de peur d'et. 
ter cette humeur, de la mouvement & 


Ciwomm"wr DEMONSTRATION A 
d'en difperfer le levain ; mais qu'il. faut en ce cas 
it ой eft la rumeur , & 
extirper la glande qui la forme , paifque par là оп 
emporte en même tems le mal & la cauíe du mal. 
3°. Qu 


"eft ouvert» que le ferment 


ouvrir la. peau dans Pendr 
jr la peau дап: 


quand le cancer eft venu. 


un tel баг qu'il 
elt répandu, & que 
Ye malade s'y fent tirer par de petites cordes , il 
fout faire auditôr l'amputation de route la. partie 
chancreuf & A 


е тошке la mammelle , parce qu'a- 
lors o 


pent emporter. d'un feul coup tout ce qu'il 
ya de ferment & cour ce qui en a éré imbu. 

Te vous ai fait en abregé l'expofition de ces troi 
pour tacher de vous donner une idée de 

cancers & pour vous indiquer diver 
fes manieres de les traiter. Vous avez entendu par- 
ler trois habile é 
que Ja Chirurgie nous ordonne de foires car ce 
m'eft point par des paroles; mdi 


fentimen: 
Ja nature 


Medecins, voyons à préfent c 


par des effets 
& détruire ce mal. 

La Chirurgie commande Ii 
venir la mo: 
lorfque. le cancer eft. confirmé, parce qu'on peut 


qu'on peat vaincr 
ration pour. pré. 
qui roit infaillible fans fon fecours , 


fouvent le détruire dans fa naiffance ; il (aut. donc 


veo le couteau cette malle de cher, & 


Jê plus promptement eft toujours le meilleur; après 
avoir déterminé f cet ane с 
putation qu'on 


irpation ou une 
ce fonr deg op 


le cancer n'eft 
t encore qu'une tumeur 
d'un petit 
mm cruciale à la peau 


avec le 
le la peau qui fone 
dieser 
toore en- 


bis d'une ou de 


460 . Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE , 
gues BB. ponr tenir la glande comme оп fait aux 
tumeurs enkillées , mais M. Helvetius a inventé 
une tenue C. fort commode à laquelle on a 
2048 in nom en l'appellant: tenerte Helvétienne- 
(zeit une opération qui a fair beaucoup de bruit 
А Paris: On convient qu'elle peut réafür ? pourveu 
que la malade. foitfcune & d'une bonne conftira- 
Hon, & on conféille même de Pentreprendre 
quand le cancer n'occupe pas toute la mammelle, 
que la rumeur nef point adhérente à fes parties 
ines, & qu'elle eft mobile par rout з mais pour 
chanrec viétoire il ne faut pas avoir pris une glande 


engorgée pour un cancer сага еті, comme fone 
quelquefois ceux. qui fe vantent d'en avoir qué 

Sac ide: aes milliers, Une femme à qui je mis un emplátre 

FER fait de mucilage & de devigo diffous avec l'huile 

de lys, fur une petite rumeur qu'elle avoit au 

fein & qui Le ditipa par ce remede, dit quelques 


M. Dodart le pere, que je l'avois 
d'un cancer. IH vint chez moi me demander 
avec quels remedes ауді fait cette guérifon. Те 
ne me fis point ho 
point бце, 
n cancers mı 


quife 
reille dont elle a été 
y 3 trois ans , qni stoft den 
qu'on y a fait. Si оп avoic 
glandes on ne manqueroir 
+ publier que e'auroient été des car 
L'sapwation. fefait quand le cancer оссо 
route la imammelle , ou. qu'il eft ulceré аул 
Kee: borribles À voir, dures & ren 
H y а Point d'autre moyen pour dé 


Cisovit i DEMONSTRATION: aër 
fervant ce qu'il y a À faire avant, durant & après 
l'opération. 

pu. ration il faut préparer la malade par Préparatifs. 
fáignées , purgations , & opiates & autres remedes 
quiy conviennent. On attendra que fes ordinaires 
Dier paffés fi elle eft encore réglée, & le jour 
étant pris an difpofera fon appareil qui соле en 
une aiguille enfilée d'un cordonnet, un rafoir où 
un conteau › des eaux flipriques,, des poudres aftrin- 
gentes, de petits boutons de vitriol en cas de be- 
foin » des plumaceaux en quantité, n. emplètre ; 
des compreffes , une ferviette &: un (capulaite. 

Dans l'opération , il fauc firuer la malade com- 
modément pour elle & pour le Chirorgien , c cf 
à-dire à demi-couchéeà la renverfe , le bras du 
côté de Ja tumeur doit tre élevé & ропе en ar 
siere afin qu'elle paroiffe davantage, & que le 
тше peétoral foit un. peu retiré de dcffous la 
tumeur. On en remarque. enfüite: avec. de l'encre 
toute la circonference qui eft l'endroit où on doi 
faire l'incilion ; puis on paffe une aiguille eouit 
D. à travers le corps de la tumeurs elle eft enfilée 
d'un cordonnet E. dont on lie les deux bouts , & 
dont on fait unc anfe qui fert à foutenir la tumeur 
& en la tirant à J'éloigner des cóces. 

U eft inutile de paffer l'aiguille deux fois, on. Commeec 
peut épargner cette douleur , car on fontienr ги 9" ор 
avec nne anfe fimple qu'avec une double, 
puis ауес un. rafoir Fi ou un grand couteau plat Ge 
que је roavê plus commode que le rafoir qui peut 

ployer dans l'opération , on coupe à l'endroi 
qué, & on enleve rout le corps de la ma 
en peu de tems. Ш fe trouve plus de facilité dans 
certe opération, qu'on ne s'éroit imaginé a 
que dela faire; car la mammelle fe (раге а 
aiiément des cótes, que quand on Weg | 
Хап quartier d'agneau. 

ion, on laiffe couler Je fang. pen- 


4 Des OPERATIONS DE CHIRURGIE , 
dant quelque tems. on preffe méme avec la main 
tour autour de la playe pour faire dégorger des 
veines ce fang noirarre qu'elles reportoient. de la 
tumeur. On. ne fe fert plus de boutons de fen , ni 
Че сеге platine. rouge Н. qu'on approchoit d 
playe pour deffécher & conf 
le refte de l'acide dévorant qui povvoit 
meuré, Ces fers chauds (aifoiene frémir , & mé 
tojene d'aucune milité, và qu'il ne. manque point 
d'être enirainé avec ce qui s'exprime de la pláye. 
le fang fort trop copieufemenr, on met le 
tits boutons de vitriol. LIT. für les ouverur 
arteres qui. le wien, & on fe far de poudre 
ingentes qu'on a dans сапе bre K mais 
туа point d'hemorragie , on couvre feulement la 
т plumaceaux fecs LLLL: & par def- 
fus on en met un grand M. fait d'étoupes, & сое 
verr de poudres aftringentes incorporées avec le 
blanc d'œufs, On employe Pemplatre Diacalciteos 
N puis la compreffe О. & la fervierte PP. dont 
on fait un. circulaire autour du corps, & qu'on 
хасе аш ерше Q M» Hein foit met- 
e für la poitrine une ferviette plice en pluficurs 
yo MSS HEINE CUM 
fondu batras enfemble. C'éft un remède qu'on praz 
tique en Hollande , & qui empêthe l'inflammation 
à ce qu'il nous apprend. d 
Il ne ie pas d'avoir. foit l'amputation du сап- 
cer, il fout par une bonne conduite ghet d'en 
обіг Ta playe „А quoi il n'eft pas toujours dans le 
pouvoir du Chicurgien de parvenir. Le cancer 
баро oré-on feta des mêmes remedes que s'il 
fübüftoit encore s. c'eft-à-dire qu'on obfervera un 
régime de vivre сха, qu'on évitera avec foin les 
imens acides, terreftres & dans lefquels on foup- 
соппега des fels fixes, corrofifs , parce qu'ils coa 
gulene le fang 5 au contraire la nourriture doit ête 
pleine de fels alkalis volarils, parce qu'ils diffol 
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vent le fang & empêchent qu'il ne s'arrête dans les 
parties. П. faut refpirer un air fübtil afin de ren- 
dre la lymphe plus Avide & plus coulante „е ven 
tre fera: venu, libre , & G quelqu'évacuation étoit 
arrèrée y on fera tous fes efforts pour la provoquer. 
On bonnira cour fujer de colere, de chagrin. & 
de тїйейе ‚ parce que сез pallions coagulent les 
liqueurs ай contraire la joye & la tranquillité de 
T'elyrit contribuent à une douce. fermentation du 
fang, & à une diftribution égale des. efprits ani 
maux par routes Jes parties. du corps, Enfin il fau- 
dra fe fervir de médicamens qui adoucillent aer. 
monie des férolités , comme font. les diaphoré: 
ques & les alkalis, tant fixes que volatils, dont 
vous trouverez beaucoup. de fortes dans la Patho. 
logic de Verduc à laquelle je vous renvoye. 
à 
dont les parties. voilines demeurent abbreuide 
S'il reftoit encore de ces. petit ns qui atta 
choient le cancer aux efpaces inrercoftanx , il faus 
droit par des efcarrotiques les détruire peu à рей, 
Le remede de M. АШо eft excellent dans сете 
occafion, On peur pareillement fe fervir de Роде 
guent que M. Helvetius a donné por écrit dans fa 
Lettre fùr le cancer s & für tout on. évitera les re 
des qui font trop de douleur, Quand la playe 
elt bien mondifice & que les chairs font belles & 
vermeilles , il en faudra: procurer la cicatrice qui 
tarde toujours très long eps A fe. faire y. tanc À 
raifon de la figure ronde de la playes que par la 
qualité de l'humeur quia caufé le mal , & qui d'or- 
dinaire eft rebelle à toutes fortes de remedes. 
Quand la playe eft cicatriice , il ne faur pas соп. 
Чашег ойде des remedes internes. pendant quel- 
ques années , de crainte qu'une nouvelle humeur 
ne fe jeue für quelqu'autre partie & ne falle un. 
novcau cancer. 


Le (ait du C hirurgien eft de panfer la playe avec Quli 
«s onguents qui. abforbent cette férofité maligne „onguens. 


464 ` Dis OPERATIONS DE Сити, Стмаюте ма DEMONSTRATION 
e finirai сег article раг Phiftoire d'un cancer fait cetteampüration у» mais elle étoit dans le tems 
qui für amputé à Marfeille il y а обет années. de fes ordinaires 3 Seles Princes n'ayant plus que. 
Sn palant par cette ville avec les Princes ; nous deux ours à тейег, je ne рйз-ра Га contenter. IL 
fûmes priés M ле & moi de la pare de М. y avoir Malle aucon Chirurgen: quiet. 
le Paillide Noailles, de voir Май“. de Montreüil te opération & la Dame ñe pouvoir їе faire. 
incommodée depuis long-tems d'une tumeur a trátilporter ailledrs le “estrofe l'incommodane 
fein droit. Deux des. plus fameux Medecins trop» parce que la тпайё chancreufe dioit trós- pe 
deux Chiturgiens s'y trouverenr à l'heure marquée te: & que le moindre ébranleistent sanême celui 
par M. Duchéne, Un de ces Médecins s'efforça par de la chaife à porteur, lui eautoít des. douleurs 
обої Chirurgiea: 
conferai fur cette 
confeillt dela. faire еп mettant 
L'autre crür avoir mieux rencontré en prétendant Ja malade en fon Vogt panchée: für le dos dans uly 
Пета demi; cola 


ation, de ne palfèr ii aimoille ni 
able caufe de la maladicen queftions Quand cordonnet à travers а rumeur“ pour lai; épafgner tation 


се for à moi à parler, је leur dis qu'ils avoient certe peine у de foutenie: Ла тпа avec la main à ^ 
xaifonné en habiles Médecins. qui ne demeurent gauche pendent qu'il ferait ee 


droite , 
yoint courts für les caufes des maladies , & qui Jui difant qu'ainti il enleveroir lé tänket & là mame 


1 46g 
жор 


wn long dilconrs de prouver que la premiere саше très vio' entes, Elle choifit МЕ € 
de certe tomenr venoir de ce que сете Dame avoit Major de'la Marine avec qui je 
voulu noürrirun. de fes enfans Шу avoir: dix anse opération. Je lui 


que le mati ayant eo un mal de galanterie, Pavoit faurenil à cremilliere poor Ja 1 
à communiquer à fa femme, & que c'étoit la ehéeaprès Ро 
vá 1 d d 


leur op trouvent. fouvent de fort éloignées; que melle fans faire une extréme douleur, (4) Cela fur 
pour moi qui raifonnois en Ghirurgien , je ju vu Р 

Фое c'étoir un cancer bien conditionné, que а) Comme: cette; maniere de faire l'opération Ні 
Se ende longs argumens, pour le leur gancér eft la plus fimple & lu moins'douloureufes toua 


Jes Praticiens la préferent maintenaned tontes let enn 
prouver, ils n'avolent qu'à le regarder , & que je Dë On croit fare plar. aux jeunes Ch ee 
we trouvois point d'autre remede dans l'état pr Jeur donnant ісі unc defetiption plus Tongue que ne Enis 
dent que l'ampuration. M. Duchéne qui fut de KAren MR. НЕ 
ee aut que la maladie foit préparée par let bains & pas) 
mion fentiment confeilla à la malade de prendre fa Jes autresremedes péneraux. On la place dans ta de 
Bon lui fait Cei un 
moyen de lui fauver la vie. du cûrê de la mal 
Ye lendemain Mada de Montretiil n'aya 
prier de Paller voir, je lui confinnai ce que no 
Jui avions dit le jour précedent , je Ini reprefentai tôt les doigts pour tenir la mam- 


guit my avoit qui choilir on l'opération; ou 1@ line main & Ja dégager de la poitrine , en 

mort; lui ayant fait voir que l'opération p E cu» i continue de souper cireulaitemerië 
STEE E агг avec le méme infirument. Cependant il 
ТЕ рау ES 2 2 e En Es doit grade pare de ойе. pent en talu v our ne 
cheufe fuice elle s'y dérermina comm. раз découvrir une grande quantité de houpes ner vewlee j 
malades qui préferent Ja vie à la perte de que]qn $e qui endroit lef panfemens très: douloureux Apis 
membre. Elle auroit fouhaité que je lut onde avoir emporté coute Та tumeur sil regarde sl 1e ele 


CS Ce 


xéfolwtíon fur cette opération, n'y ayant nul autre 
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a DORA Een A hiffent la liberté de s'émouvoir de côté & d'autre. 
ЭКЕ БАШЫ AU reçumes des nouvelles La têre eft pole (ar la pointe de cette colomne ; 
bs pubis opération Ar enn, nous les côtes & les bras font articulés à fes côtés» &cles 
HALLE parfaite gucrilon de la malades cuilfesà fa parie inférieure. Elle eft comme la 
avons appris la parfa bafe qui porte. & fontient tour édifice du corps s 
т; quete and EEN ba enn & се elle qui par fa droiture fait la belle raille ; 
Pd loses а d apii em Ж. qui en fe courbant en quelque m z 
а A EA FRE еды фара oit» rend l'homme difforme Gen, Тее fe 
а usnm AL s Mete On remarque que l'épine fe courbe & fe dejette déjette en 
Drees elei en cinq manieres principales. 1, En dedans & alors cing façons. 
E quand elle eft déchue ily a un creux au milieu du dos. 2. еп dehors ой 
ar ee тута P elle forme une groffcur qu'on appelle une bofíc- 3. 
N naue s. qu'il Qu bien à droit , ce qui fait qu'on a l'épaule droite 
chine des d E plus haute que Ja gauche: 4. ой à gauche се qui 
een vt: e tr élève l'épaule de ce dernier córé davantage que 
EE) selle del aue: s. ou enfin obliquement! Zo S+ 
TS ашабыз enfenile. par. des igamens qui Jeu quand une panic fe jerre à droit 


niere que ce 


Sc l'autre à gau- 
* peiverfions celle qui active le 
en dedans, À catis 


S Je mufle grand reti Ше pde te plos rarement, c'eft Ja courbure 


pial your. тейге. En cë cas fend cE mule 
HE de [e4 bre ponr poen. ja On fait le fecond panfement &; les fuivans avec des 
avec ls doigts ou ауес errin e срогы ен Ла phumaceaux шёз-брай couverts légeremept d'un diet. 
CEST 1а ane Геп fain la ligasuro , п ee К e du vin ‘à lé. Qu laues tems 
nique. dcus boutdofnetitiempé dans: det aprés on panfe la playe avec des plumacciux plus min 
ou ПЕ plique on К АЕ e ге e trempés feule ment da ns du yin miel auquel on 
ae ris Lier E eege) que les chars ont pretque rempli la playe 
gioi atome pane tes Kan atc. Jes plumaceaux que A s de l'eau vulneraire. On peur 
ehre, pots. ИО me fë у quelquefois de Hope féche , ou de pl 
deeem dolis lequels i applique eni tous: (ena Dag chargés léserement donut de pompheli 
déchiré y par d lies. €roites da longues. appel« i Jes chairss'élevent trop ол y. paff la pi 
[йөген ER ARR OE E iis onde aui fon fous, Mil 
Jés longues couvre le rout de eux cu rci com gées sil faudroie les emporter immédiatement avant ou 
prend du bondage appelé ipte, EEE apis l'opération; оп feroit fur «еше incon с 
пае lentes ail leye Ie апавя € fang s il homete longueur qu'on rermineroit vers le feins on len "or 
Moreno deii RS es bords еа Aye Араа su travers ie on les difequeroic avec le пошу à еле 
Miley perci scies E On eurer le dos du d des vas 
СООО mienne ОССЕ 
Je malade &facilite.dans les, piniemune inan e tomber par füpuration. On panferoit епш eee pore 
yrs рош суша de 1а charpie qui toi dela méme maniere & en méme tems que celle di e 
daiméliatement.la playe« 


Сва 


зоп ле trempe 


re infernale: 
toient engor- 


Cives ex 


ией 
de Montei 
eur lebu 
jebourgo. 
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Te de la fruéture des vertebres & de DICH 
que les paties- internes. font ordinairement contre 
Dépine de dedans en dehors. 

On peut. devenir. bofa par саш externe, où 
par саш interne 2 par caule externe, comme un 
coup ou une chute, à quoi on n'aura pas remedié 
d'abord, des efforts en portant des peians fardezuxy 
Phabitude comme celle des vigoerons qui font 
toujours. panchés pour beer Ja. terre & pour 
travailler aux vignes, où la mauvaile courume de 
faire des reverences en fe panchant trop en devant $ 

s'humilier , comme. ces Religieux qui ont 
fans celle la vie Байас, Les caufes internes , font 
ue trop. grande chaleur qui defiëchant quelques 


s des. vertebres les empêché de préter абл 
pour donner à l'épine toute l'étendu£ qu'elle. doit 
avoir, ou mm excès d'humidités qui abreuvant 
сез mêmes ligamens d'un fuc: glaireux y les rela 
che & leur permet. de s'alonger au. de-là des 


bornes ; mais je crois que la foibleffé y a autant 
Ж plus de part. que routes ces caufes » nous en 
avons en un fachenx exemple dans une perfonne dè 
la famille Royale. 

Prince a été fort droit & de belle raille juf- 
qu'à l'âge de huic à neuf ans» Dans eren Bet 
commença à s'appercevoir qu'il cherchoit à saput 
yer, & qwilfe panchoit d'un côté pour fe fou- 
tenir für le bias de fon Fauteuil s. on examina l'épi- 
ne, & on uouva qu'elle fe courboit du côté 
dioit, prune la gure d'un croiffant : on recon- 
nurqurancino temperament trés-délicar, c'étoir 
Ja foiblelfe de l'épine & de fes ligamens qui n'é- 
tant pas capables de footenir Ја peiauteur des pare 
ties du corps qui font depuis Ja ceinture juíqu'an 
bane ploycient fous le faix. On lui ft de petits 

rers dé baleine pour affermir l'épine , & un. 
famenil commode рош appnyer cette partie de 
toute (а longueur. À ce fauccuil il y avoit des cor- 


CINQUIE'ME DEMONSTRATION, 
dons qui рапс par deffous les aiffelles y 
toient toute la charge du corps & (culapoier 
vertebres du poids des parties füpérieures. M 
quelque précaution qu'on ait prife & quelqu'in- 
vention qu'on ait mife en ufige pendant plufienrs 
années , on n'a pas рй éviter que fa raille ne fe foit 
garée ; toutefois le cœur & les poumons n'en 
Stoienr point preffés , ni les fonétions vitales in- 
commodées ; mais la nature foible für ce article y 
voit recompenfé ce défaut. par mille bonnes qua- 
lités de l'efprit, par ап genie fuperiéur , par пп 
Courage & une fage 


jui ne fe rencontrent. point 
ailleurs, Es 


La gibbofité n'eft pas toujours un mal héredi- ` Gs Ate 
taire qui paffe du pere à l'enfant. Nous voyons n'eh ros lé 


des peres & des mere avec: сеп 
avoir des enfans fort droits, & c 
ёс des meres de helle faille, faire des enfant 
fus, сип malheur attachéà chaque fujer en 
particulier, & un défaut dont on ne doit chercher 
Ja caufe que dans celui qui en eft а ірве 
Ш ne faut. pas que le Chirurgien prétende rent 
dre bien droit on enfant qui aura d ifpofition 
ebola, il ne pent ni par fes foins, ni par 
toute fa bonne conduite ce vice 


d'augmenter. jufqu'au de difformité où il 


" 1 mens point aux parens 
plus qu'il ne peut. accomplir, comme font. des 
Conter, des tailleurs, & des fübricaceurs de 
€ gent, alten 


ntrefait. 

anroit pas preferire poftivement & en 
particulier ce qu'il. faut faire la gibbotiré. Si Pé- 
Pine fe jette en dehors, on couchera. Penfant fur 
bn matelas un peu dur, Ру renane für Je dos & fans 
Clever y afin que la бе & Рори fient an méme 


£ 


De tower: y 
faic la j 


One Ame 
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niveau. Si elle fe porte 


vt Cire, 
roit ou à gauche , il faut 
par le moyen de petits corfers faits exprès compri- 
mer doucement l'endroit qui рош. 170 зде des 
croix de fer attachées à l'épine , aux épaules & au 
col , eft excellent pour tenir ces parties égales les 
mnes aux autres. C'eft au Chirurgien induftricux à 
invenrér des machines capables de combattre la 
difformité & dela corriger autant qu'il fe peut 
prenant 


de lürtout де пе point preffer les pa 
ties conrenués dansla poitrine ; lefquelles ne peu- 
vent avoir trop де liberré dans lcurs mouvemens 
б néceffaires à la vie. 


A Dinde dela jugulairefe fait à l'une des 

f veines de ce nom. Iyen a quatre , deux in- 
ternes qui reçoivent le fang des finus de la dureme- 
хе , & qui le verfent dans les fouclavieres , & deux 

écevant le fang de toute la face & 
des paries exter e, le vont décharger 
dans la même louclaviere ; ce font ces dernieres 
que le Chirugien eft obligé d'ouvrir да 
taines maladies. 

On appellé ces deux dernieres y externes , par- 
ce qu'elles font plus. foperficielles que les autres , 
elles font allez apparentes loríqu'elles font pleines, 
on le: voit &endués felon la longueur du col & 
ily en anch droit, & l'autre à ech 

L'ouverture de ces veines embaraffe le Chirar- 

ien pour deux raifons 5 l'une, сей qu'il. ne peut 
gere ferrer le col pour le faire gonfler, de crain- 
te de trop preffer la trachée artere qui eft le ра 
ge de la reipiration у & l'autre , c'eft que Ta peau 
qui les couvre n'étant pas ferme, il a de la р 

Yaffojentir s il faut toutefois l'ouvrir, & voici 
comment on s'y prendra. 

On mer le malade en fon féant, ou fur le lit , 
où dans un fauteuil, On prendra un mouchoir pour 
favit de lig ture , qu'on roule comme un boudin , 


de cer- 


Caen DEMONSTRATION, Aen 
‘on еп mer le milieu derriere le col'enforte que les 
bouts pendent für le milieu du ternum, & qu'on 
Jes donne à tenir au malade avec fes deux. mains 
afin qu'il ne ferre lui-même qu'autant que cela lul 
Лай la liberté de геГрігег (a) On rien à la boù- 
che une lancerte ouverte comme dans опе 
ordinaire , on la prend de Ja main droi 
gauche felon le côté où il fauc faire làf 
de l'autre main affermiffant la peau en la 
tre deux doigts оп fait la ponétion dans la veine „ 
puis сулоп pour fendre le van ep retirant 
Ja lancette. Сеге ouverture doit être plus grande 
qu'aux faignées ди bras , parce que ces veines du 
col font plus groffes. 

On tire la quantité de fang néceffaire & telle 
que l'a ordonnéle Médecin , qui eft prefque tou= 
jours préfent à ces fortes de faignées , parce qu'il 
arrive quelquefois que le malade s'évanouit par 14 
perte fubite que les organes renfermés. dans la 
tête, font d'une partie du fang qui les animoit , „ 


on bien il furvient d'autres fymprómes critiques (7 


Ce oan 
t for la 
Wo? 


qui doivent faire changer le traitement de la ma- h брге, 


(а) Cette ligature ne pent convenir aux perfonnes 
frais & dont le col el sour, on fe fert avec plus de 
füccós d'une ligature ordinaire. mais Zuele, On mer 
vers les clavicules & fùr la veine qu'on a deffein de 
Quer une compreffe «рае, on faic enfuite deux trops 
Autour du col avec la ligature, deforte qu'elle foutienie 

"ab, on Ja ferie un peu &e оп la noue ves fa 
[йон col à deux nœuds, lun filet laute à tO 
бахе» après y avoir engagé ип rubamou une autre 
À vis Ja trachée artere, une perfoune tre les deux bouts 
de се ruban ou de cette derniere ligature e qui em 
Ee que la ligature circulaire ne comprime la trachée 

tere › & fait comprimer les veines jugulaires externes 

furcour celle fur laquelle eft la comprefíe s on appli 
que le pouce für cette compreffe & le doigt index au- 
dcllus , afin d'attujexir le vailfean & de tendre la peau s 
Din l'on ouyrela veine qui fe trouve gonflée entre сєз. 
deux doigts: 

Gg: 


qu'on tourne. 
iocrempnt ; ceft 
fes que les Afpiran qui fe font 
Maitres à Paris , ont coutume de faire dar 
maine des fajenées. 


Fic, XXIX, POUR LA HRONCOTOMIE, 


A Broncotomie eft une opération par laquelle 

2 on ouvre la trachée arrere pour donner moyen 
Pait d'entrer dans les poumons , quand d’ailleurs 
ily a quelqu'obflacle qui ne lui permer pas de s 
ininuer. Fabricius dit qu'il a toujours regard 
cette opération comme une des (principales & des 
Plus néceflsires ; & véritablement auffiór qu'on a 


Coeur DEMONSTRATION! e 
fait À un pauvre malade qui érouffe manque dé 
refPiration , une petite ouverture entre deux bron- 
ches ou deux anneaux de la trachée arrere, pour 
donner entrée & ilfueà Pair, vous Je voyez re~ 
venir comme de la mort À la vie dès le même inf. 
vont s. & cer cffer eft fenfible & fi prompr qu'il 
paroit un miracle. 

Ce mot de Broncoromie eft dérivé de Bronchos , 
qui fignifie Bronches , & de remein qui vent di 
couper: On ne coupe pas néanmoins les bronches 
dons cette opération , on fait feulement une legere 

ion entre deux bronches, Le nom de laringoz 
tomie que quelques uns Ini ont donné, ne lui con- 
vient pas , parce qu'on ne touche point au latinx - 
& qu'au. contraire on recommande de s’en. de 
gner le plus qu'il eft poffible y afin que l'incifion ne 
paille point augmenter] inflammation qui eft aux 
mufcles du larynx. 

П y a iae grande conreftation entre les Aureurs, 
Pour уой fi on doit pratiquer, ou rejetter certe 
opération ; les uns & les autres ne manquent point 
де raïfons pour appuyer leur. opinion. Je vais vous 
les raporter „айп que. vous vec plus de In- 

vous devez entreprendr 

prouvent cette Operation difent 
qu'elle. eft abfolament inutile en beaucoup d'oc- 
aliens oùil y a difficulté de refpirer , comme lors 
que cette difficulté de refpirer. dépend. d'une apo- 
Flexie, d'une pleurefie , d'une peripneumente s 
00 d'une plenitude dans le conduit de la trachée 
atere, & qu'il n'ya que dans lefquinancie où 
elle peut avoir quelqu'avantage s mais qu'en ce cas 
on l'ordonne (i tard , & quand le malade eft i prêt 
d'éronifer ; qu'en Ja pratiquent on avance fa more, 
& on encontre la honte & le mépris da public qui. 
au licu de s’en prendre À la mzhadie qui croit mor- 
telle, accuie le Chirurgien d'avoir égorgé le mal 


de; & Fabriciu loue cette opération , 


гето? 


Contes 
les Auteurs 
fae ce tejet, 
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dit que les Chirurgiens de fon tems n'ofoient l'en 
treprendre , & qu'à leur imitation il ne i 
faice. 
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& toutes les matieres liquides comme les bonillons 
& la boiffon qu'il veut avaler , lai reviennent par 
le nez. 
sil y a deux fortes de vrayes efquinancies; „ Divifon 
externe & l'autre interne. Celle-là eft une р узус 


d e(quinan- 
infammation des mufcles exterieurs du larynx cias. 


Les raifons de ceux qui la con(eillent font qu'on 
ne la fait que comme l'extrême remede , tous les 
autres ayant été inutiles, & le malade crranglant 
& fuffoquant fauce de refpirer, & quand on a des 


D 


fignes que ce qui empêche l'air d'entrer eft 
deffus du larinx 3 ils*ajontent due cetre opération 
wek point dangerenfe d'elle-même Se qu'elle no 
peut avoir. de mauvailes foices , la playe qu'elle 
fait étant de celles qui e guérilfent avec un peu de 
patience qu'elle get pas des plos mal-aides à 
execurer s que quand même on n'en tireroit pas le 
rait qu'on s'étoir propo , & que le malade mour- 
roit, ce ne feroir point l'opération , mais la mala 
die qui l'auroit tué : que le Chirorgien remplit fon 
devoir en tentant un remede incertain plátóc que 
de laiffer périr le malade , & qu" 
point fe (oucier des faux гаі орпетепе du pu- 
blic, qui ne fachant pas les confequences néce(- 
faires d'un ual , a coutume d'en attribuer les finif- 
tres évenemens anx circonflances qui les accom- 
pognent. E 

La walad'e qui nous oblige de faite la bronco= 
nomie eft l'efquinancie $ mais comme il y a plu 
fieurs forte: d'efquinencie, & que cette opération 
ne соге qu'à one d'elles, on eftobligé de la 
bien difi 


nfin on. ne doit 


»etal deux efpeces d'efquinan- 
cie y la Daf & Ia vraye La fautfe eft un depórde 
Hai: ou de pituite qui abreuve les glandes de 
la gorge fans буте, fans inflammation, & fans 
grande dificulté d'avaler & de refpirer, La vraye 
elt une inflammation & on ponflement des muf- 


dans laquelle la gorge paroir plos tuméfice en de- 
hors qu'en dedans , & alors elle eft moins dange- 
тей , parce que la tumeur fe jetrant en dehors, 
пе рге?е point les paffages de l'air ni ceux du boi- 
хе &du manger : l'inrerne confifte dans infam- 
mation & l'enflore des mufcles internes du larynx 
qui font quatre petits mufcles fitu 

ment dans le larynx , deux qu'on appelle aritén 
diens, & les deux autres. tiroaritenoidiens ; leur 
ation eft de fermer le cartilage aritenoide qui a la 
forme du bec d'une aiguiere. Quand. ces mufcles 
font enflé ils font tellement clorre le cartilage que 


l'air ne pouvant paffer les malades font prêts d'é. 


touffer , Се cette e(quinancie qu'on juge mortelle 
On fupofe que le malade aura été faigné des 
bras copicufement, & méme dela jugulaire , que 
roux les remedes ordonnés & nécelfaires en pareil- 
le occafion où il s'agit de relacher les fibres mul 
culeufes & de diminuer l'effervefcence du (ong , 
auront été pratiqués , qu'on eft certain que l'em- 
péchement dela refpiration eft au larynx, que le 
malade a des forces füffiantes , qu'il y a lieu d'et, 
perer qu'en faifant entrer Pair dans les poumons; 
On lui fauvera la vie, & qu'il peritoit infaillible- 
ment fans l'opération dont. tous conviennent una= 


mimement: & voici comment on doit s'en ac 
quitter. 


Avant l'opération 


раг cette raifon , & quia befoin de norte Gen: 


faut difpofer l'appareil tel Précaution 
que vous le voyez für la planche XXIX. On le avant q 
mertra dans un Баййз qu'on fera renir anpràs de Pt: 
foi par un fexviteur, puis on füuerale malade à 


cles du larynx avec fiévre , chaleur & ardeur à la 
forge ; relpiration difficile , füffocation & douleur 
en cette paries le malade ne peur refter couché , 


Dc Огеплттом pe Ситт, 
age» Les uns veulent qu'il foit couché 
modité de l'Opé es pré- 
tendem qu'il foit a d'avoir la refpiration 
plus libre pendant l'opération’: il у en а qui le font 
coucher A demi , la tête panchée en arriere pour 
mieus préiaterle col  & d'autres s'opofent à certe 
Barton dint que се le moyen de faire étran- 
gl le chte quaod le col eft enfamé, & qu'il 
у а une coflure confidérable s. maison laiffe à la 
diférerion du Ghisurgien de placer fon fajet de la 
maniere la plus commode pour l'un. & pour lau- 
тте. Fn(uire il marquera. l'endroit où il veut faire 
(on опитите 
entre la. d 


ques-uns venlene que ce foit 
la troifióme des bronches 
quand la rumeu as groffe , & quand I; 
gearet pas enflée, ils contéillenc d'ouvrir. entre 
la шойле & la quatriéme pour s'éloigner du la- 
турк у mais quelquefois cette partie eft fi tume- 
fice , ou le malade б gras qu'on ne peut pas au tou= 
cher compter les cartilages , il faut alors marquer 
l'endroit wn pouce au-deffons du larynx, 
venire Dans l'opération il fant pincer la peau à len- 
°“ droit défigné , la faire tenir d'on côté par un (era 
vitenr , & de l'autre la tenir. foismème de la main 
gauche s puis avec un petit biftoury droit А. cou- 
or les tégumens für le liéu marqué, & les ayant 
lachés, on feparera avec un décbauffoir B.-les 
mofeles flernotirotdiens: qui. montent du fternum 
le lors dela trechée artere pour saller inferer aux 
parties lacerales du cartilage tiroïde. Ces mulcles 
é arén Pun de l'autre, on découvre les bron- 
la trachée artere, qui font des anneaux. 
cartiiscineu pofés & arrachés les uns for les autres, 
formant par leur union un conduit toujours ou- 
«cende vert son nomme la trachée ou Гарге artere, On. 
prend enfüire un petit intrument Dir comme un 
psrce-leitre appellé broncoromifte C. ou À fon 
défaut une lancette armée D. & environn 


emm DEMONSTRATION: — 477 
Bandelette pour la tenir ferme ауес fon manche ; 
enti plonge entre deux anneaux ‚ & on ne lens 
fonce point trop , de crainte dr piquer da re 
chée-arreré dans їй partie polterieure. Avant que 
de retirer linftrument on introdair dens l'ouver- 
ture un ftiler E. qui (ert à y faire entrer ene canu- 
le d'argent Е. qui doit être courte de. peur detou- 
cher ou. fond de la trachée artere , percée de 
Jas & à fon exuémité , pour laiffer la liberté à 
Pair d'entrer & de fortir, & qu'on choifir platte 
pour s'accomoderà l'éfpace d'entre les: deux Bron: 
ches, & ayant deux 
y palfèr un ruban G, & Partacher au roor du: col 
Quand la canule гей placée , 


tits anneaux à fa téte” pour 


ir entre & fore li 
brementg & l'opération eft finie. 

Quelques-uns veulent qu'on execute certe opd. 
ration par one pon&tion feule , & qu'avec le bron- 


De la ca 


Bonne pras 


cotomiflé on. la lancette on ouvre la peau & l'ensausiques- 


tre-deux des carrilages: bronchiques, & qu'on" ne 
tire point l'inlirument entré dans. Ja tracliée artes 
re, avant que d'y avoir mis un filet pour yy côn- 
doire la canule ; "de ene maniere l'operatian eft 
Fuer accomplie , moins cruelle , & plus айе À 
guérir. 

Après l'opération on faicune petite pofè'ipòur 
laillor refpirer le malade peridant quelque! tems; 
puis on le papfe en mettant far l'ouverture: tuy pez 
tit morcéa d'éponge H.trempé clans dla vin chaud, 
& exprimé avant que de le metere: il n'y uit poine 
fourter du cotton, ni de charpie de crainte que l'ai 
Hen fr entrer quelque particule dans: la sché 
artere, ce qui cauferoit опе toux violente comme: 
à ceux à qui е tombé quelque goute de liqueur 
dans le laryox pour avoir voulu rite tou parler , en 
bcuvant , & cell ce qu'on appelle fairedu vin de 
Nazarer. Si l'éponge écoi reor: fine ou trop deu 
& que l'air eûr de la peine À entrer, il la Б\йдгоїс 
hanger; ou n'en point mereg parce. dien e 


Paofement, 
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fait certe opération que pourlaiffer la liberté à 

Pair de faire (on chemin. On met enfuite un em. 
une compréffe К. & un bardage feneftu 
а ne ferre que médiocrement , à caufe que 

ces parties. étant. nerveufes. & wès-fouples , elles 

ne peuvent fouffrir la contrainte fans incommoder 

beaucoup. 

Moyen de Cet appareil ne doit fübfifter que trois ou qua- 
Pio Le tre jours s саг dans ce tems-li ou Де malade meurt, 
Paye  oulobftaclequi interdifoir l'entrée à l'air, eft le= 

vés deforre que l'inflammation étant ceffée , Pens 
Яше diminuée  & Daf reprenant (а route ordi- 
naire, on óre]a canule & on. travaille à guérir la 
playe Pour cet effer on en raproche les levres Pu- 
ne de l'autre avec un bandage incarnati M. qui fe 
fait en poant le milieu de la bande derriere le cols 
d’où on vient le paller par devant pour croifer les 
deux chefs de la bande für la playe ; par ce moyen 
& avec un baume qu'on. mer дев оп tache de 


xecoler au plûtôr ces deux lévre 
Si lebandagene г 


n- 
ашой trop-tôr 
reboucher la playe de la tracpée-artere , và que 
Vair qui entre par cette ouverture, , eft regardé 
conum un. ай étranger, parce qu'il пећ point 
modifié & cemperé comme il doit être раг la bou- 
che & par les narines , avant que de toucher à une 
fubftance aufi délicate que celle des poumons qu'il 
pourroit fariguer par la fuite. Entre les mains d'un 
bon Chirurgien la сше de cete playe eft facile, 
parce qu'il. la traite avec méthode, & fuivant les 
regles. conftantes de la meilleure pratique. 
Xifeopi- LIL ya des Auteurs qui la croyenr difficile & 
M ` gen. C même impofible. Ils dient que ces parties crant 
cartilogineufes elles ne peuvent pas fe reprendre 
comme les cbamues ; mais l'expérience detruit 
exce гайоп, Fabricius nous aure qu'une fervante. 
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чїй étoit coupé la trachée “arrere, en guérit ; & 
J'ai panié à Saint Germain un homme qui reçut on 
coup de piftoler étant à une chaffe de Sanglier, la 
bale entroit par le côté droit du. col , & fortoit par. 
le gauche, lui perçant la trachée-artere , dont 
néanmoins je l'ai parfaitement bien guéri. (4) 


(а) On ne manque point. d'experiences. qui confir- 
méntce que notre Auteur dirici au (ujet des playes de 
Ja trachéc-artere › & qui déruifent par-confequent les 
las de ceux qui ne font point pattifans de l'opéra- 
tion de la Bronchotomie. 

On trouve dans un petit Trairéi* fur cette opération 
compolé, par Habicor Chirurgien. de. Paris , plufcür 
exemples de, perfonnes qui ont été. parfaitement. gué- 
ries de bleffures faites à Ia erachée. artere. Deux de ces 
perfonnes y avoient éé Бе сх par un inflrament tran- 
Chaney &¢ un autre l'avoir été pae un coup d'arquebufez 
Il étoit furvantt à la gorge de. ces trois bleffés un gon- 
Петото & une inflammation fi confidérable qu'on avoit 
lieu de craindre la fütfücation. Habicor mic ипе petite 
canule de plomb dans Ja playe de la traehée:arere. de 
deux de ces bleflés y afin que l'air. pûr гит Ae entree 
librement: dans leur poumon s: il fe une ouverture à la. 
trachée-arterédu troifiéme s pour le même fijet. Quand, 
les accidens celferencil деа lu canule y & les playcs gués 
D parfaitement, Un jeune hone: de ri, ans qui 

1 avalen pluficuxs pieces d'argent env 
dans un linge pour les dérabed la racherche 


dans le pharinx de mabicre qu'on n'avoit. pû le retirer 
nj le faire defcendre dans l'eftomach. Son col & fa face 
Zeien, fienfés qu'il en écait mécannoiffable. Habicot 
luj fit l'opération de la lronchotomie'apies laquelle le 
gonflement fe difipa. Il ft de(cendre avec une fonde de 
plomb le paquet d'argent dans l'eomach. Le jeune 
omme guén parfsiremenede. Fopérarior, 8 rendit 
par l'anus fon argent à diverfes reprifes. 

Lorfque la playe des tegumens п'е point vis-à-vis de 
celle de la trachée-artere , l'air trouvant un obftacle à la. 
Sortie» peut s'infinuer dans le и cellulaire de la peaus 
«c qui produit un emphifeme. Feu M. Arnaud vitun 

d Quetion Chirurpleale « par laquelle il ef démontré que le 


Сутеп doit ашел BE de li aa 
ECH ee 
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Jeune homme blellé depuis trois. ou quatre jouis à Ta 
WE artere d'un coup de pillolet» ce qui уой pros 
її un emphifenie univerfel. Cet habile Praticien di 
lasa fur le champ: 1а playe dés tegumens , & découvrit 
celle de la trachée artere y pour mettre ces deux playes 
visdevisl'une de l'autre. IL appliqua fur Dia 
14 trachée artere un morceau de papier mouillés & 
раба 1а playeà ordinaire. Le malade délenfia pou à 
peu» & guérit parfait 
П eft bon de remarquer ici qu'une bleffüre à la 
el mortelle y Jorfque les cárotides & les j 
ternes font ouvertes, Айй une perfonne qui auroit reçu 
ди qui fe fecoi lrument tranchant porté 
en travers ure qui penetreroit. jufqu'à Ро 
phage mourroit infailliblemenc en peu e tenes ox 
hage ne pourroit: Etre olere. de cette maniere 
arotides Ве les jugulaires internes le GA 


Уа des playesà la gorge par lefquelles les alimen 
fortent, Ш ne faut pas toujours croire pour cela que la 
trachée-arrere & l'œfophage foient ouverts: Les айтеп 
qui forent par ces playes ne (ont ройи entrés dans l'oc- 
dophage sear s'ils en venoient › il faudroit qu'ils paf. 
fulfent par l'ouverture de la trachée-aitere y се qu! nc 
fe pourroit faire fans qu'il en tombát dans ce caral qui 
elt toujours ouvert » & pat confequentfans que le WS 
cn fût боце, Ces fortes de playes par où les alimens 
s'échapent penetrent jufqu'au fond du Бобег enere Tep 
glotte & la racine de la langue, 

Quelques points de future entre-eoupés., la fituation 
de Ja têve & un regime de vie. convenabes y font les 
feuls moyens qu'on employe ordinairement avec fucci 
pour guérir ces fortes de date СЕ par ces moyens 
que M. Verdier a guéri une playe de cette c(pece y dont 
опа parlé d 'ematque plus haut. 


Fin de la Cinquiéme Démonfirariom. 
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SIXIE'ME DEMONSTRATION, 


Des Opérations qui [e pratiquent А la Тйе 


€ лих yeux. 


ET PREMIEREMENT 
DU TREPAN. 


Essie Uns, detoutes les орӣ 
tions particulieres que demandent les. 
maladies de la têre, m'y en ayant 
guéres de contidérables & d'ulirées 
S] que celle du Irépan , nous y join- 
drons celles qui, fe font aux yeux & aux parties 
quí en dépendent | afin de remplir le tems deftiné 
à поче Démonftrarion, 

Jl eft bien vrai que les Anciens en pratiquoient 
un grand nombre à cette partie; ils faifoient au 
front trois incifions en long iu qu'à Вох de la lon- 
Ечеш de deux doigts, pour couper tous les vai 

Hh 


Difire 
fpes. de 


Ааш du & co 
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fiv qui &toient entre deux taillades 3 ils appel. 
loient cette opération , lifpofpatifiie ‚ du nom de 
l'infiroment dont ils fe fervoient » qui avoit la 6- 
ne fpatule. Ils faifoient encore au-deffobs 
coronale une incifion qui s'étendoit 


еа 


de la fatu 


pe à Pautre & penctroit jufqu'au crane 
duquel ils eparoient Le pericráne x ils avolenrdoi 
né Écette'opéfatión le noi de ferirkitifme, derivé 


5 ur dire ёсог- 


de peri autour, & de 
cher on racler. Il 


ppliquoient aufi des caureres 
ou potentiels ou a@uels fur la future coronale poue 
corriger, à ce qu'ils prétendoïent , l'inemperie 
froide & humide de la téte. Leur deflein étoit 
d'empêcher par de tels moyens le depór des hu- 
meurs für les yeux & für beaucoup d'autres parties 
& ainf de les préferver d’une infinit de maladies , 
шай on les a trouvés fi cruels & fi peu utiles qu’on 
ne Les pratique. plus aujourdhui. 

L'opération du trépan que je me propofe de 
vous démontrer , ne convient point aux playes du 
cuir chevelu, ni à celles des tégumens de la téte, 
celte pourquoi je ne vons, parlerai pas de ces 
player; & comme elle ne fe fait qu'aux bleffures 
du crane , defquelles méme il y en à quelques-unes 
ой elle n'eft pas обе Патау ilfandra vousen éta- 
blir les différences, afin que vous foycz inftruirs 
de celles qui en ont befoin , & de celles oh on fe 
difpenfe de la Fair 

Les efpuces de fractures di eráne font en granit 
nombre , elles ont toutes leurs noms patticuli 
v ce font les Сесе qui les ont nommés, In 
barbarie & Ja rudelfe de leur prononciation pour 
тойс efliaycr le jeune Chirorgien à qui ils paroitront 
an commencement difficiles rerenir y mais pour 
peu qu'il Jy. aécourume il demeurera d'accord 
qu'il croit mal-aifé de leur en trouver de plus con- 
venables, & done l'érimologie fe auffi-bien ene 
tendre la nature de ces playese 


DIE 

Je les réduis à douze que ie vai 

les unes après les autres, Је raportersi d'abord 

leur nom ¢ i eninite celoi que 

les Latins leur ont impofé , pnis nous viendror 
au nom francois fous le 
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ous expliquer 


rec, & e vous d 


1 nous i 
Cette méthode vous en une idée qui sim- 
primera А 
peine. 

Hedra dérivé d'hégein qui veut dite feoir, en De celle 
latin Jédes où wefiiginm , en françois marque on% 
fige cft one simple incifion an crane où Je a 067» 
coup ne laiffe que la marque fans pénetrerau-de- "7 TT 
Re ; ? 

Feeope ей dérivé 
zitt couper y en latin ineiffo ou excifío , en fran- 
9015 coupure, incifioi s c'eft. une folution de cor 
Tuité en l'os, laquelle ne s'étend pas plus loin 


ans Votre. mémoire fans beaucoup de 


at entre, & de. Lec 
en qui figoifie entre, & de 


dans la partie que l'infirument qui a fait le coup. 

Diacope viene de dia qui fignifie par, & de coptin Diacope. 
couper , en latin fracifio ou difféélio , cn francois, 
taillade , diffe£lion ; c'eft une efpece de боге au 
crâne dont le coup a été donné de biais , & où la 
Piéce de Гох n'eft qu'à demi emportée, 

Apgskepharnifinos eft thé de apo qui ignifie dé De 1 
couper, & de Skepharmor une bache on dóloire , en кеа 
latin dedolatio з cn françois , dégolutian s Сей} une 10“ 
folution de continuité au crâne où la piece eft cm- 
portée & coupée comme fi la doloire on la hache 
y avolent palles 

Trichifmos qui. vient de rîx un poil, enlatin Юзи. 
tima capillaris y en francois fente carilaire y eft. опе mot 
Таас où la fente du ege eft (E MER fi délice , 
qu'elle reffemble à un cheveu. Pour 


< TM 
il fsut quelquefois н 


arre de l'enche fur Je cranes 


& aprés l'avoir effoyé , on aperçoit la fente pat 
le trac que ٤ 


те reinture y Jaille. 
с Rygnyit, qui veut dire diviler, en Duro 
Duras cn francois frire mes et 
иһ 
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une fente apparente, qui s'ftend au-delà de P'inf-. 
mamen avec qui on a frapé, & par laquelle Pos 
ne s'écarte point de, fa place , fes picces divilées 
reftant égales & continues у ces fentes fe font au 
ise comme celles qui fe font aux pors de terr 
Définition Æpikima de аро & de ilima qui veulent dire re- 
ёс ар. doublement de fracas où de bruit par écho , en la 
bs tin refouotio , en francois contrecoup ой contrefente „ 
eft une cfpece de fracture du стапе faite en la pars 
tie oppofée X celle qui a reçu immédiatement le 
coup. 
Dud, Tlafis ou phlafis , en latin contufio , & en бопе 
«ois сотон ou collufion ‚ c'eft-à-dire écachement 
Ou froiffare , efkuine contufion еп Ро, саш@е par 
quelque effort externe, ou bien une depreffion où 
ûn enfoncement fait avec violence à la füperficie 
extérieure du crâne , laquelle eft rentrée en dedans 
fans aucune fente , comme fe font les enfonçures 
aux pots d'écain.. 
De Тем. Delai ou Ecphlafis, en latin introitus defiden- 
fis on бета tia , ou illifro , en françois embarure ; defidence , où 
fmen draft, сей une fraéture du crâne où il ya 
pluücurs fentes, & où il eft brifé en plufieurs 
morceaux. 3 
Defi, — Ecpicfina dérivé де ee qui veut dire dehors , & 
D de piezein preffor , en. latin deprèffio , en francois 
enjongine on e barrure avec efjuilles , eet E 
roprüre du 0, ces, dont quel- 
ques-unes ou toties prelfent & Mein les mem 
лапе 
Enuiffima dérivé de en qui (igpifie dedans, & 


бетер 

fom  gifjin couter, єп latin approphiquari ; en frana 
«ois approchement y celt une frakture du crane, en 
laquelle un des bouts de l'os (éparé eft enfoncé fut 
Ja dre-mre , l'autre. bouc relevé en delors , fais 
fanr le ponc-levie 

Du éadiare- — Garnare]is de camare, qui veut dire une voute y 


x n latin ийиди псов etu 


о ou fürs 
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ture, elt une efpece de fracture du crâne où le mi- 
lieu de Pos fracturé dene en forme de voute, & 
selfemble an dos d'une топо, 
Mais je reduis toutes ces fractures du crâne fous 
incifion , fous la fente , & fous 


Ја contufion , qui renferment les douze fractures 


trois genres , fou: 


dant je viens de vous parler. 
L'incifion eft une petite playe aq crâne qui ne va 
pas plus loin que l'infirument qui l'a faire : elle en. 
contient quatre qui font les premieres; fçavoir 
Vhedra qui weft qu'une fimple marque s l'eccope > 
qui eft une perite їпсїйоп » le diacope, qui n'e 
leve point la piéce de l'os  &lZposkeparmifos 
qui emporte la piéce , comme un coup de hache 
ces quatre playes du crâne ne demandent point le 
trepan, 
La fente cft une folution de continuité au cráne 
va plus loin que l'arme qui. a donné le coup 
elle comprend trois fortes de fractures ; fçavoir , 
le trichifmos , ou la feiffure capillaire , le rogme , où 


Ja fente apparente, & l'apichima , ou le contre 


coup. L'opération du trépan convient à ces trois 
ерес 
Та contufion eft une dépreffion violente faite 
par quelque inftrument contondant qui rompt & 
s parties du crâne qui &oient unies enfemn- 
ble; dea fous elle cing autres 'efpeces de frac- 
tures; fçavoir , le afi , où l'enfonçure fans 
Dekor apparente, l'entlafir ou Pécachement & la 
brifûre de Pos , Реср/е/па , où les efquilles preffent 
Ја dure-mere , Гете бта , où l'os eft en forme de 
pontlevis , & le camarofis , où Гоз eft en voute 
& fait comme le dos d'une tortue, Ces cing fors 
tes de fractures nefe peuvent guérir fans le fe- 
tours durrépan, excepréle safis Où l'os peur aux 
enfans foire тергс & fe remettre immédiatement 
après le coup recu. 
On convient de toutes ces fra&ures dn. crine y 
Hh; 


Rélu 
de rotreseoz 
байок 


De linci- 
fion, 


Dela con 


tufon, 
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excepté de Papekima , qui eft le contre-conp. 

Tous les Anciens ont établi comme certain , & 
ils nous en parlent comme s'ils Pavoient và arriver 
pluicurs fois , ils veulent que ce foir Pair dû de- 
dons de I» tête , lequel étant pouffé par la violence 
du coup à la partie, oppofée à celle qui a été im- 
médiatement frappée , fait белае celle-là plütót 
que Pouce , quand elle y eft beaucoup plus dilpo- 
fée, & ils appellent cette Hate contre fente. Mais 
quelques Modernes la. conteftent , croyant pron- 
ver por, de ms phyfiques & démonftratives 
que le contre-coup ne fe Içauroie faire , parce que 
lé crane eft compofé de plufieurs. pieces jointes 
enfemble, ce qui doit amortir le coups & qu'il 
n'en et! pas de méme du crâne que des pots de ter- 
ye qui раг опе vertu elaflique fe caffent quelque- 
fois à la partie oppofée à celle qu'on frape ; car la. 

e inn de leurs particules fait qu'elles re- 
Silene routes À la fois, & lorfqu'il y a moins d'u- 
nion & de fermeté en un endroit qu'en on autre, 
ve D ohil: ie brilenr. On ajoute que ces mêmes 


tonnant pour ulage aux furores d'empé- 
шге ne рае d'un оз du crâne à on. 


к contredire au principe fur lequel 
lent le contre-coup 5 en fourient enfin que 

© des fentes l'autres endroit: 

qu'en celui ой le coup avoit été directement appli 
Чоё, celi: vient par v ie coup 
seen, ni par une айне c (fé ne fe 
reflouvéent point ; parce q исе du premier 
p ou dé la pretaiere chute l'ayant tout étourdi , 


рәйё en- 
p 


niment de 
Modemes y fi f one rombés entre 
aalt. ne me confirmoien as l'opinion. 


des Angie, Le voici. А verísilles en 16 
Valircnier de M. le Duc de Citevieufe , allone 
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breuver fes chevaux tomba la тёге für le pavé ; on 
le raporta à | Hórel ayant perdu connoiflance. Je 
fas appellé auffitót , & je lui trouvai une playe iur 
le coronal. Je la dilatai az pour y appliquer le 
trépan. Le lendemain ayant vû une fiséture à l'os, 
je le trépanai. П. demeura toujours fans соппої 
fonce. Trois jours après une rumeur ayant paru far. 
l'occipital , je l'ouvris , & remarquant qu'il étoit 
#г@шё , j'y fis un fecond trépan ; il fortit par Pun 
& par l'autre beaucoup de fang , & à mefure que ce 
fang fortit le jugement lui revenoit : Te continual 
à le panler & il guérit. En 1672, une fille de 
neuf ans fe trouvant auprès de gens qui jotioient 
aux quilles , la boulle jetrée en l'air au lieu de tom- 
ber dans le quillier, tomba for la tête de la petite 
fille qui en. fuc affommée , оп la potta chez fon 
pere qui tenoit un cabaret auprès des Recolets. Оп 
me vint chercher, j'obfervai deux proffes contu 
fions for les parieraux , j'ouvris la plus: groffe où 
j'apperqus l'os fraduré, & je la trépanai, deux 
jours après l'autre contufion ne diminuant point „ 
jefus obligé de l'ouvrir, & y ayant trouvé une 
fra&ure , je ne pus pas me difpenfer d'y faire en- 
core un trépan , la connoiffance lui revint peu à 
peu , les accidens fe. difîperene à mefure que les 
playes fopuroient , & elle. en guérit. La promiere 
de ces biftoires prouve le cdnrre-coup de devant 
en derriere, & la feconde prouve qu'il fe peup 

ire d'un cóté de la tête à l'autre car il p'eft pas 
vrai qu'ils ayent reçu chacun deux coups differens 
& juftement aux endroits où on crablit les contre= 
coups. (a) 

(а On a pluficurs exemples d'autres efpèces de соп- 
tre coup. Оп a trouvé la deuxième table d'un os Бе, 
quoique la premiere eütrefillé au coup. On a vû des os 
brilés au deffus & au-dellous des endroits on les coups 
leur avoient été portés Enfin on. a remarqué qu'un os 

ifin d'un autre os qui elt frapé peut (© caller , fans 


Denx fortes 


de ignes 
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Les fignes des fractures du crâne tirés des meil- 
leurs Auteurs, & mis en ordre par les Modernes ; 
fom de deux fortes , ou (enfibles , ой rationels 

Les lignes fenfibles , font ceux qui tombent fous 
Jes fens du malade & du Chirurgicn. Ceux qui re 
gardent le malade , font d'avoir о i du bruit & un 
craquement à l'os au moment qu'il a été Mat 
d'entendre loríqu'on. frape (ur l'os déconvere , un 
fon comme celui d'an por félé, de fentir un cbran- 
lemer douloureux qui lui répond à la playe quand 
il ferre quelque chofe entre les dents. Се dernier 
figue w'elt pourtant. pas contant & certain , j'en 
ai và à qui on failoit ferrer un mouchoir entre Jes 
dents, 5 qui en Је tirant ne fentoient point de 
douleur А la plage , quoiqu'ils euffent le crane frac 
turê, & d'autres qui en fentoient, quoiqu'il n'y 
cût point de fraure , parce que la playe crant au 
muicle croraphite ou aux environs, Peffort & le 
mouvement de la machoire s'y. communiquoit ais 
Timon, 

Les fignes für lefquels le Chirurgien fe fonde , 
font tirés de trois chofes, 1°. De la vüe , loríque 
la fracture eft. tellement apparente qu'il Ia décou- 
prepar les yeux. 29 Do roucher., quand il la peut 
fentir avec le doigt. 3^» De la fonde у qui Jui fait 
rencontrer des inégalités à l'os. 


Heft inutile de donner 
десек ace 1 
trc ler potütilité do 
ujomdhni. convain 1émoignage d'un grand 
Sombre dAyciens de Modernes, & l'infpetion de 
When cries que. des c 


aifons méchaniqnes 


их conícryenr dans leur 

cabines, pour conyaiacre l'incrádulité de quel- 
tiques. S 

rive quelquefois que des coups violens en brifant. 

current les fürures. Quand un coup ell porté 

(ит l'occpitel. il fe peut faire qu'elles s'écartent en ieux 

endroits opsufés, comme quelques expériences l'ont 

ns les endroits de ces 
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Les fignes rationel: dépendent 1°. De 1а езше 

efficiente. 2°. De la nature de la playe. 3°, Des ac- 
cidens. 


A la confe efficiente il fayt contderer trois cho- Confideta- 
fes. 1. Celui qui а frapé ; fgavoir il eft fore & tiom far le 


robufte , s'il éroit en colere, s’il а frapé avec vio- 
lence, & s'il ётой fitu plus haur que celui qui a 
été bleffé. loutes ces circonftances qui dénotent 
que le coup a porté avec plus de force, au lieu que 
des circonftances oppofées marquent le contraire. 
Avec quoi on a frapé; par exemple , Beie un 
bâton, on doit avoir égard à fa quantité, s'il eft 
gros ou menu , à fa maffe , sil eft d'un bois pefant 
ou léger ; 3 fa figure , s'il eft égal ou inégal s'il eft 
rond , quarré , où triangulaire : & enfin à la quas 
lité & à la forme de fa fübítance. Si c'étoit un inf- 
troment de fer оп de plomb, tranchant ou obtus 
ё contondant у Ou bien fi c'étoit une pierre, fga- 
voir fi elle éroit groffe où petite , fi elle eft tom- 
bée de fort haut, 
Touchant la nat 


compagnée d'une infigne contufion , ce qui mare 
quera que le coup aura été conrondant. з: La fituas 
tion , parce qu'étant für шо os mince comme le 
parietal , il pourra plûrûr y avoir fracture que Гис 
Un оз épais , & dur. comme l'occipital. 
Sur les accidens on ob(ervera de quelle 

ils font, car il y ena de primitifs & de coníéca- 
tifs з ceux-là arrivent dans l'inftonr de la bledüre , 
par exemple, le blefi£ aura d'abord été étourdi 


comme un bæuf qu'on а олти d 


un fux E 
le: oreilles avec perte du jugeme 


& de la тёшәй Les coaiécudés v 


© la playe il faut examiner Sar bus 
т. fa grandeur , car plus elle eft grande , plus on REC 
lieu de foupçonner une fracture. 2. Si elle eft ac P2 
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fuite de la fracture > comme Jl fées , le vo 
vat, la hévre & l'afioupiffcment. (a) 


(a) Les fimptômes que l'Auteur donne ici pour des 
fignes de la. fracture du crâne » n'en font des fignes que 
fort ot zuer, car fouvent ils furviennenr lors même 
gue сеце partic n'ell point endommagée, & elle peut 


i 
Ere contiderablemene fracturee fans que. сез бтрт 
paroillent. On ne doit les regarder que comme des fuites 
du dérangemenc des. fonctions du cerveau: Pour prot 
Ver cete importante propofition » је m'érendrai un рс 
au long fur les défocdres que les coups portés à la sire 
y саш. 

Ces coups ne font dangereux y que. parce qu'ils dé 
tangent les fonétions du cerveau » foit єп l'ébranlant з 
беп y vccaliounant une compret 


Je parlerai (parement de l'ébranlement ou commo- 
нне la tête ef frapée par quelque coup» ou que 
dans une die elle rencontre quelque corps dur le 
crâne ne peut recevoir. de mouvement fas le cone 
шин, moine en ace ha banc due 
$ qui le remplie exadlemene, Plus le crine. vete Y 
[еби du coup plus la portion Чи mouvement qu'il 
conique au cerveau elt confidétable y vel d diea 
que sil fe Tait une grande fracture au ern s la corem: 
tjon din cirveau peut бис leere s mais sil demeure en 
Hier Qu (© trouve peu fratlur , la commotion du coc 
Хели ей proportionnée à la violence du coup. U 
exrerente инеге aidera à faire concevoie cec ca 
premi par un but une. plaliche mince» comme celer 
lone оп fait. les tonneaux» & l'on баре avec fena 
für quelque corps dur, Si clle ne fe call polis a 
lois y mouyemeht que je coup aura E 
* dela planche y pite dans 
sisi ton 
SÉIS 
Lë" np 


contre Je mur oppofé en coura 


> Srxir wr DEMONSTRATION, 4or 
э» fa force il tomba für Ia place roide mort fans profé- 
» ter une parole » ni pouffer. cri. M. Litre appellé 
? pour vilier le cadavre, fut furpris de ne trouver en de- 
эу hors, à la tête aucune contufton » tumeur ; playe où 
єт tout сп dedans en fon «аг 
c cerveau ne rempliffoit pas 
5 beauc capacité intérieure du crâne x 
5 comme linatrement & (а fübilance ; аш 
» bien que du cervelet & de la moëlle allongée » 
э бой d t à la vuë plus ferrée & plus com- 
» patte que de coutume. Voilà la feule chofe à quoi 
» l'on puille arcribucr cette mort lubite, Le cerveau 
» commotion du. coup, & comme il a peu de refforc 
aril n'avoit pas pû revenir de cet état, & par соп. 
э» (équent la difiriburion des efprirs dans tout le refte 
э» du corps , neccllaire pour tous les mouvemens » avoir 
» ceffé dans Daten 
On a VA fouvent d 
cafés, fans qu'il foit furvenn aucun fimprôme , & que 
les blefês ayent gardé le lit. On a remarqué au con 
traire que de fortes contufions fans fractures › ou avec 
de petites fratturcs appelées fentes capilaitess. font 
ordinairement accompagnées d'accidens ficheux, П 


violence. des coups re urs qu" 
piss | 
> de foin , p mbanc fur la cère 


гг prod «йч. 


49% ` Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE , 

Ce qu'il y a de dangereux dans la commotion de 
cerveau c't. xo, la perte du reffore de fes fibres qui 
produit l'afaitfement, du cerveau für lui-même & ecl- 

й cervelet › ло, la rupture de quelque vaifleau fan- 

Le cerveau eft une, maffe erès-molle , compofée d 
je iwiniré de fibres délicates, qui dans le moment dc 

<ommorion peuvent perdre leur reffort en tout ou 
en pattie» & tomber les unes für les autres. La per 
te torale du rein de ccs fibres, dl ne fe rétablit 
promptement ; caufe une more fübite , telle que celle 

onmi dont on a parlé і 

a une infiité de vailfeaux fanguins qui entrent 
dans a compofiion du cerveau, & done les tuniques 
font fort délicates, IL eft aif par conféquent qu'un ou 
Plufeurs fc rompent, lorfque секс pattie elt confides 
Jablement ébranlée, En ce cas la commotion y occafi 
ne une compreffion formée par le fang qui s'panche fur 
la furfacc du cerveau , ou même dans (a fübllance. Сес 
épanchement eft plus ou moins confidérable , & plus 
оц moins de tems à fe manifefler А proportion que 
le vaiffiau ouvert eh plus ou moins gros, ^ 

L'affoibliffement du тог des fibres du. cerveau & 
Vépanchemenc des liqueurs font les caufes immédiates 
des fimptômes de la commotion › qui fe divifent en 
primitifs. & confecutif 

Les primitifs font ceux qui arrivent au moment de 
Ja Майте , comme la. perte de mouvement & de con- 
noiflance › la chute du Бей caufec par la parle mo 
mentanée des extrémités inferieures, De inyolon- 
taire de toutes lcs déjcétions › le vomiffement. bilicux » 
Qu celui des alimens le füipnement du nez › des yeux » 
des oreilles , 8e de Ja bouc 

odeur de la commotion, & du dé. 
pat ia durée, la violence 3c 
c de ces fünptómes. ILE 


d avoir égard 


зра exemple l'ont plus mo 
fo 
que fenis à п argie, là Бе 
vre, dëst ceux que l'on а m 
Габе y & 

parmi (os р ement, Car il are 
ve qe Premiers fim prom 

п ett toms» comme deux ou 

ben Qu méme plufcurs jours après lacci- 
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Ya well pas toujours une mauvaife nix 
quc; au contraire, dans Jes fortes commorlons ic 
abfence n'eft pas un figne favorable. Tous ces finos 
tÓmes tant primitifs que confecueifs viennent les abs 
du dérangement оп défordre des «ый ашшаш 
& les autres du. trouble qui arrive dans la circulating 
КҮ 

Dans ces саз оп faigne du bras, du picd & de la 
Juge рош peve Tépanehemčit s ou ош. 

cerveau. La шше peut somedier авап 
qui furvient dans le cerveau lorfqu'ilet perit commo 
elle remedie à ceux qui arrivent dans les autres para 
du corps ; elle peut en dégageant les valicaux , bilinse 
la rentrée des liqueurs, Néanmoins l'épanchemepe at 
EE 
Је асрап les liqueurs répandues, Mais pour Гари 
uer il faut avoir l'endroit où T'épanehenene e kn 
mé, & que d'ailleurs il ne foit point dans l'utetioa 
du cerveau où l'on ne peut pay peneter, Or iei 
prefue impofible d'avoir dés indices du Het dui 
Sante ocean par Саде commodo de 
cerveau, Dans се cas le fang épanché devient queque 
fois purulent & le malade metr SEA 
On a trouvéen ouvrant les cadavres beaucoup d'excm- 
ples de ces fortes d'accidens 

П eft important de remarquer ici au fijet des den. 
chemens occaliontés par la Commotion, quil. у en à 
dont les fimptómes ne fe manifeltene que long tems 
après le coup regu. Combien at'on vd de parlons 
& principalement d'enfans qui avojent regu qute 
соцра la têxe, mourir pluficurs roi ihr uit 
uc: furvenu d'accidens que peu de rems ayant Lus 
ort, Les valféaux. qul (e rompen? font cid 
fins que ce nef qu la longue à 
grande quantité de liqueur Seet po 
fixpiómes , ef la mare 
En effet, en ouv lanes de ces 
ona trouvé du pus ou dir fang épatiché fac hd 
ente les meninges, ou dans DE. 

Ces exemples font voir à 
coup là tête quoique Val A 
meles generaux LE demomiene Ja fallit du. prela 
gé de ceux qui s'imaginent quil iy à пе ER 
dre des coups reçus à La we, ончы De Ri 
Vient aucun #шргдше pendaus es quarante ря 
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а compzéffion du cerveau › qui ей le fecond efet 
qu'on a à erindre des coups portés à la tte peut ап 

Du fau ou quelqu'autre liqueur épanchée fur la dure. 
mere, care Сеше membrane & la piemere , entre 
cle GK le cerveau » ou dans ls propre fübltunce du 
cerveau s quelque portion d'os, déplacée entierement ou. 
cn parties e. poime d'os qui pique la dure. mere ; le 
<р quia faic la playe, sl celle dans a plays; Deier 
ation des meninges occafionnée par une реге divifion 
ou par Ja contufion du perictäne , font les caules imme- 
diates de la compreion dù суба, o og | 

L'atfoupillement , là de connoiffance › le fai 
gnement de nez» dis. oreilles , & principalement. de 
elle qui et du côté du c | dures 
16 du poux 1а rougeur ic » inflammation des 
yeux la paralifie ; la convullion , la douleur , & la 
fiévre en font les fimptómes. ordinaires. 

Il faut. remarquer que l'affoupifiement elt plus 
derable , quand la compreflion vient de quelqne portion 
d ou d'un épanchement » que lorfque la dure-mere 
elt piquée ou dechirée par quelques efquilles. Mais en 
Selfie cas la douleur ef plos profonde, & la pe 

tetur de li tête plus confiderable. Tous les fimptôme 
en general font moins violens lor[qu'ils [urviennent. еп 
cohfequence de la contufon du pericrine : parce 
qu'alors la dure-mere n'étant lezée qu'en fecond, à can 
avec le pericrâne » la compreffion elt. geit сопіса 
Ме. La douleur d alors plus exterieure & plus vive y 
Jemalade (6 réveille de. (on affoupiffcment , lortqu'on 
touche à quelque. endroit de fa ёге, & (ur tout à. ce- 

Tut de la playe $ fes yeux Sr fon vifage lont moins ron- 

з fes paupières (ont gonfiés s оп Voie fur toute fa 

qui fe borne à l'origine des 

wes frontaux occipitaux , & dontles oreilles font 

exempres, Ces derniers fimptómes. font les marques les 
plus certaines de Ta lefion du pericráne 

Ол remedie à la contufton du pericráne par 14 faignées 
où fi elle ne réalfit pass pat une incifion cruciale qu'on 

Me À сене partie aver wn. bii wi droit, dont оп 

porte obliquement la polite fous la peau» afin que 

Тепе inciion prende plus fur le percrine que fur le 

debride cate mem 
brane, on donne Tin 
fammation & les fimpimes qui en font les fuites, Оп 


S rx rii e DEMONSTRATION, 
Рё cette. playe implement. On mer for Ге 
Téricrine un plumaceau trempé dans une li 
ritueule, te l'eau de vie 


fimple Li playe dcs tésumen: 
da tête des «(рїш Piritueux 


plique fur toute 


Lorfque la compreilion vient d'une autre caufe que 

a contufion du pericráne › on а ordinairement te 
Cours au ttépan у mais avant que faire cette operation ; 
il faut conocitte le licu où eft le defordre , ce qui dÉ 
Pas toujours ailé de fyavoir 

Та уйе découvre facilement une fra&ure qui eft à J'en- 
droit de Ja playe, Ш y a lieu de croire alors que le fang 
épanché , ou quelque piece оеш detachée comprime 
ац pique la. dure-mere , & caute le defordre; On trés 
pane dans ce lieu pour" donner. fae au fang épanché ; 


dc 


ou pour pouvoir relever les pieces olfcufes enfoncées 
Qu pour бег celles qui (e font feparées de leur tour » 
qui piquent la dure-mere, Peu de tems après les 
fimprômes fe difiipent y pourveu qu'il n'y ait point d 
anchement dans un endroit inconnu, que la co: 
qrefion пе (it. pas compliquée de commotion, & 
que la fratture пе foit pas f érenduë qu'on ne рше 
en decouvrir la fin ; г KR 

Пећ difficile de fgavoir l'endroit de a tête où ef Ja 
саш du. defordre , fi l'on n'appercoir. point Ta frac 
turc au crâne dans le lica de la. playe » & encore plus 
s'iln'y a point de playe aux tégumens, Lorfqu'il y aune 
plays on covjctlure que lépatichemenc seit formé au 
dellous' d'elle, Mais on ne fait pas (iun contre: coup. 
droit, 

S'il n'y a pas de playe , ou fi l'on foupconne un contres 
cop quoiqu'il y ait une payes on fait rafer la téce &c 
on examine avec attention 

Quand on trouve en queique endroit de la tête опен 
meur qu'on appelle vulgairement boe si] faut voi f 
elle elt avec pulfation où fans pulfarioo, "` : 

La pulfation vient de l'ouve 
J'ellar que fait le cerveau рош 
moins Ја pulfarion elt fenfible 
du crâne оге pour forrir , on fent» en t 

d'une certaifie maniere , des p 


€ l'an entend en touchant aux 
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{бте qui farviennent quelquefois après des coups por- 
rés à la têxe. I elt ailé de juger par ceite crepitatión que 
font les pieces olfeufes qu'il y a une fracture confide- 
rable à la tête. 

Quand la tumeur eft fans pulfation, сей Ie fang venal 
qui la forme. Elle elt platte; molle dans fon milieu avec 
une elpèce de fluétuation у dure dans fa circonference ; 
х plus ou moins élevée à proportion du nombre des 
fentes ou fractures qui fe coupent. 

Lorfqu'on ne trouve point de tumeur à la tête y il faut 
examiner stil n'y a point quelqu'endroit. deprimé » dou- 
Joureux ou pateux  c'eftà dire, où l'impreflion du doigt 
clie, Car cette depreffion indique ordinairement le lieu 
de la fracture & de l'épanchement y s'il y en а, Ce licu » 
comme on l'a dic, ve pas toujours celui qui a été fra- 
pé, puilque la fracture peut venir d'un contre coup, 

On ne doit pas бие (urpris que les coups qui brifent 
le crâne n'endommagent pas quelquefois les cégumens, 
principalement lorfgue ces coups font portés par des 
Corps ronds quf pallent avec une grande rapidité, Les 
Corps flexibler, tels que les éguniens y cedent fans fe 
rompre à la violence du coup qu'on leur porte ; mais les 
corps durs. tels que le crâne» fe сабере & fe brifente 

ui fonc bleifés par des bales de fufil n'ont fou- 

vent qu'une fimple depreflion fans playe à l'endroit où 

bale lesa touché mais l'on trouve au-deflous une 

lure confiderable , ou même une fra&ture de la table 

interne, On trépane d'abord ces fortes de playes fi les 
accidens l'exigen 

Jl faut ouvrir les tumeurs & lcs endroits deprimés, On 
y trouve quelquefois une бабите plus ou moins confi 
derable, quelquefois auffi on n'en trouve point. Dans 
ce demier cas , fi le pericrane eft detaché , on a licu de 
penfer que la cable interne peut étre fracture 

On doit fs reflouvenir qu'en prefcrivant d'ouvrir les 
endroits deprimés & les tumeurs з on füpofe les (утар: 
tómes qui matquent la lezion de la dure-mere ou du 
cerveau en confequence de quelque fraëlure ou épanche 

ient: Car s'il n'y en avoit point; il faudroit regarder la 
pleure comme legere, & par conféquenr ne point 
faire d'ouverture aux regornens , à moins qu'en touchant 
Ja tête, on пе reconnut par la crépitation ou par la pul 
fuion, qu'il y a un grand fracas des os du crâne , où 
une tumeur anevtifmale. 

On croit necefaire de finir cer article par quelque 
unes des obfervations qui prouvent cc que l'on a 
gu fujec des playes de la tete & des frr: 
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font les fuites ; & qui font voir non-feulement que | 
frattures confidérables ne font. pas toujours füivies de 
ympeómes facheux.» mais encore que les meninges peut 
vent étre olfenfées, & que le cerveau peut perdre une 
partie confiderable de fa fubllance » fars que 1а bleffure 

onelle, ni méme accompagnée d'un accident 
Un enfant de dix à douze ans étant tombé fürle front, 
une piéce de l'os coronal fe detacha & perga les menin 
s & le cecveau.La playe des tegun vole beaucoup 
'étenduë : & on entrevoyoit à l'endroit de la fracture fr: 9777 
une portion confiderable de la fübítanc au. IL 
ne forvint néanmoins aucun accident» & le bielik fuc 
parfaitement pucri en peu de terms 
Sc торге тар ! 


См 
Mangeri, 


хе qu'une perfonnesyali été efle par L.V.pog 
ча fort avant dans le cerveau › une portion de la fubf 
tance de ce viftere › profie comme une noix» fürtit au 
dehors par l'ouverture. de la playe » tc rentra enfüke 
peu À peu , deforte que le Mel fur guéri parfakeme 
Un foldat donna un fi grand coup dela poignée de 
fon épée à un payfan fur le côté droit de l'os coronal, Far TÀI 
ue le crâne ayant été Насаб» & Jes membranes rom. daves Cent, 
pučs, la fubifance du cerveau qui étoit аш defíous f ht, — 
meurtrie » & fortie les premiers jours раг füpuration. 
On vir aufli dans le cerveau une cavité di l'on SCH på 
mettre une noix. I ne furvint néanmoins au blellé au 
cun fimpóme у excepcé une petite evre qui с 
1а fopuracon & la Hate guerit hcurculemen 
Me de la Peyronie 4 nn 
ronie a gueri une perjonne À qui ши 
grande portion de la fübftance du cerveau avoit été Lettre de M. 
©шропё fans qu'il en eue aucun acciden au come del ic 
»mencemienty. ni long-tems après (а Мейше, &nie à 
il lui en ait reté Ла moi ri 


э du côté oppofdà | 
UN 


que les matieres croient vuilées par 
5 gue avec laquelle je la pompoié ; je fas même 
des inje&ions » pour délayer les marier 
сон de la fubftance du cerveau q 
a avaient dea peine à Rite 


A 


le Mere, 


France , lequel la bay 


Janv. 1721. lc coup.Le 


Омет, de 
M. Biifleau, 
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Une perfonne ayant tiré imprudemment un ffl dans 


etre toit reftée,un enfant de dix ans regu. 


bout de la baguette Jui brifa les os du crâne, 


Etrangers «l'on tira pendaot les dix huit premiers jours 


Jes, Il 


xiva à l'enfant d'autres accidens que la Pre, 


queue pendant les hits premiers jours » & quand оп 
du vic le" boue de la bague e 


guéri fort pe 


qui ayant fr 
Parietal du côté droit [лена fore avane dans а ШЫ 


j m ¢. un oldar fut bleffé d'une fleche, 
aré la partie moyenne & laterale de l'o 


fer refia jufqu'au feptiéme du 


reconnu ауес la fonde ce corps étranger у on appliqua. 
аш bleffé deux couronnes de trepan. H forcie avec impé- 


tuolité par la premiere ouverture une grande quantité 


che, Pluficur 


fer de la 


pericu; 
qui Jui 


p i 
plus penib 
il fe prefe 


IE lé devine parue du ché pan 
Le a & le Août fuivane le blef 
non le sod même me sy 


t t guéri le 27 
4 cerveau fe trouva par n 


T аде trente-ün ans reçut fur la partie fu- 
le dicite du. coronal un pierre у 

¢ playe de la grandeur d'un deniers & en- 
Ё ice du cerveau une piece d'os mo. 

M.Mannecomme un pieu dans ce vi 

шр еа разсее отпес vaquer 


Conciouité dans le 
role d Pemet 
ie pus qui paroi 


Serge" DEMONSTRAT 

m y croupir » foit une maladie grave ; п 
» nc me touche dans се fait , & je n'y trouve du mer 
эз veilleux que dans. l'abfence abfoluë des ümptómes 3 
5 jel'ai reprefentée , ait pû impunement, pendant un 
5» mois fe porter à tous les exces du travail & de bou. 
» che ...... fans que la nature de fa playe ni tous 
»» ces excès ayent jamais troublé en rien l'occonomte 
э» animale: voilà ce qui m'a paru nouveau & digne de 

Toutes ces obférvations prouvent clairement que les 
coups portés à la tête ne font dangereux qu'autant 
qu'ils derangent les fon£tionsdu cerveau foit en ГЄ 

lant, foit en occafionnant une com prefion 
fraëtures confidérables du crâne › le déchirement des 
meninges » la perte d'une partie de la fübltance du cer 
veau peuvent non-fculement n'être pas mortelles , mais 
même n'être accompagnées d'aucun accident Ficheux ; 
pince que les conps qui fracallent le crâne déchirent 
les meninges & olienlent le cerveau méme ; peuvent 
ne point caufer de commotion violente, & ne point 
©ссабоппег Ta comprefio 

Ils peuvent ne point caufer de commotion conf 
ble, parce que la portion dit crâne fur lequel il 
rés, codant à leur violence, e re 
prefque point ébranlé & parc 
quer au cerveau. qu'un fort petit m 
Ds Peuvent aul ne poing ner de 

^: parce que l'ouverture qu'ils font » donne une 
Hi aux liqueurs qui en s'épatchane avoient comprimé 
Je cerveau : Г 


La connoiffance de tous ces fignes eft avantageu- 
fe su Chirurgien pour porter ion jugement. qu'il 
tire de trois chofes , de la narure de la ploye, defa 
partie & des accidens: pde la playe y en ce qu'elle 
pourra être grande feulement iven apparence , 
comme celle où il y a de grand Daer aini qu'ou 
en voità l'armée; (oit en confíquence , comnie 
celles qu'on nomme #richifines & rcge qui ne 
xoillent que de petites fentes & qui que 
font plus dangeren(es que des ole : a. dé la 
partie qu'on pread ici оз univertellemeuc de tour 
de corpscomine де l'âge, de ia tempérawes, & 

liz 


Premiere 
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des où particulierement, fçavoir de l'en 
droit où eft la playe qui. fera plus dangéreufe À la 
partie antericure , parce que les os y font plus min- 
ces, qu'à la poftérieure, où ils ont plus d épaif- 
feur 5 le péril étant encore plus éminent fur les 
temples, à caufe de la delicateffe de ces os & du 
mulcle crotaphite qui eft très-fujer aux сопуш- 
боп: elles font auf très-dangereufes fur le fom- 
met de la tère au droit de la fontanelle , parce 
Pos y eft trés-mince » & que le coup у tombe plus 
à plomb , für les finus fourcilliers à caufe dela li- 
neufe qui en fort ; & plus fur les 
{fatures qu'ailleurs par le déchirement des petites 
fibres, & des vaifléaux qui vont & qui viennent 
pac la communication de cet endroit avec là dure- 


queur mucilsg 


mere, ce qui fait un épanchement г 
ces parties. 3 Des accidens qui font ou univerfels, 


comme la fièvre , Ја phrénefie, la convulfion & 
la paralyfie s où particuliers qui font ou bons соте 
me une petite tumeur ; une chair vermeille &une 
füporation loüable , ou mauvais comme une cou- 
eur livide ou noirátre , une grande contulion tant 
des chairs que de Ро une. matiere ou fanieufe 
ou d'une contiftence vifqueufe , des lévres blafar- 
des & applaties & une. apreté de Гёз qui. devoic 
être uni, poli & 

Faifänt attention fûr todt ce que je viens de vous. 
dire le Chirarglen formera f flic qui doit 
тозон Ce douteux par ux playes 
dette, car il y en a qui ne paroilfent que, legeres 
dans le commencement y & qui dans c 
duifencle malade au tombeau ; fe tenir (иг 
fes pardes, beaucoup faigner pour empêcher lex- 
travalion du fang dans le cervean y & ne pas imiter 
Je Chirurgien d'une perfonne de qualité de la 
Cour , lequel. ne voulur point figner un. Liente- 
mont des сеш бше du Roi, qui étant rombé à 


da chaffe s 


oit faic ane grande сойгойоп À 


Satrur DEMONSTRATION, 
1е fang épanché 'аЫсейа, & il mourut dans | 
quarante jour 

Сей une erreur dontil fant fe defbufer de 
croire qu'après les quarante jour: le péril foit ра, 
il eft vrai qu'au bout de ce terme on a lieu dc bien 
efperer; mais il Yen eft tant vá qui aprés ce tems 
font mors de leurs bleffures , qu'on ne doit rien 
promettre de pofitif. Si le bleffé fait quelque d 
bouche de vin ou de femme, s'il. eft expofé aux 
grandes chaleurs ou au grand froid , s'il eft d'un 
temperament délicat , & que fon pouls ne reprenne 


pus fa premiere vigueur, ou enfin s'il n'a pas foin 
de fe conferver il eft en rifque méme après le foi- 
xantiéme jour. Les Jurifconfalres ont reglé en- 
treux que les dangers croient palfés dans les 402 
jours, & que fi un bleffé expiroic après ce tems , 
се n'étoir plus À caufe de la playe з parce qu'il fal- 
loiraux Juges un terme pour condamner ou pour 
abfoudre ceux qui avoienr. elt, mais un Chi- 
rurgien prudent ne doit répondre de rien qu'au-délà 
du centiéme jour. 

La cure des playes de tête , quand le crâne n'y t cure 
elt point interefíé , ne differe de celles des autres pay 
parties qu'en quelques circonflances qui font à '& 
obferver. 1. II faut avant routes. chofes rafer les 1e? am 
cheveux, mais pour le faire avec moins de dou. 
leor on les home&era ауес de Peau & de l'huile 
méldes enfemble , A quoi on a donné ie nom d'hy= 
draleum , prenant garde c tre point de poil 
dans la playe : que fi оп m'avoir pas рй empécher 
qu'il men für entré , illa faudroit laver avec da 
vin tede avant que de Ia. panfer. e On eft obligé 
defe munir davantage conre le froid aux playes 
de tête qu'aux autres, parce qu'il eft ennemi du cer- 
vena , &il ne faut jamais rien appliquer. qui foit 
aélüellement froid. y. Dans le commencement on 
гробе à la playe 
vs do faite 


fis 


panrévitec la flaxion & la douleur, & 


des Blaye 
de rére ой 
le en 


d 


ATIONS DE CHIRURGIE > 
inflammation étant. rafe & Ia fupuration fürge- 
nant on le fera. coucher fur la partie blefle , afin 
que le pus puiffe fortir de la playe avec plus de fa- 
cilité. 


Lesplayesoù le crâne eft d'abord découvert , 
& celles où il fe découvre раг la fupuration qui fe 


ir du péricräne dans la fuite , los n'étant point 
Ofenié. w'oncbefoin dêrre traitées que comme 
les playes ümples, (а) On doit faire fopurer plos 
long-tems celles qu'une contuüion а саш@ез , que 
celles qui ont été faites par incilion  & quand le 


crine seft que пёз-реп découvert, il ne faut 


ta) Le la peau ou du cuir chevelu, & celles 
dn peric par des initrumens tranchans y. font 
Ordinairemen les , & ne demandent d'autres foins 
que celui de procurer. Je réunions Mais les. piquuites 
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point trop tamponer la playe , laiffant à l'os la li~ 
berté de fe recouvrir, ce qu'il fait quelquefois 
fans s'exfolier , fur cour aux enfans, (a! Mais quand 
il eft beaucoup деро, il en faur arrendre l'ex 

tion, qui arrive en plus ou en moins de tems , 
felon que l'os eft plus оп moins fec ou humide; & 
on ne mettra (шг l'os rien d'onétueux , mais feule- 
ment nn plumaceau plat imbibé d'eau de vie ou 
d'eiprit de vin chargé d'une teinture d'aloés , ou 
bien on verfera fur l'os un peu de baume blanc de 
Fiorsventi. L'exfoliation qui fe fait gelt pas tou- 
jours fenfible , c'eft-à-dire , qu'on ne voit pas une 
feuille d'os fe féparer route d'une piece » car elle 
ft quelquefois infenfible , s’en allant avec la fu- 
puration par petites parcelles imperceptibles + 
mais foit qu'elle fe falfe d'une maniere ou d'une 


une colle£tion de matiere deffous. le lambeau, on fait 
avec unc lancere une perite ouverture dans le lieu le 
plus bas de la tumeur formée parle pus épariché, où 
оп decole , sil elt poble » la playe avec un filet , en 
quelqu'endroir. Pac l'un ou l'autre de ces moyens › où 
«опей au pus ¢ ï on panfe la. 
playe de la maniere qu' 


(a) C'oit une. opinion communement терш parmi 
Les À tous Les os decouverts doivent s'exfo 
lier, Сге pourquoi ils tenoient. pendant long-tems les 
lévres de la playe écartées Pune de l'autre en attendant 
ation. L'expérience & la raifon ont dese 

«¢ ont fait tamponane les playes 

fimpleme tts, on en retarde la. 


faic en les rapro re à former leur réu 
nion, On f iei que l'os eft firnplement découvert , 
& qu'il n'ett poíntc Май quand il feroit divilé par 
wn tnflrument тта; liculairement s 
obliquement, où borifontalement » ou méme qu'un inf 
trument d e auroit feparé du. refte du crâne 
faut fi 


Figure des 
pour pré 
тегаш Tı 
pon. 


tulions. 


en — Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE , 
autre › quand on voit une chair attachée à Pos on 
la 1ай réunir avec celle des levres de la playe pour 
en produire une bonne cicatrice. (4) 

Gund on а des (ignes. que l'os eft. offen(é , ёс 
qu'on croit devoir en venir au Trépan, fila playe 

1t pas allez large. pour le pouvoir appliquer , 
on la dilatera. Les incifions qui fe font à ces playes 
doivent être en X. ou еп T. ou en V. ouen 7 
chifte : ce font les figures les plus ordinaires qu'on 
donne à ces incifions felon la fituarion de la player 
Celles qui font en X. qu'on appelle auf crucia- 
les ; parce qu'elles ont [a figure d'une croix , fe 
font lue le milieu des o» coronal & parietaux. 
Quand la playe approche de quelque Baute, on les 
fait en "T. retranchant la jambe qui. auroit avanc 
for la rue mais on en prolonge ао la jambe 
ору pour découvrir fuffifamment le crâne . 
Celles qu'on fait proche du mufcle temporal ou 


1 оп en 7. pour tû 


cher de ne poi llor ces parties $ mais en 

général on s'ac 1 e & à la fitua- 

чоп de in playe qui ne n їїпє pas toujours 

de lc former comme nou: udrions 
Quand il H 

з faite par, quel- 


» Où par опе chüte y que le 


nous trou- 


que Brand coup reç 


tion de laie 
ur prevenir certe 
toi longue 
ete percer l'os 
its avec la 
Ed A 
tome ce qu 
ap quia fait 
mains les 


e akeration vient de ce quel 


mu DEMONSTRA sos 
blefé a perdu connoiffance , qu'il fsigne ou du 
nez, où dela bouche , ou des oreilles : il faut au 
plütóc ouvrir la contufion par une incilion qu'on 
fera avec la lancerte à abcès A. Са) Si elle eft 
beaucoup élevée , & qu'en l'ouvrant on trouve le 
péricrane féparé du crâne, Сей (igne que le coup 
а été urès-grand , & qu'il en faudra venir au tré- 
pan, on fe fert pour lors d'une petite fonde plate 
B. qui eft d'argent, qu'on coule enire le pericrine 
& lecrine pour connoitre jufqu'où va cette fé- 
paration, & pour nous en faciliter l'ouverture qui 
doit être proportionnée à la grandeur dece quil 
y en a de féparé, Mais fi la contufion étoit legere y 
& que les Gmptomes ne fuffent point preffans ; оп 
tácheroir de la refoudre en rafant l'endroit, le 
avec l'efprit de vin » mettant l'emplarre 
» faignant le Ы & lui 


Ъайїпап 
de bétoine par def 
faifant garder un grand repos ; fouvent on en gué- 

rit fans faire d'ouverture. 
Si le Chirurgien eft obligé 
playe, ou d'ouvrir une contufion,, il faut qu'il pré. 
poudres 


où de dilater une 


pare quantité de charpie, qu'il ait de 
altringentes ‚ & méme quelques boutons de yitriol, 
enfin fon appareil diffiolé , il 
fera garnir le lit y c'efl-à-dire y mettre an 

plufieurs, doubles fous la tête û caufe du. 
fe repandra , pnis la faifanr tenir par un ferviteurs 
Fr CUTE ш кака а ud 


g qui 


pour cela de l'inftramen qui lui fera le plas cone 
mode, 5i cuit une playe, & que la fonde coule. 
entre le péricrine & Је crâne il po glilfer la 
pointe de ces cifeaux C. par le méme chemin , & 

ut mieux fe fervir du biftouri que de la lan- 
cette, S'il y a une grande fra dure vil faut porrer legete- 
ment le Wis ` er les piéces d o 
qui f Ў йе du cine, TI faut anti Бле 
cette incon qu'elle sécende plas fur le pe- 
ict 


Appareil, 


Comment 
on snc le 


[m 


d'une 


Drs OrenArions DE Corner 


couvrir ай: 


о & lorfquele tour fera adhe- 
© il employera lê biftouri droit D. & appuyane 
le doigt index für 
соор 


os "de сес inftrumenr , it 
Pera juiqu'au crane, &enfüite avec une feuil- 
le de myrthe E. il foulevera lei bords de la playe 
еп les écartant, & féparane le pericráne avec le 
moins de violence qu'il fe pourra , pour diminuer 

douleur qui ne manqu 


e point d'être rrès-vive 
5 ` 
5 ce moment, à 


айоп de la tenfion des mem- 
branes nervenfes aufquelles оп саш des dival- 
fions, La playe fe trouvant f 


lamment dilatée , 
on la garnira de char 


pie fécbe , pour cette pre 
micre fois , afin d'imbiber & d'épuifer le fang 
qui en coule: fi lhemorragie étoit grande, le 
fonds de la playe étant garni de gros bourdonnets 
Pour en relever les levres, on acheveroit de la 
couvrir avec des plumaceaux plats chargé 
gens › (ur lefquels on 


d'aftrin- 
endroit un grand emplátre , 
des compreffes & par-deffus tout , Је couvre-chef 
que је vous ai fait voir dans Ia premiere Démont- 
tration au nombre des bandages. $i on avoit ou- 
vert апе artere qui jettát: beaucoup. de (ang dont 
les compreffes & le bandage fuffent. traver(és fans 
le pouvoir arrêter , il findroit lever l'appareil , 
pour mettre für l'endroit. par ой оп verroit fortie 
ce lang. un petit bouton de vitriol + 


: mais Ja meil- 
cure maniere eft celle que nous pfopofe Paré , 
fowoir de райег une aiguille courbe , enfilée d'un 
fil ciré G. par detfous le v 


«016 & pergant le cuir chevelu , fort de l’autre, de 


t qui entrant d'an 


telle fagon que le 

en Gitar un 

vine petit 

que faie le bonton de vitriol. 
Le lende 


l'embraffantl'arrere on Ja lie 
avec les deux bouts du fil für 
Н. & par ce moto 
Ж on évite l'efcarre 


sin au Loue de vingt-quatre heures , 
ordinaire où on leve Jes appareils , 
Les découvert , on l'exumige pour con- 
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пойте s'il eft offenfé, prenant garde de ne fe point 
tromper; car ayant fait l'incifion la veille , la 
pointe du biftouri pourroit avoir 1АЙ au crane un 
trait en long qui reffembleroit à une fente + on ne 
fe méprendra pas auf fur les fatures, qui dans 
quelques fajets feparenc en deux Гоз coronal. айп 
que l'occipiral , & qu'on traiteroit comme fra£ta 
res. Si on trouve une enfonçure ‚ il fauc la rele 
ver: fi ceft une fimple fente, il facla roginer 
fuivan l'ancienne pratique , sil y a des efquilles 
qui piquent la dure-mere , on les бхета » s'il y en a 
quiayent des pointes qui fortent en dehors, on 
Les coupera ; & s'il y a une embarure , il faudra 
trépaner. ; T 
Je vous ai dir que le crâne étoit quelque 
enfoncé par une contafon qu'on appelle deif 
qu'a enfans le crane faifant seflore, il fe remet- 
toit en fon prémier états mais quand il ne fe rec 
bliroit pas , fi l'enfonçure eft petite 
dens , il fauc la tbe, elle роп demcnrer , & le 
bleffd guérir fans faites fáchenfes ; au lieu que ft 
elle étoit grande & qu'elle pc preffer Ia dure-mere 
& le cerveau il faudroit faire enforce de Ia relever. 
A ce deffein on fera un petit trou dansle milicu 
de l'os avec le pefforatif I. qui fered atracher un 
tirefünds К. dont le bour età ville ap moyen ` 
duquel tirant de dedans en. dehors, on fiche d 
Jeter l'enfongure = fi ia main ne fuit pas on 


roche ui 
aide M. ainfi appe 
qu'on pofe fur la tête , puis tournant la 


autre petit rirefonds L. à. cet dlovaroire 
parce qu'il ат 
eft à fa partie fupérieure on fait pet À peur 
ferce qui étoit deprimé s. le repris 
l'élevatoire fo 
aye comme celle є 
à contin 


Des OPERATIONS ре CHIRURGIE, 

Anciennement quand. on trouvoit une fente au 
crine on fe fervoit de la rugine avant que de recou- 
f 
aux parties dures , par le moyen de laquelle on ra= 
Ий de l'os autant qu'on le jugeoít néceffaire, 
L'aiage en étoit fi commun. que parmi. les infira 
mens du Trépan il y avoit toujours des mgines у 
& les coureliers y c 


à Jrepans Celt une Opération qu'on rangcoit. 
ous la feconde efpece d'entamure qui fe pratique 


n mettent encore aujourdhui 
quand on ne leor défend pas d'en faire. De ces ru 
gines il y eu a de pointues , de rondes, d'ovalaires, 
& de plates dont оп fe fervoit alternativement > 
par exemple , à une fente ou bien à une fciflure on 
Comiençoie à ratilfer avec certe rugine plate mara 
que N. puis avec cette ovalaire O: enfüire avec 
Ја ronde 1. qui enfonçoit plus avant , & on бай 
foit avec la pointue Q. qui alloit jufqu'au fond , 
9blervnt de mouiller de tems en tems d'eau froide 
CC rugines quand on s'en. fervoit, a&ucllement , 
de crainte qu'elles ne s'échaufaffent en боцап 
contre l'os. Après qu'ils avoient trouvé le fonds 
de la fente ou de la fciffüre , ils épandoient des 
poudres céphaliques faites d'ariftoloche , de myr- 
the › d'alos , & par ce moyen ils croyaient 
S'oxemprer du trépan : mais préfent on ne (2 fere 
plus de rugines, Jorfqu'il y à une fente, parce 
qu'en vel cas il y a tonjour#far Ја dure-mere du 
fans épanché que Ja rugine ne pene 6 с, 
de qui demand ment le Trepin. pour avoit 
"ie, ar (on jour venant à fe cora 
төзү premiér malheur. On пе 
Vert dene point à mginer on tems qu'on doit ёте 
yer tonlager le malade, 
ï por. l'ouverture on rencontre une embarrure 
léc еда, donc пе o pluticurs cíquille 
1 düre-tnere › on fera fes efforts pour. le 
relever on je tiennent pas bean- 
coup. Ox los releve avyc l'un de ces trois. éleva- 
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toires, le premier R. e(t courbe, le fecond S. eft 
plat, & le troiliéme T. eft droit & un peu recour- 
bé par le bout : ou bien on les emporte avec сете 
pincerre V. faite en bec de corbin, J'ai và des fra- 
cas où aprés avoir ôté beaucoup de piéces offeufos 
la dure-mere étoit découverte à la grandeur d'en- 
viron la moitié de la main, & dont cependant le: 
bleffés ont guéri. J'ai dit quil falloir relever ou. 
ôter les efquilles , mais c'étoit en füpofanr. qu'il 
y eut prifez car s'il n'y en avoir point, il faudroit 
faire un trepan far l'os ftable & fain proche de la 
fra&ore : en gliffant un élevatoire dans le trou du. 


trépan, onrelevera les unes après les antres tou- 
tes les efquilles qui preffoient la dure-mere: & 
s'il étoit befoin deles ôter › on tireroie di abord la 
plusaifée À dégager s ce qui donneroit la facilité 
de retirer toutes les autres, 


Quand la fra&ore eft un engiffoma où il ya des Des Tenail- 


pointes d'eau relevées en haut,quelques-uns ordon- les. 
nent de le$ couper avec ces tenailles incifives X. 
& fion ne peut en venir à bout avec celles-l 
veulent qu'on prenne ces antres Y. qui for 
& qui les couperoit infailliblement , garce qu'üne. 


viffe peut avoir incomparablemenr plus de force 


qu'une main. On a suffi inventé un petit marteau 
2. doit la tête eft de plomb, &un petit сі ёа d'a- 
cier V.bien tranchant avec quoi on peur tailler ces 
fquilies ; comme on feroic tne pierre , & le mar 
em écont de plo топ ра 
tant le cerveau que s'il étoir d'une иге mati 

mais je n'approuve pas ni les tenailles , nile. cifeau 


& fon marteau ; car fi la pointe d'une piété d'os 


fort en dehors , il faut que l'autre bour pont: en 


dedan gui travaillane rudement pour. dé- 
tacher cerre piéce , on rifqueroit d'endommager 
la dure-mere. Si je vous ai mporré ces opéririons 
anciennes y ce n'a pas éré pour vous en copfeiller , 


ni pour Vous en dilüador entierémem Tote à 


gro Пл ONRATIONS рк CHIRURGIE, 
mais feulement pour vous metre devant les yeux 
diverfes idées de pratique, afin que vous jugiez 
de celles qui doivent être fuivies ou abandonnées 
еп differe rencontres. 

Enfin û la fra&tore eft telle qu'il faille abfolu- 
ment trépaner , сей une opération qui ne doit 
point &ue différée ; & comme elle. eft une des plus 
confiderables de la Chirurgie , & qu'on a le plus 
d'occafon de pratiquer, le Cbirurgien ne peut 
étre trop circonfpeét & trop attentif for tout ce 
que l'arc exige pour Ia bien executer. 

Toutes les peines que. les Anciens fe donnoient 
А inventer ces rogines у & ces autres inftrumens 
que vom vencz. de voir, étoient pour fe défendre 
de ne trépaner que le plus tard. qu'ils pouvoient + 
il falloit qu'il leur für impoflible de relever une 
enfonçure ou une contufion , & de redreffer une 
embarure , ou qu'ils culfent des fignes certains 
d'un fang épanché fur la dure-mere ‚ pour les dé- 
terminer à cette operation. Ils arrendoient que les 
accidens. leur marquaffent fürement le nécefiité in- 
difpenfable de la faire ,'& quelquefois. ces mê- 


mes accidens étoient fi long-tems à paroitre , que 


Symptômes Je trépan dvenoit inutile quand ils avoient pris 
qu doivent Teur refolurions mais aujourdhui qu'on eft зрості 


dérerminer 
3 uipancr, 


für certe opération › oh prévient les fimptómes , 
& il Dr d'avoir des marques. qu'ils peuvent. ve- 
pir , pour aller au devant d'eux fans leur dong 

rems de cafer tour le défordre dont ils font. ca- 
pables. Par exemple , 
dé recu à la тёге le bleffé tombe, & qu'il perde 


б d'abord qu'un coup aura 


сопзі псе" en voilà affez pour le trépaner , ce 
accidens arrivés à l'inftant de 1a blefface marquent 
quela commotion ayantété grande , il doit y avoir 
dn fang exsravafé : fion atrend conn 

fang foit sbícedé , par des ignes certains, comme 
1a fiévre y А douleur de tête, l'affoupiffemenr , alors 
quoique le перап donne AS à cette п 
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purulente, les mauvaifes impreílions & le айё 
glement qu'elle a fait par fon féjour, ne peuvent 
ёте réparés par rous les avantages de l'opération з 


& le malade n'y peut guéres forvivre. 
Ce diícours n'et que pour vous encourager Hiftoire fus 
dans a pratique de cette opération , & vous prou c јс 
yer que les momens en font chers, & qu'il les 
faut bien employer. Un jeune Seigneur étant tom- 
bé à la chaffe avec M. le Duc de Bourgogne , reçut 


une grande contufion für un des pariéraux qui fut 
offenié s je lui fis l'incifion cruciale , & je le tré- 
panai en préfence de M, Felix, le tour ayant été 
executé dans les premieres vingt-quatre heures, 
le coup l'voit tellement étourdi & ftupefié , qu'il 
ne (avoit pas: avant fa guérifon avoir été trépané s 
«c füt cet. étonnement qui nous fit juger qu'il de= 
voit y avoir du fang épanché dans la tête , & nous 
y, en trouvàmes beaucoup : fi nous. avions attendu. 
d'autres accidens pour nous le confirmer, notre 
opération différée n'auroir peut-être pas eû un fî 
heureux füccés. Enfin й on blame également ceux 
qui vont trop vite, comme ceux: qui different. 
чор» il vaur encore mieux s'expofer à pécher avec 
ceux-là 5 car quoiqu'en.füivanr. certe maxime on 
puilfe trépaner quelqu'on que la füite témoigne 
roit avoir рй s'en paffer, il eft toutefois. plu 
propòs dans une occafion donteufe ‘d'avancer le 
psrcc qu'en l'avançant il ne peut 
naire rien arriver de finiftre , & qu'en le differant 
il n'y va pas moins que de la vi 
Le trépan dont lé mot dé 
panen qui vent dire rourner , e(t uné op 
Chirurgie mile fous la premiere eípéce d'ento- 
meure? on l'applique aux parties dures, avec un 
in(trumepr. fait en forme de feie ronde, qu'on 
tourne pour.enlever une partie ‘du crane auquel 
cèrte opération: convient preíqu'iaiquemente Шу 


l'ordonaent au. fteraüm & aux 


e du verbe Grec me- Partie 


ation de l'on appli 
que le né 


Dech 
[» 
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côtes , je l'ai và faire an fternom, mais inutilement, 
car le bleflé mourir & je ne Pai jamais vû prati 
quer aux côres , je ne comprens pas aufi comment 
«Пс s'y pourroit faire fans сайт des os fi minces s 
C'elt-pourquoi nous ne la pratiquons. qu'à la tête 
ой elle eft sbfolument néceffaire en plufieurs ren- 
contres, puifqu'il eft indubitable que quantité de 
perfonnes lui onr obligation de la vie. (4) 

Leucpon eft plus heureux dans de certains pays 
que d'en d'antres ; à Avignon & à Rome , ils 
rilfent rous, mais аш! les maux de jambes y font 
fane(tes , & pour en guérir il faut (опг de la ville 
de Rome, A Paris le trépan eft alfez heureux, & 
encore plus à Verfailles ой on n’en meurt prefque 
point: mais ils рён Пепе tous à PHôrel-Dicu de 
Paris à caufe de l'infeétion de l'air qui agir für la 
dure-mere  & qui y porte la pourriture. C'eft à 
quoi les Adiminiltrateurs devroient faire attention 
уй que l'Hópital eft affez riche pour avoir un lieu 
dans un des Fauxbourgs de Paris ой ils metrroient 
ceux qui feroient bleflés à la tête; parce moyen 
ils еп échaperoient beaucoup; mais il ne s'en fa 


Raifons qui VE Pas un feul, manque de cet expedient qui пе 


empêchent 


dépend que d'en 
Tous les Auteurs nous marquent fix endroits où 


(2) Néanmoins s'il s'eft formé un abeès dans le canal 

1 que ie tibia, ou qu'un eebe 

t pas inutile, Par ce moyen on 

з, & l'on decouvre tout le mal. Pour. 

"étendueiil eft quelquefois nécelfuire 

d'appliquer plufieurs couronnes фи pan & de cou 

per les pieces qur fe trouve Jacunes des ouver- 

cs qu'elles font. On delfech; Were 

1 tous les endroits alcerés de l'os, Сеце methode 

les abcès des os par le moyen du тгёрап eit ana- 

à la mérhode ordinaire d'onvrit les abcés dcs раг 

ties molles, Voyez ce que dir à ce fjer MeekIremohler: 

Miro Chirurg (s y & M, Petit dans fon Traité des na 
Lulics des os. 


Seu DEMONSTRATION. 

ils nous défendent de trépaner ; 19. Sur Ja font 
de la tête. aux enfans, parce que l'os пу eft pas 
affez folide pour foporter le trépan. 2 
tures, À саш? des vaiffeaux à qui elles donnent 
paflage pour entretenir le commerce de la dure 
mere avec le diploë. 3°. Sur les (inus fourciliaires , 
à raifon de leurs cavités où fe filtre une humeur 
qui rendroit la playe incurable. 4°. Sur les remples 
rant À. саш du mufcle temporal › que parce que 

Jy articulant en maniere. 4 
piéce d'os qu'on voudroir enlever fe fopar 
deux. e, Aux parties déclives ou inféricures de la 
tête, parce que le cerveau dans fon mouvement 
continuel poufferoit laidure-mere en dehors, 6*.Sue 
Jes grandes embarures, роі (це ces os ne tenant pas 
férme , on ne pourroit pas appuyer deffus le trépan 
fans les enfoncer für la dure-mere. Ces précau- 
ions font juftes & fondées en raifon s maisil ne 
faut pas les garder à la rigueur : quand Ie Hetz eft 
en péril, il faut aller fon chemin. & courir plûtôr 
le rifque des inconveniens attachés À ces endroits у 
que de laiffer périr le malade : il faut pourtant s'en. 
éloigner autant que la figure & la fituation, de la. 
playe le peuvent permettre. Ge au Chirurgien à 
faire de fon mieux dans de саз: mais qu'it 
w'airpas. l'inbumanité de voir expirer fon bleffé 
faute du трап gni en a guéri une infinité qu'on 
croyoit défefperés, (a) 


(а) On trépane à préfent en certains cas für les futu- 
il y a méme déja long 
autori(ée par de bons Auteurs, * Jean-Frederic westem- 
bergius, J.B. * Cortefiuss & Jacq. Berengarius Carpene 
fis (© font affurés par leur propre expérience s qu'on he 
doi iint eraindred'inconventeos Mays” dit auf qu'on у y 
пе népanoit pas autrefois fur les futures з mais que de үк, 
fon tems on étoit revenu de ce erüpule, Bereiigariuy * ^ 
Tend railon de estte pratiques crise 
lier in loro сертті Јитагагт, ob quód cl Baie , val 
PA contingat ZE d h 


s ж Voyez. 
terns que certe pratique a €é a ү. 


obf, V, cent, 


Vater e E fe NEUE T. самат. 


Kk 


nienedu tré 


р 
ш, 


E 


Dä 
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Dans plufieurs opérations il у a deux tems, l'un 
d'él&tion, & l'autre de néceflité ; mais dans celle- 
€i nous ne connoi(Ions point le tems d'élection , à 
moins que ce ne foit pour l’avancerou pour la dif- 
{егег de quelques heures ; il m'y a que celui de 
сей qui nous. détermine , & elle eft toujours 
prelfante tant par les accidens prífens, que par 
ceux qui peuvent fürvenir à tous momens , & qu'il 
faut prévenir ; сей pourquoi on doit aller au. plos 
für, qui eft detrépaner promptement, 

IL пе faut point fe fervir du trépan. exfoliatif , 
je ne fçai point qui peut l'avoir inventé , car cette 
maniere de percer los en Je гане, & en enli 
vont ploficurs feuilles les unes aprés les autres з 
doit beaucoup ébranler la téte, & faire plus de 
mal. qu'elle ne procure d'utilité‘: il a dans fon mi- 


commiffuris operetur nullum. fiet noenmentum venis ut ar- 
teris quia jam [unt [eparata 0з à eranio dësen 
la tète elt blefféeconfiderablement а 


parce qu'elles (ont déja fepatées & éloignées du crine. 
Les Praticiens de nos jours ne font point difficulté de 
couper le mufele crotaphite , & de trepaner für les os 
es temples, lorfque le mal Ie demande. Ils trépanent 
аш à là partie declive de la rêçe, Pour empêcher que le 
cerveau ne pouffé alorsa dure-meie en dehors, comme 
Je dit Auteurs on тех (ое findon de linge la: 
plomb Р, de la grandeur 
le trépan » ou 


laque de 


celle de M. Бейойё, avec laz 
quelle il fone c comprelfion › lans quoi 


cllc nc fetoit aucun efiet, 


Syx1r ME: DEMONSTRATION, sis 
ieu une pointe qui fert à l'arrêter s mais qui peu 
bleffer la dure-mere , parce qu'on n'a pas la liberté 
de l'óter comme on fait l'aiguille aux trépans ordi- 
maires, Je ne fuis pas le premier qui en ait con- 
damné абое, puifqu'on a- fuprimé cec inftru- 
ment & que vous ne le voyez. plus parmi les tré- 
pans nouvellement faits , je vous les préfente. dans 
la planche XXXI. afin qne vous foycz convaincus 
de fon défaut. 

Dans les trépans il y a trois couronnes, 
tite , l'autre moyenne & P: 
demande de laquelle des croi 


опе pex 
inde К n 
il faut. fe fervir; 
quelle quantité d'os il faut ôter. Les Auteurs ré 
pondent qu'en général il fau préferer la plus petite, 
parcéqu'on ne doit pas découvrir le cerveau que le 
moins qu'on peut ,. & qu'une grande ouverture eft 
plus difficile à guérir ; mais iL eft des occafions où 
e convient mieux з par exemple „ 
à deux feiffures , quand elle peut les embraffer tou- 
tes deux à la fois ‚ il vaut mieux s'en fervir que 
d'être obligé de faire deux trépans avec une perite. 
Nous avons remärqué fix endroits ой il eft déiten. 
du de tr ceux où on doit appliquer. 
ralement parlant c'eft coujoursà l'en 
en particulier il y a des circonf 
о de s'en éloignet,c'eft ce qu'il. 
nous faut obferver avant qne de venir à l'opération. 
15 Quand la playe elt аах parties fuperieures de la 
tête il faut trépauer à la partie la plus inferieure de 
lê playe pour faciliter l'écoulement du fang & des 
3 &lorfque la bleffüre eft aux parties infé- 
rieures, nous devons appliquer le trpan au plus 
Jut lieu pour nons éloigner de la bafe du cerveau. 
29. Si ceft une fente ‚ il ne faut pofer le перап 
ni farle milieu de la fente , niloin d'elle, mais il 
fant que les dents de la couronne foientf 
te, alin que los dean obligé de s'exfoli. 
quilles fe puiffenr Réparer plas commas 


atre plus g 


aner , voy 


it du coup, 


tances ой on a гай 


Circonftas- 
ces obtr- 
ver pour l'a 
plication. 
iren, 
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39, Dans une grande contufion que le tire-fond 
& l'élevarcire triploide n'auront pas pû relever,on. 
appliquera le trépan dans le milieu de l'enfoncure „ 
afin que mettant les. élevatoires dans le trou qu'il 


Quoique la contulion foit legere fans ite 
& qu'elle ne paroilfe que comme un écachement 
fmblable à celui que fait un coup de marteau für. 
ler de trépaner, parce 
les fibres de l'os y font définies & alors gelt à I 
droit de la contufion que l'opération doit dere fait 

59. Quand себ un ecpielma , c'eft à dire ; une 
embarure où il a plañeurs efquilles qui. preffent 
Ж fariguenc les membranes intérieures, il faut po~ 
fer le rrépan for l'os voifin qui doit étre tale & 
ferme pour pouvoir foutenir les petits efforts qu'on. 
fait à le percer , & pour avoir la facilité de relever. 
lcs cfquilles féparées , en appuyane fur lai les inf- 
trümens préparés pour cet effet. 

6%. Pour un engiffoma où une piéce d'os fait le 
pont-levis, & pour un camarofis où le milieu de 
l'os fraéturé reflemble au dos d'une tortue , il faut 
trépaner for la partie voifine , afin de remettre en- 
fuite ces os dans un état. qui ne puiffe nullement 
incomtoder la durc-mere 


Difrofiion Tout étant bien confideré, & l'opération réfo- 


ue, le Chirurgien fera attention à tout ce qui 
doit être prêt avant que de trepaner , aux choles 
qui. font à obferveren trépananr , & à la conduite 
qu'il tiendra après avoir trépan 
Avant que detrépaner, il faudra , s'il eft pofi- 
ble, mettrele Бей dans ane chambre éloignée de 
Ia sue & de tour bruinen un lien tranquille, & où 
il ne puiffe pas entendrele fon des cloches ; il 
doit y avoir à Ia porre une portiere en dedans , & 
А Ia fenêtre пп double chaffis, afin que l'air froid. 
& les vents n'y puiffent entrer. il feroit bon que 
Je lieu fut médiocrement fpodieus pour у entrc- 


SISTEME DEMONSTRATION. 7 
tenir un air moderé. Le Chirurgien difpofera l'ap- 
pareil qui confifte en premier lieu aux inftrumens 
donc il a beibin pour faire l'opération: Seconde- 
ment aux chofesnecelfaires pour panfer aprés l’opé 
ration ; c'eft pourquoi il aura deux baffîns , dans le 
premier il mettra les inftrumens que vous voyez für 
la planche XXXI. & dans lefecond tout ce qui 
pourra fervir au panfement. & que je vous montre 
rai for la planche XXXII. 


Ес. XXXI. POUR LB TREPAN. 


Siruar:n 


Préparation l'opérarion. Le Chir 


de l'Opéra 
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{O dole avoir préparé ces infimmens dans une 
E с SE voifine ер les arranpeant dans un 
in , ou dans un plar fur lequel on aura éren 


pop) vir d'une autre 


DE que de les apporter d 
bein bles ain SE ZEN 
bett : Је malade. fera mis dans une 

venable , сей пъ une fitu 


yé deu 
à-dire , latte тойгабе de mani 
que Is playe fe trouve au lica le plus élevé; pour 
hPa er plomb le trépan j on duele pute 
la chambre» afin. qu'un fergireur puille refter au 
dotiicr du lit pour tenir la tete aves yis ар 
тез & fi l'Opertenr juge cette place plus commas 
де ponr hui , il s'y mettras оп pofe la tête du mas 
Tade siar un oreille fous lequel om a coulé ete nec 
tite planche qui e h Eee EE 
€ qui empêche qu'elle n'enfonce durant 
^ fe fera lier les cheveux 
por deniere , enforte qu 
p Я qu'ils ne tombent point е 
devint quand Ба а tées СУЙ a une peg 
due il ien pone prendre. un petit. bonnet. qui 
Jee poine : il doit faire tenir par quel 
ddu feu dans uo rechaut B. su milieu d 
dfi quit Sichen de, deux PE 
а Y Pintes & rorillée enfemblé pour ne 
d deg Tomieres Eisen, ces bougi 
vi, parce qu'elles 
qu'on peut les approcher 
att, comme on le trods 
1) Où deconvre tenfite la pl 


conviennent mieux que 
fe ployentaifément 
& les dlpigner de i 


vel quo, 
pror 


qu'on negoye ave corte faule попсе de charpie 


С. pour fair а led. 
hn de douleurs , on bouche les 
la af avec ces deux petites boules DD. 


Joint qu йге oic qui К 
i lai nicus qu pai 
Roter. done Гарі de viny & 
awen fone los Chi- 


Seat DEMONSTRATION. пә 
де coton on de charpie : je crois. que le bourdon- 


ment qui excite dans les oreilles, quand elles 


bruit. 


font bouchées , l'empêche d'entendrele peti 
que fait la couronne du trépan en [étant le стапе 5 
i on oublicit de faire cette 


j'en ai pourtant và à q 
lcs 


cérémonies, & qui n en ont pas été plus mal. Si 1 
lévres de la playe n'étoient pas allez relevées ; 
qu'elles fuflent en danger de toucher aux d 

a couronne , il faudroic au moyen de ces quatr 
petites bandeletres E E E. В. paffées par deffous 
ceslevres, & donton feroit tenir les bouts p: 
celui qui tient la tête, ou par quelque autre gar- 
Qon , les écarter mais fi la 
playe eft fatffammenr dilarée & affez grande pour 
que les lévres. ne puiffent pas toucher à l'infru 
ment, il faut. fans perdre de tems fe difpofer à 


„ Чоп de la 


a Blaye, 


faire l'opération. 


Entré x il у ades circonftances encore plus Choix He 


effentielles à obferver , que celles que je viens dei, 
vous marquer. Le Chirurgien doit commencer Par рап, 
le choix de la. couronne dont il (e veut fervir , c'eft 
pourquoi en voilà trois de differentes grandeurs , 
une grande F. une moyenne G. & une petite He 
& s'étant déterminé far ce choix. par la nature & 
parla figure de la méme playes il prendra celle 
qu'il eroira convenir s. il la préfentera fur l'endroit 
où ilarefolu de l'appliquer  obfervanc qu'elle ne 
puiffe pas toucher aux lévres de la playe & du pe- 
їїсгїпе › ce qui feroit une douleur trés-vive qu ma- 
lade dans l'opération , &il fera faireun tour ou 
deux à cette couronne , pour marquer la circon- 
férence ой le rrépan doit fè borner , & pour en re 


connoitre Ie milieu. Il prendra enfüite le vire-bre- бре du 
quin 1. für lequel il montera le perforati£ К. qu'il Vire - bi- 


pofera dans l'éndroir marqué par la pointe de la div. 


jyramide qui dech dans la couronne , & tournant 

cinq on fix tours ily fera un petit trou de la pro- 

fondeur d'une demi ligae › lequel fervira à loger 
Kk4 


& Dela dilata- 


De la cou. 


би 
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Ja pointe de cette pyr 


amide 


Cumuraw, 


х А conduire la cou 


Tonne de maniere qu'elle ne vacille ni d'un côté ni 


d'un autre. Le p 
ony monte à (al 
fair , on l'ajufte 
teur tenant dela main 
brequin , fur laquelle 


gauche 
ilapp 


perforatif rant ôté du vire-brequin, 
ice la couronne G.donr. on fe doit 
fùr l'endroit tracé , & l'Opéra- 


la pomme du vire- 


paye le fr 


де de la main droite du. côté oppott а 


la (де, afin qu'elles conpenr. Il tourne d'abord 


doucement, jufquà c 
peu entrée dans l'os p 


à craindre. On пе pet 
Zur appuyer , ceft à 


e que 


üt pas p 


a couronne foit un. 


pour aller plus vite & diligen- 
ker dans ces commencemens où il n'y 


a encore rien 
referire combien. il 


VOpérateur à en juger 5 car 


l арриуе tropilaura de la peine. tourner, 8e 
il n'avancera point : il faut 

int par fecouffis , 
ЇЙ. croira avoir enfoncé environ une ligne ` 
levesa la conronne ‚ & en órera la pyramide L 


S'il ne prele pas allez , 
qu'il tourne uniment ; 
& lorf 


avec cer. inftrümen 
tile, уй que le cerne f 
vera füfifant pour la coi 
cette pyramide qui pou 
mere y (i on. oublioie 


ait par À 
nduire H 
rroi mê 

l'óter 


t М. parce qu'elle eft alors inu- 


4 couronne fe trou 

fans le fecours de 
me piquer la dures 
+ La pyramide en 


шк Die On remer- la couronne dans fon сеге, 


& on continué de toumer ju(qu'à ce qu'on (oit par: 


vend ай diploë, ce 


qu'on. connoït par la: fcicure 


quiet rovmostre, A parle fang. qui en forcaffez 
couronne enfuite pour Іа 
du fang avec les broffeete: 


fonvent s on retirera Ја 
nettoyer de la fciere & 
М. & avant que de la r 
sefonds О, pour lui f 


remettre 
ire pi 


trou fair par lû pyramide, abr 


Moyen Ia piéce d'os ar 


près qu'e 


айап: quil fera лёсе біне, Дуд 


оп rapliquera [a couronne, оп 


parce que Ja feconde 
mince que la premiere 


Оп préfentera le ti- 

й place dans le. 
3 d'enlever par fon 
lle aura été. cernée 
nt té le cire-fonds; 


» n'ira pas plus re: 


table eft quelquefois plus 


3 en ze! 


ve plüficurs fois la 


Sort DEMONSTRATIO? ут 


ircuit fit Ufast de 
couronne pour la nertoyer.On fonde le circuit fait 


e р. taillée en P iP 
par la couronne avec certe plume P. raillée en A 
pones » pour fçavoir fi la profondeur eft égale , 
afin d'apuyer davantage du côté où l'os fera moins 
coupé; enfin on continue à relever la couronne, D. 
à la nettoyer y à ébranler la ріёсе avec l'élevaroire os» sh 
Qe оп avec le tirefonds, & à fonder le cerne au- 
tant de fois qu'on le juge à propos jufquà ce que 
le crâne foit entiérement traverfé. Quand la piéce 
de l'os ne tient prefque plus, on peur la lever avec 
la feuille. de mirthe R. & s'il reftoit de petites Ба 
alicésau fond du cercle qui. poorroient piquer la du co 
Eis mere & l'incommoder dans fes mouvemens , Чауа 


on les conperoie avec ce ganivet. lenticulaire S. 


qu'on tourneroit au rour du cercle, la lentille qui 

eft au boue, empêchant de bleffer les membr ime 

dans ceteris , on voit Le fang forir & remplir le 

sou du trépan par les pulfations du cerveau & de 

Jadore mere Oai contier Ee 

bletfé , de lui faire RUE aleine, & de re 

pouffer avec Ie lenticulaire T. la dure-mere con 

E cerveau, або de faciliter la fortie du (ang 

s'il s'écouloit de lui-même , comme il arrive fon: 

vent il faudroit épargner ces petits efforts au m 

lade, & ne point faire. de compreffion. avec le 

lenticulaire y. à перер venir au 

panfement, d'abforber avec la fauffe tente V. le 

(ang épanché. (a) r ` d 
Се foroit une faute dans l'opération gue der. Fonte 4 

porter la piéce de l'os dans la cavité de la €ouronne crainte 

qu'on viendroit à retirer, và qu'on pourroit croire 

La) одар» avi cé a pide epar par I ud 

Pere ven EI tee YU Soyez] 

d la бай ide [oup miner n épars Мик 

s Ted СИЯ 

The chap. 21. 
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yant tourné plus qu'il ne falloit , les dents de 

infirument auroient endommagé Ja dure-mere, 
quoique ce malheur foit rare , à moins que d'avoir. 
tourné long-tems comme un. étourdi ; car la cou 
Tonne бап faite en pyramide , elle ne peut pas 
tomber für la dure-mere. auffi tôt que le crâne eft 
Coupé , devant être arrêtée par l'endroit le plus lar- 
Бе : mais quoique 1а faute dont nous parlons, foit 
très-legere ‚ on évitera néanmoins d'y tomber poux 
n'être point critiqué par les peétareurs. La premie- 
те table de l'os peut s'enlever avant que la feconde 
foit coupée , mais quoique fouvent ce ne foit pas 
la faute de l'Opérateur,on ne aille pas de l'en blâ- 
mer tacitement ; eft pourquoi il doit faire de fon 
mieux pour n'encourir aucun reproche - puifqu'on 
Chirargien ne Dir point d'opération. confidérable 
qu'il n'ait des cenfeurs feveres qui ne lui pardon- 
nent den ne faut point faire celle-ci avec préci- 
pitation de peur d’offenfèr le cerveau & les mem- 
branes , il ne faut pas auffi apporter tine lenteur 
capable d'impatienter le malade & les aMftans „il 
«ft un milieu qu'on doit tenir, qui dépend dela 
bonne conduite & de l'adreffe du Chirurgien. 

Lorfqu'ily a grand fracas & plufieurs fentes, 
оп doit faire deux , trois ou пане trépans , & mi 
me davantage. б la neceffiré е demande: Une je 
nc fille âgée d'onze ou douze ans tomba. for un 

Ieren 17062 & fe brifa tont un parietal avec 
une partie du temporal, M. Maréchal dès le len- 
demain la trépana en deux endroits » il lui. ficap= 
pliquer un tioifiéme trépan par fon fils, & un qua- 
Hinz par mon fils qui étoit préfent, Le lende- 
main il lui en appliqua deux autres, & par la (шге 
il la trépana ju(qu'à douze fois , & elle en elt très- 
bien guérie. C'eft la fille de M. le Valeur logé à 
TEstraordinaire des Guerres А Verfailles: Cet exem- 
ple fi sit voir qu'il ne faut point s'étonner für 
la multitude des trépans 
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XXII, POUR LE PANSEMENT DU TREPAN. 


on nes'artéte pasà atten- , De l 

dre que tout le fang épanché foit forti, Ше e. чы 
fuf qu'il ай la liberté de s'óvacuer à tous. mo- pannes, 
mens par l'ouverture, on nertoye celui qui eft 
dans le trou du trépan avec ces fauffes tentes de 
Charpies АА. & fi ой apperçoit qu'il y ait. encore 

je petite pointe autour de ce trou, qui 

piquer la dure-mere , on Ja coupe avec ce. 
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ganivet lenticulaire B. après quoi on fe met en 
devoir de panfer le malade. La premiere chofe 
qu'on fait , Celt de verfer fur Jà dure-mere quel- 
ques gouttes. de baume blanc contenu dans unc 
fiole C, on fait chauffer la cuillere D. ой il y a du 
miel rofat pour le inéler avecun peu de baume 
blanc , & on y trempe les findons donc l'un eft de 
nge E. & l'autre de "charpie F. Оп ро le pre- 
mier fur le dure-mere , & comme il eft plus grand 
que'letrou du стапе on en fait paffer entre le crâne 
& la membrane toute la circonférence au. moyen 
du lenticulaire С. on met enfuite le fecond fin- 
don, & on acheve d'emplir le tron du trépan 


ce tampon de charpie Н. On couvre avec ce plu 


maceau I. après l'avoir imbibé d'efprit de. vin, la 
partie du crane découverte , & on prend avec les 
pincettes K, ces quatre bonrdonnets LLLL. qu'on 
trempe dans le digeftif M. pour les mette l'un 
après l'autre fous les- quatre lévres de la playe , 


dont on remplit le milieu avec deux autres bours 
Zongen NN. trempés dans le même digeftif; & 
ayant couvert de digeftif avec Ja fpatule О. ces 
deux grands plumaceaux PP. on les met par deffi 

tous les autres, & on fait une embrocation d'hi 

тойг contenu fur сетте a(fiette О. qu'on aura ap- 
prochée du feu pour chauffer cette liqueur avant 
que d'en better дош le tour de la playe : puis on 
merun emplátre de bétoine R. qu'on couvre de 
D comprefíe 5. & de Ja ferviette. T. pardeffus , 
edont оп Dir шп bandage qu'on appelle couv 

chef, tel que je vous l'ai enfeigné. J'ajoute à tobe 
cer appareil un bonner de laine V. que je mets par 
deffüs lebandsge , car n'y ayant que deux doubles 
de linges fur la tête cette partie melt pas allez 
munie contre Ie froid , và qu'étant таќ elle y eft 
plus fenûible s eft pourquofce bonnet eft necef- 
1а partie chaudement, On la mer 
en(uite dans une fituation convenable la meilleu- 


fiire pour ¢ 
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re pourle malade eft de fe coucher far la playe 
pour aider le cerveau par cette pente à pouffer au 
dehors ce qui l'incommode. 

Quand on a achevé de panfer le БЕТЕ on lui re- 
commande de demeurer fort en repos & méme de 
ne pas parler ; on revient le faigaer deux ou trois 
heures après l'opératión : fa nourriture en fera que 
de bonillons qu'il prendra de quatre ne quatre 
heures, benvant dans ces intervales autant de pti 
fanne qu'il en voudra. Le lendemain avant que de 
lever l'appareil on fermera les rideaux du lit, au 
milieu duquel on mettra un rechaur plein de br 
alumée qui ne puiffe nullement entêter tant pour 
purifier l'air qui doit toucher la dure-mere que 
pour échaufer les remedes & les linges neceffaires 
au panfement = on ne laiffcra jamais le cerveau À 
découvert, & pour cer effet on anra un nonveau 
Gindon tout prér à mettre auffi-tót après avoir levé 
celui qui y eft , & on ne s’amufera point à tant efa 
füyer les levres de la playe , les recouvrant promp- 
tement, parce que le plûtôr fair, c’eft toujours le 
meilleur pour épargner de la douleur au bleffé. 

La conduite de la cure ne fe peut pas marquer 
dans le détail › c'eft au Chirurgien à connoitre fon. 
fajet , à le traiter felon les. difpofitions où ille. 
trouve, & à пе fe point relacher fur le regime de 
vivre qui doit être très-exnét, Pour peu qu'on don 
ne de liberté aux malades , ils s'émancipent tou- 
jours trop ; la faim étant un bon Done , il Ia fauc 
conferver long-tems dans cet état. Les remedes 
huileux & pourri(fans ne valent rien aux playes de. 
tête, les balfarniques & les. fpiritueux y font très- 
bons , c'eft pour cela qu'il fabor fe fervir du baume 
blanc, ou de l'efprit de vin; le digeftit doit être 
animé, & encore n'en faut il pas ufer lor 
Les compreffesferont trempées dans du vin où on 
aura fair bouillir toutes fortes d'aromariques , ex^ 
ceprédés коз dont Podeur pourroit offenfer. Si 


Gouverme 
ment& Aic 
te du mala 
de après с 
teopération 


du 
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Ja dure-mere demeuroit dans fes bornes on conti, branleroient , cela n'avanceroit de rien, &peut 

nucroit le même. panfement: mais f elle pouffoic au contraire reculer la guérifon. Quand l'exfolia- 

dans le trou do trépan, on feroit enforte de Pempê tion eft entierement. faite tant du стапе, que de 

cher Фу entrer en rempliffant ce trou de pétits tam. la dure-mere , ( car elle s'exfolie ; ou fe pêle com- 

pons. (а) П vient quelquefois des fonus en forme me les autres membranes, ) il en fort une at eu 
ären qui fe joigpane avec cll qui pale du cranes бааа 
ËTT: C quand ils font grands il faut les couper, ou les Нег avec celle des léwres de la playe, il (e forme de Chas, 
parle pied y afin qu'ils fe deffechent & qu'il tom- toutes ces trois nouvelles chairs enfemble une e 
bents s'ils font. petits, il faut les confümer avec ресе de mal, qui bouchant le trou du trépan rem- 
les poudres de fabine , Госте & d'hermodares place Pos qu'on а ôté : on procure par deffüs tout. 
brulées, Les chairs des lévresde la playe croiffent cela une bonne cicatrice, qui eft le fceau de la 
quelquefois tellement. qu'elles couvrent louver- guérifon. (а) 

Кү ee it "Edbümologie d'hydrocéphale vient de äer »x Ore. 


où dans de leau vulneraire : au refte il fuda 9 qui veut dire , vau & de Aephale , qui lignifera nion, 


De la eate 


e fre, de maniere que ceft une efpece d'hydropifie 
füprimer Les onguents , &n'ufer que de remedes tére, de maniere que ceft [pec экосынА- 
асса en attendant le tems de exfoliation, Chia pies pfe &, pleine d'eau: qu'elle en eft toute; 
Les os s'exfolient les uns plûtét , les autres plus inondé j "ЕМ 
тн А M SE SC Шу a des hydropifies génerales & particulieres , 
ous cS d D Add UR оа nous avons parlé des premieres еп faifanc la para 
` centéfe , quant aux autres elles prennent leur nom 
droits où elles font placées: comme on ар- 


7 Delexfo. 
liation, 


ment c'eft entre le. quaranriéme & le cinquant i 
me jour. L'ofogé des poudres céphaliques eft inu- б йе Ше Ац шд, са 
tile pour avancer l’exfoliarion, qui étant un pur pelle hydrocéle , hydropilie du. fcrorum › ou nom. 


ouvrage de la nature doit être attendu patiemment, (lona уаш Tage ere 
de crainte de la troubler dans Jes. voyes qu'elle que des trous faits au crine pat Je trépany s'étolent fer 
feule (айс tenir pour cela ; cout le. circuit du trou més prefa н посао орав le үм de REA 
fuit par Ia couronne ; & ce qui a été découvert de D ой gel Келе з сатира араласа 
la furface du crâne fouffre l'exfoliation qui tombe pers me OR 
quelquefois en une feule efquille femblable un vécus plus long-tems: Mais on n'a pas encore си d'ekem- 
anneau, & fouvent en plufieürs qui fe détachent ple d'ouvertures faites au crâne par le перап з qui. fe 
mefüre que la chair qui fe prodnit deffus , les foiene En ha CARES SEE Be La 
pou dehors Wes faut point par trop d'r E duode y етапе 
tience arracher ces efquilles, quand méme elles près la guerifon parfaite Pon fent au travers de la cica 
trice , en appliquant les doiges дейшз e mouvement 
(a) Ou. en mettant. dans le trou du trépan un petit du cerveau parce que les chairs nc font poi (f fece 
morceau d'éponge › qui en fe gonflant les remplit exac. mes que le crâne; au-deffous duquel on ne peut le fen- 
temenek s'oppofe à la fortie de fa dure-mere з ou en E Tour рые een кше e 
je ferme du moyen гори dang une des remarques slm pagis перо ШЕ йд Bede tape 


Denx ef 
уло 
ecphales. 


Caufe de 
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me celle de la têre hydrocéphale. Les unes & le 
autres viennent de la même fource, & elles ne 
different qu'en fituation ; car ce font toujours des 
féparations d’une limphe qui des glandes par les 
vaiffeaux lympbatiques fe dégorge dans ces parties, 
ou une abondance exceffive de ferofités dans les 
bumeors , qui les produit. 

On fair де deux fortes d'hydrocéphales › fçavoir 
d'externes quand les eaux font hors du crâne , ou 
d'intornes, quand elles font fous ce cafque offeux. 
Des premieres il y en а encore de deux fortes, les 
caux font ou entre les tégumens & le péricráne , où 
bien elles font entre le pericrâne & le crane: des 
internes il y en a trois efpéces , la premicre, quand 
Peau eft concenue entre le crâne & la dure-mere ; 
la feconde , quand elle eft entre certe membrane , 
& la pie-mere ; &la troifi£me, quand elle eft 
dans les ventricules & dans la propre fubftance du. 
cerveau. 

Ces maladies qui font parriculieres aux enfans 
viennent de caules internes comme toutes les auz 
tres hydropifies s elles peuvent auffi avoir опе саш 
externe comme un rude accouchement , dans le 
quel la tête de L'enfant aura été trop prefíce , & fe 
fera allongée pour fortit ; ou bien (i après Paccon- 
chement la Sage-femme voujanc faire la capable , 
fe fera ingerée de repañtrir la tête du nouveau né ; 
се qu'elle ne doit jamais faire, parce que le cer. 
vent reprend afez de lui-même fa figure naturelle, 

fù fibflance glandoleufe eft fi mellaffe que 
peu de violence об pour en rompre le tifo. 

L'hydiucéphale externe eft aifée à connoître par 
T'enfüore & la bourfoufture de toute la tète , par la 
экое de la tumeur qui cede an doigt dès qu'on. 
youche ` mais Pinterne eft plus difficile , on en 
juge en appuyant far les futures qui obéiffenr Sr 
qui font éloignées les unes des aureis on les 
connaît encore par le lanmoyement., par la pe- 


(шсш 
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fanteur de réxe , & par l'affonpiffement. 
Le Chirurgien peur entreprendre Les hydroc: 


phales externes , j'en ai và beaucoup qui ont guéri 
de celles. qui fone entre Je cuir chevelu à le péri- Prognoftic. 


crâne, car de celles qui. font entre le péricrane & 
le crane , je n'en ai jamais remarqué. & je ne com- 
prens pas comment. elles pourroiene s'y. faire, & 
nre. traitées, puiiqu'il faudroit que le crane fûr 
entierement Det de fon e e immédia 
mais il peut a(forer de toutes les. internes qu'ell 
font incurables & mortelles » fans gueres appre 
hender de fe tromper. 
Toutes les сірёсез d'hydrocéphi м 
du Chirurgien, pour donner #0 au 
eaux qui font la maladie. Les Anciens appliquoicnt Pestique des 
deux cauteres potentiels, l'un für le commence- Arer par 
ment de la future fagittale , & l'autre für la pointe У, 
de la future lı TES Grant LOI- réres ¢ "ад. 
bie, ils laiffoient fortir la lymphe par ces deux eres we 


demandent 


ouvertures, & quand ils croyoient qu'il y avoit d% 
des eaux fous le péricràne, ils l'ouvroient à ces 
deux endroits. qui pouvéient tenir lieu d'égout s 
ils fe fervoient extericurement de remedes cépha- 
liques , & faifoicnt des embrocations d'huile de 
camomille, de melilot , & d'anet, & par ce 
moyen ils prérendoient guérir ces fortes de mitx, 

Je fuis plûrôt pour les fcarifications aux parties Obfervation 
déclives de latéte parod les caut, dont elle eft 
abreuvée , peuvent (uinter , & orrir peu À peu, 
mieux que par les. eauteres qu'an: me: trop proche 
des parties füperieures de la ийге. Ш y a dix 
qu'un enfant venant au monde appgita one hydro- 
céphale, on lui fir deux petites valides longitodi- 
nales la partie poftetieore & inferieure de la téte 
par où toutes les eaux ditillerent goutre à goutte : 
је conceillai de les faire en cec endroit, parce que 
Tenfant étant сопе les eaux avoient la liberté de 
Senger, је faifois mettre par bisous ше 

L 
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bonne compreffe für la tête trempée dans du via 
chaud qu'on renouvelloie fovent, cet enfant en 
guérir , il fe porte bien aujourdhui. 

Quand l’hydrocéphale eft interne , c'eft-3-dire „ 
que les eaux fone fous le crâne, il n'y a point d'ans 
tre moyen de les tirer que par le trépan , qui Yap- 

пе dela méme maniere que je viens de 

démontrer, Si les eaux fe trouvoient feulement 
entre le crâne & la dure-mere , & qu'il n’y en eût 
point fous cette membrane , il y auroit elperance 
de guérilon ; mais il eft extrêmement rare qu leien 
zm fous le crâne, & qu'il ne s'en répande pas 
dans les ventricules & dans les plas petits réduits 
du cerveau qui en doit être tout fübnier, é , ce qui 
Echt par les accidens qui accompagnent ces ma 
ladies, & elt ce qui m'a fait avancer que toutes 
les hydrocé internes. croient incurables & 
defefyerces. 


пиона, J) E toutes les parties da corpse yeux font ca 


TIONS SUR les qui font attaquées par ùn plus grand nom- 
мз vaux bre de maladies, les Grecs еп comptent plus do 
AOI cent aufquelles ils ont donné antant de noms parti- 

EAE culiers qui les difünguent les unes des autre: 

tonc (Q9 Cette multitude il n'y en à que peu qni ayent be 

û pde. foin du travail du Chirurgien, & СӨ de celles- 

"aer quf dont je vais vous entictenir  & vous faire voir 

aûeune av- les opérations qui leur conviennent. 

D'iein. On confidere principalement quatre parties 

CP dans l'œil; les paupieres, les cils, les tuniques s 
& les angles , chacune delquelles requiert des opé- 
Fation Chiraigiques qui lui font propres. 

Les paupieres font particulicrement fojertes à fix 
fortes de maladies qu'on nomme 19, Panchilobl 
pharon , ой les paupieres Tont collées l'une à Paus 

> 2°. Le lgophtalros , qui. eft une reaction 

paupiere füperieure. 3". L'e&ropion où la 
relaxation de la paupiere inférieure. 4°. Le crithe у 


Les yeux 
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qui eft une petite rumeur аш bord de la paupiere. 
5°. Lecalazion, оц un amas d'humeurs femblable 
À un grain de grelle. 6°. L'hydatis, c'eft-à-dire une 
excroiffance de graiffe qui vient aux paupieres 

Les cils ont trois maux, propres , compris fous 
Je nom de trichiafis , fçavoir 1°. Le dyflichiafis , 
qui eft un double rang de cils. 2°, Le phalangofis „ 
quand les cils fe tournent du córé de l'œil. 3°. Le 
prolis, quand. par le réláchement de la paupiere 
les cils entrent dans l'œil. 

Les tuniques en ont quatre 1°, L'hypopyon ou 
un amas de pus derriere la cornée, -". Le pr 
gion, qui eft une ехсгої тсе membraneufe dans 
Ixil. 3°. Le proprofis , ол la chure de l'uvée. 4° 
L'hypochyma , nommé autrement Cararaéte. 

Les angles en ont trois , 19. РЕссаміх , get une 
excroiffance de chair au coin de lil ; 2° l'An= 
chilops, ou. l'abfeès au grand angle de l'oeil; ёс 
3". 1 Ægilops, qui eft une fiftule 19 айе. Toutes 
ces indiipolirions font le nombre de feize , qui 
ont befoin d'autant d'opérations auíquelles on a 
impofé le nom des maladies qui у répondent : nous 
les allons examiner les unes après les autres. 
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pharon , qui fignific paupiere en, latin н 
apghutipation , delorte que c'e 
maladie où les paupiéres font jointes & collées 
mble, ce qui emplehe qu'on ne puiffe ouvrir 
. Cet accident peut venir de naillance , puit 
qu'on voit des énfans. venir au monde avec d'au- 
ttes ouvertures bovebéer ; mais й е le plus 
fouvent qu'après une fluxion 


7 où après une petite 
н qu'on a rené long-tems fans ouvrir les 
yeux, les patpieres ulcerées fe collene & fe cica- 
uilent enlemble, Tour le monde (айс qu'il far 


féparet cts paupierez; mais il appartient ац Chi- 
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forgien d'en trouver les moyens. Si l'agglutina- 
tion n'eft pas parfaite , & qu ily ait encore un реш 
d'ouverture à l’un des angles y il faudra qu'avec un 
infirument A. fait comme un biftouri courbe, gars 
ni d'un. bouton à fa pointe, introduite dans certe 
ouveruré, il. coupe À plufieurs fois сете union. 
en retirant сер inftrumeor pour féparer fuccelfiue= 
ment les deux paupieres dans toute leur longueur. 
Si aprés eme féparation il trouve que l'une ou 
L'autre foit jointe à la, conjonétive où bien à la. 
cornée gil doit Реп défüsir, autrement l'opéra 
tion. feroitimparfaites il s'en acquittera en tirant 
à foi la paupiere avec un petit inftrument B. 
ep forme de patule, rachant de detacher Ia pau. 
piere: d'avec le corps de l'œil. Mais б adherence 
deelt trop forte il. conperoit avec le fealpelG. ce 
qui en fita jonétion prenant garde de ne point. 

acier Ја come ni la conjonétive, coupant plü- 
tóc de la membrane interne de la paupiere pe 
fuite on coule ces deux petits linges déliés DD» 
qu'on aura E near байса 
tive; entre le corps de Poil & Ja re , pour 
éviter qu'ils ne fe recollent l'un à l'autre , ce qu'on 
continue jufqu'à parfaite guérifons 


A feconde eft le Lagophtalmos , de 
Lagos liévre y dOphtalnior œil , en latin G 

lus Leporis , & en francois œil de Livre. C'e uve 
maladie où la paupiére fapérieure eft teleme 
retirée, que пе pouvdht pas couvrir l'œil, il elt 
obligé de demeurer ouvert quand. le, malade dore, 
comme aux liévres quand. ils, don ene ine 
difpofirion peue venir naturellement dè la prese 
miere conformation , ou par accident споко, d'u: 
ne playe, d'un ulcere ; où d'une brûlure, ou quel- 
quefois par la dépravation du mouvement des 
тщ ез des paupierese Aint quand il y 
fin aux, "len, pré aux abai 

43 
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faut que l'œil refte ouvert , ces mufcles ne Dier 
pas leur devoir. On guérit ce mal ou parla Phar- 
macie, c'eft-d-dire , par remedes qui érant appli- 
qués für la partie , amolliffent & re 
Ja retient hors de fon état. accoutumé , on. la for- 
Hien & la corroborent felon que le mal dépend de 
convolíion on de paralifie. Mais (i les remedes ne 
data pas; & qu'il y 
courciffe la pcupiere , оп 


chent ce qu 


ait une cicatrice qui ra= 
aura recoursà la Chi- 
mürgie ,& on commencera par mettre le malade 
dns une fituation-oà il foit expolé au jour: on lui 
couvrira l'œil Gin avec ce beiden Б. & on if 
jerrira l'œil! malade avec le eene oculi. F. f 
faire fe peut , on bien entre le pouce & le do 

indice de la main gauche, en tenant la paupien 
fort baite ; puis avec ûn bifloori С. оп fera à 
©те paupiere® une inciion. en стоик, felon la 
diregtion des fibres du mofcle fermeur s les poin- 
tes du croilfant regardant en en-bis y &approchant 
dcs coins. de l'oeil. Cette incifion f 


ilte, on écarte 
Jes lévres de Ia Hate 


le plus qu'offipeur; & on la 
rnit de plomaceoux en. forme de noyaux d'oli- 
vess & au contraire de t 


wes Jes. autres playes 
nt on raproche. 


les lévres por. procurer la 
cicatrice, à celle-ci on les éloigne pour faire 
ere unc chair entre deux afin d'allonger la pa 
piere. Lorfque le recirement de cette partie eft 
gand, qu'une incifion. ne fuffit ра, олт en fait 
deux de méme figure éloiggées de l'épaifleur d'un. 
écu lunc de l'autre, & par ce moyen rendant à la 
Paupicre fon premier-ofoge , elle s'abaiffe fur Гог 
qui avant cela ne fe pouvoit clorre: (а) 


Prout des (а) Cette operations quoique propofée & decrite pae 


maladies de beucòp d'Auteurs пе pene felen 


Гай; 


1. Me. Antoine 
Jean y^ Gre fuivie d'un bon Dees parce que la cica- 
mice qu'il faut. procurer aprés. l'incifion енесі la 
peau › comme font toutes les cicatrices au Иси de lui 
Honucr plus d'érenduë, d'ailleurs. le peu d'épaifíeur de 
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Lacie, СВ lEdsopion, dérivé de LE no i 
qui fignifie dehors, & de терин» qui veut dire opion, 
Tourner, cn Lain y relawario p en Frangois relies 
ment , op. renverfemons C'elt une maladie de К 
pauplere inférieure qui fe relâche & fe renverfe 
tellement en en-bos , quelle ne peut plus аеш 
dre, ni s'élever affcz pour couvrir l'œil. On affign 
À certe incommodité trois caufis diféenes HI 
saralylie ou la. relaxation tant de la 
premiere of la paralyfie ou la relation tne de! 
qui. selk infenlibl 
are: & la troifión 


Tis oiz 
Иш 


paupiere que du mu(cle fermeur 
fifle dans une chair fuperflue 
à xtérieur 
ment accrue à fa partie extérieur H 
ха être quelque brûlure , cicatrice ou couture 


ya de gêner Dei en fa 
paupiere , & le danger qu'il y a de gi en la 
Китап. у fone quil dt prelu pofite de tenie 
res de cette playe écartées » pour donner enfüite 
Keren paupere Certe mar 
ilic du mufcle orbieulaire des pau- 
que des remedes qui conviennent en 

Éeneral à la рага, 

La panpiere fuperieure eh 
paralilie qui produit un effer bien different, Сак au 
Rerelter ouverte з elle demeure to ife dee 
fine qu'il Paue lever avec Пе dost pour voir Cut 
proprement une ee du mule eleven de cene 
paupiere. Les Auteurs propofent de pincer la peau de 
Eent paupiere felon a longueur des fibre: en conet 

tie» & d'y faire enfuie pluñeurs points de f 
a Pac procter 1a renion der levres, de ia paye 
Cette operation pas quelle оп gau l'étendue de La 
paupiere p fait que cl zclle roujours decouverte o, 
ai сп faltan сє reli À Ja papiere.» loil ne fe 

а peau du 


quelquefois attaquée d'une 
Tien dient. Car au lieu 


teal pia decian vu opea 
En ce cas, il faut faire un pli апета peau d 
fonts & раг ce moyen la paupiere fe trouve relevée» 
on coupe ce pli ce qui fait une ploye dela бее d'un 
feuille de пите On procure la réunion des lénes de 
«eae playe parle moyen de quelques points de (ишге. 
M. Morand a fait avec fuccts cette operation fur ш = 
valide qui étoit borgne, e SE (Om 
coup de fabre Аа temple ne pouvoit plus fe fer 
SE ail» paree que la panpiese en бой toujours 


аһа. Ll4 


$16 Dis OPERATIONS ре Coos sens 

fite en & por extérieure. La méthode de lagu 
SS ER vr Si сте fuivanc 1: dert té de ces trois 
етей Cis. Si fa. pinpicre: eft relâchée, parce qu'elle 

cou ота hé пор Kumete, il y faudra empl 

3 PS Si Ee eft rop. foible, on la 

y а paralyfic , оп ufera de corro 

youbischer de Jui Let e SE 
те orffoilfance de chair , il faut тег quand 
ehedeg }еййе, & petite, & on pent la con- 

gs cathéretiques ; mais fi ell 
Seen дие Li baie en eit petite асс coti Ho 
єй dans Dinde courbe I. qu'on paffera à e. 
yes l'èxsioi nce, afin que la ligature ne s’échope 
Toit par ricifion , fi on ne peut pas. faire: an- 
e on цісга de collyres , ou de 
PN m ntes , afin d D SEA 'ndroits 
"ice retire lv papiere eeu bas s ou foa d coe 
"7 necare: avec Тегі Поці G. une: inci 
jure d'un eroitfant , comme celle. 
ire à Is papiere füpéricure avec 
D pointes du сої. 


le (дой сл en en-bas , au licu 
qu асе нен donent regendo he d n 
De l'incom. La quonriérss get Te ciii he » déduit de ойе 
modié sp qui veut dire wn gai: Juge y en Latin hordeolum 7 
«cil. Celt goe berite rumeur lon 
ih arces de La figare d'an grain d'or- 
‚и et aux bordi der yaupietes dans es cil, 
sere qui fajt coy petites aen: el Edny 
dés пп perit kifte , & еШе-а de la pei 
meurir &-à n ce don рр 
meurir & à Daer, cet cegon appelle un 
selles, & ler bonnes feinmes gn orgeolec 
oubafroïent aur x qui refüolei 
e quelque- choi dont elle avoir 
: Д guérir il le ut faire ve à fa- 
paration , Ja, noélie des pommes cuites appliquée 
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еп cataplafme eft excellente. pour les meurir 5 Se 
loríqu'on y voir de la blancheur & qu'on croira la 
matiere cuite, on fera avec la pointe d'une lan- 
сете Ki une petite ouverture foivont la longueur 
puis en la preffanr entre deux on- 


de la tuner 
pus &le kifte tout enfem- 


gles, on exprimera l 


Ме: cela fuir à la guérifon s'accomplic d'elle-m&- 


me fans aucun remede: 

La cinquiéme ; eft le calazion , le périofis , ou le 
lithisfis , en Latin, lapis palfehra , & en François 
grain de gréle. Се font de petits tubercules durs 
comme de petites pierres, & femblables à des grains 
de prêle. Ils viennent eant à Ia paupiére fupérieure 

icure s'ils font mobiles, car- quand оп 
changent de place elt en quoi ils 
len qui eft toujours fixe 8¢ 
arrêté, La саш de ces deux efpèces de tübercu- 
Jes eft un endurciment d'humeurs qui s'affem- 
blent par congeftion entre les membranes des pau 
pieres, de celle façon qu'ils ne different enrPeux 
que du plus ou moins de dureté & de defféche. 
ment de la matiere qui les compofe. Pour Jes gué. 
fir il ne faut attendre ni réfolotion, ni fupu 
tion, il n'y a que la feule opération qui. le рий 
faire, & on sy prend de la méme maniere à l'un рер 
qu'à Раште, Оп fait für ces duret: pierreu(es les tion, 
unes après les autres de petites incifions longirudi. 

ales avec une lancette К. pour les découvrir y pui 
avec un crochet ou une erigneon tient là durer 
pour la difféquer & la féparer avec сес inftiment: 

М. fait en. feüille de mirthe tranchante fans rien 
emporter de la membrane des paupieres + 6n met 
par deif ces petites ouvertures. un emplatre ар- 
glûrinatif Ne pour en fsire la réünion, puislacoma Соп, 
preffe , & enfüite le bandesu'E. qui maintient rout 
Pappareil. П y'en a qui veulent. que (i ce: grains. 
paroiffenr plus au dedans de la paupiere qu'au de 
korson y affe Ies incifions pour les virer par de= 


Difference 
4: tous ces 
шге. 


{38 ` ` Drs OPERATIONS ре CHIRURGIE , 
dans f cela fe pouvoit faire avec facilité je le 
confeillctois , mais il. faut pour cet effet retourner 
Ja paupiere › ce qui eft plus incommode que de 
travailler par déhors. 

De la tue — La fixiéme c'eft l'hydaris tiré de hydor , eau, en 

neue Hyde: Latin aguila. C'eft une tumeur qui fe forme la. 

5 fopérieure, de griffe ou de matiere 
femblable à de la graiffe renfermée dans un Mie 
particulicr: certe tumeur paroît davantage quand 
Fell eft fermé, que quand il eft ouvert 5 elle eft 
ronde & platte , & elle approche beaucoup de la 
nature des loupes. IL n'en faut point aufi chercher. 
d'autres, cues , & par la méme méthode: qu'on 
guérit celles-ci , on doit traiter celle-là, L'emplà 
че Diaboranum avec lequel on fond & on Ирис 
les loupes, eft fonverain pour l'hydatis ; je m'en 
fuis fervi en plufieurs qui ont guéri avec. ce rem. 

fois porter très-long tems un petit em- 
fait n croiffant fur du raffetas noir, & 
cela m'a. wä, Mais (i la matiere au lieu de fe 
fondre & de fe refoudre s'endurciffoit , ou que la 
tumeur groflit , il faudroit pour lors en venir à 
l'opération qui соп е à l'emporter. avec fon 
kifte, comme on feroit. une loupe : on tient la 
youpiere. ferme , foit avec le fpeculum oculi Е. 
foit ауес fes doigts, & on fair une inciion à la 
peau avec le fcalpel С. felon la re&itude des fi- 
bres, prenant garde de ne pas ouvrir l'envelope 
qui renferme la matiere , afin de tirer le tout en 
femble s, ce qui s'éxecure ауес аЙ» de facilités 
«or la maen étant découverte , pour peu qu'on 
Jar preffe par les côtés elle Ге пап ее ац dehors , 
& avec. une. crigne on la fait: fortir toute engen 
On traitera enfüite la playe comme on fait celle 
ой on a extirpé des loupess 
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Fr XXXIV, POUR LES CILS. 


Ой le nom de Triachiafis dérivé de rix y qui Du Tar- 
veut dite: poil. font comprifes les. maladies des mr, 
Cils, & les д ations qu leur faut faire. Elles 
font de trois fortes. = 
Be prem telef le АДИСЕ АРА AE 
dire deux , & de Jlix qui Signifie ordre. Oft une «Мб. 
maladie des paupieres , où par deffous les cils or- 
dinaires & naturels U en erch & s'en nourrit en- 
соге un autre rang extraordinaire qui déracine 
fouvent le premier, & qui piquant la membrane 
de bell y fair de la douleur, & y attire der iu- 
xions. Pour la guérifon de cette incommodité il |н, 
Wya point d'autre operation à faire que d'arracher qui £y pia 
fürnumeraires avec de petites pincettes А. tique. 
femblables à celles dont on fe fert pour arracher les 
poils de la barbe : tour le fecret eft d'empêcher 
qu'ils пе reviennent. Quelquesuns, difent qu'en 
frottant la place avec le fang de grenouille, du fiel 
de veau y on des œufs de fourmi, il n'en reponffe 
Plus, cela eft facile à effayer ; mais le plus (йге, 
après avoir arraché chacun de ces poils fuperflus 
де cauterifer avec une aiguille chauffée B. l'en- 
dioit d'oà on Da tiré, & de continuer 


Do 


540 


мий. ЧС 


le 
T 


ment. de cef 


mal, 


Du profis on: 


Tail. 


conre veut 


Des ОркпАт!онв pe Сакон, 
ce qu'on. 
огой 


Wie 


di 


ait brolé tous les pores par où ces poils 
ette opération demande autant айе 
gien que de patience au malade. 


гёз aa feconde eft le phalangofis, de phalanx, qui 


rangée de foldats >, parce que dans cette 


e de maladie les cils font hériffós contre Peil, de m 
` | me que des armes d'une compagnie де foldars, 


poi 


es 


contre l'ennemi. Elle procede: de deux 


cules , qui font ou le relachement excefif. de la. 


peau de la paupiere fapéricure; ou le racourcide- 
теш de I. 


ce 


ret 


force le 
аш lica: de l'avoir en dehors. Le Chirurgien eet. 


mines 
prend 
quel 


ui la delféchent ou la fortifient , & en attcodana ` 


га 
dre, 
qu 


humidité, 


à membrane interne de la même paupicres 
irant en dedans le tarfe de cette paupiere 


cilde tourner leur pointe contre Рей 


à laquelle des deux membranes il s'en doit 


S'il voit que Гехгегпе foit relacháe- par 
il y appliquera. des. remedes 


qu'il y foit parvenu, il mettra cornme aux futures 
féches deux morceaux de cuir С. D. chargés d'un 
Du rire onguent emplaftique , l'un fur la paupiere,& l'autre 


fils E. 


le front au-deffüs des fourcils , & par de perits 
В.Е, 


attachés à ces emplâtres il les lier 


femble de maniere qu'étant médioerement fer 
foutiennenr la paupiere dans fon état naturel 
faure en étoit à la membrane interne qui feroit trop 


reti 


es il 


faudroit aprés avoir d'üne main retourné 


la paupicre y faire avec. ce fealpel F» une petite in- 
cilion longi'udinale pour la débrider , & lui donner 
moyen des'allongers de cette facon les cils repren- 
Чоп leur placej& l'oeil n'en fera plus incommodés 


temene die A 


İs danstombent 
рар 
parie ой les. cils font plantés: étant recourbé, ils 
entrent dans l'œil & le fatiguent. beaucoup. Ge. 


mal 


Sr 


lache 


La troiiéme eft le. profs. de piper o veu 


Уз parce que dans. cette maladie les cils 
5 l'œil. Get un renver(ement de Ja. 


foréricure en dedans, de forte. que le 


par nue, humidité (üperdue qui ramollit 
lo.qpanpicre, fopéticure y. l'allonavane 


SIXIEME DEMONSTRATION 
tellement que l'œil en eft incommodé , & ne peut 


demeurer ouvert, Les Anciens nous. propofent ше, i 


opération que peu. de gens approuveront 5 celt de fi, 15 


faire à la paupiere fupérieure deux incifions en And 
forme de croiffant dont les pointes fe joignent e 
Хеле, ces incifions étant diftantes l'une de l'au- 
tre de la quantité dont on croit que la paupiere eft 
rclächée, d'écorcher enfuire & d'enlever de la 
peau qui eft eotr'elles ; puigde coudre la playe , & 
ne la ferrer qu'autant qu'il fera nécelhire à la pat- 
tie pour ouvrir l'œil. Cette opération qui d'elle- 
même eft longue & cruelle, eft ence vum 
méme qu'elle eft faite, À deux grands inconvé- 
Шей, Ze l'une que fi on n'a pas ûré allez de 
peau › on ait travaillé infru&ueufement; & l'autre , 
que fi on en enleve trop, l'œil ne puilfe plus fe 
couvrir. C'eft pourquoi je confeille d'abandonner 
tte opération , de fe fervit de la fature féche que Prati 
je viens de vous démontrer, ayant recours aux re- Mod 
medes aftringens & confortatifs dont on trempera. 
cette compreffe С. & cette autre plus grande Н. 
par-deffus , qu'on tiendra fur l'œil par le moyen 
de la bande 1. qui tiendra le tout. (a) 


(G) тобе а fiture éche ne rétablit pas es Cile , il faut néar 
dion propelée par Kc» Anciens n 
mitte lus douce: Cell 1з méme. 


e véi 
Im & се тҮ Ce seit 
Svo des svontores ТЇ ed eo 


ler Ja paupere à Мерсо de схо онь qui lex 
Fomine voie À la convenite de Jo. maupiere, l'anneau coulant 
Hei ia k hant de prau que Ton 


те de ШИТ 


Opération 


fai- 


ique des 


Fic. 


rm ` Drs Gros pë Cuinvnor , 


XXXV. POUR LES TI 


Des opéra 
ions À Faire 
ques de 
Tail 


J ya quatre opérations qui fe pratiquent aix 
tuniques de l'œil ‚ par raport aux quatre fortes 
de maux qui peuvent les attaquer. La premiere eft 
Y'hypopyon de ipfo, qui veut dire dellous, & de 
[уоп qui da pus ou dela boué , pour mar- 
quer que сеге maladie eft une 
amas de pus derri 
d'ordinaire d" - fang qui s'y fait. 
foit par la plénitude des vaiffztux , foit par qdl 
que coup ou cbüte. Avant que ce fang fe foit 
tourné en pus, il fait des élancemens weg 8с 
très-douloureux , & quand il eft devenu pus ce 
qu'on соппойг à Та blancheur qui parott travers 
Ja cornée , il faut le faire ortir fi on veut terminer 
les douleurs que reffent le malade. Quelques Ane 
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ens diftinguent ce mal еп deux efpeces у appel- Des deux «f 
lant la premiere onyx mor grec qui fignifie ongle, B de ce 
ури | mal. 

parce que le pas épanché & raflemblé fous Ја cor- 
née reprefènte la figure d'un ongle , & laiffant le 
nom géneral d'hypopyon à la feconde efpèce qui. 
fe produit quand la matiere purulente elt en plus 
grande quantité, & qu'elle occupe la moitié du 
noir de l'oeil. Pour la cure on tentera de рес 
la matiere, û elle fe trouve en petite quantité 
fous la cornée , ufant pour cela de fomentarions 
& de collires ré(oludfs faits avec le fenugrec & le 
fenoitil , après quoi on en vient à l'opération où il. 
eft queflion de faire une ouverture à la cornée avec 
la lancette А. qu'on infinue au plus bas lieu pour 
donner au pus une аё commode. (4) Il ne faut 
pas s'étonoer quand on voit s’écouler par l'ouver= 
ture l'humeur aqueufe avec le pus, cette humeur 
fe répare aifément ; mais la cicatrice qui fe fait à la. 
cornée eft foüvent un obftacle confidérable à la 
vifion. Après l'ouverture on fe fert de remedes 
reperculfifs & anodins, & fur la fin dela cure on. 
employe les collires & les poudres déterfives & 
dellicatives. Galien raconte que de fon temsily Ufage 
avoit un Medecin-Oculifte nommé Tuftus qui gué- cellytes. 
riffoit l'hypopyon en branlant & fecotiant la tête 
d'une certaine façon. Се remede ne coûte rien à 
éprouver. 

La feconde eft le pterigion, dérivé de регі Du préri- 
айе; parce que ce mal a la figure d'une afle d'oi- Sion: 


(e) Pour faire cette. ope ite avec toute la 
Яг ооо oi Imapin une peto ae coa 
qu'on pafíe au travers de la cornée tranfparence du côté 
du petit angle dans la partie inferieure de la chambre 
antérieure de l'eeil ‚ ой eft le pus panché, La courbure 

йге la convesité inférieure de cerre 


Ses eec 


OPERATIONS DE Сит, 

fau étendue ; on le nomme. en latin unguis, $ 
саше qu'il eft de même couleur que Pongle de 
l'homme, C'eft une excroiffance membraneule en 
Poil , laquelle prend ordinairement fon origine 
du grand coin de l'œil, & rarement du petit; 

tendane fur la conjonétive, & quelquefois juf 
quss їш la cornée ou clle couvre l'œil & offüfque 
lavûe, Пу ena de trois eípeces. La premiere eft 
le memb:anenx dont nous venons de parler; la 
feconde elt l'adipeux , parce qu'il reffemble une 


humeur congelée comme de la grailfe fe rompant. 
d'abord qu'on le touche pour vouloir le fepater з 
ila le méme principe & les méme fymptómes que. 
Je precedent. La troiliéme eft т 


nce par les La- 
tins amiicidis y en françois drapeau , à caufe qu'il 
paroît comme un morceau de linge. IL eft plus ma- 
lin que les autres, étant encrela(fé de vaiffcaux gros 
& rouges qui y caufenr inflammation & ulcere , 
ce qui le rend plus difficile À guerir. Toutes ces 
trois efpéces ne font pas toujours adhérentes À 
la conjonélive en tontes leurs parties, mais feu- 
lement par leurs extrémités. C'eft pour cela qu'on 
peut quelquefois paler une aiguille combe & 
moule entre la conjonétive & le pretigion. IL ny 
a que deux moyens d'en procurer la guérifon 5 qui 
font, de le confumer avec les poudres de verdet, 
de vitriol ош d'alun brûlé, quand il eft jenne & 
petit; & de l'extirper quand il eft vieux , grand & 
dur Mais се dernier moyen o elt pas toujours pra- 
ticables саг aux prerigions gros & renverfés qui 
font carcinomateux , & dont la douleur fe fair fen- 
tit jugues dans les temples. il ne faut point y 
toucher. d le Chirurgien entreprend cette 
extirpation , il doit , après avoir préparé fon fujet 
par les remedés generaox & après l'avoir firué 
commodement › егт une des panpiés 

de l'œil por un ferviteur, & renverfer l'autre lui- 
même; puis paffer une aiguille B. courbe , moufle 
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&enfiléed'un IC. par deffousle pterigion , & De Гор 


avec les deux bouts de fils élever & le tirer à foi 55 
pour le féparer de fes adhérences avec un petit ^ 
Ыйош D. prenant garde de blefler la comé 

laiffant plütór une petite partie du prérigion , à la 


coníomption duquel on travaillera par la faire. Le De la cure. 


refte de la cure s'accomplit par collires & poudres 
defficatives ; on panfe le malade trois ou quatre 
fois le jour , lui faifanr ouvrir l'œil à chaque fois , 
de crainte que les paupieres ne fe collent à la con- 
jonétive. 

La troifiéme eft le proprofis , der 
veut dire devane , & de piprin qui. (ignilie. tomber. fs. 
Ce nom qu'on. pourroit donner à routes fortes de 
parties qui s'avancent hors de leur place , eft attri- 

en particulier à l'œil loríqu'il fe forjette ou. 
qu'il fort , ou qu'il deborde de fon orbite par le 
relichement où parla ruptare de la cornée. La ru- 
meur qui eft faite par Tode prend. différens noms p 
felon qu'elle eft plus ou moins groffe, & felon les 
chofes aufquelles elle reffemble : On en fait de 
cing efpeces. La premiere, où la tumeur: eft la 
plus petite s'appelle Myocephalon , parce qu'elle 
eft faite comme la tête d'une mouche 5 la feconde 
Staphylome , elle a la figure & la groffeur d'an pe- 
pin de raifin ; la troifiéme Ragoïdis, ceft quand 
l'avée fort. par l'entamure de la cornée, & qu'elle 
fait une tumeur ronde & noire femblable à un 
grain de гайїп mûr ; la quatrléme eft appellée Me- 
inde quan- 


lon , parce que l'uvée fortant en plu 
tité elle fait une plus grande tumeur qui a la figure. 
d’une petite pomme. La cinquiéme eft nommée 
Поз, c'eft-à-dire , clou ; elle atrive quand Гауе 
pouffée hors des paupieres s'endurcir, &que la 
cornée devenant calleufe la comprime , de maniere 
qu'elle reprefente Ја tête d'un clou. Ces maux ap- 
portent deux grandes incommodités , Рапее la 


Mm 


de fro qui Dabropto- 
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perte dela уйе , & Pautre la difformité du Ийе. des maladies auffi délicates que celles de la cor- 
tement Pour la première il n'y a point de remede ; mais née. (a) 


de cci: pour la feconde on peut la corriger en deux façons , 
оп par les médicamens , on par l'opération.’ Si le 
ftaphylóme eft recent & caufé par une inflamma-- 
tion qui foüleve la corace , il fau tácher de di- 
gerer la matiere^& de la refondre par des remedes 
s demucilages, de femences de thym & de 
fenugrec, avec un peu de miel. Mais (i La matiere 
ne (e refolvoit point, il faudroit lui donner ое 
par l'opération , c'e(t-Y-dire ‚ avec la pointé de 
lnlancette А. Toutefois. fi le f'aphylóme 
point malin. & qu'il ent la: bale. Ctroite il feroit 
plus convenable de l'extirper par la ligature 5 ce 
qu'on execute еп deux manieres: Pour cet effet, 
la rére du malade étant appuyée far les genoux du 
Chirurgien qui fera affis , cer Opérateur mettra un. 
nœud couland E. fur la pincete Fur laquelle il le 
fera gliffer pour y paffer la tumeur qu'il liera & 
qu'il ferrera tous les jours avec ce nœud: jufqu'à ce 
qu'elle rombe. Ou bien il palfera une ai 
enfilée de deux fils Н, T. de differentes couleurs , 
par le milieu dela racine de la tumeur en tendant 
du grand coin de l'œil vers le petits les fils étant 
раё il tera aiguille , & prenant les deux bouts 
de fil de la méme couleur il les liera eo(cmble d'un 
bouts de l'autre fis & les ferrant rous › ces 


utant de l'autre côté avec les deux 


Is couperonr peu à peu Ta tumeur, Four faire ce 
* fervira dusfpeexlum ocili К. qui 

rnt. l'opération s on appli 

а en(bite les remedag propres à diminuer la 


гу ayant foin en Gen le malade deme 
ils fouvent font adhé di 


es remeder. Lorfqu'ils feront. 
өп pourra fe fervir d'un perir e 

RS ега сеге, on Pin 
& on confolidera autant qu'il fera. рЫ 


3 X 


La quatriéme maladie des tuniques des yeux eft 
Thyochyma., derive de h po deffous , & de сіу 

fondre $ parce. qu'il femble que. ce foit une hu- 
meur fondue dans l'œil. Ор la nomme autrement 
cataracte de Keras, qui veut dire. come; parce 
que cette Humeur eft fous la cornée qui. reflemble 
à dela come : c'eft en latin faffifro ; & en fran- 


De la cata- 


«ois cararaëte. Сеце maladie oft coulée par une 5% 


matiere ét e qui s'am: "épaitfit ipere 


ceptiblement comme une petite pellicule entre Ја 
cornée &le criftalin, dans l'humeur aqueile au- 
devant du trou de Pavée , empêchant que les 
rayons de lumiere des objets ne frapent le criftag 
lin. On la confidere dans trois tems: +- dans fon 
commencement, lorfque la períonne croit voir an- 
dehors des Mouches ou des figures prorelques qui. 
n'y font point en effet з on l'appelle pour Lors ima- 
nario, en francois fantaifie & ubulément z 2. dans 
fon état moyen, loríqu elle fe forme. & gétt 
& qu'elle diminue beaucoup la уде s c'eft ce qu on 
nommeen Jatin aqua, & en françois fuffe[ion s 
3: quand elle e(t bien formée & qu'elle abolit en- 
Чегетеп la удеу on l'appelle en Jatin дина ehn, 
ra en françois cararaéie du nom Générale 


(а) Le flaphilóme eft une. tumeur formée par Inve 
qui paffe au travers d'une ouve tornés par 
quelque caule quece foit,On peur par confequenz re 
der cette tumeur comme unc her 1 
il ne feroit pas тро есте 
legerement » foit pae des comp 
appliqués fuc la paupiére à l^ 
tumeur: foit par une petite 
concave » gi étant mife ent 
toute exactement le globe exte 
фаг ce moyen, faire entrer peu 
fri ett déplacée» & corriger 1 
Je flaphilóme › ponrycu qu'il f 


Ses беп. 
tes efpéces, 
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- Les efpeces on les differences des cataraëtes fe 
tirent de trois chofes : т. de leur couleur, il y en 
а de couleur de plâtre , de perle, d’eau marine & 
de fer bruni , ce qui les fait appeller vertes , citri- 
més, jaunes ou noires: з. de leur tiffa ; carles 
unes font Ьез, délices & tranfparentes qui 
permettent d'entrevoir, & les autres font groffés 
& ferrées qui privent abfolumenc de la vifion г 3. 
де leur quantité ou de leur érenduë, en ce qu'il y 
еп a qui ne couvrent qu'une portion on la moitié 
du trou de la prunelle, de forte qu'on ne реш dif- 
temer que ie de l'objet. qui fe prefente vis 

3-vis de l'endroit qui n'eft pas couvert , & d'autres 
qui couvrent. totalement cette ouverture ‚ ce qui 
<aufe une privation parfaite de la vg. 

Le Chirurgien doit tirer fon prognoftic de deux 
chofes , du malade & de la maladie. т. Si le ma- 
lade eft fort jeune ne paffant pas trois ou quatre 
ans, ou bien s'il eft âgé, que fes yeux foient rou- 


ges & chaffieux , qu'il fente des douleurs de tête 


conrinuelles & vehementes , ou qu'il ait une foi- 
bleffe continuelle de vûë,il ne faut point entrepren- 
dre l'Operation. 2. Si la cataraéte étoit jaune , 
хепе où noire, elle ne feroit point guétiffüble , 
mais fi elle eft de couleur de perle, d'eau marine 
ou de fer bruni , le Chirurgien y remediera. I faut 
encore r la fubftance de cette pellicule, 
ce qu'on fait en couvrant l'oil (ain , frottant dou- 
cement fur la paupiere de l'œil qui. eft indifpofé , 
& l'ouvrant foudainement 5 car fi la prunelle fe di- 
late ; & qu'auffitór elle retourne dans fa premiere 
forme, Ja pellicule fe peut abbatre : mais s'il ne fe 
fait point de dilatation , c'et fgoe qu'elle eft ad- 
herente à Puvée ; ou qu'il y a obftruétion dans le 
nerf optiques il n'y faut point travailler, parce 
qu'après l'avoir abbattuë , la уйе ne fe retabliroit 
paf. П faur auff ol fi en méme-tems que la 
pronelle s'eft dilatée par la friction, la cataracte 
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ne det point divifée & feparée, ce qui marque- 
soit que la matiere ne feroir pas encore aflez lice 
& delfechée pour pouvoir fapporter l'aiguille qui 

roit au travers comme dans de l'eau ou. dans 
du fromage mou : il faut alors attendre qu'elle aie 
avec le tems , acquis de la confiftence & de la fer- 
meré qui la rende capable de l'operation. Si le 
malade реш aifement juger des couleurs extérien- 
acte n'eft pas encore meure ; mais s'il 
ne peur pas diftinguer les objets , & qu'ayant frot- 
té l'œil malade , comme nous avons dit , la pelli- 
cule demeure ferme fans fe (parer ni fe divifer , 
cela fait connoitre qu'il y a des fibres qui la lient, 
& qu'elle eft d'une fobltance bonne & facile à 
abbattre. 


On vient par deux voyes à la guérifon de la ca préparation 


хагабе , par les remedes ordinaires , ou par la Chi- 4 
rurgic : les remedes peuvent la guérir quand elle 
ne fait que de commencer; maisil n'ya que la 
Chirurgie qui en puiffe venir À bout quand la ma 
ladie eft confirmée. Si elle commence , on pourra 
l'empêcher de croitre, par un regime de vivre fo- 
bre & deffechant, par les faignées & les purga- 
tions : par une application des ventoufes , de vel 
ficatoires › de cauteres , ou de fétons & par l'ufage 
des mafticatoires › ou des poudres carminarives & 
digeftives. La matiere conjointe , c’eft-à-dire , 
celle qui commence À paroitre dans l'œil en forme. 
le nuage , fe diffipe d'ordinaire pardes collires , 
& des poudres attenuantes , incifives. & refolvan- 
le fang de pigeon › qu'on. fait tomber tout 
ud dans l'oeil y eft fort bon; on dir que l'ha- 
Jeine d'un enfant qui a maché de. l'anis & да fé- 
пош étant pouffée dans cet organe eft fouvent un 
moyen efficace pour dilfoudre la matiere morbi 
que , ou pour attirer fon progrès. Fabricius Hil- р, 


danus a inventé une petite phiole de verre commo» toriqua. 


de pour. tenir une liqueur far l'œil : elle eft cn. 
Min} 
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ovale pour s'ajufter à la figure de la pattie , & elle 
a un con ren haut d'où quand elle eft apli- 
quée fur l'œil, оп verfe Là liqueur dont on veut le 
baigner ,& deux cordons qu'on attache derriere 
Ja cêre pour la tenir ferme lur l'œil: Wa prétenda 
réfoudte par се moyen les humeurs dont les mem- 
branes ponzoient être abbreuvées , S dilfiper ain 
атагабе dans fon commencement : èn voici 
yore marquée 


Si par uiage de tous ces remedes tant généraux 
que particuliers, on n'a раз pû détruire la cata- 
méte, on 1а hiffera meorir d'elle-même (ans y rien 
faire , on. artendra qu'elle foit. alez raffermie 
pour appuyer l'inftrumenr qui doit fervir 3 l'ab- 
boureice qu'on accomplira, en confideranr ce qu'il 


YA faire avant у doran, & après l'opération. 
Avant l'opération у la premire chofe à quoi ori 
doit ionger , et de choilir le tens , car elle nous 
permet celui d'élection , la песет n'étant point 
ргеййпге y on а coutüme. de la remettre au Prin- 
tems ou À l'Autoinne , & au déclin de la Lune. 
On préparé le malade en le faignant & le pargeant 
plos on moin: (оп le dégré dé plenitnde où il- fe 
trouve : le jour choi(i qui ne doit être ni pluvieux 
її vent; mais claie & ferein , étant arrivé, 
оп difpofera tóur ce quí conviendra au работе 
incontinent aprés l'opération; eor pour les inft 
mens il font bien-tót prórs,puitqu'il ne faut qu 
nejaiguille, dont le choix dépend de POpera- 
кей. Silla reconnu par la dilatation de la prunelle 
que la catariéten'eft point adhérente à l'uvée , & 
qu її contraire elle nage & vacille dans l'humeur 
aqueufe , il doir fe fervir d'une aiguille ronde M. 
Salle groffe pour пе pas fendre (i-tót la c; 
хе, & pour abbattre avec plus dé facilité en la 
rencontrant dans une partie plús large. S'il juge 
qu'elle foie attachée pr des fibres en quelques én- 
droits de l'uyée , il doit prendre- une aiguille N. 
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cnt Ja pointe foit en fer de lance pour couper ces 
fibres, s'il en eft befoin , & la dé plus aif. 
ment. L'une & l'autre de ces aiguilles feront monz 
tées für de perits: manches О. Р. pour les tenie 
avec plus de fermeté, 2 
Durant l'operation on commencera pat foire situation 
toir le malade fur un banc qu'il aura entre les du mal; 
jambes еп unlieu bien clair, où même le Soleil 
райе donner; car on ne fe fert point de lumiere. 
érrangere dans cette operation. Le Chirargien 
s’affoira dela même façon für le même banc le 
dos tourné au jour, & face à face du malade À qui 
un ferviteur foutie contre fon eftomac la té Ой, 
un peu panchée en. arrieré : On mettra une com. rg 
preffe & un bandeau for l'œil fain du malade, afin 
qu'il ne s’efliaye derien, puis l'Operareur tenant 
l'aiguille par fon manche de la mein dro 
doit operer à l'œil gauche y ou de la m 
fi ceft à l'oeil droit , il máchera un peu de fenouil , 
qu'il fouflera dans cer organe, afin d'exciter quel- 
que mouvement À la prunelle, & par-confequ 
À la cataracte , & d'abord qu'il dura dit au maladi 
de tourner l'ocil vers le nez, il plongera l'aiguille 
dans le corps de l'œil du côté dn petit angle, 
Y'enfoncera en panchant le manche vers la temple; 
jufqu'à ce qu'il aperçoive cer inftrument au tra- 
vers de la cornée, & qu'il foit au milieu de là ca~ 
taracte qu'il atteindra par le haut avec la pointe de 
l'aiguille , & qu'il abaiffera jufqu'au bas de Ja prus 
nelle, où il Ја tiendra fujecte pendant un petit ef- 
Pace de tems; (a) quei elle y demeure, Рорега- 
on tient Taille comme ийе plume pour écrire, 
dno debile ce oM BE e Efe КОНС. 
cette maniere derriere le criftalin qni emp 
H On porte la pointe à Ja partie füperieure du crifla: 
Jin cn abaitlünt ua peu Ie poi К 
Jes doigts. Enfin oméleve un p 
un peu les doigts pour apuyer la pointe de l'aiguille fur 
m4 
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tion eft parfaite ; mais f elle remonte auffi-tót. 
qu'elle eftlachée, il la faut abattre derechef avec 
la méme aiguille, & la comprimer plus fort 

qu'elle ne le releve plus. si quelque précantion 
qu'on air prife pour connoitre la nature de Ia ca- 
хате, elle (trouve loiteufe , & qu'auffitór qu'on 
la touche, elle sépanouiffe & fe divife ne pou- 
vant foporrer l'aiguille qui paffe à travers comme 
elle feroit dans du lai caillé , il faudra én tournant 
Yinflrument de côté & d'autre la fendre en tant. de 
petites particules, qu'elle fe puille diffiper, évi- 
tant bien de coucher à la membrane uvée qui eft 
Pleine de carte de venules, qu'ilrferoit difficile de 
m'en pas ouvrir quelqu'une doù il fe feroit un 
épanchemenr de quelques gouttes de fang , Jequel 
cauferoit un hypopyon. Si la cataracte fe trouvoie 
d'une nature toute oppofée, qu'elle fut (i dure 
que l'aiguille enla pouffant fitun cri comme fi 
Cétoit du parchemin, que des filamens l'attachafz 
ent fi fore qu'elle remontat comme un pont-lev 

Auffi-tót qu'elle feroit abbatue , il faudroit la гоц 
fer en la foulevant avec l'aignille par fa partie in- 


ferieure, qui regarde la paupiere d'en-bas, & la 
roulant autour de l'aiguille , lui. donner le fault , 
en la renverfint touc d'un coup. L'opération étant 


finig, on retire l'aiguille, & on a coutume de 
montrer au malade deux verres „dans l'un defquel 
il y a de l'eau  & dans l'aurre du vin rouge. S'il 
diftingue Les couleurs , on eft fur que l'opération 
Ф bien faire. Quelques Médecins recufent ce té 
moignage ; mais il eft de pratique. 

Après l'opération on mettra für Iil un défan- 


lecrifialinqu'on abbatpar ce mouvement. Auffi-tôtl'on 
aperçoit l'aiguille par le trou de l'uvée. Cette maniere 
de porter l'aiguille dans l'œil, pour faire cette opéra- 
jion, fupofe que la cataratte nell autre chofe q 
Tepicité du crilalin» comme le penent tous les Mo: 
one, 
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fif Q. fait avec des blancs d'œuf, & les eaux de 
plantin, de rofes, de morelle; & polant forla 
templeun emplâtre aftringent R. pour prevenir la 
fluxion , on appliquera denx compreffes ST tré: 

dans des eaux rafraichiffantes , Pune fur l'œil, 
emple, & un bandeau V. par deffüs 
pour couvrir les deux yeux. On mettra prompte 
ot le malade dans fon lit où il fera couché fur le 
pendant quelques jours, la tête médiocrement 
haute , on le faignera le foir, & on lui tiendra le 
ventre libre. Ine faut pas qu'il. parle y ni qu'il 
prenne de la nourriture folide , de crainte qu'en la 
mächant ; le mouvement ne fit оп relever la сас 
хаде , ou tomber une fluxion fur l'œil. On n 
fera ouvricl'ceil. que trois jours aprés , quoiq: 
foit obligé de changer fréquemment les remedes 
qui pourroïent en fe féchant le Бег par leue 
dureté. Dans le tems qu'on renouvellera les médi- 
camens , il а que Ia lumiere Dir placée der- 
Ver la tête du malade › afin qu'il ne foit point in- 
commodé; & le panfemenr. fe doit faire fans lui 
remuer la réte. Enfin il gardera un grand repos , & 
le jour n'entrera point dans fa chambre que le 
tems des accidens пе foit palé. 

La defcription que je vous fais de la cataréte 
«ft celleque les plus fameux Oculiltesen опе fai, 
& celle quia paff pour conftante jufqu'aujoui 
dhui. On a cru jufquà préfent que c'étoit une 
taye , où pellicule qui fe formoir & fe plaço 
dans l'humeur acque c la cornée & le cryf- 
talin; mais M. Brifle decin de PHêpital de 
Tournay nous а defabufé de cette opinion , en nous 
faifant Voir que cétoit le cryftalin même épaitli 
& endurci qui faifoit la > & que par l'ò- 
gération on croyoit avoir abbatu une pellicule , 
mais que сі: le cryftalin qu'on faifoit fordir de 
fa place par Je moyen de l'aiguille, & qu'on pla- 
Soit à la partic inferieure de l'œil. Il nous dit que 


Regime, 
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aucome n'eft point une maladie du cryftalin ; 
«lle e(t produite par l'épaiiffement de l'humeur 
vitrée qui la rend opaque, & qu'au contraire la 
goutte Serene eft une dilfolution de сете humeur 
Vitrée qui la rend aqueufe. (a) 


(4) M. Hriffeau et 


l'inventeur de се fentiment 
14 cataratt 


4. Lafhier tis-habile Ch 
«so. » l'a debité dans le éch 
ашо à qui il l'avoir commu 
inferé: dans leurs ses, L'on trouve аш dans le 
Journal des Savans, année 166, l'analyfe d'un Livre qu 
а pour titre Nouvelles déconverres touchant la уй, 
dans lequel ce fentiment eft érabli. Comme сене ana- 
М eft fore courtes on la raportera ici en fon entier, 
tc Galicn & rons les Anciens étojent demen 
nd que la vifion fe fait dans cette humeur 
qu'on appelle le criflalin à caufe de fa tranf 
parence & de fa folidités mais quelques auteurs mo- 
dernes ont allegué de urès-fortes raifons contre cette 
opinion, & l'experien is quelque. 
{ет Га entiérement detruite. Car les Oculilk 
trouvé qu'il n'y avoit point d'autre moyen de guérir 
& Ja maladie des yeux , appellée vulgairement cara- 
{ade que d'abbatre le crillalin з de forte qu'ils ont 
“rendu l'ufa plufieurs perfonnes еп ren 
¢ dant inutile cette partie que les Ancienscroyoleut беге 
“le principal organe de kaft 
Cette decouverte malgré fon importance & l'auto- 
é des grands hommes qui en avoient reconnu la. ve- 
тё s tomba bien. rûz dans l'oubli. M. Ваш & M, An- 
"п l'en ont tirée quelque tems après , foit que leurs 
reflexions & l'experience leur ayent fait trouver ce qu'o 
уеп pui(é leurs 


ien de 


e dés yeux À 


Jomieres dans tes Au 
Les nouveaux feotimens trouve s beaucoup 

d'adveríaires. Quand les ouvrages de-M. Rrileau 

cux deM. Ant 

ent la défenfe d 

nombre d'experience 

forcerent. enfin dulés de fe ren 

rité $ deforte qu'il refte à prefent fo 

de l'ancien (enti 
Les Peaticiens 


prefque. ша 
que la cataraéte. gef ordi 


tement, que. J 
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die. Je dis ordinairement; car iL fe trouves quoique 
rarement з des cataractes membraneules. Ces catátac 
тез ne font pas des pellicules qui. fe formene dans Vin 
meur aqueufe, & qui bouchent le trou de l'uvée comme 
Je croyoienr les Anciens s mais ce font des membranes 

eil qui deviennent opaques de tranfparentes qu'elles. 
Sons се кы ашу тшек (з que le ria 
Fo ] orps lenticu 
On aie que le eriitalin eft un petit corps 
laise enfermé dans une caplule tranfparente y & qu'il 
elt logé dans un enfoncement de la partie ant 
elt compofée de deu, 


l'humeur vitrée, La сарбо 
branes, dont l'une fe trouve à la р: 

le l'enfoncemen de 
appellé chaton du crittalin l'autre со 


tericure du crittalin  & eft appellée memi 
пе, Cale d quoique fore парене v i 
que celle qui tapille Le chaton » še В on l'examine ар 
lavoir laie tremper dansl'caury elle paroi 
de deux pellicules unies enfemble par u 
Tris fin e 
membrane qui rapi Le cha 
La nim 
iin e 
irvoujous le critalin s 
nds on felon une au 

fe Réparer peu à peu dw сап, 
cercle de l'iris: On pourroi n 
fant тейеїөп А la (тишге de c 
M: winflovy l'adécrite y qu'il p 
que la feule pellicule anterieure 
pare det uve. j "mo 

Comme je Vende parer de la саре du oct 
fici certe remarque par eque relexions ura pma- 
“Si l'on pone dans ей 
pour deplacer le eri 


mal mort une aiguille 
Ti capfale comprimé 


Expofii 


Wiot 
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leve l'aiguille, La capfule crifaline eft une continuation 
brane vitrée з elle ne peut defcendre vers le 
nl fan faite chance la configuration du corps 
Viu. Dès qu'on leve l'aiguillejle corps vitré & parent 
Jequent la capfüle fe remettent dans leur état DT: 
& c'elt pour cela que le crillalin encore renfermé donz 
cette enveloppe › reprend fa plac 
Les mêmes chofes arrivent peut-être lorfqu'on abat Ja 
Хатаб à une perfonne vivante, Шей probable que t 
1а capfule fe divile dès qu'on appuie l'aiguille fur leer 
talin, alors le crillalin degagé peu à peu de fon eme 
Jope & placé par l'aiguille vers la parie inferieure de 
[сей neremonte pas з mais f la captule ne fe ЧЕ pas 
l'aiguille La déplace avec le crilalin qu'elle геги 
dés qu'on cefe d'appuyer; elle (é remet avec le eria 
dans fon état naturel. C'eft apparemment pour cela 
qu'en faifant l'opération l'on vole fouvene la cataracte 
remonter pluficurs fois; ce qui fait donner à сеп 
cataraftes le nom de cataraties à refor 
En füivan les сорјейшез qu'on vient 
ef naturel d'attribuer au déplacement forcé d 
griltaline , les accidens qui arrivent. quelquefois à la 
fuite des opérations où la cataracte remonte. pluisum. 
fois, Car en déplaçant la capfule criftalineyon ti aile les 
parties de l'ocil qui tiennent А cette capful 
L'experience dont j'ai parlé; a fait imaginer qu'il f 
toit à propos de faire une petite indion à la pare inf 
rieure de Га capfule avec Je tranchant de l'a olle у абд 
que le criltalin (orte facilement de сепе caplile dis 
qu'on le pouffe avec l'aiguille , qu'on porte À (а partie 
lier ans avoir fale line fon: i 
aut remarquer que fi la capfule s'ouvroit vis-à-vis 
[е trou de пуб outre que (еса (ойгон die 
lement › la cicatrice qui fürviendroit à la petite рус 
Pourroit être un ОВА aux rayons de lin ioei Y 
Quand le crifalin eft ford de la саре , l'une des 
deux liqueurs voifines la remplit.Si ceft пите vite 
le malade dillingue la couleur & la groffeur des objete 
pre(qu'aufii. bien qu'avec шї criftalin tranfparente Si 
uweur aqueufe › il a befoin d'un Verre convexe 
эон fier байы о 
T'ai dit plus haut qu'il y a des cataraétes qui ne font 
шге chofe que. l'épacité de la membrane criftaline ү 
jou de celle qui rapifie lechaton du criftalin, Sila mem 
brane crillaline а perdu fa "tranfparence on doit tå- 
cher de l'abatre avec le сап. Si celle qui tapite le 
chiton du ciillalin eft devenu oque » jl 


9. 
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Yabatee 5 mais б l'on confidere la firuéture de Ге, оп 
véconnoitra que l'opération eft comme 
Le crilllin › quoique bien abatu» ne refte pas to 
jours dans le licu où ile d'abord placé. I pal 
quefois de la chambre polterieure de Teil dans 
xicurc par le trou de l'iris; ce qui arrive plûtôe la nuit 
que le jour parce que le trou. eft plus dilaté pendant 
l'obleutité, que loriqu'il eft expofé à la lumiere. 
criltalin dans la chambre antericure , paroit comme une 
petite tache au bas de Ja cornée; il gêne alors l'oeil » 
3L y саш de la douleur & des élancemens,, & y occa 
fionne inflammation: Celt un corps étranger qu'il faut 
dre on veu are cer ces accidens, Voici comme. 
on doit sy prendre , & comme M. Petit fiten 170 
cette opération à un Prêtre, On perce Ja cornée чал 
parente dans fa partie iuferienre & du côté du petit 
Ann avec unc alglllerqulon fae. entes di eb 
gra angle» & taverfer la chanibre americure, On 
а cornée avec la pointe d'une lancette, qu'on 
"renclure qui eft à l'aiguille, On introduit 
«епо ouverture dan a chambre anterieure une tss 

ite curerte » avec laquelle on tire doucement le cri 
On met für l'œil des compreffes trempées dans 
quelque défend, & on les fontient avec un bandeau 
qu'on applique {urle font, afin qu'il ne comprime 
улеш par 'owerturefe trouve repérer » & la per 
tite playe eft cicatrifée. On. pourroit fe fervir , pour 
faire cette opération de la petite aiguille propolée dans 

une des precedentes remarque 


M. Briffeau a fait un Traité de ces maladies 
qu'il a fait imprimer à Paris en 1709. il prouve 
fon opinion par plufieurs expériences qu'il a faites 
& qu'il raporre , & quoique cette decouverte ne 
change rien de la curé de ces maux, ni dans la 
maniere de faire les opérations qui leur convien- 
nent, on Jui a néanmoins obligation d'avoir éclair- 
cila nature de ces maladies, & d'en avoir donn 
Та jufte idée qu'on en devoir. concevoir. 
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De етее. Y L ne faut pas oublier une opération qui fe pré- 


fente à faire rous les jours , c'eft de tirer les cho- 
trangeres qui font entrées dans l'ocil. On a fou 
o. Vent recours au Chirurgien qı опа effoyé en, 

vainde les faire fortir еп frottant & en foufant 
dans l'œil car la douleur qu'il éprouve contraint 
à demander un prompt foulagement : pour le don- 
ner on renverfera l'une ou. l'autre paupiere y & on 
tächera de découvrir le corps étranger pour le faire 
fortir avec une petite curette X. $i onne ройуойс 
pasle voir, il faudroit faire un petit bain à l'o;jl , 
еп faifant coucher le malade , & lui verfant d; ans 
le grand angle un peu d'eau tiéde qui venant à for. 
tir après avoir lavé le globe de l'œil pourra entrais 
ner avec elle l'ordure ou le petit éclat. qui fait la 
douleur : & fi on ne peut pas l'avoir par ce moyen, 
bn attachera au bout d'un brin de balaye un petit 
morceau d'éponge V. très-fine qu'on aura trem- 
pé dans de l'eau, & ayant un peu élevé Ia poup 
on en balayera tout le devant du corps. de l'œil 
pour amener. fürement avec cette petite ponge се 
qui fera entré dans l'œil fous les paupieres Le m; 
Jade fera foulagé à' l'inflant , on fe fervira enfuite 
d'eau & de collires raftaichiflans pour éviter Pin. 
flammation qui pourroit foryenir. 
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Fic. XXXVI. POUR LES ANGLES DES YEUX. 


ions que le. Chir 


yeux , la premier 

qui vent dire dehors , & de Kant 
iut exprimer par € 
ince de cl 

yeux. Ha eh a deux е! 


De l'anky 


ATIONS DF. CHIRURGIE, 

5 & l'aurre qui eft donlourcufe , plombée,ma~ 
ligne & rebelle aux remedes , & qui ne fe guérit 
sue par l'opération. On affigne trois саш prin- 
cipäles à cette maladie, 19. Une tumeur mélanco- 
lique. qui augmente & endurcit la fubftance de la 
chair qui fe tronve naturellement à l'endroit mar- 
qué ci-delfus , & qui fe rend femblable aux ver. 
тиф. 29. Un hyperfarcofis , dont l'étimologie e(t 
dcduite de hyper qui veut dire exceflivement , & 
ce farcoein produire de la'chair ; parce, qu'un. tel 
défaut provient quelquefois d'un ulcere neglig 
Qu mal panfé en cette panie qui. fe fera remplie 
d'une chair faperfué. 3°. Un tefte de prerigion 
qui n'ayant pas été coupéni confumd fe fera acera 
& endurci dans la fuite. 

Four la guérifon dela prémiere efpece d'eckan- 
this, on confamera l'excroi(fance. avec alum cal. 

iné , verdet brûlé , mercüre rouge , ou efprit de 
. Mais la feconde qui eft dure, farouche 
& maligne , fera emportée par incifion. Pour l'exé. 
cuter on раба lc A. un fl Baa 
travers cette chair pour la foulever , & par ce mo- 
yen la couper avec le fcalpel C. tout proche de Ja 
glande, prenant garde de toucher au trou lacri- 
а dans le nez ; car s'il fe bonchoit par la 
cicatrice , la lymphe qui bume&te inceffamment 
Poil , & qui fait les larmes quand elle eft extraor- 
dinairement prelfée dns les filets qui font aux en- 
virons de ces organes , ne pouvant plus prendre ce 
chemin , elle couleroit le long des joues & cau- 
feroit un larmoyement. continuel. 


A feconde cft l'ankilops , derivé de anki qui 

veut dire proche , & de ops сей , cn latin аус. 
«йк occularis, C'eft une tumeur ou pn abcès qui 
n'eft pas encore ouvert , fitué entre fe grand coin 
de l'œil & le nez , & formé d'une humeur épaiffe 
& gluante , à peu près femblable à celle qui eft 
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contenue dans les loupes; ce qui fait qu'il aug- 
mente peu à peu, & fe murit avec une legere o 
douleur. Four parvnirà fa guérifon , füpoíé que Perremel 
les remedes généraux ayent précedé , on applique- 
та für la tumeur dans o 
remedes 4ейсай& & aftringens A delfein d 
primer, de confumer & de tarir l'humeur qui ғас 
malfe da partie. Que fi la tumeur perfeve- 
ant fait j Ja rougeur & par l'infammarion propia 
qui y Bergen, qu'elle tend à Ја füpuration , 
il fauc l'omWir. avec la lancette D. Ec (i l'on croit 
que la matiere foit dans un kifte , on le feparcra , 
on bien on le confümera avec les trocbiiques de 
minio, ou le. 


эп commencement quelques 


récirité de mercure, pour mondi 
fier & cicatrifer enfuite la playe, Il faur remar- 
quer qu'auffi-tór que certe tumeur eft ouverte, 
elle perd fon nom Фан орз ; pour prendre celui 
d'ægilops, qui comprend. la maladie dont. je vais 
vous parler , & l'opération que vous allez voir. 


А troifiéme eft l'agilops dérivé d'aix, che- 

уге, Ж de оу, parce que les усих de ceslops. 
animaux (ont três-füjets à certe maladie ; celt ce 
que nous appellons la ifle lacrimale, qui confif- 
тееп un petit ulcere calleux & profond. (itu au 
grand coin de Гоз l'endroit o cft placé ce qu'on 
apelle Ja glande lacrimale qui n'eft qu'un (ac graif- 
feux & charnu parfemé de Plufieurs glandules рге 
qu'impercepribles. Cet ulcere gommence toujours 
parun petit ablcès en ce lieu où Да matiere qui 
fe purrefie, a bien-tót ageinc Гоз, parce qu'il 
у peu d'efpace entre lui È la peau, & qu'étant 
plus fpongieux qu'un autre , il e(t аш plürór ca 
zié, Si d'abord qu'il y a un abcès au coin de Fell. 
les malades vouloient permettre qu'on le perç y 
on pourroit éviter la fiftule ; mais comme il appr 
hendent qu'il n'en refte une cicatrice au vifa 


Nn 
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ils different tant. que le petit abfeès s'ouvre delt, 
méme, & il en arrive deux inconveniens allez 
triftes; l'un сей que la matiere а eu par fon jour 
Је tems de carier l'os , & l'autre , c'elt qu'il fe fait 
àla pean un tron fi petit qu'on ne peut pas ропес 
de médicamens pour mondifier le fond de l'ulcere 
en forte que faintant fans difcontinuation , la fi 
tule eft entretenue jufques à ce que Poperation y 
remedie. 

De ces fiflules les unes font опер раг de- 


Dr: dans , & les autres par dehors. Les premieres pro- 


cedent d'une bumenr lente qui ne. forme au-de- 
hors qu'une petite tumeur de 12 groffeur d'un pois 

laquelle étant preffée avec le doigt , jette par di 

dans l'oeil, je veuxdire entreles paupieres, une fani 
fereufe , & quelquefois vifqueufe & blanche. Les 
autres font faites dune mitiere active & chaude, 
qui devenant ácre en croupiflanr, ronge Гоз qui eft 
mince & poreux, & en mêmetems fefait jour par de 


hors pour fluer perpetuellement jufqu'à ce qu'on en 
tarifle la fource. (а) Quand elles font vieilles, elles 


(a) L'Auteur diffingue ici deux efpeces. de fifules > 
June dont l'humeur s'évacue entre les paupieres l'an- 
tre dont l'humeur fort par une ouvercure exterieure À 
Fils mais voifine du grand angle. Quand Auteur 
dit que l'humeur de Ta premiere a fon iffue entre les 
paupieres › il veut dite dyaremment que cette vacuas 
tion fe fi pare poinslacimaw Сене humeur» qu 
dit être lente, neft atee chofe que la liqueur lacrimale › 
retenue dans le fic lacrimal , & mêlée quelquefois avec 
une matiere purulente, Саге retention des larmes dans 
le fac peut venir de dilteifutes caufes 5 Какой, de quel- 
que maladie du fac lacrimal ou des pasties voifines » & 
de la mauvaife qualité de cette liqueur, 

Si la tumeur fe vuide lorlque les malades font cou- 
chés , & qu'elle fe rempliffe quelque tems après leur le- 
ver, on a Jieu de conjettuccr que l'alfoiblitement du 
xeffort des. parois du fac lacrimal , & du canal nazal » 
éit la саш de la rumeur. Car, lorfque le reffort de 
ces parties cft affoibli , & que les malades fe tiennent 
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debout , il fe peut former à l'entrée du canal таш 
РЇЇ qui empéche la liqueur d'y 
dansle (асу се qui for 
lade eft couché, le 
1а liqueur 
orbiculaite elt un amilops qui › foit qu'il fe vefolve où 
filtre par fes glandes pituitaires , peut en occafion "ant 
ce qu'on appelle vulgaicemene ште du cerveau 
lacrimal. "RR ge 

Enfin. 8 pani qu alités de la liqueur lacrimale б 
B vifqueufe ne coule qu'avec peine, & peut шс 
dans un canal 1 petit que le canal nazal, dont l'ou- 

Les liqueurs cres occalionnent l'excoriation des pata 
faut y elle ulcere le (ac lacrimal: & le pus tombant dans 
Ше de la lymphe lacrimale font quelquefois des fuites 

Dans tons ces cas , l'œil et tou; iours couvert e 
Guen mél avee une matiere pan 
ulcere au fac d 

Та comprefüon peut auff obliger l'humeur à. 
dedans le nez ; quand Роби іс 
rable › où qu'il n'y en a pas eene lorlque la tumeur 

Quand l'ulcere fe trouve an côté du fac qui x 
que l'Autenr. appelle fi 


eier 


1 
ile ¢ 


і сг appelle file ou 
duet qu appelle lul 


Ce дерд vient du long féjou de la liqueur lacrimale 
dans le fae y foie que Ies malades wayom раз fem qe 
comprimer a tumeurs ou que I liquet төр pal 
Fur celer boot + d 
JI peut former au grand angle un petit (cos qui 
nit point de la retencion des larmes dans le fb 
produit les mêmes effes que eelui doy on vict 
de acis 
Се depôts peuvent fouvent carier l'os unguisou quel. 
qu'autre os du voifinag 
L'abondance du pus qui (ore parl ilule ou par Jes 
Points lcrimaux loru'en prefe Je fac s et un indice 
dle l'àleration de l'os, Pour ven afürer son tr Due тас 
rte extet y Vil y en a ипе у un perie йет avec 
lequel ou reconnais f l'ot eft decouyere, Quand jl iy a. 
рой d'ouverture exterieure on fe fede la petite (one 
le, appelle fonde à fonder les points астык. Om. 
Duer Гап de ces deux potes Me Janken die 


tmn Chirur- queSthal cit le premier qui aitfondéles points lacrimaux. 


1 


1 te fervoit d'une pecite corde à boyau au lieu de fonde, 


app&iffent l'œil, & latrophient. La carie ron- 
ge ordinairement, & pénétre jufques dans les os 
dunez; ce qui rend l'haleine forte & puante , &c 
Ja guérifon trés«dificile : mais quand Та fiftule eft 
récente, & qu'elle a fon orifice éloigné du globe 
de l'ail, elle laiffe beaucoup d'efperance d'un 
heureux fücces dans le traitement » foit par les re- 
medes , foit par l'opération. 

En l'une & en l'autre maniere de procurer la 
cute des fiftules lacrimales on doit préparer le 
corps par un bon regime de vivre » par faigaces , 
purgations, ventouies & veflicatoires. Si on fe 
veut donc fervir de la voye la plus douce, qui eft 
celle des médicamens , il faudra traiter autrement 
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celle qui n'eft ouverte qu'en dedans » que celle qui. 
Гей en dehors. (a) 


(a) Tous les defordres dont j'ai parlé dans la re 
marque precedente , fe peuvent réduire à trois ; Какое 
T'engoigement des routes de la liqueur lacrimale, at 
ccration du fac lacrymal , du canal nazal & des parties. 
Voifincs; & la carie de l'os unguis ou des os votis. 

On retablit lë cours des larmes de deux manieres dif. 
ferentes ; en débouchant leur voie ordinaire » ou fi cela 

раз роЙЫЕ en leur formant une route nouvelle. 

Les moyens qu'on emploie pour déboucher le palla 
naturel des larmes Tone (сте fuivane les difer 

fts, & les dilicrens degré de T'obftru&tion. du 


Si l'engorgement vien de la pettedu reffort du fac las 
qu'on à appelle hernie du fac lacrimal , il faut compri. 
mer le fae de la maniere que l'Auteur va décrite, ou pag 
Je moyen d'un petit bandage d'acier connu fous le nom, 
de bandage pour la filule lacrimale. On пе doit point 
faite cette compteffion pour procurer un recollement au. 
vuide , comme le dit l'Auteur , mais pour contenir feu 
lement les parois du fac lacrimal dais leur état angel. 
& faciliter par ce moyen le rérillifiement de. fom. 
telfort 

Тое l'engorgement a commen ion 
du canal nazal, & que cette Gbruétion п'е. pas con- 
fidérable , on peut y remedier en injectant pendant quels 
QUE tems dans ce conduit y par les points lacrimaux» un, 
melange det fimple & d'eau vulneraire, On fe ferr 
pour ela de la рете feringue V. aprelle og 
pour les points cen, Par ce moyen on retablit 

liberté du canal , & l'on en guérit méme quelquefois. 

ilceration; s'il y en a, & fi clle melt point inveterée. 
tenter de deboucher le canal en y intro. 
t pat les points lactimaux & par le fac; la petite 

fonde fonder E points lactimaue Sed 

Wand les injeftions paffent dedans lc nezsqu'il n'y a plus 
бшшш КА pra lande en 

pond le fac Licrimal , on ne fait point fori. 
de matiere purulenze par les points lacrimaux : on eft. 
für que-le canal ett débouché, que l'ulcere, s'il yen. 
aen v eft опо & que là gucrifon eft parfaite 

L'oblruétion du canal. elt quelquefois. (i confide- 
rables que les injections & la fonde ne fuffent pas 

Pai 
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Чоп fore délicate; Un aide appuyele pouce fur la con 
Tire des paupieres du cûre du perie angle y & extre 
our rendre la peau; ce qui faic faire une petite faillic au 
pointe d'un petit Mier? démt cout Бе au deflous de ce 
tendon. au bord de l'orbite, & à trois lignes de la 
commilfure des paupieres , illa plonge d : 
Xe (ac ленты y firs toucher los à 
gpi fe termine verse n 
S'il velt fait une perite ouverture exterieur 
vien Ышш PRION И Ae 
Biflou une fonde gu'il inte 
Jé déboucher Il retire fà fonde, 
gi fine ou un petit erg 
PEST 


loucement dans 


1 fait une incifion 
on du mufel du petit obliqu 


os du 
al, afin de 
& lui fübllitue une bous 
comit de deux o tois bring 
"it par lê ner: ЇЇ реш auff ne fe (туй 
gomb qu'on porte félilement un peu au deli du tros du 
Duech Ces quate. differens Moyens de tenir e 
nl тайа] ouvert y on tops tenli, ЇЇ jette de tems en 
feme par es рой Шейтан & pir l'ouverture du ac 
plate liqueur tee рош guérir l'leërecependane 
Ў entiétient par le moyen d'un ренк boürdontec, f 
oe неам des sumen donet eii 
Quand il juge que le catal e(t Меп Formé & que 
reel сше, ie fe fo plas de feo i аше тысе. 
SEmecfeulement für la plate exterieure un petit crap 
de l'Abbé de Grace, & continue encore pendent quelque 
tems dë faite les (kär par Ies poina factis. a 
Quelques Praticiens au Le 


уре р û de fe farvir de [ton ou de 


ns lé capat. de petite canule d 

d'ániént ou d By quil y laico Jorg même qued 

Vans mb» qu'ils y laifienr Jor même que la 

Sil étoit poftible deTae desibjeclions dañs lecanafnas 
zal par (оп orifice infericure oui aû dans Tz pigia fe ler 

ant d'ûne foni le соу да Гого roureé de 

miere qu e petite ouver- 

dle cette méthode; 
л bien de cas, 

ctablir. Tl 

s. On elt 

fe per- 

trende J'exfolia- 

l paz oi Les 
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On fait cetre opération de differentes manieres, A, 
teur propofe celle que l'on a fuivie pendant long-tems» 
оп verra dans une des remarques (uivantes la perfection 
à laquelle les Modernes l'ont portée 

En decrivanr les moyens de remedier à l'engorgement 
des roues dela liqueur lactile , on a pû empêcher 
de raporter ceux qu'on employe pour guérir l'ulcer, 
tion du canal nazal & du fac lacrimal celle des paries 
voifines, & la carie des os; parce que ces maladies 
[е trouvent айык (оштон. compliquées euémble, Ce 
qu'on a dit de ces moyens fait. allez fentit que pour les 
employer avec fuccès, il faut avoir une parfaite con- 
noiflance de la тшше des canaux par où les larmes 
s'écoulent, & de toutes Jes parties voifines, 

Si les defordres- dont on a parlé viennent de la maus 
vaife qualité des larmes » ou de quelque virus répandu 
dans le fang › le traitement local ne füffit pas il faut 

Їй corriger le vice dcs liqueurs » par les remedes con- 
venabl 


Quandil n'y а qu'une petite éminence еп de- 
hors, & qu'en la preffant la matiere qui la foifoie 
s'écoule par dedans l'œil, on a fajet de croire que 
cette matiere eft benigne & douce, & qu'ellein'a 
pas allez d'acrimonie pour ufer la peau & fe faire 
une iffüe au-dchors: & quand elle n'a pas pû pera 
cerla peau , on a raifon de penfer qu'elle: gan 
pas été non plus capable de ronger le periofte, 

e point découvert , certe purulence 
pouvant s'ama(fer dans un petit fac entre la peat 
& le pericráie fans caufer aucun défordre. qui ait 
de mauvaifesconféquences. Quand cela eft air 
il n'y. a pour guérit qu'à empêcher la matiere de 
s’accumuler dans се vuide , & op y dofie par le 
imple comprefion avec laquelle j'en ai guéri plu» 
fiers» & particulierement des enfans. Je mers 
tin petit emplâtre de. cerufe brulée far l'endroit de 
Ia tumeur; & une petite comprefle triangulaire de 
l'épaiffeur d'un demi poulce par deffus pour rem- 
plir le coin de l'œil. Sur cette compreffe, j'en 
applique une autre de méme figure & de méme 

EES) 
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grandeur бте. Quand. il n'y еп a point il сп 


faut faire, & quand elle eft trop petite , il P наа 


venin, qu'on mette un саркеге potentiel entre Za 
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Spaificor , mais un peu plus large, les ayant ges 
fées toures deux dans une eau defficative, & je 
fais contenir le cout par une bande circulaire qui l'agrandir ; pour cela les uns veulent comme The 
ferrant les compreffes contre l'endroit du petit fac, 


fait que l'humeur ne gy amaffe plus, & que le 
vuide fe recolle , pourveu qu'on continue Ia méme 
pratique pendant quelques mois. 

i la ftule eft ouverte par: dehors , & qu'on 
veuille tenter de la guérir par médicamens on 
commencera par la dilater jufques dans le fond 
avec la racine de gentiane , ou l'éponge préparée, 
après quoi on la mondifiera ауес l'apoftolorum , 

giptinc , où Ia poudre de mercure. Si l'os eft cas 

оп le touchera avec quelques goutes d'huile 
de fouffre ou de vitriol , dont on imbibera un très- 
petit morceau de cotton qui étant. mis fur l'os en 
corrigera alteration , fuifant enforte de ne caufer. 
que pen de douleur par Рабіде de сез remedes', de 


d'en crainte qu'elle n'y attirit une flaxion. On applis 


Yoilines, 


quera iur routes les. parties voilines pluficurs comz 
Pre trempées dans des eaux rafraichiffantes ; 
après quoi l'ulcere fera mondifié ;. de(feché, éi 
«Ісаі tuivant les méthodes communes. 

Tous les Praticiens. dient ops le. remede: [е 
plos für & le plos prompt pour Iu Atule laerymale;, 
Zelle one néluel dont on rouche l'os pour le 
faire exfolier ; 
délicate , & qu'elle demande pour être bien exes 
cute un Ravoir-faire acquis par de profondes re- 
fion: & раг пп long їйдє, nousexaminerons 


comme cerê opération eft très 


avec sirention comme nous avons fait aux autres y 
ce qu'il y a à prévoir & à operer'avanr que de caus 
teriler l'os, ce qu'on doit ter. en le cantéris 
faux, & la conduite qu'il faut tenir après l'avoir 
самі 

Avant que de porter le feu für l'os, on regar: 
dera еп promicr lica 2il n'y a point d'ouverture еп 
dehors , ou fi l'ouverture qu'on remarque eft d'une 


Fail & le nez , le plusloin de l'œil que faire fe 
pourra, prenant garde qu'il ne сопре le ligament 
Ча grand tbe, ( ce qui rendroir l'œil éraillé , ) 
& qu'en frifant une petite fearification fur Pef- 
carre on dilate la fiftule ju(ques dans fon fond , 
afin qu'elle foit capable de recevoir le cautere 
aktuel, Les autres mieux fondés, ce me femble , 
ndenr qu'on doit ouvrir certe fiftule avec e 
biftouri droit E. en faifant une petite incifion en 
forme de croiffnt , pour s'éloigaet de la jonétion 
des paupieres , (а) & que l'incifion aille jufques 
für Гоз découvert auquel on applique de peti 
bourdonnets FF. de cbarpie féche pour abforber le 
fang &les humiditét, pofant enfi le refte de 
Y'appareil , pour attendre au lendemain à y mettre. 
Je fer chaud. 
L'heure’ de éaürerifer étant venue ,'& tout fe 
trouvant préc pour cet effer , le malade (era af 
дарз un Duell de commodité qui aura une oreil- 


Jer pour. lui appuyer la tête du côté, on relevera 
l'appareil pour reconnoftre avec une “fonde С. G 
Ро» eft bien découvert; puis avec une compreffe Н. 
& un bandeau Т. on couvrira l'ail fain, afin que 
le malade n'ait. point. l'apprehenfion. du feu: on 


(a) On doie s'éloigner de la jontion des pauricres de 
Ou quatre lignes. Mais ( la carie s'éendoit au-delà 
de оз unguis, cé qui arrive quelquefois , & qu'on ne 
put fans Couper le rendon du mufcle orbiculaiee la dé- 
om pour y porter les remedes conivenables il fau 
droit couper cë rendon en portant le bifouri par def: 
fous , fans craindre, comme les Anciens» que l'œil 
device Gail Teu М. Arnaud à fai voi par es 
Чоп de la conie ds paupières $ ou de ce que l'on a 
fiit l'info trop près de la commifure у & non de la 
Lion du tendon di mule orbiculaire. 
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met fur l'œil voifin. de la ule une compreffe К. 
trempée dans des eaux refrigerantes, laquelle va 
jufques fûr la temple étant percée an droit de la fif- 
tule. Cette comprefle doit étre étendue propre. 
ment pour ne point nuire à l'Opérateur & ain 
moliillée pour empêcher que le feu n'agilfe fur les 
parties voifines, La. fonde С. qu'on. refourre dans 
la playe fert à conduite jufques für l'os un petit en- 
tonnoir L, qui a un manche M. pour le tenir de 
la main gauche. On retire la fonde après qu'on a 
Рой l'entonnoir , dans le trou duquel on infinue 
une faule tente de charpie N. pour tatir le peu 
d'humidité qui pourroit abreuver. le fond de la 
е, & los étant fec on prend de Ia main droi-- 
te le cautere a&tuel O. tout rouge qu'on plonge 
dans la cavité de l'entonnoir jufqu' l'os, l'y ap- 
payant légerement: (a) Оп en remer un. fecond Р. 
quand on croit que le premier n'aura pas DÉI pour 
faire impreffion à Pos & pour difüper toutes les 
humidités dont il elt pénétré ; Celt pourquoi оп 
en fait toujours chauffer deux dans ce réchaux О. 


(а) On doit поп. feulement penetret jufgu'à l'os, mais 
le brifer avec le сашеге , & percer la menibrane bat, 
taire qui le touche; pour faire une nouvelle route aux 
larmes, comme on l'a déja dit. 

On eft für d'avoir percél'os & la membrane, lorfqu'il 
fort de la fumée pac le nez, où qu'il tombe du fang ou. 
Че la fecofité dans Ia gorge du malade, il faut prendre 
garde de ne pas laifist long-tems le cauterc dans To 
tonnoir, qui étant «айке - bruleroit la peau des 
paupicres dans l'endroit de leur commiffure, &e occalion- 
neroit par confequent l'éraillement après la guér 

Les meillelus l'raticiens ne fe fervent plus du cautere 
actuel lorque l'os unguis eft feul carié. Пу en а mên 
beaucoup qui ne s'en fervent. pas pour toucher la 
de l'avance de los maxillaire , celle de la partic 
еше de l'ós coronal ou celle de Fos planum. Is 
<ontentent d'y appliquer Ја pierre infernale » à les res 
medcs qui défléchénc les portions d'ós sec, 

Pour detruire los unguis, & former une nouvelle. 
route aux larmes fans le fecours du сашсте a&tucl on 
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plein de feu. Enfüite on retire cer entonnoir, dont 
Tufage eft non feulement de conduire les cauteres 

tuels , mais encore d'épargner au malade la fer 
farion doulourenfe du feu. 

La caurerifaon ayant été faite, on boure la Panfe 
playe avec de petits bourdonnets de charpie s (а) de la pt 
par del lefquels on met un perit emplarre de ce- 
rufe R d'une figure convenable à la parties cous 
vrant l'œil d'un | défentif & d'une compreffe tria 
gulaire avec le bandage- ordinaire: pour la fiftule 
lacrymale: on le fera avec cette bande Т. la 
fuite du panfemenc il; fant. empécher quela chair 
ne fe reproduife en. trop. grande abondar 
qu'elle: ne recouvre l'os avant qu'il foi 
Celt pourquoi dès qu'elle fürmonte il f 
confümer avec Ies. poudres & les onguens don 
vous ai parlé. Quand on croit que cette feparation. 
de оа faire y ce. qui n'eft pos toujours; fenfi- 
Dro rois ce qu'en peur conjectarer аел fürement 
ar: une bonne chair qui. vient. de Pos Er qui y eft 


brifeicer os 8e en perce Ja membrane pituitaire avec 
le poingon. d'un roca, qu'on. porte perpendiculaires 
Tiene dus. Quand cet une a. percé la mem: 
pe, се qui doit mieux Faire que oC 

maenz moufie qui peut la décoller , i fo parle 
PTE il en romlee dadis ойе du males Ол cour 
nee poipgon du trocar pour achever. de brifer l'os. On 
tres Tort 

= (a) пой 

faut. ayant. de rempli 


ou de vole, c е préparée » ou de plomi 
bois „les tentes de bois celles de plomb fone plus f 
des que lesautres s de i| n 

сопре les m. 

trop iar 
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fortement attachée, on laiffera incarner la plaie 
& оп єп procurera la cicatrice. (a) 

Je fini cette Démonftration par 
deux Opérations qui font de notre fujet , & qui 


pe Deux bien que péu confiderables en aparence ne deman- 


lant pas toute l'induftrie du Chirurgien , ont pour- 


mois im: tant des utilités affez grandes; l'une eft Фет 


portant > cher les enf 


mais fre 
quentes. 


de loucher , & l'autre de mettre un 
œil de verre à la place de celui qui a été perdu. 
Es'enfans font louches , Оп naturellement 
quand ‘ils apportent ce vice еп naiffant , ou 
accident. pour avoir été couchés dans un faux 
jour où la lumiere leur venoir de end, au lieu 
qu'on doit toujours fituer le berceau en forte qu'ils 
ayent les pieds tournés vers la fenêtre durant. le 
jour, & le foir la chandele vis à-vis deux; car 
ils ne manquent jamais de tourner leur уйё du. côté 
de la lumiere, ce qui fair prendre dans une autre 
fituation de leur lit la méchante babitude aux mafe 
cles de tirerle corps de l'œil incgalemenr. Dès 
qu'on appercoit ce défaut, il y faut. mettre ordre 
par le moyen des beficles V. qui dirigent leurs 
yeux & les accoutumenr à regarder chaque objet 
droit au devant d'eux en fé tenant. dans une fitua= 
tion parallele l'un par raport à l'autre. Les befcle: 
font des inftrumens faits d'ébeine creux dans leur 
milieu du cóté qui regarde les yeux, & petcés 
d'un perit trou où quelquefois on met un. verre 
qui conferve encore ces organes, qu'on doit mu- 


(o) 1 relle quelquefois un latmoyement. après Море: 
sation quoiqu'elle ait été bien faite, Peut-être cela viette 
jl de ce qu'on a dechiré les parois du fac lacrimal en er 

fonçant l'os unguis. Si ce dechirement s'eft étendu juf 
qu'à la portion de ces parois où aboutit la réunion des 
points lacrimaux y il paroft neceffaire que ce petit canat 
Je bouche & fe cicarrife y parce que cette portion dé: 
chiré fervoit à maiatenir fon ouverture. I faudroit 
done chercher un moyen pour empêcher cer inconve- 
nient 8с entretonig l'ouverture de ces petits canat 
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mir de fes beficles jour & nuit pendant quelques 
années , (i on veut redreffer fürement. unc vû qui 
aura été long-tems tournée de travers, 
(O Deique la fabrique & lpplication des yeux 
_/ де verre, ne femblent être à préfent que du 
тейбк des Oculiftes , се? néanmoins une орё 
tion de Chirurgie , laquelle eft comprife fous la 
quatriéme efpice qu'on appelle protèfe, & qui 
ajoute à la nature e 
homme perdu un 
foit on en fait faire de cryftal tel que Pun de ces 
deux marqués X. & Y. de méme figure que l'œil 
qui refe, & même un peu plus grands, car ils 
doivent être enclavés fous la paupiere pour y pou- 
voir tenir. Ils font peints de la mëng couleur que 
le naturel , & on les fait cuire au fourneau, comme 
le verre peint.des Eglifes, Quand l'œil artificiel eft 
bien placé , il paroit comme l'autre , excepté qu 
ne peut pas fe mouvoir fi ce n'eft quand Је corps 
de l'œil aveugle metant pas fort attrophié & ref= 
ferré , le verre peut eler deffas ; car alors on 
lui voit quelque mouvement qui dépend de celui 
du globe de Dell fur lequel il eft placé. Ceux qui 
s'en fervent font obligés d'en avoir plufeurs de 
teferye , parce qu'ils peuvent tomber & fe caffer. 
Parle moyen de ces yeux artificiels оп corrige 
une difformité choquante , & de là maniere qu'on. 
Jes fait aujourdhui il y faut regarder de près pour 
s'appercevolr que c'efelart qui a réparé le défaut 
де la nature, (a) 


(а) Pour placer un ceil de verres il fiut que le vo~ 
lume de l'œil dont on a perdu l'ufage з foit diminué au 
moins d'un quare de (a groite + car s'il étoit 
entier on feroit obligé de Le diminuer de cette maniere. 
Un aide écarte les paupieres avec le doigt ou avec un 
fpccilum осше. Chirucgien palfe y par le moyen d'une 
aiguille, un fl au travers de Гей, à peu près à une ligne 
de la cornée tranfpatente. TL en formo une anfe dont il 
den les exuémités , pendant quil coupe Circulate 


qui lui manque. Quand un De l'ail ar- 
por quelqu'accident que ce ticie. 
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Mais quoiqu'on Dir porterà des enfans lous 
ches des beficles on d'autres mafques. femblables у 
perdant des années entieres , il eft néanmoins rss 
rare que. leur. vie fe redrefle раг ces fortes dint 
tumens, c'eft- pourquoi je conteillerois de tentet 
d'autres moyens , qui feroïent par exemple, d'af- 
fujettir Je globes des yeux dans une fittation. 
droite , ou un peu. plus tournée du côté oppo à 
lui ой ils fe dirigent par dépravation ,. y. em- 
ployant des efpéces d'yeux artificiels. on des demi 
fpheres cren(es qu'on afüreroit. par quelques ban- 
delettes,, & dans lefquelles les yeux feroient fixe 
ment engagés. par la méme mécanique dont on ufe 
pour redreller des tailles qui fe déjetrent. 

D'ailleurs il feroit à propos d'appliquer fur la 
partie foible , je veux dire, far celle d'où les yeux 
s'éloignent , un caraplaline fortifiant, & de l'autre 
côté, quelque chofe de piquant ou d'incommode 
qui obliger continuellement. la perfonne À s'ef- 
forcer de les en retirer, ce qui les affermiroit dar 
Ie bon état où l'on a деп de les mettre. 

De plus, comme on a remarqué que les yeux de 
tous les Touches éroient fort voutés en devant, & 
qu'ils s'y terminoient prefqu'en pointe , d'où il 
arrivoir qu'ils ne pouvoient bien voir que de près, 
& еп fe dirigeant de travers ; d'une maniere di 
gréable, il faudroit que la concavité des. demi- 
fpheres fur applatie, enforte que ces organes еп 
Sy moulant y contraétaffent une figure plus con- 
venable au naturel. 


ment la cornée opaque avec an biftouri à une ligne de la 
cornée tranfparente. Quand il a commencé avec le bile 
touri, il peut achever avec des cifeaux. П emporte 
toute la cornée tranfharence & l'iris, TI pan(e leil avec 
un défenfit; & il faune le malade pour prevenit les sc- 
Асп Le plobe de Doll fe reflèrre peu à pon s fe refer- 
mes & la playc fe guerit, L‘ceil artificiel reçoit des pau- 
[iss & dece qui celle de l'ocilun mouvement qui imite 
lc naturel. 


Fin de la Sixième Démoufseios. 


OPERATIONS 


DE 


CHIRURGIE. 


De celles qui fé pratiquent À La Face. 


DU POLYDPE, 


Nil eft vrai, Meffleurs , que toute Le bu de la 
la fcience du Ghirurgien , n'a. point Chirurgie 


d'autre fin que de maintenir ou de 
rétablir l'homme dans Ја jufte propor- 
Й rion de toutes les parties de fon corps, 
«е ici principalement où il doit redoubler fon 
application & employer toure fon adreffe pou 
conferver à fa face certe perfection qu'elle a recu 
de l'Auteur de 1а nature. Certe partie quoique "i 
de Dien, gef рас moins attaquée par des 
maladies que le refte du corps; eft auf ce qui 
vit qu'elle ne nous fournit pas mois d'occafions 
d'exercer notre induftrie : & comme les opérations 
qui. regardent Ja face demandent. encore plus de - 
délicerelfe que celles qu'on fait aux mures parti 
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је vais tâcher. de vous les démontrer toute. midités furabondantes qui rombent fur 
l'exactitude poifible. Elles feront tout le fajet de certe partie, & un fang pituin 


& crud , lui 
notre entretien. 


fervent de nourriture з ce ang n'étant pas de qua- 
Оп fait tant de différentes opérations à Ja face lité à produire de bonnes chairs & А être transfora 
qu'il nous feroit impoffible de les renfermer tou. mé en la fubftance des parties , il remplit les po- 
tes dans une journée ; & quoique nous expliquá-- хойкёз des lames du nez, ой crouvint quelques 
mes hier celles des yeux avec celles de la rere, bonurs des fibres de Ja membrane müftueufe , hors 
vous verrez que celles qui. refteronc fufiront роце де fon tifû, ille: anime & en forme les. racir 
remplir là Démonftration d'aujourdhui. Je com- d'un polype , qu'il fomenre & qu'il pouffe de telle 
mence par celles du nez. fone que non-feulement cette excroifiance rem 
’Etimologie de polype dérivé de deux mots plit les narines , mais elle fe fait voir encore dans 
€s » avoir de pol qui veut dire beaucoup , la bouche derriere la luetre ; quelquete 
& de pons qui fignifie pied; parce que la chair qui elle fe prolonge jufqu defcendre dans le conduit. 
fair certe maladie eft. femblable au poifon marin , dans Ia trachée-artére , en danger de füffoquer le 
dit polype , en ce qu'elle a beaucoup de racines malade en dormant , (ron n'y prenoit p 
qui ont du raport avec les pieds de ce poillon ; Il y en a qui occupent tellement les narines , 
C'efi-pourquoi. les Latins lui ont donné le nom de que le nez en devient dor & fchireux: on ne ref. 
multi pedes. pire pour lors que par la bouche avec beaucoup de 
Delt uneexcroiffance de chair fongueufe &fü- peine, & comme en ronflant. Quand les deux na- 
perflue qui fe forme & s'accroît dans les narines rines font oinfi tout-l-fait houchóes , le mal eft 
où elle incommode la refpirarion, Le polype eft prefque incurable , parce que cette obftruétion 
ordinairement attaché los cribleux ou etmoiide › qui empêche le page de l'air fi néceffaire à 
& fouvent aux lames offzufos du nez, leíquellez étant dans un endroit fort profond, & 
étant fpongienfes peuvent. plátór le produite que tiré de branches , eft tr-ditficile à lever par 
Les оз propres du nez qui font d'une fübftance plus T'ostirpation de ces productions. On prétend. que 
dure. lcs chevaux font. fort füjets à cette incommodité. 
Sonorigine, Le polypes fuccedent très-fouvent aux ozènes qui les rend pouflifs. 
& aux ulceres du nez caulés par Roxions d'humeurs Si nous. jettons les yeux for la firu&ure de Ia La membra- 
âcrés & attrabilaires qui ayant corrodé la mem membrane interieure du nez , nous verrons qu'elle nerituitaic 
brane dont les lames offeufes du nez font couver- 2 gronde pare Àla génération du polype , parce ‘f Ar 
tes donnent licu À cette chair de engendrer & quelle eft tris-capable de donner fondement SA "® 
d'augmenter tous les jours & d'autant. plus f; matiere à des excroiffances ; crant paille , fpon- 
Cllement qu'on n'y peut pas porter de remedes gieufe, toute penctrée & abbreuvée d'une humeur 
pour la confumer dans fon commencement. (a) gluante qu'elle fepare du fang par 1a proprieré du. 


Les 
faite , lesautres font des extenfions de certe membrane: 
(a) 11 faut difinguer deux fortes de poly pes. Les uns alongée peu à peu. On pourroit donner aux premiers le 
font des cxcroitlances ; formées par l'enzorgemeot des pom de polypes vafeulaires ; & aux autres cclui de pos 
glandes. qui rapillent les parois de là membrane pitui- Yypes velüculaiyes. 


Oo 
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tilfa de fes fibres & de la cónfiguration de fes pò- 
тез › ce qui contribue beaucoup à la formation di 
ces chairs fongucafes & forabondantes. les unes font fans ulceration , quoiqu'elles rendent 

Pour avoit une idée de leur generation, il n'y une humidité (anienfe & vifqueu(e , les antres font 
a qu'à faire réilexion que le fang peut être chargé ulcerées , &il en découle Dee ect une fanie fez 
de parties vifqueufes , foit par Jupe de certains tide d'une horrible puanteur. 
aliens indigeltes, foit par le vice des fermens & On connoit le polype par Ia уйе & par Les ep, 
des f urels , de maniere que ces parties em- tômes. Four le découvrir А Ра il n'y а qu'à faire <° 
borslfentes ne pouvant foivre les autres principes Poncher en arriere la rére du. malade qu'on. aura Yi" 
de cette tumeur , les abandonnent , für tout A nis ац jor; car on verra une tumeur qui remplife 
les endroits , comme les cavités du nez , ой il y f 
tiés-pen d'organes gui hatent le cours des homer 
les mucoficés s'accumulant done dans Ја membras 
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colique & adufe ; elles font douloureufes & tien 
nent de la nature du cancer. De toures ces efpóces, 


nt la narine , monte & defcend felon 1 mol 

Vemens de la refpirarion, Ze il étoit танай di 

Ja fire paroitre de cette maniere , il faudroi 

avec le fpeculum nafi V. dilater lanarine pour voit 

en лап fes v ох & fes glandes autant gue jufques dans fon fond. Les accidens qui l'accom- 
fes fibres font excirées à fe pouflér & А s'étendre prgnent &le- manifeftent , font que le nez ес 
par l'irritation de ces matieres qui fermentent. & Vient plus gros par la tumeur qu'il renferme je 
s'aig:iffent par leur fejour. malade ne refpire qu'avec peine à raifon de l'em- 

Sssdiver- — On remarque cinq efpeces. de polypes. La p 

fes elpees miere eft comme une membrane fongueufe & mo- 
affe vcffémblant à la Inette relachée 5 clle s'attache 
au cartilage du milieu du nez $ & fe remplit d'une. 
humeur nace & pituiteufe. La feconde eft une 
chair. Llançhitre , éminente , ronde & molle au. 


ne qui гарїё liorericur des narines, Ја gonflent 


barras qui eft dans le paffage de l'air, еп relpitane 
comme sil ronfloit , il a toujotrs la bouche ou- 
verte en don 

Le jugement qu'en doit faire un Chirorgien , Duprogaot- 
dépend de la nature du polype s ceux qui font care tic. 
i Cinomateux & chancrenx font ineurabless, ce qu'il 
toucher з. elle provient d'un fang phlegmatique y «onnoitra par la dureté de l'excroiffance , fa livi 

S'aceroit infeafiblement. Wat) occuper toure Әй, G puanteur , fà douleur ; fa conleur plom- 
la cavité d'une narine, & quelquefois celle de bée & fon adhérence aux lames offeufes. Ш ne fauc 
polipes , mais ceux qui 
ques , blancs ou rougeä= 


toutes les denx, La troiféme eft une chair plus Point toucher à de tel 

» de couleur brune , un peu doulonreufe , en- font indolens , mols; fa 

e d'un fang groffier , mélancolique , & tres fe peuvent guérir ; ceft für ces derniers qu'il 

Prefque brulé , Faure de lymphe qui le delaye L ea pat 
quatrióme eft unctumeur dore , femblable à de la. 


d'entreprendte l'opération. 
3 Les Auteurs nous propofent cing manieres de 
chair deffechée à la fumée, quand on la touche , 1а faire, 19. Par'contujion. 39. Paremucéritsion. 1 
elle fait du bruit comme fi on frapoit fur un corps 39. Par ligature: 4%. Par incilion. $9. Par arrache 
folide., elle cft infenfible & on la peut тепте au. ment. Te vais. vous faire voir les moyens qu'ils nous 
hirres confirmés. La cinquiéme eft une donnent pour y réufir , & vous jugerez quelle eft 
où plufieurs tumeurs carcinomateu(es attachées au la meilleure méthode. 
cartilage du nez , & produites d'un fang mélan: Jls veulent qu'on fe ferve de cortob aux pee 
Oui 


тебеге 
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tits polypes qui ne font gueres avant dans le nez & 
qui füccedent à quelques ulceres de cet organe + 
Are delein ils recommandent le calcantum , la 
chaux, l'orpiment , ou l'efprit de vitriol pour les 
сопбитегурен 2-рец,. (4) 

La caucrifation avec le cantere оц potentiel оц 
actuel s'eft anciennement pratiquée aux polypes de 
Stoen mediocre & dont ja bafe ctoit large. Ils 
dilaroient la narine avec le /peculum nafi , afin 
d'y introduire enfüite une canule qu'ils pofoienr 
für la tumeur & par 1а cavité de laquelle ils por- 
toient un bouton de feu qui brulant cette chair en. 
faifolt un gréfillement. comme quand оп rotit du 
boudin : l'e(catre que le feu avoit faite étant tom- 
bée, ils recommençoient la méme application , 
ёс coptinuoient ce manége. jufquà ce que toute Ja. 
tumeur fut emportée.. 

Ils confeillent la ligature aux tumeurs gréles qui 
font érroites dans leur racine, & ils prétendent 
qu'elle pent réuftir en pratiquant de cette forte: on 
prendia une grande aiguille courbe C. de plomb 
on de fil de léton , & on l'enfilera d'un gros fil 
ciré B. dans le milieu duquel on fera un nœud- 
coulant qu'on mettra fur le bord d'une pincerte à 
bec de corbin A. comme fi on vouloi faire Ia lic 
goture de l'extrémité d'un vaiffeau. On empoignera 
la tumeur avec ce bec de corbin, puis on coulera 
juíqu'à la bate de cette excroiffance le nœud dont 
na ferrea , après qu'on aura paff. l'aiguille рас 
Ja narine, & qu'on Paura retiré par le palais ; саг 
cette aiguille amenant avec elle un des bouts du 
fil, on le retirera en méme tems qu'on tiendra 
l'autre bout qui. fera refté hors du nez, & aiti 
zefferrant vous les jours le fil , on fera à la fin fépa- 

(а) Les Praticien ferent À prefent à ces c 
EEN 
celle d'ocré. L'eau d'alun а quelquefois guéri des poly- 

veiculaires qui commerçoiehe à nato 
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rer & tomber le polype. Certe ligature eft bien in- 


хеше , mais je la crois de difficile execution. 

Ceux qui opérent iti par l'incifion cont prétendu , Viac 
avoir mieux rencontré , & veritablement certe ee à o 
maniere a cté en pratique pendant plofieurs fideles › A 
& approuvée par Guidon & par d'autres Maitre 
ils avoient inventé un inftrament D. qu'ils appel- 
loient Polppiconfpatiou , de polyplis , qui veut dire 
polype » & de fparion qui veut dire fpatule , parce 
qu'il en avoit la figure cet intrument fait exprès 
pour cette opération n'étoit tranchant que d'un 
côté de toute fa longueur, ils 'introduifoienr dans 
le nez , le plus avant qu'ils pouvoient, & coulant 
fon tranchant entre les paroisde cet organe & le 
yolype , ilsle(éparoient en prenant garde de пе 
zien couper du cartilage, ce qu'ils avoient de la 
peine à éviter, la cavité de la narine étant tor- 
xucuíe« Quand par ce moyen ils croyoient n'avoir Méthode d 
pas emporté tout le polype , ils fendoient l'aile de quelques 
1а narine jufqu'à los du nez, &ils tâchoïent de 
trancher les refles de certe excroilince jufqnes 

ans les racines : L'opération faite , ils recoufóient 
par un ou deux points d'aiguille › ce qu'il t 
fendu de la narine. Quelques-uns de ces fameux 
Praticiens prenoiene une ficelle À laquelle ils бі 
folent. des nœuds, diftans l'un de l'autre d'envi- 
ron un pouce, & l'ayant райе par la narine pour 
Ja faire fortit par le palais, ils tiroient la ficelle 
tantôt par un bout , tantô par lautre, efperant 
par le moyen de cesnœuds, faire detacherles reltes 
du polype. Ca) 

cinquiéme maniere eft de l'arracher. Fab 
cius fe donnela gloire d'en avoir été l'inventeur s 


(а) Ce moyen d'emporter les polypes eft décrit pi 
icius d'Aquapendente Iy a quelques années. que fervation 
i уй employer avec Гиссё< à té de Paris sde M. L 
détruire des res zech, 

Оо; 


Prteaurion 
à неш 
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on lui en doit avoir de l'obligation puifqu'elle 
paroit Ja meilleure. On fair feoir le malade dans 
Une chaile un peu panchée en arriere, & lui ay 
tourné le viige du côté du jour, on peur dilater 
Ja narine avec le fpeculum Nafi E. pour у porter 
une te F. faite en bec de canne par fon bout 
avé elle on yinceJe polype le plus haur & le 
plu à bale qu'on peut , on la tourne en- 
fuite un rour ou deux, en tirant doucement , on 
Teusch avec fes racines, après quoi on la laille 
figuer un peu de tems , alin de dechager & de 
Zeile la partie, Quand méme le polype sa- 
vonceroir juques derriere la lüette , cette produc 
tion a coutume. de fuivre la branche qui fe trou 
ve dans le ncz, parce qu'elles font continues l'une 
À l'autre. Mais di célle-ld qui fe montre derriere 
luerte dech long offe , Ach plus à pro~ 
pos d'arracher le polype parla bouche que par le 
nez » cc qu'on execute aifément avec une tenette 
courbe G. qu'on peut pouffer dans les fentes naza- 
les qui font plus grandes que les cavités du nez, 
obícrvant de ne pas pincer la Jette qui eft placée 
au dedans du polype. (a) 

Suivant la defcription que je vous ai faite de 
voie plufeurs pied. 


cemal vous avez conga quit 


Qu racines par où il reçoit [a nourriture 5 or par le: 
méthodes que je vous ai expli- 


quées , on n'ôte que le corps de la tumeur, les ra 


quatre pren 


(а) On ne peut pas emporter 


le nez les polypes 
qui defcendent derriere Ја luce 


1 X jettent Ja dei 
Charm en devant. Car ce qu'on voit de cts fortes 
de rol) yes dans les narines n'en elt. qu'une petite pors 
tion eui fuir aifément le rete du corps polypeux;quand 
«tâche par la bouche. Pour les шег plus facile- 
сете derniere rianiere & les en 

‘faut? "imitation de M.Perit couperavec un ЫС. 

tou Ju cloror charte is» & le faifir enfüite du 
Polyp «cues € vec les doigts. Les 
Biucetics X. dont on fe fers à prélent pour certe opéra- 
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cines reftant toujours, c'eft- pourquoi il n efaut pas 
s'éonner fi elle repouffe , và qu'il en eft 
me qu'aux plantes & aux arbres qui ne manquent 
pas de revenir quand on ne fait que les rompre, où 
les couper rafe-terre ; mais qui ne repullalent plus 
quand on les arrache avec leurs racines. Ayant 
donc extirpé de cette façon le polype avec fes ra= 
cines, on doit croire qu'il ne fe produira plus , ёс 
Fabricius affare qu'il n'eft jamais revenu à ceux 
à qui il a fait cettè opération : J'avouerai cepen- 
dant qu'il faut que ce Praticien l'air peu fouvene 
éiterée , ou qu'il ait été plus heureux que les an- 
tres, puifqu'on voit quelques-uns de ces maux 
reparoitre après. leur éradication , ce qui. ne nous 
empêchera pas de convenir que certe méthode 
«тапк la moins fujeue à recidive doit être préférée 
aux autre 
Si apris que le polipe eft arraché, le malade fe 
fent encore quelque chofe dané le nez qui Pem. 
barraffe, & qu'en y regardant on y apperçoive 
quelque petit morceau qui foit attaché au fond du. 
nez y il faudra avec ces efpeces de pinces Н. faites 
en forme de cifeaux qui ne coupent que par le 
bout, enlever ceréfidu autant qu'on le peut , parce 
qu'il feryiroit de germe pour en produire d'autres. 
Enfuite de l'opération on fait refpirer & tirer par 
le nez du vin tiéde qui lave bien toutes ces cavi- 
tés remplies d'humidités fanieules que le polype 
y retenoit,, il n'eft pas befoin d'attirer ainf le vin 


zion font Fenêtrées par leurs extrómités afin de 

tenir le corps polypeux. Пу a quelque tems que 

randa. emporté avec (cs deux doigts deux ply pes fort 
pros. Il mit un doigt dans la narinc, & un autre dans. 
1а bouche par derriere lacloifon, & en portant ces deux 
doigts de côté d'autre › il deracha les polypes que les 
malades cracherent à differentes сергій, Cette metho- 
de eut un bon [iccès; un de ces malades s'eft trouvé 
guéri ра 

O04 


Extirpation 


polype. 


Dis Orr Are ре Cinvnorr , 
pour s'affürer 
car les malades s’en ap- 
бе par la preuve courte & certaine 
Ye fentiment , & ils jugent de la liberré 
"ira d'entrer & de fórtir , par la facilité avec 
ils veipirene la bouche fermée, ce qu'ils 
tent pas faire auparavant. C'eft de toutes 
ions de Chirurgie celle dont on reffent 
prement l'udliré & qui fitle plus de 

dort malade , parce que d 


«ft delivré d'une incommodi, 


te fe; бойоп: vitales qui ea éroient. füfpendués 
où tir  Teprenent leùr train ordinaire, & 
Vésccotent fons être rétardées par aucun obftacle. 
Sile nt ne coule que médiocrement Ale faut 
Je fornir pour foulager Ta partie s mais sil y 
voit hemorragie , on l'arréteroic en pouffant dan: 
Je ncz avcc la ieringue t. quelque liqueur aftcin- 
n en rempliffant la narine d'une rente 

Че charpie P. affez longue, & trempée dans une 
«n ftiptique. On pantera l1 partie avec des one 
guents qui ayent de Is corrofion з car il faut tácher 
d'en contümer toutes les racines , ce qu'on ne peut 
faire qu'avec d ; 


les mondificatif forc 
ajoute dis pe 


und on 
Ires couftiques plu: où moins fortes 
felon la néceié. J'en ai và panfer on ауес une 
posdre qui vexoit de Montpellier’ &'qu'ondi- 
foit фаг pour empêcher la: renaiffance de 
семе chnir. -néanmoins fix mois après ellê revine: 
comme elle avoit déja faic deux autres fois, quoi 
qu'elle ër ui arrachée par un des plus experts 
Chirargiens de Ра, Оп (© (erc d'une petite coule 
antes, & qui a 

d un peu large pour les contenir. | Ces pou- 
rent être "nes comme du rabac d'Efpagne, 


©. qu'on етй de poudres ror 


ar la refpiration elles foient artirdes en 
» & fe répandenr dans toute la partie. inteme 
la lin. dela cure on. feringue des eaux 
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vulneraires & defficarives pour tarir les humidités 
qui ne font que trop abondantes en ces endroits. 
Enfin on fait de fon mieux pour. obtenir une fanté 
conftante. 


» ni méme d'avoir parfaitement exccuté 


сеце opération, d'avoir pendant la cure contenu 
le malade dans les bornes que Part preferit , & de 
l'avoir bien guéri, il faut encore après la guérifon 
le traiter de la même maniere que fion &oit für 
qu'il dût renaitre un antre polype : Pour cet effet 
On appliquera un caurere au bras, cu au derriere 
de lı tête, on purgera frequemment ; & on fera 
ufer de prifannes fodoriüques , compolées avec 
P'efquine , la fal(epareille & le gayac. 


L vient dans le nez un ulcere fordide qu'on 


р 


nomme охоте , mot derivé du verbe grec ozein , ratio 


qui veut dire fenrir mauvais. Ceux qui ont de ce 
ulceres font puants , on ne peut leur parler de près 
fins être frapé d'une odeur trés - défi réable, qui 
fait qu'on neles репе foulfir en compsghie ; on 
les appelle des punais , & on tient que ce défaut 
eft une raifon pour fe démarier. 
Certe maladie rire fon origine des humeurs ácres 
& corrofives qui tombent far cette partie, qui 
erent & la corrodent. Ceux qui опг le nez 
écrafé y font fajets, parce qu le dos du nez 
enfoncé en dedans, au lieu d 
dehors , il fe forme au palfage des narines un ré- 
trecilfement lequel empêche Pécoulement des bu- 
meurs excrementicielles qui doivent fortir par le 
nez: quand ces humeur: ont beauconp d'acreté , 
elles ulcerent l'endroit qui les arrête, & quand 
elles en ont pews elles abbrenvent les membranes 


Са 


l'avoir élevé au ce mal. 


de 
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Qui en deviennent plusépaiffes , & par là relferrent 
de plus en plus ce même ptione ; d'où il ario 
que ces gens-là, ayant de la peine à recevoir Pals 
пе font que renifler- 

dt ces ulceres, il faut aider à la natu- 
Te» parce qu'ils ne fe gueriffent point d'eux 
mes, il s'y fait des croutes qui tombent de tems en 
res, & ils font entrerennstanr par la conforma. 
tion vicicufe de la partie que par des nu 
qui doivent pafferfüns celle par ces égouts. On 
examinera avec foin il n’y а point une саш ve 
rolique qui fomente ces maux › parce qu'en un rel 
cas il faudroit aller au grand remede : mais G on 
ne foupconne point un rel virus, on fera en même 
пета les remedes & géneraux & particuliers qui 
doivent être defficatif pour abforber les humidis 
és dolla maladie provient: l'ufige de la pilang 
füdorifique , des poudres de cloportes , & da mer. 
cure y eft fouverain , & on portera für l'ulcere des 
femedes qui le puilfene mondifier , deffecher бс 
incamer : on fera refpiter pat l'entremife de cetto 
petite canule O. les poudres de fabine , d'écorce 
de grenade, de racines d'iris, d'alun calciné , & 
de couperofes & enfin on mertra en pratique cette 
Petite opération tant recommandée par nos An. 
ciens, & que je vais vous faire voir. 

On prend une canule de fer ou d'argent, em- 
panchée pour être tenué plus ferme & de grok 
Kor proportionnée à la narine, allez longue poue 
aller jufqu'à l'alcere , & méme par de-là selle eft 
point percée par l'extrémité qui entre dans ce nez , 
& elle a une petite platine à fon entrée , elle eft ici 
marquée К. On introduit cette canule dans le nez 
gala tenant de la main gauche, & enfüite on 
prend de la droite un perit cautere апе! T. dont 
le bout eft fait en noyau d'olive ‚оп le pouffe dans 
1а canule, ой on le laie tout Je tems qu'il faut 
Four échauffir jufqu'à ce que le patient ne la рие 
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plus faporter par la trop grande chaleur. Alors oa 


zetize le cautere , & peu ap 
autre M. pour continuer à é 


з on y en raporte un 


аг confequent l'uleere. qu'on prétend deffecher 
P ip ce moyen. en canant ak les E dont il 
eft abbreavé ; c'eft pourquoi l'on a deux cauteres. 
afin qu'on рий chauffer l'un pendan 

fere de Putre : il faut recommencer le len. 

la méme chofe, &la renovveller tous les jo 
durant un rems confidérable qu'il appartient au 
Chirurgien de dérerminer felon que l'opiniatreté 
de la maladie l'obligera de continuer à fe fervir de 
ce rer 


JL E sec peut recevoir toutes fortes de playes т 
2 mais celles qui requierent une opération plus! 

propre» c'e quand par unc coup d'eftramaçon 

don for le, dos da nez il e(t prefque feparédu ` соннае 

Vifsge & tombé für la bouche: il faut ао б-б leon теген 

remettre en fa, place, & faire un point d'aiguille un nez cou. 

à fa partie fupérieure & dans fon milieu. Ce point ^ 

d'aiguille s'accorplit avec une aiguille созбе N. 

enfilée d'un fil ciré , on commence à coudre de de- 

bors en dedans par la partie inferieure de la playe, 

laquelle on appuye avec le ойт d'une canule cour. 

bée, afin que l'aiguille paffe plus vite ; l'on cone 

tinué d'en faire autant à la partie fupericure de de 

dans en dehors , & on lie les deux bours du fil fur 

une petite compreffe à la partie Іа plus haute du 

nez Je crois qu'il eft inutile de faire encore deux 

points , un à chacune des ailes du nez, car le bana 

dage nazal y füplée , d'autanr plus qu'on ne 

faire ап Уре que le moindre nombre de points 

que la nécefité requiert , afin d'éviter la diffor- 

mité des cicatrices qu'ils y laiffenc. On mer (ii la 

playe ce plumaceau ©. couvert du baume du Pe- 

rou ou de celui d'Azcorus , puis l'emplarre D. & la 


compretle S. par deffs , enfüite la bande Т. 
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pesos eft à quatre chefs qu'on attache au bonnet, Se 
playe & du 


, dont on fait le bandage nazal. Ш faut remarquer 
que l'emplatre, la comprelfe & la. bande doivent 
gen y pra être percés pour la liberté de l'entrée & de la fo 
tque ie de l'air. Ce bandage fera appliqué avec дехтё- 
rité, prenant garde de ne point tirer un efs 
plus que Tautre pour éviter de rendre le n d 
n'y ayant plus de remede, quand il feroit une 
fois cicaurifé dans une mauvaife fituation. 
La ferme d'an Notaire de Paris, jaloufe de la 
femme d'un Boucher du Faux-bourg Saint-Ger- 


Hifloite 
fur ce fujer 


main , qu'elle s'imaginoit êxre la maitreffe de fon 
mari , alla un matin trouver la Bouchere dans on 
dru, & après lui avoir fair les reproches que (es 
foupçons lui infpiroient , elle pric un des couteaux 
де In boucherie, &loien donna un coup für le 
nez , elle le lui abatit prefqu'enticrement , il 
pendoit en bas ne tenant plus qu'à une des ailes & 
un peu À la colomne du nez, l'autre aile ctant 
toute coupée : on le Jui recoufit à Pinftant : il 
©з prie, & il n'y теа que trós-peu de difformité: je 
pour la pia ТАРО cet exemple afin d'enhardir le Chirurgien 
tique, "^ d'en ufer de même en pareille оссайоп. 
+ Les Juges inventerent un: nouveau füplice pour 
punir la femme du Notaire , ils la condamnerene 
à avoir une fleur de lis ай front appliquée par uri 
fer ardent , ce qui ne fot pas execuré , parce que 
le Roi ayant trouvé ce jugement trop cruel, lui 
donna fa grace. Le Parlement de Paris fé croyoie 
autorité par celui de Touloufe, lequel 
damné à mort une femme de chambre pour avoir 
aidé X fa malereffe à couper le nez à la femme d'un 
Peintre par un motif de jalonfie qu'avoit. conçu 
la тайт contre cette femme. La Dame qui 
ойс femme Фоп Confeiller , für fauvé 
H nc aut pas croire qu on puiffe faire reprendre 
and il eft coralement coupé. On nous 


un pez 


dit cependant que des voleurs ayant nuit a 


Tira DEMONSTRATION — $8 
qué des paffans , un de ces brigans reçut für le nez 
coup qui l'abbatit entiérement , & qu'étant 
allé pour fer faire panfer , le Chirargien demanda 
le nez pour le recoudre ; que fes camarades forti- 
rent aufütór & allerent couper le nez à un mal- 
heureux qu'ils rencontrerent en chemin.& qu'ayant 
apporté ce nez au Chirurgien il en бс la. future , 
par le moyen de laquelle cette. partie fut emie, 
& prit fur ce qui reftoir du nez du voleur comme 
auroit fait une greffe à un arbre. On raconte auf- 
fi qu'un Cbirurgien fit une incifionau bras d'un 
homme qui. venoit d'avoir. le nez coupé; qui l 
mit l'endroit faigneux. du nez dans l'incifion ; que 
par un bandage ille tint quelque tems dans cet 
état, & que le nez s'étant collé avec la chair du 
bras, Opérateur en coupa autant qu'il en falloit 
pour figurer un nez , & que par cette opération il 
lui en big un à la place de celui qu'il avoit 
perdu. Je crois ces hiftoires apocrifes , & je les 


prens plûtôr pour des contes fairs à plaifir ; que 
Four des faits veritables. 


(а) On lit dans differens Auteurs plufieurs experiences. 
es entiérement feparó du ep 

qui prouvent qu'un nez enti ju 
yent y être lat cela paroit néanmoins difücil 
те, Mais il femble nature qu'un nez donr on Vient 
couper le bout s'unilfe au bras auquel on ашта faitiúne 
incifion , & qu'on рий» en coupant du bras ce qui el 
néceffaire, reparer c que f 
nez. Taliacot a fait un tr. 
den il ей е reffaurateur , & Fabricio Hi 
run exemple du (иссё de certe gé 


Fic. XX 
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XVIII, POUR LES SAIGNEËS DE LA TÉ 


Des faignées 
qui fe pea. 
tiquent à la 
face, 


Defeription 
de la Prépa 


Uoiqu'on doive avoir grand foin de confer- 
Q verla face plus qu'aucune. autre partie , оп 
eft cependant obligéà la foumettre à la lancette 
du Chirorgien : les differentes maladies. qui l'af- 
fligenc fouvent, demandent qu'on y falfe bean- 
coup de faignces. On y ouvre des veines & des ar 
teres. Des premieres il y en a quatre qui font , la 
préparate , l’angulaire , Ja veine du nez & les ra- 
nules, & des arteres il y en a deux , fqavoic celle 
dela remp e , & celle de l'oreille. 
{С Ete vene. que vous voyez Ja panie 
KU moyenne du front , s'appelle la prépar аге, 
elle defcend en droite line depuis la future fagi- 
tale jufqwau milieu du fourcil, & elle reçoit le 
fang qui a arroféla partie antérieure dela tête, 
pour les porter dans les jugulaires externes d’où il 
уйе dans les fouclavieres, & de là dans la veine 
cave defcendante pour être veré dans le cœur , 
Cell cette groffe veine qu'on. voir fi enflée à ceux 
qui fe mettent en colere, & qui. pa 


Serri 
s obflinés qu'aux autres. 
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Quand le Méd 
la faigoće , сей au Chirurgien à 
Pexecurer; & pour s'acquiter de fon miniltere , 
il faut qu'il fale un bandage au col avec un mous 
choir roulé comme un boudin. А. & pareil à celui 
que nous avons montré dans la faignée de la jugu- 
nt de ne point trop preffèr le рай 
: on doit avoir. préparé une bande B. & 
Une compreffe С. Pune & l'autre auffi grande que 
pour la faigaée du bras ; la lancette D. dont on 
fe fervira › ne doit pas tre differente de celle 
mploye aux autres faigoées. La veine étant 

famment enflée ; on l'onvrira promptement 

afin de ne pas tenir trop long-tems la gorge ferrée, 
it point faire cette ouverture en plon- 
geane de crainte que la pointe de la lancette nc 
Pique le pericrâne qui eft dircétément fous la vei 
ne, mais il faudra ouvrir ce vailfeau un peu de 
biais, & lorfque la pointe de la lancette y fera 
entrée, on fera une élevation de cer. inftrümene 
pour couper tant foit peu. plus de Ja peau que de la 
Veine, L'onverrure faite il fot relacher un peu la 
ligature du col , pour faciliter In refjiration au 
malade ; mais il ne fauc pas la deflérrer beaucoups 
car le fang ne viendroir plus. Quand оп en a tiré 
1а quantité füffifante › on ore rovt-À 
redu col, & incontinent le far 
Parce qu'il trouve fa route ouverte pour aller au 
Eur: On mer la compreffe für l'ouverture, & la 
bande par deffüs , 6h tourne cette } au tour 
de la tête comme on feroit un bandeau, on puit 
1а defaire dès le lendemain, car c 
faignées la plus ai 


ait la ligaru- 
celle de fortir, 


de toutes les 
guerir. 


Afaignée de la veine angulaire n'eft guere plus 

-4 difficile. On appelle ain 
qu'il eft placé dans le grand angle de Peil 
«ette veine qu'on voit entre le coin de l'ail. & le 


е vaiffeau , parce 


Ce qu'on 
ver pour ou. 

vri ce vail 
[eau 


Defription 


de nv 


» c'el angulaire, 


^ 


Maniere 
d'operet, 


sa Verules font e 
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nez, clle reçoit le fang qui aéré porté au corps 
de Гей & À toutes fes parties voilines , c'eft-pour- 
quoi on en ordonne la lignée aux maladies & far- 
хош aux infammations des yeux, pour vuider par 
la parie ls plu prochaine le fang dont toutes fes 
font engorgées. On prepare une bande Е. 
demie de long, pour faire au tour 
dela tête plufieürs circonvolutions plus étroites 
que pour les autres Die afin de ne point em- 
baratfer l'œil : fa compreffe F, doit être triangulai- 
те pour accommoder à la figure de. Ia partie s & 
fort dr pour remplir routela cavité de ceran- 
gle. On mei le malade à fon (ёла , & on lui fait 
Ja méme ligature qu'à la faignée du front. On dit 
au malade de fermer les yeux, &d'abord qu'on 
Voit paroitre la veine, on l'ouvre avec la. pointe 
de Ia lancette, fans crainte qu'elle s'échape , para 
ce qu'elle n'eft point vacillante. Cn aura la pru- 
dence de ne toucher ni an periofte , ni au cartilage 
angulgire de l'oeil qui. n'en eft pas éloigné. La ve 
ne étant ouverte on fait bailfer la têre au malade , 
afin que le fang tombe dans une poilette , & ne 
coule point le long du vifige, comme il feroit , 
fion lailfoit le malade dans une fituation dicite 3 
car il ne faut pas prétendre qu'il puiffe rejaillir de 


Du pan. Cette veine & fortir en arcade. La faignée finic, 


тем, 


& la ligature ôtée , on effüye le vifage , qui eft 
toujours barbouillé de fang, & on pofela com- 
рге for l'ouverture. On met le premier chef de. 
Ja bande fous l'oreille du même côté, & montant 

defi Ја jouë, elle va engager la compreffe , 
puis paffant de biais fur le front, elle revient par 
derriere la tête repaffer fous Ja méme oreille , & 
continuer autant de tour que la bande le peut per- 
mettre: on l'arrête avec une épingle à l'endroit. 
Où elle finit, & on la laiffe un jour ou deux , (clon. 
que le malade le defit, ou qu'il craint que 
fang ne reforte, 
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L y a entre les deux cartilages qui forment le 


petit globe du nez, une veine qui ne paroit « 


point au dehors, & que le Chirurgien e(t obligé retire qu'on 


d'ouvrir dans quelques maladies : elt une faignée 
tris-peu ufitée , car outre qu'il n'y a gueres de Мес 
decins qui l'ordonnent , c'eft que la veine étant. 
tròs perite; elle fournit peu de avg & par confes 
quent elle n'eft pas d'un grand fecouis pour le ma 
lade. On fait faire quelquefois. dans les Ecoles de 
Saint Côme cette faignée aux afpirans dans leur 
chef-d'œuvre; & voici comment il 
tirer. On ferrera le col qu malade au 
nécel 


"en. doivent 
nt qu'il. efe 
ее pour faire enfler les veines de la té 
& on prendra une lancette С. armée ou entort 

d'un perit linge depui 


le milieu de. fon manche 

jufqw'à la moitié de la lame , tant pour marquer la 
eur dont on doit l'enfoncer que pour la t 

nir avec plus de fermeté , & ferrant le nez avec le 


pouce &le doigt indice de la main gauche dont le 


efte couvre les deux yeux du malade , qu'il 
ne foit point effrayé À la уйе de la 1 
plongera longitudi 
inftrun 


ette ; on 
alement de la main droite cet 
ent entre les deux. с 
montant. en haur , l'on enfonce: 
qu'on voit le fang fortir À côté de la lancette , ou 
jufqu'à l'endroit: envelopé du linge , car on ne. 
doit point райт. outre, quand mème la veine ne. 
feroit pas ouverte, ce. qui airive très-fouvent + 
parce quem'étant pas vifible, себ une faig 
qu'on fait 


juga ceà 


| hazard. Si on a été айх heureux 
pour attraper ce Vailfeau , le malade fe panchera en. 
devant, afin que le fang qui coule tantôt en filer у 
tantór goutte à poutre comme quand on faigne du 

lans une poilette: le col n'eft pas 
plócóc defferré que le fang celle де fortie , on y 
anet toutefois une petite comprelle E. & uu 
petite bande 1. percée an droir des us 3, eil 


n 


мй, 


Panfarmen 
la playse 


D'une autre 


tilages, la pointe Piéesntion 


t 
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eft à quatre chefs qu'on attache avec quatre épi fang ne coulera plus , & après avoir fait releverla, Ce qu'on 
gles au bonnet de nuits Avant que le Chirurgien tête du malade, il faudra qu'il fe rince la bouchePratique a 
entreprenne cette faignée , il doit dire au malad avec de l'oxicrat , & enfuite avec du vin tiéde , [ri 
assis qu OR de FIJA qui пе manque pas d'arrêter le Dag, S'il en fuintoit Т" 
il ne répond point de réuflir , & qu'ainfi on ne foit quelques gouttes , il n'y auroit qu û bailer la Jan- 
Ibn Reel: pellet [e ride ng gue & Ја laiffer un peu de tems en, repos fans lui 
faire faire aucun mouvement, 
Sivation Y A quattiéme faigode qu'on Dir àla face , 
des veines Ko cule celle des rabules ce font deux veines O ге fit larerioromie qu'à Ia tête. Ce moe. De Patte- 
"rd: ges fous la langucà côté du filet , l'une à droite, elt derivé darreria qui fignifie arrere, & de rotonic. 


autre à gauche. Ces veines après avoir pompé le termin qui veut dite couper „j parce que certe opé- 


ing qui а arrofé & nourri toutes les. parties qui ration confifte dans une ouverture qu'on fait à Para 
éompofent la bafe de la langue , le verfent dans les tere» pour en tirer le fang qu'elle contient, La 
jugulaires: Cette faignée elt plus en pratique qu хайол pourquoi on la fait à la tête & non ailleurs у 
lcs précedentes , parce qu'il y a plos d'occalions de Felt que le crâne érant un corps dur fitué fous 
lafaire, & qu'on entire plus d'utilités pour le T'attere , on peut en la comprimanr avec une come 
foulagement des malades , & particulierement dans preffc appuyer d'une bande, en astéter le (ang avec 
les efquinancies qui font des maladies très-fre- facilité, \ quoi on ne réuliroit pas aux autres pars, 
quentes. I ne faut préparer ni bande, ni come vies du corps où les chairs fout incapables de faire. 
prellè, parce qu'on ne s’en fert point; mais feu- la méme refltance que le стапе. On ouvre l'artcre 2 
lement une lancette qu'on envelope d'une bande- £n deux endroits , Pun à la temple , & l'autre plus, He où 
lette qui n'en laiffera que la pointe découverte ; bas proche l'oreille, à peu. de diftance de cette". о" 
ön fuit autour du col la ligature ufitée , dont on a Sminence qu'on appelle hircus., parce qu'il y vient 
parlé ci-deflus , afin que ces veines fe gonflent, & des poils femblables à ceux d'un bouc Ces ces 
enfüire ayant fait ouvrir Ја bouche au malade , &c de faignées vefe font point à la légere , il faut 
éleverla langue proche le palais, on découvre qu'elles foient ordonnées par les Médecins, ou 

Фтепс ces deux veines, parce qu'elles font fuper- qu'on en trouve la néceffiré (i preffinte , qu'on ne 
ficielles ; & avec la lancette Ө. on en ouvre une » Voye pas d'autre moyen pour fauver Ia vie , comme 
& оп perce l'autre prefqu'en mme tems avant dans une apopléxie. , les. faignées faites: ailleurs 
que le malade ait rabaiffé la langue. Ayant panché n'ayant point dégage le malade.La ligature qui fair 
Ta tére en avant le fang lui coule de 1а bouche dars enfer les veines, empécheroit ici le fang de fe 
quelque vailfean , afin qu'on. puiffe remarquer. la porter dans les arteres у c'eft-pourquoi il n'en faut 
quantité qu'on en aura tirée. On ouvre les deux Pit ê оп peur feolement mettre la tête du malade 
ranulés, parce que n'étant pas bien groffés , une Plus baffe que le refte du corps, afin que le fang 
feule ne donneroit pas autant g qu'il en fauc Y foit plus aifement déterminé, On fe fert de la 
pourfoulager le malade ; quelquefois prt d'étou- ‘cette ordinaire aux faipnées du bras. Le Chi 
fer par l'abondance de ce fang qui s'ama(fe à la rurgien la met à fa bouche à demi ployée , & après 
gorge. Quand vous aurez ôté la ligature du colle Avoir remarqué l'aitere qui lui elt connie patla 


Ppa 


Moyen de 
les ouvrir. 


П 


Des ORATIONE Dr Ситод ете, 
pulfatión qu'il fent fous fon doige, & l'endioie 


Comment qu'il croit le plas convenable , il le marque avec 


Moyen d'a 
xétécle fan, 


Hifoire 
fur ce fujer, 


fon ongle, il Pouvre enfaifant une ponétion ёс 
une élevation comme aux antres faignées : le fang 
ne manque pas de rejaillir, & de fortir en a 
en fautillane continuellement. On fait ces 
un peu plus amples que celles des veines, (iles 
forces du malade le permettent quand on veut 
arrêter le fang avec plus de füreté, on met fur 
l'overture la moitié d'une féve de marais du côté 
qu'elle eft platte , une compreffe L. par delfùs у 
& une bande M. qu'on'tourne autour de la tête ; 
& qu'on ferre un pen plus qu'à l'ordinaire, Au dé 
faut de la féve , on mer un liard dans le redouble 
ment de la compre(fe y de maniere. que l'artere 
fe trouvant applatie entre deux corps durs , oblige 
le fang de fi utre route , ce vaiffeau fe 
reprend & t comme une veine, pourveu 
qu'on le laiffe ain bandé pendant trois où quatre 
jours; la bande eft figür + deforte que la 
branche qu'on pale par de(fus la téte,empóche que 
les circulaires ne fe dépläcent. Pour! confirmer се 
que j'ai dit ci-devant, Bauch, que cette opé- 
ration étoit fort rare, ей qu'en l'année 6x1. 
étant avec le Roi à Ше еп Flandres , les МЕЧ ес 
cins dela Cour m'ordonnerent. d'ouvrir l'artere à 
un Officier de M. le: Marechal d'Humieres , les 
Chirurgiens de la Ville me parurent fort étonnés 
de voir faire une pareille faignée, 8014 me dirent 
à pratiquer, ils n'en avoient 
ёте entendu parler. 
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Fic. XXXIX. POUR LE BEC DE LIEVRE. 


Erté difformité où la Тетте füperieure eft fen- o rau, 
due , a été appellée par les Grecs Colovona , os d 
vé de Kolovein qui veut dire tronguer, accourcir, de Lievee, 

& par les Latins mutilatio , en françois murilation , 

ce mot convient également aux oreilles & aux 

narines , lorfqu'il y manque quelque chofe , m: 

quand le défaut eft à la lévre feolement , on lui a 

donnéle nom de bec de liévre par reffemblonce 

aux liévres qui ont la lévre fendue de cette. facon. 

Les lévres peuvent etre fendue- de deux mai Caufes 
res; je veux dire par accident comme par on coup, "i 
Par une chute , où par une playe reçue en cette 
Partie ou naturellement lorfqu'on apporte une telle 
difformité en venant au mondes 

JI fe fait très-fouvenc des playes aux leves, parce 

Pp; 


Comment 
on recoud 
La lévre, 
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que les dents qui font au deffous étant. des corps 
durs & affermis dans leur place en laiffant. entre 
elles quelque enfoncement , ne peuvent guére 
filer à l'eflorc d'un coup un peu rude appliqué co 
tre les lévres qui font d'une fubftance айе: molle , 
fans les obliger de fe fendre comme fi on les avoit 
coupées avec un couteau. Ces playesne fe guerif- 
Tent que par la future , à caufe du mouvement que 
les lévres ne peuvent pas fe difpenfer de faire cn 
parlant , ou en prenant de la nourriture; & il les 
faudra coudre au plitér , parce que la playe d'une 
partie auf tendre s'augmenteroit. de plos en plus 
Parce mouvement. Quand on fait la future im- 
mediatement après le coup reçu on peut fe paler 
del'enfilée , ou de l'entorrillée qui incommod 
тайор des aiguilles qu'on kiffe dans Ja playe 
Din de pratiquer l'entrecoupée en la maniere 
füivante. On prendra Paiguille courbe enfilée mar- 
quée А. & avec le fecours de la canule B. on la 
рата de dehors en dedans , «puis de ded; 
dehors, prenant affez de la chair pour affermir] 
future & la rendre table, on nouerg les deux bouts 
du fl fùr une de ces deux petites compreffes CC. 
À côté dela руе, & ‘on fera deux ou trois points 
felon la longueur de Ta playe coupant A. chacun. 
les fils au-delà des nœuds, & couvrarit Je tour d 
petit рїштсєлї chargé d’un baume apglotinant 
avec un emplatre & une-compreffe qu'on aífürera 
par un bandage incarna 

Quand la mutilation eft naturelle, l'enfant étant 
né la lévre fendue- comme -celle d'un. licere , ou 
qu'elleaura été caufée par une playe faite à la cam» 
pagne ой оп aura. néplipé. de réunir & de coudre 
Yes parties Dinde - qui dans las fite -fe feront 
i s loin l'une de l'autre, le Chirargien n'y 
Pourra remedier. qu'en fe-fervant. de la furore en- 
tortillée ; parce qu'en pareil cas y ayant- toujours 
panque de matiére ; foit: que la nature n'y ait pas 
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тошу › foit que la cicatrifation sir tellement en- 
durci les bords de la playe qu'on ait été obligé d'en 
couper pour les rafraichir , & leur donner moyen 
de poufler & de fe recoller , fi on ne laiffoit pas 
les aiguilles il feroit impoffible de tenir la playe fi~ 
jee, & fes bords fe récarteroient au moindre 
mouvement, Voici donc ce qu'il faut pratiquer » 
foit avant , foit durant ; foit après l'Opération. 


Avant l'Opération » on examinera la conftitu- De t Cure 
tion du bec deliévre , car fi les deux bords étoientde ce 


A dr ne quand 
tellement cloignésl'un de l'autre qu'on crüt пе 


pouvoir pas les raprocher , il m'y faudroit, point ture o 
faire Operation: on sura encore égard à l'âge à vieil 
de l'enfant , pour ne la point. mettre en ufage qu'il 
n'ai cing ou fix ans ; car un enfant À Ја mammelle 
où qui crie forc fouvene neft point en état. de fü- 
bir certe Opération qui demande du repos s il faut 
qu'il foit dans un âge où il puiffe reflechir & être 
{еп е au malheur d'avoir cerre incommodité , 
& que la connoiffant il en fonhaite 1a guérifon ёс 
fe refolve à touc endurer pour у parvenir : quand 
méme le Chirurgien voudroit entreprendre avant 
ce eme, il n'y pourtoit p » và que les 
lévres de l'enfant. ne font p: D 
folides pour foutenir les aiguilles qui font nécelfai- 
res dans cette occafion, Mais filage du бег & 
l'efpece de Ja mutilation permettent la réunion 
des parties féparées , il faudra difpoer l'appareil 
tel que vous le voyez fur la planche XXXIX. & 
enfüite uer Је malade dans une chaife, tournée 
au jour panchée en arriere de forte néanmoins 
que le fang ne Ini tombe pas dans 1а bouche 
lui appuyera bien la téte › & il y aura par derriere 
un ferviteur qui-appliquant fes deux mains fur ies 
deux joués du. bleffé fera avancer les deux bords 
dela playe, l'un vers l'autre pour en faciliter la 
future. 

Durant Opération , Ja premiere chofe que le 

Pp4 
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Za hirurgien doit faire, c'eft de voir f la levre 
melt point adherepte à la gencive; car f elle y te 
доц par quelque endroit il faudroit d'abord l'en 
fepater avec le bitouri З. prenant. garde de n'as 
ticiper ni fur la gencive parce qu'on décou, 
оі Гох de la machoire , ni fur la буге parce qu'en 
Ja rendant, ainfi plus mince la. réunion s'en feroic 
Plus dillicüement. Aprés qu'on aura pris certe 
leges précaution on pincera avec ces deux pir eerte РЁ, 
doperen Les deux bords de | Plate du bec de сие, de 
maniere de ee qu'on voudra retrancher de ces 
bord: райе au-delà des pincettes qu'on. ferrera en 
pouffant à chacune leur anneau vers l'extrémité 
upericure , (a) puis on coupera avec les cifcauc 
D: ou bien avec lebiftouri E. felon qu'on le trou. 
yera plus commode, ces mêmes bords pour en 
faire une playe recente , rafraichilfant l'ancienne 
jufques dans le fond, car s'il 
cicatrice Іа réunion ne 


une de ces 

dont оп traverfera 

пиё par la canule сошг- 
le qu'on paffe eft atra- 


(a) Les pincertes font abfolument inutiles pour cette 
fiperation 5 elles meurtriffent & contondent les lévies ea 
са Гете c't pourquoi Гоп ne s'en fert plus. Le 
Chirurgien prend avec le pouce & le doipt indice, dc 
Zo d'un feul coup, avec de bons cifeaux s les deus 
bords de fadivifion Lun après Таште a Dr que la 
Playe falfe un angle fort aigu. Si le bec. de liévre cll et 
Дайсе il faut emporter un peu des fibres chants 
Ие orbiculaire pour procurer. plus fürcment la 
L'artere qui entoure les levres fournit du fang 
Гоп a raproché les bords de la divifion » D 

€ ceffe aufli-têx pour l'ordinaire, 


(D Au lieu айе on ffert d'une efpece d'épingte 
dont la tête ett en forme d'olive i afn qu'on la pull 
тошт plus aifement y & la pointe en forme de longas 
de ferpene » sën dee plus facilement & qu cle 
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ché un fil qu'on. tourne autour des deux aiguilles 
& qu'on fait croifer de l'une à l'autre, formant d 
le milien une croix de faint André, & applatiffant 
lcs bords de la playe , par ce moyen on les appro- 
che l'un de Pautre. On paffe Ja premiere. aiguille 
tont proche de l'extrémité inferieure de la playe , 
afin de ne pas lailferà cette même extrémité ип 
boot de bec de lievre plus long que l'autre : & la 
feconde aiguille fe place entre la premiere & le 
nez. Le fil bien entortillé & arrêté on coupe les Application 
pointes des aiguilles fi elles font trop longues avec desaiguiles 
les tenailles incilives Н. & on met. deux petites 
compreffes plattes П. tant fous les têtes que fr les 
pointes des mêmes aiguilles, afin que la peau n'en 
foit point offénfée par le bandage qui doit appuyer 
& contenir le tout fermement dans cet état. 

Après l'Operation , il s’agit de ponfer la play 

‘une maniere qui réponde À l'intention. du Cl 
rurgien. Si on a été obligé de défünir la lévre 
d'avec la gencive , on foorera un petit linge entre 
es deux parties , afin qu'elles ne fe reprenent pas 
enfemble : on met fur la: playe le plumaceau К. 
couvert de baume blanc du Perou , puis тетри: 
tre L. coupé & échancré pour saccorimoder à. la o 
Partie, Se dellas , la compreffe M. de même Commen 
figure y & enfin le bandage М. à quatre chefs , & pa, 
Jam) eft роб on l'appelle la fronde , parce 
{Wil en a la figure , on applique fr la playe le m 
lieu dela bande dont on prend les deux chefs fo- 
pericurs qui fur direétemen fur les oreilles 
vontfaire le circulaire autour de la tête, & pr 
pant enfüite les deux inferieures on en fait reployer 


Du panfe- 


fe une ouverture plus large. Cette épingle eft d'or; 
ent › ou d'acier. Quai elle d'or clle а den 
rouille. Jl 
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Je milieu fous la levre pour les conduire en mor: 
tant par deífas la temple & les attacher au bonnet. 
Ayant mis le malade dans fon lit , on lui fait gar- 
der un très-grand repos, & on lui donne fes bouil- 
Jons & fa Боп avec un biberon , pour les dif- 
penfer de remuer les lévres que le moins qu'il eft 
poftible. (a) 


(4) On comprend encore fous le nom de bec deliévre 
de naillance certaine dilformité ingulicre de la буге (и- 
perieures telle que celle de l'enfant dont il ef fait men. 

чи ET" tion dans le Mercure du mois d'Aoûe 2734, * La lo 
duo МЄ füperieure бојс fendue & divifée depuis Line des siles 
fare We du nez jufqu'à l'autre l'os maxillae у le palais & la 
" МА le cloifon charnuë étoientaufli partagés en deux s un pete 
КАЛЫН. bouton de chair qui paroilfoit être une portion de la 
de Аз. Vue, couvroit en partie une petite éminence. formée 
de Chitar- par une portion de los maxillaire attachée à la cloifon 
gie. du nez & parles deux dents incifives enchaflécs dans 
сено partie de los maxillaire. 

Pour corriger ces efpeces de difformités , on coupe 
avec des tenailles incilives la partie de Гоз maxillaire 
qui elt dans l'imervale de la divifion » en cas qu'elle fors 
me une failli; car fi elle ей à peu près au niveau d 
relie desos maxillaires › on my touche pas. On donne 
deux coups de cifeaux au bouton de chat » l'un à droite 
& l'autre à gauche, pour en former un angle. On cou 
pe les bords de la буте divifée pour en faireunc playe ; 
& on raproche les deux parties. Le bouton dont Qna 
fait un angle remplit l'incervale que les denx parties rac 
proches ain nulles du cé du nez , donc les ailes 
empêchentqu'elles ne fe réunifient par en hauc On paffe 
les aiguilles ou les épingles de l'un à l'autre côté de la 
Jevre en traverfant le bouton de chair > onles entoure 
de fil, comme à l'ordinaire, Le bandage qu'on appli: 
que enfuite » doit tendre à maintenir la уте & empé- 
Cher que les aiguilles qui ne refitent que dans deux 
points, ne déchirent les parties. 

La (иште entortillée dont on fe fert pour corriger Ia. 
difformité du bec de liévre , fe pratique encore pout 
réunir. la playe qu'on fait à une des levres quand on 
en extirpe certaines tumeurs dures з fehirreules & fou. 
Vent carcinomateufes › qu'on appelle: boutons chan- 

Pour faire cette operation, on tire un peu la tumeur 
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Le deuxiéme on le ttoifiéme jour on leve Pap- 
pareil + fi le fil droit trop ferré on le relacheroit un 
рез, & sil étoit trop lache on le refferreroit ; on 
mettroit encore für la Hate le méme plumaceau 
couvert de baume blanc, & on auroit foin de 
changer tous les jours le petir linge infiaué entre la 
Jévre & la gencive : on continueroir le méme pan- 


fementjufques au neuviéme où au dixiéme jour 
de l'Opération , c'eft leterme ordinaire pour ôter 

les aiguilles. Alors on détortille doucement le 61, Moysnde 
& on le rire adroitement appuyant Jes doigts fur finirla cure 


avec le pouce & le doigt index de la main gauche ; on 
coupe avec des cifeaux la lévre d'un côté de la tumeurs 
& enfuite de l'autre з de la maniere que toute la tumeur 
foit emportée & que la playe forme un angle le plusaigu. 
qu'il elt гое, On fait enfuite , comme on vient de le 
dire, la fürure entortillée par le moyen de laquelle là 
playe fe véanit. Si l'on afait l'opération à lalévre infe 
rieur il fauc mette спис les gencives & la playe une 
perite éponges pour empêcher la falive de palfèr au tra- 
Fers dela Playe c y former une petite file: Lortque 
Та tumeur occupe préfque route l'étendue de la Кие» 
оп ett obligé de fave une très grande deperdition de 
fübltance. Й faut alors employer non-feulement la fus 
ture entordilléz , mais encore fa (ише apglutinative & 
le bandage uniflant » pour foutenir le grand effort 
les parties qui tendent toujours à s'écarter ; font fur 
БШ 

On pratique encore la future entortillée aux playes du 
canal Ауе, Quand la paye et recente il fuit d'en 

procher les bords pour procurer la réunion du ca- 

ТГ. Sans cette précaution la liqueur dont le cours. 
ek interrompi s'épancheroic. continuellement fur la 
jou, & la playe deviendroic Aluleufe, II faudroit faire 
alors à l'interieur de la jonë, vis-vis de la filuleune. 
ouverture ou #йше artificielle; par ой la falive puiffe 
prendre fon cours dans la bouche з on fe fert pour cela. 
d'un infirument tranchant ou d'un cautere aétuels tel 
que celui qui sen ufage pour l'operation de la fitule 
Jacrimate.On coupe enfüite les callofi 
tericure » ou on les détruit ауес un confomptif ; pour 

une playe nouvelle , que l'on райе réunir par le 
vn de ln ште entordilide. 


Deux con. 
бейе que 
Thevenin 
donne ici, 


Hifteire 
mal. 
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Jes lévres dela playe pour éviter Le récartemént + 
de cj Plus {йг Ja різу qu'un ребе vc 
de diacalcireos pour la deffeche & on ufe de ce 
emede jaiques à ce qu'elle foit entiéremer 
Die? par Чейз l'emplatre on mer le banda 
cerit & aniifant qui fere. bea 
la guésilon. 
rein nous propofe deux chofes qui regar- 
депе certe opération. La premiere , Се qoe quand. 
ily a une déperdition. de fabfiance qui. éloig 
trop les bord falfe deux in- 
cifions lon; forme de croif. 
pour lui per- 
5 cet expedient 
» puifque ces. deux nouvel 
menter le nombre de 
icu. Le fecond avis que. 
qui tend À épargner aux 
douleur de Pins 
Sion, c'eft de garnit d'une сотре То le deleng 
dela Kos, & de toucher [a peau de Pentre WT 
dela playe avec un pinceau motillé dans Phoil 
&ntimóine ou dans du caurere fondu qui сеть 
& emporte certe рели qu'on. бега » & l'efcarre 
» on рата les aiguilles & on entor- 
tillera le fil comme nous avons dit. Ce moyen fe 
Ei pratiquer 3 mais l'incifion eft plus fire & 
plus prompte, 
La femme d'un Officier du Roi étant. accouchée 
À Verüilles dans notre grand Commun m'envoya 
Chercher auffxô pour voir fon enfant qui (coit дё 
avec un bec delievre ; je mrinformai d'elle f elle 
foit Vh avec application quelque lievre pendant. 
fa golfe, & elle me dit que dans ee 
dics on. lui en avoic fair préfenc d'un qu'on pen- 
dit à À fenêtre, & qu'elle eur durant quel 
tems la уйе attachée für ce lieve: je lui confe 
de mettre cet enfant en nourrice , parce qu'il mé. 


SrrrIFME DEMONSTRATION боз 
toit pas dans un âge à foutenir l'opération, qu'il 
fallois attendre qu'il eût quatre ou cinq ans; & 
qu'alors on. lui feroit ce qui fcroit néceffaire ; mais 
i mourut à trois ans, Jela pratiquaià um antre 
enfant de Verfailles que j'avois fait attendre juf- 
qu'à ce âge, je Реп guéris , & il ne lui eft demeu- 
ré qu'une legere cicatrice très-peu difforme. 


Fic, XL. POUR LES GENCIVES ЕТ LES DENTS. 


py ШШШ 
hd 
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ре ом [Oy Doy maladies qui arrivent aux. gencives one 


gions qi bech de Operation mutuelle pour être gud- 


ries, la premiere de ces incommodités s'appelle 
gencives € TÀ арре 
Bo dens pondis & l'autre paroulis. 

пече. ое eft un mor grec derivé de epi qui veut 


re dehors , & de ouli qui брпібе penciy 


possent z » parce 
EEN que c'ef une. excroiffance de chair qui fort dela 
gencives, Bencive, & qui procede d'une excoriation ou ole 
И сете forvenue en cette partie; ces chairs for 


ou 
molles & blanchátres , ten 


de la nature du po- 

lype s ou bien elles font dures & rougeátres , par 

ticipant de la nature du fehirrhe où du cancer + les 

premiers refultent d'un fang pituiteüx & phleg- 

matique & font fans douleur , les autres qui font 
engendrées d'un fang noir & melancolique font 
toujours douloureufe 

T Comment L'opération eft abfolu 


ле néceffaire pour em 
on opere. 


porter ces excroiffances , car on ne peut pas fe fer- 
vir de cauftique dans Ja bouche , ni les confümen: 
avec des onguens, ni les bruler avec le cautere 
аб. П faudra donc prendre d'une. main cette 
Chair avec une pincette А. pour la tenir ferme , 
pendant que de l'autre main avec un fcalpel Bion 
1а coupera le plus près de la gencive que faire fa 
pourra » fans néanmoins déconvrir Pos de Ја mas 
choire : cet inftrument C. tranchant & courbe eft 
très-commode pour couper ces chairs. Il у а des 
Auteurs qui confeillent d'approcher de endroit 
ol on vient de couper l'excroiffance , un bouton de 
cher ште. бео dont P'ardeur foit capable de deffecher les т 
Waifiance dc Cines de ce mal : mais il обе de rincerla bouche 
cemal, avec du vin tiéde , & de tenir für la un petit. 

linge trempé dans du vin miellé. Si les racines 
commençoient À repoulfer de la chair, on les tou- 
cheroit avec le vitriol, ou la pierre infernale, au- 
tant de fois qu'on le jugeroit à propos ; & enfuire 
оп travailleroit à cicatrifer la playe. 


noten d'en 


Spent DEMONSTRATION: 
"avoulis vient depara proche, & d'odli р 
Certe maladie eft une inflammation de gencives 
laquelle tend fouvent à la füpuration з elle eft pref- 
que roujours caufée par une dent gàtée qui par les 
irritations douloureufes qu'elle derer 
l'humeur à fuer fur cette partie où les liqueurs ra 
malfées fe cuifent aifement & abfcédenc tant par la 
eur humide de Ia bouche , que parla rareté 8с 
délicateffe des fibres de la gencive. Ces fluxions 
епбеп la joue & leslévres, & font beaucoup de 
douleur avant que d'abíteder: on favorife cette. 
coétion en faifant tenir dans la bouche du lait tié- 
de, & en mettant for la gencive la moitié d'une 
figue graffe rotie fur des charbons. Aufi-tôr qw- 
avec le doigt on y fentira de la fu&uation , il fan- 
dra ouvrir de crainte que la matiere par fon féjour 
n'altere l'os de la machoire. 
On prend une lancetté à Diener D. qu'on entor- 


De Parov- 


Кепей, 


Manuel de 


tille d'une bandelette afin de la tenir plos ferme ropération, 


dans le manche, & le Chirurgien Payant mife à fa 
bouche, ilécarre avec les deux mains les lévres 
pour reconnoitre l'endroit de la tumeur fituce 
tiis-fonvent. proche les dents molaites entre la 
gencive & le dedans dela joues puisil prend de. 
fa main droite la Iancette qu'il plonge dans le mi- 
lieu de la petite éminence que fait la matiere con. 
tenue qu'on voit forti en retirant cet inftroment 
on prelfe un peu la tumeur pour la faire vaider ; де 
on donne du vin. tióde au malade pour rincer fa 
bouche, ce qu'il continue de faire de tems en tems 
pendant deux ou trois jours. 

Quand ces petits abícis viennent aux gencives 
fupericures , ils fe puériffenr micux, puiique la 
playe qu'on. y fait donne lica à la matiere morbifi- 
que de fe vuider par fon propre poids , & à mefare 
al ven forme de nouvelle, enforte qu'elle ne 
peut y caufer aucun deiordre. Mais quand ils font 
aux gencives inférieures 1а fanie y rete comme 


Cure de es 
maux fitués 
борепеше. 
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dans un fac, & par fon féjour elle peut corrompre 
l'os dela machoire d'en bas , comme je l'ai viar- 
river plalieurs fois, ce qu'on évitera en ouvrant. 
l'abicès de bonne beure, le рге ох (опуелг dans 
la faite, pouffant le pus de bas en baut pour le faire 
Sortir par l'ouverture , & mettant par dehors für 
le vuide de Pabfeès une comprefíe. & un bandage 
qui refferrant cer endroit empêche la matiere de sy 
accumuler, Que б. malgré routes ces précautions 
Pos fe tronvoit décoovert & alteré?, on auroit de 
la peine à en. procurer l'exfoliation autrement que 
par le bouton de feu , dont il ne faut pourtant fe 
fervir qu'après que les autres moyens ont échoué 
contre cet o; alle pour un des. plus durs de 
tout le corps. 


De cequi J Es dents feules font aujourdhui toute l'occu- 
fe pratique A pation de beaucoup de perfonnes qu'on apa 
aux dents. pelle des Operateurs pour les dents. П faut conte 
nir que ces MM, qui mont pour objet de leur 
travail que ces feules parties, peuvent exceller 
dans сес art plütór que le Chirurgien don la fcicn- 
се eft d'une étendue infinie; il ne fau pas toute- 
dele qe fois qu'il néglige cette partie de Ia Chirurgie , fur 
des" laquelle il doit fcavoir qu'on. met en ulage fepe 
© fortes d'operations. La premiere cft. d'ouvrir eu 
d'écarter les dents quand elles font trop ferrées; Іа; 
deuxiéme de les nétoyer quand elles font fales, Ја 
troiliéme , d'empêcher qu'elles. nefe саеце; Ја 
quatriéme , de boucher lcs trous qui s'y font faits; 
la cinquiéme , de les limer quand elles font trop 
longues & inégales ; la fixiéme, de les arracher 
quond elles fonr gotces , & la fepriéme , d'en bt 

tituer d'artificiclles à 1a place des naturelles. 


Dn rer. CH Uelquefois les dents fe ferrent tellement: les 
Roger de A Lunes contre les autres , qu'il eft impañible de 
dent. Je Onvrir pour prendre de la nourriture. Ce 


SEPT TENE DEMONSTRATION. 
dent peur facceder , foit à une playe , foit à un 
fcis des parorides dont on aura laill former la 
сапісе fans avoir ajufté un petit baillon entre les 
dents fapericures т pour les tenir 
fufifamment éloignées les unes des antres : ГоЫН- 
nation d'un enfant mélancolique qui пе voudra pas 
ouvrir la bouche , & la convullion des mufcles qui 
fervent à abaiffer & à relever la machoire infericus 
re» pourront encore être les cauíes de ce déregle- 
ment , auquel le Chirurgien s'efforcera de rem 
dier en fourrant entre les dents l'élevaroire E. avec 
Jequel il gehen de feparer les uperieures des iz 
ferieures pour тепте dans l'efpace que l'élevation. 
aura fait enwrelles , cer aurre inftrument Е. qui 
Stant. une fois placé forcera les deux machoires À 
s'ouvrir, & à s'écarter l'une de l'autre quand on 
viendra А tournerla ville engagée Те long du mis 
lieu de cette machine : il faudra tourner douci 
ment de peur de faire trop de violence à ces pars 
vies. Les dents étant ouvertes on: donne des ali 
mens ай malade, & en tant d'entre les dents cette 
efpcce de dilaratoire iroduit 3 fa place un: 
baillon qu'on y hifle , afin qu'elles ne fe remettent 
pas dans l'état où elles étoient avant l'opération. 
S'il бой. impofible de дегег les dents, il en. 
faudroit caffer quelqu'une au malade pour y foire 
entrer le bout de ce cornet G. par l'incerpofirion 
duquel on donncroit de la nourriture; & оп cm- 
Pêche ainf que le malade ne periffe pat la faim $ 
où bien on tächeroir de faire entrer dn bouillon 
par les narines , d'autres conltillent de donner des 
Tavemens nutritifs; Еп 1702, des bleffés qué 
mes À Ја canonade de Nimégue ,' & qui furent 
portés à Cleves, Шу en eur fepr'ou buit qui рас 
des mouvemens convulfi(s lcs dents fe Grrererit 
tellement , que nous ne pâtes les ouvrir à quel 
ques-uns, & ceux-là mourutent il y'en eur deux 
©з trois à: qui on: mit un baillon entre les dents 


Qq 


бло. Drs OPERATIONS рв CHIRURGIE » 
après les avoir ouvertes, & ces derniers guerirent; 


Т. A conte opération des dents confie dans 
leur propreté; il e(t fi ordinaire de fe les net- 
toyer foi méme qu'il femble que cela ne merite pas 
une application particuliere du. Chirurgien : il eft 
vrai que tout le monde е dans l'afage de fe les 
Écurer après le repas avec un cüredent HH. où опе 
plume Il. & méme la propreté engage à. n'y pas 


manquer, parce qu'il refte entre les dents des раг- 
A 


tion Celles de viandes qui у corromproient, & re 
'oyecdroient la bouche puante« On doit encore (e laver 


la bouche, Ја bouche tous les matins 


& avec une de ces pe» 
tites éponges КК, fe frorer les dents pour ôter un 
limon qui vam? deffüs з & pour fe les confera 
ver dons leur blancheur. pororelle ; mais quelque 
foin qu'on fe donne , il. ne Jailfe: pas de fe former 
proche les gencives de petites croutes qui. rendent 
des dents jaunes , Dr en dedans il fe produit des 
écailles fi dures , qu'il fant employer de forts outils 
Zem les déracher de Ja dent ; ceft; pourquoi ceux 
qui font curieux de leur bouche ont recours de 
tems en tems À ceux qui font dans la pratique 
jouralicre de les nettoyer 

U'sdreffe weft pas moins requi(e ici que dans 
beaucoup d'autres opérations , ceux qui ont la bou 
che délicate & particulierement les Dames, пе 
fiauroient pas (oufliir. qu'on y. aille avec гидей, 

les veulent des manieres douces & de la: proprez 


Maniere té. С'ей pour cela. que la main. gauche avec lac 
Voperer ici. quelle on Ieur bailfe la levre infericare ў ou on leur 


love la iupérieure doit être envélopée d'un linge 
fin & blanc: fi l'itrumeoc dont on fe fert , et de 
er, il faux aui le couvrir d'un linge pour la pro- 
preté, Enfuite lOpérareur ayant placé la. períonne ‚ 
Ja face иишде an jour, & arrangé far un fióge ce 
qui ui eft néceffaire,, il fe met un peu à côté dé 
cate perionne айе» & ayant роб un genou en 


Syrer DEMONSTRATION. бїт, 
хепе pour travailler plùs commodement , il par- 
court toutes les dents les: unes après les autres, & 
ilemploye alternativement divers inftrumens fe 
lon ledelfein qu'il a , évitant autant qu'il peut de 
faire faigner les gencives. Quand il croit sec en- 
levé toutes les mme & toutes les cailles il fe 
ferc d'un opiat L» dont il бопе les gencives avec 
une de ces racines de guimauve MM. préparés 
& éburbées parle bout ? il faut incontinent laver 
la bouche plufieurs fois avec de l'eau , & alre l'ona 
vrage eft. fini. C'eft la contume de ces Меййейгє > 
que de foire práent d'une racine & da petit рос 
d'opiare А ceux qui ont l'honnereté de les bien 
payer. 

Les influmens propres à nétoer les dente fe: Des intri- 
renferment? tous dans vn étüy parce qu'ils Ing 23 
petits , & comme il y'en a beaücop, on ker men? ^ 
tc ville fur un méme manche М. mefüre-qu'on 
a befoin de s'en fervir : il yéna de plufieürs figu- 
res, les uns font faits comme un déch loir O, 
poar aller entre les dents , les айке comme un сі. 
feau T. les autres comme de: tugines qqq. de 
quatriómes reffemblent à un bütin R. & d айтте 
une Hire S. ils four ordinairement d'acier у iaig 
ceux dont оп fe fert pour Je Roi & pour les Prind 
ces , font d'or ; & s'il y avoit encore un métal plus 
précieux , on l'employeroit A ku fervice з "раев 
qu'ils récompenfent magnifiquement. 


A troifiéme: opération des dents confié dan 

= leur conférvation y & ce n'eft р: 
affaire que d'entreprebdre de 
fines, & d'y réafür. L'Opérateur qoi feroit Ае 
témeraire pour le proniertré , айт fonvent deli 
peine tenir fa parole. I coule le long des flamen 
Qui font la racine de Fa dent , ипе Gei corros 


екен (e 
us nne рете corrompen 
conferver ton jours ement 


five comte 


de Pesu forte qui la mine pen à 
& qui ne а quitte quelquefois point qu 


Quz 


peus 
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Тай, fait tomber par morceaux. Si on pouvoit faire. 
prendre une autre route à. certe (чой les dents 
{е conféxveroient. toute la vic. Tout. ce qu'on peue 
faire ceft d'empêcher quand elles commencent À 
fé gite, que la caries n'augmente. & ne faffe pas 
antage de progrès. Si la carie eft apparente: on 
la тай ауес la rügine. T. & fi elle ећ entre deux 
dents , on y paffe la lime V. pour effacer la noirs 
Divefes ceur, Si Je trou eft dans la rabletre des, dents on la 
Fe, саше avec de l'huile de foufite ou de vitriol y 
pos, dont on porte unc petite кошке dans la dent gitée ` 
pelon. ae un de ces petits pinceaux dont on fe fert pour 
la mignature ; & fila carie augmentoit , on сусе 
roit de Parrêter enla cautérifant avec ce petit cuz 
tere a&ucl X. qu'on auroit chauffé , & avec lequel 
on toucheroit toute la cavité de la dent s. & enfin 
fila dent fe gåte de plus en plus , & que la dou- 
leur devienne infüporrable, il n'y a point d'autre 

remede que de l'arracher. 


Ce qui Bic} A quatrióme opération qui fe pratique aux 
trs пош des K dents, c'eft de boucher les trous qui s'y font. 
UU W arrive fréquemment que par un dépôt de féro 
fités (or ane dent, elle fe perce, & que. le trou 

Te, d'augmenter après, que Ја, fluxion ерась 

Quoique.la plüpart de ces trous ne foient point 
douloureux, ils (ont tous néanmoins trés-incom-- 

modes , parce que toutes les fois qu'on. mange ils 
s'émpliffent d'alimens. qu'il faut ôrer aprés qu'on. 

a mangé, & il eft mal-ai d'en venir À bout quand. 

tom. ils font fitués dans des endroits ой on. ne pent at- 
teindté avec les inftrumens ordinaires. Ш y a des 

в qui ne: fcauroient boire frais, parce que fi 

quelque goutte de la boilfon venoit À entrer dans la 

cavité de la dent elle leur сашетой de la dou- 

leur Wach les faire, crier, ceux-là fe trouvent 

privés du plaifir de boire À Ja: place, Ш.у en a d'au- 

tres à qui les dents carices rendent la bouche mau- 


Zero DEMONSTRATION: ез 
уайе, & qui font obligés де mácher un peu d'a- 
піз ou de canelle pour corriger ce vice qui mel o 
pas petit» puifqu'ils ne peuvene parler de près à, Moyen de 
quelqu'un. qu'il. n'en: foie: frapé, Pour remédier à 
toutes ces incommodités , on cherchera moyen de 
boucher le trou de la dent з quelques-uns préten- 
dent qu'il peut fe remplir avec des feuilles d'or ou. 
d'argent 5, mais сес fetilles étant fu jettes à fe rom- 
pre, ne peuvent pas у refter long-tems: on doit 
plütét y employer un petit morceau. d'or оп фак 
gent battu auquel on aura donné la figure du trow 
od il doit être niché, Il y en a qui préferent le 
plomb , parce dien plus maniable , on le fait 
entrer, & on en remplit la cavité plus aifément 
qu'avec “aucun autre métal , n’altérant pas plus la 
parie que feroit Por même» D'autres fans (е don 
mer tanc de peine bouchent ces ouvertures ауес де 
la cire , qui leur procure le même avantage, puif- 
qu'elle empêche l'aliment & la boiffon d'y entrer. 
& de la creufer plus avante 


A cinquióme opération qui concerne les Troise 
Î dents y ceft de les тег: ce qui fe pratique caions Че 
tn trois оссайопв differentes, fgavoir pour les fé- q M 
parer quand elles avancent les unes fur les autres ў 
pour les mettre de niveau quand il y en a qui font 
trop longues $ pour les égalifer & les polir quand 
elles ont des pointes foit en dedans qui blellentla 
langue’, foi en dehors qui piquent les jolies. Оп м. 
fe fert pour. tout cela de la petite lime V» emman ge" 
chée, afin de la tenir avec plus de fermeté у elle den, 
doit étre douce pour ne point ébranler la dent , & 
quoid on“ n'avance pas H vire qu'avec. une lime 
rude, il vaut mieux "cependant employer plus de 
tems : il faut que l'Opérareur appuye avec un ou 
deux de fes doigts la dent for laquelle il travaille, 
de crainte qu'elle пе fe caffe & n'éclate en lali, 
mante Quand il s'agit de-féparerlus dents de des 


саз 


Deia, 
ion. des 
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vant il obfervera. de n'en pas Jimer une plus que 
Гаште afin, que les efpaces qu'il fait entr elles, 
foienr vous égaux: il eft inutile de limer une депе 
nd celle qui lui e(t oppofée man- 
Ze: à moins qu'on, ne venille recommencer de 
tems en tems y parce qu'elle repoulfera toujours, 
at. certain. que les dents croiffent pour reparer 
Se qui. s'en ufe en (е frotan les unes contre les au- 
es par la maftication ; се que l'experience fait 
Voir en ceux à qui il eft tombé une dent , car celle 
gontre laquelle elle devoit appuyer devient plus 
longue & entre dans l'efpsce que la dent perduéa 
dents molaires ont quelquefois des 
tes foit que leur fübflance refte encore f 
& entiere, ou foit qu'elles viennent à fe gåter, ou 
gwil s'en foit détaché quelqu'éclat, Lorfque ces 
avances piquent ou la. joue ou la langue, il les 
faux limer pour ôter toutes les ápretés , & celt се 
qu'on doit éxécuter avec la douceur & le ménage 
ment ordinaire à ceux qui (ont fort. employés dan: 
ces exercices, (а) 


trop longue , qı 


A firiéme opération que les dents demandent, 
+ confifteà les arracher, elle eft la plus uftée 
Son Ja voir pratiquer tous les. jours. ll eft peu de 
perfonnes à qui on n'en arrache quelqu'une , il 
gens fi impatiens que dès Ia moindre douleur 
X fauter leurs dents; mais c'eft une mechante 
maxime que de courir fitôr А l'Arracheur de dents, 
amive pluficurs fois que la douleur eeffe en peu 
de tems, & qu'on auroit regret- qu'il en eût coute 
une dent pour une peine pafla gere; il né faur done 
venir à cette opération que quand la dent e(t relle- 
menti gàtée qu'il n'y ra plus moyen de Ja fanver , 


(а) Non. feulement ces aprétés & сєз inegalités des 
dens piquent Ja langue & la joue , mais elles font ст. 

juelquefeis naitre à ces parties des ulceres 3 qui fe 
шеш dès qu'on.a lié lcs dents. 
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* quand 1а douleur qu'elle: excité à la. gencive 
ft devenue continuelle & inüportable ; ceux qui 
еп font arracher autant de fois qu'ils y fentent 
dela douleur, ont bien-tót démenblé leur bouche , 
ЖОЙ vient on tems qu'ils ont tout le loilir de s’en 
repentir. н 
Шуа néanmoins cinq ou fix occafíons où on ne 
peur pas fe dipenfer de la faire, premieremenc g 
aux enfans lorfque leurs premieres dents qu'on ap- f 
pelle dents de lait, fe difpofent À tomber : auffi= 
têr qu'elles branlent il ne fau pas differer de les ar- 
racher, ce qui fe fait avec un brin de fil dont om 
entoure la dent & qu'ontire après l'avoir nolié def- 
fous. Le public croit que plütót. on бге cette pre~ 
miere denes pls celle out Hoi füccede eft droit 
сеце opinion n'eft pas trop bien fondée, mois il 
fera toujours bon de l'arracher, puifqu'elle doit 
tomber ; car (i le Cbirurgien s’y oppofoit, & que 
la feconde dent ne vint pas belle & droite , la me 
re lai en attribueroic la faute , & ne lui pardonni 
roit jamais , tant les femmes font preventés en £ 
Veur des erreurs vulgaires: 
Secondement q 
d'élles т avoir бё c 
conp, ou par Рейге qu'on aura fait pour caller 
quelque chofe de trop dors vû qu'en ces derniers 
1 ne ‘faudroit pas les tirer , mais au contraire у 
оп effüyeroit de les rafermir dans leurs alveoles 
avec un vin aftringent dont on imbiberoit une pes 
tite éponge qu'on tiendroit for la gencive, 8¢ 
qu'on renouvelleroit fouvent , défendant fur tout 
de mácher de ce ër D où Le repos eft neceffaire 
pour donner le tems à ces paries de s'affermir s 
mais quand 1а dent branle tellement qu'il n'y a plus 
d'efperance de la conferver , & qu'elle incormmo- 
de en mangeant ; il ber Të, & À cela on n'a 
pas befoin de l'incliner de «côté & d'autre, il faut 
fcalement l'élever avec deux doigts fans le fecours 


Qa+ 


cillent beaucoup 


Enquel ess 


А comment 


n la doit 
aire, 


Moyen de 


branlées par quelque rafermic les 


Drs OrsRATIONS БЕ Снікопств , Ѕрттғм DEMONSTRATION 67 


„inftrument „principalement aux vieilles. clle n'excédoie pas notablement les autres dents, 
qui les perdent aint toutes les unes après les on pourroit limer ou couper avec des tenailles in2 
EC cifives ce qui. fe produiroit de trop; Mais fila ta 
Саз ой l'er. — Troifiémement, quand elle eft gátée jufqu'à un Мегге qui doit regarder le dedans de 1а bouche „ 
atas; El point que [а tablete. eft prefque toute ronpée y étoit panchée en dehors, & que la dent Paie, il 
"UMS саг fi on difleroit de l'arracher & qu'on attendit. vaudtoit mieux avoir une dent de manque que 

quelle fúr prefque confamée, n'y ayant alors plus 
de, prife pour l'infirument , il feroit difficile de dé. 
gager fes vefless c'eft pourquoi il fera de Ja pr 

dence de Ta taire déloger d'un endroit. où fa pré 


d'en lsiffer voir une qui défigurät la pérfonne, 

c'eft-pourquoi il faudra Parracher avec linftru= 

mene que l'Operateur jugera le plus commode. wn 
Sisiémement ; quand il vient quelque dent far- Dent fama- 

fence ne peut qu'incommoder. Pour arrache, lcs. nümeraire, car on remarque eflez fouvent опе "pr 

dents qui tiennent fortement dans. leurs alvéoles » der qui poulè à Pune ou à l'autre mâchoire , foie 

il faur des inftrumens, capables. de feconder les cf. 

forts qu'on doit employe: ces extractions, tels 

Ont les daviers & les pélicans que je vais vous 


en dedans, foit en dehors , & qui n'eft ni du nom- 
bre des autres , ni placée comme elles: il y a des 
perfonnesà qui il en naît plafieurs de fürabondan- 
te, & à d’autres il en poulfé un double rang. Les 
denn de bonñe avanture pronoftiquent mille 
bonheurs à ceux à qui cela arrive , pour moi je les 
eftime malheureux , d'avoir fouvent. plus de dents 


telles rencontres que l'Opera- qu'ils n'ont de bien à manger , d'étre-incommo- 
teur doit faire voir fon habileté 'eft ici fur tout. 
qu'il fercit ridicule de 


dés par ce trop grand nombre de dents › & d'être 
promettre de. ne point faire, obligés de foufliir de cruelles douleurs pour fe 
de mal , caril ne peat jamais éviter de caufer de Ja. priver en fe les faifant arracher , de cette faveur 
douleur pour avoir. un chicot enfoncé, & qui ne Pitorelle | dont on les felicitoit. 11 vint à Мопбй- 
dote point de prie. Mais la plüpart de ces fortes neur le Duc de Berry à l'âge de buit ans une 
d'Opératcurs. s'embarra(fent peu de cónbrmer le fürdent dont il aech pas befuin pour annoncer. 
proverbe: IL vient comme un Arracheur de dents. Le. fon bonheur, car outre qu'il a tous les avantages 
Chiturgien doit donc appliquer tonte fon даб de la miffance, érant fils du plus grand Roi de 
Sie pour tirer le refle de la dent y & il fe fervira. Univers, il a dans fa propre perfonne tour ce qu'il 
deb рше û le chicot а encore une pointe qui faut pour rendre un Prince accompli ; deforrè qué 
Жора la gencive, où d’une tenaille à bec de cere 
bau; ou d'un aurre que vous allez voit faite 
comme un muian de chien. Jui un bie de malheur, puifqe'il fallar la lui a 
Dentsqui fe  Cinquiéimement , quand les dents s'avancent en sacher, & par con(cquent lui faire endurer le rour- 
Kim dehors, il les faut extirper, car nne dent qui forc ment qu'il n'étoit pas. permis de lui épargner dans 
Dien ` et. de fon rang sine mode beaucoup celui à, nne pareille occafion. (ә) 
qui ce milbeur arrive, & elle сае ипе dif 
mité qui choque tous ceux qui le regardent, Si 


Oé 


Hen Je Propheres. d'aujourehui ce qui devoit 
prédire un beureox avenir dans un autre fat pour 


6:8 Drs OFERATIONSIDE Cumureir, 
Tefirumenr d d'inftrumer 
ant les differentes 
& voici ceux donc. on 


Du Dé. 


dad g 2 Un Déchauffoir nominé en latin denrfealpium 


&.en. grec perichara£lir qui vient de peri autour 
& de éharalfein qui fignifie fcarifier, ou couper ` 
Parce que det un intrument avec lequel. on fés 
Fare la gencive d'autour de la dent qu'on veut tirer 
& arracher, 

"tz Un Davier appelléen latin denticeps ou den= 
ticulum y et une manicre de tenaille dont le bout 
qui embraffe la dent eft recourbé & fendu en four. 
chette pour la tenir avec plus de fermeté, 11 peut 
fervit aux dents de Ia machoire fopericure , uffi 
Lien qu'à celles de l'inferieure et un infra 
ment des plos anciens de la Chirurgie duquel on 
s’eft fervi de tour ten 


Di Mew. з. Un Pélican appellé par ls Latins rezenten, 


parce qu'il reliemble au bec d'un. Pelican, & par 


é de odons dent, &de agre- 


ain arracher , parce qu'étant un inftrament à plu 
беш» branches montées par le moyen d'une viffe 
für un méme: montant , il eft propre à arracher les 
dents: les deux bours du montant font un peu cir- 
colaires , afin qu'ils appuyent mieux fur la racine de 
Ja dent mée, & des deux branches; il y en a une. 
droite & l'autre coudée, ayant Pune & l'autre-leur. 
«аре particulier dans les différentes circonftances, 
leva 4. Une efpece d'élevatoire fait en levier dont 


УИ le. We extrémité cft plate: pour appuyer far la penc 


les Grecs odonagra dériv 


furviennent aux environs , & les douleurs de têtes (ont 
quelquefois occafionnés par quelque dent gâtée ou par 
quelque racine de dent , qu'il йи ordinairement d'a. 
zacher pour guerir ces maladies. Celt pourquoi il 


ne faut pas emporter. des remedes avant d'avoir txa- 
miné les dents. 
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cive au bas de la dent, & l'autre eft coudée comme 
une des branches du Pélican pour accrocher la 
dent. Пу a un gros manche fur lequel les deux 
branches font montées. Quand une des dents d'en- 
bas eft prife par cet inftrament ; on n'a qu'à bailfer 
le manche pour la tirer de fa place ; c'eftle plus 
commode de tous , il a été inventé depuis peu, & 
je n'ai encore vû perfonne s’en fervir que М: Du- 
bois qui avoir foin des dents du Roi. 

j Un Pouffoir que les Latins appellent impul- Voie 
forium 5 eft un inftrument dont le bout eft fendu Poofloir. 
en pied de biche , il y a un manche pour être bien 
empoigué ; il ferc aux dents incilives & canines qui 
n'ont qu'une racine pour les pouffer hors de leur 
alvéole , & aux chicors quand il peut y avoir prife. 

6. Un tirc-racine de dene, décrit par Guillemea Propreté da 
& appellé en grec Kifagra , & du commun Rifa- Rilagran 
gran de deux mots qui Gguifient enfemble déraciz 
ner, ge une efpèce de tenaille d bouts. 
font prefque pointus pour entrer dans l'alvéole & 
pincer le refte d'une racine qui y eft demeürée. Cet 
ioftrument e(t fore néceffiire aux Arracheurs de 
dents 

7; Une tenaille appellée bec de corbéau À caufe Ufage de 
de fa figure, elle fert pour extirper les chicots & feu evil 
еп couper les extrémités quand elles font trop 
Poinrues. 

8: Une paire de tenailles incifives avec Iefquel- 
les on coupe de la tablette ce qui: pouffe en dehors 
& qui excede Ia grandeur ordinaire des dents. 

Ш ne faffit pas де connoître ces inftrumens , il Situation 
faut s'en fervir à propos & avec dextériré On faic du patient 
bet À terre für un carreau feulement celui à qui 
9n veut arracher une dent. L'Opéareur fe mer 
derricrelui , & ayant engagé fa тёге entre fes deux 
СЪМ il Ja lni fait un peu hauffer, la bouche du 
patient érant ouverte il yremarque là dent patée , 
afin de ne pas prendre l'une pour l'auue , puis avec 


Manuel de 
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le déchauffoir il (раге la gencive de сете dent 
qu'il. empoigne enfuire avec Pinftrument qui lui 
aura femblé le plus convenable, auquel il fait faire 


Ce qu'en la bafcule pour extraire cette dents Quand on ne 


a pas manquée › le malade en fe panchant crache 
4 dent avec le fang qui fort de la gencive, & dont 
on fk couler quelques cuillerées avant que de 
gergatifer.la. bouche. avec: de l'oxicrar. On pince 

vec deux doigts la gencive d'où la dent eft fortie, 
afin d'en raprocher les parties écartées;" & on con 
tinue d'ufer d'oxicrat ou de vin tiéde pendant la 
journée. (а) 

Сите opération ne confifle que dans un effort 
qu'il faut que le poignet falfe pour emporter la 
dent: on redouble même сес effort quand la dene 

le, & on ne quitte point prife qu'elle ne foie 

chée; Celt pour cela que les Chirurgiens qui 
font dans la pratique de beaucoup faigner, & qui 
veulent. toujours avoir la main ferme & legere ne 
doivent jamais arracher. de dents, de crainte que 
lcs efforts qu'il faut faire ne leur rendent la main 
tremblante: on lai(fera donc cer emploi aux Opé- 
rateurs qui en font un exercice journalier, & qui 
aont point d'autre métier pour gagner leur vie. 

Si je confeille au. Chirurgien d'abandonner cet 
te opération › ce n'eft pas feulement pour le préj 
dice que D main en pourroit recevoir, ceft aufi 
qu'elle. me paroîe un peu tenir du charlatan ёс йа 
birelenr. En effet la plûpart de ces arracheurs abu- 
fent de leur valent. pour: tromper le public y faifane 


(€) On ne peut assacher une dent fans ouvrir le ай? 
feau qui y porte lefang, ce qui caufe quelquefois unc hé 
gic confiderable, On remedic à cet accident par 
petit tampon de charpie ou de coton trempé dans de 
qu de Rabel qu'il faut bien exprimer. On le met dans 
Yalveole y on l'affujettit pendant quelque tems avec. 
16 doigt pour, coroprimer le vaillcan. On peut fe [ervir 
int tampon de harpie affez gros pour faire unc. 
fompreftión cxatte für le;vaiüicau quand la bouche clt 
(шс. 
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accroire qu'ils n'ont befoin que de leurs doigts у 
ou d'un bout. d'épée pour emporter les dentsles 
plosentacinées. Mais un: Chirurgien ne doit. point 
connoître ces tours de foupleffe , & comme c'eft 
la probité qui дой être la regle de tontes fes ac 
ions , il faut qu'il fe diftingue de ceux qui veule 
en impofer aux autres. 
JL A feptiéme & derniere opération quon faie 
aux dents ; c'eft d'en mettre d'artificielles A la 
pláce de celles qu'on a. perdues. On allegue QEK Du rempla. 
тайоп pour autori(er cette: pratique, la premiere сеш (гт 
eft tirée de l'ornement qu'elles procurent y parce denis os 
qu'il eft vilain de voir une bouche mal garnie dans dues. 
laquelle il manque une ou plufieurs dents , & la f 
conde eft établie fur la nécefliré d'articuler là voix , 
puiíque ceux qui ont des dents de manque пе feu. 
vent pas fi bien prononcer de certains mots que 
quand toutes: Les: dents y font. Pour-obvier à ces 
deux inconveniens ; on commande des dents d'y- Comment 
voire à peu-près de Ia grandeur de celles aufquelles on ajute ies 
on les fabftitue , on Les perce pour y patfer un ou dents ari 
deux fils dor avec lefquels on le eria 
Yoifines , ce fil tourpe'aurour de celle. 
les dents artificielles! affi: fermes (que fi elles 
toicnt naturellement placées, On en fait fibriquer. 
autant qu'il en manque; deux , trois ou quatre Ges 
guton fait tenir enfemble: ауес des: fils d'or, éi 
qu'on place, comme on a di; entre les dents natu- 
Ier qui zeen, On connoit-de vieilles femmes 
ghi portent un ratelier tour entier de faufles dents у 
& qui n'oferoient prefque ouvric li bouche de 
Ers qu'on. ne s'apercüe:de- certe fübftitutionz 
Ce qu'il y a de ficheux j fe'eft que l'yvoire:jaunic 
£n, peu de tems dans la bouche; doù‘ vient que 
Fabricius confeille de les. faite de los du апе: 
d'un bet, & Guillemeau pour leur matiere ens 
figne la compofition d’une pate qui confifte А 
prendre deila cire blanche ronde ër 3 Ia Байге fon 
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Fou dre avec un peu: de gomme élemi , y ajoutant des 
deng au Poudres de maflic , de corail. blanc. & de perlesz 
а il prétend: qu'avec cetre pûte оп peut former des 
dens artificielles qui ne jauniront jamais & qut- 
lle c(t vrès-propre pour remplir: les tous des dents 
теці 
On agite deux queftions for les dents; Јарге- 
miere e(t de savoir i. quand. on arrache à un еп. 
fant les dents. de lait avant qu'elles fe difpofenr à 
tomber. les fecondes en. reviennenz Ar plos belles 
& plus droites s, & l'autre f une. dent remife dans 
on. alveole après en. avoir. été arrachée peur s'y 
rafermir & prendre vie comme fi on n'y avoir point 
roach 


Ceh une erreur; de croire. que Je premieres 
dents puilfent donner. une méchante figure aux fe 
condes , elles Гоп les unes & les autres dès la na 
fance formée еп petit ddns les alvéoles у oh elles 
х'о бепе les premieres forties - apres avoir fervi 


cinq ou. fix ans font роце dehors parles derniez 
Erpulfonres qui prennent leur place, & remarquez que cel- 
des premie» les-là n'ont quafi que la tablette , parce que: les 
rer dents autres en fe proffifant n'ont. pas donné le temsà 
ces: premieres de (е perfectionner & de обе 
dans leurs, racines, de forte, que les anciennes ne 
peuvent point corrompre la forme de füivantes,. 
Obfervation J'en ai và l'expérience dans une jeune fille, à qui 
cprolted fa mere avoit: fait arracher.voutes les dents. plus 
v erreur d'un an avant qu'elles duffent tomber; perfugdée 
Populaire: que celles qui fortitoie après feroient plus par- 
faite elle futtrompée dans fon attentes car. 
elles vinrent un peu plus vilaines que les próceden- 
tes. Une. perfonne de qualité dévore: à l'excès les 
fit ôter à fa. fille par un moti toot oppe: cette 
enfant les avoit trés-belles , & de peur qu'un jour 
«Пе ne fe glorifar de cer avantage cette mere 

voulut. qu'on les lui. arrachat toutes, afin qu 
Selles qui poufléroient enfaite crant. moins bel: 
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les ne füffent point un obftacle à fon falut. S 
Je ne crois point qu'une dent qui a été tà dés. Eit Giga; 

ment enlevée fe райе raHermir dans fa cavité & = 

reprendre vie comme auparhvant. M. Verduc ra- 

porte là-deffas qu'il a oii dire que M. Carmeline 

fort habile Operateur pour les dents, ayant arra- 

ché une dent qui n'éroit point gárce, Ia remit forc 

prómptement dans fon alveole , ой elle e'affermit 

fi bien qu'il eur beaucoüp de peine à l'arracher 

l'année fuivante , la méme perfonne Гаре venuë 

retrouver à сапе que la douleur l'avoit reprife s 

mais certe hiftoire me paroi apocrife, aufti-bien. 

qu'à M. Verduc qui reconnoir lui-mêine que rous 

les filets nerveux & les vailléaux qui portent la vie. 

& la nourritore à Ja dent ayant été rompus , elle ne 

peut pas reprendre racine & fe joindre au tout 

quand elle en a été une fois féparé 


Fic XLI. POUR LA LANGUE ET LA LUETTE, 
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Der Opra- J 4, age demande des opérations particulie- 
que Ал, AL res dont la premiere ef l'inc ion du filet. la. 
a quelle eft ordonnée err deux occafions , L'une quand 
ire, & l'autre quand celui 
qui y eft naturellement eft où trop gros, où trop 
avancé vers Ia pointe de la langue. 

Les enfans ele fovent avec une membrane 
gui s'attache (ous la langue au filer naturel , & qui 
empêche que la langue ne рше fortir au-delà des 
Kos , ni execurer fes mouvemens ordinaires» les 
Sages-femmes fe veulent quelquefois. ingerer de 
Danger de déchirer certe membrane avec leurs »ce qui 
фаш kee. pas toujours exempt. d'inconvéniens parc 
He qu'elles ne peuvent point rompre аїаб certe pellis 

cule qui eft айел fore, fans faire beaucoup de 
douleur & fans attirer Garer for la. partic une 
fluxion qui ótant à l'enfant le moyen de téter le 
Priveroie bientôt de la vie, C'eft pourquoi elles 
пе doivent entreprendre ni. de la détruire ni dela 
couper, certe opération n'étant point de leur ref 
forty mais de celui du Chirargien À qui. il eft très- 
facile de s'en bien acquirer , pourveü qu'il nc nes 
glige aucune des circonftances effentielles. 
Incommo- Si le filet fornumerairé eft petit , il ege ne pas 
ji da mures mais quand il eft grand. & qu'il va jufgnes 
D: au bout de la langue , l'enfant пе ant, lancer 
leteton , il ne fait que chipoter & tous fes efforts 
lui font inutiles pour ferrer le mammelon , parce 
que се frein qui eft (ous la langue la retient & ne 
lui permet pas de preffer le bont de melle 
contre le palais pour en tirer le lait. Сес enfant pe~ 
riroit donc faute deréter fi le Chirurgicn ne vek 
noit à fon fecours. il faudra prendre dela maia 
gauche la petite fourchette А. & de la droite. des 
Has B. Puis ayant fait tourner l'enfant du côté 
du jour, on lui foulevera la langue qu'on tiene 
élevée avec la fourchette qui embraffe le flet, 


& au рой 
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avec les cifeaux , on coupe tout ce qui n'y doit pas Detincifion 
être naturellement ; on, pourroit au defaut de Ja qon y бі. 
fourchette fe fervir des deux doigts qui auroient le 
même cet; les cris de l'enfant font utiles dans 
се moment, carils font que le filer fe prefenre plus 
A découvert, Auffi-tót que cerre bride eft coupée 
Оп mer deffus un peu de fel & on. y paffe le doigt 
pluficors fois, non pas comine quelques-uns di- 
fent , afin d'empêcher qu'il ne fe reprenne , car 
mouvemens continucls de la langue , soppolene à 
"cette réunion ; mais afin. que s'il n'étoit pas coupé 
jufines dans fon fond le doigt déchirit le. refte, 1 T 
се qui fe fait fort aifement , & la nourrice done X 
nant incontinent à tetter À fon enfant , l'appaifera 
auffi.tóc. 

a facilité avec laquelle on le voit tetter fait 
juger que le filer eft bien coupé, & prouve la né- 
ceffité de la Chirurgie parce befoin. que l'homme 


a quelquefois de cet art dès la naiffance: il ne 
doit fortir que deux ou trois gouteletres de fang 
саг (ila partie fiigaoit beaucoup ce feroir une mar 
que que la pointe des cileaux auroit touché à Pune 
des deux. veines qui font fous la langue, & Celt 
ce qu'il faut éviter avec foin. Mais en cas que ce 
malheur fût arrivé on y remedieroit en amétant 
le fang , foit par l'application de quelques medi= 
Samens , comme de poudres aftringentes , foit en 
tenant le doigt for l'ouverture pendant. quelque 
te еп en la, couvrant d'une petite com- 
[e де dans de l'eau fliprique. Quand une naen 

Че ces veines eft ouverte, & qu on s'en ap perçoit » onatréte ici 
Qn a peu de chofe à craindre, parce qu'il efl ай le fs 
de retenir le fang з mais (i on n'y remedioit point 
le mal pourroit devenir plus imporant, comme 
nous l'avons và arriver À Paris il y a quinze ans où 
environ : voici le fait. 

Un fameux Chirurgien de Paris coupa le filetÀ йоне, 


tin enfant qui avoir cté attendu avec ence , 


ne Finciko 
la langue, 
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& reçu avec joye comme un riche héritier: maig 
certe confolarion ne dura gueres aux parens , Pen- 
fant n'ayant pas long-tems joui dé la lumiere » para 
се que le Chirurgien ne croyant poinr avoir ouvert 
une des ranules en Jui coupant le flet, s'en alla 
auffi-tór qu'il leur уй retter avec facilité; & la 
nourrice ayant remis l'enfant dans fon berceau après 
qu'elle leut fuffifmment allaité ; il continua de 
mouvoir fes levres comme s'il tertoir enca re, à 
Quoi on ne fit pas d'attention , уй qu'il у а quan 
tité d'enfans qui font cé mouvement par habitude 
еп dormanr. C'étoit néanmoins le fang qui fortoie 
de la veine , qu'il avaloit à mefüre qu'il le fentoit 
dans fa bouche; la forrie de ce (ang étant encore 
excitée par le füccement qu'il fit jûfqu' ce quil 
y ейт plus de fang dans fes vaiffeaux + & on ne 
s'en apperçut que parla paleur & la foibleffe de 
l'enfant. qui mourut peu d'heures après ; оп l'ou- 
vrit & on trouva qu'il avoit avalé tout fon fang 
dont fon ейотас étoit rempli: je ne cite certe 
obférvation que pour avertir les Chirorgiens de né 

pas tomber dans une pareille inadvertance. 
m Sile frein ordinaire de la langue fe trouvoit 
letrop gros ; il ne faudroit point héliter de le сой- 
per. On voit fouvent des enfans qui bégayent à 
l’âge de quatre ou cing ans , parce que leur langue 
n'a pas la liberté de fe remuer pour articuler & 
prononcer diftinétement ; on doit pour lors don- 
пег deux ou trois petits coups de la pointe des ci- 
feaux B. еп diflérens endroits pour la débrider , 
& par ce moyen. rendre à cet organe la liberté de 
fe promener dans toute la bouche , on connoir que 
c'eft ce filet qui le retient , quand Penfant ne рейс 
gas avancer la lanrue au dehors de la bouche: ёс 
Оп n'a pas lieu de rien aprehender en coupant cette. 
bride , pourveu qu'on évite de piquer les ranules. 
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L rien fous la langue de petites tumeurs a grenouil. 


qu'on appelle grenouillertes › (а) qui tiennent leue. 

un peu dela mature des loupes; de font or 

nairement pleines. dune humeur glaireufe ; & 
quand elles ont une fois commencé à paroitre , 
elles grofffent en peu de tems › & quelque 

unes parviendroient à une groffeur dangereufe fi 
on n'y aportoit du remede. L'humeur qui les com- 
Pele eft. prefque toujours contenue dans un kifte „ 
C'eft pour cela que pluüeurs Auteurs nous con- 
fállent de les diffèquer, & de les ôter avec ‘leurs 
membranes. Mais comme cet avis n'eft pas б aifé 
à réduire en pratique à raifon de la longueur du 
tems qu'on employeroit À féparer cette tumeur , 
pour l'emporter comme on feroit une loupe , & 
à opérer dans un endroit auf difficile & аш fen 
fible que la bouche , il eft à propos de chercher un 
moyen plus commode & plus fûr , qui fera de 
faire une fimple incifion par laquelle la. matiere 
contente étant évacuée , Le mal fe guerira entie 

ment ; car les médicamens propres à réfoudre de 


pareilles tumeurs , ne peuvent être employés dans 


la bouche , d'autant pl 


que fous Ja langue il y a 
deux vaiffeaux folivaires qui. verfen 


fans celle de 
la falive dans cette cavité , laquelle empêcheroit 
que les remedes n'opéraffent. On prendra donc ce 
Scalpel C. avec lequel, la bouche étant ouverte 
x la langue élevée, on fera une incilion dans le 


Jl Les tumeurs appellées grenouillettes fonc de deu 
Peces, Les unes rondes, placées fous la. langue» 
mblenc n'être produites que par la dilatation. di 
ganal excretoire de a glande füblir gale, Les aunes 
ont plus longues que rondes, placées à la pare la- 
terale de а langue , & formées par la dilatation du 
fanal excretoire de Іа glande maxillaire interieure, La 
liqueur qui remplit ces tumeurs eft la (alive qui y fes 
joue & уу атаб peu d-pea à caule de Гоп рас 
fement ou de atonik du canal, 


Ipütument ` 1 


Des OPERATIONS DE CHIRURGIE, 

eu de la tumeur dont la matière ne fera 
рїйгөс forcie qu'on: détergera le fond du fac avec 
le miel rofat , Er un peu d'efprit de vitriol, tre 
pant dans ce mielun petit linge attaché ad bou 
d'un brin de balay avec: quoi on frottera rade- 
ment le dedans du xifte pour le faire exfolier ёс 
le confier par ce traitement qoi. doit durer 
quelques jours з on laver fouvent 1а bouche avec 
Poximel , & enfuite avec un vin auftere dansle- 
quel il y апга peu d'alun. Геп ai và qui révenoienr 
parce qu'on fe contentoit d'y. faire une fimple ou- 
verture avec la lancette pour en vüider la matiere; 
la playe fe fermoic, & la tumeur fe rempliffoit ; 


on la difüpoit de nouveau par l'évacuation de 
l'humeur, & elle ne manquoit point. de fe 


re 

produire peu à peu , ju! ce qu'on eût confümé. 
le kifte , comme nous avons dit. (4) 

langue empêchant de voir dans le fond de 

,.I bouche , on a inventé un inftrument en forme 

de fparule très-large & emmanché marqué E. 

commode pour ótercet obftacle en abaiffänc la 


(а) Quoiqu'on ait die que Ja matiere contenue. dans 
ces tumeur nit autre chofe que dels live. On у 
touve néanmoins quelquefois une petite pierre, Le 
d'autres fois une matiere fabloneufe ди plirreufe. Ма 
ceite pierre ou cesautres matieres ne Viennent que de 
ta liqueur falivale de méme que Le tarere qui amalie 

es grenouillettes acquierent aufi quelquefois un 
volumctsés-confiderable- М. Caumont Cu a depuis peu 
gueri wie dont le volume érpéchoie le malade de par 
ler & de fermer la bouche, I ouvrit en ma prelence 
gense tumeur dons tout Ton rendus een tia аң 
moins une denc-livre de matiere рае тераса 
de chaque céré de l'ouvermredes abeng qui dans la 
fie auroient nuit à la guérifon. Il emperta du kifle 
autant quil purs E ft tomber lc rele par Бане des 
conforprifs adoncis ; бс à реп prés tels que ceux que 
ргоро[е notte Auteur. Le malade eit parfaite 


o nt gue- 
PE parle avec facilité 
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Jangue p & la tenant fujerte jufqu'à ce qu'on ait 
examiné ce qu'on vert bien reconnoitre. Si le. 
malade n'oovroit pas la bouche: füflifamment pour 
découvrir ce qu'on cherche voilà une autre ma- 
chine F. appellée le miroirde la bouche , avec quoi 
on tientnon-feulement la langue affujertie , mals 
aufi on fait ouvrir les dents autant qu'il eft nécef- 
faire оп ne doir pourtant fe fervir de ces infiru- 
mens quequand on n'a pas" dés moyens plus fim- 
ples з саг (i on pouvoir avec le manche d'une cuil- 
lere tenir la langue tie comme: il (е prati? 
que tovs les jours , il ne faudroit point faire paz 
rade de tels outils dont l'afpcét. (Ёш épouvente les 
malades: 


1, s'ama(fe for la langue: une стай blanchâtre 

& limoneufe , qui Ja rend infenfible aux favearss 
ceux qui fe piquent de propreté ; doivent Ja nés 
toyer chaque jour. Il y еп а qui fe la гаеп ous. 
les matinsavec un petit couteau, mais il eft roieux 

e fervir dune cuillere Ga parce qu'elle emporté 
auffi-bien que le couteau. Ta craffe qui. етапа 
les papilles dont la langue eft voue parfemée ў 8с 
qu'elle ne peur pas les offenfer comme fair le cou” 
teau, dont le tranchant enleve toujours ou détruit 
quelques particules en les: raclant , ce. qui бе la 
délicatelle. qu'elle doit avoir dansla perception 
des qualités favonreufes des. alimens, (4) 


А Inette eft une petite éminence charnué. & 
cartilagineufe , füfpendue au fond du palais 
for la racine de la langue: les Latins l'ont appellée 


(a) Quand une perfonne s'et coupé Ta. langue avec 
les denis , & que la partie coupée tient encore au refte» 
on en procure la reunion , en y faifant en deffis & en- 1 
delious deux ou trois- points de future entrécoupée » 
dont on coupe les fils le plus. court qu'il eft роте» 
& cn faifant de temsen tems laver la bouche du bleffé 
avecune eau d'orge dans laquelle on (оце du miel fofat, 


Ro r3 


De fon re- 
lâchement, 


Remede À 


ce mal; 


Go. as Qrenanons эт Слет 
кеша y & les Grecs gargarcen 8: lionis par 
н cs garg ons, par таро 
à fon ufage , & à fa figure de ропе NES 
lomne , &c. que ces mots figoifienr. Elle a be- 
foin du Chirergien dans deux maladies ийе 
elle Sms Ícavoir dans fon: reláche ined Hum 
être relevée ‚ & dan: pin pour J ê 
frre levée ^B dans fi conuprion poor uc 
Ceux qui ont la nette relachée , fe 

a luette relachée ‚ fentent comme 
Un. morceau qui leur pend dans le. fond. de la 
bouche, ‚ & qu'ils eroyent être. prét d'aval 
tout moment s ils ont recours au Chir d 
parlant le langage commun , qui eft 
enc la luette démife, &de prier 


en en lui 
dire qu'ils 
с la leur re- 
mettre promprement , s'imaginant qu'il sy foi 
articülées, Ое ап Chirurgie Xl’ aminer ay. ant 
que de rien entreprendre: Si elle eft rouge , goffe 
& nmée il fera ufer de gargarifines doux 
fans ; & fi elle étoit blanche & allon- 
gée’, il faudroit la relever avec une: cuillere faite 
exprès Н. dans laquelle on met un рен d'écorce 
de grenade |, QU da poivre en pondre: Après avoir 
ег langne , on applique Te bou e 
Juette dans la cuillere с se Lë We h: Hs ZS 
оўоп la tient quelque efpace de tems, La poudre 
d'écorce de: grenade referre les fibres trop cten- 
dués , & le póivre par fa chaleur abforbe Та pituite 
dont elle eft abbreuvée : mais il faut bien fe gard, 
de fe fervir de ce remede quand clle eft allongée 
par inflammation, comme on a fait quelquefois 
dmprodemment , & fans avoir égard à la confe du. 
mal qui un remede tout oppofé; eet 
"ues pas peeo "il. eft furvenu. 
Ene equina ine fluxion für routes les pars 
p, Qn Voit en certaines indifpofitions nu bout de la 
lore une petite rumeur tranfparente & blanche 
omme une perle qui у ferojt atrachée ; elle ct 


tne fa 


Ster DEMONSTRATION: бух 
сашЁе par de Ја pituite qui. diftile des parties. fu- 
рёдешгез „ & qui coule jufqu'à la pointe de, certe 
éminence, Siune elle ferofité, ne peut pas 6t 
diffipée & tarie par le poivre & par Les аши 
medes дейїса la langue étant baiflóe , on 
prendra ces. cifeaux. marqués I, dont les branches 
font longues pour aller juíqu'au fond. de la bouche 
couper cette. pointe. pleine. de piruire. La ene 
«аль dégorpée on ofera de, gargarifmes aftrin- 
gens qui en refferrant les fibres Ja remettent dans 
on premier état: М 

Dans les Pays froids comme la Nortvége les 
babitans font füjers à une cathare caufée par une pi- 
tuite qui durant l'hyver leur diftile fur la, luerre ; 
& la groft tellement. que. les. malades fuffoque- 
roïent , (i on ne les fccouroit». Mais la maladie. eff. 
fi preffante qu'ils n'attendent point desmédicamens 
Je retour de leur fanté , cet pourquoi ils ont. re» | 
cours-à l'opération par laquelle ils coupent cette 
parie le plus promptement qu'ils peuvent, Се 
mal, eft G fréquent, qu'ils ert toujours des inftm- 
mens prérs pour faite. cette opération 5 le plus fas 
meux de tous eft de. l'invention d'un payan de 
Thiberen Nortvége s. il revanche la, luette en un 
moment. par le moyen: d'un. тейт. qu'on 1асһе 
auffi-tót. qu'on a placé cer inftmment qui a eu las 
probation-derous. les Chirurgiens de fon tems 5. & 
Jean Scalter. Médecin & Chirurgien. dela Répu- 
blique d'Ulmes. nous. en, a donné. la defcription. 
dans fon Livre. intitulé: l'drcenal de Chirurgie. 

Cette opération ne fe fait ici que rarement , tant 
parce qu'on n'eft pas expofé aux mèmes cathares; 
que parce qu'on eft prevenu que la luette fert. pour 
modifier l'air qui entre dans les poumons , & que 
ceux à qui on l'a retranché deviennent afta 
ques & pouffifs , quoique Scultet nous affare qu'il 
m'en arrive aucune incommodité. Mais quand on 

é de la faire , ces cieaux 1, füffifent après 


Reese 


согу: 
te opération 


км DEMONSTRATION: Di 
ment. Auffi-tór qu'on 
point différer P 
on aura entor- 
vous la voyez » & 
neur ol on fera. 
faigndes. (a) 
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Operation 


Синоп › 
poue ce mal. 


qu'on а abaiffé la: langue: avec I 

JE lu avec ntrumene Lo it bouche les meurit prompt 

о pou 10 тенен, pas qu'on fe (нуе de y fent de Ja Ruétuarion, il пе faut 
кайрыш ОЁ Pin oU Dit, cele аша Ee A Les опус avec la lancette К 

trs ба qui orbit Gre D NN EURE tillée d'une petite bande comm 

sm feci uit fore bare. Jon que donr la pointe fe. dirige for la. con 

s ayent ргорогё ici la ica e on deis grabdetndeideue 

ıe la mariere en е fortie, le malade 

rem» 


ture, & d'au 


peuvent бис tres le cautére” аала. + 
" ker ind il feroic page de A.l'inttant. qu 
Teen: Je bones dd fil ui pendoientdans ft foulagé 
e ne ps quels girare el coupes plie d'une efpsce de 
n 3- & fion votiloit porter mêmes & qui laiffe 
que canule qu'on y ей 
que canule qu'on y eüt'mife pour Ie conduire , le. mes 
rougess & ргмійе confoude: bovillies dans 


appliqués. Ber Ja Je 
mais la катет eft. quelquefois. 
mg brolé qui fe fait jour lui: 
fer ardent juíques тап fo опе сатте confidérable qu'on. 
ques au fond de là bouche › quel- Фо faire tomber. On met en ufage les gargarif 
mlade & iles amitan en fe terfifs avec orges aigremoine › ronces: rofes terhits. 
s enferoient. effrayés, '& il р le vin 


ferait: mal-aié d, 
n 3i fé de borner à la e ^ 
yv xem WA de partie aMigée blanc. Le miel rofat mé 
deeg de l'incifion qui m, до fe contentera 'éfpric de vitriol , nenoyeparfaitement 
авео ое ageet On trempe dans cette mixtion un ling 
jue peu de née ks d eischten il ven fokt bout d^üp perit brin de balai y & on en бопе un 
Eas eder E LUCE argarifmes aftrin- peu ridement l'éfcarre qui ne tient pas Jorg terns 
péu de tems, contre ce remede. 
Quelques-uns de nos Anciens propotent ZE reiege 
у Aaen font Поре des amigls 

nine les. ` 


¢ avec quelques: goures 
сез parties: 
attaché au 


топиб 
Ux deux córés | 
sion de ae A еен cores Ze Inette joy a> deux parer d'arracher ces gla 


Яго! glandes conglobées 
реПепотомйек у les се: цин Ves uns ape ration trés-aiíée , & nons. айтеп «qu'elle 
diese a dee К perch commoderont plos даб да fuite : je vots renvoyo 
fait Souvent on déne: di e el Telées $^ il fe aux moyens: qu'ils nous donncnc pour. la foire y & 
qui en font gonnées e Hat fr ces: Blondes que je trouve très-cruels ; Er je voudrois une аше 
Coup de difficulté avaler. la Je $ Qu'bn:beauz caution de fuccès que leur parole 5 car la fonétion 
la füigoée" dus cec maladies pod" prevent. Deb dé ces glandes étant de Vesper Ze de filuer fes (тот 
tru&ton qui ariveroit su valest fone cer Die qui fervent Ате ог la langue ; le Jaryn: 
glandes fe turiéfioient сс fen x fognines(i ces. & l'œfophage у ces parties fe trouverðient privées 
Deeg lr ЫН айка de cette тое qui leur eft d'un grand feconrs роце 
mp à füpi n La ne manquent pas de émperer Гай і dans les poumons aire 
venir à füpurarion s dame que la chaleur de i pow iera re oo 
(а) Ambroife Paré a imaginé & M;Perit a perfeđlion- Liv. vut. 
n V'iptrument Y Lët 
moyen duque 
bouche fans 


miglales, 


Sekt? U yya Carla Габа H d 
3 „шу, px d dip our faire ces fortes d'ouvertun 
biat, is, jo IE C etes trous » pat ой s'écoule Tas une pelé aujourdhui Pharingotome › par le 
each Sau Quant kes an lle fe qi On porte une ams dans e fond de 
Diac, ces usine Ес ратон не quelquefois Seun ie de 
Ho? ce qui pourroit les fare prendre pour des p UT н 
1€ tsaité des inftrumens par M. de Garenge 


^ А RATION: Ki 
Dis Orrnations-në CnIRURGIE, EE EE 1 
lier l'aliment qui tombe dans Feieren pent cuts en fe ployane pour sccoramodés NUR 
ans de [ L peur s'arrêrer des corps étrangers dans: le go» Pane Runden ШЕ OEE pasmon Pa p 
geler. "`Ä fier, comme des petits os, desarteres des pur sace qom equipos 
gilles s ou des épingles la premiere chofe qu'on dela fite avale y elle cft en danger de demeurer 
fait pour débarralfer ce tuyau, / сей de porter. le dans l'œfophage quand le 61 vient baud ee 
doigt dansle fond de la bouche ; & de tacher ee 
de les tirer ; en cas qu'on puiffe y atteindre. Stils qu'lle fe ploye comme on veur , quan elt für 
étoient. defcendus trop. tem. ep -prendroit ún de la pouvoir retirer? le Chirur; ien Sek 
morceau demie de pain qu'on avaleroit à demi- ce qui conviendra le mieux, & quelque һа 
mâché; fouvent cette bouchée les entraîne avec qu'il foit Ш eft fouvene fort embarralTé. (a) 
lle dans l'eftomac : & en..cas que ces corps. ne А поце les. moyens. décrits par. 
putent pas defendre y Ar qu'ils. piquaffent Pofon , Oh peur dere Апош ев roqyene dcin 
phage y ЧЇ faudroit exciter le vomi(fement comme MEE ee RANG кале d'en cours 
le moyen le plus fr pour faire fortir tour ce qui EIS 


3 grolle comme une plume de cipe longue d'un 
eftorrété dans ce paffage. Mais fi on n'en ' pouvoit pied! ой environs trouée" dans "toute D 


encore. venir А bout de cette manieres он ЫШ Barrie RO En AN pee éponge 
toit la langue avec une cvillere Gs ou kën nt rale en pile» Aa MEE Ton ea ie dune 
eris E. poür offer de découvrir la caufe de сес Petite éponge, Pour fe ervir di ке desnierinttument » 
embarras de la gorge. Si on peut l'appercevoir il Sn mea canule uy rade baleine proportion 
faut: fe fervir de l'un de ces deux inftrumens L, & née à fa longueur & à fon diametue 


c des extrémités qui elt plus grofe que.le. refte > 
М. qui font tràs-coumodes- & faits A. defcin de BEEN us qui IE 
pincer & de tirer au dehors tout се qui. eft arrêté Ка i 
dans le gofier. Шу ena un. Laldont les. branches 
font droites , l'autre М. e ageet en. forme. de 
Обе du сой аргу afin de.choitr l'un des deux; felon Pens 
Tin: de droit ой, fera. placé: le) corps. étránger.--Mais 


Fic. XLII. Pour es Gren tes & PARTIES vorsits. 


те £ étoit rellement avancé- dans l'oefophage. qu'on: ne 


7 ает le (апі, ni le voir ,. on prendroit un poiz 
теза pelé , боке d'huile /qu'ou -feroit entrer. 
dans le gofier , & qu'on poufferoit: jufqu'au delà 
du lieu ou on fentiroi ce corps, Il y ena qui at~ 
tachent au bout d'un fil N. un petit morceau d'é- 
ponge О. dela groffeur d'une noi 
Payant imbibé d'huile , le 
tirer par le mo 
où lecorps el 
doit l'amener a ies qui 

qu'il fe 


les oreilles 
parotides, k 
go&tee & le 
écrouelles, 


Ploficars 
manieres de 
retirer 1 
<orpufeules 

ans loreil. 
le, 
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Des opéra- Q Uoique les oreilles foient les parties les moins. 


fujettes aux opérations» цу a: néanmoins 
je deux occafions ; ой elles ne peuvent pas s'en райт, 
s Pune eft quand elles font bouchées naturellement ; 
l'autre. quand il y eft entré quelque matiere 
апре. 


ans qui. viennent au monde avec 
» A les oreilles bouchées Den ty remedioit pas 
ils feroient non-feulement fourds , mais encore 
muets, parce que n'entendant point ce qu'on dir, 
ils ne pouroient pas apprendre à parler. La caue 
de cette fürdité eft rdibnirertient une petite mern- 
brane qui bouche & qui elt; placée où 
extericürement , ou dansile fond du conduit proz 
che le rambour. Quand deelt exterieure , il eft 
facile dela couper avec eet inflrument A. l'ouver- 
ture étant faire, on y fourre une petite canule de 
plomb ou feulement un perit tampon: jufqu'à 
uela cicatrice foit achevée. Mais quand Ia m 
brane eft épailfe, & qu'elle tient au tambour , il 
eft rràscdifficile d'y apporter remede. Si. on ent 
prend de la percer, on court rifque de percer au 
Jetambour $ & 8 on veut fe: fervir de cauftique 
pourla confamer, on eftdans la méme peine а" 
viter la cauterifation du tambour, vûyla difficulté 
qu'il y a de porter les remedes précifement ju(qu'an 
droit du mal à caufe que le conduit eft tris-étroitz 
Tout ce qu'on peur faite c'eft d'y infinaer des m. 
dicamens mitigés qui ne corrodent pass mais qui 
puiffent émincer cette membrane en l'ufant & Lat- 
tenuant peu à peu, 


N a recours À la Chirurgie quand ‘il eft en- 
tré quelque chofe dans l'oreille. Si ceft un 
moucheron ou un infeéte , & qu'on ne le puilfe 
vois onle tire avec cette pinceue B. , &s'il étoit 


с йтиме DEMONSTRATION... 637 
ae ec ce cure-oreille C. 
с J'inftrument dans Je, 
x la 


trop enfoncé, il faudroi 
Paller chercher en toun 
fond de l'oreille , comme quand on veur ôte 
malle Si c'éroie un. petit caillou » 
qu'on y cht engagé 
раг quelque ac- 
quelques 


са: qui y amales 

Чп noyau de carie , &c. 

eier ou qui s'y (croit glifé par. 

cident, оп commenceroit par {répandre q 

dés douces dans l'oreille 
de fur le mèn 

la тёге pour faire fortir ce 


бошке; d'huile d'a 
puis on coucheroïe le п 

i branleroic un рей ire f 
а silne forte pas nf» опе 


qui feroit епи 5 
d ou bien 


tireroit par force ауес des pincettes D. 
hoce kure-oreille qu'on couleà côté du noyau 
pouc l'embraffer dans [а cavité du cure-oreille» & 
conduire ainf au dehors: fi ces moyens ne reuf- 
Goiene pas ` on fe fervitoit. svantegeüfemeot d'un 
E P Souchon d'Angleterre qu'on feroit entrer 
omme dans un bouchons. &qu'on 
vee un noyau. Plufieurs fe fervent 
d'un tire-fonds , comme fi on vouloit tirer une bale 
aux playes d'arquebufades; & enfin d'autres propo- 
К Че пісте l'oreille une incifion en eroif- 
ngers , & les ame- 
font em; 


petit tire-b 
dans le no 
rsmeneroit 


fent de faire d А 
fant pour découvrir les corps ха SE 


K eure: mais ilne 
раг Porter que quand il ft impolfible de foi 
qu'on eft 

$ facile à 


oreille, qu'on ne 


dernier moyen , que qu 
re ipia з parce que c'eft une playe 
obligé de coudre enfüite , & qui n'eft p 
guerir à caufe du cartilage a To 
peut fe difpenfer de couper. С 4) m 
Pe Tes femmes & les files. fe font тее оты 
les pour у mettre des boucles де perles & де dia- 
iius, айп d'en paroître plus belles & brill x 
i éra е me pa: 
vantage ; cette petite Opération п qu 
l'attention du Chirurgien , & il faut Ја laiffer 


a) Lorfqu'on n’a pas foin de nétoyct l'humeur ceru- 
fce at forc des glandes de le conque » elle s'as 
Pat for A саш quelquefois Ја furdité » qui 


qu'on дас cette humeur avec une. Curette 
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aux coëffeufes qui Ia pratiquent Den 

Hifoire | M. le Chevalier de Nanrouillet nous a fait une 

нов di: hifloire qu'on croira i on veut ; il nous dit qu'é-. 

m rent efclave en Turquie, il vint à fon Patron unc 

grolle fusion fur une oreille, & que voulant fe 

Dirr néceffaire auprès да Turc, illui сол Ша 

de ie la Faire couper,ce qui fat executc,& il guerit. 

ire ce 'arron le croyant habile Chirargien 

а mieux qu'il ne faifoitavant cette opération, 

préfent il n'y a que les Bourreaux qui l'ont. 

pratiquée en France , & nous guériflons tous les 

jours toures les fluxions y, & lcs autres maladies qui 

viennent aux oreilles fans en faire amputation, 


Desparoti parotides font des glandes conglomerées , 
deb eue placées vers les oreilles entre l'angle pontes 
& l'apophife maftoide , leur 
Mage eft de féparer la filive & de l'envoyer dans. 
la bouche : quand il y a unc obftruétion dans les 
tuyaux de ces glandes , il s'y fait un amas d huc 
meurs qui les gonfle, & qui y caufe ш, 
très-grande, Les 


mede. rieur della machoire , 


ne douleur 
enfans font fort fujets à cette ma 
ladie , qu'on appelle les oreillons : on les guérit en 
les frottant avec de l'huile de lis bien chaude, & 
en les couvrant de la laine qu'on aura coupée à un 
mouton : l'huil 
abreuve les glandes, & la chaleur de Ja laine im 

it la refolution. Ces maux viennent toutesfois 
айе fouvent à füpuration , comme il et 
cet Eté prefque toutes celles des Demoifelles de 
5. Cyr à qui les parotides (е font enfées ; car ces 
tumeurs fe font terminées par un petit abfcès qu'on 
а été obligé d'ouvrir, my fant pourtant que de 
petites ouvertures au plus bas lien pour donner 
feulement ilu à la matiere , comme on doit Pob. 
ferver à l'égard de tous les enfans , & particuliere- 
ment des filles, pour éviter la difformité d'une 
grande cicatrice, 


ауе & adoucit l'humeur qui 


arrivé 


SrnrrPice DEMONSTRATION, 639 


Il y a beaucup de difference ‘entre les tumeurs Traitement 
y a beau: 


qui viennent aux parotides des enfans , & les gon- 5 


flemens de ces mêmes parties dans les perfonnes adultes, 


ont faites 
безеп âge. Celles des premiers font 
avancées en à premiers fontes 
d'une humeur douce & de facile geftion , elle: 
Mentes ear. eio Ыы УЗАНА 
tôt que la mat ВЕ ае Е. 
l'humeur qui tumefie eft plus ECT 
de plus grandes douleurs, & oed 
omme l'antrax ; ef pourquoi il faut ouvrir 
Së pour procurer la chute de l'efearre , 8 
les antiques font nécellires y pour confamer les 
duretés de ces glandes + on doit enfuire mondif 
Pun aye ; l'incamer , & difpofer à une cicatrice la 
moins difforme qu'il eft poffible. 
E goëtre eft une groffe tumeur qui fe produit 
au devant du col ; elle eft тше, pendante ; 
& mobile. Les Savoyards font prefque tous 
queue maladie , auf-bien que les habitans 
dcs оры де qub (ome барии de boire des eaux 
de náges fondues  & de fources froides s mais ces 
D ve de » GE nefe plaignant d'aucune douleur 
ме courent point aux rames» il voyenr cs tus 
meus commencer , croire; devenir exceffive- 
ne groffes fans chagrin & fons s'inquieter | 
fuites qu'elles peuvent avoir. H pelene ee 
difpoñtion боа mot Es qui, TE se gu 
Jub edu dud 
des Dë :1 recs РарреПепс auf SE 
Ode Bronchor qui gnili l'ápre-arcere y & de ki 
SE Eu AEN ШОН fait à ces par- 
hergne , parce que la rume NC 
ies ‚ eft femblable à celle que font le Ze 
mies тай се nom lui eft appliqué improprement, 
font faites des parties déplacées , 
lte d'une chair molaffe & pitui- 


Du goëtre. 


Core de 


Comment 


onl'exsitpe, 


Rem, for 
Cb. x. 


Gjo — Drs OPERATIONS De CHIRURGIE , 
teufe renfermée dans un kifte. (a) 

Si оп ne s'étonne pas en Savoye de voir naitre 
certe maladie, il n'en eft pas de méme icis les fem- 
mes fur rout. ne peuvent cacher leur inquiétude, 
dès qu'elles s'apperçoivent de lasmoindre enflure 
à la gorge , & leur chagrin augmente à mefure que 
Ja tumeur groit , non pas par la douleur qu'elle 
leur faic , car el 
mais parce que с 


eft communement indolente з 
а dérange l'œconomie de leur 
qui fait un de leurs principaux ornemens : il 

a dansle commencement tacher de fondre 

groffeur avec l'onguent Diaboranum , excel 
lent pour cet effer , pourveu qu'on le porte longe 
tems - & qu'on le renouvelle tous les huit. jours. 
Mais fi la tumeur ne laiffoit pas de croitre, & 
qu'on für dons l'apprebenfion qu'elle ne devint 
prodigieufe , on en viendroit prudemment à I 
tirpation. 

Le malade fe peur aifément réfoudre à fouffrir 
cette opération, car elle n'elt pas fi douloureufe. 
qu'on pourroir fe Pima Le plus fort de la 
douleur eft quand on fait l'Incifion à la p 
long de la tumeur avec le couteau E. 


au le 
celt par lA 


(я) Le goëtre ; comme l'Auteur le remarque, n'el 
pas une hernie » parce qu'il n'elt pas formé de parties 
déplacées. Mais il furvient quelquefois à la une 
veritable hernie qu'on peut appeller proprement bron- 
Zeck ow hernie de la сасе artere car clle eft 
formée. par le déplacement d'une parric de la mem- 
brane interieure de ce conduit, Cette membrane еп 
fe dilatane paffe entre les anneaux cartilagineux de la 
artere, & forme à la p. c du 
col une tumeur molaffe з fans douleur , de même cou 
leur que la peau, & qui s'étend quand on retient fon 
haleine, Cette efpece de maladie dont M. Mays * dans 
бг » & Manger** dans fes nottes fur B 
bete, font mention , elt fore rare » & nuit beaucoup 
à Ја Voix & à la refpiration. 
qu'on 


Sepre DEMONSTRATION: са 
qu'on commence. Les lésres de. cette playe feront. 
en(uite écartées l'une à droite „ Гаште à gauche, 
pouravoir lieu d'empoigner cette rumeur avec la 
tenette E: & de la dilfequer. dans toure. fa circon- 
fence, afin de l'extirper toute envelopée de fa 
membrane propre, les vaiffeaux qui l'arroíent font 
trós-petits. & fon peu de fenfibilité cémoigae айел 
qu'elle ne reçoit aucun nerf. confiderable. Hack 


pas befoin. de recoudre cette ріауе il Dër de. la. 


laver, & d'en raprocher les bords avec le banda- 
geuni(fant qui commence derriere le cou , & dont 
Jes deux chefs viennent paler (ur la playe fi сетте 
opération eft faite avec dexterité, il ne refte qu'une. 
icarice. Gren: imperceptible - & оп eft. dé- 
d d'une tumeur. qui. ашойс fatigué pendant 
route la vie. 


Es écrouelles font appellées des Latins fero- 
Ls. & des Grecs irae de Kiras» qui 
figoifie un pourceau., à caule du xaport qu'il y a en« 
tre ces tumeurs de Zender endurcies dans l'hom- 
me, & le col de ces animaux rempli de telles glane 
des. Elles font engendrées d'une pituite. paille,» 
quelquefois. piquante & falée à celles. qui. font. 
fiers, parce 
mangenc plus 


douloureufes ; les enfans у font pl 
qu'ils fonc plus voraces 

fovent ,. & ceux d'entr'eux qui vivent, de; legu= 
mes , de fruits & d'alimens indigeftes,, font pref- 
que tous fcrophuleux ; parce que le chile qui en eft 


produit étant crud.& difficile à Mubuilifer , s'em- 
barraffe dans les рогойгё des glandes, oil fair 
ces ципсшт 2 сей la railon pour laquelle nous 
Voyons que de cent qui fe prelentent pour fetai- 
re toucher par le Roi, il y en a plus des trois quarts 
qui font enfans de payfans , & à qui elles ne font 
venues que par une nourriture peu ipiritueufee 
On guérit les écrouclles. par. un bon regime de 
que par- 
sí 


vivre , & par les remedes. tant générau 


Panfement 
le la рус. 


Originedes 
écrouellos. 


licamens & 
opérations 
qui y con. 
Nicanor. 


Traitemens 
de la play 
suona fait, 


fai Dis OrrnaTIONS ре CHIRURGIE, 
culiers $ Тире de la panacée , du mercure doux, 
& d'un opiate fondant, avec l'application de Ген 
plâtre de devigo (ur la glande affectée , en guer 
fent tous les jours; mais fi l'humeur étoit rebelle , 
qu'elle eût de la falure & de Pacreré , & qu'elle 
vendie à fa füpuration , il faudroit l'ouvrir après 
Vive mt de tour ce qui auroit été capable d’: 
molit la dureté + оп panfera avec des onguens qui 
mangent & qui. font e(carre , parce qu'il ne faut 
pas longer à procurer la cicatrice avant que la 
glande foit tout-A-fait confümée 

Sil n'y avoir qu'une ой. deux glandes de tume- 
fies, qu'elles fulfent ‘extérieures & un peu mo- 
biles , il faudroit plátót les emporter par l'incilion 
que par les cauftiques qui font une douleur соп 
tinuclle , & demandent un tems. confidérable. $ 
le malade eft affez réfolu , & qu'il ait allez de con- 


fiance en fon Chirurgien pours'abandonner suit. 


rement à fa conduite , il faudra le placer en un lieu 


forc éclairé affis dans un fauteuil un peu panché à 
Ja renverfe ayant la tête retenue par un ferviteur , 
& les mains par un autre + puis avec le fealpel Gz 
on fera une incion longitudinale (г la glande 

fealement à la peau , au-delà de laquelle cette ins 
cifion ne doit point paflèr, après quoi РС )pérateug 
"e pointue Н. 
t la glande pour la fé- 
parer plus promptement en coupant avec fon feal- 
Pel tous les flamens qui l'attachent aux parties 
Yoifines + & pour fe faciliter ce détachement, il 
fera tenir par un garçon une lé 


prendra de la main gauche cette ér 
avec laquelle il асегоёћ 


re de la playe avec 
T'érigne plate Т. qui écartera la peau de deffos la 

© ainfi dégagé 
faudra appliquer l'érigne plare à l'autre côté pour 
le féparer de méme quele premier, & de cette 
façon бп enlevera toute la; glande. La playe étant 
bien effüyée оп y mettra avec. uneplume un. pen 
de Baume du Pérou; puis on raprochera Pun de 


glande, quand'un des côrés aur 
> q 


Berg Demonstration: б 
Tutte Ies bords de la playe qu'on couvrita du plu- 
maceau K, par deffus lequel on impolera. l'empl 
tre L. pour contenir le rout avec le bandage uni 

que je vous ai fait voir au goetre. On n 
fe pas certe playe tous les jours, айа de Iaiffet res 
coller {а peau avec les vie, ce qui dee 
complit par le moyen du baume fecondé du répos 
qu'on donne arde Wei : 

Le Roi couche cinq fois l'année, ceux qui ont, Gu 
des écrouelles. Ce font les jours qu'il faic fes, dé de €e 
chaque fois fepe ou. huit 
Бег, Gun grandi 
ombre de ceux qui ont été rouchés par le Rois 
breng avoir. été, даб}. par cer attouchement à 
ceft pourquoi je confeille A. mm ceux qui font 
afligés de ces maux, de tenter un moyen fpirituel 
fi doux pour obtenir leur gucrifon, avant que de 
fe livrer entre les, mains des Chirorgiens › quì ne 
peuvent pas les exempter de beaucoup de douleur, 

& qui feronr'toujours prêrs de les foulager en leur. 
faifant des opérations telles que celles qui viennent 
de vous être expofces. 


vorions. П fe prefente à 
cens malades. pour fe faire t 


Fin de la Septiémë Démonflrarion: 


Guerifon 


а Foi, 


OPERATIONS 


DE 


CHIRURGIE. 


HUITIE'ME DEMONSTRATION, 


Dé celles qui fe pratiquent für Jr extréii- 


1j exttrittréss "aperiam 


DE LA SAIGNE E. 


O v s avez, Mefeursp que le 
corps fe divile en detix , au tronc 
aux: extrémités. Le tronc com- 
prenda tête, la poitrine & le 
ventre, Vous avez và dans les fepe 
Détonftrationpi&tedentes toures 

ү éauons qu'on fait für ces parties, il faut vous 
faire voir à préfent celles. que demandent es fu- 
périeures, & demain vous. verrez celles des infe- 
rieures 

L'oytrémité füperieure eft compofée du bras , 
de l'ovant-bras , & deila main y ces parties deman- 
dent chacune leurs opérations. porticulieres que 
nous allons vous expliquer toures-fans en den 
omettre, Је commence. par la faignée. 


Hurrie мк DEMONSTRATION. 645 


E plus grand remede qu'il y ait dans la Méde- 
Lo cine, сей fans conrcftation la faignées on ne 
peur lui donner trop d'éloge ,- parce que tous les 
bons effets qu'elle produit, parlent tellement en fa 
faveur, qu'il faur convenir qu'on n'a ricn trouvé 
jufqu'à préfent qui foit au-deffus de la faigná 
Laiffons à ceux qui ont pour leor. partage l'élo- 
e le pancgyrique s contentons-nous 
de faire voir notre faifane cette opéras 
Чоп» qui fur de certains bras eft Ia plus difficile 
de la Chirurg 
Ce que j'avance fürprendra ceux qui croyent 
qu'il n'y a rien de fi aifé que de faire A 
Je conviens ауес cux que. eet l'opération la plus 
facile quand on trouve de groffes veines à ouvrir у 
mais il faut qu'ils demeurent d'accord avec tous. 
ceux qui font dans la pratique de la faignée qu'il y 
a deg braspne les veines font (i petites. qu'il eft 
prefque impoffible de les fentir у & très dangereux 
de fe hazarder de les ouvrir- De l'aveu de tous les 
Chirurgiens il n’y a point d'opérations, quelque 
grandes & difficiles qu'elles paroi(fent y qu'ils n'ai 
maffentencore mieux faire, que d'entreprendré 
certaines faignées, ol après avoir cherché long 
tems › & avoir pris tontes les précautions néceffoi- 
тез pour titer du fang , la veine fe gliffe & s'échape 
àla pointe de la lancette 
Le plas grand malheur. n'eft pas d'avoir fait une 
faignée blanche , delt ainf qu'on appelle celles où 
оп n'a point de fang $ mais c'eft d'avoir ouvert une 
л piqué un tendon. On ne. pardonne rien 
au Chirurpien , on n'examine point les difficultés 
ioformontables qui fe trouvent dans beaucoup de 
bras y ni le péril où il s'expole lui-même en entre- 
prenant de ces fortes de faignées: S'il ne reu(fit pas, 
left blámé ; s'il manque une faignée , perionne ne 
Y'excufe s. qui que ce foit ne comparit: à fà. peine, 
nn 


Excellence 
de latsigoé 


сөй сене 


GE 


Définition 
divifion ` Onentend par le mot de faignéc nén 
dela бірае Pris , une (оте de fang de quelque vai 


66 DG reesen ve Gussen 

& pour comble de malheur ceux qui devraient em 
a fa defenfe , en reffer 1 ere 
cree, & parun cfprit de ene ils ne fone 
point fachés de lui voir arriver cette mortification, 
` On ne m’appronvera peo 

jeune Chirorgien un 


ntent fouvent. une joye 


e donner au 
ine Ch idée аи affreufe de la fai 
née en lui reprefentan les malheurs qui l'accom- 
pagnent , je ne Је fais pas pour l'en rel à 
feulemenc pour fe dé 
tnc 


par pour J'en rebuter, mais 
bufer de l'opinion commu- 
ar Ja facilité de la faire, рош : 
por trop de confiance 
ce i 


pour empêcher que 
jance il n'aille entreprendre toutes 
i fe préfenteront , & pour le porter À 
truire exaétement für tout ce qui rega 


de cente 
Tation y. & la faire avec Pag 


ément , Ia délicas 
adf Sea egerné qu'elle demande, -8:3 apporter 
toures les précautions nécelfaires pour éviter le 
faites fachetfes des mauvaifes Gd "Se 
ment 
quelque vaiffeau que ce 
t Gtecs ont nommé la. баіо anpioromie 
qui eft. dérivé d'emgion, qui veut allan, & 
де rêmnin qui- fignitie couper ч 
бпр de Iarere 
loque c'ét 
de phliboromie ; derive de phéchs qui d 
de Рат > de phéebs qui апі бо veine, 
& de temin conpers € 
J'ai ài vous parler, 
La faignée tft une ouverture. qu'on faith la 
cette pour en tirer da fang plus 
Dier & l'intention pour laquelle 


foit. Les € 


Quand оз tire du 
» ils l'appellent arrerioramie , & 
veine, ils lai ont donné le nom 


Гей de cette derniere que 


e. opération eft auf ancienne que la Med 
е fè pratiquoit avant Hipocrate, & nous 
Voyons que се gerandi homme en a tris-bien connu 


if la conféille comme tn fouverain. 

iDours maladies, & que lüizmême 
ir fuite. fouvent avec un heureux fac- 
«ёз, De fon tem 


les Médecins mettoicnr: la main 


Huer DEMONSTRATION: (ar 
А l'œuvre. La Médecine & la Chirurgie éroient 
exercées par les mêmes perfontes; mais aujourdhui 
lois diftingués. Les Médecins 
pour leur par- 
i ns la pratique & 
l'opération de la main. 

Du rems d'Hypocrare les fa n'étoient pas ft. 
fréquentes qu'à рте епк, & néanmoins on tiroit plus d 
de fang qu'on ne fait. aujourdhui , car les Anciens ° 
lesfaitoient fi grandes qu'ils mefaroient le fang par 
livres , & nous les comptons par poilettes 5 ils lait 
foient couler le fang juiqu'à ce que le malade tom- 
bát en foibleffe, mais auf ils пе faignoient leurs 
malades qu'une ou deux fois. Nous leur faifon: 
la verité un. plus grand. nombre de foignées , mais 
douze des nôtres ne valent pas deux de ce гегав-Їй, 
elt ce qui juftifie Hypocrate d'avoir dit que fon 
faigne une femme groffe elle avorte , il entendoit. 
parler des faignées de fon tems ой on tiroit deux 
оп trois livres de fang, & non pas de celles de deux 
ou trois poilettes qui affurent une groflèffe & em- 
pêchent l'avortement au lieu de le procurer. 

Si on vouloit marquer toutes les occafions dans 
Jefquelles il fau faigner , il faudroit faire un cata- 
loge de prefque toutes les maladies , tant de celle 
qui font du reffore de la Médecine, que de celles 
qui dépendent dela Chirurgie $ on. n'en connoit 
guéres qui ле demandent сете opération. Ce qui 
me confirme dans cette opinion , cet que je vois 
que la plápare des Médecins l'ordonnentà tous 
leurs malades , ce qu'ils ne feroient pas s'ils ne la. 
jugeoient néceffaire pour leur guérifon ; & comme 
il n'appartient pas au Chirurgien de raifonner für 
les maladies qui font du reffor de la Médecine › 
demeurons. dans les bornes qui nous font preferi- 
tes, ёс ne. parlons que des foignces qui convien- 

nent aux maladies dont la Chirurgie prend con. 
noiffance. 
574 


Pratiques. 
es Anciens 
ouchant la 


La figée 
elt avama 
ше en 
mille occa- 

fons. 


648 ` Drs OPERATIONS pe CHIRURGIE , 
On pourroit dire avec quelque raifon , que dans 
les lieux où il n'y a point de Medecins , le Ghirur= 
gien doit connoitre toutes les maladies qui requie- 
sent la faignée з que méme aux endroits où il y en 
a il eft des occafions preffantes où une faignée faire 
fans difierer peut fanver la vie, & que fonvene 
pour faire une faignée conforme à l'intention. du 
Medecin, il fauc que le Chirargien сорро е pour- 
quoi il la fair ; mais ce feroit forcir de: notre füjer. 
& vouloir voler trop haut. Nous füpofons qu'il 
doit y avoir des Medecins par tout, & nous con= 
venons qu'à leur défunt il e(t. de rrès-habiles Chi- 
zurgiens qui. peuvent faire l'un & l'autre у comme 
ей des Lieutenans qui un jour d'action menen 
leurs foldats au combat auf Men & quelquefois 
mieux. que le Capitaine. 
Les apofiémes, les playes , les ulceres les frac« 
tures y & les loxations,toutes maladies de Ja dépen= 
dance du Chirurgien , & où il. elt toujours le pre- 
micr appellé, ne fe peuvent point guérir fans Ja 
faignée : elle leur eft tellement nécelfaire que fi on 
vouloir l'épargner „la cure deviendroit impoffible ; 
& on mettroit le malade en danger de périr s elt 
de quoi il. faut vous convaincre en peu de mots. 
wipe ar le mot d'apofleme y on entend toutes les tu= 
les aponte murs contre nature dont il y а quatre efpeces 
me. Principales le phlegmon qui eft fait de fang , 
Pérelipele qui viene de bile ,-l'œdème qui eft pros 
duit de pituite,& le fchirre qui eft caufé parla mé 
Jancolies toutes cestumeurs viennent -d'une plé- 
nitude d'humeuts quicombent fur quelque partie , 
аїпб c'efl une. пёсейиё de défemplirles vaiffeaux 
pour empécher que la partie ай ідбепе- foit. ac- 
cablée & il n'y a rien qui puilfe. mieux remedier 
À сеп que la. faignée. 

Dans les Dans routes les playes on. ne peut fe difpenfer 

Je defigucr, & principalement dans celles de la tête 

& de la poitrine ; lorfqu il y a une venule ouverte 


Celles où 
elle eft né. 
ceflaire, 


NE о: 649 
Hour DEMONSFRATI $ 
©а dans le cerveau » ou dans quelques antres par- 
ties du corps, le fang en diftilleroie continuelle- 
ment, боп ne vuidoit pas les veines par quel- 
que autre endroit; c'eft ce qu'il faut faire par la 
faigoce tant ponr arrêter Phemorrajtie , que pour 
empécher la trop grande fluxion des humeurs for 
i Foures les efpéces d'ulceres rant corrofis que 
chancreux & fiftuleux veulent la faignée ; eh dd 
férofité piquante & rongeante qui fe féparanr at 
ment du fang pénetre jufqu aux parties ulcerées » 
& les entretient dans le defordre. Pour les guérir. 
il faut adoucir le fang › & avant que d'y рой 
il four par a faignée ôter unc partie de 
ce mauvais fang , fans quoi il Doch impoflible de 
rendre à celui qui refte , fa douceur naturelle , & 
сете vertu ballaniique qui doit contribuer à la 
doter, 
вчёгйоп des t 
Les fraëtures de q d 
auffiztôr qu'elles font reduires 
signée: pour empêcher le dépôt fur la pa 
Se eration des fibres , des mufeles ; 
+ ily fait toujours quelque 
quii on пе 


parvenir , 


done nature qu'elles folent » 
dures. ont befoin de 
tie mal- 


traitée р: Eie 
& des membranes ai 
épanchement de fang qui feroit рїш grand fi or 
l'anétoir pas parla faigaée „ c’eft pourquoi étant 
e EA hours dans ces occafions il Faut plátót 
en faire deux qu'une > пе la point; eg 
Y їс l'utilité. 

puifqu'on en connoit а 

Р сев es luxarions пе fe peuvent B 
fans une forte extention qui ne fe fait point fan 
douleur: & comme ceft le propre de ZS s den 
de cavfer ure Bunion farla partie» elle ne manc 
queroit pasde y faire rtès-grande dans un fjet 

der fila faignée n'intervenoir , qui en vuidan 

EE de fe jetter fur cette 


pas reduire 


les зайфёашх empéche le fang d 
P^ ous attendons pas que nos Opérations (olent 
ites pour faigner les malades , nous préludons 


Dans ks 


ulceres. 


Dans ls 


Ja fatures, 


Erdan 


luxations. 


Elle doit 
préceter 
autres op 


faignée &de 


éso — Dis OPERATIONS Dr Curnunctg , 
toujours par une ou plufieurs faignées pour les pré. 
parer fans prejudice de celles. que nous trouvons 
À propos de faire après l'Opération. On entend dire 
aux Litbotomi(tes qu'ils ne puériffent jamais mieux 
leurs malades que quand ils. les ont fait beaucoup 
faigaer » Jes Ocaliftes n'épargnent point la faignée 
à ceux qu'ils panfent ; rous les grands Chirurgiens 
ne les comptent point , sil en font autant que la 
néceifité le veut pour obtenir la guérifon. des maz 
ladies qui eft la fin qu'ils fe propofent: enfin la 
faignée pour être appellée l'épée de chever de la 
Chinigie, parce qu'elle lui (erc pour fürmonter & 
abbatrte fes ennemis. qui font. tous les. maux qui 
cherchent А affiner l'homme, & qui en vien- 
droientà bout fansle fecours qu'elle reçoit à toute 
heure de cet admirable remede, 

On convient. que la faignée & la purgation font 
les plus grands remedesde tous, Pune vuide le 


la purgation fang , &l'outre les humeurs qui peuvent nuire à 


De la fié 


l'homme : mais comme on eft maître de la faignée 
en arrêtant Le fang quand le malade ne ten pas 
la fuporter ou qu'il ombeen foibleffe,& que d’une 
purgation avalée on ne peut pas en arrêter le cours 
quelque defordre qu'elle puilfe faire , on. a donné 
avec juftice la préference à la faignée q 
premierrang , & dont оп пе fçauroi trop vanter 
excellence pour 
tous les jours, 
Ce 


s bons effersque nous en voyons 


Ux qui font naturellement cenfeurs & criti- 


prée Onjee. Mes & qui veulent trouver des taches dans le. So- 
Fou pour & leil, ne peuvent pas fe difpenferde convenir qu'el- 


le eft le meilleur remede de rous; mais ils акал 


chent А condamner la trop frequente faignée , pré 
rendant que c'eft un abus de faigner dans Out, 


fortes de maladies , & que c'eft égorger un malad: 


que de le faigner dix-huit & vingt fois dans une 
même maladie. On repond à la premiere propo- 
fition , que routes les maladies ayant leur premic- 


р ; бт 
Hornewe Drxowernjrtm. | 

те caife dans le fang ; parce qu'il et compofé da 
ange d'une infinité de liqueurs qui circulent 
celle par tout le corps, & qui fone trés-(ajerces 

À fe corrompre, foit parles levains étrangers qu'el 
dw m alimens , foit par le défaut. | B 
refpirarion ou dequelque autre fonétion naturelle з 
оп ne peur les reduire qu'en allant à la fource & 
en vuidont de ce fang de ces liguenrs qoi fonr 
Jie qu" guérir, La réponfe à la fe- 

Ja maladie quon veut gué 

s 1 eft qu'on faigne plus ou moins 


Cade PIS Кору es ladic & les forces du ma- 


felon la nature де 1: 
Zo Si fansavoir ard À ces deux cirtonftances 
on faignoit également tous les n ides , ce D 
abufer de ce remede cn le faifant fans GE Anc 
d Ў int de nombre marqué 
de caule + mais il n'y a point mbr qu 
ni pour chaque maladie» ni pour chaque malade 
Telle maladie fe ira dompter par deux fignis 
telle autre refiftera ре ECH E i 
juelquefois Fair jafqu'à dix-hoit ou vin des 
Za À dés perfonnes тееп nguines qu Le 
falloit autant pour reduire la maladie, och 
moins foibles après ce grand nombre que d'autres 


qui croient 


n'auroïent été après trois ou quatre. 
“дезе de tems en tems des antagon е 
née , qui pour paroître fingaliers déclamen 
emile I vint à la Cour il y a vingt-cinq an 
un certain M W#a qui avoit acquis beaucoup 
ion à Paris , c'évoicn homme fec & mdta 
réputation à Paris , Сто SE 
colique, qui райой peu & qui fe difoit de n 
lité, Ses partifans le difoient extrêmement riche , 
ils publicient qu'il ne fitir la Médecine que 
pour ne pre enterrer les merveilleux fecrets que 
fes études & fes veilles oi avoient (айс découvr 
Mad, de Montefpan e ft venir pour voit Mon- 
fiar le Due du Maine qui бойт malade ; il cot 
éme une conversion avec le Roy ; mais com- 
ше foo mérite. n'étoit fondé que fur l'oppolition 
me fon mérite n'écoit fondé q t 


faifoit poroitre contre la робе, Гол тё 


Hifloire 


Hover DEMONSTRATION: Erd 
ne viennent que par plénitude з nous nous. trou- 
vons dans la neceffité de yuidêf ce fang fi nous 
"eft l'expérience qui nous соп- 


fr. ` De Orenarions DR CHIRURGIE, 
fur de peu de durée , ils’en retour 


is où 
depuis 


е jour fa reputation alla tellement en di- 

minuant. que deux ans après on ne parloit plus де 

lui. 

m de Cef au veritable Chirurgien à aller toujours 

figas fon chemin , il fant qu'il MÉ crier ceux qui dé. 
Canet contre la frigaée : ils опе beau s'échauffer 
оп a toujours faigné & on faignera toujours parce plus de (апр, qu'aille TU od 
qu'il n'y a rien dans la nature qui puiffe approcher. On igne en plufeurs parties du corps» ife pets 
de ce remede, Le Cbirurgien éclairé doit ea ufer А aux pieds г je vous ai faic ia 
avec prudence , il faut qu'il faigne plus fouvenc les 


favguins que ceux qui font. d'un autre rempéra 


voulons les guérir + Ee 
duicIà-déffos , & nous ne pouvons pns nous égarer 


quand nons la prenons poor nore guide. J'ajoute- 


sai qu'on faie fi bonne chere à Paris, & qu'on y a 
inventé cant dé nouveaux ragouts pour exciter ap 
périt, qu'il пе fane pas être fürpris , fion у fait 


re , au col aux bras & v 

Not ET es qu'on peut faire à la сёге & 

at col» “aujourdhui je vais vous montrer celles 

qu'on fait für les bras , E demain vous verrez cel: 

fes qui fe pratiquent fu piede 31880: cuna 
Vous avez que celui qui entreprend de fe faire | Quat 


it avoir des talens particuliers. pour d'un Ье 
Chirargien doit avoir des talens parti pour dun hui 


ment 5 il doit moins figner les vieillards que les 


utres , moins ceux qui font un travail journalier 
que ceux qui font. dans unc oiliveré cont 


moins les gens mariés que. ceux qui vivenc dans la 
Continence, той 


en été & en hyver que dans le 
printems &l'automne , & très-peu de perfonnes 
qui d'ailleurs ont Гоа 

foit par les hémorroïdes 


e Profion de l'importance. de la 
bien exercer une Pre fe 11 
Chirurgie, mais celui qui р s d i 
Part de faigner doit avoir les qualités qu'on re 
Su AE кед сисе PRO AU 


тїйє, 
t une grande hémorragie , 
à » foit par quelque playe ; 
foit par les ordinaires: enfin il ne doit tirer que 
EE de, qu'il ait de l'efprir pour perfuader ce, qu'il dit; 
il foit obligé d'en tirer $. ou 4. , parce qu'il n'y a EE Zi 
point de regles génerales farla fsignée non plus TOP, de lone qu itl ee 
сечена: foiblele dans les yeûx ou qu'il ne foit point obli- 
i gé de regarder de près; qu'il. n'ait poine auffila 
main trop гой , parce qu'elle feroir pues i 
чїй rie les doigre longs & ares Et peta 
en foit blanche & fine» parce que fe каб, en en 

plus délicar ; il ne faut point qu'il foit Dier à boi- 
тед crainte dier appellé la tête pleine de 
vin il füc obligé de foire une de ces Dieter 
dificiles: jl ne doit point pareillement arsch 

desdéms, coigner des clouds ‚ hacher du bois , 
jouer À la paume y an mail & à la boule , parce que 
tons ces exercices penvent lui ébranlerla main + 
ennil doit avoirone attention rieufe: pour la 


quiert ordinairemen vof б 
qu'il foit bien fait pour ne point déplaire ай mala- 


Il eft facile de répondre À ceux qui s'éonnent 
de ce qu'on бірде plus en France  & particulie 
ment à Paris qu'en aucun autre lieu de [Unive 
Eelt parce qu'on y fait plus de fang,le climat étant 
Plustemperé , Pair plus (pais, & la nourriture 
meilleure, La grande diffipation qu'on fait dans 
les pays chauds. s'oppofe à la faignée ;'& le befoin. 
qu'on а de conferver fa chaleur naturelle dans les 
Pays froids la défend ; det pourquoi elle ne con- 
vient ni à l'un Vautre de ces deux extremités y 
mais ici où la nourriture fe tourne toute en (ang у 
ё où nous voyons que prefque toutes les maladies 


Choixdes 


ойине, 


Cas où il 
faut differer 
la faiguée. 


Dis OrrnarioNs DE CHIRURGIE , 
foofervation de (a main , sil vent bien faigner & 
long-tems. 
Il nc ffit pas d'avoir l'œil bon & Ia main fer- 
me. il (aut encore avoir de bons inftrumens pour 
faigner fans douleur. Le choix des bo 


nes lancettes. 

ibne pas peu. à faire une bonne faignée 5 

pour peu qu'elle (oit боце, on que le taillane 

n foit rud u Coutelier , on ne 
т fur cet article ; le Chirurgien 

plus légeres , avec une méch 

il fera de Ia douleur 


» il faut envoy 
doit point ménag 3 
auroit la main de: 
te lancetre Il doit en avoit 
des Couteliers qui font le plus en reputationà que 
que prix que се foit: il y a plus d 
je пе me fers que des lancectes d'un nommé Сонї 
Covrelicr à Lion, dont je me trouve fi bien que 
jene pourrois me fervir d'aucun. autre. fe fü 
аш dans L'obligation de les envoyer repaffer par 
lui-méme,, de crainte qu'un autre Gourelier рак 
jaloufie ne les drrempat. Un Chirurgien doit obo 
ferver de ne jamais mettre fe шге 
‚ parce qu'ils 
lans leur premiere 


quinze ans que 


in(trumens. qu 
les mains de ceux qui lesont fair 


ont interót de les conferver d 
bonté 

, LeChirurgien Phlébotomifte do 
tés que је vous ai marquées, & muni de bonnes 
Jancettes, doit en avoir. de differentes longueurs 
& de differentes largeurs pour, s'en fervir felon les 
differentes veines qu'il faut ouvrir : Quoique cette. 
opération foit faire en peu detems & qu'elle pa- 
хой des plus petites de Ја Chirurgie, elle n'en 
mérité pas moins d'être confiderée dans les trois 
tems; c'eft pourquoi s'il Ia veut. bien faire il exa- 
minera ce qu'il у а à obferver devant, durant & 
après la (signée. 

,, Si ceft une faignée ordonnée par un. Médecin , 
M wy arien à examiner , il faut qu'il fe meteen 
Star de la faire au Häer : mais fi elle eft de l'or- 
<onnance du malade , il faut s'informer des raifons 


des quali- 


Hommes Deytousen атом, erg 
qui l'obligent À fe faire faigner, & voir sil eft en 
ar d’être faigné , car s'il fortoit d'un grand req 

qu'il y cóc très long-tems qu'il gief pris de 

ürriture , s'il dech dans Je fiiffon , ou dans la 
chaleur d'un accès de бте, ou qu'il fur encore 
dans la bert à la fin de l'accès , s'il venoit d'agir 
à fes affaires, sil тойс en colere , s'il avoit froid , 
оп s’il avoit fait quelque autre excès ; ce feroient 
toutes raifons pour differer la faignée. Mais s'il n'y. 
a rien qui la doive empêcher , il faut que le Chi- 
rurgien prépare toot. ce qui lui eft nécc(faire. 

Le Chirurgien doit commencer. раг faire allu- 
mer de la bougie on de la chandelle : il y en a qui 
préferent la chandelle à la bougie & qui difene 
pour raifon que s'il tomboit. de la cire für le bras 
elle feroic plus de douleur que le fuif. 1 y a 36: ans 
que je fais des faignées À la Coor , je me fois tou= 
jours fervi de bougie , & jamais cer accident ne 
weft arrivé. Un bour de bougie , eft plus commo- 
Че qu'une bougie entiere qu'on ne peur , à caufe 
de fa longueur , placer où on veut : il faut. que la 
bougie ait la méche raifonnablemenr groffe pour 
rendre plus de lumiére , la groffe bougie de cave 
convient mieux qu'aucune autre , parce qu'on la 
ploye comme on fouhaite. 

Ko prépare une bande qui doit être de toil 
it rre de la largeur. 


trop neuve ni trop пе, Elle Sch 
d'un росе, & longae d'une aulne & demie s wef 


j'approuve fore quil у ait un petit bout de ruban 
de fl coufü aux deux extrémités , comme. j'en ai 
vû dans des Couvents de Religienfes en Flandres , 
еп y faifant des faignées s. cela et commode pour 
ге le noeud qui n'eft pas fi gros que quand il eft 
fait avec la bande. 
Оп fait des compreffes d'un poulce en quarré , 
de linge ployé en dix où douze doubles , pour être 
affez épailfe pour comprimer la veine , on en fait 
deux en css que le fang vint à/s'échaper , «pour eh 
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avoir une feconde toute prête. La bande ne doit 
avoir ni lifieres ni outlets , celles de ruban de fil 
font trés-incommodes , elles ne compritenc pas 
ае > & les lifieres font де la douleur aux bra 
délicats, 


Despoiler- On met trois poilerres far trois affiettes differen- 


res: quand on les mer toutes tróis dans un même 
plar, elles ne peuvent pas étre de niveau , & par 
confequent on ne peur pas bien les emplir, On en 
prépare trois lors même qu'on а delle de ten 
tirer que deux - parce que le jont quelque- 
fois fi bien qu'on trouve à propos d'aller jufques à 
la troifiéme. Les poilettes ont chacune une. petite 
oreille pour les tenir en cas de néceffité , elles doi- 
vent tenir. trois onces. afin de fçavoir au juite la 
quancté du fing qu'on a tiré. M. Duchéfne pre- 
mier Medecin de Monfeigneur le Duc de Bout 
gogne ne veut point qu'ón faigne que dans des 
poiletres , parce qu'il ne vent. point qu'on tire ni 
plus ni moins de fang que ce qu'il en. a -ordonné. 


Tens Pi Dans les Gigi où on peue choifir fon tems pour 


propre à 


Preparatif 


fe Ja faire, il confeille celle dù foir je n'ai vû 
que lui qui la préférât à celle du matin. Les Chi- 
rürgiens trouvent que le foir on eft refroidi, que 
lcs veines ne s'enflent pas fi bien , & que le fang a 
de la peine à réjaillir 
On fait apporter de Peau dont. on remplit un 
verte. on fait préparer du vinaigre ou de Peau de 
la Reine d'Hovgrie , еп cas que le malade appre 
hende de tomber en foibleffe. On fait approcher le 
*malade für le bord du lit qui eft du côté du bras 
qu'on doit faigner ; on met un carreau où un огей 
Jer derriere lui , pour le tenir appuyé à fon fan 
& on fait garnir le: it d'un drap où d'une conver- 
ture pour recevoir le fang loríqu'il jaillit après 
l'ouverture de la. veine $ & eil craint que le jour 
ne l'incommode, il fait fermer Ies rideaux do lit. 
Ш fait tenir Ја bougie par une. perfonne qui ait la 
min 


MornmrMr DEMONSTRATION.) 6;7 
main шге , & qui ne craigne pas de voir Piret? 
саг fi certe perfonne alloit tourner la téte dans le. 


Préeaution 
асака 


теш» de la piqueures ce: mouvement. en. ferit: 
faire un autre à fon bras qui éloignant la lumiere 
pourroit faire manquer la biede: c'eft pourquoi 
dans les faignées de conféquence le Chirargien 
doit amener avec, lui un garçon far lequel il puille: 
compter, rant pour. tenir la bougie avec fermeté 
que pour appuyer le bras du malade afin quil ne 
puille pas le retirer dans le moment de Га piqueure. 

Quand on faigne le Roi ou quelqu'un de la Circonnin- 
Famille Royale , сей le premier Medecin qui ces rout fsi- 
vient la bougie, il fe fait un honneur de rendre бт 0 
се fervice aullî bien que l'Apoticaire de tenir les ^ 
poiletres. S'il y avoit quelqu'un. dans la chambre 
que le Chirurgien ne ott pas de fes amis , il pour- 
soit le faire fortir „ parce qu'il ne faut point qu'il 
aic pour fpeétareur des gens qni. pourroient Pin- 
qui&er & le chagriner par leur préfence 2. autres 
fois ils ufoient de ce privilege, & un jour que М. 

Felix le pere alloit faigner le Roi il dic à l'hoifficr. 
de faire fortir un des Chirurgiens de quartier qui 
n'étoit pas de fes amis, mais aujourdhui cel 

fe pratique plus. Toutes les fois que j'ai fa 
Madame la Dauphine ou quelqu'un des Princes „ 
Ja chambre toir pleine de monde , & méme Mon 
Seigneur & les Princeffes fe merroïent fous le ri 
deau da lit fans que cela m'embarraffat. 

ЇЇ faut encore que le Chirurgien. regarde sil pifofrion 
wy a rien. für lai qui рий l'incommoder , s'il aerterient 
dés manches trop longues il fur qu'il les retrouffe , du Chir 
fi (a perrurque l'embarra(fe , il la пойе avec un то He: 

3 enfin il fait en forte qu'il n'y ait rien qui 


ju: 
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dansala chambre; qui йс des pr auff 
grands, & qui prend autant de précaution pour 
une faignée que sil alloir couper un bras ou une 


HOTTIE ME DEMONSTRATION. 6f9 
ай ресе plütór par trop de temerité que par 
trop de timidité. 

T! faut encore que le Chirurgien foit ambi 
Eeft à dire qu'il faigne également de la main gaue 


jambe. Het bon de prendre Jes metüres néceffai- Puit 
res pour rétffir, mais les mefures outrées font inus 
tiles & méme dangercufes , parce que. јекапс la 
crainte dans le cœur dp malade elles empéchent 
quele fang ne forte avec la même liberté qu'il aus 
roit faite 
kent Шуа des malades &- particulierement des fem- 
sation Ze mme qui la premiere fois qu'on Chirargien les fais 
gne, désirent par exagerer les difficultés qu'il. y 
2 de les faigner s mais foit. qu'éffeélivemen elles 
foiént difficiles , ou foit qu'un Chirurgien les (a 
gnane егіс dit pour fe faire valoir , ce difcours 
cltimprüdent , puifqu'iL peur. caufer de lal crainte 
дап Chirurgien timides, c'eft au malade à donner. 
fon bras fans s'embarraller des difficultés, & e'eft 


che comme de la droite ; car il faur out fae les. y. 
faignécs des bras droits de la main droite, & celles moid, 
des bras gauches de Ja main gauche s il fan 
s'y ассошште dès auffirór qu'il commence à 

prendre à faigner. Ceux qui nont pi 


adreffe de la main gauche que de la droite, évi- 


tent les Dinde: des bras gauches ; ils fon à piaia- 
dre puiíqu'il ne peuvent pa peter d'en 
faire, y ayant plus d'occafions de figner du bras 


gauche, que da droits, car outre que le: mala lies 


quelqu 
malades. 


qui demandent la faigade у viennent éga 
deux côtés, il eft des faignées de précvütion олоп 
préfene le bras gauche pour avoir le droir libre. 
Ш pour écrire ou faire fes affaires, &il'y a des pars 
au Chirurgien à les fürmonter fans faire attention. E H Ze EPL е ТЕЗЕ НЕ 


für tous les aifonnemens que. le malade peut lui ud aere NR NIRE. GE WE ИК ан 


faire. jue du côté gauche; dine pour leorraifon que 
Enfin le: point. effentiel pour acquerir de Ia ré que du int p n 


putarion dans.la faipnée , cleft де n'être point G 
fufceptible de craintes IL faut. qu'en allant pour 
foire une faignée quelque difficile qu'on croye Ja 


s'il leur arrivoic le malheur d'être elhiopiés, ils at= 
rojent dû moins la confolation de ne l'être que du 
bras gauche. 

Toutes ces précautions prifés avane la fiignée, 
it faut que le Chirorgien prenne le Brać du malade 
pour en venir à l'exécution , & qnoiqu'elle ne co 
fifte que dans une piqueure , il eft dêr circonftanc 
effóntielles & nécefMires qu'il ne four. pas né 
ger pour 1а bien faire : nous allons les examiner les 
unes après les autres en vous faifant voir comment 


trouver om du prétente dans la, confance. de la 
Меп faire ; il font. que le Chirurgiens falfe fon 
Confiance raifonnement en: luimime , &-qu'il. fe. dife s & 
lire à d'autrés l'ont faigné pourquoi, се le faignerois-je 
та CHU vas auf? & qu'il foie perfüadé. qu'il a des bras 
б tss itiiciles , mais; qu'il.n'y ep 8 point d'impolli- 
bles à faigner. Le kene opinion de foi méme eft eiue mn 
pardonnable for le fair de la faignee , il faut méme, La preitiéré he qu'il Fauc fa 
bras, ceft dele découvrir Mag qu 
veüille impofer: eme vpc loi au-Chirurgien. de défis da coude. Si la manche de la cortile ou de 
tenir un. milieu entre: laconfiance б: las cisinte y 4 chemi(e lé Такое Kop £ iL изгой la faite (ECOG 
fans fe. er plus; d'un сёгёЁ que de lau die parce qué ce feror 


qu'ilen айс un. pen pour y oxceller s & quoiqu'on 


à toit une contre-ligarure qui 
«езй Маш néanmoins pour; deyeniri bon. fajgneus ме permettant pas au fang de faire fon chèn em 
Tta 


€6o ` ` Drs OPERATIONS Dn CHIRURGIE y 
pécheroit le füccis de la faignée. Les femmes ont 
aujourdhui des engageantes trs-incommodes, & 


Ufage de Ia Pont peu qu'elles ferraffenr le bras, le Chirurgien: 


doit les faire ôter. Il met enfuite une ferviette А. 
qu'il attache deffous le bras avec une épingle , & 
qu'il releve far l'épaule & la poitrine de la perfon- 
ne qu'il va faigner , afin qu'elle ne foit pas gâtée 
per le fang qui doit fortir : Celt une circonftance 
qu'il пе faut pas oublier aux Dames de la premiere 
qualité dans les faigoées de groffeffe , ou de p 
caution , car elles fe parent ces jours-Ià pour rece 
voir leurs vifites, & même avant la faignée, & 
f par hazard quelques goutes. de fang, alloit falir 
& déranger leur parure , elles пе le pardonne- 
oient point au Chirurgien. 

Le bras découvert , & la ferviette mife , le Chi- 


Qualité де rorgien prend une ligature de drap В, pour le ba 
la nëm, der, elle doit être rouge pour n'être point бае 


par le fang , longue de trois quartiers ou plus , afin 
qu'elle convienne à toutes fortes de bras, & lar 
ge d'un poulce pour comprimer fans douleur , car. 
une plus étroite fcieroicle bras, & une plus large 
ne feroit pas une compreffion fuffifante : elle doit 
être d'un drap ni trop fin ni trop gros, l'un où 
l'autre auroient. leurs inconveniens. Avant que de 
pofer la ligature il faut obferver deux chofes, l'une 
que le bras lu, & dans la méme fituation, 
qu'il doit être quand on le pique, & l'autre qu 

Ja mai foie ouverte & étenduë , & que la paume 
en foit appuyée für la poitrine du Chirurgien , 
afin que les mufcles de l'avant-bras n'étant point 
gonflés ne Det point changer de firuation aux 
veines. On prend la ligature prefque par le milieu , 
ов pofe ce milieu deux travers de doigt. au-deffus. 


Maniere du pli du bras, le chef de la ligature qui prend. 
фай au dedans du bras doit ёте un peu plus long que 


la ligatures p. 


autre» parce que. ce chef doit fervir À faire un 
nœud coulant , on fait croifer les deux chefs dera 


Нотпемк DEMONSTRATION. 
siere le bras après avoir fait ап ou deux tours {йс 
Je premier, on. noue la ligature à la partie externe 
du bras, & onla nouë d'un fimple nœud coulant 
dont Dante eft en haut , & doncles deux chefs p 
dent en bas derriere le bras. On ne ferre la 
ture pour. сете premiere fois qu'autant qu'il le 
faut pour comprimer la veine , & en arrêter le fang 
dans l'avant-bras, fans ferrer l'amere qui doit 
fournir aux veines du bras un fang qui les falfe 
enfler; & afin méme que ce fang fe communique 
mieux , оп fait remettre le bras dans le lit ,.& on 
Y'envelope s'il le faut d'une ferviette bien chaude. 


Pendant ce tems de repos le Chirurgien prend Autes pé 


dans fon lancetier la lancette C. qu'il juge conve- 14 
nable pour la veine qu'il va ouvrir, caril y ena 
de plus larges & de plus étroites pour s'en fervir. 
felon le befoin : il y en a auff dont les pointes font 
tris-fines pour les peaux délicates , & d'autres 
qu'on appelle des pointes À grain d'orge pour ceux 


qui ont а pean dure & féche. La lancette choifie 
ill'onvre non pas en triangle aigu, mais un peu 


moule & allongée, comme celle-ci D. & illa 
met À fa bouche la. pointe tournée à gauche quand. 
ildoit faigner au bras droit, & tournée à droit 
quand il doit faigner au bras gauche з ce qu'il ob- 
ferve pour prendre la lancette plus commodementz 
Enfüite il reprend le. bras qu'il fait étendre, & 
appuyer contre fa poitrine comme auparavant 5 il 
fait ferrer la main au malade Je poulce entre les 
doigts, afin que les mufcles fe gonflant par cette 
ation pouffènt davantage les veines en déhors, 
Pour moi je lui donne mon étui à lancette aul 

tôt que j'en ai tiré celle donr je veux me fervir , 
je lui fais tenir au lieu de faire ferrer le poulce dans 
la main , ce qui produit le méme effer : il faudroit 
Ini donner pour le tourner dans la main après Pou- 
Verture faite, Celt un tems de gagné, ce qui 
fiit que le malade le mmer que le fan 

з 


M 


eaux 
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vient, fans être obligé de le demander. 

Celui qui eft chargé de la lumiere, doit être 
placé о côté gauche du Chirurgien. proche le 
ch t du lit, (i la faignée ѓе fait qû droit 
Kee SE (i 
laquelle il ya une poilete ,, de la main droite qu il 
tient: fous le bras du malade pour en recevoir le 
fing aufli-tór. qu'il fortiras Cie ап Chiturgien à 
placer la lumiere $ en voilà de deux fortes, une: 
groffe bougie corrillée E. & une autze dans un Боце. 

ir qui {Opr également. bonnes il choilira & la. 
Placera on en бедар ou en dehors du bras, felon 
qu'il le jugera: pour fon poine de уйе , aprés il 
examinera les veines! pour fe dérerminer fur celle 
qu'il trouvera a meilleure pons (aire a figue. 

IL y a quatre veines faignables au bras , la pre- 
miere eft la céphalique. aiti sppellée , parce, qu'és 
tant Ja plus; haure elle eftlo plos proche de la têre $ 
la feconde s'appelle la mediane, à caufe qu'elle eft. 
placée dans Ie milieu du bras ; la troifióme a bafia 
ligue , parce qu'elle occupe la bafe, du bras s. & la 
quatrióme la eubirale parce qu'elle eft Ja plos vois 
fine. du Km De ces quatre veines ce font la 


ligue où ot Diane ordinaires 
ment ў parce qu'elles font plus gees 
T ots & plus com- 
modes tanti pour les avir que pour en faire for» 
tir le fang › elles Conc affi les plos dangéreures La 
жне d fousent tellement proche de l'artcre, 
quit lue essuie de l'ouvrir conjuinement avec 
Gieres a médiane étant. placée forle tendon 
eps demande toute. ladreffe du Chirorgien 
ener car Partére & le tendon font deux 
contre lefquels les malheureux Chirurgiens. 
La firusrion; dela: veine céphalique ne permet 


з ang d'en forrit en accade comme des autres 
(өй pour cela qu'il fir un jet commo. 
ve, ce qu'il а de la peine à faire 


Hove Demonstrations А 
de cette: ging dl et placée aw plus hautlieu du 
bras. Pour-otvrir la. cubiale il faut faire tonpirer 
Je brasat malade d'une maniere qui lui e(t incom 
node aufi bien qu'au Chirorgien ; Ze "de plus la 
iffe dans cerondrojt que апае 


peau Zem plus 
pli dur bras , on elt obligé de faire plus de douleurs 


Celt cé qui fait que ce font les veines qu'on ouvr 
Je plus rarement, quoiqu'elles foient fans- dangers 
& qu'on me coure point- le-rifque de piquerde ten» 
don ой P'arrere parce qu'il y ena. point. fe сове 
feillersi pourtant au }ейпе: Chirargien pour: peu 
qu'il opprétiende- l'un ou. l'anuce: en faignant où 
Ja médiane ; ou la batilique » de recourir à l'une ош 
à l'autre de ces deux veines plüvót.que de rien-has 
zardets il viue mieux qu'il falfe une faignée qui 
mait pas тобе l'agrément & toute l'approbation des 
fpe&ixeurs que de De mette rau hazard d eftropiék 
le maladé pour lerefte de fes jour 

ous les bras n'ont pas quatre-veines où on ри 
fe (aigner , il ven a qui m'en onc que trois jî d'au« 
tres deux; & an elt quelquefois trop heureux d'en 
trotver'üne dans de certains bras 2 ils en ont tous 
le méme nombre y mais quand: elles font fi ni 
cées qu'on ne pene ni les voir y ni les fentir, Се 
la même chofe pour le Chitorgien: que s'il. n'y en 
avoit point. 11 faut donc qu'il: saccommode de 1 
firu&ure du bras ‚ qu'il fe contente des veines quil 
y trouves &qu'il у falfe de fon miens: pour en for- 
tirà fon honneur; & quand j'ai dir qu'il falloit 
qu'il'adre(far on à une téphalique , ou à une cu» 
Bitale , j'ai entendu parler de ces bras où il y avoit 
de quoi ehe 

П ne Кийс pas d 
il fate encore: fe déterminer für. l'endroit об on 
veurl'oucrir ; ce doit étretoujours (ur celal oh ele i, 
pool: le mieux y & an-déffons. des cicatrices des 

s précédentes. Sí өп vouloit Faire Pouver- 


bras, 


fit le choix dela veine;: El 


effas, le fang zen бойко pas- Ыз 


Exception. 
quelques 


Commen 
on allure 
de cet en. 
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parce que: ces cicatrices. ayant retreci la veine, il 
пе peut pas fortir avec la méme liberté qu'il £c 
au-delfous où Ia. veine a plus. de diamertre. C'eft 
pourquoi un Chirurgien qui veut menager un bras 
qu'il: «coutume de faigner commence par ouvrir 
laveine 1с. plus baut. qu'il pent , puis defcendant. 
toujours en: bas il place fes ouvertures proche les 
unes des autres; & ainfi il fait de bonnes faignées 
& fe conferve vin terrain qu il. retrouve en tems & 
lieu. 
* : Quand le Chirurgien. eft. déterminé far l'endroit 
qu'il veut. piquer, il faut qu'il le marque avec fon 
ongles nón fe d'un feul coup d'ongle , mais d 
deux, 'un'au-deffus de la veine, & l'autre au-def 
fous. i& dien Fon de l'autre autant qu'il juge que 
la Veine a de groffeur.; afin: d'en faire louverture 
d'ónematque. l'autre: il doit apris cela. reflerrer 
fa ligature pour tenir la peau du bras plos ferme , 
Sil importe реп pour lors qu'elle comprime fac. 
тёге y Ia. veine étant. füffifumment. gonflée , il faic 
enfüice une friction avec fa main droite fur l'avant- 
bras фе baster haut pour faire. monter le fang con- 
tenu dans la veine yers l'endroit où jl veu ener 
& en même tems empoigoant le bras avec fa main. 
gauche il en: met. le: poulce fur la veine poti en 
yécher:le (ang de reconrner. vers la main э & enfin 
avane que de prendre la. lancetre qu'il; dent à la 
bouche, il toache l'endroit marqué avec fon doigt, 


Ноте me DEMONSTRATION: eer 
qu'il. doit faire la ponétion fa main étant afftnde , 
il approche la lancette do lieu qu'il. va ouvrir; & 
Ja pofant für la marque inferieure qui eft le deffous 
de la veine il enfonce jufquesà ce qu'il croye où 
qu'il foit fûr d'être dans la veine, & en la retirant 
il fait unë élevation , c'eft-3-dire, il coupe de la 
peau autant qu'il le juge néceffaire pour faire une 
bonne faignée , le fang foit la Jancette , car en la 
yetirant il rojaillit plus ou moins loin felon que la 
veine eft groffe  & felon la chaleur & la vivacité 
du fang. 

L'ouverture de la vei 
ons , ou en long , ou en travers, ou de biais 
Ja derniere qu'on doit préferer a 
parce qu'elle eft plus commode pour l'Opérateur , 

qu'à caufe qu'elle eft Ja meilleure pour le malade 
faint l'ouverture de la veine plus grande ce qui 
facilite Ja fortie du fang. Pour bien ouvrir la veine 
чочу а que les deux doigts qui tiennent la lancette 
i doivent agir ils font. ployés quand ils portent. 

a lancette julques for. la veine, & la main étant 
alors appuyée par les autres doigts qui font foute- 
mus for le bras du malade, la lancette, entré par Je 
feul allongement du poalce & de l'indice , & fe 
тейге de même. Si le Chirurgien fe fervoit. de 
main pour faire une auffi legere ouverture у 

йс avec railon qu'on diroit de ce Chirurgi 


ne fe peut faire de trois fa- 


X autrês ; taht ve, 


qu'il auroit 1а main ре 


Trois бе 


Sen ES 


TEEN smens-quily L'ouverture a deux tems з celui de la pon&ion., L'ouverture 

dn ire , la veine n'a point changé de (ima & celni de l'élevation ; le premier eft [етет quii Fait e 
faut pour faire le chemin de dekors en dedans, ST e» 

le fecond eft le tems qu'il faut pour faire celui de 

dedans ep dehors, quand la lancette entre „elle 

coupe avec les deux tranchans , mais quand elle 

fort elle ne сопре qu'avec le tranchant füperieut 

qu'on retire en l'élevantun. peu: ЇЇ y en a qui ajou- 

tent un tems d'incilion qu'ils mettent entre les deux 

autres, mais. dr multiplier les tres. fans п 


indice: pour voir E par les mouvemens qu'il v ent 


Manierede g'il ouve i ét 
Miei сок veine dans le même état, cft 
ie la lan alor s détourner fa. уйё de .deffus l'endroit 
Feofoncer, QUilia marqué il prend (a lancette. qu'il tient. avec. 
deu doigts, fcavoir le poulce & l'indice; par le 
milicu du fer afin de la renic avec plus. de fermeté 
ilpofe enfüite fur le. bras le bout des autres doigts 
pour empéclier que fa; main ne vacille dans le tems 
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сей ta ponétion. & l'élevation ne-fe. pouvant 
faire (ans incifion. (a) 


(а: Oti fera ici en faveur des jeunes Chirurgiens, 
quelques {remarques fore importantes fur la Groe 
Le faignée du brasell une operation don les tres 
penyen ёге fore dangerenfes. Elle demande par con- 
fédüent beaucoup d'attention. de la part du Chine 
беп. Or ve qu'il doit principalement sitér Ө 
piquer l'astere;, le rendon ou l'aponevrofe 
jupe Mes, I au done quil ie bien fti de 
Bregen des cc partes par raport AUX аашаа qui 
doit ouvrir. 2 2 awi 
T'Anatomie fai cornóhie parfaitement Ta fitüation. 
т, В: de l'aponevrole dù таш bicepss pais 
«Йе пе peur apprendre exactement celle des arteres. par 
таро aX veins.» раке que cerre- Matten пей 
pas гоньд. fait Ја méme dans differens н IL y en. 
Той галасей forc enfoncée , & d'autres on elle 
ле ей pas beaucoup] 1 y en a ol cate arere accom” 
Pagine la eine Бадие dans. un айе Jong gaer) 
d'autres ol ces vaiffeaux fe croifene fculement  & quel 
quecuis même oi ils [ont dans rout. lenr vajet un pet 
оё l'un de l'autre: СП pourquoi lorfqu'on veut 
iater a veine bafilque. verc le plis da brass M fauc 
avant de, mettre Ja lipatüre reconnoftre" par le tà&t Ча 
Аш ation de l'artere atn de l'éviter. Certe: précaution 
elt d'autant plus nécellaire qu'il y а dés fujets od il 
fé rove Une variatión ДИМЕ "dads Te adonde 
es өїйїеашх. M: Verdièr aait voir Чери peu à РАса- 
démie de Clirurgic sun bras. dans lequel. l'artete cu 
шер qui poue ordinis pale fs es тше: 


cephalique 

LE Valleau ouvrit eft quelquefois pold d 

setitinenr fur le t i mufele Бера qui Fic dans 

Séit fujers une faille. II faut alors fiire mettre le 

Ma de la perfonne que l'ón (aigne en pronation s &cce 

tendon. qui. a fon attache derriere la petite apophife 
ius, fe cache » pour ainfi dire » & s'enfonce 

ha : € агай teft pas 

index ou le pouce d'une 

main br la veines E on fait de l'autre nain avec le 
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Auffi-tór que le fang a rejeilli, le Chirargien re- Ce q'i) 
ploye fa lancette qu'il met für le bord de l'a боке ү, 


Ae premiere poilerte pour la retrouver aifément + de 1a rouge 


lors qu'on la met für le lit ее peut tomber ans lou- 
gåter + où bien on eft embarrafféde la chercherdans vertute 
Jediap qui couvroit le lir que dés (ervireurs auront 
ré & emporté, Sùla lomiere e(t en dedans sil ne 

faut pas la retirer par deffons le bras de erainre dé 

Je brûler , il faut au coneraire la. porter еп devant 
dansle milieu du lit , afin qu'elle éclatre là. fortie 

du ange Ш у а des malades qui la veulent tenir 


doigt du milieu & l'index plufeurs friftions Ie long 
de Lavant: bras з enicommeyant vers: lel poignet: Dat 
ce moyen, on renvoye vers le pouce ou le, duipr index. 

cé liane de fangs s'il gen 


bien av ‚эй il l'elt moins eit celui рас 


 confequent ой il fur l'oiivrirz - 

DES faut jamais piquer dumoins quele vaiife T We 
aero imprudens M y a des vac Teaux qui пе fe font 
Pas fenir avfitór que la livaeure eft Сасе mais quel 


danse ouvrir les vases au pli du heas 

eaul de leur ре ней» joinre А la proximité de Гас. 

tere оп du tendon sil faur les ouvrir à l'avanr-bras» au 
pine ou méme à. la mine : 

Po eth les vati font Й enfoncés qu'on ne ls ent 

at bras y on fait 

qul en rareant. 


faot avèc a 
peu tedne 
On peur di еле пособ ако, ëlo vail 


Za ко 
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mie SC à quoi le Chirurgien ne doit 
D Pa ane Pace quil en voit miee ce 

Sé a le que cela occupe le malade 
died Ges М к К E De SC 
Ce qui ehli. Si le fang après fon premier jet celle d'aller eı 
Eis ut in eme фо Fo pee e 
Ate comprime мор 'rdre il faut donc au plutôt 

Wicher cerre зше, & à Pinftant on voicle fang 

venir comme auparavant Ce бай article devoi 

«ws Pal les gene am Anciens fir la deeg: 
rn Puis qu pas poffible que l'avant bras рий 
Sire contenir tont. le fang qu'on tire, il faut donc que 
dif" < fang foit porté par quelque conduit: ce KH 
s être par la veine dont on barre le chemin par le 

oyen de Ja ligature 5 il faut donc que ce foit par 


plus ou moins enfoncé. Ce 
voran APER, 
Si le vaificau eft très-enfoncé , il 
M f très-enfoncé s il faut porter l 
dela lancette réf plomb scar боп а porroit obl 
ШШ elie роот padler, pare, Fe vacan 
1 ne le puiffe appercevoir que par le 
Eaei lene poe perdre deviendra (us Todd 
an Га fentis on y pore а point de la lance; on Ten 
fonce doucement jufqu ce qu'elle (oit entre d 97 
Wl Ce qun er relance parelle cell que 
tes de ang font connoire Alors on Aue 
re avec le тапеһа de 1а lancette en la retirant, | 
VR ordinairement les perfonnes praffes qui one 
калай vieni Er en чун 
Ende de piquer aree » le tendons où 
Tatereveoie en оштап fes vieux enfoncé qui Ton 
SC sde beaucoup de grailes qu'en 
, Ces derniers font quelquefois colés fur le tendon ; fü 
домо oi ones И Ee pourquoi il faut Et 
porter: la pointe de a: lancette prefgue obli. 
dieere ибне ісе dansla М da Va on 
leve le poñence afin d'aug i vec fon 
eve în d'augmenter l'ouverture avec fon 
tranchant, Si Гоп portae а lance perpendiculaire. 
ents on rifqueroit d'atteindre Pune de ics 
quil ef dangereux de pcr, eos Ee 


d'une grande im- 


la pointe 
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Yanere , n'y ayant que ces deux fortes de vaifleaux 
qui conduilent le fang par toute la machine. 

Ш fauc. quele Chirurgien falfe en forte que le 
fang aille en arcade, & cela feulement pour con^ 
venterle malade & les fpeétateurs , car la faignée 
eft toute aufi bonne en coulant le long du bras. 
Pai Rigoé plus de vingt fois M. Daquin premier 
Médecin du Roi, il ne vouloir jamais que le fang 
fort en jailli(fant., il vonloit qu'il allât le long du 
bras, & prétendoit que la. faignée en étoit meil- 
leure, Il faut néanmoins que le Chirurgien s'acs, 
commode aux fentimens publics, qu'il cleve ou 
qu'il (айе baiffer la peau afin de mettre les ouver- 
tures de la peau & de la veine vis-ù-vis l'une de 
Pautre & faire ain fortis le fang en fontaine 
il faut qu'il ploye'un peu le bras du malade 5 afin 
que la peau ne preffant pas trop l'ouverture le fang 
forte mieux s il faut encore qu'il foutienne le bras 
qui fe fatipueroit & s'appefantiroit. s'il dëck 
pas fonlagé par la main du Chirurgien : il doit 
empêcher que le malade ne regarde fon fang > Sil 
eft du. nombre de ces poltrons à qui une goutte de 
fang fait peur. Il lui donnera quelque. chofe de 
rond dans Ја main qu'il lot faut faire tourner fans 
trop la ferrer, il faut. que ce foit par un mouve- 
ment reglé , qui puifle bêter le fang de fe porter 
vers louverture de la veine. 

IL y a quelques Ghirurgiens à. Paris qui portent De ce q 
dans une. poche. faite exprès un baron! б. de bien an 
longueur d'un pied, & demi, garni de velours , & lade à 
méme brodé; ils le donnent à tenir au malade main. > 
auffi-tór que la piqueure eft faite 5 ils) prétendent 
que ce baton n'el pas Seulement pour le tourner. 
dans la main , mais que le bout de ce bâton pofane 
fur le lit ferc à appuyer le. bras du malade. Je 
poine pratiqué cette. galanterie , je me fais con- 
Tenté de donner. mon шу, & méme avant la fai- 
gnée comme je vous ai dits 


Office des 


ferviicuis, 


dang à tirer, 


Ordre. des. 
poilettes, 
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On- ne pent: pas. fe райт. de ferviteurs en i: 

nt s en faut au moins deux, Pon qui tienne la 
lumiere d'une maia & Ја poiiette de l'autre pen- 
gent qu'elle engt, & ашке: qui apporte les 
Poiletrés vuides › & les reporte lur la table quand 

Îles font. pieines ; qui donne Ja bande & la com- 
рге dons le: terns qu'on геп, a befoïn , A q 
Faille apporter rout ce qui feroi néce(faire en cas 
que ie malade tomb еп foible(fo, 

La quantité du iang qu'on doit tirer, n'eft poing 
égale en toutes fortes de injets fi c'eft une роде 
Grdonnéc D vn: Medecin , le Chirurgien. à f 
loi écrire y il-fout qu'il n'en. tire: pas une dr ge 
Plo: que ce qui lui eft ordonné; fi ceft леин 
gnée de précaution, il la proporionnera aux for 
сез & au tempérament du ег, sil Ja foncion 
Меп il la fera plu: grande -sil palit & qu'il com 
тепсей ie trouver mal , il la finira: ашйыгды. Bu 
fin il elt une infinité de circonflances que je ne 
puis pas toutes. raporter ici: J'ai remarqué que 
quand. j'ai faigné des maris en prefence de leurs 
femmes , les femmes ne.vouloient point que je 
raffe beaucoup de Dee, & que quand j'ai (signé 
des femmes les. maris n'étoient: point conten: que 
lignée ne fûr ample & copienfe: ils oor les qus 
B les autres leurs raifons qui ne font pas difficiles 
à deviner. 

Loríque la premiere poilette Н, eft prefjue 
pleine cn fair apporter la- feconde 1. qu'on pl 
fous certe premiere , afin qu'en la rerirant le fig 
tombe dans cette feconde ў. on en ule de même 
pour la troifiéme К. & pendant que: certe derniere 
Zort, on. fait apporter la baride- & les com- 
Prelles; ona foin que celui: qui porte les poilettc 
de fang du lit. for la rable; aille doucemenk afin de 
ne le. point: répandre-fur-Patlerre , & qu'il les 
mette felon- le. tang qu'elles "Опе tirées, Pour. 
arrêter le fang , il faut ddlior la ligarure Prenafit 
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[Un POUR TIRER LES CORPS ETRANGES. garde qu'elle ne trempe dans la derniere poilette 

TEM von ne fait point emporter que la ligature ne 
foit ое, & qu'on ne fe foit rendu maître du fange 


Pour y parvenir on робе deux doigts de la main 
gauche à côté de louverture., fcavoir le doigt 
A du milieu enluite avec ces deux 


mettre au rang des aurress 

Le Chirurgien prend enfuite une petite com 
preffe L. de la main droite , & avant que de la pos 
fer il peut ôter fes deux doigts qui cenoient l'ous 
verture fujette pour en lailler dégorger un peu de 
fing , pois les remettane » il arrête le fang une fez 
conde fois, & auffi-tór il pofe la compreffe. fur 
Youyerture , après quoi il en met une feconde М. 
lus large , & Les tenant l'une & l'autre de la nain 
gauche, il епіс avec le coin d'une fervietre mouil 
We le fang qui peut avoir gaté Je bras + puis il pole 
für les comprefi c bande N. à fix doigts d'un 
de fes bouts qu'il fait pendre derriere le bras 5, iLdu bandage: 
tourneun circulaire au deflus du, coude, & гера. 
fant la bande fur la faignée il, fait un autre circus 
faire à l'avane-bras , ce qu'il continue en croilfant 
toujours für les comprelles autant de fois que la 
bande le peut permettre, Ц en noué les. deux bouts 
OO. für le derriere de l'avant bras, &.afin que 
18 compreftas ne puilfent couler pendant la nuita 
il les attache la bande avec une épingles Il гесоц- 
уге le bras en abailfant la: manche de la camifole y 
& de 1а chemife $ & le faifan ployer il le тетер 
dans le lit, enjoignant au, malade de le tenir ай 
ployé fur fon eftomac » de crainte que. s'il le хет 
muoit le fang ne vint à s'échaper- 

Si je confeille de metre deux compreffes , Ce 
Pour le mieux саг il eft certain qu'une petite 


Vili des 


рей», 
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compreffe appuyée par deffus une plus grande ; 
comprime beaucoup micox l'incifion qu'une feule ` 
ce qui fait qu'elle eft plürór réünie : Je fgai que la 
pratique ordinaire eft de ne s'en fervir que d'une , 
& fouvent j'en ai ufé ainfi. Au refte (i on avoit 
«Поу le fing avec la compreffe qu'on va pofer fur 
Ja chair , il ne la faudroit pas appliquer du córé 
où feroir Je fang , cela pourroit faire un durillon 
De la playe , mais il Ia faudroit tourner de l'autre 
côté. 

La pratique ancienne ét I Ta com 
preffe , & il y en a encore q ten m'a 
Prenant À faigner on me la faifoit moliller , mais 
je me fuis défait de cette methode, je la pole fe- 
che, & je m'en trouve bien. J'ai cela de commun 
avec la plüpart des bons Phléboromiftes qui au- 
jourdbui ne Ta trempent dans aucune liqueur s une 
compreffe moïillée cn fe defféchant s'enduscit , 
& devient un corps dur capable de meurtrir l'en 

Leseas où il droit où elle eft appliquée. On ne la doit mouiller 


fauc movil- que quand il y a un petit trombus qui eft une pez 


poli, "^: tite dlevation autour de l'ouverture quand elle eft 


ke, ou lors qu'on croit qu'il y a un peu de fang 
épanché entre cuir & chair, mais ces s 
n'arrivent point quand on а fait une ouverture 
faffifante. 
Secours ` Après que la faignée eft faite , & que le bras eft 
pour le та. bandé, le Chiru n'eft pas encore quitte de 
Gei fon opération : s'il arrive que le malade tombe en. 
Хасе, foibleffe, il faut qu'il le faffe revenir au plütót , 
en lui étant les oreilles de deffous la tête, &le 
couchant tout à plat, en lui jertant de Peau au vifa 
ge; en lui faifane fentir du vinaigre, de Peau de 
Ja Reine d'Hongtie Р. оп quelque chofe de rr 
fort, en lui frapant dans les mains, & en ouvrant 
les rideaux du lit & les fenétres pour lui donner de 
l'air, & daf lui procurer la facilité de refpirer 
avecliberté. Le malade étant revenu, on lui peur 
donner 
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donner à boire un demi verre moitié eau & vin О. 
s'il avoit Ia ficvre on Ini donneroir de la pritsnne 
puis ayant remis le bras dns une bonne lituation , 
on le laiffe cn repos. 
Tour ce qu'il y avoit à faire auprès du malade 
voir le fang. IL y en a qui fouflent l'écu 
deffus ou qui l'ótent avec une carte ou une plume, 
ilê prétendent qu'en découvrant ainû la rüperficie 
du fan; on бп voit mieux la bonne ou mauvaile 
qualité. Pour moi jene me fuis jamais donné la 
peine de l'óter, parce que je crois que ce perit vous 
vemenr pouvant déranger les fibres raperiicielles du 
fang il peut empêcher d'en connoitre les qualités ; 
& d'autant plus que l'écume ne couvrant point la 
xoralité de la poilette , on peut juger par ce qui eft 
découvert de la nature du fang. Les Médecins di 
jue toujours en venant voir le mala 
ven été bonne - & fi le fang e(t bien 
Venu : quand on a lailfë l'écume del. СЕ апе 
preuve convaincante qu'il et (orti en arcade & 
ii desqueftions , & des 
tonfequences épargnées + puifqu'ils n'ont qui jet 
ter lès yeux. fùr le fang pour être informes de la 
maniere que la faignée s'eft рабе. 

ЇЇ ne faut pas manquer de murquerles poilertes 
еп metant un petit morceau de papier fur la pre. 
miere ‚ deux tur la conde , & trois fur la troilié 
Me : d'une auffi legere omillion on en feroit un cr 
me ай Chirufgien , «оца on viendroit pour dé 
cidér des qualités da (ang , quoique l'embarras 
de avoir laquelle eft Ta premiere. ou 1а. Seconde 
ройаге foit de petite conféquence: Il y a des 
poiletres qui fonc marquées par un, deux & trois, 
nais il fant les apporter dans en tang, & comme 
il arrive Convent qu'un fervirear fi peut tromper, 
S que la gravure. qui eft fat le. bord de la poiletre 

Vv 


Remar 


rant fini,le Cbirurgien s'approche de la rable pourtaire f 


РКИ 


des pollicis 
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peur être couverte de fang , ceft le plus für de les 
marquer avec du papiet. 
Jugement ` Un des domeftiques prefente au C 
fvesble balin R, pourlaver fa lancere , il verfe di 
Del (dans l'aigoiére 5. & avec la 
di Т. il effuye fes mains & fa lancette, Ш 
lequ'il enurctienne le malade , & qu'il loi prouve le 
in qu'il avoir de cette faignée , file fang eft 
дї avec vigueur & en abondance., il lui fait voir. 
la nécefiré soit d'en óter 
quele trop 
que maladie dangereufe c 
ре en défaillance, & qu'il ait eu dela. peine à la 
fourenir , il iui alfure que 1с 
jeques au coeur font les meilleures : (le fang eft 
vilain & corrompu, il lui dit que ce qu'on en a 


. S'il eft tom- 


vuidé ,. donnera moyen par le fecours de la circu- 
lation à celui qui. refte de fe pu: eft beau 


c vermeil , il s'en rejouira avec le Je, en lui 


difant que ceft une preuv e que celui qui 
demeure dans fes veines eft de pareille nature, & 
qu'un pareil fang promet une fanté de long; 

rée. Eufin de quelque maniere que la 


tourné, il doiz en tirer des 
fs pout le malade. 
Jienbonss ` On ne manque pas de faire с 
malade de. si Je malade demande par exemple, sil peut boire 
da? ment après la (i 
Jui con- 


iclques gueftion: 


an. verre d'en imm 
шин a ıi Bien loin de s'y oppofer » il faut méme le 
de feiller parce que cela ne lui pour faire aucun mal, 
& au contraire il peur produire un bien з cat cet- 

ux pour. 


vere бен 


"nt promprement dans les v 

placer le fang, qui vient d'en être poid, elle 
nc get qu'humecter &crafisichir. celui qui rete» 
l'iozention pourquoi. on la donne. J'ai vû 
quelques Dames qui fräien aporrer dans leur 
him bre ün ten plein d'ean de puits bien fraiche» 
пз certe eau allie 


Conte? 


& qui feiioient jetter leur fang, 
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tôt qu'il étoit forti ; elles prérendoient que par fa 
vertu dela fympathie le fang qui leur тойон en 
it rafraichi : je laiffe à ju er б elle: avoient raia 
fon ou non. Mais je ne combortois point leur opi- 
nion, perfuadé que fi сете eau ne produifoit point 

le bien qu'ellesen atendoient, au moins elle ne 

pouvoir faire aucun mal. 

Une queftion qui eft fouvent faite par les ma- Le тс 
lades, cet de demander s'ils peuvent dormi après emt 
бе. Julques à préent je l'ai và défendre , "Près avoir 
mais je n'en ai pas рй pénetrer la г: moins bû, de l'eau. 
que ce ne (oit la crainte que le bras ne nde 
pendant le фей ; il y ena quelqu'autre „elle 
elt au 4е de mes connoiffinces : mais vil n'y 
avoit que celle-I elle ne doit pas priver le malade 
d'un doux repos que la бйгпёє lui procure , сч} 
pourquoi aprè: avoir bû un verre d'ena je ne "op: 
pofe point au fommeil qui vient fe préfenter ара 
p préfenter apr 

Le fang tiré ne doit peint être expo au grand. ta 


air ni ао foleil , m où le 


- à l'ombre for une table dans fans tes 
n endroit ni trop chaud. пі trop froid , afin qu'en tolr. 
refroidiffant peu à peu , la féparation des liqueurs 
qui le compoient , (e райе faire en prenant chas 
cunes lenrs places felon leur dpailfcur s ou lenr lec 
gereré. Le Chirargien finit en соп ре A 
lade de prendre un bouillon une heure après, 
la nourriture la plus convenable après la faigo 
& cufüite ayanc reçû le falaire de ба peine qu 
eft très-médiocre aujourdhui, il prend congé de 
la compagni 2, 
Si lelen le Chirurgien vient rendre vifi 
te à la períonne faignée , il faut qu'il aille d'abord 
Dap le fang pour pouvoir répondre à routes 
les queftions que le malade Jui fera far la bonne ou 
movaiie qualité de fon fang. De quelque паше 
* il ne doitlui rien dire que de cûn 
folant , & quand méme il auroit acc 


qu'il le trouve 
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de pourriture qui. feroit craindre quelque maladi 
fáchcufe , il ne doit point Pallarmer für l'avenir, 
il doit feulement lui faire entrevoir qu'il ne faut 
rien negliger pour råcher de corriger & purifier fon 
fong des mauvaifes difpofiions qui y font, qui 
pourroient par la fuite devenir ferieufes & cauter 
des defordres manifeftes & dangereux. 

Abus vul- C'eft une erreur de croire que par une petite ou- 
qe le verture il n'y ait que le beau fang qui forte; le pu= 
ZZ (nj Hie eft infatué de cette opinion, dont il eft im 
pur une ре. рое de le défabufer. J1 eft vrai que le fang forti 
ure ou par par un petit filet paroir rouge & vermeil, parce 
une large qu'ayant été long-tems à emplir la poilette , l'air a 
ouverture. co plus de loj(ir de le refroidir , & il s'eft coagul 


avant que les fcparations ayent pû fe faire ; mais 
il n'eft pas moins mauvais. que celui qui eft ref , 
& une grande ou petite ouverture tiré également le 
fang tel qu'il eft dons fes vailfeanx, de même qu'un. 
petit ou un gros foret tire du vin pareil à celui eft 


contenu dansle tonneau. 
D'oùvien 51 on reçoit le fang dans le creux des afficttes 
la differente il paroit trés-beau, parce qu'étant d'un volume 
So, plus étendu , il eft plûrér refroidi , & par confe 
" quent coogulé avant queles particules lourdes & 
Iégéres fe foiene feparées ; ou pour parler À la mo- 
de il eft plus frapé por Pair, qui y laiffant plus de 
nitre lui donne cette couleur vermeille qu'on y 
voir. Mais fi on le reçoit dans des poilettes qui 
Soient plus ereuíes & plus étroites , confervant fa 
chaleur plus long-tems le groffier a le tems de 
tomber en ba, le moins épais d'occuper le milieu, 
êle рїш, fereux de nager for la fuperficie. La pren- 
ve en eft convaincante loríqu'üne poilette eft 
pop pleines qu'elle repond: par deffüs , le fang 
qui eft (or l'aierre eft d’une tris-belle couleur . & 
celui de Ia poilerte quelquefois f vilain, qu'on 
€roiroit que ce (оос deux fangs différens , quoique 
ce foit véritablement le même, 
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Оп ne permet pas trop aux Chirurgiens de-rai- On connoie 
Tonner für les differentes qualités du fang , ceft ER 
pourquoi. je n'en parlerai point ici quoique. се 
foient eux qui les premiers en peuvent juger: 
que le (ang après la piqueure a rejailli far le dr 
les Chirurgiens par les taches qu'il y fait , connoiC- 
fencs'il eft bon ou mauvais; & pendant la fa 
en tombant dans la poilerte, ils'en cleve une vas 
peur qui (тарап. les narines du Chirargien lui fait 
juger de fa bonne ou manvaife qualité mais lail= 
fant le refte à. ceux qui en doivent juger fouverai= 
nement, je demande feulement que rendant jufti« 
ce au Chirurgien on ne l'accufe point фиап& оп ne 
trouve pas le (ang qu'il a-tiré-au/fi mauvais. qu'on 
croyoir qu'il dûr Рё 

La faignée qui eft l'opération dea Chirurgie la Accidens 
plus commune - & celle qui paroit la plus fimple , la (81696. 
eft négnnioins celle qui et accompagnée. de plus 
d'acides: Шу en a qui. peuvent arriver: par la 
faute du.Chirurgien ; comme la piqueure бопе 
& du rendon , ou de Гапете vis H en eftune 
3ufinité quite font des fuites facheu(es , quoiqu'on: 


du pied. 

Le moindre de tons les accidens , c'eftde mans: pii c 
Quer ane faignée : il y a fouvent plus de ргидепсерьг blans 
à retirer fa lancette fans avoir le (ang › que de che, 
vouloir en labourant dans un bras ave Ja pointe de 

Ууз 


D'où vient 


Téchimofe 
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a lancètte en avoir quelque prix que ce foit, & 
il vaut mieux faire une faigaée blanche, que de 
fe mettre dans le hazard de piquer une artere ou un. 
nerf дарз le: bras ой la veine entourée de рга 
qui n'eft pas capable: de l'appuyer-s'échape à. la 
pointe de la Iancette. Si celui qui tient la lomiére, 
ha change de place- dans le tems de la piqueure ; 
ошй le malade craintif retire fon bras dans се mo- 
ment, ce font des raifons pour faire manquer , & 
quoique ce ne foit pas [a бизге du Chirurgien ; on 
ne laille pas de le lui imputer par l'injufte di(poti- 
tion ой on eft de le rendre refponfable de tous les 
événemens. (a) 

S'il farvient une échimofe autour de la füignée ; 
ou fi ce rang qui e(t épanché forme un petit abfcès 
Чї ирге par l'ouverrure de la faignée ; eet tou- 
jours la fauce du malade qui gelt tervi de fon. bras 


trop tóc & qui par action qu'il. aura faire; аша 
obligé le fang de s'échnperde la veine, qui n'ayant. 


g fortir au déhors д саш do bandage fe fera ex- 
гака entre Ја реги & la véine : h) comme il ar 
rivi une: eme de chambre d'une Dine: de la 


prém ere qualité que vj'avois faigné le matins & 


(a): On: manque jacore: tine (іе y parce: que le 
Wa Gert trés aile on ne porte pas la. lancet 
e avanit, ош айе perpendiculaicemenes patce le vai 
Det eil t oulatit & qu'il fuit pour ain dire la lancette, 
Се à Côté du vaiffeau , où au, milieu den 

їр dé cicatrices qui aez Duscht on. rerrecifiene 
mercee, Duns ce caa. il faut examiner. laquelle 
збора, fait manquer la faignée pour éviter un 
convenient. 


of peue e encore une uite d'une pé 
попі» formés de (ang épan- 
ir parçe qu'on a piqué. D veine de 
t. parce que. l'ouverture, de la. peau 
5 Vis vis celle du vaiffeau , foit. ¢ 
louverture de la peau eft plus perite que celle 
de là ven, 
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ui une heure après alla peigner & habiller fa mai- 
treffe , ne voulant pas qu'elle fcüc qu'elle avoit été 
faignée. Elle m'envoya chercher ; parce que fon 
bras lui faifoic beaucoup de douleur: & qui 
Je le voulût cacher. à fa maitreffe , je le lui all 
dire antfiót;, afin. qu'elle fût informée 
©. Elle la gronda fort de s'être faic fai 
infç y & s'il toic vrai qu'elle en eûr befoin , de 
пе s'être pas tenue en repo: 

П y a dans l'avant-bras une aponevrofe 
T'envélope, E сопла prife jufques à prefent 
pour la membrane commune des mufeles : quand. 
on eft obligé de faigner une mediane avancée s on 
ne peut gueres fe difpenfer de toucher cette apo- 
nevrofe - qui caufe: quelquefois un - frémiflément 
qu'on reffent jufqu'au bour des doigts ; c'eft pour- 
quoi il. faut (éviter: ces fortes: de faignées antari 
qu'on: peur. Mais (i on n'avoir pas pû faignert ail. 
Leurs; & que cette membrane eû été touchée ; il 
y fürviendroit fluxion у douleur ; dureté, & quel 
quefois un abfcèss се qui ne donne pas peu de. 
mortification au Chirurgien: 

Mais quoique ces accidens пе folent pas caufés 
par la faute du Ghirorgien 3 il faut néanmoins qu'il 
travaille à y remedier , de erainte qu'ils n'ayent de 
Ja faites & que ceux qui ne fone pas in(truits com- 
me la chofe s'eft райе ne l'agravenr & ne loi tome 
bent à dos. Si c'eft une fimple échimofe, en'la 
baflinant avec de l'eau-de-vie ou de l'efprit de vin 
Оп la guerit + s'il y a du fang qui veuille venir à 
fupuration on. lui aide avec l'emplare divin & un 
peu de baflicon ; & quand le puseft forti par Ја 
faignée on deffeche avec l'emplatre de cerafe brô- 

Si с'е ane. floxion fur l'avane-bras caufée par 

trouchemenr de l'aponevrofe , on fzigne pluffcurs 

is de l’autre bras pour dérourner l'humeur qui 

prend le chemin de сеге partie, on fait. de bon- 

nes embrocations avec les huiles rofat ; de camo- 
Ууд 
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milles de melilot & de vers , & on fe fert. de ca» 
taplaimes anodins & réfolutifs. (a) 

Hie fair quelquefois un dépôt für le bras faigné 
quoique l'opération n'y ait point de part suce qui 
arrive à des perlonnes cacochimes accablées d'hu- 
meurs qui fone prêtes à fe jetrer fur quelque parties 
Sion les faigne dans сё чей ces humeurs fe dé. 
terminent à couler for la partie qu'on a voidé: par 
Ja foignée : le lendemain оп trouve le bras: gonflé 
Se douloureux qui enfle à уба d'œil} & qui g 
хой extraordinairemenz. fi on пе travailloit à 
toviner ce torrent. par. de graves. faignées faites 
Pautre bras, par des cordiaux pris intérieurement, 
& par l'application des remedes capables d'arréter 
le cour: de ces humeurs de les réioudre & de dé- 
fendre le bras contre celle dont jl eft- abretvé. La 
furie de ces tumeurs eft quelquefois fi grande que 
Drog và la gongreue. dis le deuxième jour, & le 
malade mourir le troifiéric.. Un pareil malheur a 
sivas à la femme dun Officier dela Reine qui 
chagrine d'avoir perdu un fils unique tomba mala 
de? jela devois faigner le lendemain ;. mais elle 
chang oriment y elle aima mieuxaller Xune 
maiion de compagne’ qu'elle avoit: proche de: Ver- 
failles selle s'y fic faigner du pied» le dépôt fe fit 
fi grand für Ja jambe & la сийе quela gangténe 
fürvint , & elle mourut en trois jours. Depuis quel- 
ques mois M. le Duc de Saint Simeon fut faigné 
À Paris par. un Chirurgien des plus employés dis 


@) Cel up Joueur pour le, malade & pour le Chi- 
murgicn quand les accidens qui ne fürviennent que trop 
fouyent à la pigneure de l'áponevrofe du mufele biceps 
cedent aux remeles que l'Auteur propofe ici? Mais lors 
qu'ils y refilient il faut examiner al n'y a point quel 
quie épanchemenc de liqueur ce qu'on peut reconrioi. 
trc à la fluétuatiov. En ce cas il faut ouvrir la tumeur 
pour Monner ИП aux matietes qui pour ordinaire 
ie trouvent. (panchées fous l'aponevrofe y & caufen 
des accidens gësch, uoo ig 
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t für fon bras une foxion caufée par la difpofition 
où il étoit , qui fe termina par un abícis qu'on ou- 
vrit , & dont il fur guéri en trois femaines fans en 
ёге eftropié. Оп geruf pas moins le Chirur- 
gien que d'avoir piqué le tendon ou le nerf , tout 
Je monde lui faifoit fon procès + mais une guérifon 
ani prompte l'a joftifié , en faifant voir que ni 
Yane тї 'ашге де ces deux parties dach été of- 
бепе, puiíque quand elles le font il £aur plufieurs 
mois pour les gerir 

ic arriver que le Chirargien piquera mal 


Dela pi- 


qune d'un 


ment un tendon’, on un nerf, mais ces pie TU ou. 
queures ne font pas mortelles: (4) Ш faut qu'il y d'un oat 


orte le remede que la bonne Chirurgie lui or: 

› & pour l'eninfiruire je crois ne. pouvoir. 

pas mico faire que de raporter ici Pbiftoire du 

Roi Charles IX: à qui ce malheur-arriva La voi- 

ci dans les termes qu'Ambroife Paré fon. premier 

ien & Ton de nos plus fameux “Auteurs 

nous l'a laiffée par écrit. Le Koi ayant. la ficvre 

» Monfieur. Chapelain: (on premier: Médecin. & 

» Monficur Caftella aufi Médecin. de fa Majefté 

$ & premier Médecin de là Reine. Meres lut 

» ordorinerene la faignée. Pour la (aire on appella. 
» un Chirürgien qui avoir. Bruit de bien faigner 

» lequel cuidant faire ouverture à la veine . Hang 

» le nerf qui fit prompcemenr. écrier le Roi , "dis 

nt avoir fenti une très-grande douleur. з pat 

Tez hautement je dis qu'on delferràe Iii- 

‚ autrement que. le bras cnfleroit. bien. 


(а) Ces piquenres ne font pas mortel 
mêne on n'en eft pas eliropié, lors ni 
‘obliné de couper le ' tendo; ic daas 
de France; füillec ув, qu'uae perf 
pier fur obligé de couper le tendon du ашак biceps à 
Ta бп du corps charnu de ce matele e ailes, pies de fon 
nfersion au radius, à confervé le mouvement & la. 
force de (on. bras, 


Ch d'une Scén 


te publique 
de l'Acad. 
le Chirurg, 
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э fort , ce qui advint fübit avec une contra&tion 
»dubras de maniere qu'il ne le pouvoit Aéchir 
» & étendre librement , à y éroit la douleur. ex« 
» пёте tane à l'endroit de Ia piqueure que de tout 
vlebras Pourle premier: & plus prompt remede 
» j'appliquai un petit: emplatre: de bafilicon de 
э peur qae la. Hate ne s'sglurinàt , & par delas 
» toute bras des compreflès.imbues en oxicrat y 
m avec une ligature expulfive commençant au care 
»pe& fi près l'épaule, pour faire renvoi 
» du fang. & efprits an centre du corps, de peur 


» que les mufcles ne recu(fent trop grande Auxion, 

mation & autres accidens. Gela fait y nous 
э nous retirames à. parc pour avifer & conclure 
» quels médicamens on у devoit appliquer pour 


» infi; 


» apaifer la douleur. & obvier aux- accidens. qui 
» viennent ordinairement aux. piqueures des пен 


Conftil de Je mis: für le bureau: qu'on devoie mettre dans la 


ШО 


piqueure де l'huile de thé affez chaude 
ec un peu de l'eau-de-vié re&tifie , & fur tout 
le bras un emplatre de diachalciteos diffous avec 


t: aétuelle que potentielle 
calmer la douleur; & le dit emplitre de diacha 
citeosa: pareillement siveru de réfoudre Pho» 
meur ji courue au bras y. & empêche la de(cente 
d'autres humeurs. Quant à la ligature elle ferc 
à roborer & reftraindre les mufcles ., exprimer 
& renvoyer. aux parties fopérieures Phumeur jà 
defcendue ,. & empêcher nouvelle Ruxion , ce 
que lefdits Médecins accordérent & conclorent 
emedes y être utiles & néceffaires. Par ain 
la douleur сей , & pour davantage refoudre - 
étant l'humeur contenue en la parie, on ufa puis 


Hose Drwowsrnartow, | 683 
s, après des remedes réfolutifs & dedicatifs соте 
s, me de cetui-ci B: farine y d'orge à d'orobe 2» 
5, onc. de chaque , fl. de camom. & de mélitor а. 
5, pincées de chaque y beure frais une once & dea 
, mie, lefive de barbier fufffamment pour un 
Fi cataplafme. Le Roi demeura trois mois & plus 
5, fans pouvoir bien Rechir.& rendre le brass 
5» néanmoins, pracesà: Dieu, il бос parfaitement. 
5 bien guéri , ans que l'aétion fôr demeurée au- 
5; clement viti 
an lieu d’une veine- le Chirurpien a ouvert 
une artere ou qu'il les ait ouvertes l'une & Pau- 
tre y ce qu'il connoicra auffi-ót par Ia forrie impe- 
tueufe du fang у iline faut point qu'il. perde le juc 
gemenn, ni qu'il donne à conuoitre au malade qu'il 
eft enbarrallé, parce qu'il n'eft pas їоро ые d'y 
xemedier fans méme que Je malade s'en appergoi= 
ус Pour prouver ce que “avance, & en lin(truire 
Je jeune Chirurgien y je vais-raporter. ce que: j'ai 
vü faire à. mon Marre: d'aprentilfäge en Pareille 
оссабоп; Ilalloit pour füigner un Penfionaire au 
College d'Harcouts & ilie ven 
re. Il ouvrir l'artere dont’ le fang fe 


de lui pour 
tenir le lum eg 
onc comme un trait d'arbalétré del'aurre côté da 
Tit s il fifoit une trés-grande arcade , il fortoit en 
байат Se s'levoit. dans le: plat une écume 
d'un vermeil oranger & en grande quantité. Ayar 
сопла que обойн Ракете qui éroir ouverte, il 
étonna point , il dit au malade que fon fang белт 
sil falloir en tirer beaucoup an quo 
je calmär cette grande chaleur il d 

ida on fecond plat , & en tira jufquér À ce quid 
itque leéimalode commengoit à tomber en foi- 


е. I avoit mis pendant que. le fang огой une. 


monnoye dans la comprefie , & avoit 
опе feconde bande. A mefre que le 


malade s'affoibliffoir , arcade que faitois le (ang 
diminuoit & bailfoir : ayant ôté la ligature- &le 


De louver- 
tore À Vars 


684 Drs OrrnATIONS DE Cumunoir, 
malade étant évanoui „le fang cefa de forties If 
prit ce moment pour. appliquer la compreffe , & 
bander le. bras quil. ferra plus qu'à l'ordinaire з бе 
mit deux bandes 5 & ayant ployé le bras für Pelto- 
mac du maladeil l'attacha à (a camifolle de crain- 
te qu'il ne l'étendic., il ui jetra de l'eau au уйре, 
loi Dr fentir du vinaigre &le- fit revenir. de fon 
ancüilfément. Il eut foin de faire jetter le fang 
avant ques'en aller, &'il recommanda. bien ай 
malade de ne point remuer. fon bras, loi difane 
gestil débandoit , fon fang étoit fi furieux qu'il 
eroic mort, avant qu'on pût le fecourir. Le foir 
feignant d'avoir été appellé: pour un malade dans 
fon voilinage il Palla, voir & trouva que le malas 
de avoit été st obéiffant pour avoir аё fon 
bras dans. le méme état qu'il Pavoit mis + le lendes 
main il lui rendit encore vilite, & quoique. le ma 
lade fe plaignît que fon bras. étoit bien ferré, il lui 
perfuada de n'y toucher que le troifiéme jour, & 
encore: après l'avoir. débandé у remit üne nouz 


Yelle comprefli & une autre bande pour plus gran- 
de (йге. La cicatrice fe fit comme: celle. d'une 
Veine 5. & le malade: єтї qu'on ne loi avoit ja. 
mais fait une meilleure faignée. (a). 


(a) La tumeur: lymphatique. Ia dou 
dienen, & la piqueore d 
асс 


la peang 

с, elle nie fe 

want là veine on 

atiques , parce que la cica- 

peut ne pas fe, faire fi parfaitement.» qu'elle ne 

ШЕ une petite ilule imperceptible par où la lymphe 
Spanchée s'écoule, On reconnoit cet écoulement à la 
€hemite qui en eft mouillée: ў 
Une comprefíe ёраййё & trempée dans une eau fpiri= 


ив DEMONSTRATION, 685 ы 

Je finis l'article de la füigace par Роке ив, Ное 
nommé Damafcene qui vint à la Cour en l'année ton, Chars 
1669. Elle vous fera voir que de tout tems il efê mide laic 
élevé des gens qui ont attaqué ce grand remede , gn 


ueue qu'on applique fur la tumeur, & qu'on сот. 
ime i) fel ec Ms bande нда, polt Гон 
Fere perite tumeur. Quand elle teile À ce reme on 
Racine perite Ц pour donner EE 
Ge épanchée , & l'on fait Опе für l'endroit ouvert 
mals feulemene une petite ouverte par où a ymple 
quien cauterfane un peu le valean Ijmphatique o 
шап callo procure іа eo dan on ene 
tiere du valitat p & de la perte avenue deien RE 
tulcufe, Un emplâtre de сети mis fur l'ouverture. & 
la compreffion , après l'application de la pierre infer- 
7 Ch Ge о а un petit cordon de nerfs appellé 
‘autre appellé mufeulocutané qui райе derriere la 
npagne la veine faphene. 
IE on pi- 
йаш quoique ouvrant une veine on pi 
m CEU EE SR 
E» ам сопате quovis e fahe feni 
ndant quelque tems , mais avec m Sins de violences 
Quand E eme nee on 
cede un entourlifemen: le ong de la partie od le nerf 
coupé fedibus. aus 
TE difficile de prévoir cet accident E s'il y 3 un 
moyen de l'éviter, c'elt d'ouvrir les veines (uivant leur 
cela n'eit pûs toujours poflible. 
la douleur, on frotte гош la partie 


Où remedie à l'engourdifiemenc avec Ie- beanme de 

sve he de va quan йе coelis Ж 
donton frotte la partie aprés avoir fair chaufier le 
mélange, 


686 — Derne Arem ре Cumvncte y 
& que tou: les efforre qu'on a fait pour le détruire 
wonk Jersi qu'à en faire connoitre l'erilité& la 
ccfté. Ce Danaícéne était оп homme bien fait , 
de belle pbyfionomie , vèrn très - proprement en 
Médecin 5 avec ce grand extérieur il parloit bien , 
& éicic més-hardi. П débuta par condamner la 
fife dn que c'écoit affüffiner une perfonne 
ipner , parce que felon lui, on бхоїс 
ang qui dech le trélor dela vie. 11 publioit que 
€'étoit la Lune qui gouvernoir nos corps, que c'é- 


En ouvrant la veine eybiíale ou Ja veine radial ver 
e polimery la veine faphined Ie malit Inici fos 
e pied, & l'arere ou la veine temporale » on peut pic 

quer le peciolle fi l'on enfonce la lancette trop avant bu 

ZE malade lale quelque mouvemen 
La douleur. qi fe Eit Ганс au: оов au-d 
de l'endroit piqué & la refiftance confidérable qu'on 
fenti à la poinicde la lancette qui sen trouve mou 
fée , font connoitre qu'on a touché le pertol 
Une douleur , ne tenfion & une inflammation qui 
s'éendent. le long dc l'os où fe trouve le periofte de 
qué font quelquefois les wies & les fines de la e- 
fon de cene parie. ] 
Quand ces accidens ne font pas confilérables , qucl- 
que compas memes da une станата үн 
Seau do vie К dus quang deu солите» ten 
our y remedicr Lorfque inflammation elt pee il 
[хр Аме у elc dd 
Nuremberg fur la petite playe de la faigriée , pour en 
faire fupurer les bords. Si ces accidens font violon, on 
applique für la partie un catapla(me anodin, & forla 
Playe un peu de lupuratifs quien Гопака ouverte 
scie tov jours un petit finement, & méme ane PE 
fupurarion. Lorfque la douleur & l'infammation fon 
dillipécs би met un emplâtre de onguent de la Mere 
fur la te, qu'on defféche enfuite avcc l'onguent 
de coe on dé pomgholi бсо, Ces accidens де Ie 
terminent pas toujours fi heureufement , ils obligent 
quelquefois à dcbrider le periofte enflammé у trop tendit 
# pret à tomberen pouriiire y ce qui fere ui лапа 
délabrement, L'incifion faite pour débrider le periofte » 
découvre l'os qu'on doit panler, ай. que la plave faite. 
aux parties molles ; fuivant les régles de l'Art. 
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elle qu'il fallait confalter für toutes nos malas 
dies, & qu'avec des opiates , des antidotes & des 
élixirs qu'il donnoit dans de certains tems de la 
Lune, il n'y avoit point de malade qu'il ne guérit. 
Jl fit imprimer un petit Livre pour établir з doc- 
trine , il alloit au diner du Roi , où il vantoit les 
merveilles qu'il avoit faites; il fuivoit la Reine à 
fa collation dans le jardin de Eoulaingrin où il fe 
faifoit écouter comme s'il eùt été vn oracle. Un 
Garçon Aporicaire de M. Stuart y étant un jour. 
prit la parole, & dit à la Reine qu'il ne pouvoit pa 
oufirit que ce Charlatan lui en impofát s que c 
toit un báteleur & un ignorant, quil l'avoir và 
monter for le théâtre à Rennes & à. Nantes, & 

ne connoiffoit aucune des plantes dont il par- 

& pour le prouver , il entra dans un petit bois 
qui étoit proche , il en cueillit pt ou boit qu'il 
apporta devant la Reine, & que Damafténe ne 
Pût nommer. I ne laiffa pas que d'avoir. beaucóup 
de леш , parce qu'il. y a bien des gens qui 
donnent dans la nouveauré, & plus à la Cour 
qu'ailleurs : mais la füice n'ayant pas répondu d fes 
promeffes fur pluficurs malades qui fe mirent en- 
tre fes mains , & le Roi ayant connu qu'il n'y avoit 
que de Parrogance & de l'eflronterié dant tout fon 
Procedé , donna ordre qu'on le chaífar de Ja Cour. 
Après quatre mois de Bur qu'il y avoit fait. Deux 
Gardes de la Prevoté le prirent un matin & le con- 
Suilirent à une lieue de 5. Germain , & А еп le 
Sbittant ils lui dirent; que le Roi loi défendoit d'y 
"venir jamais for peine des Galeres. 


LA 
CY 


688. Des OPERATIONS DE CHIRURGIE , 
Fic. XLIV. POUR L'ANEVRISME:. 


Dr ve 
Анк. 


Deux efpè. 
ces d'Ané- 
үййшез, 


7 E mot d'Anévrifine оп d'Anefrifine eft dérivé 
du mot grec anefrinin qu: veut dire, Étendre 

ou élargir, parce que c eft une tumeur polfstive y 
molle & obciffante au toucher , caute par Рак 
giffement de Iarere , ou, par l'épanchement du 
fang arteriel hors de fon vailfeau. 

Cette déiinition nous 
fortes d’. 
tation de 


til 


Ноттте ме DEMONSTRATIO 

Hel; l'autre par incilion ой roprare dc 

ans laquelle le méme (ang fortan de tou уай. 
s’épanche dans les parties voifines. 

Celles qui fe font par dilatation. ont d 
Ой interne ou externe. La premiere , elt qu 
humeur corrofive a rongé en. partie. le 
nés externes de l'artere, enforte que 
me pouvant relier à l'impullion du Fan, 
font obligées de s'érendré & d'obéir. aux pulin- 
tions continuelles du fan, tel, & la feconde 
cft quand la pointe de la lancertea diene? exit- 
sieuremenc l'artére, ces mémes pullarion 
trouvant pas le canal fi fort en cet ere 

ontraignent les membranes intemés de béi e 

агай апе elles font une tumeur qui Готе & ex 
cede le conduit de Расе, (а) 


) L'ancvrifine q 
ich de ce que Les pa 
bles dans l'endroit Че Ja, dilatation qu a 
Je, comprendre. il fan fe rappell 
muelle du fang contre lcs parois du ut? 
eu vaillcau qui rend continuellement гару 
той vers leur centre, S fe trouve quelque 
Vailan plus foible шее reite, cenie 
effort concourent feulemenr. à la gil 

int für Ies parois doit obliger. lcs ү 
de céder plus que les aues à ( 
lcs parois de 


i (c fait par dil 


ps impésyohté » à 
Was fe contractant 5. pour, рошїеє Le 
mant les. endroigs ао ayant. 
force, pour, comprimer, la, инс ne 
18 mouvement dn aile. du, майган үй p 
nt fe dittendens &; fc dilarent, S f i: onvoit au. 
s endroits, foiblas quelque bloe ou quel; 
prcllion, qui formár obitacle- au; cours di 
menteroit Ja; viol) 
jusde aae E сори 
dilaration des endegits alioi 
Hong Ge droits ait 
ayeis diffen 
Tóc voifin у 
droit par u 
une incifion. 


абон й 
&onliquent. à. Ja. 


Goo Drs ONRATIONS DE CHIRURGIE y 
Caufes de ` Gelles qui fe font parinciion ou par rupture 
Tacévrifine ont toujours une caufe externe , comme une playe 
рш ap faite par la pointe d'une épée ou d'une lancette , 
fire de ce qui faifant ouverture au corps de l'artere ouvre une 
vie, fortie au fang qui fe répand entre les chairs & la 
peau: la rupture peut être caufée par de grands ef- 
forts , ou par des cris pendant l'accouchement qui 
ent faire le même défordre que l'incilion de 


ou même à quelques-unes de (es tuniques. Feu M. Ar- 
id difoic que quand cct affoibliffement. venoit d'une 
ncifion faite à la gaines les tuniques pouvoient for- 
tir cn partie par l'ouverture у 
hernie , qu'il appelloit hernie de l'artere. L'experichee 
prouve que quand l'incifion a penetré jugu'aux tunis 
ques exterieures du vaifean les tuniqu» intérieures. 
peuvent palier au travers» & former une liernic à. peu 
près femblable à celle dont on vient 


Yendroit de la fait 
WEE 1 
ade 1; 


quet & 
le fang fortit pat "une petite ouverte. Les parois de 
1a poche serfémibleic"enciererienit aux tuniques de 
Vattcre étaient fore lices interieirément y la poche рг 
»oilloit fortir de l'ouverture de T'artere & par confe- 
quent formoit une efpece еспе, M. Boudou fit il y à 
quelque wenn Роан d'un anévrilme furvenu À la 
‘une fai Après avoir. décolVert la poche 
anevritmale il reconnue. & fit Vita affer Pon 
Vérture des membranës éxterieites de Рацсте par où 
cette poche fortoir, & fe trotvoit étranglée s Torqu'il 
баіо (ener Je routniquet le ftp venfermé dans la 
poche rentroit dans Vartere таай lorfqu'ille faifoie 
Heber ; le fang revenoit dans la роке, 


(a) Quand toites les cuniques Be Cafe ont Cë où 


HUITIEME DEMONSTRATION, Got 
Ш arrive des Anevrifimes dans toutes les pares тоной 
du corps , comme à la tête , au сої, à [a poitrine, e elles ar- 
où au ventre ; elles viennent quelquefois en ce; 109 
parties d'une grofféur prodigieuíe 5 mais comme 
je ne me propofe que de parler ici de celles qui 
ennent enfuite de la faignée^, је me renfermerai 
dans Operation qui leur convient. y 


On connoit en faignant qu'on a ouvert l'artere Leure figues 


par l'impetuofité avec laquelle le fing fort de f 

ES х lele fing fort de fon 
Vaiffcau , & par les autres ignes que je vous ai fait 
remarquer en parlant de la faigaée : il faut pour. 


che quelquefois dans une grande partie du bras, Lo de 


elt borné aux environs de c 


choles (emblenr pouvoir arréter le prop de pee Pei d 
чен avoir aire de Fand aun edle eum 
fë trouve à l'ouverture du ví П patoftquc ees de n Gag, 
Caules s'éroïenc réunies pour empêcher le progrès d'une ^^ СЫ" 
тент ancvrifimale de la гойт d'une noix Verte, qui ex à, ү 
avoir confervé pendant vingt ans la méme groffeur lg, Bien de Pa- 
quise site amenée concen n qe s Са, кепі 
E ME E tumefié. M, Saviart "17 
Sette tumeur & бё le fang coagulés il apyeigut qui y LE 
avoit un corps étranger qul ole col (a fads 
s Sue fang aerel ha parun тшт; 
qui étoit deraché depuis peu, & qui avoit caulk тош 
Kate Au relley de 
école autre chofe qu'un fang fibreux ST cos 
eet? d'une ue brane du côté qui ne regardoit point 
Vartere & du côté qı doit il s'y étoit formé 
ime petite enfongure en form de vonte 
Brane qoi omit eu 
&ülation d'un Tm 
Quand la gaine 
oit endere бш ТҮР { 
спо Ou parce quelle n'a рот е rompite, е 
ferte qu'après avoir été divife les bords del 
a curis Quant au premier ca parte AuTi 
pi mer nevrifme par rupture fans que Ја. 
agoen, Un et viole pe ad 
(ans ouvrir la gaine, qui elt plus EA 


it qu'elle. 


Billiotee. 


Chirurg, 


бәһ. Des OprnAmIONs DE CHIRURGIE 
lors tácher de ne point. paroitre embarraffé, & fe 
conduire de la mi vous ai dit. 
que fit mon Maître d'apprentifíage dans tine pa- 
reille occafion. 

Mais û le malade ou les айап s'en font apper- 
qus ой fi le fang ne fort pas à plein ryan de Par 
тоге, & que le Chirurgien: voye par l'élevation. 
qui commence autour de Ja faignce , que le f 
fe répand entre les chairs & la peau, il faut que. 
de bonne foi ilavouë fa faure, & qu'il mette Je 
poulce deffas l'ouverture qu'il y ait bean 
coup de fang épanché,, trop. állarmer le 
malade il de 
eft, afin de le rendre foûunis & obéiffant à faire 


membranes de l'artere y & par confequenr plus difficile 
à rompre. Si le vaillcau & la gainc. ont. éé divil 
quelque effort ou par un inlliument: piquant, il (eme 
lc qu'en voulant procurer leur 1énnion y il (è pent faire. 
qu'on теште par rapport. à là. gaine fans que l'attere 
fe cicatrife, En ce cas» dès. qu'on eer de faire Ja 


ici au fajet de la. cicatrice de la айе» qui fe forme 
Wéi que celle de langre, Car i.a des Auteurs qui. 
veulent que quelques-unes des uniques de, Гаете fe 
Gicatrifenr quelques fois ans les ами сог Tulpius eft de ce. 
fentiment, comme il paroît par une de fes. Obfervations 
que voici. Une perfonne fe bleffa à la main gauche avec 
un conreau fort pointu » & s'ouvrit l'artere qui elt entre 
le pouce, & lc doigt index. On arrêta lc fang par le 
moyen d'un emplâtre afiingent сс qui procura » dit 
JrAwteur y Ja réunion de Ja tunique externe de l'artere. 
fans procurer celle de Ja tunique intere. Ce pour- 
quoi le fang en. foulevant Ja tunique-reuvie з formoit 
une tumeur ancvrifmale qui s'évanouiffoit quand jo 
сей de Ja comprimer. Pour guerir cêt ancyrifine » il 
fi rentrer le fang, & Ге fovit d'un emplâtre afring 

d'une lame de plomb foutcnue d'un bandage, 1l procura 
dat par une comprefiion exadte. fur l'artere Ja réunion. 


Hem Ремохтпотто! o 

ce qui elt néceffaire pour, éviter les foires- 
Pendant que le Chirurgie tient Partere 

mife a poulce de fa main gauche, de (a deoi- faut krer 
te il бте fa ligature , il Кайс préparer des bandes, 277 
des compreffes & du papier moiiilld pour Feire un 
tampon, s'il ne peur pas avoir une moitié de teve 
deffechée : 11 fait pofer une compreffe pail pp c 

long de l'artere › & par delfüs une autre фу, cs 
compreffe circulaire fur laquelle il mer une liga- рейв 
ture qu'il fait ferrer avec le tourniquet. Quand il duées. 
croit que la compretfion eft айг» forte pour 


эп Tafirément 


cher que le fang ne puiffe couler de l'artere , 

ve fon poulce , & dans le rems que le fa 

arrêté, il met un tampon de papier motillé far la 
gnée ou une moitié de feve on une piece de 

monnoye dans la premiere compreffe , il en met 

feconde un peu plus grande, & encore une 

troi(iéme afin que par gradation l'artere foit bien. 

comprimée: (a) puis une ой deux bandes qu'il 

ferre plus que dans les faignées « Le bra 

bien bandé il remet le poulce дей toute 

preflès avane que d'ôter le tourniquec , il 

соге une compreffe étroite, épaille & longitudi- 

nale le long du bras für Parere , & par della une 

bande de Ja largeur de trois doigts qui par plu- 

беш» circulaires monte du conde jugues Гр 

les & par ce moyen il arrêtera le fang fns 

farvienne d'anévrifme. 


(a) 1l ne faut faire de comprefion eme que for 
l'ouverture de l'artere; Ainfi le petit tampon de papier 
moiiillé, qui en fe dcffechant ne s'applique que fur cette 
Ouverte; vaut mieux que la moitié d'une feve „ou 
qu'une piece de monnoye qui fer аон 
exalte trop étendue, Ce pour сее éme тап qu'on 
fe fert de comprefles praduéés , & en айга grand nom 
bre pour que les dernieres fe trouvent élevées. at. deis 
du niveau du газ. Car lor(qu'on les ferre avec les bai- 
dés y l'ouverture fe trouve exaétément comprimé y. 
les parties voifinesnele font quc fort legerement, 


been 
du malade 
арга Гаро 
fon de 
l'appareil, 


Ambroife 
Paré, Liv. 
xev. pog. 
EOS 


Gos — Dis Оггалттонв DE CHIRURGIE, 

_ Il faut, cer appareil pofé, foigner le malade pla 
ficurs fois de l'autre il faut mettre le bras 
faigné dans une bonne fiteation , point trop ployé 
ni trop étendu , & lavant bras & la main plus 
haute que le coude , placé für des orcillers fans lui 
faire faire aucun mouvement. Il ne faut point ге 
lever l'appareil. que plufieurs jours après à moins 
que le bras n'enflac erop, ou qu'on eût quelque 
(ас ‘que malgré ce bandage le fang con 

à s'échaper hors de l'artere ; car pour lors il fa 
droit fe déterminer À l'Operation qu'on ne peut 
pas diffèrer fans mettre le malade en danger de 
perdre la vie. (a) 


(а) Quand te fang arceriel s'épanche malgré la com- 
prefion , се pace qu'elle nea pas été (айе exactement 
ou aire long tems fur toute l'ouverture d 
fi ouverture de l'aponevrofe ne fe trouve pa 
«elle de l'utere › l'épanchement fe fait principalement 
fous l'aponevrote , mais ifa playe de lare eit vic 
celle de l'aponevrofe y la liqueur fe répand alors en plus 
Brande partie dans les cellules praiffeufes de la peau. 

,Lorfqu'on ne voit pas d'épanchement dans le bras , il 
n'elt pas certain pour cela que la compreftion ait réuni 
Jes tuniques du vaifeau. Car il fe peut faire que la 
Baine & les tegumens fe foient réunis (ans les tuni. 
ques de l'artere, En cc cas la gaine s'oppofe 
grès de l'épanchement. 11 [e peut faite même 
frire deine pas cn» un callo de fang ferme 
fe paffage à certe liqueur. Si la gaii Yépanche: 
Tents il f forme une tumeur алеу йла qul a tous 
les fignes d'un anevrifime par dilatation, quoiqu'ell 
prime elle s'évanollit. plus ou moins promptement à 
proportion de la grandeur de l'ouvertute de ce vaiffe 
оп y fent une pulfation & un bruit ou fiiement conti 
nuel , à moins que l'ouverture ne foit fort grande. С 
tumeur peur augmenter confiderablement 
tems, Si c'eft le caillor qui s'oppofe à l'épanchement , & 
S'il n'a pas acquis une certaine épaiffèur , la méme chofe 
arrive 3 Ce quifait que certe tumeur refiémble à un an 
Vrifime par dilatation ей s'évanoüiffant par Ja compref- 
fion, c'eft que la gaire en fe dilatant. i [сайтда 
fang en s'allongeant peur à peu forme une geet de 
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IL né fauc pas faire comme fit un Chirurgien qui 
ayant ouvert Partere À un Officier du Roi, ciut , 
parce qu'il avoit bien bandé le bras, & qu'il s'é- 
toit rendu le maître du fang qu'il n'en arriveroit 
rien de ficheux : il eft vrai que le fang ne foroit 
point dehors À caufe du bandage , mais il s'écha- 


oche » qui renferme le fang à pen: près de la même 
Taniere que Ie renfermeroit une poche formée par la 
dilatation des tuniques dc l'artere. Le caillot de fang 

ient quelquefois fi épais qu'on a peine à (entir la 
pulfation & le filement › & qu'après avoir fait rentrer 
le (ang fluide, il y refte toujours une tumeur plus ou 
moins confiderable qui n'eit autre chofe que lui-même 

Quand on veur effayer de guerir par la compreflion 
ces efpeces d'ancvrifme, il fauc d'abord. faire rentrer 
Te fang huide» & cicher enfuite par le moyen d'une 
comptéfion exade &é conhante de procurer l’endur 
citfement du caillor qu'elle tient appliqué fur l'ouver= 
ture de l'artere. La partie rouge (с rare de la partic. 
lymphatique qui étant fibreufé acquiert la confillence 
de membrane & s'uniffant avc les bords de la divifion 
de Ганете» ferme parfaitement l'ouverture. Ce qu'on die 
ici au (шег du caillot & de la maniere dont l'ouverture 
de l'artere fe bouche, ne doit point furprendre : cat M 
Petita demonré à l'Academie Royale des Sciences que 


T'Acade 


Je fang s'artétoit pour toujours parle moyen d'un сай: mie › anne 


lor, Айй lc caillot qui s'étend pour former la poch 
vrifinaleeft le caillot qui bouchoit l'ouverture de 
tere y & qui l'auroit fermé pour toujours fi la compref- 
fion cut éte faite exactement & continuée з & ceft lui 
méme qu'on applique fur l'ouverture pour le boucher 
exatlement, z 

Lorfqu'on ne peur pas guerir un anevrife ou еп 
empécler le progrès par Jacomprefion , on tice nean- 
moins de ce moyen un grand avantage» En comprimant. 
Koetz on empêche que le fang, ту conle en auf 
Brande abondance qu'à l'ordinaire, ce qui oblige une 
Partie de la liqueur à dilater peu à peu les vaiffeauxcolla- 
teraux. y ёс les difpofe à fupléer à l'artere principale dont 
on fera la ligature, L'experience confirme ce qu'on 
avance ici, M. Perit m'a fait remarquer que l'opération 
de l'anevrifie голй prefque toujours » quand où ne la 
fait qu'après avoir comprimé l'artere pendant long- 


tems. 
Xx4 
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Poit de Partere & couloir en baut dans le bras qu'il 
ewpiit teilement qu'il devine d'une groffeur extras 
ordivaire, C'étoit à quatre fieués de Verfailles où 
je fus appellé pour faire l'opération, & je fas 
obligé d'ouvrir Га peau le long du bras pour en ti- 
rer plus de quatre livres de fang qui s'étoir caillé 


Cas où гө. cote les chairs & lar peau depuis le coude jufques 


A l'épaute dans toute Ja circonference du br 

Quand c'eft un anévrifime fait par la dilatation 
de l'artére , la nécetité pour l'opération n'eft pas @ 
preffante que celui qui eft fait par incifion & mè- 
me la Chirurgie nous propofe des moyens pour I^ 
viter dont il faut fe fervir avant que de prendre ce 
pani. 

Un Chirurgien peut s'être aperçu d'avoir touché 
le corps de l'arrére , quand en faignant une bafili- 
` que , il a fenti à la pointe. de la lancette une petite 

rélitance qu'il né rrouve pas ordinairement 
Quand cela eft arrivé il doit craindre quelque fa 
te» & pour l'éviter il faut qu'il mette une com- 
ргейе un peu plus épai(fe, qu'il tienne le bras ban 
dé plufieurs jours; qu’il recommande аш malade 
de ne faire aucun effort avec fon bras , & pour 
plus grande füreré qu'il trempe la compreffe dans 
de l'eau ftiptique. 

Souvent les malades s'imparientent de porter 
Une bande crop long-tems; ce alors que i l'artere 
eft éfeurée , le fang par des pulfations continuel. 
Jes fait érendre l'endroit affoibli, & qu'il s'y faic 
une petite tumeur qui d’abord n'elt que de la grof- 
feur d'un crès-perit pois & qui groffiffant rous les 
jours. devient groffe comme une noifete où une. 
noix. (a) Si le Chirurpien eft averti d'abord qu'elle 


(а) L'efpece daerfs dont l'Auteur parle ic 
elt occafionné par Ја divifon d'une cu plufieuts t 
Biques extérieures, & par la dilatation des intérieures, 
quien palant par l'ouverture des externes forment une 
«ресе de hernie dont on a parlé, И clt important de ne 
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commence, il y peut remedier plus facilement que 
quand elle eftà ce degré de groffèur : il connoîe 
que eeft une rumeur anévrilmale parle toucher, 
сагі y fent une pulficion femblable à celle du 
yonlx , & fi elle eft encore petite en la comprimant 
elle difparoit, parce qu'on fait rentrer le fang 
dans le. corps de l'artere. IL y en a qui prétendent 
qu'en verfnt de Рели bien froide, ou en mettant 
quelque chofe de bien froid. far 1л tumeur; que 
«ей un moyen de la guérir: les remedes fliptiques 
& aftringens. y conviennent , parce qu'il faut ref. 
ferrer Jes, fibres trop érendues des tuniques de l'ar- 
tert , mais ils feroient de peu d'effet s'ils n ctc 
aidés par le bandage qu'il faut porter des anné 

m 

M. l'Abbé Bourdelot. premier Medecin de M. 
le Prince inventa un bandage pour fe gué 
anévrifine qui Ini farvint aprés апе laignée: 
appelloit fon bandage le pomon, il confilloir. dans 
un petit écuflon A. d'acier rond , fait exprès garni 
de cotton & de cuir comme les bandages pour les 
hernies, Ce perit écuffon a des attaches P. qui pal- 

г au dellas & au deffous du coude qu'on vient 
arrêter au dedans du bras au milieu de la partie 
platte de l'écuffon: il y a des petits trons C. à ces 
attaches pour ferrer & relâcher l'écuffon. quand оп 


pas confondre сеце forte d'anévrifme avec ceux qui fe 
font par la dilatatión Rc toutes. de tuñiques: car on la. 
guérit quelquefois par la compreffion., & ce moyen ne 
Shin pas geigend cás беті i. parce, que 
toute la circonference de l'anere ct dilatée » & qu'en 
rimant la tumeur d'un côté, clle croítroit au c té 
їйї on ne peut guérit les anévrifmes formés 
Par la dilatation de routes les uniques que par l'opé- 
Fons cleri rouven iis dans in endroit 
où on ne peur la faire xpofer le malade А pé 
sir ш fe contenter de Фе le Volume du 
(ng par de frequentes Tignes, & par un regime de 
е trés-fobre , &: d'interdire au malade tout. exercice 
violent. 
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Veut; & quoique" cet écuffon foit fair pour com- 
primer la tumeur, il y а une canelure pour lailfer 
la liberté au fang de l'artére de paller par дейи 
Celt ce qui lui a fait donner le nom de ponton ` 
étant femblable à un. pont qui n'empêche pas Геза 
d'une riviere de continuer fon cours ; il le porta 
l'efpace d'une année, & la tumeur diminuant tous 
15 jours il fc trouva guéri entiérement. 

Cet exemple apprend. au Chirürgien qu'il doit 


"li: être inventif, qu'il faut qu'il travaille à trou 


1e au Chi. 


foi mème, 


e 
des bandages & des machines capables de guérir 
les maladies fans opération, & que s'il veut fe fe 
vir de ceux qui ont été trouvés раг nos prédécef. 
feurs il y doit augmenter ou diminuer felon que 
Jes difpolitions: des maladies le demandent. Mais 
quand il а épuifévoure fon induftrie , & que la tu 
meur n'a point cédé à. tous ces remédes , il бше 
Аа еп vienue à l'Opération qu'il doit faire avec 
toutes les précautions néceffaires: pour fe rendre 
maître du fang , afin que le malade ne meure 
dans le tems de l'opération comme il eft arivé 
quelquefois. 

Quelque éclairé que foit un Chirorgien & quoi 
qu'il ait deja fait cette opération plofieurs fois , il 
doit fe méfier de fes lumieres & de fon adretfe, 
Parce que dans le tems que la tumeur eft ouverte il 
peur s'étonner par la forrie du fang qui fe lance. 
avec impétuofité ; il реш dans ce moment: perdre 
cette préfence d'efprit dont il а befoin dans Un 
tems où il faut arrêter promtement Ia furie de се 
fangs с^ pourquoi je vous confeille de ne la point 
entreprendre fins appeller un de fes Confreres ca- 
vable de Г'аййег de. fes confeils , & dei 
Cas de befoin , dans une opération аш délicate 
& aufi hazardeufe. 

Avant l'opération il faut préparer tout. ce qui eft 
песе іга, tant les inftrumens, que ce qu'il faut 
Pour le panfement , afin d'avoir tout préc pour n'ê- 
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demander, ni de latten- Appareil 
pour Fop 


tre point obligé ni de 1 ? 
dre ; fgavoir un tourniquet compof d'une ligatu- 
re qui falfe deux tours, & d'un ou de 


bes , un Hiert, une érine , des aiguilles courbes 
enfilées d'un petit fil ciré, des boutons de vitriol 
en cas de befoin , pluGeurs petites compreffes de 
différente longueur, quantité de charpies , des 
poudres aftringentes , un emplâtre, de grandes 
Compreffes, deux bandes , & enfin on appareil tel 
Qu'il eft gravé fur la planche XLIV. qui eft à la tê 
te de ce chapitr z SR 

Avant Wee tion le malade бап placé dans un , Munir. 
fauteuil de commodité, & dansla fitostion la plus f Di 
commode pour l'Opérateur, vis-à-vis le jour, uf 
peu panché: en arriére, & le bras étendu co 
pour une faigmée › on placera les ferviteurs qui doi- 
vent tre au quatre. Si сей an bras droit , 
que foit l'anévrifine, l'Opérateur fera mettre le 
premier qui eft celui en qui il fe confie le plus à 
fa gauche, qui embrafera le bras du malade pour 
comprimer l'artére quand il fera necelfhire il fera 
tenir l'avant-bras du malade par le fecond, qui 
tiendra d'une ma'n celle du malade, & de laut 
‘on empoignera l'avant-bras pour empêcher qu'il ne 
lc retire, on ne le remue dans le tems de l'opéra 
Чоп; ce ferviteur fera à la droite de l'Opérateur. 
Le troifiéme fera devant lai, & tiendra un Баба 
für lequel fera tout l'appareil. pour. en prendre à 
fa volonté les chofes dont il aura befoin, ou les 
remettre de même après sen être fervi? & le qua- 
trióme fera pour obéir aux ordres de 1'Opérateur. 
Jl auc quil y ait fur une table une chandelle ou 
une bougie allumée , toure prête à l'apporter en cas 
que l'Opérateur demande de la lumiere. 

Ces chofes ainfi difpofées, il. faut avant que 
d'ouvrirla rumeur, fonger fe rendre maître du 
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ор, & empéchar qu'il n'en forte qu'atrant que 
voudra: il y a trois moyens pour y parvenir; 


moyen de 

regler for 

pios fang, le premier par la ligature avec le cordonner , le fe 
cond par les mains d'un. ferviteur , & le troifiéme 
par le tourniquet. 


Methode 


Les anciens prenoicnt une groffe aiguille cour- 


be enfilée d'un fort cordonnet , ils la pa(foient au 
travers du bras , ils commengoient par l'enfonce 
au deffous de Partere jufques proche l'os , ils Ia f 
Dien forir par le milieu du mufcle biceps, & 
par ce moyen ayant embraflé l'artere dans Рарб du 
cordonner ils le lioient far une compreffe afez for- 
tement pour arrêter le cours du fang dans l'artere + 
cette méthode. a paru fi cruelle aux Chirurgiens 
qui font venus aprés , qu'ils Pont abandonnée , & 
fe font contentés des mains d'orvfervitenr , qu'ils 
ont fubltitué à Ја place d'une ligature fi pénible & 
fi douloureufe. 

Commen Ceux qui fe font fervis des d'un ferviteur 
Qi en choififfoient un dont les mains fuffent fortes & 
af Mi robuftes , ils lui faifoient empoigner le bras, les 
mains d'un denx pouce efus & les huit doigts par де опе. 
feriur dont les extrémités comprimoient le corps & lar- 
tére de route fa longueur , & fe fiant à ce ferviteur 
ils ouvroient la rumeur. Ils prétendoient ce moyen 
trés-commode , parce que Partére découverte. ils 
lui dioient de foulever un peu fes doigts afin de 
voir. par le fang qui jailliffoit, l'éndroit de louz 
verture ponr y metre le Бошоп , ou en faire la 
ligature ; & refaifane appuyer les doigts ils ache- 
voient lenr opération. Cette maniere eft la plüs 
fimple, mais elle neft pasla plus füre , car 1 
mains fe peuvent laffer par une longue compre 
fion & par la durée de l'opération з & avant qu'on 
en eût fübftitué une autre en fa place le malade 
pourroit perdre beauconp de fang , & l'opération 
riferoit tronblée : c'eft ce qui fait que les Moder- 
nes ont inventé Je: tourniquet dont ils fe fervent 
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aujourdhui, tant dans les ancvrifines que dans 
les amputations. 

On a donné le nom de tourniquet à cette efpece Du Tourni- 
de ligature D. parce qu'en tournant deux petits bå- äer 
tons È E. раф entre le bras & une lizicre E. faite 
d'un tiffa de 6L, on le ferre autant qu'on veut s 
Celt de сете maniere que les. voiruriers ferrent 
avec un báton les cordes qui tiennent les balors fur 
leurs charettes.. On. le pofe far certe bande circu- 
laire G. afin de faire moins de douleur & de meur- 
«тане à la peau ; quand on l'a tourné füffifam. 
ment , оп le fait tenir par un ferviteur , qui le peut 
ferrer ой lâcher felon la volonté de l'Operateur 3 
il fur invencé ily а long-tems pendant le беде 
de Befançon en Franche-Comté par un des Chi 
rurgiens de Armée : & on s'en eft toujours fervi 
depuis ce rem, (4 

Le tourniquet placé deux ou trois travers. de Ouverture 
doigts au део dn ply du coude, le Chirurgiende la tu. 
avec une grande lancette H, (0) ouvre la tumeur ^"^ 


(а) On applique le tourniquet. pour arrêter le сой 
dung dane le tone de Tarere y mala M fur con 
primer le moins qu'il eft poliible les parties \voifines. 
Celt pourquoi. l'on met. fur le cordon des vaiffeaux à 
avant que d'appliquer la compreffe circulaire у me au. 
tre сотргейё (paille: de deux poulces. On fait für ces 
Compte deux trous avec un cordon de oye би de 
lil qu'on. nouë & qu'on bie айа lâche pour qu'on 
Puilie mettre deflous › & dans l'endroit oppofé à celu 
ой la compreftion fe doit faire, une perire lame d'é 
caille ou de corne un peu convexe. On fait райе en! 
tre le cordon & cette lame , un pe » qu'on tourne 
pour ferrer le cordon. La compretfe épaiffe. qui eft ap 
Pliquée fur les vailliaux les comprime alors, & empêche 
que le! cordon ne faffe des concofions au parties latera- 
Jes en les ferrant trop. Le tourniques de M. Petit y dont. 
on parlerà ailleurs ; a des ravanrages qui le rendent 
préferable à celui-ci» 

(b) Quand on veut ouvrir une tumeur , 8e qu'on 
craint d'offen(zr quelque partie qui fe trouve deffous on 
préfère aujourdhui à la lancette Le tranchant du йош, 
Celt агре des Praticicus de no» jours. 
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de toute fa longueuren commençant par D partie 
inférieure (+) & fi avec fa lancetteil ne la trouve 
pas fuffifamment ouverte , il donne quelques coups 
avec fes cifeaux droits I. ou ces. courbes K. en haut. 
où en bas , felon qu'il le juge à propos; puis ayant 
porté ап doigt ou deux dans la tumeur , il en vuide 
tour le fang cosgulé qu'il y trouves il coupe les 
brides qui y font ; & en ayant óté tout ce qui em- 
Бапа Йой, il dit À celui qui tient le tourniquet de 


09) Оп croit. devoir faire ici. quelques remarques. 
fur lcs differentes manieres de fa don de l'a- 
Arme felon es rentes ресе: de tene makdie j 
dont оп a parlé dans les remarques precedentes о 
l'anevri iis produit Раи divifion de ше DNE 
niques de l'artere , & que le fang sell épanché dans 
leas ы пес un loud une Шао яше 
сштеп, afin e fortir le fang repandu. dans les 
cellules graiieufs. 11 faut enfuite fae Hé e Ма, 
introduire une fonde crenelée dans l'ouverture de 


lequel on fait une incifion longitudinale , qui Rit Ie 
cours de Ракете, & qui s'étend au Чоу & au-dellous 
de l'ouverture, Aiofi quand on a faicl'incifion d'un có 
fi ouverture» on геше la fonde pour la tournet de 
ure côté, afin d'y faire une en, pareille, Où 
uide le fang épanché fous 'aponevrofe y & l'on déco 
уге Ганете, Le fang qu'on trouve fous l'aponevmalt 
eft caillé & difpolé par couches y dont eelle, aui kae 
phu бој nées de l'ouverture de l'atcre ont moins de 
Confillcnce que les autres; parce que le fang qui fot da 
vaiflcau. palle jours delere les couches dije оаа 
бийче 'apevritne ef formé par la rupture de touts 
lcs tuniques de l'artère » & que l'épanchemens de f 
ell borné par la саре ou par un caillots ou Torlu 
eft formé par la rupture Чез tuniques, буегш 8e 
par la dilatation des interieures , il faut faire аш, 
umens & à l'aponestofe une fncifion proportonnée 
l'étendue de la rumeur pour decouvrir la poche anc. 
Yrifmale. Оп ouvre enlute cette poche duon acm 
[еен de S ore épi on en б fes caillots 
Че fang s'il s'en trouves & l'on en coupe le plus quni 
ol, Tonte la portion du E 
He 
ee fot Robe doit бие com pt 


Teneveofe » ge fur сер intirument un Ыйош avec 
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le licher un demi-tour pour reconnoitre l'endroit. 
de louverure de Гапеге qui fe manifefte а 
parle fang qu'on еп voit (опг avec уйе. La 
playe de Partere bien connue , c'eft au Chirurgen 
à determiner de quelle maniere il croit pouvoir 
en arrêrer Le fang , & ce font les difpofitions qu'il 
y trouve qui doivent lai faire prendre parti far l'un. 
des trois moyens qu'il y a pour P'artéter. 

Le premier c'e de prendre du papier mécht. Maniere 
en faire deux petits tampons LL. & les pofer fur gare le 
l'ouverture de l'artére ; ou bien une petite. come i, Par le p 
preffe М. trempée dans de l'eau fliptique , & la pier maché 
mettre directement für le corps de l'artere , & par 
deffus, pluficurs autres compreffes un pen plu: 
des les unes que les autres , & ain(i arrêter le fang. 

Le fecond eft de mettre. fur l'arcere ouverte ип з. Par les 
caufique ou un de ccs boutons de vitriol NNN boutons de 
qui par l'efcarre qu'il y. e le fang comme "^ 
on fait après les amputations dans de certains Hô. 

iux, ой pour avoir plütót fait on ne s'embarraffe. 
point des dfordres' que ces remedes peuvent faire, 

Le troifiéme , c'eft avec un fcalpel O. où опа, par la li- 
chauffoir P. de difféquer le canal de l'artère, & рише, 
l'ayant foulevé avec une crigne Q. (а) paffer par 
deffous une de ces aiguilles RR. enflée d'un gros 
fil ciré S. qu'on nou? au-deffüs. de louverture de 
l'arcere & qu'on, ferre de manicre que le fang ne 
puiffe plus couler par ce canal s, (4) on laifie les 

(а) On introduit l'éine dans l'ouverture de l'artere 
afin. de Та foulever. L'éiné Fate ‘en équerre & то] 
pat fon extremité , «cft. preferable à l'érine courbe & 

Pointuë , que l'Auteur propofe ici. 

(0) Шуа pluies autres manietes de faire Ta li- 

Bature. M. "Thibaut ne diffequoit point l'attere , & con 
Were Oe Es 
Mo Pete Тегей le nerf de lettre poor re Je ros 
comprendre. EH la ligature. 

Quand on véut noüer l'artere feule comme l'Auteur 
le propofe ci, il fane prendre gude de la piquer 
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bouts du fil allez longs pour fortir de Ia-ongueue De ces trois maniéres d'arrêter le fang, c'eftla Choix de 
de quatre travers de doigt bors de la playe. Left premiere qui eft préferable aux deux autres, paras Manie- 
inutile de mettre une petite, corbpreffe fous les се qu'elle conferve Partere & qu'elle n'a pour Бас 
nœuds du. fil, ni de faire une feconde ligature au que de procurer une cicatrice à la playequi a été 
deffous de la playe de l'artere : quand. nos anciens faite + & s'il n'y avoit pas lieu de s'en pouvoir fera 
en ufoient ай , ils ignoroient. le mouvement cir- vit, се laligatare qu'il faut préférer aux caulli- 
culaire du (апр: mais à préfent que n 
mes certains, cette connoiffance perf nos entre l'artere principale & les artères colaterales: Car 
opérations. en nous faifant retrancher plufieurs cir- аргёз qu'on a faic la ligatur le (ang peut ; par le moyen 
conftances inutiles Ee fuperflues. (д Че ces petits vailléavx', e porter dela pattiede Ze 
REIR Ogetan to) quiel au-deflus de l'ouverture dans celle qui eit a 
avec la pointe de l'aiguille, оп de la cobperavec f deffous › & par confequent forcir par 
anchant ‘ce qu'il elt ailé d'éviter en paliant fous l une ligature faite au deffous ne l'acrère 
moitié d'une aiguille courbe la tête la pres L'expérience confirme ce qu'on avance, Cf mme 
miere» & еп coupant enfuite le fil pour redre [ur par сеце communication que lesvailfeaux coliat 
Bhille du même сб: d'où on l'a porté fous le Уа са, faturellement fort petits, peuventen fe dil 
EE qui vene l'une des deux mérhodes dont on реп fup Es P ее фра 9 
yiene de parler au. commencement de la remarque » quil пе fe dilarent pas › la gangrene fe mer 
fe fervent de Tune des, deux aig ne imaginées par partie du bras qui elt au-deffous de fa ligature) & c 
M. Petit, La premiere V. eft courbe у (on corps ell rond, ве par confequent à le couper. On ne doit point crai 
fa tête ell une petite раце par où On la veis Lon cnl dre cet accident lorfque l'ouverture. (e trouve à l'une 
Ekt proche de (а pointe, & (а pointe melt aigue guan- des deux branches. principales de l'actere brachiale 
tant qu'il le faut pour qu'elle paille percer les chais. £'eftidire, à lı radiale ou à la cubirale utra 
La léconde УУ. ей plaue , large & un peu courbée j fournit абса, de fang pour nourrir l'avänt-bras, & e'eit 
«Пса vers fa pointe deux ouvertures qui tiennent lcs Qréinaitemenren се cas qu'on feat le pouls immediate 
deux córós du fil écartés; (а pointe efl moune Cens ment aprés l'opération. Mais comme l'on faigne ordi 
ville cit ordinairement d'argent ou d'acje nairement au pli du. brass &eque la divifion de Partes 
On mer di eil ou l'ouverture des ces aiguilles xefe trouve. pre(que toujours aw-deflous de ce pli y 
ne efpece de ruban compofé de trois ou Фиат letus Er rarement au дейшз, fi l'ona le malheur de pique 
Че fil ciré. On porte l'aiguille fous l'artere & lorfqu'on Tareres c'eft prefque toujours le tronc &. non pas 
ne l'a yas diffequé , l'on peut quelquefois Éviter de тол Lune des branches qui e trouve piqué, I faut Get 
prendre le nerf dans la ligature. J'ai obfervé qutil etoi ouvenir alors de cc qu'on a dit plus hant que la 
Touvent éloigné de l'artere d'un traverse doigt. Quand £ompreffion facilite le fuccès_ de l'a 
l'ouverture a paflê d'un côté à Tune, оп сос cc &gant-le fang , dont elle тебене le уй dilater 
ruban оп le degages & l'on retire l'aigullle du iim Fa peu les vailleaux. collateraus, de torte qu'il y 
Côté d'où on l'a porté: H fe trouve par ce moyen (ous Soule. déja avec acilit a ligat 
l'attere déux bouts de ruban avec lelquels on fait deux aifé de concevoir qu'o en 
Jigatures , l'une au deffus de fon ouvertures & l'autre Fouls immediatemehe après qu'on a fair la ligatur 
au deffous, La feconde aiguille a cet'ávantáge , que tronc de l'artere, 
Fat fon moyen les deux bouts de ruban Te шону Comme les vaiienox collateraux fupléent à асте 
Placés aux endroits ой l'on doit faire la ligutür Principale Lorfqu'on en fait la ligature, on ne don 
а) L'Auteur croit qu'une feule ligature faite difféquer l'artere-dans une grande étendue, d 
Дей de l'ouverture empêche l'hémprtapie: Mais il ne d'en décruire quelques-uns. C'e ique 
fait pas attention, à la communication: qui fe trouve. des Praticiens modernes n t 
ne qui eft la part 
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ques , & ceft aufi celle dont fe fervent les meil- 
leurs Prariciens d'aujourdhui. (а), 

Après l'opération faite de l'une ou Pautre de 
ces trois façons, il faut panfer le malade. Si on s'eft 
fervi de la premiere ou de la feconde, il faut bien 
tamponer la: playe avec ces bourdonnets. T T. ёс 
avec ces plumaceaux VV. & ne point épargner les 


téte, afin de ne le pas Нег avec elle ep eft fouvene 
éloigné d'un travers de doigt. On peur faire pafler la 
pointe de l'aiguille entre l'une & l'autre partie, & par 
Conftqucnt me pas comprendre le nerf dans D ligas 
ture. C'eft аш pour cere méme raifon qu'il faut, 
avant de. fairc cete ligature » ouvrir Ja poche апсун. 
male, fur tour fellelt confiderable ; car fi on Ной 
artere au-deifos & au-delfous. de la poche, les liga 
tures comprendroienc une trop grande portion d'artere y 
où pourroient. partir quelques-uns: de ces vaiffeaux. 
«n ce cas deviendroïent inutiles, 


(a) La comprefrion aplatit le tuyau arteriel , la liga- 
turc le vefferre en rapprochant les parois vers Jef cen 
tre y les ftipriques le crifpent un peu y & coagulene un 
peu le fang: par leur verto. La сорте боп elf. préfe 
ble lorfqu'ón peut trouver un point. d'appui; elle n'a 

ûs befoin alors du fecours des fHipriques ni de celui de 
Elei qu ieu qu'on n'employcps fans ele le 
de ces deux derniers moyens у parce qu'elle en facic 
lite le fuccès: Le fang arrêté fe соарие & le caillot 
gui fe forme dans l'artere à (on ouverture elt un obtta- 
cle continue à l'hemorragie › фий (ans lui recommen- 
сеток dès qu'on auroit се d'employer: les moyens 
dont on viene de parler, C'eft ce qui arrivoit autrefois. 
parce qu'on fe fèrvoit de cautiques ou de cauteres 
actuels , qui en brulant une portion de Partere пе la 
Teteciffoicnt & ne Ja fermoient que pour un tems Be 
qui d'ailleurs en cui(anc pour ainfi dire le fang , empê- 
choïent les adherences que lecaillot auroit contratté 
avec les parois de l'arrére. La partie cauterifée (e fé 
paroit dû refte quelques jours après » &z laiffoie unc 
Chwerture рас où le fang fortoit 5 parce que artere 
m'éoit plus rerreci, & que le caillot de fang éant 
alors trop petit , & n'ayant point contratté d'adheren- 
се avec les parois  étoi obligé de ceder à l'impetuo- 
fixé de сеге liqueur. 
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poudies.afttingentes qui. fone dans certe boëte X, 
afin d'empêcher la forrie du fang: mais (ion à mis 
еп ufage la ligature, il ne la. faot panfer que fim- 
plement, parce qu'on eft. fûr que le fang ne peut 
plus fortir. On пе laiffe pas les premiers jours que 
de mettre des plumaceaux couverts d'un. onguent 
Où entrent les poudres aftringentes s on met de pez 
tites compreffes longitudinales ҮҮ, & d’autres Z, 
qui fe croilent en forme dX. pour mieux appuyer, 
puis un emplärre long а. dont les deux extémités 
foient fendués , enuite une compreffe 0. de méme 
figures & par deffüs le tout un bandage cd. qı 
йе дез circulaires au deffus & au des du cou- 
de; & qui fe croife far la playe , се bandage e(t 
quafi fomblable à celui de la faigaée , excepré que 
Ja bande eft plus large & plus longue, & qu'il ne 
fe termine pas par un nœud, On met. encore deux 
compreffes circulaires trempées dans l'oxicrat » (a) 


(а) En trempant les: compfefes dans quelques li- 
Sidi bn eite NUS démpéches l'avant bras. 
Че tomber en mortification , & d'accelerer la dilatation 

petits vailfeaux collateraux qui doivent füpléer 
ape principale, Ain Ge? 
dusder E fpiritueufes » qui donnent au bras une. € 
ресе de: Wie, јаса ce que le fany vienne Deier en 
dilatant les vaiffeaux collateraux, L'oxicrat eft ай 
ЖҮ ài contare Feat de Me. 
fe ke non pas aflrigente Aft 
phe et préférable AE 
Faire «Мише Fedu-de.vie sampine у Bene fe pase 
тецеу emper es. complete mais les АШЫ. 
Че rem en tems de fone que l'avant-bras foi conc 
пшейстепе dans une efpéce de, bain chaud. & Tpi 
шейх, Comme. la liqueur. fe celoldiroi toujour 
ER » оп lui confervera la chaleur par le moyen d'une. 
brique chaude qu'on met à la main, 11 fauc avoir le 
foin d'examiner le bras. Lorfqu'il fe conferve chaud H 
qu'on ny. vis рой de phlyétenes у & qui cum. 
ice à Eech un petit fiémillement au. poules опа 
lica de croire que cette parie reçoit algae Dour 
ture & que l'opération tuée Aw contriti le bras 


Yys 


Panfemenc 


qu'on fait 
1 
au malade. 
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Tune e fürl'avant-bras, & l'autre f for le bras; 
& par deffus une bande €. qu'on pofe circulai 
ment an deffüsdu carpe , qu'on continue jufquà 
l'épaule , & qu'on finit par une circulaire autour du. 
corps > obfervant de mettre encore аш bras une 
compreffe longitudinale & épailfe le long de Par- 
tere afin que la compreffion fe faifanc plus forte 
en cet endroit , elleempéche que le fang. aériel 
ne foit роц ауес trop de viteffe contre la -i 
ture de lartere, 
On conduit le malade an lit , on le couct 
une fituation un peu élevées & on. pofe fon. bras 
à demi ployé far wn-oreiller  &'quoiqu'il ait 
id faigné avant l'opération , on le faigne рабе 
près pour éviter l'impéruofité. du fang veis la 


Sa fituntion. 
daus le lit, 


partie affligée, on met auprès du malade un fervi. 


alternativement cer employ. 
Les premiers jours оп fiit obferver аш malade 
viime de un regime de vivretris-fobie , afin de ne point Du 
Jue, & Ne re trop de fang : оп e(t attentif for tont cé qui peut 
foin qu'on arriver & on ne: releve l'appareil. que trois. jours 
ewoitavoiraprés + & quand on le faits, on laille es dernieres 
dam lafotte corpreffes où tampons , e'eft-3-dire ce qui touche. 
l'artére,. & on attend que ces compreffes ou ram- 
pons tombent d'eox-memes, ob(crvant wues les 
fois qu'ón pane le malade de lui: faire empoigner 
le bras par un ferviteur qui comprime" l'attere y 
comme nons avons dit, 
ell fold, fion y apperçoir de prises. phly&tenes s fi 
Yonne fent aucun. ftemiffement au pouls ; оп doit 
craindre que la gangrene пе fürvienne ; Ze qu'on 
fir obligé d'en faire l'amputation. 1 faut ueanmoins. 
n'en venir à certe extrémité » que of n'y a plu 
de reffource, & que l'avant-bras elt prêt à tomber en. 
roude 
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ЇЇ пе faut point fe relâcher fur exactitude qu'on 
doit apporter pour la tenir Їп еге , car Lorfque l'on 
fe croit en fureté de ce cûté-ld , nne fortie impre- 
vûë du fang у comme il. eft arrivé fouvent , oblige 
de recommencer l'opération, & peur. mettre le 
malade- avane qu'il foir fecour dans le danger de 
perdre la vie : elt pourquoi il ne faut rien ngli- 
ger, & ne rien promettre affirmativemenc avant la 
parfaite. gueriion. П fout À mefüre qu'elle appro- 
che, & que la playe fè remplitde chair, faire 
tous les jours étendre un peu davantage le bras an. 
malade, parce que fi on laiffoit cicatrifer la playe 
Je bras ployé , ilne pourroit plus l'étendre par la 
fuite, &il fetrouveroit eltropié, quoique guéri 
de fon anévrifm 

Сте une chofe forprenante de voir la. pres 
tion du public, qui croit que les Chirurgi s fonc arte d 
obligés de donner опе uu. Le 


ouvert onze. 
cufer d'être mal-adroit, 


ar cout Paris pour des bras où tous 
ent renoncé , qu'il ne pouvoir é 
ter ces malheurs qui auroient été plus fréquens à 
tour autre qu'à lui : Yil avoir été obligé de donner 
des репбопз , cout le bien qu'il avoir gagné pen. 
dant quarante années de travail auroit à peine fui. 
Fn allant en Allemagne avec Monfeigneur le 
Duc de Bourgogne en l’année 1703. nous poffa- 
mes par Reims , où on nous fit voir M. Duchefne 
à moi une fille de trente-ans ou environ qui 
avoit des mouvemens convulfifs раг tout le corps, 
qu'on difoit être fursenns entuite. d 


Hiftolre fue. 
li page 
J'utendon, 


Les Chiru 
giens fone 
fonvent ex 
Dos 
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& dont on vouloic rendre refponfable le Chirur- 
gien qui l'avoir faite : quelques-uns de fes confre- 
тес feotenus par quelques Médecins autorifoient. 
te fille à Ini démander une penfion , & pour cet 
efer il y avoir un procès intenté contre lui avec des 
тарона qui portoient. qu'il avoir piqué le tendon 
nai le bras , & trouvant la peau vacillante 
tendon , je les affùrai qu'il n'avoir point été 
touché, parce qu'un tendon s'exfolie comme un. 
оз découvert , dont il vient une chair qui s'unif- 
fant avec la peau les atrache l'on à autre, de mê- 
me que du crane exfolié Шеп fort une chair qui. (e 
cicurifint avec le cuir chevéla les rend. adherens 
Dan A l'autre. NOnobftant le raport qu'en donna 
1. Duchefne le procès fe continua, & fut inter- 
té wu Parlement de Paris ; j'en donnai mon ra= 
port ; qui ayant été trouvé conforme à celui que 
les Médecins & les Chirumgiens nommés par Ta 
Cour, zeien donné, Le Ghirurgien gagna fon 
procis, & fe trouva par cet Atrèt délivré de la 
pourfüire d'une clique de dévotes qui ayant pris le 
fait & confe de 14 fille s'étoient ameutées pour le 
ruiner par charités 
Je ne Den pas fontenir que les Ghirurgiens 
ne puien faire quelque. fante. Quel et Thoma 
qui ле fë trompe pas quelle eft Ја profeflion où 
Гоп wen Eër point? Et pourquoi n'y a-t'il queles 
Chirur d on veuille еп, faire payet les 
dommages & interêts ? Пет d'autres Profeffions. 
dont la terre couvre les fautes, & dont on ne die 
mot: Je fuges méme qui. décident. fouveraine- 
ment їп fort des humains ne fe trompen-ils pas 
quelquefois en Giant. perdre un! procis À l'un in- 
ieren ; où tn cóndannane Pance janocem- 
ment, Pu iqu'it n'ya perone qui ne foit capable 
de (aire des faces, potrquoi пе pas coipatir au 
malhenr du Chirurgien? N'e-il pas alez puni 
quand il ena fait quelqu'une de perdre fà rcpura- 


Нолтағмв Ремомѕтп Атто», zu 
tion & fes pratiques? Faut-il encore qu'il foit per- 
fecuté par des gens , qui malgré lui veulent deve- 
nir fes penfionnaire: 


Fic. XLV. POUR LA SUTURE DU TENDON. 


CE fur la main que fe pratiquent le plus p.i fitre 


fouvent les futures des tendons, parce qu'el- du vendons 


leen eft toute remplie , rant pour fe 
que pour faire ceux des doigts; de auli cette 
Partie que Phomme préfente comme un bouclier 
contre tout ce qui le vient attaquer, & c'eft la 
raifon pourquoi la main reçoit plus de playes que 
les autres parties , qui n'ont pas fi fouvent be- 
fojn qu'elle de l'opération que је vais vous faire 
voir. 

Quand Monfieur Bienaife Maître Chirorgien 
de Paris, & Pun des plus célébres commença А Beem, 
faire cette opération il ya cinquante ans, on Ja lement de 
«toyoit de fon invention , ilen eut toute la gloi- cute «ба 
те, & elle eur toue l'agrément de la” nouveautés "7 
mais ayant reconnu que plus de deux mille ans 
avane lui onen avoit parlé, ona trouvé quelle 
n'étoit ftulement que renouvellée des Grecs 3 
Guidon & plufienrs autres l'ont pratiquée ‚ il eit 

X ya 


Indien ‘Les tendo 


qui préce 
dent Topi 
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vrai qu'elle n'étoir plus à la mode, c'eft lui qui 
y а fait revenir, & nous loi avons obligation 
de l'avoir elfayée fürdes chiens, puis de l'avoir 
faite für de Попе & ainfi de nous avoir еп. 
courspé а faire nne Opération qui empêche que 
beaucoup de blefiós ne demeures” a = 
ЇЇ faifoit la future du tendon. d ans les vieilles. 
playes audi en qi dans les recentes ; cel, 
dire, dansles playesde quinze à vingt jours 
mais non pas à celles qui étoient abfolument. 
catrifées , comme quelques-uns nous l'ont voula 
faire croire 5 car il Dech alors impoffible de ra- 
mener les bouts des tendons l'un. proche. de l'au- 
пе» étantcollée & unis avec leurs parties voi 


nefe croient pas auf aifement 
pe playes , ol il пе faut qu'en appro- 
cher les lévres , & les unir enfemble EE le Ee 
d 7 oux playes des tendons 
il faut avant que de les coudre préluder par une 
incifion 


que Les autres 


pour aller chercher. une des extrémités 
du tendon qui ей toujours 


attachée au corps des 
mufcles, с d e 


our celle qui tient à Pos, clle ne 
- Par exemple à 

г exemple à une ploye tranfyer- 
fale (ur le dos de la w аза lé rendon 


loigne gueri 


estenfur du doigt du milieus foit à une pl 

0 lieu, foit à une playe re- 
ceme, où À une vieille ‚ il suc commencer à fai 
хе une petite incifion longitudinale avec Ia pointe 
des cifeaux А, à Ja partie Deene de la playe. „ 
pour aller chercher le bont du tendon;que le corps 
du mufcle extenfeur a retiré en baut , & avec des 
pincertes B. le rérirer & l'approcher de Раште ex- * 


trémiré pour pouvoir en fairela fature 3 & pour 


faciliter cette approche, il faut f 
étendue avec une petite palle 


te venir la main 
“rendue а e C. qu'on attache 
du côté de la paume dela main pour la tenir tou- 
jours ouvertes 
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On nous propofe deux moyens pour faire la fü 
ture , le premier de prendre une aiguille D. enfil 
d'un fimple fil ciré E. de la palfer de dehors en de- 
dans à l'un des bouts du tendon, & à l'autre de 
dedans en dehors , & ne faifant qu'un feul point 
comme l'enfilée lier les deux bouts. du fil fur une 
petite compreffe ronde. Cette future ' eft la plûtêt 
fiite; mais il y en a qui ne Papprouvent pas, di- 
fant que la perite compreffe fur laquelle on a fait le 
nœud , empêche de voir fi les deux extrémités du 
tendon font bien jointes enfemble ; & ils pré 
Paorre maniere, qui eft defe fervir d'une 
enfilée d'an double fil G. dont le bout fair 
fe , de la paffer comme la précedente dans les deux 
a tendon, de mettre une. petite com- 
preffe dans Раабе ;-commeron, faifoit à la "me 
emplomée , & one autre entre les, deux fils, für 
laquelle on les nouë 5 on voit entre Ies deux соте 
preies fi Jes deux bouts du tendon font bien unis 
enfemble , & on eft für que ces deux bouts fe cica- 
trifant айп] , le malade ne fera point eltropié. 

Il y a une troifióme maniere que j'ai và prati- 
quer A M. Bienaife qui. me paroit plus (йге que 
les deux précédentes : c'eft d'avoir deux aiguill 
HH? enfilées d'un même fil I. êcles paler routes 
deux à côté l'une de l'autre de debors en dedaos y 
puis les répafferde dedansen dehors dans l'autre 
bout du rendon , & les lier Dr one de ces petites 
compreffes КК. quand on voit que les extrémités 
font faftifamment approchées l'une de Pautre : се 
qui doit faire donner la préférence à celle-ci, сей 
que deux fils uniffent & joignent bien mieux le 
tendon qu'un feul, & par confequent la réunion 
eft plos faci 


extrémité 


т‹ойёте 
EE 


«à s'en foire. 
cette future , il faut fe fervir de pe- Qu 
tites aiguilles rondes, afin de faire au tendon de aiguilles & 
très-perites playcss Les plates en feroient: de trop% fil 
gtandes.il faut en perçant les boats des tendons lcs 


alité des 
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ante" appuyer avec le bout d'ane canule courbe L. Sc 
төшөк lef (oie ciré & pas plus gros: que le раде c. XLVI. POUR LES OPERATIONS DES DOIGTS. 
` des aiguilles, afin dene point faire, de violence 
pour le faire entrer: il faut encore en nouant le 
fil. faire un peu avancer les bouts du tendon Pan 
für l'autre, аба qu'ils ne s'en trouvent pas éloi- 
gnés , quand méme la future fë lacheroit un peu 
par les petits mouvemens involontaires que peut 

faire le mufele. 
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Do panfe- 


us La future achevée , on met deffüs un petit plu- 


maceau M. couvert de baume d'Arcæus , ou de ce- 
Jui du Perou . fi on en peut avoir , avec l'emp 
N. la compreffe О. & la bande P. dont on 
virculaires autour de la main : on fe fert À ces pla 
yes de remedes balfamiques ponr empêcher la trop 
Brände fopuration , & für tout on porte toujours 
cerre palette О. fous la main, jufqu'à ce que la 
ploye foit entiéremer e. 

Jr Après la cicatrice faite, il rete quelquefois un 

du dorillon petit durillon fir la future , il faut le frorter avec 

ainle on рец d'huile d'amandes douces, ou de l'huile 
de vers de terre. I1 faut Aéchir la main peu = EET 
à peu , & la conduire infenfblement jufqu'i T Ey agre opérations differentes qu'on Git Qe 
l'aétion qu'elle doit faire fans la violenter , & fai aux doigts 2 miere , pour féparer des uns 
те porter pendant un tems une miraine pour défen- doigts qui font unis enfemble , la feconde , pour 
dre la main contre le froid. (a) redreffer ceux qui font courbes & crochus; la 


des extenfeurs des doigts des mains,on fe fert d'ane 
chine «efer blanc , Ж. compofée d'une efpéce de g 
tiere dans laquelle on pofe l'avant brass & d ue pla 


гол ajufle А la gouticre par le moyen d'une € 


Сао Оп pratique rarement сете «есе de fature 


abandonnée par les Anciens & rcnouvellée. par feu М. 
` clique tous les Modernes la regardent Com- 
inutile. En effet la piquetire du tendon 
artic el fuivie très-fouvenc d'accidens 
elles & qu'on ne fait ordinairement ceffer qu'en 
le divifant totalement, Outre cela les tendons fervent 
à tirer une partie mobile qu'on peut mettre & maintenir 
dans une extenfion qui raprochent les parties divilées & 
y. Voyer le en procurent la réunion. Celt de cette maniere qu 
Traité des fouvent semedi divifion des tendons extenfeürs 
Maladies der doigts des mains, & même à la rupture du tc 
des osde M d'Achile qui eft le plus pros & le plus fort des tendons, 
Petit, Pour faciliter le fuccès de cette pratique , à l'égard 


& dune opille, Сеше dernire Piéce a qu 
mobile , peur former avec la goudere un angle plus ou 
тош y felon qu'ilelt néceffaire pour mettre la. 
» dont on en applique le plat (иг elle, en une ex- 
^ Elus oit moins grande. On foutiene cette piéce 
par le moyen de deux crochets qui y font attachés » & 
de deux cremailleres foudées à la govtere. Quand le 
feul tendon extenfeür da pouce eit divifé , on peut. 
la plaque unc autré plus perite & convenable А 
de ce d 


£lutination 


des doiges, 


Comment 
оп doit ope. 


Panfement 


& bavdage 
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treiéme, pour ouvrir un panaris ; & la qua- 
triéme » pour extirper: des. doigts 


Ce ай; ou gan- 
grénés. 


J Es dem tiennent enfemble par deux manie- 
-4 res › Ой par union ¢ ou par agglutination : on 
appelle union, quand l'enfant v 


pantau monde с 
Jui trouve les doiges 


adberens les uns aux autres H 
cela fe fait dès la premiere conformation par la 
difpofition dela matiere, on parla force del'i- 
magination. de la mere, comme. pluücurs autres 


choles que les enfans apportent au monde. 


des ulceres 


э Où quelque grande brûlure où la main. 
aura été déponilléc de fa peau on aille. par осон 


gence les doigts fe coller. & (е joindre. enfemble , 


cela fe nomme agglutination. 

Ш faut remedier à Pan & à Р; 
dens, ce qui fe 
à 


autre de ces acci- 
fait en feparant les doigts avec un 
alpel A. prenant garde de ne rien óter de l'un. 
pour le donner À l'autre. Si l'union étoit fi exa&te , 
qu'il y eût peu d'efpace entre deux, le: Chen 
gica doit voir fon sdreffe , en coupant foule- 
ment avec patience ce qui les joignoit enfemble 
mais s'ils étoient unis par une membrane comme 
une pate d'oye , il faudroit dans l'entre-deux de 
chaque doigt couper & emporter la membrane qui 
les uniffoit , afin qu'après que les cicatrices feront 
faites, il ne refte rien qui puilfe leur nuire. dans 
leurs actions, 

"папа а feparation. eft faite , il faut empêcher 
qu'ils ne fe recollent , & pour l'éviter on met de 
petits linges entre les doigts. On peut 


fervir 
d'un bandage , qu'on nomme |, 


le gantelet; mais 
comme il eft très-long à faire, à caufe qu'il faut 
qu'avec une bande de cinq aunes de largeur il en- 
toure chaque doigt l'un après l'autre , par plufieurs 
circulaires; on doit fe fervir de petits doigriers 
de linge B. B. trempés dans de Peau vulncrairc. 
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elqu’autre liqueur defficative, & de 

cette bande С. dont on fera des circulaires autour 
de chaque doig 


Ме main eft très = defigurde par dés doigts Des doigts 
courbes & crochus , outre que ech eft fort courbes. 


incommode pour celui qui les porte, parce que ne 
pouvant pas les: étendre, ni trop bien les ployer , 
iL (e tronve dans турий осе de s'en fervi dans 
beaucoup de fortes d'actions ; quand il en pourroie 
faire quelques-unes, il пе peur s'en acquiter que 
demauvaife grace» 


Si on a recours au! Chiturgien pour cortifércét- Moyen de 
те difformité 3 & tácher de rendre à un doigelesredreilr. 


courbe; ou à plofieurs leurs actions ordinaires , 
eft à Toà examimer Па difpofition où fé trouvent 
сет doigesavant que de rien promettre , &'ävane 
que dy travailler , car ils pourroient êt Ate. 
fés de maniere quil у anroit impoffibiliré de les 
кейгейёе, Meet mne anchilofe dans les jointütes з. 
il faut l'amollir en la trempant dans: dti bohillon. 
de tripes, ou en la frottant avec l'onguent de gui- 
mauves › Ой les autres drogues émollientes. Si det 
une cicatrice ята! faire qui “empêche le dei de 
{е #едгейег ‚ il faut le débrider par pluficurs. pe- 
tirs. coups. de biftonr D. S'énfüire werte dieux 
petites бооз droites, faites de bois: EB, l'une 
deffüs & l'autre deffous:le:doigr, е - bander'avec 
certe bande: E, & le ferrer tous. Je jours de plus 
en plus, jufqu'à ce qu'il ait repris: (a figure naru» 
velle. 


E panätis ; que les Grecs appellént Paropyelia, 

qui eft dérivé de para, qui. veut dire comre 
& d'os qui fignifie engle , eft une een qui 
Vient à l'extrémité des doigts , & que le publié áp: 
pelle mal d'avantare ou abicis s. elle eft caufée par 
une humeur brulante, cre. & сопойус qui топ- 


› Da panaris, 


Sa caule. 
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geane le poriofte , les: extrémités des filamens nera 
veux, &la chair „у fait unc efcarre; (a) on le 
connoit par une grande tenfion , une pulíation pro~ 
fonde , une douleur ziguë, une chaleur brulante , 
& la fiévre ardente qui accompagne toujours: ces 
fortes de tumeurs. 

Nos Anciens. font de deux efpeces de panaris 5 
Pune dont. la matiere elt contenue entre la peau 
& le periofte ; & l'autre donc Phumeur eft pl 
cée entre le: periofte & l'os. Mais cette деті 
efpece eft imaginaire, puifqu'il eft tout-à-fait im 
polfible que la quantité de matiére qu'on en voit. 
Sortir pui être contenue dans une efpace qui n'a 
pas deux lignes de. largeur. Elle eff toujours entre. 
la peau & le periolte,. & toute l'extrémité du 

n en eft abbrcuvée у Er D l'on trouve foavent 
Pos découvert , gielt que non-feulement le periofte 
a été rongé par l'acreté de Ia matiere, mais encore 
les Dësen qui atracheor l'os de Ja vroiféme pha- 


Jange àla feconde, ce qui fair, que: ce dernier os 
tombe par la fopuration, (0) 


(а) Une pighicure, un petit éclat de bois qui fe 
trédans ип doigt principaleménti l'endroit dc qui 


ation. dé quelques hes, qu'on aua ts 

arrachant ei dés exer ОТЕ 
appelés vilaireient envies font le caule ter 
ана L6 Virus venerien Је Сорпа Теса, 
zi o Горе quelquefois les catifes internet 


(E) Quoique Dänen еп rejéttant Jes fenimens des 
Ancien femble n'admertre qu'une (cule ерес dde: pas 
naris $ il faut néanmoins convenir. qu'il (c rencontre 
dans cete maladie beaucoup de diflérences qui don- 
nene disu, de la, partager en рубец» clues. A et 
même troscimportant de ne pas confondre larie de cés 
claffés avec les auer, parce que chacune’ d'elles dé- 
mande ün traitement particulier; On a. divilé «dans la 
remarque précedente les caufes du. рапа,» кп inter- 
nes ® еп externes, Certe dillin£tion. donne lieu de 
partager aufi la maladie en deux fer dont la 
premiere demande , оште le traitement ordinaire de 
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la feconde, des remedes particuliers qui détruifenc le 
vice des liqueurs gui ont occañonné le delend 

De plus l'experience qui a fait connoïtse aux. Prati- 
ciens que certe maladie n'avoir pas toujours fon ёре 
Sorte la peau & le periolte s comme le pente Auten y 
Jes a porté à Ja divifer cn quatre efpeces par rapport aux 
endroits qu'elle occupe. 

La premiere efpéce a fon бере fous l'épiderme, Elle 
Commence par former au coin de l'ongle une perite 
tumeur qui en fait le cour» & qui pour cela cft appellée 
vulgairement tourniole, Un petit cmplátrc d'onguent de 
la Mere (ufiit pour guerir ce mal, S'il fc forme du pus s 
on lui donne оеп coupant l'épiderme. Ш arrive quele 
quefois que inflammation détruit les adberenccsnatu- 
elles de la racinede l'ongle » qui ne recevant plus alors 
de nourriture elt chaffé au dehors par une. autre ongla 
que la nature produit. 

Quand la matiere fe trouve precifement fous l'opgle » 
Ja douleur elt trés-vive у &c fc tait fenti quelquefois jule 
qu'au condile externe » à саш dc la conduite des tens 
dons exeenfcurs des doigts. Mais elle сес dés. qu'on a. 
donné une iu au pus cc que l'on fait. en ratiffang 
Fongle, ou en le coupant trés-pràs. n cas que la mas 
tiere fe trouve à fon extrémité. 

La feconde efpece de panaris a fon беде dans Le corps. 
graifleux qui entoure le doigt. Ainfi cell, un. veritable 
phlegmon dont les fymptômes four plus confidérables 
que ceux de la premiere ) 

La troifiéme cfpece а, (on бсре dans la. aine des 
tendons Rechiffcurs des doigts. Elle cit beaucoup plus 
fáchcufe que les deux premieres, efpeces, Pour con 
prendre les douleurs. qu'elle fait Jes, dang 
aufqucls elle, cxpofe » il faut fe rappellec l'arangement 
les principales parties qui fervent. à fecht lcs doigts. 
Cell par le moyen du mufcle profond & fublime qu'ils 
font ce mouvement, Ces mufcles ont dur attache. au. 
condile interne de humerus ; ils fe partagent chacun 
Vers le milieu de l'avant- bras en quatre tendons nom 
més fiechificurs ; qui paffent fous le ligament annulaire 
interne commun litué au poigner » & vont s'attacher 
vers les extrémités de tous les doigts » cxcepté le pouce, 
Ainf il y a dans chaque doigt deux de ces tendons fe 
chiffeurs , dont l'un vient ди mutcle profond & l'autre 
du тше füblime. Le premier clt arraché à la. troi 
fiéme phalanges & le. fecond: à la deuxiéme. Depuis 
Je ligament annulaire interne commun juíquà leur 
extrémité » ils font revêtus: d'une gaine, & cette 
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gainc eft fortifiée par дев bandes. liga menteules: dans 
Тепе des deux premieres phalanges des doigts 
Ai l'efpece de panaris dont on parle ayant fon foge 
dans cette paine, qui dans les doigts elf environnée 
de one fore able de fe ditendre y a m 
tiere ne peut qu'avec peine fe manifefier au dehors & 
<аш l'infammarion & la tenfion » qui bientét » fi l'on 
Temedic y & quelquefois même malgré les remer 
fe'conimuniquent aux autres doigts з à Та main 
Vaut bras & même au bras, La douleur e(t d'autant 
plus grande , que les parties endincu(es  membraneu- 
fes & 1 


articulations des BOE & e 
Ta main pa une Buttons qu'on ne o 
pas dns la longucür des phalanges » parce que la 
aine y elt revêtue de bandes ligamenteules, Quand 
infiammation eft parvenuë аш poignet clle palle 
Moie jufquau ligament annulaire emn HAE 
Je grand nombre de cellules graifieufes qui Ге trouver 
für lemufcle qnarré & fous les rendor des nas 
profond & füblimc. 11° fe forme dans ces cellules un 
acts, que le ligament аиша commun Өт 
Je manileller , À qu'on ne reconcile quà la viclence 
&à la continuité de la douleur & des accidens. Enfin 
lortiue inflammation été plus loin y il fe forme а 
quelquefois des abes à avantbras ad coude sc min 
Ze, ecl s 
La quatriérhe (ресе de раан а for; ge: enne I 
ile Re Vos Raven dans Tos be C Je 
connoit à une douleur: profonde & vive que Je malade 
fent au doigt. La tenfión, le gonflement & DAN, 
tion ne font pas confiderables dans Les commencemces 
Ж fe bornent prelque toujours au doigt la févre les 
intomnies › les agitations & le delire furviennent com- 
же à la troiliéme е ресе, On voit quelquefois de petites 
phlicténes , lê doipt paroit livide & коте méme en 
mortification у @ ln: n'y remedie, Те malade me fco 
ей de douleur au eondile icone de Lane пе пе 
me dais la treifióme efpece ў s 
яй дне ces trois efpéces de panaris deen entrel 
X MBPS e н fymptomes; elles d 
mandenr néanmo les mêmes remedes dans les come 
méticemens. Ta faignée reiterce à proportion de la vios 
Тепсе des accidens › la dicte s les cataplafines anodine 
émolliens'& refolutifs , & rout се qui ell propre À cal 
mier le ang » peuvent аше le mal, loru dra 
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encore fait de progrès confiderables. Quelques pere 
nes ont été gueries en mettant pluficuis fois le doigt. 
dans de leau chaude ou dans ane [EYÊ de fani 
К Гу renant aufli: long-tems qu'il cit polliole. Lacha? 
Jeur de Feau ouvre les pores celis À 
Peut par conféquent dilliper l'humeu гаш} 

qq avoir employé inutilement ces remedes » On. 
fert d'un cataplatine ou at ааны QU 

ris cit de la feconde eipete lc pus ous 

[ раг la fluctuation. H faut alors ouvrir la tu 
meur de peur que la manere en joue eese ie 
ream plus brand donde dans la part 

Quand le panaris ef de la troifiéme e(páce , le pus ne 
fe manifetle pas Dé, parce qu'il cit heated dan 
Ja gaine des tendons qui elt environné par des D 
des liramenteufes trà tortes, C'eftordinairement aux 
endroits des articulations » où il ne. fe trouve point. 
de ces bandes li famenteu(es ; qu'on. commence à le 
Er pote titur avee (шшш S 
© qu'il fe fait jour quelquefois Zeg, 
l'ouvrir. H ne faut pas néanmoins attendre goril E E 
Jill les accidens ne permenepe pas tonus qr 
differe jufquà ce tems, On fait avec un Platen 
DÉEN doigt unc incition longitudinale» qui penc 
tre ufqu'à la gaine; on introduit par l'ouvesture Jat: 
ques dans la gaine une fonde степе е тойы. ШЕ 
ls (ondes ordinaires» für laquelle on giffe йш, brc 


Che de cifeaux ou un biftourt, pour ende TA. 


JufguA la feconde phalange ; on coupe un peu dos ic 
vres de la playe › de peur qu'en (e gonflant Elles rene 
Rechent d'y introduire avec facilité un perit Буш 

l'on reconnoit que 
incifion, on la p 
infi la gaine & en coupant les bandes ligamenceule 
оп fait fouvenc celle les accidens › à lon aur 
коё du mal. - 

tais fi ces incifions ne fufifent pas, & qu'il paroiffe 
di abcès dans la mains on prolonge encore HE 
Quand les accidens ne ceflent pas, alors on a lien 
тоне qu'il velt formé up abcis für 
our y donner lé, on f a 
Bet Par l'ouverture faite à la main , &c l'on Fait рар 
fous le ligament annulaire interne commun unc {А 
Dote (ur laquelle on fait au poiguet une inghar 
aui репете entre les e 
Жад un feron de la main au poignet, comme E 
tiquoit feu M. "hibaur, Après routes ces incilions les 


Zz 


le mal efl plus Gendu que cette 
даба la main. En ouvrant 


1 


de 
le тше quarré, 
tfechir le poigner, on fa 


p Drs OFERATIONS DE Camure: HUITIEME DEMONSTRATION. 723 
accidens ne diminuent quelquefois pas. Ils peuvent ves De tous les apoftémes , c'eft le panaris qui eft le. Sa douleur. 
г du ligamenr annulaire commun › dont I an plusdouloureux , parce que l'extrémiré des doigts 
trop forte A es pardes qui fon ате an Ле pouvant pas s'étendre aurane qu'il Audio pone 
don ficchiffeur que la гепбоп & l'inflammation de la contenir la matiere qui s'y porte il s'y fait une. 
саре & des bandes ligamenteufes ont lefé en le con fion exceffive, qui caufe une douleur infüporta- 
primant, S'ils viennent du ligament annulaire com- ble . qui étant augmentée par la corrofion de la 
mun, il faut le couper. Mais il eft de la prudence du. matiere, &agillan fur les extrémités des verd 
Chirurgien d'avertir que le malade en fe Em edere» &agiffanc für les extrémités des nerfs 
qu'il ne fait cette opération que pour conferver la qui y aboutiffenc , (e faicfentir avec cant. de vio. 
tie où méme la vie du malade. Si les accidens vie Yences , que les malades n'ont pas un moment de 
nt du tendon ; on бте entierement onm M Pele repos» & qu'on ne peut pas s'empêcher de les 
жы S нон plaindre par la grande douleur quon Теш ыр 
"ie col pe Hel Tesco] po cT fonffrir. 
Еп remédiant à la саше p du panaris par Сез tumeurs doivent être au plütót amenées à La fupüra- 
une ou par plufieurs des incilions dont on vient de par- füpuration par les remedes maturatifs les plus forts, tion en duit 


СОККЫ QR MUS LIT RR ad fe comme Pofeille, l'oignon de lis Ша iov procu 


au bras, & méme jufques fous Paiffelle des abcès, qu fiente de pigeon & le bafilicon , dont on fait de® 
s'annoncent par une douleur vive , par des inquietudes , petits cataplafimes qu'on renouvelle fouvent , parce 
par le redoublement de la fiévre , & enfin. par la Bue que la grande chaleur qui y eft, les a bientôt def 


tuation. Il faut les ouvrit, On panfe en premier appare "sire are seri ENS USES 
ҖИДЕ еу E ons qu'on a Altes; féchés. La gangréne у furvient quelquefois, parce 
оп applique for routes les parties gonflées ou wee que le fang ne реце pas revenir de cette parte par 
nées un cataplafime refolutf, qu'on humette de rems 1агтор grande tenfion où clle eft. Cet pourquoi 
Stems avec une decottion d'herbes émollientes, Dans il en faut fire l'onverrureau. plütór fans arrendre 
ksp none SE Е qu'on у fente dela Auétuatiôn , tant pour éviter la 
Winnie de dents 1) pericu tiroo aves PAR i mortification „que pour procurer au malade le fou. 
ou dans Fei de He оп mise far le lagement qu'il attend avec impatience. 

tefte de la playe des plumaceaux couverts de baume 

асе ou d'un йды, & l'on continue Ies сам 
mes émolliens jufqu'à ce que les accidens foient рай 3 


Оп prend une lancerte С. plus grande que cel- Comment 
les dont on fe fert pour Ja figée, avec laquelle on en fric 


à © Шей ШЕКА ш: louve, 
apris quoi on fe (ert de cataplalmes conforati > ou ‘on fait une incifion longitudinale à 1a partic la~ 
ie vint une det de boule val 


Jours tour droje. Au contraire ice tendon ne s'ef poine 
dna у exfolié ‚ ou s'il n'a point été coupé, il faur Sea d 
coupé le ligament annulaire , il faut faire. Je doigt étendu pouren conferver Tulpes pana ane 
flechir le E? * E E » pour Ced fior 8 ER courbé pendant le traitement » la cica- 
les tendons Rechillens de faire une fal dk trice fe formeroit de maniere qu'on ne pourroit put 
eier e coupé ou quil velte lié dans étendre le doige fans la couper. A 5 
Ja fuite des panfemens , comme il arrive fouvenr ; le Quant À la quatriéme efpece de panaris , l'Auteur en 
Mouvement du doigrell perdu, En ce cas il faut tenie Farle ай long. Il faut remarquer néanmoins que pour 
Je doigt à demi courbé pendant le traitement afin qu'a- Ouvrir cette derniere efpece у il aut préferer le ARGUS 
près la guérifon il elle toujours dans la mêm ži Alà eren, dont la pointe pourrie fe caller en ten. 
tion ce qui clioquera moins la ҮйЁ que s'il reltoit tou- ©огап l'os julqu'oà l'iacilion doit ретт, 


Zia 
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terale du doigt afin de ne pas rifquer de piquerle qu'elle continuâr de boucher]a playe il faudroit 
tendon 5 ce qui pourroit arriver; fi on la fatfoit à avec des cifeaux la conper , ce qui fe fait tout d'un 
la partie moyenne. :Quoiqu'après l'ouverture il coup} & beaucoup plus promprement que de vou- 
n'en: forte quelquefois que de Ја (обе & du loir la confomer avec le cauftique: 
fang у cela. ne laiffe pas que de fonlager le malade Quand la matiere а rongé le periofte - H faut 
en dégorgeant la partie, еп diminuant l'extrême quel'os de la dermiere phalange ‘exfolie, Ar comz 
tenfion qui y étoit , & en donnant moyen À la ma- me il eft perit , fouvent ifort tout entier, ce qui 
tiere de ne pas. fejoumer quand la co&tion en eft ne fe peut pas faire que le bout du tendon qui 
faite &aux bourbillons de fortir à mefüre qu'ils s'y arrache n'en foit (ерам) & qu'il. n'ait été als 
fe détachent, teré & corrompu par la même humeur. C'etlà Comment 
Traitement Aprés que le pabariseft ouvert, on ne celle nature qui fait la fépararion dela partie. du ten- 99 onder 
qui la doit point de fe fervir de maturatifs ; & fi on juge que donalterée d'avec la fine ;'aidce par les remedes спісе р 
Juv. `` Tufage des cataplafmesne foit plus néceffaire , on balfamiques & fpirirueux qu'on verfe dans a. plas riton 
mer deffus l'incifion un plumaceau Н. couvert de ye: il nie faut plus alors fefervir du diachilon , 
baflicon, & par deffus un emplátre I... de diachi- longuent divin y elt excellent , avec lequel on 
lon gommé fait en croix de Malthe pour. achever conduit cette cruelle maladie jufqu'à ` parfaite. 
de meurir 5 on met. une compreffe К. de. méme guerifon. 
figure , & on fait tenir le rout par le moyen d'une 
petite bande L. pofée circulairement , & arrêtée I "Extirpation dun deier fe fait en trois 062 Extirpation 
au haut du doigt , qu'on mer enfuite dans un J сайоп la premiere , quand par quelque ас- des og ts, 
doigtier de cuir M, fuit exprès, qui a. deux petits cident il eft big & écrafé у la-feconde - quand 
cordons NN. pour l'attacher au-deffos du poignet il eft gangréné; la troiliéme , quand un enfant 
il faut mertre enfüite Ja main dans. un gand four en naiífant apporte un on pluficurs doigts. farny- 
тё, ou dans un manchon , afin que la chaleur pui moraires. 
fe avancer la maturité de l'humeur , & on foutient Les ouvriers qui travaillent aux bátimens з, font 
le bras avec. une écharpe, la main un peu plu tous les jours dans le danger:d’avoir les mains 
haute que le coude , de crainte que fi elle. pendoit & les doigts écrafés par des pierres. de taille qui 
en bas, ilnefejettát one. fluxion for la partie tombent deffüs , & deles avoir prifes entre deux 
affligée. pieces de bois, les Chaffeurs courent rifque de 
Pourquoi: ne faut pas s'étonner (i le lendemain on trou- les avoir brifés par un fufil qui crevera en tirant , 
kri (суе de la chair qui a bourfoufé par l'incifion. Cet comme je l'ai và arriver plufieurs fois: la pres 
“full accident arrive toujours, parce que cette chair miere intention du Chirargien qui eft appellé , 
imbibée d'humeurs , fe trouvant trop рге ёе par doit ĉtre de conferver. & la main & les doigts , & 
Je perit volume du doigt, cherche À fortir en de~ déneles couper que quand il n'y a aucune 
hore, ce qu'elle ne manque. pas de fite par: Pou- Tance de pouvoir les garantir de la mortification 4 
verture qu'on a faire à ta peau; elle e(t de couleur far sil reftoi encore quelque artere pour y porter. c. i 
livide , & fe fond. quelquefois. par ls füpuration. la vie, & quelque veine, pour entretenir la citcü- 77 
Maisfi clle пе ccdoit- point aux remedes,, & lation du fang , il ne faudroit point fe preter ; Où gant 


ER 
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y viendra toujours affez-tór quand on s'appercevra. 
que la chaleur naturelle пе fe communiquera plus 
Àla parie. (a) Mais fupolé qu'un doigt ne tint 
plos qu'à un petit lambean de la peau ou à un des 
dons , il faut le féparer de la main , parce que 
illement qui fe feroitau tendon pourroit cáu- 
fes des accidens fichenx. Certe féparation fe fait 
alors par un feul cou de cifeaux , & on panfe auff- 
tóc le malade avec les remedes qui conviennent à 
ure dela playe. 
grene peur furvenir à un doigt par l' 


evre de leur dance des humeurs qui auront. füffoquéla chaleur. 


gangrene. 


Ext, d'une 
Séance publ, 
de ТАС, de 
Chirurg. 


natorelle comme dans un panaris , ou par un grand 
froid que l'en aura étouffé comme dans une. forte 
golée s le Ch doit wicher de Гу rappeler en. 
y faifant des ions aux parties laterales › 
de crainte de toucher les tendons  & en y mettant. 
de l'efprit de vin camphré, & des remedes vifs 
& capables de fe. faire fentir: mais s'il trouve 
le.fentiment tout д fair perdu par. une gangr 

ре, Ou fphacéle. confirmé , il fuut qu'il en falfe 


(а) On peut voir dans Le Mercure de France 
1733. une obfervation fur un écrafement des doi 
milicu- & annulairedé Ia main, dont les. deux dernié- 
xes, phalanges étoicnt fraQturécs avec déplacement y les. 
articulations deconvertes , dix lignes destendons exten- 
feurs dechirées & entiétemenr emportées , enfin la peau. 

тайге depuis le milieu de la feconde phalange ju 
qu'à la racine de l'ongle. Le Deck avee lequel M. 
Caumont traita ces Ысйигев confirme; cê que. Auteur. 
dit ici für le nême fujet, II panfa fi aniltement. cette 
doe que les chairs revinrent » les os fraéturés fe confo- 
[ ле les articulations fe rafermirenc fans anehilofe 
Та peau fe cicatrifa  & ce qui ell fort remarquable » 
Y&niou de roures ces parties entrelles fournit un point. 
d'atrache à chaque tendon , deforte que les doigts г 
couvrerent leur movement, Ainf M. Caumont» qui 
d'abord m'efpcroit qu'avec peine de pouvoir cotiferver. 
feulement l'extrémité des. doigts , eut là. fatisfaétion 
de leur rendre même ieur mobilité 


Нотп?мв DEMONSTRATION: D 
Texürpation. My a quelques Anciens qui nous 
difent qu'il faut metre le doigt fur un billot de 
bois , & avec un cifeau O. & пп coup de ce mailler 
Р. qu'on donne deffus le feparer de la main. D'au- 
tres propofent les tenailles incifives, q pour le 
couper toutd'un coup. Mais ces deux manieres 
font défaprouvées aujourdhui , parce qu'elles tien- 
nent plus du Boucher que du Cbirurpien ; & on 
veut avec plus de raifon , qu'avec un biftouri droit 
R. on en faffe Pextirpation enle coupant dans 
l'une de fes trois. articulations: l'apareil n'en eft 
pas fi effrayant , & cela eft auffi-tór fait. On тег Panfemenc 
fr le perit moignon du deier après l'avoir DÉI БЕР] 
ment tt faigner, un plumaceau S. couvert d'un 
aftringenc, & par-deffüs un emplâtre Т. & une 
compreffe V. coupés en croix, & le tout affajerti 
& retenu. par une bande X. convenable au doigt 
qu'on vient de couper. 

On voit fouvent des enfans naître avec plus de 
«inq doigts, ceux qui font. furnumeraires пе fong 
jamais fi bien. formés que les autres › ils font pla- 
cés en dehors dela main proche le petit doigt 
ils n'ont pour l'ordinaire point d'os, & quelque- 
fois point d'ongles; ils font comme desappendi- | 
ces charnues qui pendent à la main. Шу a (ix mois „Бе doigts 
qu'on me fit voir un. enfant qui en avoit un pareil ^ e 
А chaque main : avec mes cileaux je lui. en coupai qu'on rot: 
wnAl'intan, & je remis À couper l'autre dans un que 1 leur 
autre jour ce que je fis quand il fur guéri du pre- “Ва. 
mier , afin de ne loi pas trop faire de douleur 
dans un méme-tems. S'il y avoit quelque pholan- 
gc оше ou cantilagineufe qui atracbat ces дой 
fortement à la main, on pourroit alors fe ferv 
d'une petite tenaille incifive , qui couperoit le tout 
en méme tems & le plus proche de la main que fai- 
те fe pourroit : on les panfe enfüite comme des 
playes fimples , obfervant fur-tour de my laiffer 
aucune difformité, 


Maniere de 
les extirper. 
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De la tranf 


SN У а encore une opération qu'on appelle Ta 


transfülion , qui а fait beaucoup de bruit à Paris 
Шу а quarante ans; & quoique cette opération 
foit de nouvelle ibvention , & qu'elle ait éi conz 
née dis fa naiffince, il faut né nmoins que 
gien gache ce que elt: celt pourquoi 
Avant que de finir la Démonftration des Opéra 
Чор des bras, qui eft la partie ой elle fe faitoit 
trouvé propos de vous en inflruire ; non pas 
afin de vous apprendre à la metrre еп pratiques 
mais afin dc vous en donner ûne jufte Horreur, 
es Kern Т trabsfulion сопбйе à trouver les moyens de 
avantages. Fire paffer du fang оп quelqu'autre liqueur dans 
Trérendos, les vaileaux d'ün animal, Sur ce qu'Etmuller ra 
Forte une infinité d'expériences de différentes 
queurs qu'il faifoit entrer dans les Weines d'un 
chien M. Denis Médecin ; qui faifoit chez lui des 
Conferences de Phifique & de Medecine , s'ima- 
fina que fi on pouvoit introduire du fang dans ces 
mémesveines, Den méme tems retirer celui qui 
у eft, on rénouvelleroic la та du fan, & qu'en 
y mettant un jeunc fang à la place d'un vieux on 
rajeuniroit l'animal. Ayant commüniqué fa. pen- 
{ёс à quelques amateurs de ces fortes de Conféz 
rences ‚ elle cut une approbation univer (elle : on 
en fit des éprenves fur quelques aniinaux › foit de 
différente, foit de méme efpece ; Ar oa n'enten- 
doit alors dans toutes les. coriverfations que parler 
& publier les merveilleux dër de vote inven- 
tion: Ils promettoient par avance à l'homme de le 
arantir par се moyen de tontes orres de malas 
dies , de le faire vivre autant de ems qu'il vou- 


DE fon ori. 


droit, & de le con(erver toujours dans lé même 
état où il étoit quand on айо. commencé à lui 
гё la transfuion. 
Moyen de, H dog pour: prouver ce: qu'ils avangoient. 
ie. d'en faire des expériences für dés hommes + ils en 


Heer Demonstration! pag 
trouverent даса miferables pour les foufftir pour 
quelque argent , ils onvroient. Partere dan veau, 
& par les fecours d'un tuyau dont un bout étoit 
dans louverture de l'arere , & l'autre. dans une 
dcs veines du bras; ils faifoient paffer le fang de 
cet animal dans les veines de l'homme; ils tiroient 
€n même tems par l'autre bras autant de (апа qu'ils 
€royoient en faire entrer. Ils firent pluticurs де ces 
opérations qui devoient , felon eux , ‘avoir un fac- 
cès furprenant : mais la fin füneftede ces malheu= ech des 
refes viétimes de la é détroi(it en un jour épreuvesque 
les hautes idées qu'ils avoient concües , ils devin- l'on en fire 
rent foux Dies & moururent en(üite. Le Park 
Jement informé de ce qui бојс раб, interpofa. 
on autorité , & donna un. Arrêr, par lequel il 
roit défendu fous de rigoureufes peines de faire 
cette opération. 
demi-fcavans ne fe rendirent pás-aifément, peri 
is obligés de fe foumettre aux ordresfuperieurs боп qui lui 
far là transfufion du fang , ils fe rerancherent für hätte 
Visiten des liqueurs dans les veines: Is еп firent 
des épreuves де plüfieurs fortes, & nous dontierenc 
une lite des maladies qu'ils difoienc devoir: guérie 
par ce moyen $ ёс méme ils prétendoient qu'en fe- 
Home du: bouillon dans les vaiffeaux-apris-une 
hemorragie, on reparoit en moins de tems le fang 
Fendt, que s’il райы par les voyes ordinaires 
il: foutenoient tonjours que fi: l'homme vouloit fe 
fonmetre à cette 'infufion des liqueurs , les mala- 
dies de quelque nature: qu'elles. folent , feroienc 
plütóc & plosfürement guéries ; que par les regles 
de la Medecine. 
Jamais Air “hefur donné plus juftement pour 
détruire l'entétement de ces Novatéurs v & préve= 
nir le cours de cetre opération, qui ferui devenue 
done pernicieufe conféquence contre ki charité du 
prochain, & contre la Religion , Geck leur ебс 
Тае faire dhommeà: homme, qui ойс le fin 
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qu'ils fe propofoient.. Mais ceux qui. avoient en 
fanté cet horrible projet font morts, & il e(t pref- 
que enfeveli dans oubli. Si je vous en parle au- 
jourdhui , ce get que pourle mettre au rang des 
opérations qui ne fe doivent jamais pratiquer. 

Ш ef vrai qu'on voit dans l'antiquité quelques 
traces de la transfüfion & de l'infüfion dont je viens 
de parler ; mais on les regardoir plûtôt comme des 
entreprifes chimeriques, que comme des delfeins 
xailonnables , dont on dût attendre un grand fac- 
cis, fürtour en сез premiers tems, où les. Arts 
Volen encore. éloignés de la. perfe&tion : ain 
Ovide raporte que des enfans voulant rajeunir 
leor pere déjà fore vieux, firent couler dans fes 

з à la: place du fang , une compofition de me- 
dicamens qu'on leur avoit aprife pour venir À bout 
de leur delfein ; & qui loin de réuflir , toa leur 
cher Efon dans la premiere épreuve qu'il en fübit. 
Ec. certainement fi l'on confidere. que le fang des 
animaux s'altere facilement par. des émotions exe 


traordinaires qui lui font communiquées au tra 
vers de: fes vailleaux , par. des impreffions. ext 
ricures d'un air un peu plus chaud ou plus. froid 
que de coutume , ou par des nouveaux alimens qui 


ne (e mêleront avec lui qu'après qu'ils auront re- 
çû plufieurs préparations qui approchent de fa na- 
ture + оп conviendra que des drogues étrangeres , 
ou du fang qui. n'aura. point été filtré par les or. 


anes de l'animal , dans le (ang duquel on. en fait" 


une infufion immediate , ne peut manquer de trou- 
Her Pordre des principes de cette derniere hu- 
meur , & d'y augmenter ou Фу diminuer la fer 

mentation qui lai eft nóceffaire pour y entretenir 
cette vertu. Vivifiante & nourriciere dont le corps 
elt animé : il faudroit donc avant. que de текеге 
de femblables tem effayer mille & mille fois 
de retablir par dien le fang fraiche- 
ment tiré d'un malade, les infinuer lentement, 


Hornung DEMONSTRATION, 731 
Den petité quatité dans les veines , & prendre 
plufieurs autres précautions, mais de la maniere 
grofiére dont on s'y eft componé d'abord , on 
n'en pouvoit rien efpérer d heureux : auffi nos voi- 
fins chez qui la Chirurgie Françoife gef acquile 
depuis long-tems une grande reputation, ont-ils 
fuivile Jugement du Parlement de Paris , appuyé 
für les fideles raports des Médecins & des Chirur= 
giens les plus célébres de cette Ville. 


Fin de la Huitiéme Démonffrations 


OP ЕО TTONS 


рв 
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NEUVIE'ME DEMONSTRATION. 


De celles qui fe. pratiquent far les extrimi- 
16 inférieures. 


DE ‘L'AMPUTATION, 


L nemerefte plus, Метео, 
qu'à vous faire voir les opérations 
qui (e pratiquent fur l'extrémité 
inférieure : la сё, la jambe & 
le pied font les trois parties qui la 
compofent. Les opérations que de- 

dent ces parties ne font pas moins necelfaires , 
& пе méritent pas moins votre application que 

toures celles que vous avez vüés jufqu'à préfet. 
xuye 1; De toutes nos opérations celle qui faitle plus 
ere d'horreur , c'eft Pampuration d'une cuiffe , d'une 
dans Коб. jambe ou d'un bras: Quand on eft prêr de (раге 
raion. unc partie de fon tout, & qu'on fait réflexion für. 


Neuve DEMONSTRATIO 73 
Jes moyens cruels dónton va fe fervir ; il n'y 
point de Chirurgien qui ne tremble & qui ne com 
paie au malheur du pauvre patient qui fe trouv. 
dans la fatale néceifité, d'être privé d'une des par. 
ties de fon corps. pour toute fa. vi. ы 

Onappelle en grec cette opération acroririafmos, Etimologie 
qui eft dérivé du verbe prec aaoririazin y qui fignis!" Me 
fie couper les. extrémités du. corps, parce qu'elle 
confie à faire l'extirpation entiere des bras & des 
jambes , qui font les extrémités de notre corps. 

Ge qui ne peut s'executer fans faire fentir au mas 
lade des douleurs (i. violentes - qu'on. ne peut ра 
les exprimer. C'eft pourquoi leChirurgienfe défend. 
de la faire tour ашар qu'il. peut. & il ne la pro- 
робе qu'après avoir employé. pour l'éviter tous les. 
moyens. que la bonne Cbirurgte. lui a infpités , & 
lui a fait mettre en pratique. 

L'opinion commune eft que les Chirurgiens ne уа 
demandent qu'à couper, & qu'ils fontan. comble opinion que 
de leur joye, quand lescifeaux à la main ils peu-lon a des. 
vent tailler en plein drap. Cette erreur. s'eft gliflée chirurgiens, 
jufques chez les Grands,& j'ai entendu dire au Roi 
parlant des Chirurgiens Aides-Majors des Armées , 

Qu'ils éroient fort empreffés de faire ces opérations, 
& qu'ils comptoienr leurs. cxplois d'une campagne 
par le nombre des bras & des jambes qu'ils avoient 
coupés, Faibel le Roi que c'écoit l'opération qui. 
faifoit le plus de peine au Chirurgien › & que s'il 
témoignoit. de Pempreffement de faire voir fon 

relle, сё les opérations qui demandent 
de la délicateffe , & non pas celle-là quiexige. de 
Таста, & qui devroit plüvót être faite par on 
boucher que par un Chirurgien. 

Lorlqu'on fait. quelqu'autre opération. get 
pour conferver la partie far laquelle: on Ja faite Si 
on travaille par exemple fur ша œil, Celt pour 
en corriger Jes défauts , & le rétablir dans D fonce 
tion ordinaire , mais dans celle-ci; gef pour dér 


Bat de lo- cours." 


geration, 


Cas où elle 
et néceflai- 
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truire la partie, en la retranchant de fon tout, 
non-feulement comme inutile, mais comme pe 
nicicufe, pouvant communiquer fa pourriture & 
fes máuvaifes qualités au tont. Ainfi ce qu'on fe 
propofe dans cette opération, n'eft pas la confe 
varion de la partie fùr laquelle on opere, mais 
celle de tonte Ја machine qui périroit fans ce fe- 
ft pourquoi le Chirurgienfe trouve fouvent 
contraint d'exirper. malgré Jui une jambe pour 
fauver la viedu malade 5 car il vaut encore mieux 
vivre avec trois membres, que de mourir avecquatre. 
Quand la mortifications'eft emparée d'un. bras 
ou d'une jambe, & que la chaleur naturelle en eft 
abfolument éteinte , on ne peur pas fe difpenfer de 
le couper, puifqu'il n'y a plus de moyen Фу ra- 
peller la vie, & qu'en diflérant, le mal: пе peut 
aller qu'en augmentant. Mais il faut confiderer 
deux degrés dans la mortification , le premier que 


nous appellons gangrene , quand la partie com- 


mence de pourrir; & le fecond fphacéle , quand. 
«lle eft entiérement corrompuë. Il y a de l'efperan- 
се la gangréne , par les remedes que je vous f 
rai voir dans on. moment , mais au fphacele il n'y. 
a point d'autre remede que extirpation. 


©з & La gangténe & le fphacéle , qui font deux mal; 


différence 
de la gan. 


dics qui ne different que du plus ou du moins , ont 


des i, une même caule, qui eft l'interception du mon- 


IC 


vement circulaire du fang : tant que ce mouvement 
fübüfte, & que par fon moyen les fucs nourriciers 
& fpiritueux fonc portés à une partie , elle confer- 
vefa chaleur, fes forces G fa vie. Mais auffi-tót 
que la diftribution de ces Des vient à. cefferou à 
être interrompue par quelque caufe que cefoit, 
оп n'y remarque plus ni chaleur , ni mouvement , 
ni vie. En forte que Cet la préfence du fang: & 
dés efprits vitaux qui entretient la vie dans une 
parie, & que c’eft leur abfence qui la. détruit 8с 
1a fait tomber en mortification, 


Мелтутвмв DEMONSTRATION, 
Cette diftribution du fang qui fait uniquement 
&Ыйет la machine, & qui et abfolument né 
ceffoire pour en vivifier roures les parties , peut 
être inrerrompué par une infinité de maladies. Les 
groffès rumeurs , les érefipeles , les grandes infam- 
mations , le grand froid , les forres compreffions , 
les dépôts fubits de férofité maligne , & les mor- 
fares d'animaux venimeux peuvent empécher le 
fang de couler dans une partie , & celui qui y eft , 
de retoumer vers fa fource pour y recevoir une 
nouvelle chaleur en paffant par les fournaifes du 
cœur, defore que cette partie n'ayant plus de 
communication avec le principe de la vie , elle 
tombe en gangréne , & peu de jours après devient 
entierement fphacélé 
Te ne m'artérerai pas à vous expliquer comment 
toutes ces maladies caufent la gangréne. De très- 
habiles Médecins fe font donné la peine de nous 
еп inftruire par des. fyflémes nouveaux qu'ils di 
fent erès-faciles À comprendre 
fouhaiter qu'il. fût auff aifé au Chirurgien d'ar- 
rêter & de guérir la gangréne › qu'il eft facile 
au Médecin d'en difcourir ; je me contenterai de 
vous parler des deux autres caufes, qui font les 
grofles contufions & les grandes playes, parce 
qu'elles obligent plus le Chirurgien d'en venir ù 
F'amputarion. 

а contufion eft une folurion de continuité des 
parties charnues fans Wien de la peau з elle arrive 
parune grande chute , ou par quelque coup vio- 
lemment donné ; ce qui caufe une dilacerarion des 
fibr nues & des vaiffeaux. capillaires qui 

les efpaces des chairs: s'il y 


il feroit feulemenr Deux autres 
caulesdeces 


naxe 


Effetde la 


quelque veine un peu confidérable , déchirée & обоо. 


découverte fous la peau , il s'y fait un épanch: 

ment de fang qui inonde la partie, & qui y caufe 
tine groffe tumeur avec unc grande tenfion ; ce qui 
la gonflant avec excès, empêche les eiprits vitaux 


Remedes, 


Searificas 
tions & lo. 
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d'y réluire , dont il peur, s'enfuivre la pangréne: 

Four éviter les fuites d'une contufon, il faur 
figuer le malade plofieurs fois , lui faire prendre 
un petit verre d'eon valneraire , dans lequel on an= 
та mis. une demie cuillerée de baume de Fioraven- 
ti, ou bien faire diffoudre deux. dragmes de cons 
feétion d'hyacinshe ou d'Alkermes dans une once 
d'eau de vie, & la faire avaler aufti-tóc : il faut 
faire bouillir, dans le vin Jes herbes aromatiques „ 
Comme la fauge , le romarin , l'hyfope , le fenouil 
& la marjolaine, & en tremper des compreffes 
qu'on mertga, chaudes far la partie, & qu'on re- 
nouvelle fouvent. 

Sile fang extravaféne commence pas à t 
pirer, & à fe refoudre par ces remedes » que Ja 
Partie foit tendue, lourde & pefante, & qu'il y 
paroiffe de l'alteration dans la couleur, il y faut, 
faire de legeres fcarifications avec cette lancette А. 
& en life couler Je fang pour la dégorger, & 
méme pour Fescher à fortir ; il faut les laver avec 
l'eau marine еде, & mettre deffüs. un cataplat- 
me fait avec les farines réfolutives cuites hy- 
dromel, auquel on ajoute la thérebentine , les 
poudres, de rofes , l'eau-de-vie, & un peu de 
thériaque. 

Le lendemain fion trouve Ja partie toujours 
gonflée, & qu'elle ne fe vivifie pas fufffamment , 
il y faut faire des incifions avec le biftouri B. & 
plus grandes & plus profondes que les fcatifica- 
tions du jour précedent : б le malade a fenti de la 
douleur. quand on les lui a faites, & s'il en fore 

8 Celt ligne qu'il y a encore un refte de 
vie dans la partie , & illa faut réveiller par une 
ablution. d'eau-de-vie camphrée , dans laquelle 
on diffoudia l'Egypriac , & par delos les cataplaf- 
mes faits. 

Si le foir au Пс. de voir la partie defenfide , on 
y voit une tumeur œdemateule accompagnée de 


руде 


Névvirue DEMONSTRATION. 737 
phly&enes avec п peu de douleur , il faut avec ce 
fcalpel C faire des taillades profonde; qui falene 
crier le malade, les laver avec de еіс de vin 
ou d'eau jaune faite avec de Pean de Chaux A le 
füblimé , & redoubler les cordianx & le füdori- 
fiques qu'on peur lui faire boire dans le vin coi 
mele meilleur cordial de соц. Enfin, (i єй on 
trant dans la chambre on (ent. une ‘odeur doucei- pe 
ке, qu'en panfant le malade il s'éleve une vapeur gré 
cadavereule , & que la partie (їс “livide '& in- 

nible, еей fgne que la mortification eft con- 
firmóc , & n'y. oyonc plus d'efpérance de faute. 
ce bras ou cette jambe , il faut. avertir les parens 
du danger où eft le malade , бс fè déterminer à 
en faire l'extirpation › ny a 
éviter. 

C'eft dans les Hôpitaux des Armées durant Un ois 
figé, ou après une baraille , qu'il y à Mon dex occ 1 
cafions de faire cette amputation à les coups de ca- 
non où de fufil , les éclats de bombes & de Gomm. 
des brifent tellement les bras & les jambes dë ex 
qui en font bleffés , qu'il eft tris-dilicile de les 
leur fauvet , &fi on voit tant de (ШЕ 
avec un bras où une jambe de moi 


t plus de moyen de 


On 
сетей p 


qu'on le leur ait coupé de gayeté de соле 


meis 
la grandeur de leurs. Neie qui Pa deman- 
dé. J'en puis rendre un témoignage cerato „раї. 
que dans les dernieres Campagnes - Belie- 
M: Hauftome & moi , étions en qualité de 
urgiens confülrans des Armées dir Roi, con 
mandées par Monfeigneur le Dac de Poagopne , 
il ne fe faifoit point d'amputation que de lasis de 
ces Mellicurs & du. mien. 
Un bouler de canon emporte foutent un bras où Diatique 
une jambe; il n'y а point pour lors de déliberation powe les 
А faire fur l'opération, puiiqu'elle ell toute fire, membres 
mais le Chirurgien ne laifíe pas d’avoir deox cho. 
fes à faire s la premiere de fier le bont de Pos qui 
Aag 
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melt jamais сайё fi exa&tement qu'il. n'y ait quel- 
ques pointes qu'il faille couper , afin qu'il ne de- 
borde pas leschairs 5 & la feconde c'eft de prévenir 
Jhemorragie , ou de l'arrêter en liant les va 

on bien y appliquant les boutons de v 
d'autres flipriques dont on parlera ci-après. Сак 
quoique le fang foit ordinairement arrêté par le 
feu du bouler, P'efcatre venant à tomber quelques 
jours après , le fang fortiroit en abondance , & le 
Mel pourroit mourir, file Chirorgien ne fe te= 
noit fur fes gardes. Quand la. partie n'eft pas tout- 
à-faic détachée , & qu'elle tient par quelques lam- 
beaux de chairs, il faut avec un biftouri ou des 
cifeaux les couper, & panfer le ble comme fi 
on devoir craindre quelque hémorragie. (a) 


(а) Un corps contondant, comme un boulet de ca» 
поп peut couper en. travers la peau , les chairs & les 
ités du corps, fans cependant la 
féparer tour-à-fait. La portion de peau ou de chair par 
laquelle elle cient encor étant alterée par ces 
efpeces de corps» done l'effet пе e borne pas aux 
droits qu'ils touchent, il faut fur le champ achever 
de couper & de feparer la partic , comme l'Auteur le 
preferits Mais fi cela eft fait par un infiniment tranchant 
Comme une hache ou un fabre , &c. la portion de peau 
où de chair par laquelle l'extrémité tient encore au tout 
ne doit point être coupée з für tout fi elle renferme les 
principaux troncs des vaifícaux : car le commerce de cir 
culation ; qui refte , entretient la vie de cette partie, IL 
feroit par confequant imprudent d'achever dela cou 
per fans avoir tenté la réüoion. L'expérience à laquelle. 
il faut tout raporter, aurorifc ce precepte , comme on 
Je va voit pat deux obfervaions de M, de 1à Peyronie 
à qui la Chirurgie eft redevable d'un nombre de faits 
fibguliers. 

» Un homme reçut au bras un coup de hache ; qui 
» avoit coupé obliquement l'os même du bras, & 
ээ tous les mufcles qui l'environnent , ne laiffant d'en 
э» tier que le cordon des vailfeaux , revetu de 
ээ de pean de la largeur du pouce. Le Heft 
5» bras pendant, delorte que fa main defcendoit près 
э du genou › eut la force de le prendre avec fa "main 
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re droite, & dele raprocher lui-même du haut delé 
э Panle par un pur mouvement de |з mature, On en 
ZK M dela Peyronie qu uada Ta re EP 
э» plie de linge & de caillots de fang > une dillance d 
a» huit, pouces entre les deux parties coupées, & la 
» portion infericure du bras , froide, livide d 


juva la playe rem- 


» &la 
s fen: 


9 timent » aufi bien que l'avanccbras & le mai reda 
3» cer état il бой facile d'achever Гара „СЕ 
» pen vrai-femblable de conferver le membre ; que 

ient. M. del 


» шеша Chicurgiens qui accom 
» Peyronie » propoleren de le cou 
үз, M. de la Peyronie fondé fur quelques exemples da 
э» réunion qu'on n'aurott oféerperer voulut tenter celle 
pour cela il. фа quelques. petites portioi 

э» détachées, affronta les parties autant quii lui fos 
» еп obfervane de le faire fenelir y pour pouver pan” 
» fer la playe , fans toucher meno d 
set s il employa pour t 
» mée d'un peu de fel ammoniac, & mit w ШШ 
» tout ce qu'il falloir, foit pour rapeller Ja chaleur sh 
>ш, feit pour preven les acides: 

э Le deuxiéme jour » le bras parut un peu gonfé au 
э» Чейз de la playe , il n'y avoit. point de pouls à lx 
» main. Le troiliéme un peu de ponflement à Ia main 
» & Mavantbras , & le gonflement augmenté; & un 
» peu de chaleur dla main. Du cinquiémic au huitiéme 
э» la chaleur augmenta par degrèss le huitiéme la fe 
» nell du bandage fat ouverte AT ZE 
»د‎ Mime. Le panfement fut fait avec des plupietaux 
j» trempés dans une diffolütion de colcotar › 8 des com 
э» preffes imbibées d'un vin aromatique. animé у ec à 
э fut continué jufqu'au quatorze que laps 1 
»» réunions Le dix. huic [a cicatrice fe trouva avancées la 
ээ partie prefque dans fon бак патша y & le VI 
э» du pouls fenfible : alors M. de la Peyronie fübilites 
2» Шш bandage roulé au fenciiré; on eut foin de lever. 

pareil de dix en dix jours; après cinquante jours 
» Qn L'óca entierement £ Se au bout de deux mois de la 
э» bleflüre › Je malade fut entierement à un peu 
э» d'engourdiffement près dans la partic. — "7 P. 

M. de la Peyronie toit enconrigé dans cette entre 
prié par l'exemple qu'il avoit eu es 1705, d'un Sol 
fat Stille qui cut le doigt index d'une main coupé > de 
Seen qu'il пе tenoit site porlon. 


се qui ent les o en 
iue l'eau-de-vie s anis 


plis qu'à ш 
qu'à une petite porou de 
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Si par une bale de moufquer les os du bras ou 
dela jambe font brifés , & qu'il y air ріобеше ef 
quilles, comme f on avoit caffé une. noix « on ne 
Erpovreew peur queres éviter 'ampursdion s ou fi la bale eft 
je Rentrée dans une main où un pied, & qu'elle y àit 


Fr pour ceux 


fait beaucoup de fracas, il elt encore bien diliici- 
le de pouvoir couferver ces parties. On voulue n 
le pied à un Officier de la Gendarmerie , 
qui à la bataille de Spire y avoit regu un coup de 
moníquet; mais on fut obligé de lui couper la 
jambe quelques jours après , & cnfuite la сийе » 
À coufe de la gangréne qui y farvint en très-peu de 
tems, & donc il mourut. 
autresmaus Je trouve encore une maladie qui nous oblige 
awi obligent quelquefois d'en venir à 'amputatión ; c'eft la ca- 
à lonis ie der os , qui malgré les remedes les creufe ce 
5 me s'ils étoienr rongés par les vers. Nous fûmes 
contraintsil у a dix ans de couper la jambe à un des 
garçons du Chateau. de Verfailles, À caufe d'une 
vicille carie qu'on ne put point arrêter, & qui 
lui rendit les os tous vermoulus dont il a bien 
guéri, & il fe porte encore bien aujourdhui. 
Quandilfe jetre une ferofité âcre & corrofive 
comme de l'eau-forte entre les os du carpe ou du 
tarfe, elle ne les quitre point qu'elle ne les айс 
faic tomber par morceaux. ЇЇ fe mêle encore avec 
cette (бобе une humeur fcrophulenfe ou viru- 
lente, qui travaillant conjointement für ces os » 
les met tellement. en defordre , qu'après les avoir. 
panfés des années entieres, on fe voit obligé d'en 
Venir à l'extrême remede qui eft extirpation, 


la peau qui le joint au doigt du milieu ; & dece 
oblervations, M. de la Peyronie conclut qu'on doit en 
toure occafion tenter la réunion des part 

point d'incomvenient à l'efüyer » & que fouvent la. na 
ture ne demande qu'à басе aide pour faire des pro- 
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Enfin, fi par une de, ces caufes que је vien: 
vous dire » eftobligé de recourir au dernier 

fecours , un Chirurgien ne doit point l'enttepr 
dre qu'il ne foir fortifié de l'avis de, quelqu'uns d 
fes Confreres , afin de ne. (e. pas rendre feul ref. 
ponfable de la faite, & de n'être pas un jour ex- 
рой aux reproches du malade , qui fe voyant pour 
Jerefte de (a vie privé d'un bras ou d'une jambe, 
pourroit s'imaginer & dire que fon Chirurgien les 
lui auroit coupés fans une neceilité abfolne : ceft 
pourquoi il faut faire une confültation , & appel- 
ler rel Chirurgien que le malade fou 

L'opération refolue, avant que le Chirurgien fe 
mette en devoir de la faire, il faüt qu'il convien- 
ne de l'endroit. ой illa doit faite: jufqu' prefer 
on а établi unc regle générale, que û c’eltune cuif- 
feil faut la couper le plus proche du genou 
faire fe peut; que fi c'eft une jambe’, il faut tou- 
jours couper à l'endroit de la jarretiere, Са) quand 
même il ny auroit que le pied de biifé, afin de 
ne. pas laiffer un. long moignon qui embarafferoic. 
&incommoderoir le ade le refte de fa vie ; & 
que fi elt un bras, il fant. Pampoter le plus bas 
qu'il fe peut, afin que laiffant un grand moignon 
le malade puiffe s’en fervit , & que la difformité 
n'en foit pas fi grande : ce font des faits де prati- 
que qu'on n'avoir pas encore conteftés jufqu'au- 
jowrdbui. 

On convient de la maniere de couperla cuiffe & ıi, ıı 
le bras, mais on n'eft pas d'accord für celle de la deirc eler 
jambe. Entre ceux qui s'écrient contre Ja methode des, 
des Francois qui coupent ùne jambe proche le ge- 
nou quand il n'y a que le pied de perdu , Selingen 
fameux Praticien de Hollande , dit qu'il faut con- 
feryer toute la jambe » couper feulement le pied 


ta) Au deffous de l'attache des mufeles couturiers з 
grêle incernes & demi nerveux, pour ne pas couper 
V'exiémizé des tendons de ces mufcles. 


Ааа 


L'ampurs. 


Dis Oren Arrows рв Cumunere 
des mallécles , & ajouter enfuire un pi 
` les, & ajouter enfuire un pied 
SE dg invention» qu'il fait tenir avec deux petites 
grilles d'acier minces & polies, qu'il fajt former 
^, «ors de la jambe avec des éerones : il dit 
че cette machine bien mife, a rane de fa 
qo on pent marcher avec аша did 
Pon avoir 
fentimenr d 
per ene 


е ces & je confeille de cou- 


Set 
tour le plus bas qu'il eft portible 
Росо qu'on puiffe conferver le. Gen 
Pom: car eil devoit êre toujours ployé, il faus 
la couper dla farreriere у pourne ait da 
on qu'autant qu'il en fiut pour appuyer far 


ment dans le genou, & o e 


EE ajoutant (eulement un 
ES ri Ge 1, on évite la grande difformité de la 
jambe de bois, & le malade peur marcher avec 
HS uré & plus commodement. 

| Шү aque ques ^uceurs qui propofent de couper 
1а Jambe dans Гапісіе du genon, ils difent pour 
eurs raifous que l'opération. єп eft plátóc faire , 
parce qu'on m'a point befoin d'employer autant 
de tems qu ilen faut pour Gier les os Mais cette 
maniere melt point. approuvée рат les. Prati 
d'aujourdhut qui. en font. voir. lc EE 
ils difent que fi 1а partie 
peine À en trouver articulation y qu'on eft obligé 
de When qui спрага par la fuite, que 
re teda femur tant découvertes , il faut 


inconveniens + 
Ê tumefiéc , ona dela 


lient, qu'elles ne 

з qu'elles nef 
facilement par le défiur des chairs dansle genou, 
E appliquer une jambe de 
E beaucoup de difficulté & d'incom. 
modiré pour le malade, ii 


couvrent pas 


au Sins ne veut pas qu'on coupe une jambe 
e п , deux doigts au-deffüs de ce qui eft 


gangrené il veut qu'os 1 
g » il veut qu'on la cope deux travers de 


бод an-defions de l'endroit oùlinicla 
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Ceft-à-dire, dans ce qui eft mortifié , qu'en y ap- emt: 
pliquant plufieurs cauteres_aétuels tont. rouges On ers, uie 
corrige le refte de la mortification qui par la fuite Fabriciuss 
tombe par efcarre , & que par ce moyen on évite 
la douleur & l'hemorragic. Mais toutes ces chairs 
mortes & brûlées s'érane féparées , elles laiffenc 
les bouts des os denués , qu'il faut fcier une fe- 
conde fois 5 & comme on ne peut pas garantir que 
Ja gangrene пе faffe du progrès, parce. qu'on en 
їаййё une partie quí peut ambuler àvüe d'œil 
il n'y а point de Chirargiens affez hardis pour сопе 
Aler de mettre cette. méthode en. pratique. 

Il ne faffit pas avant que de travailler, de s'être Trois ma. 
déterminé fur l'endroit où on doit couper une jam "iere d'ar 
be, il faut encore avoir pris fa refolution for 141944 
maniere dont on doit arrêter le fang ; car le plus 

d'abbattre une jambe , un Bou- 
cher en feroit bien autant з mais c'eft de fe rendre 
maitre dû fang en l'arrêtant avec promptitude & 
avec füreré + celt alors que le Chirurgien doit 
donner des marques de fa capacité, tant par le 
choix qu'il fait dela meilleure maniere, que par 
Padreffe avec laquelle il la met еп execution. La 
Chirurgie nous fournit trois moyens pour arrêtet 
le fang: 1. lefu, 2. le bouton de vitriol, 3- 
la ligature. 

Le feu étoit tellement en ufage chez les Anciens Pratique des 
qu'ils s'en fervoient prefque dans routes les Орёта- Anci 
tions , comme vous voyez que fontes. Maréchaux. 
dans routes célles qu'ils font aux chevaux. Ils fai- 
foient rougir des cauteres actuels , dont les uns 
étoïent À bouton , d'autres en figore d'olive , & 
d'autres à platine 5 ils les appliquoient tous ard 
fur les orifices des vaiffeaux ; auffi-tôt qué le mem- 
bre éroir féparé , & en brûlant айй les vaiffeaux ; 

& les chairs. voilines, il fe faifoit une efcarre qui 

empéchoit le fang de fortirs mais cete maniere 

ctuelle n'éroir pas Dee, parce que l'efcarre venant 
Aaa4 


Application 
du bouton 
de vitro 


De la liga. 
turedesvaif 
Zeen pu 

jourdhui uf. 
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à tomber., le Deg donnoit avec la même violen 
ce que le jour de Popération; ceftce qui a faic 
, Qu'on a cherché des moyens plos. donx que le feu 


Onatfouvé le bouton de vitriol, qui fe fait 


ауес шп pen de vitriol concallé, qu'on envelope 
dans un peu de cotton. On еп prépare trois ou 
atre qu'on met fur les orifice 
sles uns auprès dé 


les vailfeaux cou 
се vitriol venant 

fondre par l'humidité du fang „ brüle & caut 

sie ce qu'il touche , & par le moyen de l'efcarre 
qu'il fait il arre le fang, + Colt la pratique de 
T'Hótel-Dien de Paris , ой op s'en fert dans tou- 
tes les amputations, Mais cette efcatre a le même 


fort que celui qui eft produit parle feu , car venant 
A tomber le fang peut s'échopers cet pourquoi 
On en retarde la chûte le plus qu'on peut , & les 
Chirurgiens qui fe iont feris de ce moyen, en. 
doivent avoir des prêts routes les (ої qu'ils panfent 
lc malade, абр Фер mettre en cas que le fang 
vienne à donner, (4) 

N'y ayant pa: ces deux 
premieres manieres, les Chirurgiens modernes ont 
inventé la ligature des vaiffcaux „. & ils en one fait 
des experiences qui leur ont. réf 


de іга збо dar 


s } de maniere 
qu'avec unc aiguille efile on arréte 1 fang bı 
coup plu: fürement qu'on ne faifoit avec Le feu 80 
le vitriol , qui ne pouvoient pa: 
fanscaüfer une extrême doulcur 
aujourdhui aux pauvre 


faire des efcarre 
qu'on ép. 
1 malades › qui d'ailleurs 
fouffrenc ae, Сене ligature fe fit en deux ma- 
mieres, la premiere, €n pinçant le bout de l'ar- 
tere avec un bec de corbin ou une pincette qui a 
ûn anneau pour ferrer qu'on appelle valer à parin y 
puis coulant fur l'inftrumenr jufques fürl'arrere ` 
un fl préparé &nouc, onle ferré d'un double 
(ey Tes Chiturgiens de l'Hótel-Diew ont depuis log 


tems abandonné cete pratiques fer fervent de la li 
Башге, quieft en effet le moyen le plus für. 
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nud ;. & afin qu'il ne foit pas pot 
fus le bout du vaiffeau par les pulfations continuel 
les du fang arteriel , il doit y avoir à un des bouts 
du fil une paffe à travers le 
corps du vaillcan , ap ligature 
par quelques nœuds La feconde сіресе de ligatu- 
те, eft d'avoir deux aiguilles droites. enfilées d'un 
même fil bien ciré, de les paler l'un au-deffus 
côté Š au 


sulle enfilée , qu'o 
quoi on affare. 


Bà côté de Partere , &l'autre a 
deffous ; puis de les faire fortir por le jarrer à deux 
travers. de doigts au-deffüs de l'inci&on qu'on a 
faite, &à un demi travers de doigt éloignées 
l'unede l'autre : on noüe les deux bouts du fil l'un 
proche de l'autre fur une petite compreffe , dema- 
пісте que. les vailfeaux. font fertés par l'anfe que 
Je fila faite, & le fang eft arrêt 
nant garde de ne pas embarra(fer. dans l'anfe du fil 
les nerfs coupés, qui par le ferrement qu'on leur 


Grement , pre- 


feroit , cauleroient des mouvemens convulíifs &c 
des trelfaillemens ; qui feroient trés-fenfibles au 
malade, 

Par la defeription que je viens de vous foire de 

riter le fang» je ne doute 
cidicz en faveur de la troifié. 
douloureufe & la plus füre s 

Pamputa- 
nant comme 


сез crois man 
point que vous x 
me comme la пк 
ceft auf celle dont је me fervirai 
Чоп que jé vais, vous faire cn exami 
dans toutes les autres , се qu'il faut faire avant » 
durant, & après l'opér 
Avant l'opération. il faut préparer l'apareil , qui 
conlifte en tout ce qui. eft nécelliire pour la faire, 
& qu'on doit avoir tout prêt für un bafûn afin de 
ne rien demander & de pouvoir prendre les chol 
A mefüre qu'on en a beloin, Lespréparatifs en font 
ds „ parce qu'il faut doubler les plumaceaux , 
in de ne manquer 


gens & les comprell 
ms pónr tout cela , 


de rien , & comme il faut du 
on doit les faite hors dela préience du malade з 


4f 
ors de def- Maniere de 
Donde den la faire, 


L'appatcil. 
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qui pourroit s'épouventer par l'afpe& de tant d'et. ilya des poudres a(tringentes  & qui eft fendue 
trumens , & de rant de charpie › de compreffes & pour ÿ mettre le moignon , un grand emplâtre & 
de band une compreffe fendue en croix de Malthe, quatre 
a Es qe. Cer appareil comprend trois chofes comprefles longitudinales de demi-aulne de long › 
confie. inftrumens pour couper la jambe ; 2. ce qui eft x de travers de doigt de largeur, une 
nécefaire pour arrêter le fang; 39. tout ce qu'il bande roulée un chef, une autre de quatre ou 
faut pour panfer le malade. Pour la premiere il de cinq aulnes de long , large de quatre. doigts, & 
faut deux compreffes pour mettre fous les ligatu- roulée à deux chefs pour faire le bandage qu'on 
тез; fcavoir une longitudinale & une circulaire , appelle la capeline , & plufieurs ferviertes pour les 
un tourniquet double afin de mieux ferrer, une bufoins. 
ligature de іП fort pour la рог un travers de On fait fituer le malade afis für un des bords ou situation 
doigt au deffus de l'entrée où on doit faire l'inci- für le bout du lit , un ferviteur à genou für le lit maladi 
fion , un grand couteau courbe qui ne doit point le foutient par derriere en l'appuyaat fur fon efto- desafí 
oir de tranchant du côté du dos, afin que le sac з on fait afftoir un autre férvireur à côté du 
Chirurgien puiffe appuyer deffus avec fa main gau- malade › qui e(t du méme côté qu'on ‘doit faire 
che pour faire l'incilion plus promptement , un l'opération , lequel empoignant de fes deux mains. 
grand fcalpel pour couper les chairs qui font entre le bas de la caille , en tire la peau en haut le plus 
les deux os & auffi le periofte , en cas que le cou- qu'il peut , pendant que l'Opérateur pofe fes liga- 
teau courbe ne lait pas fait, & une bonne (сіе bien tures : on envelope la jambe d'une fervi 
affilce & un peu graillée , afin de feier les os en peu quafi jufqu'à l'endroit où on va faire l'incifion , & 


de tems. 29. pour anter le fang il faut une pi on la fait tenir parun troifiéme ferviteur placé v 
ce faite en bec de corbin, fur laquelle il y ait un 3-vis le malade , ayant un genou en terre , qui la 
pofi: fil noué en lac de loup , une autre pincette avec un funtient dans une auteur convenable: un quatrié. 
anneau pour Ja ferrer , quand on tientle bout dé me eft chargé des inftrumens auprès de 1 Opéra 
V'arrere , des aiguilles , du fil ciré , de petites com- teur , & on faictenir l'appareil tout prêt pour le 
preffes , des afiringens faits de bol d'Armenie , de panfement par un autre ferviteur : on ne peut pa 
terre figillée , de fang drapon,.&e. mis en pou- fe райт d'on fixicme pour obéir aux ordres de 


dre &incorporée avec les blancs d'œufs donton celui qui opere 5 ceft pourquoi le grand nombre 
couvre les plumaceaux , & trois ou quatre boutons de ferviteurs eft néceffaire dans ces occafions. 

de vitriol en cas de néceffité. $°. Pour panferle L'Opératcur doit encourager fon malade , & lui 
malade on a trois petites compreffcs quarrées pour yane fait donner un demi verre de vin pour mieux 
appuyer биг les bouts des vaiffeaux , deux pluma- foutenir la douleur , il faut qu'il fe place entre fes 
ceaux imbibés d'efprit de vin pour mettre fur les nbes, parce qu'ayant les deux os à feier en même- 
оз coupés , quantité de plumaceaux chargés d'af- tems, cette fituation eft la plus commode, foit qu'il 
xringens dont on couvre toute la playe , une бтоп- ait à faire l'ampütation de Ia jambe droite ou de la 
päde converte d’aftringens faite d’éroupes dela gnuchess'il étoit placé en dehors il faudroit feier le 
grandeur du cul. d’une affiete pour embraer rout. tibia le premier, & enfuie le peroné;qui étant très= 
le moignon , une vefie , dans le fond de laquellê foible pourroit fe caffer ou s'éclater avant que dlê 


Conduire de 


158, Drs Oto Anere тє Comes 
ue fcié ; Ed 


е plus en fciant les deux os Гоп après 
l'autre , l'opération en feroit plus lon ue , & le 

dert en fouffritoit plus long-tems. Le tout ainü 
difpofé , voyons comment il faut fe conduire dans 
l'opération. 

On commence par une compreffe E. longue d'un 
demi pied , étroite & épaiffe , qu'on робо fous le 
jarret, & qu'on laiffé defendre jufqu'à l'endroit: 
où on doit faire la feconde ligature: on met une 
autre compreffe circulaire F. trois travers de doigts 
au де du genou, laquelle: paffe par-deffas la. 
partie fopérieure de la longitudinale, або de faire 
la comprellion des vailleaux. Sur certe derniere 
compreífe on mer la ligarre С. qui doit faire le 
tourniquet, on paffe fous cette ligature deux petits 
bâtons HH. l'un en dedans de-la coiffe , l'autre 


«n dehors,on le tourne jufqu'à ce qu'on trouve que 


la сїй foit füffifamment ferrée, & on donne ces 
deux batons à tenir au méme ferviteur , qui en c 
poigoantla cniffe en tireroit la peau en en-haut.(a) 


(a) Les Modernes ne fe fervent, plus. pour tourniquet 
que d'un petit bâton ou garot; ils mertent deflous une 
plaque de corne ou d un peu courbe » pour em 
sécher qu'il ne pince Ja peau, à acent, autant 
qu'il ctt poftible fur Ja partie oppofé à celle ой l'on 
doit faire la compreffion... e tourniquet de. М. Petit. a 
de grands avantages. Ш comprime moins les parties la 
terales que le tourniquet ordinaire $ on n'a pas befoin 
ed lc tenie , ni pour le ferrer ou pour je lic? 
т peut lui-même par le 

Quand on craint l'hemorragi 
où Tela vie & fic 
autant qu'il elf nécellhire y ce que toutes per 
malide lui-même peut faire; on le laille de mèmi 
l'opération. de l'ancytilime , pour rallentir le т 
ment dans le trone de l'arter 

` trois piéces де, 
oblables, & 

qui ей 

lc. Сеше vis dont 


et N. eft comp 


ix plaques рг 


Nir VIE ME DEMONSTRATION, 49 
Où prénd-une feconde ligature 1. qu'on met à trois 
doigts au-deffüsdu genon , pour contenir la peau 
& les mufcles dans le tems de l'incifion , on releve 
les bouts de cette ligature après en avoir fait deux 
où trois tours & l'avoir nouce , еп embraffsnt au- 
deffous le bout inférieur de la compreffe longitudi- 
nale, parce que fi on le bilt pancher ils pour. 
roient nuire dans le tems de l'inciion. On prend 
auffi-tót avec ls main droite le couteau coutbe К. 
qu'on paffe par-delfous la jambe , & le: pofant für 
Ja crée du tibia, on appuye fur le dos avec la main 
gauche , (a) puis defcendane fous la jambe & re- 
montant parle dedans ju(Qu'à l'endroit où on 
commencé, ce qui fait une incifion circulaire, on 
coupe toutes les chairs. ju(qu'aux os : on quitte le 
courent 6c on prend ёре Le avec: lequel on 
coupe les chairs qui font entre les deux оу: & on 
тера le fealpel autour du tibia pour en couper le 


les pas font écartés, fere А éloigner ou à raprocher de la 
ue ў bile, On entoure 


plaque iramobile la plaque qui cll n , 
SE ul tiene uine pelore mobile 
qu'on applique (ir les valeaux » & ne e(pece de pe 
"it couflin fine for lequel on met le tourniquer. On en 
toure aufi partie ayee un aequ f pai furta 
Tnt Ja vis du conique app cqui et po 
EE 

pue la plaque mobi pliguane 
Je joge à propos 

Vendée des deux plaques du 
Seur de la pelotte Ў urent 
Corn pcefio du lac fir les partie 

Quelgues perfonnes fe défantd 
bles tourniquets, On en fait auffi dc pet 


(a) 1 faut prendre ga 
Ток аш dk 
pêcheroit de couper nettement 


Trait fing 


que, 


Maniere 
de бест. 
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périofte s'il пе l'écoi pas, parce que fi, les dents 
dela (сіс 


oient obligées de déchirer le periofte. 
& les chai 


qui occupent l'efpace qui eft entre les 
deux os, ce feroit une augmentation de douleur 
pour le malade 

Quelques Y 


ticiens veulent qu'on prenne un 


Шеге їнї: morceau de linge, qu'on le fende par un de fes 


chefs de maniere qu'il y en ait trois ; que les deux 
bouts fendus on les ра entre les levres dela playe 
pendant que celui qui ne Ге pas demeure en def 
fous , & que pendant qu'on (сіе les os, on falfe 
par un ferviteur tirer ces trois bouts de bande en 
énhaut ; il prétendent que par ce trait de pra- 
tique on en reçoit deux avantages 5 l’un qu'en 
culant Jes chairs, оп en feie les os plus haut , ce 
qui empêche que les bouts des оз n'excedent les 
chairs après l'opération 5 & Pautre, que ce linge 
empêchant la (сіе de toucher aux chairs , on évite 
beaucoup de douleur au malade , & d'autant plus з 
difent-ils › que l'opération n'eft pas retardée d'une 
minute 

Avec cette feie М. on fe met en devoir de feiet 
les os au plütót l'ayant pofée deffüs, & la main 
auche étant appuyée fur la jambe, on va douce 


ment jufqu'à ce qu'elle ait un peu anticipé , on va 
plus vite quand on fent qu'elle a mordu dans Роз, 
& on va giele quand. elle eft dans le corps de 
Гоз, Si celui qui tient la. jambe la levoit dans се 


ns , il ferreroit la feie , ce qui l'empécheroit de 
cher 5 c'eft pourquoi il lui faut dire de la ba 
fer, або de faciliter la voye de la feie, & qu'elle 
Fab aller & venir fans aucun empêchement. 
a jambe étant féparée , on defait auffi-tót la li- 


àfaire après gature qui eft au-deffous du genou › on prénd une 


xia. de la 


pince à bec de corbin N. ou cette pincette О. qui 
а un anneau pour la ferrer quand on tient le vaif- 
feau. Sur chacune des pincesil у a un fil noyé 
QQ: prêt à lier le vaiffeau , & aux bouts de ce fil 


NruviEME Den RATION. Jt 
chacun une aiguille RR. on dit au ferviteur 
qui dent le tourniquet , de le lâcher un peu , pour 
voir parle dardement du fang , l'endroit on eft le 
vailfeau , obfervant de пе fe pas metre vis-à-vis 
Je moignon , (ion neveur pas avoir. du fang dans 
lenez, mais un peu à côté: ayant pincé le vaif- 
eau on donne l'infirument à tenir à un ferviteur » 
pendant qu'on fait la ligature de la [maniere que 
Fai di dief Si on ne рошгой pas attraper le 
vaiffeau , alors avec ces deux aiguilles SS. enfilées 
d'un méme fil Т. & palfées à fes côtés , puis for 
ties par deffous le jarret, on s'en affüreroit en y 
liant les deux bouts du fil far une compreffe Ve 
comme j'ai déja dit : ou bien on pourroit par un. 
troifiéme moyen fe rendre maitre du vaiffeau , qui 
eft de prendre une £ lle courbe enfilée , 
côté du vailleau , & lare 

Pautre, en prenant un peu des chairs, & 

deux bouts du fil fur une compreffe ; on arrête ain» 
file fang en peu de rems, comme je l'ai fait & và 
faire pluGeurs fois dans les Hôpitaux des Ar- 
mécs. (a) La ligature bien faite derechef on or- 
donne de lâcher le tourniquet, & f le fang ne 
'дапсе plus, oneft alors content de fon opéras 
Чоп: mais б par malheur la ligature manquoit s 


Ja fourrer d'u 


(a) La ligature des vaiffeaux q 
qu fe premiers ell une dos OC 
nportantes de l'opération. Des trois mà propo- 
fles ра Auteur la derniere eft la meilleure & la eus 
Je qui foit à prefenten. рс. L'Opérateur prend une 
aiguille courbe & enfe d'une efpece deban » Com- 
ct de quatre ou cing brins de fil cir ; i1 l'enfonce afez 
ayant dans les chairsà un des côtés du vaiffeau › & la re- 
ше lerende t dans е сыйт ee 
côté du vaiffeau & la retire de même ; il nouë le là 
deux nœuds fans y mettre de compreffe s & par ce mo- 
yen le vaifíeau qui en eit entouré » le trouve lié avee 
es chairs qui l'envitonnent , & comprime exattemene 
& mollement 
1 y a deux & quelquefois trois arteres confidérables 


Lefüng doit "qp em 


au pitê 


Du рап 
mentdu, 
la 
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on ашоїс recours À ces trois boutons de wi- 
triol ХХХ. 
inutile d'ordonner de laiffer coüler une cer 
taine quantité de fang pour laiffer dégorger la parc 
Че, il n'en forc toujours que: trop quelque foin 
qu'on prenne pour l'arrêter; roue celui qui étoit 
dans la jambe eft perdu , & celui des veines de la. 
сий fe vuide prelque tont , tant durant l'opéra 
tion › qu'après qu'elle eft achetée, fans qu'on le 
puilfe empêcher , ceft pourquoi cette quantité eft 
fufîfarte , fans en laiffer encore échaper. volontai- 
xement , qui ne pourroit étre que du fang atteriel 
qui affoibliroit le malade plûtótr que de le foula- 
ger s il faut donc l'arrêter le plátór qu'on peut par 
la ligature , & ainfi conferver les forces du malade. 
Après l'opération. il faut panferle malade, се 
qu'on doit faire avec beaucoup de diligence : tout 
étant prêt pour cet. effet , on'ordonne au ferviteur 
qui dent le tourniquet de le tenir. toujours ferré 
pendant le panfement , айп que l'impulüon du 
fang ne poulle point dehors la ligature qui n'eft en 
de lui refifter que quand elle eft appuyée de 
tout l'appareil,& c eft par où on commence en ap- 
pliquant delt deux petites compreflès quarrées 
УУ. pour la foutenir contre les pulfations du fang 
teriel. On met fur les deux bouts des os deux pe- 
tits plumaceaux plats , imbibés d'efprit de vin s on 
convre routes les chairs avec des plümaceaux апла. 
épais & chargés d'afttingens › & par. deffos l'érou- 
pade b qui couvre tout le moignon qu'on. fait e 


qui donnent du fang з се que Гоп voit lorfquon ap. 
ché le tourniquet, On (ait la ligature йе chacune Dr 
ent de la manierequ'on vicne de dirc. S le conduit 
ui eft à Ta partie pollerieure & préfque füpericore du 
bia» dans lequel paie on rameau de ane is 
trouve à l'endroit ой l'on coupe le tibia s. on appl 
que für ce conduit un bourdonnet trempé dans un 
fliptique. L'on peut arrêter ainfî Le fang que fournit ce. 
vailieau › dont on ne peut fare la ligature 


ver 


Never DEMONSTRATION: Di 
чег dans une уейїе d fenduë exprès; & dans laz 
quelle ^il yî a des poudres aftringentes. On pofe 
Yemplatre е боды en quatre, le milieu für le 
moignon & dont les quatre chefs embra(fent cout 
le genou ; enfujre la grande: compreffe f qui eft 
де méme figure. & puis les quatre compreffes lon 
gitudindles per dont le milieu des trois pres 
micres eft polé fur le moigrion ой elles reprefenz 
tent une étoile, & la quatriéme fait quelques ciri 
culaires autour du moignon en embraffant les fix 
chefs des trois premiers. (4) 
Avant que d 
ployer le genou pour mettre le moignon dans unë 


figure convenable à s'appayer Dr une jambe" de 


bois , on prend la bande roulée AA ga chef ; avec 
Jequel'onfait quatre our cinq circüloires aurour du 
moignon y puis ayant pallée far le genou , ‘on la 
defcend für le moignon ;^& la remontant ай бе 
Ja defeendant alternativemenv on continue jufqu'à 
се qu'elle foit finie 5 puis on»anére Je bout 


une épingles Оп prend enfuite la bande roulde à 
deux chefs d оп tient ип chef dans chaque main, 
оп en pofe le milieu (ar Te moignon & montant les 
deux chefs еп en-haut on у еп laille un pour у 
foire des circulaires 5 on le fai tenir. par un férti~ 
teur pendant qu'on ramene l'autre fur le moignon у 
& que l'on réroume farle genou, pour être engagé 


(а) On a bien барб l'appareil de amputation. On 
pole fur les ligaturesdes vailteaux de petites сотргеб. 
fes fort épaiilesy ou de petits bourdonnets en a fez g 
de quantté pour faire une faillic au delt des os on 
amet fur lé elte des chairs des plümaceaux épais , ou de 
Ta charpie brute on ápplique enfüite far le moignon. 
une compete quarrée en plafieurs doubles , une com 
gree cruciale Ample don les chefs апае le i 
nouune autre compielle quanice un peu plus grande que 
les chefs émbratfent le genou comme la premiere cru- 


ас On pole enfuite les longuctues-& Ja bandes 
Bbb 


є poñer les bandages on fait un per Pofition des 
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"раг un nouveau circulaire , & revenir puis 2 près fe 
Je moignon , & continuer ainfi jufqu'à ce qu'on 
foit parvenu au Бош de la bande, & parce que се 
bandage eft un de ceux qu'on fait à la têre , on lui 
a donné le nom de capeline , депу de caput , tête, 
On бте pour. lors le. toomiquet 5. mais. comme le 
chef de la bande: qui a fait les circulaires far le 
genou п'е pas auffi-tór fini que celui qui a fait les 

'convolutions du moignon , on en fait de circu, 
Dë laires au bas de Ja cuiffe » après avoir mis dellous 
SEL une comprefle fort épaiffe oi appuyant für les 

vailfeaux diminue l'imperuofté du fang vers la liz 
ваше, 
Comment Les bandes bien arrêtées avec plofienrs épingles 
оп accom- on recouche le malade. dans fon lit , op met def 
modele ma» fous fon jarret-un ou. deux oreilles pour tenir le 
SE * moignon élevé, On fait appuyer le moignon d'ung 
main par un Iden, & le genou de l'autre pens 
dant quelques jours , pour empêcher par се рге 
ment la fortic du fang & le relachement des ba 
des & afin d'averrir fi Le fang. s'échapoi & успой 
à percer les bandages, Оп fair donner un bouillon 
au malade ; on le faigne deux ou trois beures après, 
& on fait obferver un bon régime de vivre. 

On ne releve point cer appareil de det ou trois 
jours , on attendroit davantage même fi on ne crai- 
noit J'hemorragie en. le renouvellarit $ оп levo 
doucement lcs plumaceaux , parce que le fl de la 
de Fapareit, Dë des vailfeaux peur s'y être atraché: on peur 

THE" alors fe райт de la yee , il Deft pas non plus ne~ 
celaire de couvrir les plu 
faut leur eu fubfticaér d'autres couverts d'un 
tif pour procurer la fupuration ; mais fil y ayoic 
eu difpoñition à ganpréne , il faut animer le digef- 
tif & fe fervir de remedes fpiritueux pour vivifier 
1а paye, & en bannir rous les pourdiffans , on con- 
tinue le paul par les mondificatifs, les incar- 
natifs &les айса 5 onine mer point d'ongnent. 


Belevemene 


Never DEMONSTRATION: 7$$ 
für les bouts des os, mais des plumaceaux trempés 
dans l'ffprit de vin en attendant. l'exfoliation- 
Quand elle eft faite, on travaille à cicatriler la Continua 
playe, ce qui ne fe fait pas aifément, p: femen 
ronde il faut que la cicatrice s'approche depuis la 
«irconference jufqu'au point du milieu. 

Prefque tous ceux À qui оп а coupé un bras ou Des doy 
tne jambe , fe plaignent de fentir de la douleur à ler que le 
а partie qu'ils n'ont plus , tantóc ils diene que c'e lale ref- 

ile gros orteil , tantó que с^ le perit doige du PL 
pied qui les a empêché de dormir. J'en ai vû qui quil na 
difoient que ces fortes de, douleurs leur étoient ls. 
plus infaportables que celles de leurs playes, Cela 
vient de ce que le cerveau, (ерге fans celle une 
ine quantité d'efprits animaux qui s'écoulent 
par les nerfs pour fervir aux fonctions du corps , & 
que ceux qui font deftinés pour les monvemens & 
les fenfations de la partie qui n'exifte plus , & qui 
el fcparée des autres , ne trouvant point d'emploi 
doivent neceflairement refer. vers le 
Сей се malheureux reflux qui excite ces f 
de douleur, ces fecouffes irregulieres › & ces 
contractions: involontaires, qui fariguent plus les 
malades que la douleur caufée par la playe. 

Il y en a qui blämene l'ufa ic de porc, Controvee. 
difant qu'elle empêche qu'on ne s'aperçoive quand ER 
le fang s'échape des vaifieaux, parce qu'elle retient f avt 

tout; d'autres prérendent que c'e(t la fin pour la- & dune a 
quelle il Ge s'en fervir , parce que ce ang échapé guille apré 
& retenu fe mélant avec les pou dres aftringentes pen 
fait un maftic qui bouche les vailfeaux & empêche ЧӨ. 
Yhemorragie. 4 g 

Quelques Auteurs venlent qu'après l'amputation 
оп paffe une aiguille enfilée à travers la peau de la 
partie fupericure du moignon, que la méme айрай- 

Je en faffe autant à la partie inferieure pour nouer 

e deux bouts de fil enfemble ; , qu'on falfe la 

même chofe du côté droit an gauche . deforre que 
Bbb 2 
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ces fils paffant en croix fur la playe virent & appro 
chent la peau pour empêcher que les chairs пе 
foient trop découvertes. Cette pratique get pas 
du рой de tous les Chirorgiens > difant que quand. 
l'opération eft bien faite, la peau; “les chairs & 
les os font coupés également; que се une nou= 
velle douleur qu'on fair: foufitir par. ces. quatre 
points d'aiguille , & que (ila peau découvroit trop 
les chairs ; un bandage convenable pourroit reme- 
dier à cet incorivenient. (a) 


de nos Anciens a crü rencontrer à merveil- 


ration 


cow le en. nous propofant. de faite l'amputation avec 


u qu'on auroit fait rougir. Ш a dig 
que par ce moyen оп feroit d'une pierre deux 
coups, c'eft-dire qu'on feroic l'incilion , & qu'on 
caurériferoir les vailfeaux 5 mais cette méthode n’a 

` dré approuvée ni fuivie de perfonne. 
sniere - Boral décrit une autre maniere de couper une. 


de. jambe s il veut qu'on mette la jambe entre: deux 


couperers, “Couperets femblables à ceux des Bouchers , enchaf 


fés dans deux billots de bois з Ia jambe étant робе 
fur letranchant de celui de delt , il veut qu'on 
Тайе tomber l'autre fur la jambe parle moyen 
d'une couliffe , & il prétend que ces deux coup 
rets fépareront lës chairs: & Je 0s plus. prompte 
ment que la (cie : il ajoute qu'on a coupé plufieu 
jambes par cette méthode, & que les Ыс ont 
été bien guéris fans fentir dans l'opération qu'une 
trèslegëre douleur. (0) 


(а) Pour empêcher que la peau ne decouvre trop les 
chairs , on fait prefentement l'incifion circulaire en deux 
tems» comme e confeille M, Petit. On coupe. d'abord 
Ја peau ciiculairement avec le couteati courbe , un bon 
Pouce au-deffous de l'endroir où l'on doit faire l'incifion 
circulaire. Un aide retire entuite les. égumens vers la 
partic fupericure , & l'Opérateur fait l'incifion. cirai 
аге prés de la, peau qu'on a tirée. 

(b) M. Verduin Chirurgien Hollandois , & М: Sabor. 
rin Chirurgien Genevois » опе auf tous les dcus dans 


Neuve DEMONSTRATIO 77 
Те ne vous raportê pas ces divers fentimens pour 
vous exciterà lés metre en pratique ; mais feule- 
ment afin que vous foyez informés des differentes 
Se&és qui s'élevent dans Ia Chirurgie de tems en 
tems comme dans toutes les autres Profeffions , & 
je vais finir. cer article par le récit de ce qui fe paf- 
fa aux Invalides il y a vingt ans au fujet d'une cuif- 
fe coupée: (a) 


Je méme tems ; vers la fin du fiécle рай, propofé une 
autre méthode d'amputer Ja jambe, On l'appelle атри 

tation à lambeau › р Ја faifant › On conferve 
Une portion des mucles jumeaux & folie 8e a peau 
qui la couvre. 

Après avoir placé le malade & s'étre rendu maître du. 
Ja peau & А Ла grailfe fur le tibia & le peroné ; deux 
travers de doigt au-deffous de la cuberofité du tibia » une 
incifion demie circulaire. Ор fait entrer. au côté inte~ 
sieur de la jambe à l'une des extrémités de l'incifion un. 
deux tranchans › & on Je Fait fortir de 


couteau plat 
$ Y'incifion. On coupe 


l'autre cûxé A l'auceexiémicé d 
nfüite , en portant ce couteau vers le pied › les mufles 
jufqu'ai tendon d'Achile › de maniere qu'on forme du 
pras de la jambe un lambeau dont on couvrele moignon 
lorqu'on a fcié lcs os. Cette methode a de grands avans 
ages. Le lambeau s'applique fur l'embouchure des arte- 
res, arrête l'hefnorrapie » & уреп е par confequent de 
la ligature des vaiffeaux s les os nev'cxfolient point з la. 
playe elt beaucoup plus perite. qu'elle ne J'eft lorfqu'on 
fait l'amputation à l'ordinaire ; la fupuration eit pat 
Confequent, moins abondante & la cure beaucoup р 
ptompre. On met. urla playe plüfieurs :plumaceanx » 
& für. le lambeau опе comprelte épaiffe un emplátre 
crucial ; & une petite plaque concave: On fourient rout 
Vappareil par une bande ferrée autant qu'iLle faut pour. 
appliquer exactement le lambeau fur le moignon & fue. 
Yémbouchure des vaiffeaux. On laiffele tourniquet furla 
iche affez pour qu'une petite quantité de 
ela vie du moignon. On concevra ai= 
cıla pore 
pas faine- 


сше, & on le. 
ngaille confe 
fementquecette méthode neconvient paslor 
tion des chairs qui formeroirlelambeau n 


(а) Comme l'amputation. de la jambe, celle de la 
cui celle de l'avanc-bras & celle, du bras ne. dil 


Bbb; 
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Fene pas de beadcoup ent'lles , vanta la maniere de 
lcs faire, l'Auteur sel contenté de parler de la premiere, 

JI cfl cepcidant une efpece d'amputatin du бз, donc 

1а pratique cit bien difference dc celle des. autres am. 

De , qui par fon importance & par fa heu 
».méite qu'on en donne › quoiqu'en peu de mots 

une Мёс exacte. Feu M» Morand le pere La pratiquée lc 

premier 8: depüis lui feu M. le Deak le pere. à 

à à l'iciculation de humerus 

ayec l'omoplase » ce qui lui а faie domerle nom ат 
ration dans lattice: Elle et necetaire оше Ia pare 

Then de humerus eft cale: TREAT 

© qu le col de cer ov eh Boul ou са Ke, 

` Pour la faire il faut y compie dans routes cs aut 

Pourquoi l'ou commence par faire la ligature 

Sax vaidau» paree quon пе penc le fervi 

Tos, On fit ani e malade ur une c 

qu'on doit aniputer, 

Dye 1 

E 


xviette y on leve le bras 


Après avoir reconnu exattemen 
des vaileaux brach H 
< brachiauxy on prend l'aiguille 
clés dran conpoté de fou luc Vie on fa fait 
hviron à la dillance de trois travers de doigt 
du cree de l'aile гоп Ja fic райт pas dut les 


` | delfous les 
Vailleauxs & fortit du côté oppolé à cehi ой elle ci 
e. On notie fà un поси pour аттётег le fang 

Mon vouche l'arzere au-deflous &-fi l'on n'y fent poine 
le basement on fait un fecond nœud рош auch 
premier. Байди Пе dojo fe fere ell fre profs u 
chante йи les сё 6с forrconrbes afin que la ligas 
quom ralem ту ave es valkatos ши rop gran: 
Se oi иг» vos IH fau pence 


les after, 
Aprés avoir arrêté le fang on БАНЕ 


Ton fait in bit pe 


а dillance de trois ou quatre 
fain sune incifontra ver 

On п fait deus. autres de deux mu aote ЧА ae 
doigt , l'une à la partie anterieure & L'autre À Ja partic 
Salle Ces deux. derniers. doch кошы шна 
pendiculañremenc für. Ja premiere y & former avec elle 
wine efpece de lambeau;fous laquelle on porte un bifious 
ті pou couper les deux têtes du moicle biceps vers leuc 
attache faperieure & la caplule de l'articulation, € 

porre deux’ dolges de Ja main gauche veis la partie fre 
pericure de la tére de l'humerus уол la tice Mor» & Fon 


Nevvirtue DEMONSTRATION, 7f9: 
Lenommé Rabel , Aer je vous ai déjà parlés 
vint propoferan Roi & à М. de Louvoy ù 
füptique quil. dit merveillenfe. & infaillible 
pour arrêrér toutes fortes d'hémorragies. Aucun 
Hait dans lés Armées ne devoit plus mourir рак 
des pertes de fang ауес cette eau ; il demandoit la 
permillion d'en faire des experiences pour convain- 
cre тошт le rhonde de la bonté de fon remede 5. ёс 
il perfecuta ant. M. de Lonvoy qu'il obtint fon 
confentement pour en faire l'épreuve fur un foldat 
des Invalides à qui l'on devoir: couper la cuilfe г 
M. Duchefne premier Medecin des Princes , fut 


Rabel, 


coupe la capfule & les autres. parties qui ne l'ont pas 
encore, éé ue prendre parde cependant de toucher 
aux vailfeaux qui font liés. On degage, entierement la 
tête de Гоз, on examine fi la Henze eft bien faite » ort 
paret entierement le bras en conpaut. ce 

Tous de la. ligature 

prés dui 


joindre 
d, on 


En! 
Hgarures quë la fecon 

donne du fang pendant l'operation » on y fait ap- 
pliquer le, bout du doige de quelqu'un des айдар. On 
Taille pendre en dehors les bouts du. Bl de la feconde 
Seat? alin de la tirer lorfqu'elle fe (eparera, On met 
f les lambeaux ajuflés beaucoup de charpie brute » 
afit de les appliquer exaétement l'ün l'autre & au fond 
de la caviréde l'articles ол en remplit Je creux, de ае 
Telle, pour faite fuc les vaiffeaux ше compreffion схабе, 
On couvre cete charpie d'un emplátré coupé en croi 
de Malthe, d'une compreni de méme figure ; & dene 
Ve avoir de deux qui e leroilenc & donc les 
chefs vont julqu'à d'autre. épaule » les uns par devant » 
Tes autres pac: Zender, & d'une rroifiéme un peu plus 
large qui les couvre Be dos es chefs e croient für 
VERE оры. On foriene tout l'apparci avec 1 
Kiel Spica-defcendante 

Bbb4 


ea реічасе d 
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Préfent avec pluficors autres Médecins & Chirür- eft nécéffaire , puifque fans fon fecours l’homme 
iens à l'ampuration que fit le: Chirurpien de la nudes en à 3 
Mision: On livra le malade à Rabel qui avoit pré- Chacun fçait comment doit être faite une jambe 
Tore l'appareil à fa mode, ilappliqua: fon remede de bois pour marcher , les dernieres guerres ont 
de la maniere qu'il s'toit propoié, & fic cel; b ane reduic реш», perfonnes dans la néceffité d'en 


poner. Je vous dirai feulement qu'elle doit être 


Sages qu'il jugea :nécefaire pour arrêter le fang у 
mais à peine ейге ni qu'on. vit le fang percer proportionnée à la grande 
toutes les bandes.“ И fur obligé de défaire cer a la parie fuperieure doit 
pareil poùr enmettre un autre , il. doubla la dort, foc le bas de la cuiffe , qu'il y doit avoir des rubans 
de fon ean, il fit de. fon mieux pour tamponer la pour la Нег & l'afforer à la cuiffe, qu'il fauc qu'elle 
parties mais le fang comtinnant toujours à s'écha- loi garnie d'un couffinerà l'endroit où роге le 
Bet » lemalide moururentre fés ains ; & en pré- genou , pour éviter qu'il ne foit bleffé par la dureté 
fence de tous Jes affiftans. On fir ай Roi & à M. du bais, qui ne doit point être caffant , mais ferme 
deLouvoy le rapore de ee qui бої pelt, ZA & lianc pour Ja (осеке de celui qui Іа porte- Ў 
fuc deffendu à Rábcl fons de rigoureotes peines de Quand on yeot un peu en coriigerla difformité Deta [snl 
fefervir davantage де fon eau, on en fait teillerune par un. Sculpteur de Ја même eo ile 
Quand le Ghirurgien га A obligé de couper une figure que Pautre ‚ obfervant la méme grandeur & 

Jambe ou une caille pour fauver a vie À un Mot grofleur à laquelleon mer un bas & un foulier 
Quoiqu'il l'ait parfitemenc bien guéri сеў homma comme à l'autre), & fi elle montoit jufqu’ ala сийе 
пе laille pus que. Qe fe trouver dans l'impoitfance lê genou ayant dré coupé, on роштой la faire 
де marcher par la. privation d'une partie qui Je ployer quand on eft afis еп ótanc une viole , & 
Del néceffüire pour cette опе ve füffit done Jal rémettant quand on vondroit ortir, Un OM 
ss alors au Chirürgien de lavo; tité dtrtombean; cier Id'Armée s'étoit tellement habitué avec fa 
дш encore goé par fon товоне it ajoüte шт jambe de bois, qu'il montoit à cheval & fe tron- 
organe femblable єй compoliticà & en Glape à ces voit dans toutes les occafions les plus perillenfese 
lui qui manque. г Il reçut un coup de moufquer. qui Ini саба (a jam- 

qur а Po. Сеше opérition eft rangée fols da quarridme & be de bois , il seria à l'ennemi qu'il croit pris 

UR Beriere effece dés optrariong de Chirurgie qu'on pour dupe , parce qu'il en avoit uné autre dans 
appelle prorhéfe ou той „дий dérivé de fa valife. x 
res qui брпібе мано y & de tici qui veut dire Depuis un an ou deux le В. P. Sebaftien Reli- 
menire y parce que par le moyen de Сет орёгаой gieux Carme ‚ qui eft un des Academiciens hond- Ds bras 
Qn mer & ajoute au corps un infiniment à la place raires de l'Académie des Sciences, а préfenté uh шшс, 
Че. quelque partie. qu'il a peidiie, “Ой Gre збу Dras artificiel. ае 0р invention feit de fer blanc з 
utilités de сето addision ; la premiere pour l'ors rempli de plulicurs refforts , par le moyen def 
nement comme qüand on mer ap cil ou des dents quelsil-proner-qu'tanr attaché au moignon, on 

ii al écrire, & faire routes, 
avoit fa main na- 
nens feuls du mo 


de l'autre jambe , que 
creufée pour embrafz 


бее sla fééorde pour à пева, comme SR a 
Холод on ajoute un bras oo ше te dé. boi les mémes actions, comme fi Po 
ef panicolieremenz, case derpivie, prothdt sorelle y il affare que les топе 


26. — Dis Gaange De С 

А урка Anen HIRUR 
gnon faifant agit lesrefforts, on fera mouvoir le 
poigner & les doigts dela maniere qu'on voudras 
ette machine n'étoit pas encore dans fa perfec- 
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de Life, qui бдлйбе varice у & de remmin, qui 
vent dire uper, parce qu'elle confie dans une 
pravos ouverture qu'on foit à ces varices ош veines dila 
Sim quand il Ta tene, lle réf comme KEE 
donne de а 15 anchors пе pourront allez lùi Les Auteürs donnent deux caufes aux varices s Deux cafes 
б ВРЕ Pone interne › quand le fang devenu. trop grollier de ce mal. 
Fic. XLVIII POUR L'OPERATION DES VARICES, par une coifillence épailfe qu'il а acquife , ne pou- 

S Vant pos couler dans les veines, sy arrête dans 
quelqu'un dé leurs rameanx „ой fé coagulant , il 
empêche celui quile fuit de palfèr , & qui le 
pouffant continuellement pour fe faire palfage's 


la veine de fe dilater- L'autre caule externe. 

eft, quand par quelque action violente ou par de 

gránds effort: le fang a fait étendre les membranes 

d'une veine s. & les contraint де former оп рейс 

fac où il peut féjourner avec liberté. Si elles étoieht 

auf frequentes aux hommes qu'aux femmes , &fi 

mous ne remarquions. pas que nons n'en. trouvons 

Qu'aux cuiffes.& aux jambes de celles qui ont e 

des enfans ; ous: ádmerrrions. ces deux caufese 

Mais comme lcs varices: font des faires de Ja grof 

fees il he ftr. pointleur chercher d'anuecaufe 

que Ta tànieur que faicla matrice lorfqu'elle con= 

tient: un enfant $ qui peine für les veines iliaques 

empêche. que lé fing. qui: remonte: des parties in- 

ferienres , ne puiftenrrer dans la veine cave. 

Ilya dag e veines des cuiffes Gt des jam- Valvoles 
bes beaticobp. plusde valyoles que dans celles des frequen 
Чез. Се font autant. d'échelons pour 10% vd 

moriter SA lui faciliter fon retour IP eis 
Quand le cours de ce fing eft ar 

ёё par la eroffcur.-de- la matrice y il pele for ces 

valvulestg il les dëse & fait. ces. petites tumeurs 

де couleur violette Agen voir d'efpace en е{расе » 

lé long des ехтётпїгёз infericurés ; & qu'on ap- 

pelle des varices. 


De l'opéra. 
tion pour 


N entend par le mot de 

DRE tées qui demander ` 

SE ER uem ntu ation pour On les conriit-"par-leur couleur qui eft. d'un 
ippelle Kirforemie ; qui eft dérivé violéwbrung & evappuyant. avec le doigt für. la varices. 


varices des veines 
ane opération pour 
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tumeur : quand elle eft faite de fang, elle difparofe, Torre , parce quilfair опе compreffion égale } 
parce qu'il eft poule le long du vailfezn 5 mais clle qu'il ne peut. pas fe relacher , & qu'on n'eft point 
revient auili-tór qu'on a levé le: deier. Elles. fone obligé de le renonveller que quand on le veut , & 
j jours plus enflées le foir que le matin, parce que qu'au premier , quoique bien poé, les circonvo- 
le fang, lorfqu'on. e levé, a plus de peine à lutions fe dérangent toujours en fe chauffant ou fe 


déchauffant › се qui oblige de le: racommoder fou- 


remonter en ligne directe > que quand on eft 
; ў vent. Le troifiéme moyen e(t l'incifion qui confite 


couché s. delt dans cere (ituation. qu'il peut plus 


facilement continuer lon coute. à faire une ouverture à la varice pourla defemplir; 


d УЙ у ena quel- i 
qu'une qui par la trop. grande: dilatation: dp tang te qu'on'fücde deux manières: à 
commence à devenir donlonreufe , où qui par une La premiere e(t d'ouvrir la varice avec lalane Premiere 
extréme tenfion fe foit crevée , il faut еп entre cette à Diener Н. de faire l'ouverture felon la lonè maniere de 
prendre la guérifons gueur dela veine, & de la faire plus grande que pratiques le 
La Chirurgie: nous offre trois moye celle d'une faignée ‚ de vuider rout le fang que la moven, 

medier à cette forte d'incommodité, Le premier tumeur contient , & s’il y en a de grümelé de le "7 
"application des remedes alringens , capables faire fortic, de mettre un aftringent for la partie ; 
Че refTerrer Jes membranes: de la veine trop éter où bien une petite plaque de plomb I. dela bien 
des , comme la folle farine ; ou celle de, Fêtes bander, & de la laiffer long-tems fans y toucher 
Тез poudres de bol. d'Armenie y du fang-dragon 6 c'eft-à-dire pendant. quelques mois D lé malade 
de terre figillée incorporées avec ile blanc d'atuf n'en eft point incommodé, 
mifes Чеййв! ce morceau de linge. A. qui Dit un La feconde maniere e(t fort ancienne , mais pen Seconde ma 
circulaire la jambe.» & fera Jaille long-tems fans pratiquée s. ceft de marquer avec de l'encre Ke Їз niere an- 
Д le relever s du bien lemplitre des hernies доа peau qui eft für la varice, & dela marquer de Ta jourdhui 
uF M beaucoup d’aftriétion, Ld "el 4 longueur de trois travers de doigts , de шеует" 
тїс de ` Beaucoup d'aftriction. Le fecond , c'eft le banda g igts; qué. 
pratiquer Je Qui fe fait. de deux manieres ; ou avec upe bande encore cette peau en Ja pingant , d'en tenir un côté 
frcond mo. roulée B. large de trois. travers de dóigrs у & lon- & de faire tenir 'áutre par un ferviteur , puis avec 
7 gue de ois aulnes , qu'on: commepceau pied par ce biftouri L. de couper la peau à l'endroit mar 

un étrier & qu'on. continue par dóloires. пли qué, &l'ayant е, de diffequer avec un 

genou, ayant mis une grande conipreffe- Ce trem fcolpel M. ой un déchaoffoir N. le vailfenu varik 

Pée dans tine ean fliptique D. fur les élevationsides queox de paffer par deffous une aiguille О. ena 

yarices , afin:de plus. comprimer ger endróits filée de deux fils PP. de couper ces fils proche Paiz 

Ча аШеш» 5 l'autre maniere e(t de faire une efpece guille, & d'en coulerun ап deffas dela varice, 

de botine E. ou de gros linge, ou de peau de chien, & l'autre au-deffous , de lier ces deux filsà un bon. 

ui aille depuis les malléoles jufqu'au genou, tail poulce l'un de l'autre pour avoir la liberté de соці 

E proportionnée À la gróffeur de la jambe oil per la veine entre les deux fils avec des сели 

y ait des œillets Е. pour la: facer ex -deliors de là Ou de la laifler fi on le juge à propos. Оп pane 

jambe avec un petit cordon б. Се bandage étant cette playe comme les autres en y mettant un petit 

bien faic fe recouvre le jour d'un bas ; & fe laiffe plumaceau R. convert. d'un défenfif , le premier 

la nuit fans incommoder. Je préfere cc deeler A jour » pois l'emplatre 5, la compreffe T. & le ban- 


1. Moyens 
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dage V. à deux chefs , pour mieux comprimer. Оп 
procure la fupuration avec un digeftif, on attend Fic. XLIX. POUR LA SAIGNÉE DU Р! 
la chüte des deux fils , & on mondifie , incarne & 
cicatrife Hate, 
Je m'étonne de ce que nos Anciens ne nous on gem کک‎ 
pas ordonné le cautere actuel pour barrer ces vei RR TRI TIN 
nes comme on fait aux chevaux , & qu'ils fe foient Ger e 
contentés de confeiller de nous fervir du cautere 
potentiel , car ils veulent qu'on en mette une groffe 
pierre fur la varice, que l'efcarre étant tombé, 
on procure la géneration d'une bonne chair qui 
rempliffe le vuide ou le fac de la varice : ils difent 
que dell un moyen für de la. guérir. 
Choix de гош» ces moyens le meilleur eft le bandage 
ces moyens. en forme de botine, Quand méme on auroit beau- 
coup de confiance aux aftringens , & qu'o 
droit s'en fervir , ils feroient peu d'effe 
zoient pas appuyés du bandage, & de plus une 7 "Ai 


ché de vous inftruire hier de кое er qui Saignée du 


regarde la faignée en géneral. Je vous ai montré icd Se 


jambe feroit toute parfemée de varices, que le 
bandage bien Dir les contiendroit également, & comment il falloir faire celle du bras, Si jc ne vous 
mime ini feul; pent les. пёс fans avoit. bs i point parlé de celle du pied, & G j'ai atendu ^ ih 
d'aucun autre fecours. à le faire aujourdhui , deux raifons m'y. ont obli. 
bauen Mais G une varice et relle qu'on. ne puille fe gé. L'üne , ceft qu'elle fe fait far unc. partie qni 
st pl. difpenfer d' e l'ouverture, je confeille de la dévoic être le fujer des operations de ce jour, & 
Son mw faire implement avec la lancette» & non pas par Pautre, ceft qu'elle eft ассотрадайе de circonf 
Tour cms cette cruelle & douloureufe opération епі tances differentes. de celle du bras qui demandent 
& pratiquée par nos Anciens. La fimple incifion CN entere 
conferve l'ufage de la veine, elle peut l'ouverture La premiere chofe en quoi ces (signées differ 
refermée, redonner ay fang fon chemin ordinaire 5 Tune de l'antre , ceft fur le tems de les faire, celle 
mais par l'ancienne maniere , les ligatures coupant du bras fe doie faire le min , & celle du pied le 
Ta veine, Celt un canal retranché an fang qui a foir. La premiere demande du repos, & l'autre 
befoin de toutes fes routes pour retourner à fa de l'aétion avant que de les faire, Cela fe doit en- 
fource , & les faites de ce retranchement ne peu- tendre quand on eft le maitre de choifir le rems , 
car dans une néceffiré preGnte les unes & les au 


vent devenir que facheufes. 
tres fe font dans toutes les heures de la journée, Ge 
neft pas fans raifon qu'on choifit le matin pour la. 
faigoce du bras y elle en eft meilleure , parce .que 
lc fang ayant circulé librement pendant 1а nuit › 


Fledion desles veines s'enflent micux, & le 
heures pour 


 Circonflan- 


ée du 


76$ Ds OnrmAtions рє Curie, 
g fort avcc 
plus de vivacité quand 1а veine eft ouverte. 1 
eft encore plus à propos de la faire dans lelit, 
quelevé, parce que la chaleur du lit contribue à 
Ja mieux fire qu'après s'être refroidi , en fe le- 
vant j mais au contraire pour celle du pied il faut 
marcher , afin que le fang defcendant en- bas , 
ре faite paroirre les veines en les groffiffant ; 
& quil. pk fortir avec plus d'abondance qu'il 
ne feroit fi: оп s'étoit répolé. L'experience jour- 
naliere prouve ce que je dis, & tout le monde 
en fe déchauffant les foits trouve les veines de fes 
pieds plus enflées qu'elles n'étoient le 
on Sell levé. 

Ces faignée 
niere de 1 
chaude , ce qu'on ne pratique pas au bras, Се 
pour еп faire gonfler les. veines, qui étant plus 
éloignées du cœur , font moins profes que celles. 
du bras: Шеп eft de méme quedes branches des 
arbres, qui font plus groffes plus elles font pro- 
ches du tronc, & qui diminuent 1 mefure qu'elles 
s'en éloignent , ceft pourquoi on fe fert d'eau 


narin quand 


font encore differentes für la ma- 
faire $ on faigne- le: pied. dans l'eau 


chaude au pied pour fupléer à la petitefle des vei- 
nes &à leur éloignement du cœur. 
Auifi-rót qu'on eft entré dans la chambre du 


^ malade ‚ il faut ordonner qu'on: faffe chauffer de 
l'eau en cas qu'on n'ait pas eu Їз précaution de 
le faire avant l'arrivée du Chirurpien $ pendant 
qu'elle chauffe il faut préparer un autre vailfeau у 


pour faire la foignée, dans lequel on merune fer: 
Viette pour la propreté, afin que les pieds: ne tou= 
chenr point le voiffesu qui dt ordinairement de 
bois où de cuivre; comme un (сеаш qu um chau 
drons & pour plus grande propreté il. fac mei 
tre one. autre ferviette furle vailfean pour paffer 
Peawen la ver 
qui poniroicnt être tombées de Ja chemin 
chauffant 


en féparer les ordures 
enhe 
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Chauffant. Ш ne faut point faire Li faignée dons le 
même chaudron qui aura chauffé l'eau , parce 
qu'ayant été (ur le feu il brâleroie les pieds ou les 
jambes du malades Les vaiffeaux les plus commo- 
des font ces (ceaux de fayancé А. dont Jes Dames 
fe fervent pour fe laver les pieds 3 oütre qu'ils font 
trós-propres, & qu'il n'eft pas beloin d'y mettre 
de fervietre , Celt qu dem profonds , les jambes 
trempent dans l'eau jufqu'à lo jartetien 

iu étant veriée avant que de l'approcher da 
malade, le Chirurgien doit voir fi elle eft de bon: o! 


ne chaleur ; obiervant qu'elle foit un peu plus chau: 99 


Pourjuot 
n fait 


etre dans 


aueh 


de qu'il ne faut , parce qu'elle а quelquefois Je loié tes deux 


бе de refroidir а 
pieds dedans ; & av 
dans le degré de chaleur qu'il convient, Quoi- 
qu'on ne faigne qu’un pied ; il fauc faire mettre les 
deux pie Pean Fon trois raifons: la pres 
miere ; ce qu'il eft plus commode au malade d'y 
avoir Jes deux pieds qu'un feul 5 la feconde; се 
que le fang fe porte plus. volontiers vers les extró- 
шй quand elles: font. toutes les 
que quand il n'y en a qu'une ; & 

la troitiéme , ceft que fi le Cbirargien trouvoir uù 
pied trop difficile, l'autre. eft tour Dër pour le 
prendre, $: ainf il: peur choifir celui qu'il trouve 
le plus facile, fans être obli fairé remettre 
l'autre dans l'eau & d'attendre. qu'il foit échauffé: 
Celt un abus de croire quil. faille рїйгб‹ faia 
влет d'un pied que de l'autre dans dexertaines ma- 
ladies. La groffe artere qui reçoit le fang du cocur 
pour l'envoyerà toure là machine , fe divife au 
deffüs de l'os facrum еп deux groffes brariches qui 
vont dons les ойс, де- dons les jambes ; dea 
forte que le fang de l'une & celui de l'autre venant 
dela méme fource il eft indifferent de quel pied. 
оп le tire, C'eft pourquoi quand le malade deman 
de au Médecin qui ordonne la faignée s de quel 

Сес 


ant que le malade. 


it mis les pieds du 
un peu d'eau froide il la mer malade 
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pied on là fera, il doit répondre de celui que le vers la malleole externe , puis ayant couché роце 

Chirugien voudra, parce que fi le pied qu'il pret: connoitre fi les veines répondent, il remet le pied 

cric fe trouve fi difficile qu'il foit impofüible de le dans l'eau pour Ру laiffer encore quelque tems. (a) 

point confentir qu'on Je vous ai dir en vous montrant la Dinde du De la liga 
prenne l'autre, ou s'il y confent par les raifons que bras que la ligature devoir être de drap, mais pour ture. 

lui donne le Chirurgien ce melt qu'avec peine , celle du pied il faut qu'elle foit d'un tilfa de fil où 

e pas de cette faignée tous les avanta- de foye écarlate , parce que le drap étant mouillé 

ges qu'il séroit propofé, il en attribue la caufe à fe relache; ce que E riffa ne fait point, & qu'une 

ce change & quelquefois étant. obligé de la ligacure de drap , quand on eft obligé de beaucoup 

faire au pied qui a été ordonné, on ne la fait p: fercer , ne manque point de fe caffer , ce qui embara 

fi bonne & fi copieufe , parce que les veines y raffe & retarde la faignée quand il faur chercher 

font trop petites , au lieu que û on avoit laitfé une autre ligature. (6) Pendant que le pied eft dans 

Ja liberté au Chirurgien de la faire à l'autre , dont Penu cewe feconde fois, les veines achevent de 

es font peut-étre plus groffes , il y auroit @ gonRer , & pendant ce rers le Chirurgien prend 
ignée plus agréable au malade dans fon étuy une lancorte С. qu'il ouvre & qu'il 

Précautions Les pieds du malade étant dans Peau , il faut les mer à fa bouche comme à la faignée du bras. 

А prendre, Joiffer une efpace de tems poor les chauffer , & 1l prend. le pied qu'il remet fur fon genou ; & Choir de la 
pendant ce tems il faut dire à quelqu'un d'en faire dont il. ferre la ligature plus fortement pour tenir eine: 
chauffer d'autre dans un coquemart ou un poëlon , Ja peau & la veine plus iere: & ayant pris far 
afin d'en avoir toujours de route chaude, en cas la lumiere les mêmes précautions que j'ai dit ail- 
qu'on für trop long-tems à chercher la veine , où leurs, il la pofo À (оп point de vû ou en dehors 
pour la rechauffer quand le malade trop délicat où en dedans da pied comme elle lui convient, 
n'aura pas voulu d'abord la fouffrir autont chau- Après avoir examiné les veines , il fe determine 
de qu'elle doit être pour gonfler la veine. Le СЫ- par celle qui eft la plas, apparente: & qui lui ré- 
xorgien fe fair donner un Dee pour s'affcoir ich, pond le mieux, qui eft ordinairement celle qu'on 
vis le malade , & ayant. mis une nappe ployée en ippelle Ja faphene, qu'il ouvre on au-deffüs où 

urs doubles fur fes genoux , il frote les jam- : к : 
du malade en en-bas pour faciliter la defcente E in (Gate йш пе comprima, pes quel mëi les 
vers le pied. Р fang, On а recours alors à quelque expedient, Les msp Ми 
Loríque le Cirorgien croit les veines Гб. mettent farla veine un petit Roce de carron ше ТАГ 

ment gonfées , il fait fortir de l'eau le pied qu'il rele de Jinge , ранї ; fur laquelle ils appliquent 73 

cioit devoir faigner, & Pay: is баг (on genou dinaice la ligature. D'autres. fe ferverit d'un tour 


Р и niquer d'yvoice, fait fur Је modéle de celui de M, Petit 
gauche D celt Le pied droit ou für fon geneu droit (by Au leu do БИНТУ ers ле 


fi eft le gouche il l'effoye avec la nappe qui eft 1 робе au-deffous dii genon »à l'endroit où qu 
furloi, & enfuite il pofe la ligature E, à deux ques perlonncs mettent leurs jarretieres. La ligature m 
travers de doigts au-deflüs des malleoles qu'il ne x endroit пећ pas mouilléo: Bc fait une com- 


ferre que médiocrement з il en fait deux tours E Sean uides a ET 
comme au bras, & la noue d'un nœud coulant Soufir Ze рагойте la Гарћепе = fes ramific 
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au-deffous de la malleole fans trop enfoncer, de 
crainte de piquer le periofte qui n'en eft pas beau 
coup éloigné. 
Marques де La veine ouverte. on fait remettre le pied dans 
JE Tn Pean, Si on croit la ligature trop ferrée on la lache 
V nn peu, mais û le fang forti pouffe bien en arcade, 
on n'y touche point, parce que c'eft une preuve 
qu'elle n'eft point trop ferrée on laiffe fortir la: 
quantité de fang ordonnée, оп en juge par le 
tems qu'il y a qu'il fort; par la couleur de l'eau 
plus ou moins rouge , & par la reinture que le coin 
d'une fervietre trempée dans cette eau en reçoit. 
Sur la fin de la faignée on voit nager dans l'eau 
de perits tourbillons blancs ; ce fonc les fibres du 
fang dont la liqueur rouge a éé détrempée par 
Peau, qui formant des pelotons glaireux en ma- 
niere de tourbillons nagent de côté & d'autre, & 
suchen aux jambes: quand on les voit parola 
че, сей un figne affüré que la quantité du fang 


forti eft боше, & qu'il. y en а du. moins cro 
poilertes. Pour lors on défait la ligature pendant 

que le pied refte encore dans l'eau où on le tient 
quelques momens pour laiffer dégorger la veine. 

Conduite ` Le pied enfüite retiré de Peau & int, on 
après la fair met for l'ouverture une petite compreffe quarrée 


89% unpeu рае E. & avec une bande F~ un peu plus 


longue que pour le bras , on en fait un. bandage 
qu'on appelle Peftrier , parce qu'il. en a la figure 
& tel qu'il eft reprélenté dans la feptiéme planche 
de la premiere Démonftration marqué G. On 
effùye l'autre pied, & on remet. au lir le malade 
à qui on fait donner un verre d'eau A» immédiate- 
` ment après la faignée. 
IUE" On doit garder le fang, afin que le Médeci 
pee зс faire Ia vifte puilfe juger de fa qualité & 
de la quantité qu'on en a tiré. Aux perfonnes qui 
ont de la foi pour la Sympathie, оп peur verter. 
cnc aiguiére d'eau froide Н. dans leur fang file 
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fang qui refte dans les veines peut être échauf- 

fé en mêlant avec de l'eau chaude celui qu'on a 

tiré, par: la méme raifon il peut être rafraîchi en 

verfan de l'eau froide für ce même fang = il eft 

facile de les contener 1à-deffass & с'ей guerir 

leur imagination à peu de fraix, enfuire avec la 

ferviette on effüye la lancette ‚ & on fe reti ` 
Је finis l'article de la faignée du pied en avertif- Ане fut 

fant le. jeune Chirurgen de n'en point faire aux ee faia 

filles & aux femmes que par le confeil du Méde- 5^ 

cin. Iyen a qui feigoant: une fupreffion de leurs 

ordinaires ой quelque: autre maladie , envoyent. 

querir on Chirurgien pour les faigner du pied 

аз Ле deffein de ie байге avorter. Mais il'ne faut 

pss que le Chirurgien. donne. dans ce piége , ёс 

que par: trop de bonne foi i]. faffe ce qu'on exige 

de luis il en eftarrivé des affaires ruelles à des 

Ghirurgiens qu'on а voulu , quoique innocens , 

rendre coupables du. crime de certaines filles qui 

avoroient après de femblables. faignées 

pourquoi. dans: les cas foupçonnés , il n'en doit 

jamais faire фи” пе foit muni d'une ordonnance 

du Médecins 


L. POUR LES PIEDS CONTREFAITS. 


774 Dis OPERATIONS DE CHIRURGIE з 
Poar kes N voit des gens qui ont les pieds mal tournés 
E & contrefaits ; ce défane ne саш? pas feule- 
de l'eworie, ment de la difformité , mais il incommode encore 
Divers ron DEAUEOUP en marchant Les: nns les ont tournés en 
Тына de dehors. & s'appelle en latin set, les autres en. 
pieds tour. dedans & fe nomme vari Je vulgaire les сопе 
та. noit fous le nom de pieds-bois, 
Caufes n Ces fortes de tournures des pieds viennent de 
Тыш trois chofes ou de паї осе comme quand un e 
fant vient au monde les pieds mal fgurés ou d'ac- 
cident comme par one. luxation , un coup ou un 
dépôt d'humeurs qui aura formé une anchilofe., 
où d'habitude; comme: quand un enfant s'accou- 
tume à tourner Jes. pieds en dedans. Lorfque ces 
mauvrifes. difpofitions | viennent де nailfance elles 
ve font difficiles à guérir з mais quand. elles font cau- 
ite par une méchante babitude qu'aura contracté 
I'eniant , on peut y remedier ёп metrant- un petit 
carton, А. pour гейге le pied qu'on. fontient. 
d'une petite bande: B. on. peu. ferrée , & par les 
foins que. doitprendre: la nourrice, еп remuant 
l'enfant de lui mettre les picds dans une bonne fi- 
рше, & de les y tenir par les bandes. qu'elle ferre- 
ra plus À l'endroit des pieds qu'ailleurs : au lien 
que quand il e(t mal fabriqué dés la premiere con- 
formation , ( сопше H eftarrivé à un. de mes pa- 
rens , dont la mere groffe de lui , avoit regardé at. 
tentivement ша gueux qui avoit le pied tour-à-fait: 
tourné en dedans, car il naquit avec un pied fait 
comme celui du gueux , ) alors on employa tou= 
tes fortes de moyens fans. pouvoir corriger ce dé- 
faut, & aujourdhui que le parent dont je viens 
de patler a trente ans , fon pied eft comme il l'a. 
apporté au monde, 
Quand un pied a perdu fa figure naturelle par 
quelque accident , comme une luxation , une playe 
de feu qui en aura brifé le os , ou une anchilofe 
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taufée par une humeur glaireufe deffechée , qui 
prive de leurs mouvemens ordinaires les os qui les 
compofent, Cet au Chirurgien à bien examina 
Tembarras qu'il y trouve › & à fe fervir des reme- 
des capables d'amolir les ligamens & les cicatri- 
ces qui font caufe de сеце méchante conforma- 
tion; comme font les fomentations frequentes de 
bouillons de tripes, les frictions olesgincutes, & 
les cacaplafmes faits avec les herbes & les racines 
émolientes & mucilagineufes , comme les guimau- 
ves, le fenu-grec, Ja graine de lin cuire avec le 
beure frais ou h lis. Pendant Pufage de ces 
rémedes , on fait tous'les jours une douce violence 
au pied pour le mouvoir & le tourner, & on met 
de forts cartons, des attelles de bois, ou de peti= 
tes plaines de fer, qu'on ferre avec п 
pour le tenir dans l'état où ona delle 
mener. К 

Si par ces moyens. on croit пе pouvoir pas Obie des 
tenir се qu'on fouhaire , on a recours aux machi- bottines, 
nes qui font des bouines de cuir ou de fer C 
qu'on fait faire proporrionnées à 1а ditpo! 
pied qu'on veut redreffer ; mais comme il arrive 
fonvent que dans les bortines toutes. d'une piece, 
юп a de la peine à faire entrer le pied mal figuré 
ou que quand il y eft, il peut n'être pas compri- 
mé également ni fuflifamment pour le remettre 
dans D premiere figure з il fau pour lors 
faire faire de deux pieces DD. & femblables à ces 
tois , dans lefquels on enferme quelque piece d'at- 
genterie façonnée , & d’inégale grollenr dans fon 


le pied dans uné des moitiós , & mettant entité 

Paurre retenue par des crochets , le pied. fe trouve 

'emboité de maniere qu'il eft contraint de repren- 

dre dans la fuite du tems fa figure naturelle. Enfin y 
Ссс4 
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Tier def les callolirés & les contraétions des ligamens ne tambrer peu à peu , quand оп s'obfline à les vou- 
D cedent point à ces remedes & à ces machines , loir faire marcher avant que d'en. avoir la force » 
faut envoyer. les malades ou à Bourbone ou à Ва & on remarque que. ces pauvres enfans cherchent. 
rege , dont les boues des eaux ont une vertu balfa= à appuyer leurs genoux l'un contre l'autre pour f 
mque qui peut rendre le mouvement ces par- pouvoir fouteoir , ce qui leur rend les jambes mal 
ties, & dont on a vû de bons effets for plufieurs. tournées pour toure leur vie. 
Officiers d'Armée, qui après de grandes bleffüres Quand un enfant ей noué , pour parler le lane 
dans les articles , en font revenus au moins foula- gage vulgaire , & quand on appercoit de la cour- 
gés quand ils p'en ont pas pû obrenir une guérir bure à ces os, il n'y а point d'opération à faire, 
fon parfaire. il faut tenir l'enfant couché ou afis dans une ch 
Pe gef. H arrive fouvent qu'on voit des enfans qui ont. fe, & ne le point obliger à marcher ; il fout a 
deur des ar Les jointures plus groffes qu'elles ne doivent être „ tendre que ces jointures ayent pris leur état пага» 
icke ce font des extémirés, d'os où fonr les articula? xel, & que ces os (oidnt parvenus dans une offifi- 
tions , qui étant porentes plus que le refte de l'os ; cation parfaite : сей le tems avec le fecours de 
& les porolités étant pleines d'un fuc médulaite , chaleur naturelle qui fair Pun & l'autre. C'e(t pour» 
пе fe font pas defféchées auffi-tót aux uns qu'aux. quoi il ne faut point avoir d'impatience fur le 
autres , foit par foibleffe, foit par l'imbecillité de marcher de l'enfant avant que ces os Den per 
Ja chaleur naturelle ; ce qui fait que ces jointures fe&ionnés & qu'ils ayent айг de force pour por 
demeurent groffes баш ce que la ch ter le poids du corps y car il ne faut pas leur de» 


pris le deus, quelle ait обе ces parties, & mander plus qu'ils ne peuvent, 
qu'elle leur ait donné le degré de dureté qu'elles pio 
doivent avoir ; la nature de ces os eft pour lors ?Fntorfe eft un effort qui fe fait dans l'anticu- , Défiition 


femblable à celles des os du jarret d'un veau, lation du pied , par une extenfion violente & "e ‘tote: 


qu'on. trouve. pleins d'un fuc moelleux , & telle» doulourcu(e des ligamens qui l'attachent: aux os de 
ment tendres & poreux , qu'ils s'écrafent ailés la jambe, 
ment fous la dent, ceft pourquoi il ne faut pas ЇЇ y en а deux fortes , l’une quand ce for 
être (urpis î ceux de certains enfans qui font ain ligamens dela malleole externe qui ont {ош 
fi tendres fonc plus tardifs À acquerir leur folidité & l'autre quand ce font ceux de la malleole. inter- 
natoreile, ne + la premiere fe fait quand le pied s'e(t tourné 
Des os qui. Où voit. encore des enfans dont les os des сой en dehors s celle-ci ne fe fait que rarement, mais 
Baler fes & des jambes fe courbent & prennent la figure Tautre arrive très fouvent, 
d'un arc: quand cela arrive, ç'eft la faute des meres î L'une & l'autre font. caufées par des faux pas Ses саш, 
& dés nourrices , qui. par l'empreffement de voir qu'on fait en marchant, en courant , ou en fau- 
eurs enfans marcher de bonne heure font fortenis tant, file pied ne trouve pas un гепсіп égal, il 
par ces parties tonte la maffe du, corps, еп les panche & fe courbe du côté de la pente. du tet 
chargeant d'un poids plus pefant que leur force ne rein , comme il arriva à Bordeaux А un Olii- 
Jew permet de porter, & qui contraint les os des cier des centShiffes du Roi, qui voulant 
jambes & des сщз de ployer fous le faix & de fa d'une barque fur le Port, trouva un pavé i 
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& panché, qui lui fit une entorfe des plus fuz 
rieufes que Tage jamais vûes ; la pefanteur de 
fon corps qui eft des plus poiffans, contribua à la 
rendre plus grande; il fe fit une extravañion de 
fang dans tout le pied & toute la jambe, ce qui 
m'obligea de le faigner cinq fois , j'apprehendai 
même la mortification par engorgement qui étoit 
dans tonte la jambe : il fut obligé de demeurer 
А Bordeaux, & пе nons vint rejoindre qu'à Tou- 
loufe. 
Ш y en a qui pour premier appareil font mettre 
le pied dans un fceau d'eau de puits bien froide , 
ils prétendent qu'il n'y a point de repercuffifs plus 
vilans, & que la froideur de Peau refferre les 
mens trop alongés , & empêche la fluxion für 
la partie: d'autres confeillent , comme on remede 
infaillible , de prendre un harang falé, de le piler 
dans un mortier, & de le mettre far l'entorfe en 
cataplafme. Pour moi je me fers d'un petit défen- 


Zonge (Е fait avec le blanc d'œufs, l'huile rofar &la 


* poudre d'alum , que је mets for un linge E. les 
deux premiers jours avec une comprefle F. & un 
bandage G. un pen ferré. 

Le troifióme jour je fais un vin aromatique & 
oftringent avec le ‘gros vin , les rofes , l'abfinthie ; 
Je romarin , l'écorce de grenades, les noix de 
Galles, l'alum & le fel commun. Je fomente le 
pied avec ce vin bien chaud, & je mets дей 
tine compre(fe trempée dans ce même vin avec un 
bandage que je ferre encore plos que le premier 
jour. 
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far le coude du pied , & vont finir chacun. par un 
circulaire qui embraffe les malleoles. La bande 
doit être large de deux travers de doigts, & lon- 
kue de deux aulnes, on pofe le premier chef à 
Y'oppofite de Гелон, afin qu'ayant рай fous le. 
pied elle le releve & le tienne dans une fituation 


droite ; on continue les circonvolutions qui fe Майне de 
croient toutes für le. coude du pied , on fini parles ар! 


un circulaire au-deffas des malleoles , & afin que le 
bandage foit. fait avec élegance , il doit reprefen- 
ter un fpica für le pied rajufté. ` F 

Quand on: s'eft fervi de ce vin. pendant dix ou 
douze jours , on met defíüs un ciroine aftringent 
Н. étendu für un morceau de chir, on met par- 
deffus une fimple bande I. moins longue & moins 
large que la premiere , laquelle on. fait les 
mêmes circonvolutions, & dont оп coud le def 
nicr chef, afin de la laiffer jufqu'à ce que le ma- 
lade fente que fon pied n'a plus befoin d'ètre 
bandé. — 

Се tems ne vient pas toujours auffitóe. qu'on le 
fouhaiteroït , car quand l'entorfe a été grande on 
s’en relent quelquefois des années entieres , бс 
pour peu qu'on marche fur un terrein penchant, 
on trouve de la difpofition dans fon pied de. fejet- 
ter du côté où il a déja été vourné, c'e(t pourquoi 
il faut avec attention regarder où on poe fon pied 
jufqu'à ce que le tems lui ait fait reprendre fa pres 
miere force, 


Diir L'application dela compreffe & du bandage 
КЫКЕ contribué autant à Ja guerifon de l'eotorfe que les 
ge, remédes , elt pourquoi il 1а Маце faire avec mé- 
à thode. La compreffe doit être en quatre doubles ; 
large de quatre travers de doigts, & longue d'une 

demie aulne , on la pofe par fon milieu fous la 
plante du pied Les deux chefs viennent fe croifer 


Fic. 
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LI. POUR LES DURILLONS ET LES CORS. 


Xxoeillan 
ce eine 
de l'ongle 
du gros or 
teil; 


Une des 
aues de 
eene indi 
тошоп, 


[L 928e du gros doigt du pied ch quelquefois 
tellement par fës côtés (qu'il entre dans la 
chair, & qu'enla piquant H y caufe une douleur 
continuelle , ce qui fair qu'on ne peur marcher 
qu'avec, peine + 3 cetre chair. entamée il. s'y fait 
une excroiffance: qui remonte juíques. farle corps 
de l'ongle. C'eft la coürume de confamer cette 
chair füperfue avec де la poudre d'alum calciné , 
d'y mettre des emplarres detficatifs , & de tácber 
d'y produire. une cicatrice » mais on travaille en- 
vain: tant que les pointes de l'ongle fübliftent , & 
on ne pent point guérir qu'on. n'ait бї ces corps 
devenus étrangers par leur grandeur quand. elle 
excéde celle qui leur eft naturelle , & par la pref- 
fion extrémement douloureufe qu'elles font à ces 
parties. 

Cette incommodité: eft encore сане par un 
péron du foulier trop dur, qui preffant le gros 
doigt contre la femelle, pouffe un des côtés de 
T'ongle ou tous les detx дарз les chairs 4 ceft ce 
péellement continuel qui les oblige de entamer , 
de croître & de faire certe indilpofition , qui aux 


Месутеме DEMONSTRATION: 
yeux des autres рагойс trés-leg; 
moins au raport de ceux qur en font зір eft 
in'üporrable. Pour éviter ce petit malheur Й faut. 
porter des fouliers dont le paton foit moler & cle- 
vé, & particulierement ceux qui опе l'ongle du 
il dur & épais, afin qu'il ne foit poine 
: on remarque que les Rel 
chauflés ne font point fuets À certe incommodi- 
té, legos ongle n'étant point contraint par un. 
foulier, a la liberté de pouffer en dehors autant. 
qu'il le теш. 

Tous les remédes de la Chirurgie ne peuvent 
point guérir fans l'opération , il n'y a ici que ce“ 
feul moyen pour y parvenir , qui eft de couper de" 
Y'ongle tout ce qui eft entré dans la chair. On com- 
mence par faire tremper le pied dans l'eau chaude. 
pendant quelque tems, afin d'amolir un peu l'on- 
gle qu'on vent couper : le malade afis für un fie- 
ge plus baut que celui for lequel fe mer le Ch 
orgien vis-à-vis de loi, avec une ferviette für 
fon genou, il у fait mettre le pied du malade , & 
avec un biftouri А, en forme de ganif , il coupe 
en long la partie de l'ongle qu'il croit devoit ó:er ; 
quand il l'a féparée du corps de l'ongle , il la prend 
avec des pincetres В. & la tire avec douceur de 
crainte de faire trop de douleur s'il la tiroir avec 
violence ; G elle étoit encore trop attachée il fau- 
dioit 14 féparer doucement avant que de la tirer. 
dehors, 

Je trouve les cifeaux С. plus commodes que 16 
biflouri ; j'en ai coupé plufieurs en mettant. une 

ез des cifeaux fous l'ongle & l’autre det. h 

& conpant à plufieurs fois E ce que je 

foffe parvenu la racine , & que Ter: part cer- 

te partie du. refte de l'ongle que j'ótois avec. des 
pincettes en la tirant fans violence. 

Cere opération quoique petite eft très-don- 
loureufe, les malades ne la fouf&ent poiat (in; 


у 


Des opéra- 
ions qu'on 
fait, 


Les daer 


Du галі 
ment q 
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crier 3 mais il ne font. point que le Chirurgien sen 
allarme , il doit aller fon chemin & la faire trè 
promptement; car auffi-tór que la piece de l'on 

eft бё Ia douleur finit, & le malade paffe d'un 
état dé fouflronce dans un autre tranquille qui lui 
fait oublier la douleur qu'il vient de (ойт. On 
mer à l'endroit de l'ongle coupé un de ces petits 
bourdonnets DD. trempé dans l'eau de chaux ou 
quelqu'autre defücative, un empltre de cerufe 
où de minium E. une compreffe F. & one petite 
bande G. dont on fait plufieurs circonvolutions au- 
tour du doigt: on confeille au malade de demeu- 
rer quelques jours fans marcher pour éviter la fu- 
aion , & on le panfe tous les jours jufqu'à ce qu'il 
foit venu une cicatrice qui rempliffe la place de 


l'ongle coupé. S'il furvenoit quelques petites ex- 


croilfances de chair, on la confumeroit avec l'alum 
brûlé qui eft dans cette boëte Н. 

IL ne ffr pas d'avoir gueri le mal préfent , il 
faut empécher qu'il ne revienne , ce qui ne man- 


que pas d'arriver quand Pongle vient à repouffèr. 
11 ya un moyen infaillible pour prevenir la reci 
dive dont quelqu'uns faifoient un. fecret, erf de 
таг l'ongle tousles mois avec un morceau de 
verre s & аш l'émincer jufqu'à ce qu'on. fente 
qu'il obéit au toucher: се un effec fondé für la 
fon & fur l'experience, parce que l'ongle étant 
bli dans fon milicu les deux côtés s'appro- 
chent du centre & s'éloignent ай? des chairs, & 
de plus la nourriture de l'onple eft employée à 
réparer ce que le verre en а ôté , & non pas à l'ac- 
croître par fes. côtés, ce qui l'empêche de bleffer 
les chairs voifines ; ce qui doit encore. plus: obli- 
ger de fe fervir de се moyen, ceft que tous ceux 
qui font dans cet ufage , difent qu'avant que de Je 
pratiquer ils deent contraints de tems en tems 
d'avoir. recours à l'opération 5. mais que depuis 
з fe font ratiffer les ongles ils n'en font plus 
inconmodés. 
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Es durillons qui viennent à la plante du pied Des Бий. 


ne fonc pas regardés comme maladies; mais ons. 
comme de légeres incommodités qui fatiguen 
dans le marcher, ce font des corps durs fembla- 
bles à de la come qui viennent en plufeurs en- 
droit dela plante du pied: les Dames qui vont 
toujours en caroffe n'en ont point , mais ceux qui 
marchent beaucoup. y font forc fujets, & par la 
méme raifon , qu'il. en vient aux feffes de ceux qui 
courent la pofte très-fouvent , il s'en forme aux 
pieds de ceux qui font dans un exercice continuel 
archer, 
Quand ces durillons font devenus épais & 
qu'ils fe fone deflechós & durcis comme de la 
; ils font de la douleur en marchant , parce 
Gene les chairs voilines par Ја pefan- 
teur du corps qui appuye deift, Parla douleur 
caufée par ces fortes de meuruiffares, j'en ai và 
fürvenir des Auxions accompagnées de tumeur & 
rougeur, & quelquefois d'abícis, particuli 
ment fous l'articulation du gros doigt avec le pre. 
mier os du métatar(e qui eft l'endroit où ces duril- 
lons fe forment le plos fouvent. 


L'opération qui leur convient eft erès-facile ,D: lopérs- 
puifque chacun la peut. faire foi-méme ; elle ne tion quony 


confifte qu'à les couper avec un rafoir I. où un fait 
petit couteau K, fait exprès , après avoir fait trem- 
per les pieds dans l'eau tide ou au fortir du bain : 
ceux qui ne veulent point apporter tant de pré. 
cautions fe les coupent ou fe les font couper le f 

en fe déchauffant, parce que dans ce tems-là le 
pied. étant humide on le fait plus aifément que le 
matin loríqu'il. eft defféché : il faut le couper dou- 
cement & l'enlever. feuille à feuille comme fone 
les maréchaux quand. ils parent le pied d'un сһе- 
val s il faut prendre garde de ne point conper trop. 
avant ; parce qu'outre la douleur. que cela feroit » 
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voulu: porrer des fouliers étroits n'en font pas plus 
exempts que les femmes : ceux qui font chauflés au 
large ne connoiffenr. pas. cette incommodité qui 
ne Vient gue pour avoir eu les pieds trop ferrés s 
Ja prenve en. eft certaine par les, Religieux dé- 
ашёе qui n'ont point de cors aux pieds. 


784 ` DtsÓmmamoss ре Cumvnork , 
ilen pourroit arriver des füires fcheufes, conis 
mé on ne l'a và que trop foutent à ceux qui déi 
toienr coupés jufqu'au fang. 
Soch Quand on a une fois commencé à fe parer les 
жене орда. Peds » il faur continuer À le faire de tems en tems » 
don, "parce que ces durillons croillent & reviennent 


епови ће. 


Des cos 


Comme les ongles; Оп пе peut pas le preferire y 
felon le plus ou le moins de rems qu'ils one 
été à revenir , on en eft averti par la douleur qu'on 
commence reffentir en marchant , laquelle sug- 
mente à тейге qu'ils durciffenc , & qu'on ne fait 
сет qu'en les coupant derechef: je confeille- 
rai toujours de faire couper ces durillons par un 
garçon Chirurgien qui eft dans l'habitude de ma- 
nier on rafoir & un biftouri , plátót que de l'entres 
prendre foi-même » parce que. fe mettant dans le 
hazard de fe bleffer, on s'expofe rémerairemenc 
aux faites cruelles qu'on en a và arriver. 
La plante du pied пећ pas feule attaquée par 


ces durillons , il en vient encore aux doigts du 
pied qu'on appelle des cors, ceux qui en ont di 
fent communément qu'ils ont des cors aux pieds + 
ce font de petites duretés rondes & calleufes , 
dont une partie excede en dehors & l'autre eft enz 
racinée dans le doigt › qui font de la douleur quand 
elles font preffées & plus dans de certains tem: 


que dans d'autres ; c'eft ce qui fait dire que rous 
ceux qui en font incommodés ont un Almanach 
aux pieds qui leur marque & annonce les chan 
mens de tems. 

Te viens de vous dire que les femmes qui ne 
marchoicnt guéres n'avoient point de durillons à 
Ja plante du pied : mais comme elles veulent por- 
тег des fouliers mignons & pointus qui leur fer- 
rent extrêmement Jes doigts du pied , elles y ont 
beancoup de cors qui leur font de la douleur 8с 
qu'elles aiment mieux endurer que de fe refondre 
À porter шп foulier mal faits Les hommes qui ont 

voulu 


Шуа autant de remédes pour les corsqu'ilya Divers res 


de perfonnes qui. en оог y chacun a le fien dont if medes à ces 
fe (ert par préférence aux autres ; on éprouve ordi сотто 


«nairement fous ceux qu'on. enfeigne, & on s'en 

à celui qu'on croit. avoir donné plus de foula- 
gement : mais en general tout ce qui les peut amo- 
lir y fuit dà bien, parce. qu'on peut les arracher 
оц les.couper avec plus de. facilité, & que cet 
leur dureté qui caufe de la. douleur: La feuille de 
fouci s de galegal, ou de quelqu'autre. plante , la. 
cire mole , l'emplitre de mucilage ou de diapal- 
meL. tenus deif continuellement conviennent 
fort à l'intention qu'on a de les amollir & d'appai- 
fer Ja douleur. 


< Jai và des gens qui avec. leurs. ongles апаз 


Precautio: 


choient une partie du cors, au bout, de quelque Qandon kes 


tems quand il avoit. repris fa premicre groffeur ; 
ils: recommencoient la méme: chófe : j'aimerois 
mieux le faire couper avec le petit: couteau. К. par 
un Chirurgien adroit & filé dans cette-opération 
qui n'eft pas tout-à-fait indifferente 5 car quand le 
“сог eft fur la jointure. d'un des doigts , D on. en 
coupoit trop avant eh pourroit bleffer le. tendon 
'extenfeor des: бойу, & alors il furviendroit. des 
accidens facheux ; elt pourquoi. il. vaut mieux 
n'en. pas trop couper & le faire plus fouvent › que. 
de rifquer de toucher. ce tendon; се qoi feroit 
d'une dangereufe confequence. On y met l'emplá- 
хте M. la compreffe Nas &cla petite bande О, pen- 
dant quelques jours: 

J'ai và autrefois un homme à Paris qui fe pro. 
menant copre la journée! dans les rues » difoit fans 

Ddd 


хещ couper, 


Donen, 


de cors aux. 


pied 
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«ее ( je tire les cors de pieds fans mal ni dou: 
Jeux ; ) је ne fçais point s'il exécutoit fa promeffe 
mais sil le failoir on le payoit bien mal з car il 
toit. très-mal vêtu & paroiloit fore: gueux. Je 
crois qu'on pousoit mettre cer homme au rang des, 
arracheurs de dents qui promettent toujours de ne 
point faire de douleur quoiqu'ils foient perfüadés 
du contraire, eet pourquoi on dit : jl ment eem. 
ne un racer de dents s car dl avoir ey le tac 
Jent ou l'adreffe d'óter les соте fans douleur , com- 
me il le difoit , il auroit dà aller en сагойё 


D'Uifque nous fommes à ces. grands faifeurs de 

promelfes , je vais en finiffanr cette Démonfira 
tion, vous dire quelque chofe de. ceux qui sont 
paru fur les rangs depuis quelque tems outre ceux 
dont je vous ai; parlé dans le cours de ces Démonfs. 
trations; il y еп а encore dix ou douze dont je 
vais vous faire les portraits. 

retro merite la premiere place), parce qu'il 
Se faifoit appeller Marquis: Cétoit un Italien y qui 
apris avoir. publié шо reméde merveilleux de fa 
façon, qu'il vendoit deux Iouis d'or la goute; von. 
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faifoit donner quinze cene livres par an pour faire 
leurs remedes le charme de la nouveauté leur at- 
tira ron Paris, ils diftribuoienc quantité de rem 
дез dont on ne vit point de miracles. Quelque tems 
après ils fe jetterent dans l'Ordre de Cluni, l'un. 
fe fic appeller l'Abbé Roufleau , qui aima. mieux 
mourir cobragenfement que de fe laiffer faigner., 
parce qu'il avoir pris le parti de déclamer contre 
Ja faignée s l'autre eft M. l'Abbé Aignan qui. paf- 
foit pour avoir un excellent remede contre la pe 
tite vérole qu'il dit trés-für , foit pour empêcher 
qu'il ne vienne des puftules, ou qu'on ne foie 
marqué. Son reméde fut proné d'abord. par plu- 
беш perfonnes qui le prirent (eulemenr, par la 
crainte d'avoir la perite verole. Cependant depuis 
quinze mois deux perfonnes de la premiere quali- 
té ayant eu cette maladie fe font fervis dn même 
reméde , ils ont eu un fort ай différent, l'un eft 
M. le Duc de Roquelaure qui cn eft rechapé, & 
l'autre M. le Prince d'Epinoi qui en eft. mort » 
quoiqu'ils l'ayent pris tous deux avec l'exactitude 
recommandée par un imprimé que cet Abbé pre~ 
noit foin de donner à fes malades. 


Jut traiter Madame Ja Dauphine, & entreprendre. 
M, Je Marechal ide Luxembourg , qu'il empêche 
de faigper dans une inflammation de poitrine dont 
c Marechal mourut & parce que Jui ayant don- 
né deux onces de diacode , il calma un peu fon 
agitation pendant quelques heures ; on. difoir qu'il 
lui falloit élever une flatue d'or , mais la morc qui 
furvint. fit. changer de langage , & lui fit. perdre 
сеге haute réputation ; où l avoitélevé un certain 
nombre de Courtifans , qui imprudemment s'é- 
tóient déclarés fes proteéteurse 

De deux Ci... Deux Caphcinspanient, qui firent dire au 


puces сп Roi qu'ils aportoient des Pays: étrangers. où ils 
poe 


Le Médecin de Bœufs, ( Celt ain qu'on ap- Pu Mede: 
yelloit un efpécede M À Seigoclay en Bour- cinde œufs 


gogne ) prétendoit par l'infpeétion des urines. con- pre 

gogr D pour la cons 
5 hoiffance 

venoient de toutes parts lui aporter des fioles plei- des urines, 


nes d'urines s on lui. en envoyoit beaucoup de P. 
із avec de l'argent pour payer la confultation : il 
à chacun, la réponfe comme il le jugeoit А 
propos, & comme ceux qui difentla bonne avan- 
tore en regardant dans la main , il'difoit tant de 
hofes, qu'il rencontroit. dans quelques-unes. I 
(обой qu'il cóc dit vrai quelquefois pour le croi 
ze un oracle, Je l'ai và à Paris d'où il s'en retour- 
па au plátót peu content. des Parifiens. Depuis ce 
Voyage les ve ne marchoient. plus (i fréquem- 
раа» 


avoient. voyagé, der fccrets inconnus aux autres 
hommes. Leet Je ft loger ap Louvre ër Jet 
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ment, peu à peu elles oublierent le ehemio ; &% 
s оп n'y en envoyoic plus gu 
années après il ne fut plus тепе 


l'exemple de Ра 
xe, & quelq 
Чоп de lui. 

Le Pere Guiton, Cordelier, apprit dans un 
livre de Chimie à faire des remédes, il chercha 
à les diftribuer ; fes Superiears lui permitent de 
Jes vendre & d'en garder Те profit, pourveu qu'il 
en fournit gratis À ceux du Gouvent qui en an- 
rojent befoin. Comme il ne manquoir pas d'efprit , 
& quil étoit hardi , il fe fit quelques amis qui lui 
réndirent fervice dans le deflêin qu'il avoit еп 
trer dans l'Ordre de Cloni, & peu de tems après 
on le vit habillé en Abbé. M. Te Prince d'Ifengheh 
& pluficürs autres éprouverent fes remedes , mais 
оп (їс avec quel füceàs, Ш. continua А faire la 
Médecine fur le pavé de Paris fous le nom de М. 
T'Abbé Guiton. 

Un Apoticaire du Comtat d'Avignon. parue il 

quelques années à Paris avec une райе de 

le invention, скос, un fecret,à ce qu'il 

it, qui devoir. faire fa fortune, il n'étoit 
point de maladie qui ne dût ceder à l'effet de ce 
xémiéde, 11 obtntle privilège d'en diflribuct ; il 
fit afficher par ront Paris , & en vendit: beaucoup 
dans le. commencement , parce qu'il les! donnoic 
à cinq fols piece; mais comme certe рае étoic 
compote. d'un pen. de fcre incorporé avec: on 
grain d'arfenic , qui. eftle plus puilfant poifon que 
nons ayons Ies effets en furent faneftes quantité 
de ceux qui en prirent , & denten plus que poùr 
faire par exemples mille ра Неў il prenoic mil- 
Je grains d'Arfenic з qu'il faifoit cuire avec anranc 
de lucre qu'il» en falloir pour faire mille paftilles. 
Maile partage de cette poudre ne fe faifoit pas 
ficyaflement y qu'il. n'y еп enc quelqueszünes qui 
г folent elisrgées que de теё peu , & d'autres 
deux. grains: & pluss «ceux A ` out éroienp é- 


Молам, Demonstration, go 
çbues celles qui avoient le moins de ce poifon, 
єп étoient peu incommodés ; mais ceux qui pre 
noient celles où il y avoit plus d'un grain d'arfe- 
nic en éroicot prefque empoifonnés , & trop heu- 
reux quand ils en &oient. quittes pour des vomit 
femens jufqu'au fang. Ces crucls effets ont dé- 
trompé le Public qui a ceffé d'en acheter & d'en 
prendre. ч 
Le Frere Ange Capucin du Convent dù F рх- De 
bourg S. Jacques, avoit été garçon Apoticaire ; NE 
toute fa fcience ne confifoit que dans la compo- 
боп de quelques remédes, & principalement 
d'un fitop qu'il appelloit mefenterique , & qu'il 
faifoi prendre à tous ceux qui avoient recours à 


lni il donnoit à ce firop Гері de purger avec. De fon fpa 
choix les humeurs qu'il falloit faire fortir: il avoir rop A 


encore un fel végetal qu'il élevoir 
tous les remedes de la Médecine. C'étoitun bon! 
homme qui parloit de bonne foi , caril le сгоуоїс 
comme il le difit, Avec ces remedes, il paoic 
your habile dans fon Fauxbourg , de-I fa тераса 
tion (e répandit dans Paris, & enfin À la Cour, 
où Madame la Dauphine qui étoit iodifpofée , Le 
voulue voir for le recit qu'on Ini fit de ia bonté 
de fes remedes : il ne. fit point de difficulté de dire 
gux Médecins les drogues dont ils étoient compo- 
féss les Médecins ne 'oppolerent point aulli à la 
xolodion. que Madame la Dauphine avoit prie 
deen (ervir. Elle en uà pendant quinze jours , 
& ne trouvant point. de foulogemenr , elle fit plu- 
fieurs queflions an Frere Ange, qui le déconcer- 
тегеле , & clle le congedia. Enfin, il s'en retour- 
па dans fon Convent bien. chagrin de ce que Mas 
dame la Dauphine n'avoir pas еп de con= 
fiance en fes temédes qu'en avoient les bonnes 
gens de (on quartier. 

L'Abbé de Belzé étoit un Prêtre Normand qui 
Savia de fe dire Médecin 2 


il fac inuodaie par? 
раа; з 


deflüs de fon fel veges 
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M. le- Maréchal de Bellefons auprès de Madame 


Sa manvaifela Dauphine; illa purgea vingt-deux fois dans Pel 


pace de deux mois, & dans le rems où il eft 
défendu de faire des remedes aux Dames , illa 
traitoit à fa mode : il faifoit le Médecin & l'Apo- 
caire tout enfemble ; il ne confültoit perfonne 
après quatre mois il la laiffa plus mal 
qu'elle dech quand il l'avoie entreprife, On lui 
donna cinq cent piftoles avec fon congé. Made- 
moifelle Befola & Mademoifelle Patrocle, tou- 
tes deux femmes de chambre de Madame la Dau- 
phine & fes confidentes , voulant 
À leur mie: effaycrent. des remedes de V 
de Eclzé + mais elles tomberent en langueur , & 
eurent un dévoyement continuel, dont elle: 
mortes l'une après l'autre peu de tems après Ма- 
dame la Dauphine. 


Ife des Madame la Barriere garde de femmes en cou- 


Месут Demonstration: тот 
toître , & s'étant fair introduire de nouveah par 
le même Aumônier , après avoir touché le pouls & 
le ventre à Madame la Dauphine, il lui dir qu'il 
en avoir guéri de plus malades qu'elle, & qu'a 
Vec un lavement , dans lequel il alloit mettre de 
fon effence , il lui feroit vuider toutes les impuz 
rexés dont fon. ventre étoit farcis Il alla chez M. 
Riqueur preparer: ce lavement: mais quand il re 
vint pour lui faire donner, il la trouva dans les 
convulfions de l'agonie , & elle mourut deux heus 
tes après. Tl s'en retourna à Paris , en difant bau- 
tement qu'elle ne feroit point morre @ clle avoit 
pû prendre de fon remede. Le Public n'a pas pro- 
fité long-tems de ce rare fecret qui devoir immor- 
talifer les hommes 5 car lui-même trois mois après 
reconduifant, une perfonne ; il tomba dans fon ef- 
calier , & s'étant Бей dangereufement з il mou- 
rut peu de tems enfuit 


Feeder che à Paris, fut propofée à Madame la Dauphine з 


femmes en On fit venir cette femme , qui pendant quinze jours 


faitautane de bruit, | Le Mele: 
ү cin deChaue 
dais. 


Le Medécin de Chaud 
& а été autant à la mode qu'aucun autre qui l'ai 


fit les fomentations & les autres remedes qui font 
du reffort des gardes d'accouchées ; mais ces remé- 
des ayant plûtêr échauffé que fonlagé , on la 
voya ауес deux cent piftoles. 


Aure Hi Le ficur du Cerf toit un Medécin Empirique 


d'un an moins qui fe difoit tel à Paris, où avec une 
huile ou effence de gayac dont il faifoit un fecret, 
il devoir rendre lcs gens immortels ; parce que 
foit qu'on en prit intérieurement , où qu'on s'es 
frótát exterieurement , il my avoit point de mala 
die qui ne dir difparoitre auffitét, Un des Au- 
môniers de Madame la Dauphine le propofa com- 
me on homme qui la gueriroit infailliblement. 
Monfeigrieur voulntle voir, & après lavoir en 
tendu parler ; il fit dire à Madame la Dauphine 
qu'il ne lui confeilloit pas de fe fervir de cet bom- 
me. Cependant deux mois après , qui étoit le jour 
du decès de Madatne la Dauphine, on le vit pa- 


précedé. Chaudrais eft un perit bameau compofé 
de cing оп Gx maifons auprès de Mante ; D s'eft 
trouvéun Payfan d'affez bon fens , qui confeilloit 
aux aatres de fe fervir tantôt d'une herbe, tantôt 
d'une racine felon les manx qu'ils avoient , & par- 
ce qu'ils fe tronvoien bien de fes ordonnances, 
ils Phonorerent du nom de Médecin , & il ne fur 
plus connu que fous le nom de Médecin de Chau- 
drais. Sa repuration fe répandit dans fa Province ; 
& vola jufqu'à Paris ; d'où les malades ассоцго- 
rent en foule à Chaudrais, où on fut obligé de 
faire bâtir des maifons pour fe loger. Ceux qui 
m'avwient que des maladies legeres, guéritloient 
par абре de fes remedes, qui ne confiftoienc 
qu'en plantes pulverifées, où racines. defféchées. 

mais les maladies rebelles & + enracinées ne ce- 
doient point à ces remedes. Ge torrent de malade 

a duré pendant trois ou quatre ans , il s'eftdimi- 

Dáda 
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nué de jour en jour par le peu de fecours qu'ils 
De ta A DI Tecevoient , & infenfiblement le. Médecin de 
pef Chaudrais e(t devenu à rien. On ne pent. pas fe 
plaindre de ce bon homme , il ne s'eft point don- 
né pour plus qu'il éroit y il n'a point été chercher. 
Jes malades, il n'a poine fait afficher (es remedes , 
&il n'a point promis plus qu'il ne pouvoir tenir. 
С'ёсойс le Public prévenu. en fa faveur qui Pavoie 
élevé; ceft le Public défabufés qui abandonne 
aujourdhui. 
D'unautre: Шуа ‘environ dix ans, qu'il. paru à Verfaill 
Medecin À un homme qui difoit avoir des fecrets particuliers y 
et & des purgatifs qui emporroient routes les mal. 
dies de quelque nature qu'elles faffenc. Il. prouva 
de la protection auprès de quelques petfonnes de 
Та premiere qualité, qui le logerent au Cheni, qui 
vanterent fon merite, & qui en parlerenc au. Roi 
très-avantageufement. Се conhmencement heu- 
tiques qui meurent pas 
effets que prox 
duifirent fes remedes ; mais ce qui le fic échouer 
en рей Ze rem, ce fur un purgatif qu'il donna à 
©. Durafort Lame d'Atour de Madame , pour 
une douleur de rhumatifme pour laquelle je l'avois 
Манн faignée deux jours auparav: пе det 
remede, Pleine, groffe , & d'une fanté à devoir faire l'Epi 
taphe du monde: Ce purgaiif lui caufa une diar- 
rhée continuelle yee do noces eo ables dans 
le ventre qui lui faifoient couler le fang tout purs 
elle vuida une efpece de boyau de la longueur d'une 
demi-aulne: qui. fut examiné par les Medecins- & 
les Chirurgienside la Cour. On jugea que c'étoic. 
Та membrane interne да réétum , & d'une partie 
du côlon, qui étoit parce: & déchirée par la 
violence de ce remede s. & enfin elle mourut après 
avoir fouffert comme une martyre ce qui ft chaf- 
fer ce diftribureur de remedes avec défenfes de 
plus aire le Medecine 


reux lj attira de: 


{ес де s'en louer par les mau 
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Le Geur Chambon autrefois Chirurpien: de Ga- Hiftoire da 


lees à Маме le, enfuite Medecin en Pologne 
où il avoit voyagé, étant à Paris fe mit à diftri- 
buer des remedes qu'il donnoit à bon marché, 
mais foie que ce {йе un coup du hazard , ou qu'ef- 
fcétivement des gens en enffent été foulagés, il 
en eut -qui croyant lui avoir obligation de la vie > 
pronerent par tont fon. merite pertonnel & excel 
lence de (on. remede; Ses pratiques augmenterent y 
on le venait confülter de routes parts , il пе pou- 
voit pas aller voir la moitié de ceux qui. le deman 
deier, & en moins d'un an fon nom retentiffoit. 
par tout Paris; miais peu de tems après fa repura- 
tion diminna ål fut mis en prifon , & on ne parla. 
plus de lui. 

Le frt Bouret eft le dernier qui ait paru for 


Ven Cham. 


Du ficot. 


la Scène. Tl vint il y a environ un an А line 


avec une compofition de pilules qu'il-difoit mei 


veilleufe pour toutes fortes de maladies. Quelques " 


perfonnes de qualité qui en avoient pris, en pue 
blioiene le merite « on en parla à M. Fagon» qui 
répondit que G elles étoicnt aufi bonnes qu'on di- 
foit, il étoit jute que. le Roi fit un. prefent au 
fieur Bouret, afin d'en donner la compofition au 
public. 1l fue méme préfenté au Roi, qui lui or- 
donna de dired fon premier Medecin de quoi elles 
rojene compofées , & qu'il le recompenferoit z 
mais il craignit l'examen. d'un. efprit аш éclairé 
que. M. le premier Medecin , il n'exécuta point 
ce que le Roi lui avoit die, & il garda (on fecrets 
Ш sen repentit bientôt après, & dans le tems 
qu'il mavailloie par le moyen de fes amis à obre- 
nir ce qu'il avoit refufé , il tomba malade à Ver- 
failles d'une infammation du bas ventre 5 & com- 
mme il éroit fort replet, & qu'il avoir de la fiévre y 
on lui confeilla de fe faire aigner , з voulut 
rien faire, ni tenter aucun autre remcde que de 
prendre tous les jours de fes pilules qui aupimen- 


Danger où 
Yonserpofe 


saban. 
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terent tellement l'inflammation de fes entřailfës 3 

qu'il mourut le quattiéme jour de fa maladie , em- 

Portant avec lui fon fecret dans l'autre monde. 
Ce ne font pas à tous ceux dont nous pourrions 

parler , il y en a encore pluficurs autres dont nous 


donnant à Pe parlons point, parce qu'ilfaudroir rendre ро- 


Же трун. bliques Les intrigues , & les moyens dont ils fe 


ont fervis pour obtenir des premiers Medecins la 
permilfion d'afficher , de vendre & débiter leurs 
remedes, П y a eu de tonc tems des Charlatans , 
il y en a aujourd'hui plus que jamais, & Dieu 
veuille que le nombre n'en augmente: pas pour le 
falur du public ; mais parle récit fidele que je 
viens de Vous faire de ces dix ou douze perfonnes 
à fecrers , on doit connoître combien il eft dange 
reux de fe livrer entre les mains de tels gens, 
qui téte baiffce entreprennent tout ce qui fe préfen= 
te; il faut toujours aller À la fource. Les Medecins 
& les Chirurgiens » qui toute leur vie fe font ata 


хас à étudier Phomme & les maladies dont il 


eft attaqué, font plus capables de les guérir que 
des gens qui n'ont aucune teinture de ces Sciences. 

Il y a encore des Médecins & des Chirurgiens 
qui pour avoir acquis. quelque répuration dans 
leurs Provinces , fe perfhadent qu'ils brilleroncà 
Paris on à la Cour, Ils écoutent des amis qui leur 
difent, que sils étoïenc connus, ils effaceroient 
tous ceux qui y font. Dans cette confiance ils par- 
tent, & vienne 


porter trois ou quatre. par où je tetminerai cette 
journée; mais nous пе parlerons que des morts, 
Ou des abfens , nous laifferons les autres. 


Meenung DEMONSTRATION: — 75$ 
eelui quì avoit été un héros dans fa Province , fur. 
idià peine regardé , perfonne ne fe confioit en 
lui. La Commifüon de Garde des Médailles da 
Roi vint à vaquer. М. de Louvoy loi donna cer 
emploi qui lui convenoit mieux, & qu'il a exercé 
tant qu'il a vécu , & lorfqu'il e(t more, on avoir 
oublié qu'il eûr jamais été Médeci 

M: Pallieux fameux Medecin de L 
confulté für la maladie de M. le Marqu 
gnelay par un écrit qu'on lui envoya fur la 
réputation qu'il avoit acquife dans cette Province: 
Par la réponfe qu'il fic, il. rendoit la cure de certe 
maladie fiaifée, & il en бс un projet fi facile à 
éxecuter que toute la famille prit la réfolurion de 
le faire venir pour Ja traiter lui-même, & d'autant 
plas que les Médecins de la Cour en avoient fait 
un progaofic tour oppofé. II partit dans l'efpérance 
de le guérir , & fon remede pour y parvenir , étoit 
Тайе dulait de femme qu'il Ini confeilla aufi- 
tûr qu'il fut arrivé. M. Fagon qui eut quelques 
conférences avec lui, commença de lui faire le 
plan de la maladie кейе qu'elle étoit » & des quef- 
tions qui ne l'embaraffoient pas peu. М. Pallieux 
répondit feulemene qu'il avoit уй de bons effets 
du lait de femme, & qu'il. croyoit qu'il en feroi 
de même ici. П ne s'avança pas davantage , beet 
ce qu'il fic de mieux, car il connut bien qu'il avoit 
faire à des Médecins éclairés: Enfin le lait n'ayant 
Pas réuffi , il ne dit jamais autre chofe , finon que 
cela manquant, il ne fçavoir point d'autre reme» 
de. Il demanda fon congé quelques jours aprés , 8 
Payant obtenu , il partit le plütót qu'il pût dans la 
réfolution de ne plus s'expofer à une fi rade éprenve. 

Le Sr. de S: 


inguedoc бием. Pallieux, 


t-Donat. Chirurgien de Sifteron Da eur de 
en Provence , où il étoit eftimé & regardé comme Saint Do. 
très-habile , parut à la Cour il y a dix ou douze ans: i. ig 
1 débuta par Маа“. la Maréchale de Rochefort » àge fes reme. 


qui il donna des remedes pour une efpèce de coli- des, 


иїйөнеде M: Rainfane Médecin de Reims, étoit regardé 
M. Rain. Comme l'Hypocrate de la Champagne. Ш étoit ap- 
fau. pellé & confülté dans routes les rencontres. H vint 

À Paris où il commença À voir les malades , mais 
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Sue. népbrétique, il en donna encore à «лепей 
autres Dames з й fat quelque tems à la mode, & il 
goûtale plaifir de la nouveauté ; mais fes remedes 
ayant. échoné contre la maladie de Made. la Maré- 
chale de Rochefort , & contre beaucoup d'autres 
apris buit mois de jour à Paris, il s'y vit autant 
négligé qu'il y avoir été recherché, П crue qu'il 
xéullroit mieux à l'armée qu'auprès des Dames. 1l 
demanda à y aller. Ses amis lui obtinrept le pofte 
gu'il demandoit , & comme il n'y avoit pas un Ch. 
Dien dans les hôpitaux de l'armée: qui. ne le van 
lûr bien , M. l'Intendapt de l'armée qui rend ип 
compte fidele de се qui s'y paffe, n'écrivit pas en fa 
faveur, N'éran pas content , il revint à la fin dela 
compagne , & prit le parti de s'en rerourner à Sific- 
Ton » fe plaignant du mauvais goût du fiécle qui ne 
lui rendoit pas la juftice qu'il croyoit mériter, 

Le recit que. vous venez d'entendre conduit à 
ia conclation' que*nous. en devons tirer , qui е 
«uil fave que chacun demeure chez foi, & que 
quand on а été affcz heureux. pour fe diftinguer 
des antres dans un. endroit où il ne manque rien 
des commodités de la vie , il faut y refter & jouir 
paiüblemene de l'état où on fe trouve placé, La 
Faculté de Medecine de Paris e(t compofée de 
plus de cent. Docteurs , tous très-habiles, & la 
Compagnie de Saint Côme, de plus de deux cent 
Maîtres, Chirargiens qui tous ont donné des mar 
«пез de leur habile par un chef-d'œuvre de vinge 
cing actes., tant far la théorie que far la prati 
qu'ils ont. faits. avant. que Фое incorporés dans 
cette célebre Compagnie». Ces deux Corps fertiles 
cn gens dofkes & cxpcrimentés , ont toujours far- 
Palë rons les autres de l'Europe’ & cous ceux qui 
pa: un efprit de préfomption fe font voulu тенек 
avec «nx, ont été. obligés d'en reconnottre la fur 
pésioriré. 

Fin, de la Neuviéme Démonffrat ion. 


CHIRURGIE, 


DIXIEME DEMONSTRATION. 


De celles qui fe pratigient für. tontes Їй 
parties du cops. 


DE L'EXTRACTION 


des Corps étrangers: 


О v 5 avons Dir, Meffieüs, dans fes 

flrations précedentes , toutes 

les Opérations qui conviénnent à 

chaque partie en particulier nous 

allons aujourdhui dans certe dixiéme 

& derniere, vous montrer: celles qui fe font fur 
toutes les parties en général: On avoit coûtume de 
les méler avec les Opérations p rticulieres у "mais 
i cru plus à propos d'en faire une Dónion(tration. 
déparée , parce que toutes les autres fe font trou- 
Wer fatti(amment- xemplies +: outre. que cet ordre 


Molirode 


der opéra- 
rales. & 


Ertra@ion 


des armes 
du tems, 
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m'a paru plus inftru&tif & plus commode pour les 
étudians en Chirurgie. 

Les opérations générales font en айу grand 
nombre pour devoir nous occuper plus d'une Dé- 
monftrations mais comme je me fois borné au nom- 
bre de dix, & que notre Dier ne fe pourroit pas 
conferver plus long-tems , je les renfermerai tou- 
tes dans celle-ci , & je n'oublierai pourtant aücu- 
ne des circonftanccs qui leur font effenriell 

Те vais commencer par vous montrer comment 
il faut tirer ce qui refte affez fouvent dans le corps 
après les combats , comme des morceaux de fiéches 
& de dards, des pointes d'épées, des bales de 
moufquet › des éclats de bombes & de grenades. 

Nos premiers Chirurgiens пе nous ont parlé que 
de fléches , de dards & d'épées , parce que de leur 
tems on ne fe fervoit que de ces inftrumens dans 
les actions de guerre ; ceft pourquoi il ne faut 
pas s'étonner s'ils ne nous ont rien dit des canons » 
des moufquets , des bombes & des grenades : ces 
inftrumens leur étoient inconnus; la fureur des 
Hommes ne les avoit pas encore inventés , ёс 
comme s'ils n'avoient pas eu allez de moyens de 
fe tuer les uns les autres , ils ont cru avoir befoin 
de forger ces dernieres qui. exterminenr la moitié 
des hommes. e 

Quoique les Bicher & les dards ne foient ples 
en зде dans nos Armées, le Chirurpien doit 
être inftruit du moyen de les tirer, parce qu'il 
peut aller dans les Pays étrangers , ой les peuples 

'en fervent. faute d'autres armes ; & il 
doit fçavoir que les fers de ces inftrumens тей 
dans une playe font plus difficiles à retirer qu'une 
bale de moufquet ou éclat de grenades , parce 
qu'on peur retirer ces derniers de la méme playe 
ger olv ils font entrés, & que les autres , à caufe 
de leur figure triangulaire „ ne peuvent (опг que 
Par: une nouvelle playe oppofée à leur entrée» 
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(quand ils font placés dans des endroits qu'on ng 
Peut ou qu'on ne doit pas dilater. 

Les féches font envoyées de loin par le moyen 
d'un arc les dards font lancés de pris avec la 
main. Quand quelqu'un eft bleffé de l'un ou de 

autre de ces inftrumens , il fant tácher de l'arra- 
cher de l'endroit où il eft enfoncé ; mais parles 
efforts qu'on fait pour l'avoir , ou la féche fe romp, 
9n le fer du dard fe раге du bout du báton aus 
quel il étoit attaché, parce que. ces fers font faits 
d'une maniere qu'ils ne peuvent pas ordinairement 
revenir par le méme endroit par où ils font en- 
тё. Ce am Chirurgien à connoître s'il les peur 
avoir par la playe, & alors il la faut dilater avec 
le bifouri A. fans quoi il ne pourrait pas y 
Waff ` ou s'il doit avoir ce corps 


velle playe ;. & le pouffer dehors par le moyen de leye: 
cet impulfoir B. la playe арс fufffamment dila- 
tée, Quand c'eft dans un bras ou dans une cui(fe , 
il ne faut point balancer à le faire paffer de pare 
en parts enfuite on paffe dans Ja playe un (топ qui 
contribue à fa guérifon plus promptement que fi 
оп l'avoit retiré par la playe, 
Quand un dard eft 


ble(fé fe contentoit de lé (oute 


Ja playe il pourroit le faire fortie doucement; mais 
Par l'impatience du Бей qui fe retourne de tous 
côtés de ce corps étranger pour l'avoir , il fe fait 
Une dilararion de ces parties, qui fait que ces 
Hayes deviennent. mortelles. Dans une repetition. 
d'un Caroufel à Verf. > un garcon fut bleffé 
d'un dard qu'on beet für une Medufe : on Chi- 
Torgicn dilata auffitót la playe & retira le dard , il 
fn guérit en peu de tem 

On accufe les Sauvages d'empoilonner le far 


ANGEL раг Raifon de 
Ja partie oppofite , alors il faut у faire une nou- dilater la 


afoncé dans la poitrine ou Dificutté 
dans le ventre , il gelt pas ailé de le retirer: file d'extraire 


f t r & d'attendre da dedans 
qu'il ait un Chirargien pour le panfer, en dilaran des emie. 


Extraction. 
d'une pointe 


d'épée, 


* V. lat, 


VAcad. de 
Chicurgi 


Juin 1713. 
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de lets Aéches, & on dit que dans des combats 
il y en a eu qui fe font fervis de balesempoifon- 
nés: je crois les fauvages capables de le fair 
mais je ne crois pas qu'il y ait d'autres hommes 
allez méchans pour pouffer.leur rape jufqu'à ce 
point. Si le Chirurgien foupconnoit рак la playe 
& par les accidens , qu'il y cát du poifon , il баце 
droit donner des cordiaux & panler la playe avec 
un onguent fait avec la chériaque , la thérebentine. 
& l'huile de millepertuis. 

IL arrive fonvent que la pointe d'une épée fe 
caffe quand elle a rrouvé un os qui lui a refifté. Si 
on peut avoir l'épée саййе‚ le Chirurgien fe la 
fait repréfenter pour juger de la quantité qui eft 
reflée : fi сей après un combat ,. il faut qu'il еп 
juge fans ce fecours. S'il fencle morceau dein 
avec la fonde, il faut commencer par dilater la. 
playe, & avec des pincettes tâcher de le retire 
sil eft fiché dans un os, il faur avec des pinces 
faites en bec de corbin , le prendre & le faire fora 
tir en droite ligne» de peur qu'il. ne roüche à 
quelque vaillean op à quelque nerf en le retirant + 
quand le corps étranger eft forti › оп panfe la playa. 
felon la méthode ordinaire: (a) 


(a) Le Chi п doit fouvent tirer de fon genie feul 
les moyens d'oxtraire les corps étrangers arrérés ou ene 
clavés dans une partie. On raportera à ce fujet unc db 
BE 

s; Un homme Agé de 27. ansayant reçut violent coup. 
sj de couteau für [a partie antérieure de la quaerieme des. 

vrais. córes y fut panté erès-fimplemens pendant les 
» tois premiers jourts mais une roux extraondinalte 82 

hement de fang abondant étant fütvenus » on 
eut recours à М. Geratd. Il reconnut que les acci- 
э dens dépendoient de la prefence d'une portion de la. 
зз lame du couteau qui traverfoit la côte, & dont la. 
к lignes eck caviré do. 
2 la poitrine. Се corps ranger débotdole f pou 
»»ticur de la côte ; & y бой tellement fixé, qu'il Né 
» би pas polüble de le tirer avec differentes pincertese. 
Depuis 


э» pointe excedoie d'environ 


Dixi^ur. DEMONSTRATION. Зог 

Depuis quelques fiécles il eft forti des enfers un 
monflre habillé en moine, qui travaillant à la 
Chymie, a trouvé une compolition de falpêtre & 
de fouffre qu'on appelle de la poudre à canon. 
Certe invention diabolique a fait que l'homme a 
fabriqué des armes à feu de route efpece 5 & 
non content de piflolets , de fufils & de тош 
quets qui ne tuent les hommes qu'un à un, il s'eft 
avié de forger des canons capables d'en tuer dix 
où douze à la fois & de détruire & d'abattre les 


» ou tenailles, ni méme de l'ébranler au moyen des ci 
э» feaux & du marteau de plomb ; & quoique dans u 
э» cas аш preffane, il femble qu'on n'eut d'autre parti 
э» prendre que de fcier ou de cduper h dre à М. Gard 
т дна dn veni A cene etim desine 
» de dégager ce corps étrangers en le pou de des 
› dans en dehors. | E 
% Dans ce deffein il alla. choifir un dé, dont les Tail- 
leurs fe fervent pour coudre у il en prit par préference 
un de fer ; un peu épais & fermé par lc бошу il y fe 
теш с ше petite gouriere E 
te du couteau › & ayant De АЙСЕН Fe dé 
ir fon doigt index , il porta ce doigt ainfi armé dans 
la cavité de la poitrine, & réuffit par ce moyen à 
chaffer le morceau de couteau › en le pouffant avec 
us de dedans en dehors. 
» Ayant tiré le corps étranger yil quitta le. remit 
Те doigt index à nud dans la poitrine, pour examiner A 
le couteau en craverfane la côte ne l'auroit point fait. 
éclater еп dedans , il trouva un éclat capable de pi 
que, & qui tenoit trop fortement au corps de la chte 
pour qu'on pie en parer entierement, rt done 
|e part de len raprocher 8e pour le teni cu nivea 
de la cóte › il fe fervit du doigt qui étoit dans la pote 
trine pour conduire une aiguille courbe enfilée d'un 
fil cir, И fit fortir сетте aiguille au-deffüs de la côte y. 
qui par ce moyen fe trouva embarraffée par le fil en. 
dehors de la poitrine fur une comprcile cpaille d'un 
pouce, & ferra affez le noeud pour appliquer exatte- 
ment & remettre au niveau Detail Га апе 
»» On Tent айтеп que lee d'ane rade aufi 
ingenicufe a dü-étre non-feulement Ja ceffation des 
accidens mai encore une prompte suction. 


Eee 


Invention 
dela poudte 


À canon, 


Des D 


3emovfquergabines avec des bales de toute 


xeftées d; 


de corps. 


So» . Dm Devon De Ситт, 
тетра qu'il avoit élevé pour fa Brad 8: dez 
puis dix ans il a encore рата à la Cour un autre 
Moine , qui a cru qu'il ne fufiifoit pas d'extermi- 
ner dix hommes ауес un boulet de canon ; mais 
qu'il falloir en tuer au moins trente ; de pour- 
quoi il eft venu exprès pour en produire une nou- 
Velle fabrique , compolée de trois canons joints 
enfemble , qui chacun chargé d'un boulet , tirent 
tn méme-tems qu'on a mis le feu à leur lomitre 
commune. 
ales On charge les füfils , les mopfquets & les ca~ 
тез de calibres 
a" on. de golfeur , fuivant le diamettre du canon : 
* сеў bales de plomb quand le coup a été tiré de 
près › paffent au travers du corps où du bras ou 
d’une jambe , à moins qu'elles n'ayent trouvé 
quelque os qui les ait arrêtées, Mais quand elles 
viennent de loin , ‘étant à la fin de leur portée 
elles demeurent dans les endroits du corps où elles 
font entrées ; Celt pour lors que le Chirurgien 
doit travailler à les retirer, саг tant que le corps 
étranger fera dans Ja playe , il n'e(t pas dans fon 
pouvoir de la guérir, parce qu'il eft un obftacle À 
fa reunion. , qui eft Ia fin qu'on fe propofe dans la 
Buérifon de routes les Hate 
П ne faut pas néanmoins prendre 
ce que je dis, je бай qu'il y ena qu 
quoique la bale foit demeure dans la playe : mais 


cela arrive fi rarement, que prenant ce qui atrive 
le plus fouvene comme опе regle gén 


pouvons dire que tous les corps deen 
dans les playes. empechent. qu'elles ne gueriffent s. 
Ж qu'il faut employer tous les moyens que la Chi- 
rurgie nous ptéfente pour les avoir au plütót s cat 
fi on diflére „la partie fe tumefie Er оп abeau- 
cóbp plus de peine que fron. s'y étoit pris peu de 
tens après qu'on a été Hei : faur donc avant 
qué de. pofer le prémier appareil, retirer le corps 


Dore DEMONSTRATION. 80; 
ranger , à moins qu'on n'y trouve de grandes 
difficultés, ou que le Chirurgien n'ait pas pour 
lors les inftromens néceffaires. 

La Chirurgie fecondée des précepres généraux 
nous montre comment il faut fortir les corps 
étrangers „ & elle a inventé plufieurs inftrumens 
de differentes efpéces pour les retirer. IL faut que 
le Chirurgien foit inflroir des unes & des autres 
mais particulierement ceux qui font deftinés pour 
les Armées , & für-tout dans ce tems-ci plus que 
dans aucun autre , où il y a tous les jours des oc- 
cafions de pratiquer сетте Operation , par le grand. 
nombre de combats & de fieges où tant de géne- 
reux Francois expofenr leur vie pour le fervice & 
la gloire du Roi. Mais quelque infiruétion qu'on. 
Chirurgien air prif dans les écoles , il en apprend Le Chin 
encore plus dans les Arm 


a dit, parce qu'il y a tant de playes differentes & 
fi extraordinaires, qu'il ne peut être guidé pour 
lors , que par fon bon fens & for 


La premiere chofe quele Chirurgien doit fai- Les chofes 
re, c'eft de s'informer de la diftance qu'il y avoit dont il faut 
entre les combattans pour juger de la profondeur qu'il sias 


falfe mettre le ЫеПЁ 9": 


ion qu'il бојс, аба de pou- 
voir conduire la fonde par le méme chemin que 
la bale a fair, il faur enfüite porrer la main à la 
Partie oppofée , pour voir fi on ne fentira point la 
bale; car fouvene après avoir craveríé la partie s 
elle s'anêre fous la peau qu'elle anra poutiée feu- 
lement, n'ayant plus eu аа de force pour la 
percer. Si on la fenrà la partie oppofée à fon en- 
tie, il faut avec on biftouri C. fire баг cette Ба- 
le nne іпсібоп proportionnée à (а groffeur, & 
avec une petite tenerte D; la faire fortir. On done 
те l'entrée dela playe deux petits coups de bif- 
touri, Tun en-haur & l'autre en-bas pour changer 
Есе» 


de la bale ; il faut aufi qu 


dansla méme fitu 


› & il faoc fouventgien doit 
qu'il compte plus fur fon genie que fur ce qu'on lui te. inveni 
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a figure en longitudinale , on paffe un (ton au 
travers de la playe, & on la panfe cn la manicre 
ccontumée, 

Sila bale eft тейде dans les chairs , & qu'on la 
feme avec la fonde il faut commencer par dila- 
ter la playe , fans quoi ор ne pourroit pasla faire 
revenir par le même chemin, Certe dilatation eft 
encore néceffáire pour introduire l'in(trument avec 
lequel on la doit tirer en dehors. De ces inftru- 
mens il y en a de plufieurs efpéces qu'on appelle 
des tire-bales : en voici douze de differentes figu- 
Тез „que j'ai fait graver for la planche qui eft à la 
tête de cette Démonftration. 

Dives. Le premier: eft n dilatatoire Е. qui fert A deux 
infromens fins : qui font , 19. de dilater & d'élargir la playe , 
PET" tont pour voir ce qui eft au fond ; que pour donnee 

з, Le di. lien à quelque antre inftrument de prendre & de 
datore, faire fortir le corps étranger avec plus de facilité s 

2°. de fervir lui-même de tire-bale , car il la peut 
prendre, la ferrer & là conduire dehors fans le 
fecours d'aucun autre inftrument ; avec cette di 
тепсе qu'aux autres rire-bales , il faut ferre 
deux branches qui font hors dela playe , & qu'à 
celui-ci il faut les écarter. 

a Tetite- La feconde eft un tire-bale à cuillére Е. ainfi 
Tales cueil- appellé , parce qu'il en. a Ia figure s cet inftrument 
ES айп manche , afin de le tenir avec plus de ferme. 

té, il eft long, pour aller ju(qu'au. corps étranger , 
& ayant faic entrer. 1а bale dans la cavité qui eft 
un pen recourbée, on Ia conduit dehors en lui fai= 
fant faire ce chemin fans trop fe prefer. 

э. anneau, ` Le troifieme eft le. tire-bale à anneau С. qui a 
cenom , parce que le bout qui va chercher la bale 
«гопа, & fait comme un anneau: get lui qui 
embraffe là bale, & qui quand onle retire la- 
mene dehors avec la méme facilité qu'elle уе 

4 Xerocher ©! А 

бё. La quatrieme eft un tire-bale à rocher moulle 


Due DEMONSTRATION: Sof 
Н. qui ayant accroché Іа bale la conduit dehors ; 
il e(t long pour aller jufqu'à la bale, & emman- 
ché pour s'en fervir avec plus de commodité, 

Le cinquiéme eft un tire-bale à crochet fendu I» 
dont les pointes font moufles, pour ne point blef- 
fer de parties: il peut fervir pour tirer & accrocher 
les morceaux de la chemifé ou du vêtement que 
Les bales font prefque toujours entrer avec elles 
jufqu'au fond des playes. 

Le fxióme eft un inftrument appellé bec de. 4. Bec ёс 
corbin К. dont les branches qui- entrent dans Ја < 
playe pour chercher les corps étrangers font trè 
longues pour pouvoir s'en fervir сп toutes fortes 
d'occafions, 

Le feptiéme eft nommé le bec йе grue L, para 
ce qu'il Jui reffemble , il а un терг pour le di~ 
later quand. il eft: entré dans. lai ріаус у alin de 
pouvoir charger: la bale facilement & la retirer 
enfüite. 

Lc buitiéme s'appelle boc de chnne M. ou bec 
large: fes extrémités font dentelées , alin de tenir 
la bale ferme & arrêrée , de forte qu'elle: ne puiffe 
pas s'échaper. 

Le neuviéme; e(t un bec de canhe à viffe М. qui eene 
parle moyenide certe viffe: ferre tellement а Баје бее 
quand. elle. eft chargées, qu'il-ifauc- qu'elle: forte 
avec. l'inftrament. 

Le dixiéme eft appellé bec de lezard. О. à caufe 
de la reffemblunceiqu'il a'avec la tête d'un lezardit 
il n'y a que fon extrémité qui s'ouvre par le moyen 
d'on reffort qu'on. ponffe & qui (e ferme en icti- 
rant le même reffort qui eft renfermé dans une ca 
nule creufée dans le corps de l'inftrument. Em 

'onziéme. eft un inftrument auquel on a don- phoníin, 
né le nom d'Alphonfin P; parce qu'il a té inventé 
par Alphonfe Ferrier, Médecin de Naples: il eft 
Cobalt de trois branches , qu'on ferre-par ile 
moyen d'un anneau qui ke embraffe. ;. Daf, 
Еее 


sd crochet 
fendu. 


7.de grues 


806 — Dis OPERATIONS DE CHIRURGIE , 
ment ainfi ferré eft introduit dans la plage ju(ques 
für la bale ,, & retirant pour lors l'anneau vers le 
manche, ces branches s'écartent & faififfent le 
corps étranger у on repouffe enfüire l'anneau , qui 
en len ces trois branches, enferme fi bien 
1а bale qu'elle ne peut manquer de fortir avec l'inf= 
trument, 
22, Lats. Le douziéme eft la raricre outirefond Q done 
zice, Ja pointe eft une petite viffe qu'on faic entrer dans 
Јам bale en la tournant, par le moyen d'un écrou 
conduit dans une canule qui eft dans route Ia lon- 
enen de l'inftrument : il eft particulier pour les 
bales qui font enchaffées dans les оз car il ne con- 
vient pas à celles qui font dans les chairs, 
qu'il faur, qu'elles foient appuyées,- або que la 
ville puiffe faire (on trou dans les bales, 
De vous ces; inftrumens on ne peut point prefa 
crire; celui. auquel. ón; doit donner la préfarence з 
ils ont tous leur utilité particuliére felon les diffé 
rentes porries; dont: on doit rirer les bales, get an 
Chirurgien de faite: clioix. de celui qui lui con- 
vienr le mitux:y apris hvoir reconnu la nacure du 
corps étranger & l'endroit où il eft. 
cerino. Quoique lar Chiroigie foic fertile en inftrumens 
Pracht par le stad nombre qu'elle go en préfente „ il 
fien P^. fe-trouve néaomoins des occalions où ils nous font 
RUE de peu de fecours ; il faut alors que le Chirurgien 
chiinvenre de nouveaux , qu'il en Те des modé- 
Jes pour les faire faire par le courelier , de la gran- 
dee & de la figure qui peur être, capable de tirer 
les bales бе quelque endroit du corps où elles 
foienuentréés eat A ne-faur. point qu'un Chirur- 
gien «e rebute & qu'il renonce à les avoir , à moins 
d'une impollibili:c..abfolt 1 
месе Оп ne doit pas feulement entreprendre de tirer 
faire prow Une bale on ш autre corps étranger, mais on le 
temeni lox- dote: faire. an plâtót z on trouve dans les bleffés. 
собр plus. de-fournilfion, dans, le premier ap- 


DIXIEME DEMONSTRATION. 802 
que dans la fuite du panfemenr ; ils fe lailo 
fent faire pour lors toutes les incifions que le Chis 
xurgien trouve À propos. J'ai và dans les armées 
des foldats , qui non-fenlement ne failoient pasun 
сті, mais qui ne fourcilloient pas, quelque douns 
leur qu'on leur fit ou pour avoir une bale & yn 
éclat de grenades, ou pour leur faire les inciions 
néceffaires ; il faut donc que le Chirorgien profite 
de сеге difpofiion , parce qu'il arrive fouvent 
que le lendemain ou un autre jour, on ne les tron- 
ve plus dans la même refipnation à la volonté de 
leur Cbirurgien. 

Le retardement pent. être encore préjudiciable 
fur la facilité d avoir Ја bale. Immédiatement après" 
la bleffure , en Suivant fon chemin on peur la trous 

mais G le Moi a marché on ag 
«lle. peut avoir changé de place ; & G elle eft dans 
un bras ou dans une cuiffe, par fon propre poids 
elle peut defcendre ,, & alors on eft obligé de faire 
de plus grandes incilions qui peuvent méme dez 
venir, inutiles quand elle a trouvé un efpace entre 
deux mufcles pour fe gliffer. 

Ш y a encore une troifiéme raifon qui ne pers 
met pas au, Cbirorgien de différer, сей que le 
premier jour la partie n'étant point encore еп 
on peur plus facilement découvrir le corps étra 
ger & le faire (опг fans beaucoup de peine з mais. 
Jeton attend. au lendemain où à un autre jour , 


on là trouve tellement. ramefée par la Auxion qui 


Selt jette. deffus , qu'on a de 1 ic à fuivre la. 
trace qu’elle a faite, parce que l'enrrée Sell rey 
H v- & les chairs fe font bourfonfées з D on. 
ne peur pas fe difpenfer de faire quelques inci 
fions, elles font pour lors beaucoup plus dou- 
Joureufes qu'elles 'auroient été dans le premier. 

pareil. 

C'eft un, abus de croire qu’il y ait di médicas 
mens capables d'attirer les corps étrangers : il ya 

H Eceg 


Danger dis 
waeren 


80$ Drs OrsnArrons DE CHIRURGIE ; 
néanmoins des Auteurs qui en' font de deux forz 
tes; ils difent qu'il y en a qui agiflent par une qu: 
Jité manifefte ; d'autres par une qualité occulte : 
Jes premiers font la poix , le galbanum & plufieurs 
autres gomınes ; les feconds font l'ambre jaune » 
Paimant, & quelques autres. Un bon Chirurg 
ne doit attendre aucun fecours de ces médic 
mens, il doit avoir plus de foi aux inftrumens 


A Dam DEMONSTRATION: 809 
eure une bale qui n'avoit pas percé la peau , il fit 
Une perite incilion für cette bale qu'il tira par cet, 
endroit ; il crut n'y ayant qu'une entrée , qu'il n'y 
avoit qu'une bale, mais il y en avoit deux, done 
Pune ayant rencontré le femur, n'avoit pas percé 
comme la premiere, certe demiere bale tomba 
peu à peu au bas de la cuilfe - & elle ne fortit que 
fix mois après par un abfcès qui fe fit au genou. 


Toutes les bales ótées , il refte encore des corps Corpsétran- 
Dee ber. On trouve des Chirurgiens qui fans trop tem- Étrangers qu'il faut avoir , ce font des morceaux det" quon 
Yoioratter- barraffer , attendent la fortie de la bale par les ac- habit & de la chemife que les bales emportent & joi jc ba 


Sca UP!" cidens qui furviennent aux playes d'arquebufades 3 pouffent devant elles jafqu'au fond des playes. Ens, 


qu'à toutes les drogues de la Pharmacie. 


"` ls prétendent méme avoir beaucoup fait quand ils 
y ont mis du levain, de la fiente de pigeons & 
d'autres remedes pourriffans qui y procurent une 
grande fopuration ou un abícis , dans le deffein 
que le pus entraînera avec lui la bale en lui traçant 
le chemin par ой elle doit forts Ce moyen me 
paroit dangereux , püifqu'il ne fe fait point d'abfeds 
fans de violentes douleurs qui caufent Ia fcire & 
qui rendent la core longue & difficile , & qu'on 
пе peut l'efpérer fans faire des ouvertures pour 
donner йе à la matieré & au corps étranger s 
Celt pourquoi il faut viter certe pratique qui пе 
peut être füivie que par des Chirurgiens timides 
qui ont plus de crainte en faifant des incifions , 
que le malade n'en a en les fouffrant. 

Lorfqu'on a tiré une bale lon n'a pas quelque 
fois tout fait , les foldats en chargeant leurs тош, 
quiets y en mettent fouvent deux ou trois : j'en ai 
vû qui ayant des bales d'un trop gros calibre les 
toupoicnt en quatre, & qui mettoient ces quatre 
quartiers dans leurs fulils , c'eft la raifon pourquoi 
il faut examiner s'il y en a plufieurs , avant que 
de раш le bleffé. Un Officier Suiffe fut bleflé à 
Fatragoe de la Citadelle de Cambray d'un coup de 
moufquet À la partie anterieure & moyenne de la 
Ёш, Le Chuurgien ayanr fenti à la partie роде, 


examinant l'habit du Holt, fi on en trouve une 
Piéce emportée de la figure de la bale , on eft fùr 
qu’elle eft dans la playe 5 c'eft-pourquoi il en faut 
faire l'extraction promptement , fans quoi il feroit 
impoffible de guérir, comme il arriva à M. de 
Ponti qui fut blelfé en Irlande au Siege de Lon- 
Sonde d’un coup dé moufquet qui avoit. port 
Morceau de fon jufteatcorps dans 1а playes La 
bale ayant été tirée on пе fçavoit à quoi attribut 
le retardement de fa puérifon , il fe faifoi de tems 
tn tems dés abfcès qui épuifant fes forces, l'as 
voient mis dans une maigreur effroyable, loriqu'il 
arriva un Ghirargien de France qui fit de nouvel. 
les incifions , qui tira la piece d'étoffe qui faifoie 
tous les défordres , & qui le guérit en peu de tems. 
En. chargeant un. Ф] on met for la poudre un 
tampon de papier, & la bale par deift, Dans un 
Coup tiré de prés, la bale aura ра à travers la 
Partie , & le tampon qui l'aura fuivie , peut être 
demeuré dans la playe 5 delt une circonftance fur 
laquelle le Chirargien. doit faire attention , parce 
Que ce fait eft arrivé tràs-fonvent , & qu'il féroic 
3mpoffible de guérir rant que ce corps étranger fe 
toit dans la plage , & il faut non-feulement ôter 
tour ce qui eft venu de dehors , mais encore les 


efquilles d'os gui quand elles font fparées  pi« 
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AUR Я p Dixit DEMONSTRATION: 
dE de Pu de бшнш rE es abfcès qui. rendent la cure très-difficile. Il ne 
: P playes de fend qeu de иң, впав бх donc pas prétendre guérir un coup de mous 
Lhénorra EN E EE ER IR OI peu de. fang s quer aufftór qu'un coup d'épée , & il fant être 
sicat шч у, SCH Ee , P ge cud attentif für les accidens qui у furviennent qui font. 
sor. playes ne ua) ce quelle souche fait un efcarre toujours très-Ficheux. Sd s 
== ша а ныр саша аыр ere Si une bale étoit enfoncée dans wn os, il fau- fxtsdlom 
Е NE дой yer de la tirer avee un Gett ou шет 
ant à tomber, sit quelquefois des bémor- riere; mais û elle oie enclavée fi fortement 
mes QE périr le bleffé , G le Chirargien qu'on ne pr pas l'avoir , il faudroit plütót la li 


it promprement , c'eft-pourquoi. il fer que de tourmenter le Бей en faifanc des et 


doit être für fes gardes & ne rien afforer avant forts trop violens 5 il. faudroit pour lors attendr 
que les efcarres foient entierement féparées , qui Тана оп де Los, parce que ce qui еп а d 
proche des gros vaiffeaux font d'une dangereufe touché venant à. fe féparer, enusine là bale avec 
conféquence. کرت‎ LE 
1х Мну... Les Dien & les dépôts far des parties blef- Le un os ef à plomb lorfqu'il vient À être frapé Des baler 
font grands: fées d'armes à feu , font toujours plus grands que d'une bale , il en artêre le coup; mais s'il e(t panc qui ser 
fur les playes faites par des inftramens tranchans ee le long de 
Ces derniers ne font que couper & féparer les раге 
c55 mais les autres en rompant & déchirant leş 
fibres d'un mufcle, y canfent un tiraillement qui 
oblige les humeurs de tomber deffüs & de faire. 


ché, elle coule le long de Los, de maniere qu'elle; 9 
monte ou defcend fuivant la pente qu'elle trouve 
à l'os en Ie frapant, nous en avons vû deux exem- 
ples füneftes , l'un à M. le Prince de Roban Le 
au genou, dont la bale fe coula en montant le 
xg du femur; Pautre en М. de Saint- Mars qui 

(а) On croyait autrefois qu'une bale de fufil bralo Long da femur 5 Pautre 

b é e c Lot a bale monta le 
mais pluficurs experiences ont défabufé de ссе c avoit le coup au pied, & dont la b 
hion, Elle dechire es partes elle les contond s elle Jong du tibia , ils en font morts tous deux , & quoi- 
Selle plus ou moins à proportion de leur seance; que les Chirorgiens ayent^apporté tous leurs foi 
Contre quelque pros Va y parce quien Dane pour les en garantir, on leor en a imputé la cau 
ceux qui ne font s> elle eh raproche our n'avoir pas cherché ces bales dans les endroits 

arois pour que Je fang ne puille pas couler. od on les a trouvées aprés leur morts 
 dechiemen des тайгак forme un efcame qui are A ceux dont le crane a té frapé par une bale ps conp 
dux cran de la Paye bi Chien EN EE 4l s'y fait un étonnement de cerveau. Le nombre je bale à la 
ху auquel 14 rupture de plufiacs petits Vaiicatc de ceux qui en meurent eft plus grand que de ceux te. 
nr trillemenc des parties oribus beats qui en réchapent, parce que la commotion fait 

coup. Le voir, le bleu & les autres diferentes couleurs 
Sesde bre тий d'dan hement DEE | — dans cette parie font wes ddlictes j il пуа que 
terieur de la partie bleffée. Ainf il faut regarder les le trépan qui puilfe donner iffüe à ce fang SC 
Мейїгез faites par les armes à feu comme des playes coníéquent qui pailfe garantir de la mort; Celts 
compliquées d'apo(témes. C'eft ce que lAuteur donne 
entendre, lorfqu'il. dit que les dépots y fonr gratis 


toujours extravafer le fang des petites venules qui 


pourquoi pour peu que le crane ait été touché & 
découvert par la bale, il faut trépaner, & quoi: 


Dare DEMONSTRATION: 813 
me leur emporte qu'un bras où une jambe; nous 
avons parlé de ces fortes de playes hier en faifant 
Y'ampuration. 

Une bale ou un autre corps étranger étant reti- Précautions 
té, il faut avant que de panfer la play. avoir povr le pan- 
égard à deux ou trois circonftances, qui font, т”. e 
de chánger la figure ronde de la playe en une lo 

ivudinale par deux coups de biftouri R. qu'on 
donne Pun en-haut & I autre en-bas , felon la re 
titude des fibres des mufcles : 29. de f 

<goûe à la playe en la grandiffant en-bas, afin 
que le pus puiffe s'écouler facilement, & qu'on 
пе foit point obligé de la faire par la fuite + 39. de 
paler une aiguille S. enflée du feton T. dans la 
ploye G elle traverfe la partie, afin d'y pouvoir 
porter les remedes avec facilité. 

On fe fert dans les commencemens d'un digentif Fan Zu, 

pour aider à la féparation des efcarres ; mais il quebufade 
faut qu'il foit anime , & non pas û pourriffant que 
celui dont on fe fert aux playes contufes, afin de 
ne pas procurer une trop grande foppuration. 
Quand les efcarres font tombées , on fapprime le 
digefü s on travaille à delfécher la playe avec de 
l'eau vulneraire , qui eft excellente à ces fortes d 
playes , & à laquelle pour cette raifon on a donné 
le nom d'eau d'Arquebufade. 

Le Chirurgien met cette, tente de charpie V. Panfement 
dans la playe quand il y a une néceffité qui le de- de la раје, 
mande, & il ne s'en fert point du tout quand il y 
а rel un (боп: on met for la playe un pluma- 
ceau X. plat, couvert du digeftif, puis un em- 
platre Y. & une compreffe Z. trempée dans l'eau 
de-vie où du vin aromatique, & on finit par la 
bande а ou par un bandage орі ог fait avec cette 
bande b roulée à deux chefs : on. continue enfuite 
le panfement de la maniére que la bonne Chirurgie 
l'ordonne. 
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que je vous dife que ces fortes de playes foie 
tiós-périlleufes , nous avons des exemples de plu~ 
ficurs qui en font диби. 

Des playes Шу a encore des éclats de bombes & de gre- 
des éclats de nades qui font des défordres éponventables , en. 
grenades. tuant ou Helfer tous ceux qu'ils frapent. Je ne 

vous растї point des éclats de Bombes, parce 
que ceux qui en font bleffós n'ont pas befoin d'être 
рапб ; la mort foit de (i près ces fortes de playes 
que la Chirurgie ne peut leur être d'aucun fecours. 
Mais pour ceux de grenade j'en ai panfé beaucoup; 
& j'en ai tiré des éclats qui fe fichent dans toutes 
les parties du corps , excepté de la tête dont tous 
ceux qui en font frapés meurent par le grand fra- 
cas qu'elles font ай crane & par l'ébranlement. 
qu'elles caufent ай cerveau qui en demeure érour= 
di & alfoupi, comme s'il avoit été frapé d'un 
coup de malle. 

La grenade en crevant fe caffe en plufieurs mor- 
ceaux dont les éclats entrent dans les chairs plus 
où moins felon qu'ils font petits ou gros , ou felon 
qu'on elt éloigné de l'endroit où elle a crevé: Au 
Siége de Cambray j'en tirai un de la grandeur de 
Ja paume dela main , qui étoit entré fi avant dans 
1а Feffe d'un Officier qu'on ne le voyoit point: M. 
Befiere m'a dit en avoir và qui. soit placé dans 
le fcrotum 5 mais enfin en quelque partie qu'il 
foit , il fant en délivrer le bleffé au plütót , ce qui 
demande des incifions qu'on ne peut pas preferire 
ici , & que le Chirurgien fera felon la fituation de 
la playe & la nature du corps étranger. 

Drs boulers , Оп ne met point les boulets de canon au nombre 
de canon, des corps étrangers dont on doive faire l’extrac= 

tion; ils envoyent au tombeau tous ceux qu'ils 
touchent, & point d'exemples qu'il en foit 
demeuré dans le corps de quelqu'un qui ait eu bez 
foin d'un Chirurgien: c'eft une efpece de bonheur. 
À ceux qui fe trouvent dans fon chemin , quand il 


туа 
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Fic. LIII. POUR L'APPLICATION DU SETON. 


E Geen eft une opération de Chirurgie qui 


fait deux trous à la peau par le moyen d'une 
А 


groffe aiguille enflée: ce nom de (коп eft dé- 
1ivé du mot latin fèra, qui veut dire foye de co- 
thon , parce que les premiers Chirurgiens s'en fer- 
ravers les deux playes faites 


olent pour la paffer à 

par l'aiguill Ў Pd 
ewe Ceux qui ont füccedé aux invenrgurs de cette 

ion ont prétendu avoir mieux rencontré en 
fé fervant du crin de cheval, parce qu'il eft plus 
Jong & par conféquent plus commode. Les fuccel 
fenis de ceux-ci ont foprimé le crin , difant qu'il 
étoit trop dur dans une playe, qu'il ne facilitoit 
yos allez la filtration des homeurs qui eft la fin. 
qu'on fe propofe : ils ont mis à fa place une méche 
de cotton comme plus douce & plus capable 
d'exécuter leur intention. Et enfin il s'eft trouvé 
d’antres Chirurgiens qui ont fait le procès à la 
méche de coron, préteridant qu'il a de petites 
pointes qui picorant fans cefle la paye » а fariguent 
&linconaxodent, &ils veulent qu on fe ferve de 


Рихте'ме DEMONSTRATION. 
fil de lin retors , qui n'ait pas encore pa(fe la Те уе. 
Le хоз fe peut appliquer en toutes les parties 
du corps 5 mais celles où nos Anciens l'appli- 
quoient ordinairement étoient à la nuque du cou, 
dont ils efperoient des avantages confiderables : 
le croyoient excellent pour le mal caduc 
les hydrocephales & ponr toutes les Ruxions fur 
routes les parties du vifoge , & Fabricius Hildanus 
dic еп avoir fait des gucrifons qui peuvent раба 
pour des miracle 
On fe fervoit anciennement du fer 


pour 


Endr 


оо Гарі 


ardent pourManierean- 


percer la peau , & voici comment on s'y ргепоје, “ne de 


On faifoit affeoir le malade fur un йере fans dos 2 
on lui faifoit pancher la tête un peu en arriere! 
afin de pouvoir pincer Ia peau du соп, оп la mmer 
toit entre les deux platines de cette tenoille A. 
faice en forme de gofrier , & percées pour y faire 
paffer l'aiguille : en tenant ай de la main gauche 
la peau ferrée dans les tenailles, on prenoit de 
la droite un caurére а tont rouge qu'on 
fouroit dans les trous de la tenaille, & qui par ce 
moyen faifoit deux trous à la peau. Le cautére 
a&tuel ayant faffifamment agrandi les trous , on le 
retivoit , & l'ayant donné à un ferviteur , on pre. 
noit de la méme main une grolle aiguille C. faire. 
comme des carlets de Cordonniers , enfilée d'u 
пе méche D. & on la paffoit par des trous avant 
que de lâcher la teuaille. La méche pal 
Óxoit la tenaille & l'aiguille, lai 
dans les playes après l'avoir imbibée d'un médica- 
ment fait avec l'huile & le jaune d'œuf pour 
der à la féparation des efcarres + on mettoit far ces 
Playes un des plumaceaux E. E. trempée dans le 
même remede , puis l'emplatre F. la сотре: 
С. & la bande Н. avec laquelle on faiíoit le ba 

dage circulaire autour de la tête, on tiroit tous 
les jours un peu de la même méche pour condui- 
Te ди nouveau médicament dans les playes après 


t la méche 


cet la 
peau pour le 
fron. 


Panfemenc 
de la playa. 


Towilité du 


fion, 


816 Гез OPERATIONS pe Camurorr ; 

la chute des efcarres, on continuoit ce changez 
ment de place à la méche , & quand elle étoit 
ule on en atrachoit une autre à fon bout pour la 
renouveller , & cela tant qu'on jugeoir la diftila 
tion des hümeurs nécefaire pour la guérifon des 
maladies qui avoient obligé de l'appliquer. 

Jl y a eu dela conteflation entre les partifans 
de cette opération , fçavoir fi on devoit pincer 
Ја peau en long ой en travers; c'eft-i-dire, fi 
les deux trous devoient être à côté l'un de l'au- 
te, ou l'un au-de(füs de l'autre: c'eft un fait 
d'une fi petite conféquence qu'il ne merite pus 
qu'on s'y arrête , d'autant plus que cette opéra 
tion ne fe pratique plus aujourdhui. Quand il y a 
une neccflité de donner un égoùi meurs 
qui font routes ces maladies de la tête, nous ap- 
pliquons une pierre à cautére dans la foffètte du 
соз & par ce moyen nous leur donnons iffüe , & 
fe filtrant fans celle , ces maladies fe guériffene 


auff bien que par le féton. 
Les Italiens ont été grands amateurs de cette 
ation , mais il m'a paru qu'ils font beaucoup 
xcvenus de cette opinion $ car étant en Italie j'en. 
ai v beaucoup qui portoienc des cantéres aux br 


Le (&on n'eft pas feulement cruel dans fon appli- 
cation; mais il eft encore fort embarra(fanr dans 
fes fuites : le сашёте пе demande, point tant de 
préparatifs › il fait moins de douleur en le po- 
fant, on le panfe avec plus de commodité, Sen 
en reçoit les mêmes utilités ; ce get donc pas 
fans sation que les Italiens & les Francois l'ont С. 
titné à la place du féton. 

Enfin, s'il fe trouvoir quelqu'an tellement pr 
venu en faveur du (хоп qu'il le preferát au сапа 
те, je confeillerois pour lors au Chirurgicn de ne 
fe point fervir ni de la tenaille апі du fer ardent”, 
mais feulement de cete. aiguille I. large Sctran- 

de ce cordonnet К. & de la paffer à 
travers 


Dixw'me DEMONSTRATION, Siz 
travers là peau de la nuque du con en la pinçant 
feulemenc avec les doigts de la main gauche : de 
сепе maniere сете opération fe fait en un mo- 
ment , il n'y a point d’efcarres à tomber , & le ma- 
lade en reçoit les mêmes uilités. 


On entend encore par ce тос de feton une pez Ufage dela. 
tite bandelecce de linge fort étroite ; qu'on patfe Bandelete. 


avec le fecours d'une aiguille à travers des playes 
qui ont une entrée &.une fortie; je vous ai dic 
tantót qu'il en falloir palfèr un dans les plaies dont 
оп avoit tiré les bales ou Les autres corps étrangers 
parla partie oppofite. 

On prend cette aiguille à (&ton L, qui elt mouffe, 
par le bout pour ne point bleffer , & qui eft enfilée 
de cette bandeletre M. qu'on fait poffer par la. 
plaie de parr en part, imbibée de tel médicament 
qu'on a jugé A propos voilà une aure aiguille 
NN. plus longue compofée de deux piéces poux 
être plus portative, & qu'on joint enfemble par 
Je moyen d'une petite ville, & dont on fe fert 445 
les playes qui traver! Шз. Le fton placé 
on бе l'aiguille , & on continue le panfement 
comme nous avons déja dit. 


Fic. LIV. POUR L'OUVERTURE D'UN. ABSCE'S, 
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"Quverture d'un abfcis eft appellée Onxoto= 
L mie qui eft dérivé de deux mots grecs, d'on- 
dor qui fignifie amas de matiere , & de remrem , 
qui veut dire couper , de forte que cette operation 
«onfifle à faire une incifion dans l'endroit où il y 
a de la matiere amaffée, eu 
Elle ef Aen Celt l'opération que le Chirargien fait le plus 
plos és, frequemment , il a tous les jours des occafions 
d'ouvrir quelque tumeur ou quelqu'abfcis. Je 
n'entrerai point dans le détail des caufes des tu- 
meurs contre nature, je füppofe que le Chirur- 
gien doit avoir Iù ce que tant de celebres Auteurs 
nous en ont écrit, & qu'il e(t inftrüit de tout ce 
qui les regarde en general, & des remedes qu'il 
convient de faire pour les diffiper par la voye de 
la refolurion. Je me bornerai à dire feolement ce 
qu'il faut faire lorfqu'elles ne peuvent point gué- 
xir que par le moyen de la füpuration. 


Quand un Chirurgien entreprend de traiter une 
tumeur qui doie finir par la füporation , il faut 
qu'il examine bien les fignes qui. marquent en quel 


Examen qui 

Sick 
état elle eft, les uns montrent que la matiere fe 
fuit, & les autres qu'elle et faite, ` 

Signe dela Ceux qui indiquent qu'elle fe fait, font ty- 

matiere fer^ eur, douleur & rougeur à la partie le malade 

E fent un battement dons la tumeur , il ne dort poine 
& il a de la Révre: Hypocrate nous dit que lorique 
la matiere fe fair, la fievre & les douleurs bueden. 
ment. Si le Chirürgien rouche la tumeur & qu'il 
ne fente point de Auétuation › ceft figne que la 
matiere vol pas encore cuite , & alors il lui doit 
aider par des maturatifs & des роши не. Si la 
чипецг elè petite , il fe contentera d'y mettre un 
emplatre de diachilon gommé avec un peu de br- 
filicon з mais fi elle eft golf, dure & cloipnée de 
la coétion , il fat qu'il fe ferve de remedes. ng 
Рой ах о Ar qu'il employe les catoplaftnes fire 
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&vec l'ofeille , l'oignon de Їуз, les racines de gui, 
mauves, le levain de pite & la fiente de pigeons , 
le cout cuit avec l'axonge de porc. 

Les fignes qui lai monttene que 1а matiere eft Signe dela 
faite, font diminution de renfon, de rougeur & ma са pus 
de douleur. La tumeur s'éleve un peu en pointe , 
elle femble marquer l'endroit par ой la matiere 
veut fortit $ en mettant les deux doigts indices 
deffùs , & les appuyant alternativement , on fent 
la matiere Boter dans la tumeur се qui eft un fi- 
gae indubitable qu'elle eft en maturité, & qu'il 
en faut faire l'ouverture ай plütór. 

Les bons Praticiens nous propofene deux ma Deny ins 
nieres pour ouvrir les abfcès, ou avec les pierres nice den. 
À caureres , ou avec la lancette , ces dqox moyens séi les able 
ont. également. bons ; mais il e(t des rumeurs où €» 
le premier eft néceffaire , & il en eft d'autres où 
la lancette eft préferable., Les voici en peu de 
mots. 

Quand la tumeur eft faite d'humeurs froides & go qué ee 
qu'elle а été lente À fe meurit , il fanc en differer on doit ie 
l'ouverture le plus de tems que faire fe peut , on ne taders 
rique rien pour artenidre ; car la matiere faite d hu 
meurs froides & douces ne peut point faire det 
carres ni le même. défordre que feroit celle d’une 
humeur chaude. De plus, fi on ouvroit ces fortes de 

Gär qu'on fene de la Auétuation dans le 
milieu, il refteroit de la dureté qu'on auroit peine 
à amolir par la fuite; c'eft-pourquoi il faut retar. 
der jufqu'à ce que le ront foit en tat d'être voidé à 
parce que Ja matiere fait la matiere, & ce qui eft 
déja cuir aide À cuire ce qui refte - & pour lors 
il Faut fur coute la longueur de la tumeur , appli- 
quer une trainée de caureres, pour deux raifons s 
la premiere » parce ech chaleur des caureres A quor 
perfc&tionne la coétion de l'humeur ; & la feconde les cute 
Parce que les efcarres tombées, il y a une ouvertu- (on Aa 
te fuifante. pour porrer des remedes capables 19 
Fffa 


$10 .— Des OPERATIONS DE Cintre, 
de fondre & de confümer les durerés qui van? 
roïent-pas pu être amolies par la füparation. Aux 
abfcès profonds il faut encore fe fervir de pierres 
à cauteres , parce qu'elles font une ouverture plus 
Large que la lancette , & qu'elles facilitent ainfi es 
moyens de porter les remedes dans toute la cavi 
de l'abfcis. 
Mais quand la tumeur meurit promptement, & 
que par D moleffe on connoît que la matiere a pris 
une coflion parfaite, on ne doit pas attendre 
qu'elle ait rongéla peau pour fe donner une іце 
elle-même; car par fon fejourlelle peut fiire du 
defûrdre en rongeanc les fibres de chair qui fone 
plus tendres que celles de la peau lors fe 
Servir de la lancette, & fans différer, faire une 
ouverture fuffifante pour vuider tout le pus conte 
па dans la tumeur. 

D'bio Шуа des Auteurs qui ont inventé un anneau 
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‘Cauteres BBB. dans la fente. de l'emplátre , & par 
дей» on met certe. petite compreffe longuette С. 
qu'on a mouillée, afin qu'elle falfe plütór fondre 
Jes pierres. On met un fecond emplátre qu'on cou- 
уге d'une, compreffe , & avec ane bande on tient 
кош l'appareil. On laiffe agir les Caureres pendant 
deux ou trois heures; mais fi on veut qu'ils. ca- 
vent beaucoup , on les laife plas de tems. Après 
avoir relevé le rout , on fait avec une lancette бас 
le milieu de l'efcarre , une incifion jofqu'à la m 
tiere, dont! on йе fortir tout antant qu'il s'en 
gréfente & rout autant qu'il y en a dans la tumeus 
caron eft défabufé de l'erreur. des. Anciens qui 
craignoient d'affoiblir leurs malades en vuidant un 
abfcés cour d'un coup: nous voyons au contraire 
que plus on faic fortir de matiere, plus ils en fonc 
foulagés, fur rout quand le pus eft tout formés 
L'expérience des hydropiques détruit encore leur 


archali ns lequel elt enchufe un petit Hiert. ils s'en 
eni, ` ^^ fervoient pour ouvrir des abfcès арх enfans crain- 


tifs , & aux perfonnes qu'ils ne trouvoient pas allez 


Opinion ils ne vaidoient les eaux qu'à quatre ou J faut vui 

cing reprifes , difant qu'il ne falloir pas aller опе Lë" 
et D pars bci, 

Н 3 n extrême répletion à опе extrême inanition : & ао 

dociles pour fouffrir ce qu'ils jugéoienc à propos S d опе Өш 0 

ёш IIE RE ои даш Qn rar wide ја осе А la derniere ош 

leurs doigts , & fous pretexte de tobcher la tumeur y хе, [ans qu'ils donnent aucune marque de foi. 

ils la percoient avec се Ыйо y y сай ils: trom. bleffe ; & nousen voyons venir chez le Chirür- 

ils la percoicn ауес се Wien, & infi ils roma PA A E 

poient adroitement leurs malades. Се procedé me gien fe faire faire la ponétion. & s'en retourner 

Patoïe tenir un peu du Charlatan à Je zie сой Дес Chez eux avec Га méme vigueur qu'ils en font fors 

тойс rer en du Charlatan ; je ui E 


тай jamais de y'en fervir. Si Ce à un enfaor qu'il > E RME 
füille faire cette opération , il n'y 3 quie faire Si on a кебш d'envir [а tumeur avec la lana wien, 
tenir fürement. Si eut une grande perfonne qui сете» il fauc prendre celle-ci marquée D. qui eft, МАР a- 
Zeite рог пе la vouloir раз foufftr plus longue & plus large que celle dont on fert yee la tags 
Tl Ga la lr бс l'abañdonner {дй propre fort; pourla faignée, се pourquoi. on l'appelle lans cene. 
fans fe donner là peine de chercher quelque (tratas gare à ableiss l'ayant ouverte & à demi ployée , 
дете pour la fürprendre, on la met à fa bouche , on examine l'endroit de l4. 
ore ETE ROLE оа er yon prend matiere ,.& l'ayant remarqué avec le poulce & Ig 
quier Pemplatre A. qu'on робе für:le milien de la tuz doigt indice de la main gauche , on étend la pen. 
ber n de lalongaeorqu'on veut faire. айп quelle ne vacile. pas das le tems de l'opéra 
Ий йш FUE Ga Erais des pire tion, & de la droite on prend. la lancette qu'on 
mme , enfonce jufgu'à Ja matiere, & faifanr une do, 
Ga 


Circonf. 


tances 
ferver, 


Zur Des Geen mes DE CHIRURGIR ; 
tion en Ја pouffant еп haut , on fait cette ouverturé 
fuffifamment grande pour donner iffue au роз qu'i 
voit fortir aufli-tór, &qu'on reçoit dans une poi 
lette ou quelque aurre vaiffeau qu'on a préparé 
pour сес effet ; on ргеПе un peu la tumeur par les 
deux córés pour la faire dégorger. Ayant jugé par 
la quantité de la matiere fortie , qu'il doit y avoir 
un grand vaide , on tâche avec cette fonde creufe 
E. qu'on introduit dans la playe de reconn 
quel côté le vuide e(t le plus grand , & avec ces 
éifeaux courbes Е. on couvre du côté du vuide, & 
particulierement quand ileft en enbas, de ma- 
niere que certe fonde creufe fert à deux fins , Pune 
pour être éclairci de la grandeur & de la nature de 
Ja cavité ,' & l’autre pour conduire la pointe des ci 
feaux qui la doivent dilater. Quelques Praticiens 
qui. ne fe piquent pas de politeffe , après la pre 
Tuieré overture faite avec la lancette, portent 
leur doigt dans l'abícis , pour être informés de fa. 
Largeur & de fa profondeur , & s'il faut par quel- 
que ihcifon en agrandir l'ouverture, leur doige 
faifan la fonétion de la fonde fert de conduéteur à 
la pointe des ciféaux. 
Cet fortes d'ouvertures demandent trois deer, 
3ob-tances qui. fohe tris-effentielles , Ta. premiere , de 
lcs faire toujours felon la reélitude des fibres des 
mu(cles, & jamais en travers, de crainte Zelter, 
pir les malades ; la feconde de les faire toujours 
1а partie déclive ou la plusbaffe , абв que vier 
réftanc aucuns facs, la foariere рше fort delle 
mêmes & la troifiéme , de les faire dès le premier 
Jout, fufifamment grandes 3: tant pour n'être pas 
obligé de faire de nouvelles incifions dans la fuite + 
que pour porter facilement les remedes dans toute 
Ya cávité de Pabfeis. 
L'ouverture faite telle que Je vous Pal marqué 
Ec ls maticre aidée gn panfe le malade, On ne 
Te fert an premicr appareil que de charple féche y 
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afa d'imbiber mieux les тейез du pus; on en fait 
des bonrdonnets de groffeur* proportionnée À la 

г de la cavité, Celui qu'on met dans le fond 
marque Н. doit avoir ап fil, afin qu'en répanlanc 
le, on foir affüré que Payant ôté, il n'en 
a playe. Ayant mis ces deux autrés 
И. on la couvre avec cé plumaceao plat 
emplâtre L. qui eft compolé de Diachilon ; afin ment. 
de fondre les геђез de Phumeur endurcie, & par 
deffüs la compre(fe M. & enfin la bande N. dont 
on fait des circulaires qui tiennent tout l'appa- 


Le lendemain on couvre les bourdonnets avec 
des onguents mondificatifs d'ache ou d'apoftolo- 
rûnî avec lequel on met ‘un peu d'Egipriac en cas 
qu'il y eût des chairs pourries qu'ôn voult confu- 
mer. On travaille À décerger & nétoyer tour le 
fond de l'abfcès qu'on faille enfuire remplir de 
chaiis., Erant füffifamment incarné ; on fe fert de 
remede delficatifs pour pouvoir y procurer une 
bonne cicatrice qui eft la fin qu'on s'elt propofée 
dis le commencement. 

Les аЫсё qui viennéntag vifage n'embarraffent 
pas peu Je Chirurgie, parce qu'il fe trouve dans 
Ja пёсеййё d'y. faire des incifions pour donner if 
fueà la matiere, gui Ја ос des cicatrices сап 
fent de la difformité à cette partie. On a éé dans 
cet embarras ай fujer de  Monfeigneur le Dac de 
Berty., qui lé 3. du mois d'Ottobte 1706. , revint 

ia chaffe avec la joue droite fort enfice 5 on lé 
га, оп lui mit des cataplafines pour tâcher de 
refondre l'lumenr qui caufoir cette enflure; on le 
igna nne feconde fois , mais cette tumeur qui pros 
venoit d'une infinité de coprufions faites par la 
cioe du fufilappagéefur cette partie ne cédait 
point aux remedes, on connue qu'elle prenoit l 
bein de la fopuration par fa rongeur, augm: 
Fff? 


a 


Du рап: 


Des Отғп Атом DE CHIRURGIE ` E 
ion de la douleur, le peu de repos qu'elle lut 
donnoir, & par le bouffilfement de l'œil, du nez 
& des lévres s. & de. fait Monfeigneur le Duc de 
Berry pendant trois mois avant. cet accident avoit 
fair conr. de parties de chaffe où il tiroir. quatre où 
cinq cent coups de 01, & d'où il rapporroit juf- 
deux cent cinquante piéces de gibier . que fa 
jolie fe пора: tellement, meurtrie, qu'il у avoit 
peu d'apparence d'en eiperer la réfolution. Le Ma 
di 2. du mois, M, Maréchal fentit de Ia Auétua- 
tion dans la tumeur, & me l'ayant fait toucher » 
nous convinmes. de la néceffité de l'ouvrir & de 
T'endroit ob 1а falloir faire, on prit heùre pour 
Vaprès midi А deu heures, & ayant, mis Mgr. lo 
Duc de Bery daos. un fauteuil, étant dans Ја ftua- 
tion la plus commode, pendant que je lui tenois la 
tite , M, Maréchal en préfence & de l'avis de М. 
y lui. plongea une lancerte dans l'endroit. Je. 
plu: e la rumeur, & par l'élevation qu'il fit » 


il l'ouvrit de la longaeut d'une épingle. Le pus 
forrirauffi-rór, & еп allez grande quantité pour 
emplir, la coquille dun gros œuf. M: Maréchal 
mit un doigr dansla playe qu'il promena dans la 
cavité de la tumeur , рог fgavoir 0 les оз séiere 


point découyerrs , & ayang trouvé le périofte atta- 
ché aux os de la pommette & de la machoire борб, 
doe, le panfa ; oniy a mis pendant les premiers 
jours une tenre mollerce avec l'emoplatre de muci- 
lages Ов а continué,de le panfer ауес des'injec- 
tions dérerfives qui ont nettoyé Le fond de l'ablcès » 
qui УА rempli de bonnes chairs, en rrès-peu de 
tems puiqu'en. vingt jours il a été parfaitement. 
guéri, & comme ona fait l'ouverture la moins 
grande. qu'on a, p, & autant proche de l'oreille 
ue la тотоп Ра permis, il n'y ef reté qu'une 
perite cicatrice longitudinale qui fera cachée par le 
bord de Ja porraqué. 


хеме DEMONSTRATION: Sr 
Carboncle , que le vulgaire appelle charbon, 
© ainfi appellé , parce qu'on y fent une dou- 
leor brûlante, & que les effets qui s'en enfuivent 
font femblables à ceux qu'on fent quand on a mis 
un charbon ardent for quelque partie. La plüpart 
des Auteurs: confondent le carboncle avec Pan- 
thrax , prérendans que l'un & l'autre de ces denx 
maux font caufés par un fang atrabilaire & bouil- 
Jane, qu'ils ne different qu'en quelques dégrés & 
circonftances, & que felon la verfion du mor Grec 
anthrax il gnifie en françois earbencle où charbon = 
vous trouverez néanmoins par la defcription que je 
vais vous faire , qu'il faur les rapporter à deux gen- 
žes qui demandent des remedes & des opérations 
férentes pour les guéri 


Da Char- 
bon & de 
Tanken, 


Le Carboncle eft défini une puftule noire & cen. Définition 
е avec rougeur & douleür , ardeur & chaleur à d charbon. 


Tentour, qui s'élev veffe brulant Је lieu où ellé 
et, & qui en fe crévane laiffe une efcarre tel que 
font les cauteres & les brûlures: 


Шу en a de denx fortes : Гап fimple & Беріп qoi. Ses eglees 


eft caufé par ue fcrofité асе d'un fang atrrabilairé 

& bouillant qui. fait impreffion А 1a peau par où 
elle рай у & qui s’amalfant fous l'épiderme , y fait 
vine groffe puftole femblable à celle que fonr les 
brûlures f l'autre eft malin & peftilentiel» il viene 
d'une férofité brûlante comme de Peau forte , qui 
Dt une efcarre plus profonde que le précedent , il 
Arrive еп téms de рее , & il eft prefque toujours 
mortel. 

Те ne vois parlerai poine des remedes généraux; 
eeft aux Médecins à les ordonner; ni de ce qu'il 
faut faire ап charbon peftileniel ; il faut avoir ře- 
Cours à. ceux qui nous ont donné des Traités dela 
pefte , ils nous en ont füffifammenr ioftrüits : je me 
renferme dans Ia maniere de traiter parla Chirurgie 
les Carboñclés qui font guériffables. 


Si la puftule neft pas ouverte , il faut ouvrir y 


Ouvertore 
uon farà. 


la puftule. 


ле de la 


De l'An: 
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au plátót , afin que la férofité par un plus long (Es 
jour ne {Йе pas une plus longue impreffon à Та 
peau, il faut faire avec une lancette des fcarifi- 


cations jufqu'au vif fur rout ce qu'on voit de livi- 
de &den 


г: pendant que Ја féroûré & le fang 
coulent, il faut diffoudre un peu de thériaque 
dans de l'eau de vie, en imbiberun plumacean , 
& en couvrir les fcarificarions qu'on a faites, il 
le faut renouveller de бх en fix heures , & Geen 
le malade. S'il eft replet & robufte , il faut rete 
зет la faigoée plucurs fois, il lui faut faire pren 
dre des cordiaux , & lui faire obferyer un bon ré 
gime de vivre. 

Le, lendemain fi lê malade пе fentoit point A 
douleur à la partie, & qu'on vit la noirceur 
grandir , il fandroir redoobler les fcárifications ; 
les faire fi profondes que le malade les fentit vive 
ment › & mettre deflus Геза phogedenique , qu'on 
appelle l'eau jaune, qui eft com 
de chaux &le(üblimé ; ceft un puilfant remed 
pours'oppoferà la mortification, M. de Lulli c 
grand Muficien eft mort enfuite d'une pareille рос. 
rule qui lui vint à l'un des doigts du pied. 

Mais fi on voit qu'il fe falle un. petit cercle dans 
Ja circonférence de се qui ей noir, сей igne que 
la chaleur naturelle fublifte dans la partie, & que 
J'eféarre s'en veut féparer , il faut pour lors en pro- 
gurer la féparation par des remedes opctueux , mais 
toujours animés , de peur de la trop grande füpu- 
ration. L'efcarre étant tombée, il fant mondifier, 
incarner, & cicatrifer , & für tont après la guér 
fon il faut bien purger е malade pour vuider cette. 
fécolité brulante , & par ce moyen empécher la 
récidive. 
E Aner ou Antrakion , eft une tumeur dans 

les chairs, caufée par une humeur brulante qui 

les gonfle, & les роц en dehors comme fi cé- 


ofée avec de l'eau 


toit une grenade ou une bombe qui voulut crevcre 


Due Drums een, Baz — 
Le mot d'Anthrax eft dérivé de deux diétions Sonétimo- 
Brecques d'ana qui veut dire en haut, & de rho- В. 
rein qui Ggnifie fzurer ‚ de forte que la tumeur qu'il 
nt pleine de liqueurs échauffées & enfam- 
es, elle forme une élevarion brulante en ma- 
niere de montagne qui s'efforce de vomir les {ех › 
les Rammes & la matiere qu'elle contient? K ` 
Les rumeurs qoi font des abfeès , ne font ordi- Suite de 
nairement qu'un trou pér où elles fe donnent опе Вита 
iffe quand on leur en laiffe le tems : mais celle quid 
forme Panthrax eft б corrofive , qu'elle en fait plu 
fieurs pour. pouvoir s'échapper. Pen ai уй јога 
fept ou buic: elle eft fi chaude, qu'elle brûle toutes 
Jes chairs qu'elle abreuve ; сей pourquoi il ne faut 
pas s'étopner D les malades пе dorment point › s'ils 
Cimpatientent ; & s'ils font des cris contipuels , 
сэг de toutes les tumeurs, c'eft fans conteftation la 
plus douloureni : j 
Ce mal peutorriveren toutes les parties du corps. Endroits 
Lorfqu'il fe place proche des parties reńdineufesoù il fep 
où membraneufes , il eft plus douloureux que dans: 
s mu(culeofes, s'il vient au col, il fe fait encor 
plus fentir qu'ailleurs; comme je l'ai và à trois 
perfonnes de la Cour , dont je lex ai panfé & guér 
L'un à M. de Chamarate premier Майте d'Hôtel 
de Madame la Danphine , laure M. le Cheva- 
Jier Dudiconr , & un autre à M. Duchène Chef 
ordinaire du Gobeler du Koi. Ces trois Anthrax 
#хойег à la partie poftéricure du col proche la bafe 
du стапе, ой ве pouvant pas trop s'étendre, ils 
faifoient une гепбоп infuportable, А 
Les premiers jours la. tumeur étant dûre; rouge, Conduite 
& élevée en dehors , је mis des maturatifs 5 mais m 
lo matière ne tarda pasà fe faire jour par plufiears y fairs 
trous qu'elle fit à la peau , de tous ces trons je n'en 
fis qu'un, & je concinuai par des incifions crucia- 
les pour découvrir toute cette chair brûlée, & 
lui олост moyen de fortir par gros bouibillons з 
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comme elle faifoit tous les jours, & qu'elle comis Fic. LV. POUR LES TUMEURS ENKISTÉBS; 
mua jufqu'à ce qu'elle. fur détachée & fortie entier à 
rement. Auifitôr que les incifions furent faites , la 1 
douleur ne fut plos (i. grande, & elle diminaoit à 
mefure que. cette fépararion fe faifoit : les efcarres 
torübées , il y avoit un creux à mettre un œuf, je 
le laiffai remplir de chairs, & j'achevai ces cures 
comme celle des autres abfcès. 

Nous en avons un exemple memorable en la per- 
fonne du Roi , il eut un Anthrax au méme endroit 
en l'année 1697., & comme aux perfonnes de ce 
rang, оп tâche: de ménager les incifions, on les 
difera le plus qu'on pût ; mais les Бош Шоо qui 
fe détachoient du fonds ne pouvant fortir par les 
petits trous ouverts, on fut obligé de faire les in- 
cifons ce qui réoffit beureufement. Ye ne vous 

its que pour vous faire voir qu'on ne 

peut pas guérir un Anthrax fans incilion, 


Dessen DEMONSTRATION: Zeg 


L de font cel 
Чеге eft enfermée dai 


une petite уейе ou 
embrape qu'on. nomme. Kyf/e. Ce. mot vient de 
Kyfiis qui goifie veffie y il eft dérivé de Hyin 


rec qui veut. dire-cacker з. parce que cette: petite 
Tee nous cache la matiere qu'e! 


^ renferme. 
Nous connoiffo: 


ces tumeurs fons le nom de Diverfesef- 
loupes dont il y a plofieurs efpéces „& à 1a plüpartpéces de 
Sefquelleson a donnédes noms tirés des mots grecs "Pe 
Sui figuifient «les chofcs à- quoi leur matiere a-du 
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rapport. Quand elles arrivent aux parties rendinetià 
fes , comme à la main , à l'avant bras & aux pieds, 
on les appelle ganglions; & quand elles font rem- 
plies d'une mariere femblableà de la boulie , on 


Due DEMONSTRATION; [m 

La plûpart néanmoins de ceux qui en ont, 

»patientent de voir toujours cet 

te legere difformité , ils veulent à quelque prix que 

се (oit en être délivrés, & pour cet effet ils ont rec 
cours au Chirurgien. 


les nomme atheremes + quand elles renferment uri 
bumeur qui reffemble à du miel , on leur donne le 
nom de melliceris; lorfque cerre matiere e(t plus 
folide & qu’elle а la confiftance du fuif , elles fone 
appellées fleatames 5 & quand elles font dures , & 
qu'elles ont la. figure d'un maron, on les regarde 
comme des glandes endurcies. 
Origine de Шу en a qui prétendent que le. Mie qui ten- 
eestumeuts, ferme ces differentes matieres ; eft Formé par la di- 
lation de quelque vaiffezu lymphatique, où la 
lymphe fe coagulant, fe change en ploficars fortes 
de matieres felon fon different mélange avec d'au tes & refolutives faites avec la guimauve , labh, 
tres liqueurs 5 mais il yat plus d'apparence que le the, Parmoife , la fuge & la graine de genou 
principe de ces rumeurs eft une periteglande , parce Si la tumeur eft fort dure , on vale ides. 
que l'action des glandes étant” de filtrer fans сей avec des huiles de lys , de camomille , de толсо 
quelque humeur, s'il fe trouve obftro&ion au vai de vers de terre, ou de fureau ; l'on mettra Шш 
feau excrécoire , alors l'humeur eft obligée de de: les emplâtres de cipue , de laudanom A 
meurer dans la glande & en la gonfiant de contraite de grenouilles avec le mercure , le divin ; ou le dia. 
dre la membrane de la glande de s'étendre, ce qui botanum ‚ qui eft соро de plans iei 
forme ce kifte dont nous venons de parler. L'exp lotives , inventé par M. Blondel fameux Меи, 
rience confirme cette opinions» caf fi on. fait u dela Faculté de Paris , on le trouve chez GR 
incifion à une de ces tumeurs, & qu'après en avoit duc Aporicaire do Roi, Rue des Bouche ae FEQ 
vuidé la matiere, on ne confume pas la membrane bourg Saint Germain; сЁ un excellent жалаа 
qui la contenoi tre une nouvelle humeur » pour fondre ces tumeurs. Шу ena qui velis 
qui avec le tems fait une nouvelle loupe. qu'on les preffe avec les doigts, ou qu'on les Бан 
aq fortes de rumeurs dont je vous parles fouvent avec une petite palette pour en rompre le 
kiüe , qu'on тепе deffüs dans unc plaque de 
plomb frottée de mercure , & qu'avec un bondage 
a les erre le plos fortement qu'on pourras ` 
En propofant la füpuration comme un moyen de Dedi fopa 
wë les ege, me fa pas Ташты DE P 
qu'elle fe fait aux tumeurs d'homeurs chaudes qui 
fe converiilient en un pus louable & bien сий: on 
entend qu'après avoir avec la lancette A. ouvert la 


La Chirurgie nous prefente quatre moyens jx atre 
sche ene раната T QT 
ion en les diffipan ; le fecond , par fupuration en ^ 55647 
Mone: le troiiéme , par ligature, quand la 
pale en eft étroite ; & le quatriéme par l'extirpation. 

La refolurion eft le plus doux & le meilleur то. Remedes 
yen pour diffiper ces tumeurs, quand l'humeur уси tefeluifs, 
bien obéir aux remedes ; сей pourquoi avant que 
de venir aux autres il faut toujours le tenter. On 
fera des cai plafmes & des fomentations émollien… 


Indolence ` Ce 
de: «es 10. ne font point de douleur , parce que la matiere qui 
73^ Jes compofe eft douce & benigne, & que n'étant 

point chaude ni piquanre ; elle ne caufe ni infam- 
mation, ni prurit ou demangeaifon ; ceft ce qui 
foit qu'on peut les porrer coute D vie fans en être 
incommodé quand elles ne viennent pas d'una 
fgroffeur déméfarée ,'& qu'elles ne font pas dans 
пй endroit où elles nuifent à quelque gemet 


le fil 


parion per 
l'incifion. 
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Joupe & vuidé l'humeur, on en faffe tomber le kite 
par fopuration , fans quoi la guérifon feroit impare 
faite , on met für ce plumaceau B. des remedes ca 
pables de la confümer, & fi l'ouverture sief pas 
fuffiante , on l'agrandit avec le biftoory С. ou les 
«баш D. prenant des deux celui qui cft plus 
commode. 

Il ya à Paris le беш Gervafi , qui eft en rep 
ration de guérir route forres de loupes avec un re 
mede efcarotique quil met fur la rumeur : il en 
ouvre la peau fi la matiere qu'elle contient: eft 
fluide , & que le kifte foit ouvert parle remede , il 
vuide l'humeur, & confüme la membrane comme 
font tous les autres; б c’eft un ganglion cu une 
glande endurcie, avec fon remede il Ja déracir 
peu à peu & la fait tomber comme une. noix qu'on 
Greroit. Enfin comme il ne s’agrache qu'à ces ma- 
ladies, il en traite un plus grand nombre que les 
autres Chirurgiens , & a par-confequent là-delfas 
plos d'experience. 


De la tige. Quand la loupe a la bafe étroite , & qu’elle pend 
şure par is Comme fait une perle à une oreille ; la ligature eft 
zr ou parun moyen de la faire tomber. 1 y а dcs Auteurs 


veulent qu'on fe ferve d'un crin de Cheval, 
prétendant qu'il coupe en peu de tems ; mais on 
етте mieux avec le fil de lin Р. dont on liela po- 
che proche la bafe de la tumeur , qu'on fait ainft 
tomber en mortification. Ce feroit plütór fair de 
T'emporter tout d'un coup avec ce (саре F. cqmme 
J'ai fait à plufieurs peronnesà la ёге & aux autres 
parties du corps , on en feroir quitte pour un mo- 
ment de douleur , au lieu que la ligature en fait 
pendant pluficurs jours ; mais les femmes & les dé- 

licats la préferent toujours à l'incifion. 
Tei, Le quattiéme moyen, eft l'exirparion qu'on 
doit pratiquer quand les émoliens. & les réfolotifs 
ontéé impuillans, fur tour quand Ја bafe de la 
Fumeur ef large , & qu'elle eft enclasée ou enfonr 
cée 


Dame DEMONSTRATION: 33$ 
бс dansles chairs, Cette Opération confite À fair 
une incifion longitudinale , fcolement f elle eft pe 
tite & longue , ou cruciale , i elle eft groffe & ron- 
де. On fe fert du feslpel E; pour faire ces incifions 
feulemenc à la peau qui contre la tumeur, & avec 
ces deux érignes GG. on écartera les levres de la 
peau pourempoigner la tumeur avec certe tenete. 
Н. (a) afin de la pouvoir féparer & difféquer avec 
cere fcüillede тіпће I. qui a un déchaulfoir à un 
de fes bouts, pour s’en fervir. сп cas de befoin. Si 
les filamens qui attachent la rumeur éroient fi durs 
que la feüille de mirthe оп le déchauffoir ne. pu 
fent pas les couper , on fe ferviroit de ce fcalpel Ka 
pour le faire „prenant garde de пе pas ouvrir le 
[edu Chirurgie confiflantà empor- 
ter toute la rumeur & la maticre contenué dans 
certe poche: la délicareffe de cette opération & la. 
douleur qu'elle fair orit allarmé les malades, & ont 
éé саш que plufieurs fe. font mis entre lcs mains 
de M. бегай ou de quelqu'autre qui a auffi beau. 
Coup d'experience dans сез maux. La loupe étant. 
бе, on met for la playece plumaceau L. qu'on 
couvre de l'emplätre M. & par-deflüs la сотргейе 
М. & avecla bande О. on affüre l'appareil. (6) Si 


ment, 


(а) Ou bien on райга ай travers de la tuteur, par 

le тпоуей d'une aiguille un fl dont on formera une 

аме, & d, s pour degager la lou- 

vec le ош, 

рез la playe qui 

Me comme les play es 

les lévrés autant qu’ 

ent unies par quelqu'uns de 

ue la fynthefe fournit. Par exemple, fiona 

obligé de faire une incifion cruciale pour emporter la 

Dä a оп fait un point de fature qui unit Les quatre 

angles de la playe. Si clle a & faite en T. on en tua 

qui joint les deux angles enrr'eux , & avec la partie fuc 

Périeure du T. Lorfque les branches de l'incifion crucile 

Qu ie celle en T. fonc trop longues , on y fait auff 
quelques points de future. 


Свз 


Du pes: 
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on a befoin de poudres canfliques , on em trouve 
dans cette boëre P7 qu'on incorpore avec l'onguent 
pour confamer ke Mie: par la faite оп approche 
les levres. de la playe le plus qu'on peur l'une de 
Pautre , afin que la cicatrice en foit moins difforme: 
De ces quatre moyens , c'eft le dernier“ qui eft 
le plos für , le plos expéditi£ , & celui done f 
viroient les Chirurgiens s'ils crouvoient dans les 
malades affez de foumiffion. J'en! ai -beureufem 
guéri de cette maniere , qui l'ont dei en moins de 
tems, & qui n'ont pas tant fouffert que parle cau- 
fique: Un garçon de Mr. de Châteauneuf en avoit 
une qui loi (айо À la joue , je la fepa- 
ai avec la pointe d'un fcalpel au dedans de la bou- 
«һе, & je la tirai tcute entiere. Elle ctoir grofe 
comme une noix ; le panfement en fat fort facile , 
car avec du vin tiéde dans lequel il y avoit un: peu 
de miel rofat dont il rincoir fa bouche plufeurs fois 
Je jour , il guérit parfaitement. 


Drurus DEMONSTRATIO: L1 
LVI. POUR LES CAUTERES. 


E Cautére fe prend en deux manieres , ou. D-foidon 


proprement pour tout cauftique , capable de ditine 

е ап trou à Ia peau, foit inftrument où matiere ion duc 
ad peau, foit inftrument ou mariere 09 
en fai 


res par адыг. 
Gaga 


Divifon 
des air? 
en роко, 
vk & c 
actuels, 


six forres de Contenterai de vous 


мей, 
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trie du Chirurgien pour les fins qu'il fe propofe- 

Je ne prétens point entrer dans le дбай des 
maux qui veulent un égoür pour être guéris; & 
me renfermant dans ce qui- eft de l'appanage du 
Chirorgien , je me contenterai de vous faire voir 
comment il s'y faur prendre. pour faire cette opé- 
rations 

On a de tout tems divifé les cautéres en deux 
efpeces 5 fgavoir , en a&uels'& en potentiels, Les 
premiers font des fers chauds & ardens qui cauté- 
d & brulenc dans l'infant tour се qu'il 
chent, les autres font des compolition: 
tamens brulans dont on fait de petites pierres , qui 
pofées für quelqu'endroit, y fone une efeame qui 
tant tombée айе un petit: ulcere profond par où 
il s'écoule des humeurs tant qu'on. entretient. cet 
ulcere ouvert: 

П у а quelques Médecins qui ont voulu que 
certe diftinétion fòr cbimerique , prétendans qu'il 
my а point de cautéres potentiels, & que tout 
 cautére elt une chofe dont l'aétion eft de bruler. 
Nous autres Chirurgiens qui. ne fommes pas obli- 
gés d'en fgavoir tont, nous ep arem toujours 
fait une difinétion, parce que le. potentiel ne 
brule pas d'abord comme fait l'aëtnel 5 mais quel- 
que tems après en fe fondant , & on nons permet- 
tra de la continuer, parce que certe diflinétion 
eft tournée en habitude, & que le raifonnement 
contraire eft fi philofopbique , qu'on auroit de la 
peine à le comprendre. 

De ces cautéres aëtuels, les premiers Chirurs 
giens en one faic forger d'une infinité de manié 
Tc, & quoiqu'il nous en ayent donné un grand. 
nombre , ils. nous laiffunt encore Ја liberté d'en in- 
venter de nouveaux füivantles occafions : је me 

en reprefenter fix , qui fuffiront. 
de pour vous donner une idée de la pratique ancien 

Le prémier A. eft le cautére Enfel , ainf appel 


" Die DEMONSTRATION. 
LÉ, parce qu'il a la pointe faite comme celle 
épée nommée enfise 

Le fecond B. eftle caurére olivaire, on lui a 


donné ce nom parce qu'il it co - 
1 Om parce qu'il eft fai e 
: parce qı mme une pe. 


837 
l'une 


Те weifime C. eft le caurére à bouton , parce 
qu'il eft fait comme un bouton , ayant une petite 
pointe dans fon milicu. 
i TED un D. eft le cautére cultellaire , еей. 
à-dire en façon de couteau q c'que Pun 
À-direen fagon de couteau qui ne coupe que d'un 
даце бойт E. eft un сайте à platite ronde 
dont on fe fervoit pour corriger è 
er la pourriture api 

un membre coupé, aD p dd 

Le fixiéme Е. eft ér 

* eft un grand санае 

figure oétogone , qu'on : e 
RER 
endroit dont on venoit de couper un cancer pour 
 deffécher les bumidités corrofives , & en món 
terms arrêter le fang. E 

Vous pouvez par j 

!s pouvez, par cenx-ei juger de tous le 
„уон povez, xcci j s au- 
ше qui ne diffrent qu'en figure, & qni ne font 
puo сты, Je e vois plus auci Chirurgen 
merte en ufage e les 

ui les merte ge, & je les айй graver 
ici „сей plütór por Ge 
19 ие plûrêr pour vous en donner de Phorreur 
qué pour vous confeiller de vous en fervir, 

Les caotéres potentiels font plus en ufa 
en tirons de grandes utilit 


ine de 


Nous 
MOT 
dans lesvieilles ma- rote 


Tsdies, après avoir 

› Après avoir employé plufieurs autres remedes lont plos 
fans froit, comme dans les xhumatifines dans les d'age. 
Boutes, dans les floxions für les yeux, & dans 


tontes celles qu'on 
appelle ordinaireme 
e q pelle ordinairement catha- 


On fe Готе ces сапе fi 

le ces cauréres dans pluficurs parties 
du corps , mais celles où on les app SC 
nairement, font 19, 
& la feconde verteb 
rieure du bras 
enere le imufcledcltoide & le biceps. 3°. 


Сав; 


oe Рато Lieur 03 0 
plique plus ordi: trt 


+ à la naque , entre la premiere 

bre du cou. 2°. à la partie бар 

» dans une petite cavité qui fe forme 
Ala partic 


Précauti 
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interne ёо genou , un peu au-deffous de l'attache 
des Bchiffeurs de la jambe. 
ioo. Avant que d'appliquer un cautére, il faut avoir 
des pierres dont on connoiffe la vertu & de l'effica- 
ce deíquelles on foit fûr ; car quand on en achete, 
& qu'on en prend tantôt de l'un tantôt de l'autre , 
оп ne peut pas repondre du fuccès ni de l'effet que. 
feront ces cauftiques. Cell encore pis s'ils font hu- 
mides & qu'ils. n'ayenz pas été confervés dans un 
eu fec , fürement ils n'agiront pas (i bien. Pour 
n'être pas trompé , il faut que le Chirurgien en 
falfe lui-même , & qu'il les garde pour le. befoin + 
єп voici une compofition fon 


Comp у] faut dans on demi fceau d'eau тепте ûn quart 


Dur 
Potenti 


Ton de boiffeaude cendres de bois de chène „ deux li- 
угез de cendres gravelées , une livre de chaux vir 
ve, & demi livre de fel, laiffer tremper le rout 
pendant trois ou quatre jours, en le remuant toos 
les jours avec un baton г le тош étant bien га 
il faudra le couler , en force qu'il ne paffe rien que 
Teau bien claire qu'on mettra dans un chaudron 
fur le feu & qu'on fera bouillir jufqu'à ce que l'eau. 
demeure wen. pierre de couleur noire, & l'ayan 
tirée on en fait de petites pierres qu'on met dans 
оп vaiffeau de verre qu'on. bouche bien & qu'on 
garde dans un lieu chaud & fec. 

ion Ш y a des circonftances à obferver. pour bien 
wéesppliquerun cautére On commence à faire un 

id. petit emplatre С. rond , dela grandeur d'un écu 
& troué par le milieu Оп le couvre d'on onguent 
fort emplaftique або quil s'attache forremenr à 
1а peau, pour empêcher que l’efcarre ne foit pas 
plus grande que le trou qu'on a faitseu milieu de 
cet emplarre, qui doit être proportionné à la 
grandeur du caurére qu'on va poter. On mer cer 
emplatre for l'endroit de(tiné au caurére , prenant 
garde qu'il (oit bien placé. 

Ашолбс que l'emplátre a été mis à fa place, on 
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Dovre; а bouteille: aux. cauréres: pour en prendre 
une pierre Н. qu'on tire & qu'on. pofe avec cette 
Pincette І. Avant qoe de.la metre ор mouille la 
Peau avec une gourre d'eau, afin que la pierre fe 
fondant plátór ; elle falfe aui plürór Jon effet. On 
met par-deffus cette petite. comprefe К. quarrée 
& mouillé pourla méme fin , on la couvre de ce 
plos grand emplátre L..& enfüite de la. comprefle 
M. & par deffus on met un bandage circulaire avec 
cere bande N, qu'en ferre un peu » afin 
fur la pierre à caurére , & empêcher. que l'apparci 
ne change de place, WEIT ve 

Quand on coi pierre à cautére dont on Toconvé. 
"eft fervi , on eft certain du. tems qu'il faur lever siens” poue 
l'appareil, & on ne tombe pas dans l'inconvenienr Ce qoi ne 
de l'avoir levé avant. qu'elle ait fait fon efearre оп Ко 
& pûr confequenc оп n'eft point obligé en reves le eon i 
pant deux heures après, d'en mentre une sure feo. 
omme cela eft arrivé pluficurs fois. Ine faut pa 
au la laifererop long-tems » cac fila pierre et 
bonne „А un enfant on 3 une femme dont la peau 
«ft plos delicate que celle des hommes, elle pour- 
Toit trop caver, agiffant plus ou moins felon que 
la peau) qu'elle 'artaque d plus ou moins tendre. 
Si on trouve l'efcarre en bon état ; on бте tout cet 
appareil , & avec la lancette O. on fait. deux peti- 
tes incilions en croix dans le corps de l'efcarre. On 
met ce petit linge P. couvert d'un peu de bafilicum 
Qu de beurre frais for l'efcarre , & par-deffüs on po- 
fe la même соры: & le même bandage. 

п continue le méme remi jafqu'à ce que Du tampon 
l'efcarre foit tombée, & pour lors on met dans бооп 
& trou Un pros pois Q. ou un tampon rond fait! le tou 
le racine diiris R, Il y en а qui fe contentent d'y ^ 
mettre anc boulerre de cire S. mais le pois & la 
Die ёч. conviennent mieux, parce que sim- 
bibant des humidités du cautére, on les retire 
toujours pl us gros qu'on ne les a mis, се qui ens 

Ggg4 
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tretient dans une juffe grandeur l'onvertare de Puls 
сете qui пе cherche qu'à fe retrecir & 4 s'emplir. 
Dupank. On met un petit morceau de linge blanc T. 
men. trouéà l'endroit du pois, & par deffus une feuille 
de lierre V. qu'on dit être particuliere pour y pro- 
curer une fopuration reglée оп finit par cete com- 
preffe X. & par le méme bandage que le jour pré- 
cedent. Ш favt ‘avoir foin de panfer les cauteres 
deux fois le jour, & de fe fervir de linge blanc de 
Yefcive fi on veut éviter Ia mauvaife odeur, & files 
chairs croiffent trop & qu'elles débordenr les bords 
du caurére , il faut les confümer avec la poudre d'z- 
un brûl 
d Quand on fait aux grandes perfonnes de ces 
Ton арі. башетез, que quelques-uns appellent des fonti- 
que les cau- les , & les Italiens des fontanelles : on les appli- 
teres, que ordinairement aux bras & aux jambes, afin 
qu'on puilfe fe panfer foi-méme , & on fait de pe~ 
dites batts figurées en forme d'eftrier X Z. qui 
font trés-commodes pour les bras & les jambes ; 
mais quand ceft à des enfans, on Tes fair à la nu- 
que du cou pour trois raifons ғ 19. Parce qu'à tous 
ceux qui ont une groffe re *& de fluxions für les 
yeux ou for le vilage, le cautére appliqué en un 
tel endroit peur mieux épuifer les férofités faper- 
flués de ces parties malades pour lefquelles on 
l'employe. 2°. Parce que ce font les meres ou les 
gouvernantes qui ont foin de les panfer, & que 
Jeur bonnet cache Ia bande qui tourne autour de la 
tête, 3°. Parce qu'aux enfans on ne le leur met que 
pour un tems; 13 maladie paflée, оп laiffe fermer. 
Je trou du cautére apris l'avoir fütffamment purpé » 
mais quand on a рай quarante ans , il faur le po 
ter rout le refte de fa vie, fi on ne veut pas com 
Je rifque de tomber dans quelque fácheufe mal 
quc peur caufer dans la fuite cette humeur 
avoir pris fon cours par le caurére, & qui contra 
de féreméler dans la mafie du fang feroit capable 


des 
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бе la corrompre , ou. fe répandroir fur quelque 
vifcere principal ; le plus foible ou le plus diipofé 
à s'imbiber de сете liqueur füperflué ou viciée. 


Fic. ТҮП. POUR LES VENTOUSES. 


с elt une maniere de bote, de fi- Fert ze 
gore ronde de la groffeur du poing, dont мати» 
l'entrée eft plus @гоїге que le fond. Sa matiere наи 
de verre , de come оп de cuivre; mais on пе fe ™™ 

fert à prefent que de celles de verre , parce qu'elles 
font pluspropres, & qu'étant tranfparcntes , on voit 
< qui fe pafe dans la ventoufe , & qu'on connoit. 


LET 


de Тобе 
qu'en far 


Zeen 
Anciens, 
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par ce moyen. s'il eft fori une quamité de fang 

JI ante avant que de la relever. 
ion L’afage.des ventouíes eft аш ancien que 1а 

Chirurgie › pui(que Hypocrate nous еп parle, ёс 
nous ordonne de nous en fetvir, & que Galien, 
nous vante les bons effets qu'elles produileaz: pour 
la guérifon de ріобешэ maladies. On пе doute pas 
que l'application des vencoufes n'ait fa been & 
fes urilités 3, mais nous ne fommes pas obligés de 
nous en fervir dans toutes les maladies où les ap- 
pliquoient. nos Anciens qui ont donné trop d'éren- 
due à ce qu'Hypocrare & Galien nons en ont bt 
par écrit Nous ne devons point croire , par exem- 
ple , qu'en les appliquant fur le fommer de lavéte , 
elles puiffent relever 1a luette trop relachée ; qu'é- 
tant mifes биг la region des ureteres » elles ayent 
affcz de force pour attirer une pierre desreins & 
Ja faire tomber dans la veffie , & une infinité d'au- 
tres imaginations femblables- 

А melüre qu'on a acquis des connoilfances plus 
parfaites dans Anatomie , l’ufage des ventoufes 
eft devenu moins frequent: Оп les a füpprimées 
dans toutes les. n 


les 


lies où on a connu qu'elles 
n'éroient d'aucune utilité s & on en а confervé Pu- 
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François, qui font perfaadés qu'en tirant par la 
Taigoée deux ou rois poilettes de fang , on dégage 
plus puifamment que par ces petites fcarífications , 
qui ne peuvent laifier fortir qu'en fang fabril tiré 
par la force de la füperficie du corps. ® 
En voyageant en Кайе, j'ai ére voir les éruves. 
Les gens de qi n опг дап» leurs Palais pour 
leor ufäge particulier, & dans les Villes il y ena 
de publiques, ой chacun va pour fon argent. Ils 
Ont. de petites ventoufes AA. qu'on appelle des 
comets, parce qu'elles fone faites de come ; ils 
s'en font. mettre rel nombre & en telle partie du 
corps qu'ils le jugent à propos, parce qu'on eft 


tout nud dans ces étuves. Pour les appliquer ils les Maniere 
mettent dans un Бабо d'eau chaude, & les prez done co les 


nant l'un après l'autre pour les pofer , ils ne font*pplique. 
que mettre le bout d'une lampe allumée В. dans 

le comet , qui étant plein de fumée, & pofé à 
J'inftant fur la parcie , s'y attache fortement $ ils 

le relevent peu de tems après, & 

metre C. ils y font des, mouchetures , puis le re- 
mettent de la méme maniere, & ain(i par plufieurs 
corners ils tirent la quantité de fang qu'ils jugent 
nécefiiire pour leur fanté. 


fage dans celles où on en герой , ou du moins où 
Pon en peut recevoir du fonlagement „ comme dans 
poplexie , dans lalétargie ; & dans toutes les fu- 
xions de la têre qui attaquent les yeux & le vif 
Pays säi" En Italie & en Allemagne, on n'en eft pas au- 
vemoules tant defbufé qu'en France. Dans ce Рауз ЈА on 


бопе MO“ rrouve des étuves humides où Гоп va fort fouvent 


J'ai ей аш la curiofté de voir celles ФАПе- pipofrion 
magne. Ce. font de grandes. fales vourées , où il y de pecie 
a des bancs des deux córés comme aux claffes des Allemagne. 
Colleges ; il ya deux ppèles , dans l'un les hommes 
fe vont défabiller avant que d'entrer dans l'éruve 
& Pautre fert pour les femmes. Les uns & les aus 
tres fonr nuds à un linge près qu'ils ont depuis la 
cinrure.jufqu'au milieu des спі. A mefure 
& qu'ils croyent que cela vient de l’abondante da qu'ils entrent ils fe placent . les hommes d'un côté 

il Е & les femmes de Гаши allis un ferviteur fe 
prefenre qui leur met des cornets aux endroits ой 
dle montrent qu'ils en veulent. Pen vis appliquer wie par. 
à preique toutes les parties du corps. Je deman- cicotiec: 
gai la raion àun qui s'en fit шейге fur le coude 


pour la propreté, quand ils fe fentent trop replers y 
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Чи pied, il me répondit que c'étoit contre la gotitez de plus petites FF. pour les enfans ‚ on lorfqu'il ne 
čil me dit que depuis qu'il s'en faifoir mettre еп veut faire qu'une legere artraétion з & de plus grof- 
ce lica de tems en tems , il n'en étoit point incom- fes GG: pour les grandes perfonnes , ou loríqu'il y a 
тад? n nécellité d'attirer puiffamment. 

Adreff à ` Ceux qu? fervent dans ces lieux, fone tellement Pour les appliquer il faut mettre le malade dans Préparation 
faire le habitués à mettre des cornets, qu'ils le font avec une firaarion commode , cela dépend de Репйго дч fujet 
rs Une promptitude farprenante. Ils font les moucls où cette application fc doit faire, mais comme on. 

tures avec une flammette qu'ils tiennent d'une n'en mer gueres que für les épaules, nous foppo- 
eid Ves chigüendodes араса delis fons les devoir mettre en cet endroit. Si le malade 
de l'autre main ; ils donnent telle figure qu'ils ven- Zeit еп état de fe lever, on peut le mettre fur un 
lent à ces mouchetures arrangées à côté l'une de fiége, la tête panchée en devant , & appuyée fur. 
Keeser re on EN RR un oreiller mis fur une table devant lui : s'il étoit 
айе Uri cœur у б d'autres fes chiffres de Todi en léxargie ou en apoplexie, il faudroit le coucher 
maitreffis, felon la volonté de celui qui fe les fait far le ventre, & aprés avoir découvert les épau!es , 
fäire. Enfin ils font 6. perfaadés du bon effet de les богет rudement avec pluficurs ferviéres bien 
leurs étuves ; qu'ils fe priveroient de routes chofes chaudes pour échauffer les parties & en tirer plus 
plütóc que de s'en paffer ; & en effer, les femmes defang , c'eft pourquoi il faur avoir la précaution 
qol Yonk s oar un Fr beau tetur DCE ЛЬ de Faire faire du feu clair, afin de renonveller. fou- 
fucur fait dégorger les impuretés qui gent la vent les ferviéres chaudes. 


Id On fait tenir опе lumiere H. par un ferviteur - Application 
Comes Шуа encore une autre efpèce de cornets DD: tant pour voir clair à ce. qu'on fait que. pour allu- tdinsire de 
dont on fe dont on fe fert à Bourbon, ce font de petits bouts mer les écoupes IT. on les petites bougies КК. guel~t "оше, 


fert À Bour- 


S de comes un peu longs, & percés par le bone le ques-ups prennent de l'étoupe. fine qu'ils mettent 


plus pointu. On pole la partie la plas large für dans le creux de la ventoufe pour Py allumer , puis. 
l'endroit où on en doit Faire l'application, & par ils appliquent la ventoufe for le lieu prémcdité оц 
la plus étroite on (иссе pour attirer la peau dans la déligné auparavant , & elle s'y attache auffi-tóc 

: et, celui qui fait ee Bereet, а enluite ils en appliquent une autre qu'ils placent à 

de pentes boules dê tire E'R avet côté de la premiere, & s'étant fait apporter une 

ерее par le ween "de. langue il» botehe Le ferviére rrès-chaude ployée en plufeurs doubles , 

trou par où il a facé , il procede enfuiteà un au- ils la mettent fur les ventoufes , & pen de tems 

te & eh riet autant ariel Décret aprés on renouvelle Ia ferviette y ce que Pon conti- 
Менон Mita deus fores deveroifer Панове qu'a ne jufques à ce qu'on croye devoir les relever pour. 
féches&hu- appelle féches з parce qu'elles ne confiftent que dang y faire les fca 
D 1а {еше арробіоп de la ventoufe , fans rien faire ‚ Au licu d'étoupesil vaut beaucoup mieux fe fer- Ufage d 

forrir qui humc&te la peau = les autres qu'on appelle vigde petites bougies attachées. für un. petit rond рене bou- 

humides ou fcarifiées , à caufe qu'on fair des cari- де rage, elles rendent plus de Hammes que l'éou- Be 
ficati ns pour en tirer du Sang- Le Ghirurgien doit Ре» & par conféquent la ventonfe attire. plos for- 
enaVoir au moins de deux groffeurs différentes 5 tement, & оп ne court pas le rifque ауес ces bou. 
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gies de brûler le malade , comme peur faire ben: 
pe: l faut remarquer. qu'appliquant des ventoufes 
Ange fille où à one femme , il faut les pofet plus 
bas qu'aux hommes, parce que les fcarifications 
laiffent de petites cicatrices qui gátent les épaules 
Ж qui chagrineroient les femmes fi elles étoient en 
тп еп od оп les pût voir , car les femmes пе fe 
foucient pas d'avoir des défauts рошуй qu'ils foient. 
cachés, 
Maniere de La ventoufe fe feleve en appuyant un peu fur la 
знат д peau avec un doigt pour y faire entrer de l'air + оп 
de сше. prend alors la lancerre L. avec laquelle on fair 
plufieurs fcarificarions für l'endroit où elle а éé 
appliquée , on commence par le bas de 1 rondeur , 
l'on y fiit trois fearificarions , on continue em 
montant , & l'on en fait quatre ; enfüite cinq au- 
deffus , puis quatre , & on finit pat trois , de forte. 
qu'elles font routes entrelaflées dans les efpaces les 
unes des autres , de la maniere qu'il eft reprefen- 
té par les figures MM. on allume les bougies qu'on 
mêt für l'endroit fcarifi par deffus on applique 
la méme fe; on fait la mème chofe à la 
feconde , on les couvre avec une ferviete très- 
chaude, & en renouvellant ces linges , Оп regarde 
frelles s'empliffenr de fang, & loríqu'on croit 
Тег, on fait apporter un vailfeau pour. 
тепте le fang contenu dans ces venroufes. 
Maniere 5 Si dans les maladies qui demandent une promp= 
d'appliquer КЁ évacuation, on trouve à propos de les remet- 
les veotou-tre une feconde fois , il faut avoit d'autres bougies, 
fe s f parce que ces premieres ayant trempé dans le (ang. 
conde lois je bourroient pas fé rallumer. On fe conduit certe 
feconde fois comme la premiere , & on réitereróit 
cette application poùr la troifiéme Fois , fi la né 
ceffité le demandoit. 

Panfemenr, L'opération finie, on еййуе bien tout le fang, 
on laveles épaules avec du vintiéde, & on met 
ces ders emplittes INN. für les deux endroits OÙ 
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опа fait les fcarificarions, ils font de сеп bras 
16е, parce qu'il n'eft plus queftion que de deft 
cher, on les renouvelle quelques. jours aprés , се 
Фоп continue jufqu'à la parfaite guérifon. 


Erc. LVIII POUR LES SANGSUES ET VESSICATOIRES. 


Т E Sanglues font de perits vers: aquatiques 

qu'on trouve dans les étangs & dans les «ré, 
тез: ces infeétes s'attachent fouvenr aux jambes де 
ceux qui fe baignent , fr aux pieds des cheva 
quand on les va abreuver: on les appelle Sanga 
fues, parce qu'ils füccent le fang des animai 
aufquels ils s'attachent. 

Шу en a de deux forres, de bonnes & de venis Choix des 
meufes : les bonnes font elle qui vivent dans [es bonnes а 
eaux courantes, elles font longues & mentes ; elles de mauvai. 
gat la têre petite , le dos vert rayé de foore Все ® Saks 
Ventre un peu rouge у ce font de celles-I} Ал 
dont il faut fe fervir: Les venimeates fe tronene 
dans les eaux: croopilfanres des. БТЕ & des ina. 
His s elles ont une groffe tête & le dos rayé de 

leu; ce font celles-là qu'il ror rebuter. 

On applique Euren les Sangles aux parties qui 
ne peuvent fouftir-la-faignée ni les fcarificatio 


Parties où 
on lesappli- 
BS que E 
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comme au vifage, aux léyres , au,nez, aux join- ver le fang , qui montant dans la. cavité de cette 
tures, aux doigts & à l'anus. On les applique A trompe entre dans le corps de la fangfues 
cette derniere partie pour vuider les hémorroidese Les 
Les Sanglues fupléent à la faignée , parce que leur foules. Si. elles quittoient trop tôt, onen appli- 
aiguillon fait l'office de la lancette. queroit d'autres for les mémes ouvertures. ог 

Ler prépa- ` On ne doit point appliquer les Sangfues nouvel- qu'elles font pleines & quand on ne veut pas 

ration, ` lement prifes „on les doit auparavant lailler dégor- qu'elles fe détachent, on leur coupe la queue avec 
ger dans l'eau pendant. quelques jours. Quand on des dag d'où on voir diftilles cour Le fang; qui Amparatios 
voudra s'en fervir, il faut lesretirer de l'eau , & empliffoit, de maniere qu'elles vuident par lao, 
les tenir enfermées dans quelque bote depuis le queue le fang qu'elles reçoivent par leur trompe , 
foir jufqu'au lendemain з où depuis le matin juf- comme parune pompe afpirante , & ain unc feule 
qu'au foir , afin de les rendre plus affamóes &plus tire plus de fang que fix autres , aufquelles on mau 
avides à bere, E та pas fait cette amputation. Quand on croit avo 

Er celle de. Avant que de les appliquer, il faut froterla ой ата tiré du fang , il ne faut point arracher 

la pati, partie avecun petit linge mouillé d'eau chaude » les fangfües, de crainte qu'elles: ne laiffent leurs 
afin qu'elles Sattachent plos promptement & plus aiguillons ; il faut. pour leor faire lacher pri eu 
fortement; ou bien on la frotte avec un linge mettre ua peu de falpétre ou de fel für le dos, elles 
trempé dans du lait. ILy en a qui veulent qu'avec quittent auffi-tót,. I faut enfoite laiffer couler un 
une épingle on falle une ponétion à la partie pour peu de fang , afin qu'il ne refte point de venin; on, Moyen de 
en faire (ortir quelque goute de (ang ; mais il vaut. lave les piqueures avec de l'eau falée , & fi le апд! fatte @- 
mieux frotter l'endroit. avec. un peu de fang de piz ne g'anéte pas de foi-méme , il y faur mene us P 
geon,, ou de quelqu'autre. animal qu'on aura, pré» peu de charpie ropée C. ou du linge brûlé D. On 
paré pour cet effet. peut appliquer ces emplátres EE. une petite com- 

Commen. Lorfqu'on veut. appliquer les Sangfues » comme preffe Е. & une bande G. roulée à deux chefs. 

elles aif elles peuvent s'attacher aux doigts , ou que fouvenp 
iE elles. пе peuvent point mordre, il faut les renit icament qu'on. fait po geben, 
avec un morceau de linge B. juíqu'à се qu'el avec des monches cantharides , lequel étant toice. 
foient collées à Ia peau : on s'en fert toujours de appliqué fur la pean , y fait venir des теййез par fon 
maniere, on en mer une feconde, une. troi- acreté ; Celt pou 
ze , & autant qu'il eft néceffaire, Loríque. ces vefficatoires. 
Sangfues font air attachées À la partie, elles font Ce remede fc fait avec des mouches canthari- 51 compo: 
{опг de leur tête un éguillon , qui n'eft que des defféchées & miles en poudre, qu'on agite frion 
1а pointe de leur trompe , qui eft comme un. tuyau. avec du levain & un peu du vinaigre pour en faire 
difpofé de maniere qu'il(e EE pour s'accourcit, une maffe. Les Аше qui nous y font mêler le 
& fe déploye pour s'alonger en (orte que quand la vinaigre nous difent que la fermentation qui doit 
Sang(ue veur tirer le Sang de quelque animal , elle arriver du mélange do vinaigre avec le fel alkali des 
étend fa trompe , & cherche dans la peau un. pore. Tantharides , augmente la vertu du vcilicatoire; 
pour l'y introduire & fourrer affez avant pour trou- ly en a Gage qui prérendenr que l'acide du vin 


ver Hhh 


gíues ne quittent poinr qu elles ne foient 


Panlement: 


rquoi on lui a: donné le nom de 


Son appli- 
cation, 


Ses diffe- 


tences, 
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naigre doie affoiblir l'a&ion. du veficaroire plûtêt 
que del'augmenter, puifqu'il énerve le fel volatil 
des cantarides , d’où dépend toute leur forc 

ne fçai point lefquels ont raifon ; mais je m'en riens 

à l'experience , qui me fair voir qu'en y mettaat un 
peu de vinaigre , elles font forc bien l'effet qu'on 
en attend. 5 

On fe fert des vefficatoires en plufieurs m: 
où il fau irriter vivement les fibres, & tirer avec 
une grande violence les férofités au dehors, comme 
dans l'apoplexie , dans Pépilepfe & dans les mi~ 
graines; on les applique pour lors par derriere le 
Cou, & on en fait un grand emplátre Н. que Гоп 
met entre les deux épaules. C'elt un bon remede 
contre les morfures des bêtes venimeufes , & contre 
la goutte; on en couvre un morceau de linge 1. 
qu'on met fur la morfure. Ils font aum excellens 
pour les fuxions des oreilles & des yeux: on en 
fait pour lors un emplâtre К. figuré en croi(fant , 
qu'on applique derriere l'oreille ; & on eft foulopé 
de la douleur de dents quand on en mer un реш 
праге rond L fur l'atére temporale. 

Le Chirurgien doit rendre fon vefficatoire plus 
où moins fort , füivant la partie & la maladie; il 
doit mettre moins de mouches cantlfarides pour 
une fille ou une femme , parce qu'elles ont la pean 
plus délicate , principalement quand on les appli- 
que à la tempe ou derriere les oreilles ; mais on en 
doit mettre davantage pour une vieille perfonne ` 
à саше de la dureté de fa pean, Si on applique des 
Velficatoires aux épaules contre l'apoplexie & l'épi- 
leple , ou à la сийе contre la goutte , il faudra 
en mettre fufffamment pour exciter un plus grand 
nombre de vellies, & un plus grand écoulem 
de la fero 

Avant que d'appliquer le vefficatoire , il faut 
faire nne legere friétion à la partie , afin que l'effet 
s'en falfe plus vire. On le lai fur la partie quatre 
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où cinq heures, & quelquefois davantage , felon 
1а délicaceffe des perfônnes & la difpofirion où on 
Les trouve. Lorfque l'épiderme cft élevé en veffies › 
la douleur n'et plus û grande, & ces veffies fc 
trouvent pleines de ferofité, il faut Jes ouvrir pour 
la laiffer écouler , onen procure même l'éconle- 
ment pendant quelques jours, en mettant. deffus 
une feuille de poirée M. & plus on en fait forir , 
plus le malade fe trouve foalagé , & fe tire рибе 
du dangerqui preffe 5 c'eft la fin qu'on fe propofe 
dans certe opération. Quand elles ont fuffifamment 
coulé pendant deux ou trois jouts , on fe fert de re~ 
medes defficarifs pour les guérir. 


On trouve à prefent chez tous les Apoticaires Autréforre 
une compofiion d’emplâtre velficaroire, qui eftdemrliuc. 


plus commode que celle dont je viens de parler. 
Quand on ne veut pas exciter tant de vefes, on 
en étend fürun petit morceau de linge oa de taffe- 
tas, loríqu'on en veut mettre derriere les oreilles & 
aux tempes; & c'eft cet emplâtre qui trompa une 
fille dont voici Mich 

Une D 


faire un emplâtre de l'onguent de Made. Fouquet 
qu'elle lui avoir donné à ferrer, pour fe: le mettre 
für le nombril: deux ou trois heures apris cette 
Dame m'envoya chercher pour me faire voir un 
gros сай!ог de fang qu'elle venoir de vuider, 
& qu'elle croyoit on faux germe , m'exageranc 
les obligations qu'elle avoit à cet emplatre & 
les bons effets qu'il produifoit à tontes celles 
qui s'en fervoient après leurs couches. Pen d'heu- 
тез après cette Dame me renvoya chercher fore 
allarmée d'une groffeur qui lui croit venne au 

bril, me difant que сбой 
qui étoient foris. Je trouvai que c'toit une 
Brolfe velle сае par cet emplatre , qui mé- 
toit point celui de Madame Fonquet, mais ug 

kihk 


с fes boyaux 


ne de qualité auffitót après être accou- Hiddîre far 
chée dit à une de fes femmes de chambre de lai ce фе, 
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Е они perçai сеце velie, & comme il 
ne falloir point. procurer d'écoulement de férofité 
dans cette occafion , parce que. l'humeur qui for- 
moit la veffie & tour le mal, s'écoula auffi-tôt 
Tui-méme, je mis: un reméde deffus pour le deflé- 
cher au plûtêt. La femme de chambre avoit. ces 
deux emplatres dans fon собе, & elle s"étoit trom- 
pécen prenant celui de veflcatoire pour celui de 
Madame Fouquet , qu'on croyoit avoir fauvé la vie 
à cette Dame pendant qu'il étoit encore enfermé 
dans le coffre. 


fic. LIX, POUR L'ECHIMOSE ET LES VERRUES. 


La eife de 
Yéchimofe, 


p grec Echimofis , qui eft 

¬ Chimofé vient du mor grec Е > 9 
À dérivé de Ex qui vent dire dehors, & de Chi- 
moin qui брлібе сеєпіт & donner une vilaine cou- 


leur, parce que cette maladie eft un épanchement 


de fang fous la peau , qui la rernit & la noircit. _ 
SR cui pat ine camion où mesi. 
re, qui rompant les petites fibres des muícles &« les 
petis аі сац capillaires» fait que le fang dextrae 
vafe en fortan des vaiffeaux , & qu'il reine la pea 
d'une couleur livide &marbrée. | 
4. ` Hyena delegates, comme quand 
que pincer la peau, ou après une D 


on n'a fait 
e loifque 
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Suelque goure de fang elt coulée dellous la peau. 
Jl y en a de plus confiderables caufées par une chûte 
ou par quelque coup de pierre ou de bâton , & il 
yena de tés-grandes , comme j'en ai vå à ûnê 
perfoane qui voula fe fit un effort 
dans la jambe qui fit ouvrir un vaiffeau , & où il 
fe fit un fi grand éparichement de fang dans route 
cette partie qu'el ‚ & qu'elle en 
devint toute n 
Les legeres échimofes font quelquefois avec peu D: Я 
оп point de douleur ; elles ne font point dangereuz Kan. é- 
Жз» elles gitent fculement la peau en la tachant ^ 
d'une marque livide & marbrée. Quand le fang 
£pañché eft en petite quanrité , il (e тёш ifeni- 
Regent, mais quand il y ena besucoup, il faic 
un аё; qui ne fe termine que par là fopüration s 
S'il y еп avoit une très-grande quantité, IF pour: 
oit caufer la gangrent & le fpliacele ep compri 
maht trop la partie , & empécher ainfi la chaleur 
urelle d'ÿreluire. On remarque que les conti- 
fions & meurtriffores des jambes & des pieds. ont 
plos de peine À fe guérir que celles des autres par- 
tics, parce que la peau y étant plus deift & plus 
ferme, le fang y tient dayantape & s'y diffipe plus 
facilement, 
Les échimofes viennent tonjours de caufesex- fern 
ternes, comme d'ùn coup reçu , ou d'une chüre ^^ 
qu'on a faite; parce que quelque chofe de beer 
Venant А tomber ou à frapper rudement nôtre 
Corps , les vailfeaox fe trouvant prellés par fa force 
du conp font contraints de s'approcher & de f 
ferrer les uns. contre les autics , & le fang de. 
<һарет de leurs orifices dans la partie ой ces vail- 
fcatx fe terminent. 
On guérit les legeres échinofés en mettant def- Сау 
fis dü vin viéde , de Peau dé sie, de Тері de 
vin, de l'eau de la Reine d'Hongtie , ou du Ъай- 
me blanc dc Fioraventi «ЧӨП prend danste fa 
DIE 


Remedes 
pour les plus dans pe vin, y e(t bonnes ou bien on fait infufer. 
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con А. On fait paffer la lividité qui y refte ea гас 
df du Dean dela Vierge, & le mettant for la 
meurtriffure: Aux échimofes des yeux qui arrivent 
dans Jes jeux de paulme par un coup de bale reçu 
єп cette partie, оп y met d'abord de l'eau fraiche, 
qui eft un bon repercuffif pour empêcher la trop 
grande enfure; c'eftce quion appelle avoir l'œil 
poché au beure noir. L'eau fraiche y eft bonne le 
premier jour ; mais il faut des réfolurifs par la foire: 
on fait un petit collyre avec des eaux de fenodil & 
d'eau fraile, dans lefquelles on mêle Ie faffran , le 
camphre & quelques goutes de fel ammor 

Si la contufion eft grande , l'abünrbe Бойе 


dans l'efprit de vin les fleurs de mille pertuis , les 
noix mufcades , les cloux de gyrofles & l'écorce 
de grenadedont on боце la partie. On y met en 
core de сагар!айтез fairs avec les quatre farines » 
1a bryone , les Beurs de rofes, de camomille , de 
méliloe & le ftirax liquide ; on pent encore fe fer- 
vir d'un vin dans lequel on aura fait boüillir toutes 
les plantes aromatiques qui fubtilifent & rarefient. 
l'humeur extravafée. 

Le premier blelfé que je panfai à la canonade de 
Nimégue en l’andée 1702. , étant à l'armée avec 
Monfcigneur le Duc de Bourgogne, fut un Garde 
du Corps qui avoir une grolle contufion À l'épaule 
qui lui avoit caufé une grande écbimofe, “Ce fur 
топ boulet de Canon quién palant avoit emporté 
a piéce du jufteancorps & de la chemife, & qui 
avoit tellement тешттї fon épaule qu'il ne la fen- 
toit prefque pas. Je lui fis des fcarifications juf- 
qu'au vif, dans lefquelles je mis de l'eau-de-vie où 
y'avois fait fondre du fel, je continnaià le panfer 
À Cléves où étoit l'Hôpiral de l'Armée. 

Quand la contufion eff f grande elle menace 
de gangrene où de fphacele , il faut ouvrir promp- 
tement & faire plufeurs incifions, tant pour ôter 


Droe DEMONSTRATION. So 
Ja grande tenfion que pour faire dégorger la partie. 
de fang & de la ferofité qui étouffe la chaleur natu- 
relle. Loríque l'engorgement n'eft pas confidera- 
ble, on fe contente de faire des mouchetures avec 


la lancette В. s'il eft plos grand, on fait des (cari- L'opération 
ais s'ils ctoient des plus qu'on y быс 


fications plus profonde: 
grands on en viendroit aux taillades qu'il. faot faire 
fentir ай malade en les profondant jufqu'au vif. On 
mettra dans ces ouvertures de l'efprit de vin сап 
ph © qui eft dans cet autre flacon. С. & rout ce qui 
peur animer & vivifier la partie, & par cos un 

D. & une bande E. trempées dans le mê- 

(prit de vin. 


Es Verrues , que le vulgaire appelle des por- Des тепа 


réaux » font de petites elevations rondes & ra 
boteufes qui arrivent à la peau, & particuliere. 
ment aux mains des jeunes gens. On leur a donné 
Ie nom de porrcaux A caufe qu'elles font compos 
es de plulicurs petites pointes femblables aux raci- 
nes de Ces plantes, ou bien parce qu'elles ont des 
racines comme elles ; car effectivement elles en ont: 
de répanduës fous la peau qui font qu'elles repouf- 
fent fbuvent après les avoir fait tomber. 


Le public veut que ce foit la ctaffe qu'on fe laif-, Leutseats 


fe атайт aux mains qui foit la caufe des verrues Jr: 
prétendant qu'il n'en vient point À ceux qui ont les. 
mains propres & qui les lavent tous les jours; mais 
Les Savans en recherchent [a caufe dans les liqueurs 
nouricieres devenuës trop ácres. 18 difent donc 
que les verrues ne font que des excroiffances char- 
nues, caufées раг l'extravafion du fac nouricier 
qui а rongé par fon acrimonie les vailleaux capil- 


Taires de la peau: il y en a de ргойев , de moyen- Leorsdiffes 


nes, & de très-petites dont le nombre eft. quel- rences. 
quefois fi grand qu'on a de la peine à les compter. 


Les erreurs populaires font infinies fur le fait де Frreur da 


a guérifon des porreaux ; elles font routes fi exta- T^ 


Ge 
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vagantes qu'elles пе méritent pas d'être rapportées; 
& ily ena même qui eroyent que б quel 
comptoir les porreaox d'un autre , il lui en viendroit 
in pareil nombre. 
Шу ena qui prétendent les faire tomber en les 
Zenn fouvent & rudement 5 d'autres y fourrent 
1а pointe d’une aiguille Е. & mettant ce qui refte 
de l'épingle à la Ramme de la chandelle il les can- 
térifent аіпб, & les brûlant de cette. maniere , ils 
Leur reme. efperent les faire tomber. D'autres les cauterifent 
de. avec l'aiguille qu'ils ont fait rougir; mais ces ma- 
nieres ne font pav füres & peuvent саш de la 
douleur & de l'inflammation , les trois meilleurs 
moyens pour les guérir , font de leslier, de les 
couper, ou deles confümer. T 
Deh liga- La lipattre ne convient qu'à celles qui font grof- 
jure qu'on y fes & qui onr la bafeéiroite, on la. fait avec un 
fit ^ еліп de cheval on ауес де la foye Н. il y ena qui 
spent dans de Peat arfenicale , afin qu'elle 
plótóc ; mais cette pratique eft dangereufe. 


Souvent ceux qui ont des verres: pe confaltent pas 
les Chirurgiens , ils les lent enx-méries & les fonr 
tomber par ce moyen: 
Le leur io: ` И y en a qui impariens de fe voir de ces verrues » 
pifon. ^ [es coupent avec des cifaux T. mais сей de la dou- 
lear qu'ils fooffrent inurilémenr Don пе fe fert pas 


de quelque remede rongeant pour en manger les 
racines; car ces maux ne matiquent pas de repouf- 
fer & de revenir plus gros que la premiere fois: il 
faut done étant coupés fes toucher. avec l'huile de 
tarere par défaillance , ou mettre deffus les poudres 
d'alum , ou de précipité rouge. 

Delcur con- Га rroifiéme. maniere eft de les confümer avec 

fono. Ae remedés capables de les corroder comme font 
l'efprir de vitriol , l'eau forre , Feb de fel, où 
Je beute d'antimoine г mais il ne faut fe fervir de 
ces remedes qu'avec beaucoup de précaptions , car 
ils brülcroient & fëroient des efcarres fort profon 
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Чез. П ne faut point abandonner ces remedes aux 
malades pour en faire l'application eux-mêmes , 
& afin de la faire avec plus de füreté, il faut com 
ofer un perit emplatre K, troué dans le milieu de la 
sfandeur de la verfüe qu'on veut toucher : on prend 
Avec un brin de paille L. de la liqueur dans cette. 
fiole M. dont on rouche le porreau ; cet е 
qui couvre la circonference du porreau , 
tit contre le remede en cas qu'il en vint à tomber. 
quelques. gouttes en. l'appliquant & empêche qu’ 
de s'étende & n'opere au-de-là dela verme. J'en 
Û vû tomber plufeurs par l'attouchemenr. de l'e 
Dër де fel , je le préfere aux autres quoiqu'il 
fbit pas fi corro ime mieux en appliquer річ 
fiéurs fois que de courir le rifque des inconvéniens 
үй arriver par Dean forte, 
ind on veut fe donner la peine de bien ton- Lesmétics. 
с l'ufage des remedes cauftiques Dr confins Mens eaufti- 
mons, Gene maniere eft préferible aux antres p vd nt 
Parce qu'ils en rongent jufqu aux raci quis" % 
Bê reviennent point, & d'autant plus qu'on peut 
Sen fervir aux verrues qui fönt trop petites pour 
être liées ou coupées : l'emplátre №: acheve de les 
guérir. 


ntà la füperficie du corps de pe- De quelques 
ances dont la bafe eft étroite , fem- айне peti- 

blables à de petites têres ou à de petites perles ap. Se 

Platies ; qui croîtruient beaucoup fion ne les en 

€mpêchoit ; il en naît en toutes les parties de Ja 

Peau, & particulierement aux paupieres. L'opéra- 

tion qu'on y fait ne сопбће qu'à les couper avec 

1а pointe des cifeaux , elles font fi petites qu'elles 

ne jerteat point de fang, & qu'elles ne deman- 

Sent ancon Шеп e veon pluficurs au 

Roi dans des tems differens, que M: Felix Ini a 

coupées de cette maniere; la douleur en eft fi 1С 

Bere qu'il ne la featoit prefque point, & les en- 
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droits ой on les avoit coupés (2 guéiffoient d'eut 
mêmes fans le fecours de la Chirurgie. 


Frc. LX. POUR L'OUVERTURE D'UN CORPS. 


Ous avons jufqu'à préfent fait toutes les opé- 
vent fur l'homme vivant s 


Taurre eft l'embaumement. Quoique ces deux орё- 
rations ne foienc point accompagnées des cris du 
malade , & que les fujets (ur lefquels elles fe font» 


Durus DEMONSTRATION. 
ne fe plaignent point du Chirurgien , elles doi 
néanmoins être faites avec ап 5 & ladreffe de 
l'Opérateur пе s'y doit pas moins faire voir que 
dens toutes les autres. Je vais vous les démontrer Dexreriré 
avec roure l'exactitude qu'elles demandent , & ce que ceuc o- 
fera par elles que nous finirons ce Cours d'Opéra- ds un 
tions. z 
Plufieurs raifons obligent d'ouvrir un corps apt paifons qui 
Ja mort: par exemple , il y aura beaucoup d'enfans у engagent. 
dans une famille dont un viendra à mourir , le pe- 
xe & la mere le font ouvrir pour tacher en décou- 
vrant la caufe de fa mort, de prévenir celle des 
autres, 
Une mort prompte & fobite qui épouvante une 
famille, ou qui excite la curiofité des Médecins & 
des Chirurgiens, obligent fonvent d'ouvrir un corps 
après 1а mort , comme il elt arrivé à deux perfon 
mes mortes à Verfailles. Dans la. même année un Obferration. 
des Chefs du Gobelet du Roi tomba mort en fe 
table Monfcigneur le Duc de Rourgogi 
& quatre mois après un des valets de pied du Roi 
tomba aufi mort en fe chauffant dans l'anticham- 
bre de Sa Majefté. Je les ouvris tous deux en pr 
fence des. premiers Médecins de la Cour, & par 
Ces oüvertüres on fut confirmé que eech l'inrer- 
<eprion dela circulation du fang qui avoit été la 
caüfe de ces morts fübites. 
On trouve une perfonne more affine ou 
noyée , il еп faut faire l'ouverture pour dreffer un 
rapport fidéle de l'état des parties oenfées, & 
fouvenr en execution des Arrêts & des Sentences 
Sui l'ordonnent. Si une perfonne eft foupçonnée 
d'avoir été empoifonnée , l'ouverture du corps reod 
témoignage de la vérité, Le Gouverneur des Pages. Hiñoire, 
de la Reine étant mort à Saint Germain , la fervan- 
хе peu contente de fa Maitreffe alla dire au Grande 
Frevót qu'elle croyait que c'étoit elle qui avoit 
Pievót. [e fail 
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de la veuve» & en avertit le Roi. M. Felix & moi 
nous eümes ordre le lendemain de faire l'ouverture 
du corps, nous ne trouvámes aucune apparence 
de poifon, la, femme fur juftifiée & relachée fur 
notre rapport , & la fervante s'enfuit pour éviter le 
châtiment que méritoir une pareille dénoncia- 
ion. 
On. ouvre prefque toutes les perfonnés de qualité 
& particoliérement les Princes & les Rois pour em- 
baumer leur corps avant que de les mettre dans le 
fepulcre de leurs Ancêtres. Mais foit par Pune ou 
Pautre de ces cauíes qu'on foir obligé de faire ces 
ouvertures, il. faut que le Chirurgien les faffe avec 
méthode & de Ја maniere que je vais vous démon- 
чег. 
Tems déter. Le tems de faire une ouverture eft ordinairement 
Dr POr ingr qoatre heures après la mort. Les Ordonnan-. 
эш n eale ponent ain, & on ae dolt peii entrepren: 
dre de la faire que les vingt-quatre heures ne 
eiert accomplies , quoiqu'on eût des fignes cer- 
tains qu'il feroic veritablement mort, & cela pour 
éviter les reproches du Publ accuferoit le 
Chirorgien de trop de précipi pour con- 
tenter. céoxà. qui on. entend. dire qu'ils chargeronc 
leurs fuccelleurs ou beritiers de ne les point enfe- 
vant les vinr quatre heures finies » de crainte 
qu'on ne les entere, encore viyans, perínadés que 
gela ef arrivé fousenr , par les contes qu'on leur a 
fois. 


Fréparatifs, |l. Fant quelque tems avant l'heure prite , que le 
Clirurgien enyoye par fes 


garçons porter les inftcu- 
res» qui font une feie „ des (саре 
de plnfieurs grandeurs, des cifeaux , des dlevatoi- 
res, des aiguilles, du cordonnet » des éponges ; 
quelques paquets d'étoupes , & enfin tout ce qui eft 
marqué for la planche LX. 

Les garçons arrivés au logis du mort, mettront 

ле table ай mili eu de la chambre affez longue pour 


mens песе 
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у pofer le corps , ils étendront шп drap fur la ta 
ble, enfuite le corps deffüs à qui ils auront mis une 
fersiette ployée en long en trois on quatre doubles 
circulairement pour cacher par bienféance les par- 
tics de la generarion & particulierement quand 
Celt une femme: on mettra par deffus un autre 
drap qui couvrira tout le corps. Ils mettront fous la 
table un grand baffin pour y jetter les entrailles À 
mefare qu'on les vuidera , & un fceau plein d'eau 
pour laver les éponges; ils demanderont le linge né- 
cffaire , ils préparerónt de la bougie, & attendront: 

те préfens à l'ouverture. 


La compagnie arrivée , Opérateur & les gar- Ajutemene 


ons qui font pour l'aider mengene chacun une ferde P 
Viette devant eux , afin de ne fe point gäer, Pourtion & 
moi qui aî fait fouvent des anatomies & de ces ep. 
emer, j'avois des tabliers & des manches de 
toile faites exprès , dont je me fervois plus com- 
modément que des ferviertes. 


garçons. 


des 


Le corps découvert , l'Opérateur commencera Par où l'on 
par la tête , continuera par la poitrine & finira par doic com- 


le ventre; cet ordre eft moins embarraffant que deenen 
Commencer par le ventre car ctant oblipé de re- 

tourner le corps pour voir le cerveau , le ventre étant 

Ouvert toutes les parties qu'il contient fortiroient 
& incommoderoient beaucoup ; c'eft fuppofé qu’on 
veuille examiner ces trois parties, car sil y avoit 
une playe au ventre ou à la poitrine qui fûr le 
{шег de l'ouverture , il faudroit ouvrir cet en- 
droit pour counoître la playe & en faire fon rap- 
port fans être obligé pour lors de travailler fur 


là tête. 


L'Opérateur prendra ce fcalpel A. fait en cou- „Manos 


teau ou cet fre B. fait en biftouri , dont il fera à A 


a tête unc inciüon longitudinale depuis la racine 
û nez jufques à la nuque du сої, & une trapfyer- 
fale depuis une oreille jufques à l'autre, ces deux 
inciüons faifanc une croix cruciale fur le fom- 
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eed redoublement de la dure-mere qui fé- 
parele cerveau en partie droite & en partie gau- 
che, reffemble à une faulx , ceft ce qui ui en a fair 
donner le nom. Toute la dure-mere ainf levée , 
опа rejette vers la partie polterieure de la tête, & 
pour lors on découvre la pie-mere qui enveloppe le 
cerveau jufques dans toutes fes circonvolutions. 

Quand on veur faire une Démonftration oe Onvertur 
du cerveau, on le coupe par parties , pour faire du. cerveau 
voir les trois differentes fübftances qui le compo- de servé- 
Т let pour les 
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mer de la tête : il levera eafuite ces quatre parties 
qu'il féparera du стапе, qui tombant en bas laif- 
fent le crane A décowverr. Alors la feie С. qu'il 
pofera йи l'os frontal allez près des fourcils, il 
commencera à le (ег, en faifant tenir La tête par 
un ferviteur pour l'empêcher de vaciller. 1205 fron- 
tal crant (cié , il conduira peu à peu fur Pun des 
temporaux , & enfüite fur Pautre; leíquels étant 
feiós , on retourne le corps pour en faire autant à 
Pos occipital. 


Ve de 


Yélevatoire, 


Séparation 


Toute la circonference du crane rant feiée , on 
prend cet élevatoire D. dont on fourre un des bouts 
dans la voye de la fie pour faire éclater quelques 
éminences qui excedent au dedans l'épailieur du 
crane & que la (cie n'aura point entierement cou- 
pées Si оп ne peur gas у réuffir avec l'élevatoire cet 
duftrument E. fair en forme de foret en viendra 
bout , parce qu'il y a plus de force 5 auff eft-il 
à ce delfein ; car en mettant la partie qui eft plate 
dans l'ouverture de la fcie , & en donnant un tour 
de main à droite & à gauche , on fait éclater ce qui 
tenoit, & «e qu'on reconnoit bientôt au bruit 
quil fait & qu'on entend lorfqu'il fe cafe. On 
ai enfuite cet inftrumenr F. fait en forme de 
Fronde fpatule emmanchée , entre le crabe & la 
Чиге-теге › poùr en feparer tous les flamens qui 
T'attachent aux endroits des futures. 


Le crane étant levé on le place à côté tête 


de la durt- pour mettre dedans les morceaux du cerveau à me- 


fore qu'on les coupe, on effüye la dure-mere qui 
eft humieëtée par le fang forti des vailfeaux capillai- 
res rompus, on la coupe dans tonte fa circonferen- 
се avec ces cifeaux courbes С. on la leve par fes 
deux cócés vers le baut de la tête, olelle ne 
plus que par la pointe de la faulx qui eft wescht 
en devant de l'apophife de l'os etmoide appellé 
Да galli , crête de соса. On coupe avec les mê- 
mes cifeaux cette pointe dela dure-mere , & Ой 


mais on fe contente ici en éloignant la partie 
droite de la gauche, d'ouvrir (ew Dante Ex 
fcalpel dans la fübftance calleufe , les deux ventri- 
cules füperieurs qui font faits en forme de croif- 
fant: on coupe enfüire la plus grande partie du 
Cerveau pour découvrir le troifiéme ventricule 
puis on levela voue à trois pilliers , foit par de 
t Où il n’y a qu'un pillier à lever, foit par der- 


fiére où il en fauc lever deux ; & cela felon l'ha- 
bitude & l'adreffe de l'Opérateur à faire ces Dé 


monftrations. La voute levée , on voit le quatricme. 
entricule , оп découvre par la fuite le cervelet , 
dans lequel on donne un coup de fealpel Н. ou de 
Cet autre marqué I. poor en avoir la fobftance s & 
il y avoit quelque chofe de particulier à diffé 
quer , on fe fcrviroit du fcalpel К. qui a deux di 
ferens tranchans à fes deux extrémités , & de l'é 
"igne L avec laquelle on tient & on leve les ай. 
faux qu'on vent diffequer: On bte enfin tour le 
Cerveau pour voir s'il n'y а point de fang épanché 
Ou rien de particulier à fa bafe. Le tout bien exa- 
miné on remet coute cette fubflance à fa place, & 
près l'avoir renfemmée dans le crane, on prend 
aiguille M. enfilée du cordonnet N. & on coud 
les quatre coins du cuir chevelu qu'on a relevé 
Pour en couvrir la calotte du crane , & рош conte- 
йге root dans fon lica ordinaire. 

L Opérateur fait par fes garçons , retourner le 


Ouverture 
da bas ven- 
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cadavre en le remettant fur le dos ; & lui ayant mis 
une fervierce fur le vilage pour le cacher aux fpec- 
tateurs ; il fair une grande їпсїбоп longitudinale 
depuis le col jufques fur les os pubis, & une autre 
wanferfale de Ја partie lombaire gauche jufquà 
la droite. Par сеге incifion il coupe les tégumens y 
les mufcles & le peritoine tour enfemble › ce qui 
foit d'abord voir les parties contenues dans le v 

tre, dont la premiere eft l'épiploon , qui nage fur 
les boyanx on examine l’eftomach qui. cft placé 


Drogiu DEMONSTRATION: Ser 
{е premier os du (ternum d'avec les deux bonts 
des clavicules , avec lefquelles il eft fort 

taché, il faut lever le fternum tont ent; 

me j'ai dit dans mon Anatomie, afi 
commodément les parties conte: 

Les parties qui. fe prefencent les premieres font 
les poümons, qu'on trouve fouvenr alterés en 
quelque maniere , parce qu étant les plus délicates 
de tout le corps, & toujours en. action , elles ne 
peuvent pas fi bien réfifter que les autres, & c'eft 


d Examen des 
dans l'hypocondre gauche , les inteftins grêles qui a 4 
occupent route la partie ombilicale , les gros q 


entourent les gréles de toutes pars , le mefentere 


daraifon pourquoi la plus grande partie des home vier 
mes périlfent par cet endroit. Les poümons font qu'elle reos 
fepsrés par une membrane lon, 


qui eft Ie lien commun de tous les boyaux , le foye 
qui remplit l'hypocondre droit, & la rarte qui 
trouve fa place dans le gauche conjointement avec 
l'eftomach. 


Ftamendes ^ Si on e(t obligé d'óter ces parties pour exami- 


ceueregion 


Ouverte 


de la goi 


“her les vifceres qu'elles couvrent, il faut avant 
que de le faire , lier les inteftins еп deux endroits , 
Tun proche l'eftomach , & Pautre proche Panus » 
або que les matieres qu'ils contiennent пе рате 
раз fortir. On les met dans le bain qui eft fous la 
table, & on imbibe le fang & les liqueurs épan- 
chées dans cette capacité, avec les éponges OO- 
qu'on lave à plufieurs fois dans le (сезй d’eau pré 
paré & deffiné à cet effet. On examine les reins » 
les gros vailfeaux , les parties de la géneration , & 
la vuile; où s'ily avoit quelque chofe de particu= 
lier à voir , on feroit approcher la bougie P. qui 
eft rrès-commiode dans ces fortes de Démonftrations 
pour en découvrir jufqu'aux moindres particules 
Чеп ез. Ze 
Afin de pouvoir pénetrer dans la poitrine ; il faut 

féparerdu flemum les parties muleuleufes qui 1а 
coment ; & avec un fort fealpel , couper les cat- 
tilages qui font à l'extrémité d 

du cóxé droit que du côté gauche 5 puis 


le médisftin auquel eft attaché une grande po~ 
che qu'on appelle le péricarde qui eft envelope 
du cœur. On. ouvre ce péricarde , qui trós-fon- 
vent contient de l'eau ; dans laquelle nage le cœur. 
On fait enfuite deux, incifions au cœur , l'un à 
droit , l'autre à gauche, pour voir s'il my. a rien 
au dedans des ventricules Er dans les oreilletes „ 
ой on trouve, fouvent des corps graiffeux ¥ qu'on 
nomme des polipes du cœur, on imbibe avec les 
mêmes éponges les férofités qu'on trouve рад 
chées dans la poitrine, & après avoir fait atten- 
tion sil n'ya rien à la plévre , on remet toutes 
ces parties dans leur place. On prend ces deux 
Paquets détoupes QQ. on les érale , & on en 
met un fur les parties de la poitrine , & l'autre for. 
celles du ventre : on remet le fternum par delfàs 

& raprochantles tégumens , on fait recoudre lo 
Corps par un ferviteur , qui aiguille В. en. 
filée de ce petit ruban S. fait la foture du Pelle- 
tier, tant à l'incifion longitudinale qu'à la trant. 
verfal. 

Je wentreraU point dans le détail des indifpofi- 
Nons qui peuvent fe. trouver dans toutes ces par- 
ties; cela me meneroit à linfini, je vous dirai 
fenlement que quelque chofe qui s'y rencontre, le 

lii 


tudinale, qui eft ferme. 


Commens 


des paries, 
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Chirürgien doit dès le mêre jour dans fon et: Moi 3 notre avis avoir саш la fore fübite audit 

ner Je mettre par écrit, parce qu'il y'a des circon — | M. A. 
tances pariculieres , qui avec le tems peuvent s'- Aprés les ouvertures des corps des perfonnes 
chaper de la memoire. We la premiere qualité; la coutume eft de faire 
Commen SÎ cé un реге ой une mere quiaitfouhair& Mine relation claire & fuccinte des faits qu'on a 
A Cuni que fon enfant foit ouvert pour tâcher de confer- | ouvés , fans s'écendre en des raifonnemens qui 
ебат ет les autres par la connoiffance de се qui aura. fovent. fon inutiles. C'eft ce qui fe pratiqua à 
ton, "` Dir mourir celui D le Chirorgien doit. faite une. l'ouverture du corps de Мг. le Marquis de Lowvoy, 
© relation de tour ce qu'il aura trouvé, & la leue "Jee le 16. Juillet 1601. Cette relation fat portée 
donner , afin qu'il len ue de guidé dans les "Jan Roi , après avoir été lignée par quatre Médecins 
dien dl farviendroienr aux autres; Préfens À l'ouverture ; fcavoir, M. Daquin, М. 
Si ceft par Ordonnance de Tuflice que l'onver- Fagon, aujourdhui premier Médecin, M. Du- 
cure ait été faite , il faue'que le Chirürgien en Ditz Chefne, & M. Seron : & par quatre Chirürgions 3 
* un raport Кайе, qu'il ne charge point. trop les ac- avoir ix, M. Gervais, М. Dutertre, 
eufés, ni qu'il n'autorife pas les criminel: | & moi qui avois été choifi par la famille pour la. 

Si un corps а été ouvett pour découvrir la taufe’ faire. 


d'un fait particulier , ате mort fubite , on Pine | Ambroife Paré qui a été premier Chirurgien 
| 


maladie furprenante Je Chirurgien doit en duet: de plufieurs Rois, nous а fait pare dans fes leu 
fer un mémoire pour en faire pare au^ Pübhe # саг res des relations d'ouvertures des corps des Rois 
nous ne devons pas feulement faire cons nos efforts ЧП avoit fervis; elles font toutes lignées des 
pour nous rendre:babiles'dans notre Profefüóns - | Médecins & des Cbirorpiens qui &toient proie 
mais nous formes encore obligés de travailler pour — | & nous пе voyons point qu'elles le Dien d'aucun. 
l'inftruction des autres. Aporicaire ; & encore aujourdhui dans toutes les 
Ainfi pour un homme émpoifonné on doit fuivre relations d'onvertüres de corps des perfonnes de 
ce modele. la famille Royale qne j'ai faités ou que j'ai và 
Nous: fouffignés: Médecins pr Chirurgiens du fite , tous les Chirurgiens en chaige ont figné 
Roi ; -centilions: ques par l'Ordonpance de М. le. Sonjointement avec les Médecins, & jamais les 
Lieutenant Criminel ; nous avons опет le corps Aporicaires , quoique fouvent ils ayent été préfeng 
de М. A. où l'eftomac livide & fphacélé 3 Pexcé: A ces ouverture: 
rieur contenoit dans fa cavité une liqueur épailfe 
Srougcitre , dont un morceau. de pain imbibé 
ayant éd donné à wn chien , l'a fait expirer dans 
Parqui sds convullions 5 de plos la tonique intérieure de 
таропз doi- Се vifcere nous а paru enfammée & cautérifée» 
vene éire di- s'étant, (раге en lomibeaux d'avec Je тёбе; ces 
Bê.  imprellions malignes que nous ne polos atri- 
buer qu'à un. poiton drfenical , étant * communi- 
Qué à pluficurs autres parties des premieres voyer 9 
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re LR FOUR D'EMBAUMEMENT E 
Anciens & les modernes ; dans lequel, оп voit dê e 
tes recherches für ce Гаје, Ш rapporte les 
David, d'Alexandre ,'& de 
es : Celt pourquoi je vous y renvoye 
Pour fatisfaire votre curiofté. Mais il nons don- 
пе en babile Aporicaire tant де fortes de poudres 
balfsmiques, qu'il jerteroit dans l'embarras du 
choix qu on en дой faire fi on ne connoiffoit. p 


Qu'elles font prefque routes femb Au refte 
il prétend. que cet l’Apoticaire qui pr 
lc embaumemens, que la compofition & l'appli 


т fon fait, & quele Ch 
@ 1ã que pour faire les incifions 
bandages qu'il lai pre s се qui fe prati- 
cet Auteur 


qu'il les demande. А 
les Chirorgiens préparent eux-mêmes „Office de 
Bot ds ost bei pot EE 
Pariculierement den? les armées , lorfqu'il faut 
onferyer un corps pour le porter dans le tombean e 
F defes Ancêtrese Mais chez les perfonnes Royales 
Ufage des pe x eft une opération prefque 2002 | Sti one un Apoticaire en ch ‚Сей toujours Init 
suba: cienne que le monde , elle seft pratiqué? | dui prépare tour ce qui eft néceffaire fuivant le 
*. Je rout tems : & foit par vénération: pour les Fr | Mémoire que lui en donne le premier Médecin. 
sens, foit que ce für un point de Rel ion, E Four la qualité du baume , & füivant la quantité 
travailloir À conferver les Arabie & l ili en demande le Chimrgien , qui 1а mefu- 
gypre nousen fourniffent une infinité d'eyempe °3 la grandeur du corps qu'il doit embaumer. H 
D aujourdhui on n'embaume que les Deg i, comme remarque M. Penicher , que РА 
“our les parens veulent bien faire TT |o é par le Tréforier de l'argenrerie , 
| ie un бас des fraix faneraires , & quite paye 
из 


Зло. Drs OPERATIONS DE CHIRURGIE ; 
pour ce qu'il a fourni , comme les Cricurs pour] 
fenture , les Ciriers pour la cire, les Plombiets 
pour le cercueil , & une infinité d'autres ; mais s'il 
payé comme Marchand, l'argent qu'il reçoit 
pour les fournitures у ne lui donne aucun droit dé 
ance au-delfus dn. Chirurgien, ni ne l'auto- 
Fife pas à lui preferire les inftrumens qu'il doit te- 
nir prêts , les incifions qu'il faut faire & les Бап 
dages qu'il doit préparer. 

Ш eft encore vrai que le Médecin wa rien pouf 
fa préfence , ni le Chirurgien pour fes peines 
mais M. Penicher (e trompe en difant que le Chi- 
xurgien n'a pour recompente de fon travail que 1% 
dépouilles & les linges qui ont fervi dans l'oovef^ 
me du corps & dans l'embanmement : il deet 

sa, avoir que ces linges font les droits des garçon 
Droit des Chirurgiens , qu'ils ont le foin de ne поце lait 
BE es Perdre ; que M. Felix leur a toujours abandonné? 
danslesem que j'en ai ufé de même , & que les Chirurgie? 
buuexecsens n'ótent point ordinairement ce droit à leurs gf 
4 «ons, 
ЕЕ M. Penicher cite pour modéle d'embaume* 
baumemeor MENE, celui qui fuc fait À Madame la Dauphiné’ 
de Madame IL ne faut pas s'étonner fi Ja relation qu'il en f 
dabaophine ve pas jufte dans pluficurs circonfiances , il D 
écrite fur un mémoire que РАройсайе de cet 
Trinceffe lui en a donné, legüel croyant que 1% 
Pharmacie eft tellement au-deffus de la Chirurgie” 
пе peut point lui difputer le pas , a tiré P 
moire tous les avantages qui lui ont pi 
pouvoir foutenir fon opinion; mais comme c^ 


moi qui ai fait cet embaumement , perfonne Cl 
peut mieux parler. Je ne vous en ferai point і 
Y'hiftoire pour éviter Ja répetition , parce que 19 


ur faif? 


maniere dont je vais vous montrer qu'il 
Т ош 


un embaumement parfait, vous infuuira de 
ce qui s'eft palë dans celui de Madame la DÉI 
ghine. 


Dire. DEMONSTRATION: Soe 

Après l'ouverture du corps & la relation faite & 
fignée fur les faits particuliers qui s'y font trou- 
vés, les Médecins. & les Chirurgiens 1e retirent, 
laiffant au Chirurgien qui doit travailler , le foio $ 
la conduite de l'embaumement з elt pourquoi 
tout roulant fur loi il fait apporter dans la cham- 
bre du mort ront ce qui lui eft nécelaire pour Trois cho- 
J'embaumer, & que l'on (айс conlilter en trois fes elt: 
chofes. 19. En ce qui eft du fait du Plombier. э Au 
2°. En ce qui appartient aû Chirurgien: 3°. En ce ^ 
qui regarde l'Aporicaice. 

Le Plombier averti, vient prendre les ordres pe faitda 
du Chirurgien für la, grandeur du cercueil , parce Plombier 
que sil fe contentoir de prendre la mefure für le 
corps, il fe rrouvéroir trop petit pour le contenir 
après qu'il feroit embaumé: il lui commande un 
baril de plomb pour mettre les entrailles , & une. 
boëte auf de plomb faite de deux piéces pour 
xenfermer le cœur après être embaumé , lui ordon- 
nant d'apporter le tout dans la chambre du mort 
à l'heure qu'il lui marque. 

Le principal de J'âppareil du Chirurgien confi(le , L'aprareil 

a dus bandes , car pour les inftramens ce nt Les ба Che 
mêmes don il veft. fervi pour faire l'ouverture du P 
corps. Il faut qu'il prépare cinq bandes у deux de 
la largeur de trois doigts, & de quatre aulnes de 
long chacune pour bander les bras, deux de qua- 
tre doigts de large & fix aulnes de long, pour ban- 
der les jambes & les cuiffes , & une antre plus 
large & plus longue pour faire les circonvolutions 
néceffaites autour du corpse e 

Ce que l'Apoticaire prepare › confiffe en ttois ome de 
chofes: 1. En une poudre de plantes aromatiques l'Ajoucaire 
bien piles dans un mortier; 2. En une autre pou- 
dre de gommes & de drogues odorantes fübtile- 
ment pulverifées : 3. En nn liniment pour en frot- 
ter cout le corps. 2 

Cete premiére poudre qui eft la plusgrofiére , 

liia 
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#urgien eft en état de commencer Vembaumement 


& qui fert à remplir les grandes cavités, & à mettra. 
Piamesdent ауес les entrailles, eft compofé de vingt-quatre qu'il execute de la maniere füivante. 
© ой vingt-cinq plantes différentes dont on prendra. Ayant fait approcher de lui le baril de Plomb — be 

"des unes des feuilles , des autres les racines ou les A. il prend quelques poignées de la groffe poudre су йн, 

des autres les écorces ou les femences qui eft dans ce grand baffin B. qu'il met au fond mee dans le 


voici les meilleures , & celles qu'on trouve le plus 
commodément. Les feuilles de laurier , de myrthe „ 

n, de fauge, de baume, de Rhue з 
d'abfinthe, de marjolaine , d'hyfope , de thim, 
de férpoler, de bafilic ; les racines d'iris , d'ange- 
lique , de flambe, de calamus aromaticus; les 

rofes , de camomille, de mélilot , de la~ 
vande 5 les écorces de citrons & d'oranges 5 les fe- 
mences d'anis de fenottil , de coriandre "de cu- 
min. À toutes ces plantes bien mifes en poudre , il 
fant ajouter quelques livres de fel commun & de 
tan, ebe que le tont enfemble faffe jufqu'à 
trente livres de pefanteux. 

De l'autre poudre qui eR plus fine , il en faut 
dix livres, & elle doit être compofée de dix ou. 
douze drogues odorantes & capables де conferver 
les corps des fiécles entiers , fçavoir, de туле, 
d'alcés, d'oliban, de benjoin, de firax cala- 
mite, de géiofle, де тох mufcade , de ca 
de poivre blanc , de fouphre , d'alum, de fel de 
falpirre s le tout enfin fera bien pulverifé & pal 
Far le rois. 

Le liniment fera compofé de thérdhi 


du baril & раг deffus lefquels il étend une partie bacil. 
des entrailles, il remet encore un lit de poudre , 

Ж enfüire des entrailles, & il continue ainf de 
Jits en lits jufques à ce qu'il айс mis dans le baril 
toutes les parties qui étoient contenues dans la 
tête, la poitrine & le ventre à l'exception du cœur 
qu'il fépare & qu'il met dans une porcelaine trem- 
per dans de l'cfprit de vin, jufqu'à ce qu'après avoir. 
achevé d'embaumer le corps, il puiffe embaumer 
Ле cœur en particulier. Il faut ob(erver qu'il doit 
finir par un lit de la poudre , & que s'il y avoit peu 
à dire que le baril ne fût plein , il y faudroit met- 
че par deffos un paquet d'étoupes pour achever de. 
Femplir; mais (i le fondeur l'avoit fait trop grand , 
il lui faudroit faire couper се qu'il y auroit de 
trop für la hauteur , afin que le couvercle étant fou- 
dé y il ne refte point de vuide dans le baril. 

Les crois ventres vuidés , on les lave avec de lef- mene des 
guit de vin quiet dans le facon C. avant de les ventres е 
remplit, on commence par la tête , en empliffant le la tie. 
crâne de poudres & d'écoupes mêlées enfemble „ 

& y en faifant entrer tout autant qu'elle en peut 
contenir : on remetle crâne à fa place, & avant 


Embaumes 


que de coudre le cuir chevelu par deffüs , on met 
entre l'un & l'autre de la. poudre: balfamique la 
plus fine qui e(t dans ce vafe D. Оп уеге dans la 
bouche de l'efpri de vin pour la laver , & on lem- 
plit de cette poudre avec du cotton уоп en 

autant dans les narrines & dans les oreilles, & en 
füite avec le pinceau E. on fait une embrocation 
für tout le vilage» la tête & le col de ce liniment 
FG après mettant la poudre. fine fur toutes ces 
parties, (aen forme unc croute fur coute la fuper- 


Compo. d'huile de laurier , de ftyrax liquide, & du baume 
tion du lini- de Copahu ; car pour celui du Perou il eft fi rare б 
3 fi cher , qud lui fenl coureroir plus que tour le refte 

Pembaumement: trois livres de ce liniment 
re les embrocations néceffaire 

Outre ces trois articles, l'Aporicaire fera ap- 

т trois où quatre pintes d’efprit de vin, cinq 

LES gros paquets d'étoupes, du cotton, deux 

lues de toile сїгёе de, Ја plus large , &cu paquet 

Ше Avec tous ces préparatifs ; le Chi 
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Comment ficie, On met la tête dans ce linge G. fait en forme, 
opacheveli de coffe de nuit quia des cordons НН. qu'on сийе , pendant qu'un ferviteur met la bande P. à 
` vire pour ferrer le col afin que route la tête foit Pautre. Сез deux bandes commencent aux pieds & 
infi cxaétement envelopée. finiffenc aux aynes. 
Préparation On emplit de pondres & d’éconpes la poitrine Sc On retoume le cadavre pour faire de pareilles Préparation 
de h polti Le ventre qui pour lors ne font plus qu'une grande, incifions au dos à l'endroit des reins, & aux fefles des parties 
tell c vind. car levant les entrailles, on а ôté le dia- &fi le fujet étoit gras on. en feroit cour au-tour du DZ. 
CUM — phragme qni les féparoit l'une de l'autre; on ne doit ventre & de la poitrine : les lotions , les embroca- ricors da 
point ici épargner les poudres, il faut qu'elles do» tions & l'application des poudres crant faites, avec corpse 
minent, & les Coupes m'y font employées que la bande Q qui eft fort large & très longue , en 
pour les fourenir & les Нег enfémble ; on remet commençant par le bas du ventre, on enveloppe fi 
1с (ternum à fa place , & après l'avoir couvert de exiétement le corps, qu'il n'y a pas une feule par- 
1a poudre fine dont on fait entrer entre les côtes & tic qui ne foit couverte. 
les tégumens , on fait une future avec l'aiguille I. Le corps айп emmailloté» on le: pofe fur la C^ 
enfilée du cordonnet К. depuis 1с. col jufques aux toile cirée R. dans laqüclle on l'enferme. tout en- Й 
оз pubis ; & une autre tranfverfale depuis une des tier , en la coupant de maniere qu'elle рше Tem: swis, © 
parties lombaires jufques à l'autre, Dralfer de routes parts fans faire aucun pli; & avec 
Des extre- On fait au bras avec ce fcalpel L. quatre grandes a ficelle S. qui doit avoir dix ou douze aulnes de 
pité fopé- taillades de la longucur d'un demi pied chacune » long ; on commence à la ferrer à l'endroit du col 
& profondes jufques à l'os, & autant à l'avanc- pour former la figure de la tête , afin qu'elle рае 
bras , qu'on lave avec de l'efprit de vin, & qu'on s'accommoder À celle du cercueil, on continue plu- 
emplit de la poudre odorante; on couvre le bras fieurs tours au-tour du corps de demi. pied en 
du liniment avec le même pinceau , & on le fau- mi pied: de maniere qu'il doit être fené forte 
poudre du même baume qui s'y attache aifement ment › comme un ballot. qu'on voudroit mettre au 
ufe du lininent: on prend la bande M.avec Meger. 
quelle on commence parla main , qu'on bande par On Tenfevelig enfuite dans un Їй 
des circonvolutions fort ferrées, jufqu'à l'épaule nouë avec un cordon les deux bouts aux deux е: 
ой doit finir la bande + pendant que le Chirurgie mités du corps, en forte que le linceul ait une 
accommode ain un bras il fait faire la même polgace à chacune де ces еттт! 
chofe par un ferviteor qui avec la bande N. lenve- procher le cercueil T. de la table où 
lope comme il voit. faire à l'Opérateur: fî ceft une perfonne du fang Royal, fa Dame d'h 
La même manœuvre fe fait aux cuilfes & aux neur prend la poignée du linceul qui cft du côté de 
jambes , excepié que les iucifions s'y font plus lon: Ja têre, & fa Dame d'atourcelle qui. eft du côté 
gues, plus profondes & cn plus grande quantité des pieds, & elles la mertenc dans le cercucil , 
qu'aux bras ; ces parties ain(i tailladées. reffemblent comme étant du devoir de leur charge ; de lui ren- 
aux haut-de-chauffes des Suiffes. Après avoir été dre ce dernier fervice. 
nbibées d'efprit de vin, on les emplit de роце Si le Chirogien a des poudres balfamiques depo 
aromariques з le liniment pofé & lcs poudres 


Drei DEMONSTRATION. 87$ 
par deffus, l'Opérareur applique la bande à une 


eul dont on 


nd dans [с cercueil, & ilen rem- desaromasg 
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plit fes vuides avec les paquets de plantes aroma” pe vous les таропетаї pas. Је me contenterai de 
tiques qu'il doit avoir préparées à cer effet, en- Tous dite que O Tembanmenient qae je 
fuite de quoi le plombier mer le delfos du cercueil viens de vous faire, eft cui que 'ai pratiqué far 
qu'il fonde кош au-tour le plos promptement & le Мейиз Ies Dauphine E fus plotetus perlos 
Ze nes de la premiere qualité, étant. celui que je crois 
Embaume. Pendant qu'on travaille à fouder le cercueil , le le тее еван 
ene du Chirurpien embaume le cœur. Ше prend da J'ai oui dire qu'anciennement, on faifoit des 
«eu. ^ porcelaine où il l'avoir mis, il le lave plofieurs fépalchres de plâtre › ao milieu defquels'on mettoit 
а ес deli de vin dog |ы VER le corps qu'on couvroit auf de platre , que dans Confervas 
cules ae ce vie avec de La poudre. Бәши ces fortes de fépulchres, les corps s'y conferventrion des 
la plus fine qu'il a gardée exprès, & il l'enfevelic long-tems fans jetter aucune mauvaife odeur , par- corps par le 
dans un morceau de toile cirée , après avoir encore Je falpêtre qui eft dans le plâtre, réfifte à La Раче 
mis de cette poudre dans la toile pour enveloper pourriture, & que le plitre en s'imbibant des fé- 
en SR ES СӘ rofiés poantes qui fortent du corps, empêche les 
ficelle, donnant à ce petit paquet la figure d'un затта сар, Я 
cœur , puis le mettant dans cette moitié de bočte Ce fait doir faire naître La penfée de Ie mettre en 
de plombV.il le recouvre de cette autre moitié X. ulage, & voici comme je crois qu'il s'y faut 
prendre, сећ de faire faire un cercueil de plomb 


ou de bois de grandeur proportionnée au corps , & AT, 


& il fait fouder enfemble ces deux moitiés par 
le plombier en fa préfence , dans route la circon- 

puse cia у ayant mis ce corps tout nud , on aura trois où 

Le cercueil бап fondé , on le met fur deux tré- garre egets de plâtre pilfées au as $, qui apris 

teaux au milieu de la chambre, & on le couvre avoir été gachées, feront verfées auffi-tôt dans le 
d'un drap mortuaire : on mer дейаз le cercueil la ferens de maniere que y en ayant mis jufqu'au 
bord , le corps foit touc enfermé dans le plâtre 

crefpe , & on les laiffe là T'an & l'autre Wor ce par се moyen on peut garder un corps plufieurs 

qu'on les emporte dans les fépaltures qui leur fonc Jours au logis» & on peur le laifer dans les caves 
демеге Ой on met les morts , fans craindre la puanteur. А. 
Embaume- Quelques Anciens ont prétendu avoir inventé GE na mc Roue fre un embaume 

de une maniere d’embaumement préferable aux au- plos aifé & À moins de fraix. 

tres, qui étoit d'óter généralement toures les chairs Ов parleauffi de l'embsumement de certaines 

en ne Taillant que la peau & les eaux < & de fabli- terres fabloneufes , où l'air feul fait conferver des 

tuer à leur place des poudres & des drogues aroma- Corps qui y reftent expofés : on voit , par exemple, 
tiques : mais d'en ufer ainfi ce gef pas préferver un dans la cave des Cordeliers de Touloufe, plu- 

fieurs cadavres d'hommes & de femmes, qui sy 


boëte qui renferme le cœur qu'on couvre d'un 


corps de Ja pourriture , c'eft feulemenc conferver. n 
La peia 1E idete font confervésen leur entier dépuis trois ou. qua- 
E guten Ly a des modernes qui propofent des. maniere tre fiécles parla vertu des exhalaifons qui ayant 
ioi plus faciles. Пу en a de plufieurs efpeces dont М. pénétré un tems сёз corps, en auront fixé les par- 


Pauchér a rempli fon Lire, cet pourquór jê ties molles ou liquides , & comme pétrifié les par- 
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ticscharnues & offeufes , ce qu'on peut expliquer 
en fapofant que quantité de corputcules falines 
& roides fe feront infinuées dans les pores de tou- 
tes ces parties , qui par la forte compreifion de ces 
perits coings étant refferrées en un volume beau- 
Coup moindre que le naturel , compofent avec eux 
des males très-dures , capables de refifter aux in- 
jures du tems , & de retenir la forme & la grof- 
{сог humaine ; parce que la place que les humeurs 
& les chairs ont abandonnée en diminuant de leur 
dimenfion , fe trouve juftement remplie par la mul- 
titude de ces atomes coagulans & pétrifiques 

Au refte , la longue durée des corps embaumés › 
dépend поп - feulement de la bonté des drogues 
qn оп y employe ; mais encore de la qualité des 
füjers, car ilyen a de fi pénétrés de graiffe & 
d'autres fucs pourriffans , caufliques & fermenta 
tifs, qu'il formonte en pen d'années route la force 
des meilleurs baumes, au lieu que d'autres natu- 
tellement plus fecs, & imbibés de liqueurs plus 
balfamiques , comme les corps des períonnes qui 
auront mené une vie plus temperée & plus frugale , 
fe préferveront eux-mêmes de corruption , & leurs 
fibres ceffant d'être amolies par l'humide radical 
& atrenuées par le feu naturel , fe roidiront par des 
contraétions fpontanées , & fe fortifieront de plus 
en plas contre les agens extérieurs ; en forte que 
pour les garantir dela pourriture op пе fera pas 
ébligé de les embaumer avec tant de foinse 

Tar le récit que je viens de vous faire de lem- 
baumement en général , vous pouvez juger lequel 
des deux y doit préfider , ou du Chirurgien où de 
T'Aporicaire: с'е le premier qui fait tour ce qu'il 
ya à faire , & qui travaille immédiatement fur le 
Corps humain , & l'autre ne fait que pulverifer des 
plantes & des gomes. Dans les confalrations fie 
les maladies Chirurgicales , les Cbirurgiens fignent 
Jes Ordonnances coujoincement avec les Médecins 


Droge DEMONSTRATION. 9 
& les Apoticaires ne font que les E 
троп & les relations des ouvertures des corps 
font fgnés des Médecins & des Chirurgiens, & 
jamais des Аройсайез. On remarque que dans 
les états des Maifons Royalles, les Médecins 
wrepifirés les premiers, puis les Chiar- 
giens, & enfuite les Aporicaires. Enfin le Roi 
voulant donner des gratifications aux Officiers 
adame la Ducheffe de Bourgogne , qui l’ 


voient té querir au Pont de Beauvoilin , il mit 


с fa main fer l'éar qui lui en for préfenté, pour 


. Bourdelot Médecin mille écus, pour moi 
Chirurgien quinze cent livres, pour M. Riqueue 
Aporicaire mille livres. Et après toutes ccs mar- 
ques de diftinétion & de préférence, comment 
les Aporicaires peuvent-ils prétendre difpater le 
pas aux Chirurgiens? Permis à eux de fe repaître 
de cette bonne opinion. d'eux-mêmes , qui. ne fait 
sores cord Er birurgie , puiíqu'ils font les feuls 

Nous voilà, Mtssi&uns, parvenus à la fin du 


Cours d'Opérations que је m'étois propofé de vous Conclufon 


faire : j'ai táché de n'oublier auc de celles que 
Ja Chirurgie eft obligée de faire pour 1 
Чоп du corps bumain. Je Pai pris dès le moment 
de fa naiífance , en commençant per enfei 

E faire la ligature de l'ombilic qui eft la 

erger opération qu'il e(t obligé de fouff 

auftor quil voile jor, nf parcourant tou. 
tes les parties de fon corps en vous faifant voir le 
Quérations que chacune d'elles demande, & Dt 
fant par l'ouverture de fon corps 


X par l'embaume- 
ment , vous vo ; Р 


перс , vous voyez que je ne l'ai point quitté qu'il 
n'aicété epfermé dans le tombeau. ч 


FIN. 
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